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PRÉFACE 


Le  bnt  principal  de  ce  menuel  est  d'assut er  autant  que  possible 
Tindépendanee  du  voyageur,  de  lui  permettre  de  visiter  sans  perte 
de  temps  et  sans  trop  de  frais  toutes  les  ouriosités  de  la  Suisse,  de 
le  mettre' en  état  de  jouir  pleinement  des  merveilles  naturelles  de 
ce  pays  sans  égal. 

L'auteur  a  parcouru  de  nouveau  dans  ces  derniers  temps  la  plus 
grande  partie  des  contrées  dont  il  fait  la  description ,  et  il  lui  est 
parvenu ,  de  la  part  de  personnes  bienveillantes  et  de  juges  com* 
pëtents,  un  si  grand  nombre  de  communications  écrites,  qu*il  croit 
pouvoir  de  plus  en  plus  garantir  Texactltude  de  ses  renseigne- 
ments ^  L'infaillibilité  est  pourtant  impossible  quand  il  s'agit  de 
renseignements  sur  une  foule  de  choses  toujours  sujettes  à  varier, 
et  Fauteur  continue  de  prier  MM.  les  voyageurs  de  vouloir  bien  lui 
signaler  les  erreurs  et  les  omissions  que  leur  propre  expérience 
leur  ferait  reconnaître  :  chaque  nouvelle  édition  prouve  avec  quel 
soin  il  tient  compte  de  telles  rectifications. 

Pour  la  commodité  de  ceux  qui  ne  veulent  pas  le  porter  tout 
entier  avec  eux ,  ce  volume  est  divisé  en  êept  partieê  brochéeê  èi* 
parement  et  qui  peuvent  se  détacher  sans  inconvénient,  maie  qui 
ne  se  vendent  pas  à  part  :  I,  le  Nord  de  la  Suisse  ;  II,  lac  des  Quatre- 
Cantons,  ses  environs  et  le  St-Gothard  ;  III,  Oberland  Bernois  ;  lY , 
le  Sud -Ouest  de  la  Suisse,  lac  de  Genève  et  vallée  du  BhOne;  Y, 
Mont-Blanc  et  Yalais;  YI,  le  Sud -Est  de  la  Suisse  et  les  Grisons; 
VU,  lacs  du  nord  de  lltalie. 

Les  OABTES  que  renferme  le  manuel  sont  continuellement  l'objet 
d'une  attention  toute  spéciale.  Elles  sont  au  lÔOOOO®  et  au  2ô000(f , 
d'après  V Atlas  topographiqtte  de  la  SuUêe,  la  carte  de  Dufour,  etc., 
avec  des  rectifications  fondées  sur  les  observations  de  l'auteur. 

1.  L-*auteur  réeuse  les  griefs  qui  seraient  fondés  sur  les  indications 
données  dans  les  éditions  antérieures  de  ses  manuels.  Pour  un  voyageur, 
il  nV  a  pas  d^éeonomie  plus  mal  placée  que  de  faire  usage  d*un  vieux 
manuel.  Un  seul  renseignement  de  la  nouvelle  édition  compense  souvent, 
et  largement,  la  dépense  faite  pour  s^  la  procurer, 


vr 

Les  HÔTELS  (v.  p.  xviu)  sont  également,  comme  on  le  sait,  Tobjet 
d'une  attention  particnlière  de  la  part  de  TanteuT,  vu  que  l'agrément 
d'un  voyage  dépend  en  grande  partie  de  la  manière  dont  ils  sont 
tenus ,  de  leurs  prix ,  du  service ,  etc.  A  côté  des  grands  hôtels 
dans  le  dernier  style  sont  mentionnés  des  établissements  plus  mo- 
destes, où  l'on  se  trouve  bien  à  des  prix  modérés  ;  c'est  sans  doute 
rendre  service  à  beaucoup  de  touristes.  Les  maisons  qui  ont  paru 
rècommaadables,  du  moins  relativement,  sant  marquées  d'un  asté- 
risque (*)  ;  mais  ce  n'est  pas  à  dire  pourtant  que  d'autres  ne  méri- 
tent pas  d'être  récommandées.  Ces  établissements  étant  du  reste 
sujetâ  à  de  rapides  changements ,  les  exigences  diiférant  avec  les 
voyageurs,  et  les  dispositions  dans  lesquelles  on  se  trouve  exerçant 
sous  ce  rapport  une  influence  considérable,  le  touriste  saisonnable 
ne  saurait  rendre  l'auteur  absolument  responsable  de  ses  indica- 
tions. Il  en  est  de  même  des  renseignements  relatifs  aux  prix.  Ils 
sont  en  général  basés  sur  les  données  des  hôteliers  et  des  comptes 
que  quantité  de  voyageurs  ont  tous  les  ans  la  complaisance  de  com- 
muniquer à  l'auteur,  souvent  en  y  ajoutant  des  observations  dont 
profitent  les  autres  voyageurs.  Cependant  ces  renseignements  n'ont 
pas  la  prétention  d'être  absolument  exacts ,  car  les  prix  varient, 
même  dans  un  seul  hôtel ,  avec  la  situation  et  le  confortable  des 
chambres ,  etc.  ;  mais  ils  serviront  du  moins  a  classer  une  maison. 

Pour  être  vraiment  utile  aux  voyageurs,  l'auteur  s'eiforce  aussi 
naturellement  d'étse  im^partial ,  et  il  rappelle  à  MM.  les  hôteliers , 
restaurateurs,  etc.,  que  ses  recommandations  ne  sauraient  s'acheter 
à  aitdun  prix^  pas  même  sous  forme  d'annonces. 
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AbréviatioBS. 

Lm  abréviations  employées  dans  ce  lirre  sont  faciles  à  comprendre; 
voici  celles  qui  se  rencontrent  le  plus  fréquemment: 


JSr.,  héi.t  hôtel. 

Or.-H.t  ffrand'hôtel. 

H.'P.t  hotel^pension. 

aub.y  aib.t  auberge,  al- 
bergo. 

eh. y  chambre. 

eh.  i.  e. ,  chambre  tout 
compris  ou  arec  bougie 
et  service. 

dep,^  depuis. 

b.t  bou^e. 

#.f  service. 

dé.^  d^euner. 

dt.,  dîner. 

rep.^  repas  (!«'  et  3^  dé- 
jeuner et  dîner). 


V.  e.  y  V.  n.  c. ,  vin  com- 
pris, vin  non  compris, 
/r.,  franc, 
c,  centime. 
E.t  est. 
If.y  nord. 
0.,  ouest. 
S.f  sud. 
dr.,  droite. 
g. y  gauche. 
tnv.y  environ. 
A.,  heure. 
Aofr.,  habitants. 
min.y  minutes, 
m.t  mètre  ou  mort  en  . . , 
kil.t  kilomètre. 


otnm.t  om.,  omnibus. 

p.y  page  ou  pension. 

pers.y  personne. 

pi.,  plan. 

R.y  route. 

êiat.y  station. 

s.  y  avec  chiffres  romains, 

siècle. 
».,  voir. 
voit.,  voiture. 
ehev.y  cheval. 
O.A.  /.,  club  alpin  italien. 
O.A.  S.y  club  alpin  suisse. 
B.  Cf.  H.  y  bibliothèque 

des-  Grands  -  Hôtels ,  à 

une  «ociëté. 


L^astérisqùe  (*)  désigne  les  choses  particulièrement  dignes  d'attention 
et  les  hôtels,  restaurants,  etc.,  relativement  recommandables. 

Un  nombre  entre  parenthèse,  à  la  suite  d'un  nom  de  lieu  ou  de  mon- 
tagne, en  indique  Taltitude  ou  la  hauteur  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 


INTRODUCTION 


I.  Flan  de  Toytg». 

Un  plan  de  voyage,  prépare  d^avance  jnsqvie  dans  ses  détails, 
épargne  du  temps  et  de  Targent.  A  Talde  de  ce  livre,  il  ne  sera  pas 
difficile  de  fixer  exactement  les  Journées  de  route,  les  lieux  où  Ton 
couchera,  l'emploi  même  de  chaque  heure,  pourvu  que  Ton  ait  un 
temps  favorable.  On  enverra  en  avant,  bureau  restant,  par  le  che- 
min de  fer  ou  la  diligence ,  les  hagages  dont  on  n'aura  pas  besoin 
(v.  p.  xxn). 

L'époque  la  plus  convenable  pour  les  courses  en  Suisse  est  de 
la  mi-juillet  à  la  mi-septembre,  et,  pour  parcourir  les  hautes  Alpes, 
surtout  les  glaciers  (p.  xxni),  le  mois  d'août,  et  il  faut  encore  un  beau 
temps  durable  pour  n'avoir  pas  à  craindre  de  bourrasques  de  neige 
à  2000  m.  d'altlt.  et  au  delà.  D'ordinaire ,  la  neige  disparaît  au 
commencement  de  Juin  sur  le  Rigi  et  aux  endroits  les  plus  fré- 
quentés de  l'Oberland  Bernois,  mais  non  toujours  à  la  Furka,  au 
Grimsel  ni  à  la  Gemmi.  Les  hôtels  dans  les  montagnes  n'ouvrent 
le  plus  souvent  qu'à  la  fin  de  juin. 

Un  MOIS  suffit  à  un  voyageur  alerte  et  persévérant  pour  visiter 
les  parties  les  plus  intéressantes  de  la  Suisse.  jours. 

De  Bâle  à  Seht^grh&uêê^  on  par  le  bat.  à  vap.  de  Friedriefuhqfen  à  Con- 
ttancet  et  par  le  eh.  de  fer  à  Sdutf^hotm  (&.  8);  voir  la  chute  du  RMn 
(B.  9),  et  en  eh.  de  fer  à  Zurich  (B.  13) 1 

Zurich  etr VeiU  ÇB..iS)  .' 1 

En  eh.  de  fer  de  Znrieh  à  Zuç;  en  bat.  à  Tap.  à  Arth;  en  eh.  de  fer 
an  Bigi-Kulm  (B.  35;  80  et  38) ... 1 

En  eh.  de  fer  à  Vittnau  ou  à  pied  à  Wœçgiê  et  en  bat.  à  vap.  à  iMceme 
(B.  38,  37  et  3Ç) 1 

En  bat.  à  vap.,  snr  le  lac  de»  Quatre-CanUm»  (B.  37),  à  Brunnen  {RatU^ 
Axenstein^  etc.) i 

En  bat.  à  vap.  à  FlUelen,  on  aenlement  à  la  Tslliplatu  et  de  là  à  pied 
à  Flûelen  par  VAxenttrasse  ;  par  la  ligne  du  6t-Gothard  à  Oceichenen 
et  par  la  route  à  Andermatt  (B.  37,  33  et  8S) 1 

A  pied  on  en  voit,  au  çlaeier  du  Rhône  par  la  Furka  (B.  36)  et  à  Vhoi- 
fiée  du  Orinuel  (B.  63)  par  le  Grimêel  (à  pied  au  Petit  Siedelhom)   .  1-Sf 

A  pied  ou  en  voit,  à  Meirinçen ,  par  la  vallée  du  HoêU  (ehute  de  la 
Handegg;  B.  63  et  60) i 

A  pied  à  Orindelwald  par  la  Grande  Seheidegg  [au  Faulhorn\  (B.  51  et  49)  1-3 

En  eh.  de  fer  à  Lauterbrunnen  (B.  48)  par  la  Petite  Seheidegg  (à  pied 
à  la  Wengernalp)  et  à  MUrren  (B.  47) 1 

A  pied  à  Traehtellauenen  par  V  Obère  Steinberg^  retour  à  Lauterbrunnen 
et  en  eh.  de  fer  à  Interlaken  (B.  47) 1 

Jnterlaken  et  ses  environs  (St  -  Beatenberg  y  Schynige  Flatte  ^  Oiessbaehy 
Rothhorn  de  Brient;  B.  48) 3-3 

En  eh.  de  fer  ou  en  bat.  à  J^ee  (B.  45)  et  en  voit,  ou  à  pied  à  Kan- 
dertUg  B.  68) 1 

Xbndêrgfeg  (lae  d'Œsehinen,  vallée  de  Oastem,  etc.) (1) 

A  pied  à  Loiche-les-Bainêy  par  la  Oemmi^  à  pied  ou  en  voit,  k  la  sta- 
tion de  Loiche  (B.  63)  et  en  eh.  de  fer  à  Viège  M  à  Zermatt  (B.  88)  .      4 
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Jours. 
Excursions  de  Zermatt  :  à  VMtel  du  R^el^  au  Oornergrat^  au  Ute  Notr^ 

etc.  (R.  84) a 

En  ch.  de  fer  à  Viège  (B.  84)  et  à  MarUgny  (R.  83) 1 

A  pied  à  Chamonix  par  le  ad  de  Balme^  1»  TiU- Noire  ou  So^tm 

(U.  74  et  75) 1 

Chamonix  (B.  72) 1-2 

En  dilig.  et  en  ch.  de  fer  à  Genève  et  visite  de  cette  ville  (B.  71  et  66)  1-3 
En  bat.  à  vap.   par  le  lac  de  Genève  (B.  66)  à  Montreux  {Chillon^ 

GUon,  etc.) 1-3 

En  ch.  de  fer  à  Lausanne^  k  Fribourg  et  à  Berne  (B.  66  et  63)     .    .  1 

Btne  (B.  43)  et  en  eh.  de  fer  à  BâU  (R.  4J 1 

Si  l'on  a  enoorft  une  QtTiiiZAiNE  de  j^ou&s  dispoplMes ,  on  peut 

la  consaerer  &  l'^s^  de  la  Sttisse  et  aux  laes  du  nord  de  l'Italie, 

De  Borsehaeh  ou  de  Zurich  à  lyaifetê  et  à  Ooire  (B.  14,  18  et  30)   .         1 
Ba  dilie.  à  fThuaiê;  à  pied  par  la  V<a-Mà^y  jusqu'au  9^  pont,  et  re- 
tour a  Thusis  CB.  dfi)  ;  à  pied  à  Tiefenkmten^  par  le  défiU  du  Schyn 

(p.  38b) I 

En  dilig.  à  ailvtvplana^  par  le  JuUer  (B.  99),  et  à  St-Maurice  (B.  100)  1 
Bn  voit,  à  la  Makja  et  retour  (B.  lOOD,  Taprès-midi  à  Ftntr^rina  (B.  lOl)  1 
Poniretfna  {glaciers  de  MorterçKtfch  et  de  ^oseg^  PU  Iionguard^  etc.: 

B.  101) 2-3 

En  dilig.,  par  le  eol  du  Bemina^  à  lïrmno  et  à  SondHo;  en  eh.  de 

fer  à  Cfklêco  (B.  103}  et  en  bat.  à  vap.  à  ^eUa^io  (B.  110^  ....         1 
A  Bellagio  (viilhu  Serbelloniy  Oarlûtta^  e^.)  et  à  Lugam/Q  par  Àfenaggio 

et  Pùrlezga  (B.  110  et  109) 1 

Environs  de  Luaano  (MùnUS.-Sal9at0re  ou  Moni-GênerôM  ;  B.  lOS)  .  I-II/2 
En  b^.  à  vap.  a  PfiKs-  Treta  et  en  eh.  de  fer  à  iMiiw  (B.  IQBh  en 

bat.  à  vap.  aux  f^es  J^orromies  et  à  PaUanga  ou  à  JSftre*a  (B.  107)  1-li/a 
En  bat.  à  vap.  à  Laveno  et  retour  par  la  ligne  du  St-Gothard  à  Lucerne         1 
Ou  bien  en  ch.  de  fer  à  Domodoisola  et  en  dilig.   à  Brigue  par  le 
4Vmpto»  (B.  80) 1 

Ce  plan  ne  sera  guère  suivi  en  entier,  mais  on  pourra  l^utiliser 
pour  9%  tracer  des  itin^aires  plus  courts,  comme  les  suivaiMis  : 

I.    Tous  DE  HUIT  JO0BS. 

Sigi,  Oberland  Bernois,  glacer  du  Bh^ne,  route  du  St^Oothard^ 

i«r  jour.    De  BâU  (Consfanee^  Romat^?u>rn)  k  Zurich.    V^eUi, 

2^  J.    Par  Zug  et  Arih  au  Btgi  et  à  Lucerne. 

9^  J.    Par  le  chemin  de  fer  du  BrUnig  k  Brienz  (avec  le  HUUe  ou  le  Rolh- 

hom  de  Brienz:  Va  J-  ou  ^  j>  ^^  plus)  et  par  le  bat.  à  vap.  au  IHet»- 

hach  et  k  Interlaken. 
4®  J.    A  Lauterbrunneut  k  MUrren  et  par  la  WengemeOp  k  Grindeiwaldt  Le 

mieux  à  ined,  en  y  mettant  1  J*  de  plus. 
0^  J.    Par  la  Grande  Scheidegg  k  Im-H<tf, 

^  J.    Par  la  vallée  du  HasH  k  Vhospice  du  Grimul  et  an  glacier  du  Rhône. 
t^  J.    Pi^r  la  Furka  k  Andem^att  ou  à  Gœschenen. 
8^  J.    A  Flûeleut  k  Lucerne  et  à  Bdle. 

II.   TOTTB  DE  DOUZE  J0UB8. 

Bigi,  Oberland  Bernois,  Zermatt,  Oetnmi» 

l*'-6*  jours,  comme  au  I^'tour. 

7«  J.    En  dilig.  k  Fïesch;  k  pied  ou  à  cheval  à  VhOiel  Jung/rau. 

8®  J.    Le  matin  a  VBggishorn  ;  par  la  Riederalp  k  Motrel  et  à  Brigus. 

d«  J.    En  ch.  de  fer  à  Viège  et  a  Zermott. 
10®  J.    Au  Gomergraiy  etc. 
11®  J.    En  ch.  de  fer,  par  Viège  k  la  station  de  Loëche  ;  k  pied  ou  en  voit» 

à  Loiche-leê'Bcdnê. 
13®  J.    A  Kandersteg^  par  la  Gemmif  en  voit,  à  Spiez^  etc. 
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III.    Tous  DE  8SIZS  JQUA8. 

J^igi,  Obefland  Bfirnoi$,  fermait,  I^ac  <U  (7««Uv#. 

ler.^e  jours,  comme  au  II®  tour. 

10®  J.    Retour  à  Viège  et  ei)  chemin  de  fer  à  MarHçnff. 
11®  J.    Par  le  col  d€  Bàtme  ou  la  Tête-Noire  k  Chvnonix. 
13®  J.    Chamonùc. 

13®  J.    Par  Salvan  à  Vem<iifa$  et  en  eb.  de  fer  à  Monk^ux. 
14®-16®  J.    A  Olfon  (Nape),  Vepé^,  lautantie  et  Oenive. 
16®  J.    A  FtiboufÇt  ^m^  et  Bâle. 

IV.    TOUB  DE  DIX-SEPT  A  VINGT  JOU^«, 

Rigif  Oberland  Bernois,  Valais  méridiimaly  Chamoni^. 

l®'-8®  jours,  comme  au  II®  tour. 

9®  J.    Au  Oomerçrat  et  retour  à  St-NicoUu. 
10®  J.    Par  le  col  dTAuçsibord  (Schtearthorn)  à  Oruben. 
11®  J.    Par  le  col  de  Jfeiden  (BelUhTola)  à  St-Luc^  à  Vh^t.   WeiuhorP  Ou  k 
fUtOffe, 

13®  J.    A  ZtMl  et  retour. 

13®  J.    Par  le  col  de  Torrent  à  Bvolena. 

14®  et  16®  J.    Bvolena  (AroUa^  FerphcU)  et  retour  à  ^4». 

16®  et  17®  J.    Par  la  Oemmi  ou  par  Lauiomfu  qt  Fribourg  k  Berne, 

Ou  bien: 

15®  J.    D'Evolfina  à  Ston.^  et  à  MarOgnf. 

1(^-30®  J.    Par  Chamonix  et  Oenive  à  Bâle;  roir  le  III®  tour. 

V.    ToUB  DE  SEPT  JOUBS. 

Oberland  Bfirnoù.    J^igi.    Ligne  du  St-Qoihard.    Logb  du  nord 

die  l'Italie, 

1^  jour.    De  B4k  à  Berne  et  à  Interlaken. 

^J.  A  Lauterbrunnen,  à  Ètilrren  et  par  U  Wengernàlp  à  OrindelwaM,. 

3^  J.  Par  la  Grqnàe  Scheidegg  à  Jtfeinfigen. 

4®  J.  Par  le  Br€niù  à  Alnn<^h-Stai  (ascension  du  Pilote)  et  à  /^erne. 

0®  J.  P'i^  le  8t-Got|iard  a  taveno  et  à  «Sf<r««a  (f{««  J^orromées). 

6®  J.  par  £i«<f>o  et  Luçano  à  Bellagio. 

t®  J.  Bn  bat.  à  yap.  à  Côme  et  jretonr  par  la  ligne  du  3t-Qotliard. 

VI.    TOVB  DE  HUIT  A  DIX  JOUBS. 

Bigi,  lac  des  Quatre' Canton»,  St-Qothard,  lacs  du  N,  de  V Italie, 

Splûgen, 

1^  jour.    De  BéU  à  Lueeme  et  a.u  mffi. 

3^  J.  Descente  à  VHgnùu^  en  b«t.  à  vap.  à  Brwmw  iAxenst^n^  fimUt  etc.). 

9^  J.  ^ar  la  ligne  du  8t-€k>t|iard  à  Loearno. 

4*  J.  Aux  ilêi  Borroméee  et  retour  a  Luino  et  à  Lugamo. 

6^J.  t^ar  Céme  ou  Porlegna  a  BeUagio. 

0^  J.  Bellagio  et  Taprès-midi  à  OoUco  et  à  Chiatenna. 

79  J.  Par  le  SpUtgen  à  Co^e. 

S®  J.  A  Zurich  et  à  Bâle. 

Ou  bien: 
1®'  J.    A  Amiteç  et  dans  la  vallée  de  Maderan. 

3®  J.    Ratour  par  les  Sta/eln  à  Anuteg  et  par  la  route  du  St-Oothard  à 
Oeeêchenen. 

d®-8®  J.,  comme  les  3®-8®  ci-dessus. 
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VU.    TOCBS  DE  DOUZE  A  QUATOBZfi  J0UB8. 

Même  route  qu'an  tour  précëdent,  plus  la  Haute' Engadine, 

ier.5e  jours,  eomme  au  VI®  tour. 

6®  J.    A  Chiavênna  et  par  le  Val  BregagUa  à  (Uuaceta, 

7®  J.    Par  la  Uàloja  à  St-MauHee  et  à  P»utre»itM. 

efi'9^  J.    PMUreatna  (Pis  Ltmguard^  ete.). 
lOe  J.    Par  le  col  de  VASbuUi  à  TUfenkatU%^ 
11«  J.    Par  le  difiU  du  Schyn  à  ThuH»  (Via  Mùla)  et  à  <Mre. 
13^  J.    A  Ragatt  et  à  Zurich. 

Vni.    TotJB  DE  SEIZE  A  DIX-HUIT  J0UB8. 

Même  route,  plus  la  Valteline  et  la  Boise-Engadine. 

ler^  jours,  eomme  au  VII®  tour. 

9®  J.    Par  le  col  du  Bemina  à  Tiranû. 
10®  J.    Par  la  Valteline  à  Bormio. 
il®  J.    Par  le  col  de  Bormio  (Fit  UmbraH)  à  S.-MaHa^  dans  la  rallée  de 

UUMUr. 
13®  J.    Par  le  col  dTf^en  à  Zemeit  et  en  voit,  à  SchuU. 
13®  J.    Par  le  col  de  la  Fluela  à  Davos. 
14®  J.    Par  la  route  du  Landwa$ur  à  Tle/enkatien. 
15®  et  18®  J.,  eomme  au  VII®  tour. 

Ces  Itinéraires  sont  pour  les  voyageurs  qui  désirent  ne  pas  trop 
se  fatiguer.  Un  bon  piéton  connaissant  déjà  le  pays  préférera 
s'écarter  des  grandes  routes ,  et  il  se  fera  un  itinéraire  qui  lui  per- 
mettra de  jouir  des  beautés  sans  nombre  qu'offrent  les  montagnes  de 
la  Suisse. 

De  tous  les  grands  paseagea  dea  Alpea,  nul  ne  peut  riraliser  avec  celui 
du  St-Gothard  (B.  90  et  SI),  surtout  au  printemps.  Le  SplOgen  (B.  96  et  SG), 
qui  est  le  plus  fréquenté  après  le  8t-Gothard,  offre  au  K.  des  parties  aussi 
très  remarquables,  de  même  que  le  BernardiiM  (B.  97).  Des  passages  qui 
mènent  à  1  Engadine  (Julier,  Albula,  Fluela),  le  plus  reeommandable  est 
le  col  de  V Albula  (B.  98),  avee  le  dénié  du  Sehfn  (p.  380)  ;  des  passages  eon> 
duisant  de  TEngadine  au  lac  de  Gome,  la  Makja  (B.  103  et  10&).  La  route 
du  Bemina  (B.  103)  est  aussi  très  belle,  et  beaucoup  plus  commode  depuia 
Touverture  de  la  ligne  de  la  Valteline  (Sondrio-Colico  ;  p.  436).  Dans  Touest 
de  la  8uisse,  il  n*y  a  que  le  Simplon  (B.  80}  qui  offre  une  route  fréquentée 
et  pittoresque.  Le  chemin  du  Orand-St- Bernard  (B.  78)  est  en  somme  le 
moins  intéressant,  bien  que  très  fréquenté  et  malgré  sa  célébrité. 

Les  points  de  vue  renommés  sont  les  suivants,  parmi  lesquels  lea 

S  lus  célèbres  ou  ceux  qui  sont  d*un  accès  facile  ont  été  marqués  d'un  ou 
e  deux  *. 

10  Dans  le  Jura  (les  Alpes  dans  le  lointain,  les  collines  de  la  Suisse  au 
premier  plan,  et,  plus  à  TO.,  les  lacs  deBienne,  de  Neuebâtel  et  de  GenèTe)^ 
ceux  de  Vhùtel  achweizerkof  (p.  36),  près  de  la  chute  du  Bhin  \  de  MitcoUn 
(p.  13),  près  de  Bienne  ;  du  *  weiuenstein  (p.  16),  près  de  Soleure  ^  du  Froh* 
bourg  (p.  14),  près  d'Olten  ;  du  Chaumont  (p.  311),  du  Chasserai  (p.  306)  et 
de  la  TÊte-de-Rang  (p.  311)*  dans  le  canton  de  Xeuchâtel^  du  ^Signal  de 
Ohexbres  (p.  330);  du  •Signal  de  Bougy  (p.  337),  de  la  DÔU  (p.  336)  et  de 
la  Dent  de  VauUon  (p.  333)  dans  le  canton  de  Vaud. 
Iio  Plus  près  des  Alpes,  ou  dans  les  basses  Alpes: 

1.  Au  nord  des  Alpes,  ceux  du  Katen  (p.  S6),  du  Hohe-Kasten 
(p.  59)  et  du  ^Sentis  (p.  58),  dans  le  canton  d'Appenzell;  de  V*UetU  (p.  99> 
et  du  Bachtel  (p.  44),  près  de  Zurich  ;  du  Speer  (p.  46).  près  de  Weesen  ;  du 
VAlvier  (p.  47),  près  de  Sargans;  du  **Rigi  (p.  96),  du  ^Pilote  (p.  104),  du 
•Stanserhom  (p.  130),  du  SeeUsberger  -  Kultn  (p.  90),  de  la  FronaJp  (p.  93> 
et  du  Mythen  (p.  113),  près  du  lac  des  Quatre-Cantons  ;  du  Napf  (p.  143), 
dans  rEmmenthal;  du  *SehcenzU  (p.  153),  près  de  Berne;  du  Moléson  (p.  354) 
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et  de  la  Dent  d«  Jaman  (p.  356),  dans  le  canton  de  Fribourg^  du  ^Salève 
<p.  333)  et  des  VùiroM  (p.  234),  en  Savoie,  près  de  Genève^  des  *Hùcher8  de 
Naye  (p.  344),  près  de  Glion  ;  du  CAamo«Mii'r«  (p.  347),  près  de  Villars. 

3.  Au  sud  des  Alpes,  ceux  du  ^Mont-St-Salvatore  (p.  433),  du  *Mont- 
Oeneroso  (p.  434)  et  du  Mont-Bri  (p.  433),  près  du  lac  de  Lugano  \  du  Mo^t- 
Mottarone  (p.  446)  et  du  MonUNuao  (p.  443),  au  bord  du  lac  Majeur;  du 
MofU'S.-Primo  (p.  457),  au  bord  du  lac  de  Gôme;  de  la  Becca  di  Nona 
(p.  393),  près  d'Aoste  ;  du  Crammont  (p.  391),  près  de  Pré-St-Didier. 

IIP  Dans  les  hautes  Alpes ,  ceux  du  Nieten  (p.  154) ,  de  VAmitbiihl 
<p.  leO),  de  la  Heimwehfluh  (p.  163),  de  VAbfindberg  (p.  163),  de  la  *8chynige 
PlatU  (p.  166),  de  •Mtirren  (p.  169),  du  Sthilihor»  (p.  711),  de  V  Obère  Stein- 
berg  (p.  169),  de  la  Wengernalp  (p.  176),  du  *Lanberhorn  (p.  176)s  du  Mann- 
lichen  (p.  177),  du  •Faulhorn  (p.  181),  du  *Roihhorn  de  Brient  (p.  185),  du 
PeUt-Siedelhom  (p.  191),  de  la  ^Oemmi  (p.  196),  dans  TOberland  Bernois-,  du 
*Pixgo  CeniraU  (p.  123),  près  du  St-Gothard-,  du  furkahorn  (p.  138),  de  VEg- 
çishorn  (p.  316),  du  Sparrhorn  (p.  308),  du  Torren^om  (p.  197),  de  la  Pterre- 
à'Voir  (p.  361),  du  Mont-Brûlé  (p.  397),  du  *Oornergrat  (p.  334),  du  Breit- 
Aom  (p.  836),  du  Schwarzhom  (p.  330) ,  de  la  *Bella-Tola  (p.  339)  et  du 
Pie  d'Arzinol  (p.  331),  dans  le  Valais  ;  du  Col  de  Balme  (p.  384),  de  la  *Plé' 
gire  (p.  375)  et  du  ^Brévent  (p.  375),  près  de  Chamonix  ;  de  la  Muotia»  Mu- 
ratgl  (p.  409),  du  Seha/berg  (p.  408),  du  *Piz  Languard  (p.  409),  du  Pis  Ot 
{p.  404),  du  Schwarzhorn  (p.  360),  du  Stœtxerhorn  (p.  391),  du  Pis  Mundaun 
(p.  370)  et  du  Piz  Muraun  (p.  373),  dans  le  canton  des  Grisons. 

•  L^illmnfaation  dM  Alpai  (Alpenghlhen)  est  ce  curieux  phénomène  qui 
consiste  en  la  coloration  en  rouge  de  feu,  au  coucher  du  soleil,  des  som- 
mets rocheux  et  couverts  de  nei^e,  et  surtout  la  seconde  coloration,  par 
reflet  sur  les  nuages,  qui  les  revêt  de  teintes  chaudee,  du  jaune  brillant 
au  pourpre  et  au  rouge  violet,  quelques  minutes  après  le  coucher  du  soleil, 
quand  I''obscurité  envahit  déjà  les  vallées. 

II.  Fraif  de  voyage.  Monnaie. 

Le  piéton  peut  se  tirer  d'affaire  en  Suisse  avec  12  à  15  fr.  par 
jour  et  moins  encore  s'il  préfère  les  petits  hôtels.  Cependant  il  sera 
plus  sûr  de  compter  en  moyenne  20  f!r.  et  25  à  30  si  Ton  prend 
souvent  des  voitures.  Ces  frais  s'augmentent  de  beaucoup  si  Ton 
entreprend  de  grandes  courses  de  montagne. 

La  Suisse ,  qui  &  adopté  le  système  monétaire  français ,  frappe 
des  pièces  de  20  fr.  en  or ,  et  de  5 ,  2  et  1  fir.  et  50  c.  en  argent. 
Toutefois  les  pièces  de  20,  10  et  ô  c.  diffèrent  des  pièces  françaises 
en  ce  qu'elles  sont  en  hillon,  c'est-à-dire  en  alliage  d'argent,  de 
cuivre,  de  zinc  et  de  nickeL  11  n'y  a  que  les  pièces  de  2  et  1  c.  qui 
soient  en  cuivre.  On  donne  encore  quelquefois  au  centime  le  nom 
de  rappe,  au  plur.  rappen.  Il  importe  d'observer  que  les  pièces  où 
l'Helvétie  est  représentée  assise,  aux  millésimes  de  1859-1863,  n'ont 
plus  cours.  U  en  est  de  même  des  pièces  d'argent  italiennes,  sauf 
celles  de  5  fr.,  et  de  celles  du  pape  (Pie  IX).  11  y  a  dans  chaque  bureau 
de  poste  un  tableau  où  sont  représentées  les  pièces  qu'on  doit  re- 
fuser. Quelques  banques  cantonales  émettent  aussi  des  billets  de 
100  et  de  50  fr.,  qui  ont  cours  en  Suisse.  Les  pièces  d'or  du  système 
français  en  général  sont  ce  que  l'on  peut  emporter  de  plus  commode 
en  Suisse  et  en  Italie.  Comme  papier- monnaie,  on  n'emportera 
pour  la  Savoie  que  des  billets  de  la  Banque  de  France.  Le  papier 
italien  étant  beaucoup  au-dessous  du  pair  et  les  hôteliers  ni  les 
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comp.  de  chemins  de  fer  ne  vous  tenant  pas  compte  de  Tagio  sur  l'or, 

on  a  intérêt  à  se  procurer  de  ce  papier  chez  un  changeur. 

Pour  les  ENVOIS  d^argevt,  le  plus  simple  est  de  les  faire  adresser, 
après  ravoir  prévenu,  à  un  hôtelier  ehes  leauel  on  pense  séjourner.  Mais 
il  emporte  de  bien  s^entendre  et  de  se  légitimer,  car  personne  n^est  res- 
ponsable en  cas  de  paiement  erroné.  On  peut  partout  se  faire  envoyer  un 
mandat  télégraphique  (p.  xxvii). 

ni.  H6telf  et  pensions. 

Dans  les  gbands  hôtels,  les  prix  ordinaires  sont:  chambre^ 
2  fr.  50  et  au-dessus  ;  bougie,  1  fr.  ;  service,  1  fr.  ;  1®'  déjeuner  (café 
ou  thé ,  pain ,  beurre  et  miel) ,  1  fr.  50  ;  déjeuner  à  la  fourchette, 
(«lunch»)  3  fr.  à  3  fr.  50;  dîner  à  table  d'hôte,  4  à  5  fr.  sans  le  vin. 

Les  PETITS  HÔTELS  sout  préférables  pour  les  piétons.  Leurs  prix 
sont  :  chambre  1  fr.  50  à  2  fr.  ;  1®'  déjeuner,  1  fr.  ;  dîner,  2  à  3  fr.  ; 
service  à  volonté,  rien  pour  la  bougie,  et  les  Suisses  paient  d'ordi- 
naire encore  moins.  Les  prix  sont  cependant  plus  élevés  dans  les 
petits  hôtels  loin  des  chemins  de  fer  et  des  grandes  routes,  surtout 
dans  les  montagnes,  à  cause  des  difficultés  d'approvisionnement. 
11  n'est  pas  rare  qu'on  y  organise,  avec  de  la  viande  Aroide,  un  entre- 
mets médiocre,  etc.,  un  dîner  de  4  ou  5  plats  qu'on  vous  fait  payer 
comme  ceux  de  table  d'hôte  dans  les  grands  hôtels.  Mais  on  y  peut 
d'habitude  demander  un  «petit  dîner»  ou  un  «petit  souper»,  qui  est 
suffisant  et  qui  coûte  de  1  fV.  à  1  fr.  50  de  moins.  On  peut  aussi  fort 
bien  s'informer  des  prix  des  chambres,  «tout  compris»,  c-à-d.  avec 
la  bougie  et  le  service. 

Il  n'est  pas  inutile  de  dire  qu'on  est  traité  dans  un  hôtel  selon 
sa  manière  d'agir.  Celui  qui  fait  beaucoup  de  bruit ,  blâme  tout, 
sonne  sans  cesse  pour  satisfaire  toutes  ses  petites  exigences  et  se 
contente  finalement  d'une  tasse  de  thé,  celui-là  ne  peut  pas  se 
plaindre  de  sa  note. 

La  iiOTE  doit  toujours  être  bien  examinée  avant  de  payer.  L^affluence 
des  voyageurs,  surtout  au  fort  de  la  saison,  rend  les  erreurs  inévitables, 
même  avec  la  meilleure  comptabilité.  Une  indication  inexacte  ou  peu 
claire  d'un  garçon  peut  faire  mettre  certaines  choses  au  compte  d  un 
autre,  par  ex.  du  vin  ou  d'autres  consommations,  et,  en  cas  d'incertitude, 
le  teneur  de  livres  suppose  bien  qu'on  réclamera,  s'il  y  a  erreur.  En  cas 
de  séjour,  demander  sa  note  tous  les  9  ou  3  jours,  afin  de  pouvoir  recti- 
fier les  «erreurs».  Un  voyageur  avisé  n'admettra  pas  les  comptes  som- 
maires, un  seul  chiffre  pour  «déjeuner,  dîner,  vin  et  café*. 

Si  l'on  veut  partir  de  grand  matin,  demander  sa  note  bien  à  temps 
la  veille  et  s'arranger  de  façon  à  ne  pas  avoir  besoin  de  monnaie  au  der- 
nier moment,  si  l'on  ne  veut  y  être  de  retour  dans  la  précipitation  du 
départ. 

Une  DépBcHE  est  utile  pour  retenir  sa  place  au  fort  de  la  saison,  mais 
il  importe  Qu'elle  soit  claire  et  précise,  qu'elle  indique  quand  on  arrivera, 
le  nombre  de  personnes,  avec  noms,  prénoms,  profession  et  domicile,  et 
il  faut  l'envoyer  au  plus  tard  dans  la  matinée  pour  le  soir.  On  ne  peut  de 
plus  être  sûr  qu'il  en  sera  tenu  compte  que  si  on  l'envoie  en  demandant 
une  réponse  et  la  payant.  On  doit  de  même  dans  ce  cas  se  faire  un  de- 
voir de  prévenir  l'hôtelier  si  l'on  ne  peut  arriver  à  temps.  Beaucoup  de 
dépêches  manquant  de  clarté  et  n'offrant  pas  de  garantie  suffisante,  celui 
qui  arrive  à  bonne  heure  à  l'hôtel  a  toujours  plus  de  chance  d'être  logé. 
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Eviter  les  Uis  placés  contre  un  mur  extérieur,  où  Ton  pourrait  gagner 
un  refroidissement,  et  ceux  qui  ont  les  pieds  tournés  vers  la  fenêtre,  car 
■on  s'y  exposerait  à  des  maux  d^eux  ou  de  tête,  en  se  réveillant  avec  le 
Jour  dans  les  yeux. 

Les  p«iuiOBS,  maintenant  nombreuses  en  Suisse,  sont  des  hôtels 
organisés  surtout  et  même  uniquement  pour  un  séjour  prolongé. 
La  plupart  des  hôtels  comptent  aussi  les  prix  de  pension  en  cas 
de  séjour,  c.>à-d.  si  Ton  reste  de  5  à  8  jours.  Ces  prix  sont  de 
4  fr.  50  à  10  fr.  et  plus  par  jour,  pour  la  chambre ,  le  déjeuner,  le 
dîner  et  le  souper ,  généralement  sans  le  vin.  Quelquefois  aussi 
maintenant  la  chambre  n'est  pas  comptée  dans  le  prix  de  pension. 
€es  établissements  offrent  surtout  de  l'avantage  aux  familles. 

Pour  un  séjour,  on  fait  bien  de  se  renseigner  d'avance  par  écrit. 
On  obtient  ainsi  ordinairement  de  meilleures  conditions  qu'en 
traitant  sur  place  à  l'arrivée.  On  a  aussi  la  ressource  de  s'adresser 
à  plusieurs  hôteliers.  11  importe  seulement  de  préciser  la  situation 
4e  la  chambre  et  de  comprendre  dans  le  prix  le  service  et  la  bougie. 
Il  peut  arriver  qu'un  hôtelier  qui  n'a  plus  de  chambre  disponible 
ne  réponde  pas ,  et  l'on  s'est  plaint  à  ce  sujet  de  maisons  qui  sont 
•du  reste  bien  tenues  :  le  plus  sûr  est  donc  d'envoyer  une  carte  avec 
réponse  payée. 

Voici  quelques-uns  des  endroits  les  plus  fréquentés  pour  leurs  pensions. 

Dans  le  nord  :  Weissenttein  (1387  m.  ;  p.  16).  près  de  Soleure  ;  Maeolin 
(900  m.-,  p.  12),  près  deBienne;  Ltmçenbruck  (718  m.;  p.  13),  près  de  Lies* 
tal  ;  Frohbourg  (845  m.  ;  p.  14),  Fridau  (700  m.  ;  p.  14),  près  d*01ten  \  Chau- 
snant  (1172  m.  -,  p.  211),  près  de  l^euchâtel;  Zurich  (412  m.  ;  p.  33)  et  VUetU 
<878  m.;  p.  93)-,  Wadentweil  (p.  48),  etc.,  au  lac  de  Zurich  (400  m.);  Sehan- 
Jelê  et  Felsenegç  (940m.;  p.  81),  près  de  Zug;  vallée  dTJËgeri  (727  m.; 
p.  82)  ;  M'ee$en  (430  m.  ;  p.  45)  et  Murç  (p.  47)  au  bord  du  lac  de  Walen- 
stadt  ;  Obêtalden  (682  m.  ;  p.  46)  -,  Stachelberg  (664  m.  :  p.  70)  ;  Vorauen  (838  m.), 
Riehisau  (1095m.),  dans  la  vallée  de  Klœn  (p.  76);  ffeinrichsbad  (200 m.; 
p.  60),  près  de  Herisau  ;  AorsduKh  (400  m.  ;  p.  52)  ;  Walzenhauêen  (678  m.  ; 
p.  60).  près  de  Rheinegg;  Heiden  (806  m.  ;  p.  55);  Oaiê  (988  m.  ;  p.  56)  ;  Weiis- 
oad  (890  m.  ;  p.  57),  dans  le  canton  d^Appenzell. 

Sur  les  bords  du  lac  des  Quatre  -  Cantons  (437  m.):  Luceme  (p.  83); 
Meçgeu  (p.  107);  Hertensiein  (p.  89);  Wèggi$  (p.  89);  VHxnau  (p.  89);  Becken- 
ried  (p.  ^)  ;  Oersau  (p.  90)  ;  Brunnen  (p.  92)  ;  Axenstei»  et  Axenfeli  (70Q  m.  ; 
p.  92)  ;  Seelisberg  (845  m.  :  p.  91)  ;  BUrgenttock  ^0  m.  ;  p.  103)  ;  8ioo$  (1290  m.  ; 
p.  08);  Bigi'KkesUrU  (1315  m.);  Bigi-KàUbad  (144  m.);  Rigi-Firsi  (1462m.); 
&igi-SU0el  (1604  m.)  et  Rigi-Seheidegg  (1648  m.  ;  p.  98).  —  Dans  le  canton 
de  Luceme:  Sonnenberg  (800m.;  p.  ^);  Schwarxenberg  (841  m.;  p.  141).  — 
Dans  TEmmenthal:  RûtUhubelbad  (736  m.  ;  p.  14S).  —  Dans  le  canton  d'Un- 
terwald  :  Engelberg  (1019  m.  ;  p.  131)  ;  Nieder-Rickenbaeh  (1167  m.  ;  p.  130)  ; 
J£elch$et'FrnU  (1880  m.  ;  p.  135).  —  Dans  celui  d'Uri  :  AfMUg  (522  m.  ;  p.  114)  ; 
ixaiie  dé  Maderan  (1354  m.  ;  p.  125)  ;  Unterschœehen  (994  m.  ;  p.  67)  ;  Ander- 
mait  (1444  m.;  p.  121);  Hoipenthal  (1484  m.;  p.  122);  St-Oothard  (3095  m.; 
p.  123). 

Dans  rOberland  Bernois:  Berne  (538m.;  p.  146);  Thoune  (562  m.; 
p.  153);  Oberhofen  (p.  158);  GunUn  (p.  158);  Spieg  (p.  158),  bainê  de  Fdulen- 
ue  (p.  150),  St'Beatenberg  (1150  m.;  p.  160),  sur  le  lac  de  Thoune  (560  m.); 
JSêchi  (859  m.  ;  p.  158)  :  baint  de  Gumigel  (1153  m.  ;  p.  155)  ;  InUrlaken  (568  m.  ; 
V.  160);  Abendberg  (1139  m.;  p.  163);  Giesêbach  (820  m.;  p.  186),  sur  le  lac 
■de  Brienz;  MUrren  (1636  m.  ;  p.  170);  Wengtn  (  319  m.  ;  p.  174);  Orindelwald 
(1067  m.;  p.  177);  batnê  dt  Rùsentaui  (1380m.;  p.  188);  Meiringen  (509  m.; 
p.  183);  Bngêtlenalp  (1839 m.;  p.  137);  Adeïboden  (1356m.;  p.  U'8);  Kander- 
»»ieg  (1169  m.;  p.  194);  Lenk  (1070m.;  p.  202). 

b* 
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Sur  les  bords  du  lac  de  Genève,  dans  la  vallée  du  Rhône,  etc.:  Ge~ 
nève  (375  m.  :  p.  223)  ;  Ouchy  (p.  237)  ;  Lamanne  (p.  238)  :  Vexey  (p.  340)  ; 
Monireux  (p.  243)  ^  OUon  (724  m.  ;  p.  244)  ^  Aigle  (419  m.  -,  p.  247)  ;  Bex  (435  m.  -, 
p.  248)^  les  Ormonts  (1129  m.;  p.  252) ^  Ortfon  (1107  m.-,  p.  257);  Villars 
(1215  m.  ;  p.  247)  ;  Ghâleau-d'Œx  (994  m.  ;  p.  256)  ;  Champérf  (1063  m.  ;  p.  361)  ; 
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(2569  m.  ;  p.  334);  Saas-Fee  (1798  m.  ;  p.  340)  ;  St-Lue  (1675  m.  ;  p.  329)  ;  hât 
Weiishom  (2352  m.;  p.  327);  Zinal  (1678  m.;  p.  327);  Evolena  (1378  m..; 
p.  321);  Chamonix  (1050  m.;  p.  271). 

Dans  le  canton  des  Grisons  :  Sotnade»  (1738  m.  ;  p.  404)  ;  Pontresina 
(1803  m.  ;  p.  405)  ;  St-Maurice  (1856  m.  ;  p.  401)  ;  Siivaplana  (1816  m.  ;  p.  399)  ; 
SiU' Maria  (1797  m.;  p.  398):  Maloja  (1817  m.;  p.  396);  SchuU  (lilO  m.v 
p.  419);  Znoz  (1748m.;  p.  416);  Davos  (1556  m.;  p.  361);  Arosa  (1840  m.; 
p.  365);  Klosiers  (1209  m.;  p.  858) ;  Seewis  (932  m.;  p.  357);  Waldhœuser 
(1102  m.  ;  p.  368),  près  de  Films  ;  J%usiê  (756  m.  ;  p.  379)  ;  DisenHê  (1150  m.  ; 
p.  373);  Wiesen  (1439  m.;  p.  363);  Churwalden  (1240  m.;  p.  391);  Parpan 
(1511  m.  ;  p.  391). 

Sur  le  versant  méridional  des  Alpes  :  Airolo  (1145  m.  ;  p.  116)  ;  hôt. 
Piora  (1839  m.  ;  p.  117);  Faido  (717  m.  ;  p.  118);  Bignasco  (434  m.  ;  p.  438), 
dans  le  canton  du  Tessin;  Macugnaga  (1357  m.;  p.  344);  Alagna  (1191  m.; 
p.  346)  ;  Gretsoney  (1627  m.  ;  p.  347)  ;  Lugano  (284  m.  ;  p.  430)  ;  MonUGeneroso 
(1100  m.;  p.  435)  et  Lanzo  d'Inielvi  (950  m.  ;  p.  452),  près  du  lac  de  Lugano; 
Bellagio  (p.  436),  Cadenabbia,^  Menaggio^  etc.,  sur  le  lac  de  Côme  (216  m.>; 
Locarno  (p.  436) ,  Pallanza  (p.  443),  Baveno  et  Strésa  (p.  445) ,  sur  le  lae 
Majeur  (197  m.). 

Le  PouRBoïKE  est  aussi  une  plaie  de  la  Suisse.  Quand  le  ser- 
vice est  porté  en  compte ,  ne  donner  qu'à  l'homme  de  peine  et  au 
concierge ,  si  la  note  indique  qu'ils  n'en  ont  point  leur  part.  En 
général,  le  pourboire  sera  d'env.  5,  au  plus  10%  de  la  note.  Les 
propriétaires  de  certains  grands  hôtels  ont  interdit  à  leur  personnel 
de  recevoir  aucun  pourboire. 

IV.  Passeport.    Douane. 

En  principe,  on  n'a  pas  besoin  de  passeport  pour  voyager  en 
Suisse  et  dans  les  pays  voisins,  mais  il  en  faut  un  pour  toucher  de 
l'argent  et  retirer  des  envois  recommandés  à  la  poste,  et  il  est  tou- 
jours  agréable  d'en  avoir  un  pour  se  légitimer,  par  ex.  auprès  d'un 
hôtelier,  quand  on  se  fait  envoyer  de  l'argent  à  son  adresse,  et  dans 
des  excursions  en  Savoie,  sur  les  frontières  de  France  et  d'Italie. 

La  visite  de  la  douane  suisse  est  peu  rigoureuse.  100  cigares 
paient  1  fr.  50  d'entrée. 

▼.  Voyages  à  pied. 

Costnme  et  bagage.  Prendre  des  vêtements  de  laine ,  pas  trop 
légers,  des  chemises  de  couleur  en  soie  ou  en  flanelle  fine,  des 
chaussettes  de  laine  douce,  un  chapeau  de  drap  ou  de  feutre  léger, 
avec  une  bride  et  un  pardessus  d'été  ou  un  caoutchouc.  Il  est  ab- 
solument nécessaire  de  porter  une  forte  et  solide  chaussure  à  double 
semelle,  déjà  faite  au  pied,  avec  des  talons  bas  et  larges,  se  laçant 
sur  le  cou-de-pied,  s'y  adaptant  bien ,  mais  offrant  une  place  suffi- 
sante aux  orteils,  surtout  au  bout.  Pour  de  grandes  excursions  dans 
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tw  monUgn^B  et  sur  les  giaclers ,  il  faut  des  souliers  d«  montagne, 

garnis  de  forts  clous  forges.   Ils  doivent  nëcessairement  avoir  été 

portés  à  Tayance,  afin  qu'ils  ne  blessent  pas  le  pied,  car  cela  pour- 

rait  compromettre  tout  un  voyage.    On  les  fera  fkire  ebez  soi  et 

garnir  de  clous  en  Suisse.  En  voyage,  surtout  quand  ils  sont  mouilles, 

ils  ne  doivent  pas  être  cires,  mais  graissés. 

Les  dameê  qui  projettent  de  grandes  excursions  à  pied  dans  ce  pays 
doivent  se  résigner  à  porter  aussi  de  forts  souliers,  mids  ne  montant  pas 
trop  haut  et  convenablement  garnis  au  talon,  de  manière  à  ce  quMls  ne 
blessent  pas.  Leur  costume  se  composera  de  prëfërenee  d^un  court  jupon 
de  .flanelle  et  d'une  jaquette,  sur  une  blouse  ou  ua  tricot,  pour  pouvoir 
ôter  au  besoin  la  jaquette,  ainsi  que  d'une  culotte  fermée  au  genou,  mais 
qui  ne  gêne  pas  les  mouvements.  Des  vêtements  de  dessous  en  laine,  de 
gros  bas  de  laine,  des  guêtres,  une  ceinture  de  cuir,  des  courroies  de  cuir 
pour  relever  les  jupes,  de  longs  gants  en  peau  de  Suède,  un  voile  et  des 
lunettes  bleues  forment  le  complément  indispensable  d'un  costume  de  voyage. 
Le  corset  ne  doit  pas  être  trop  serré,  afin  do  ne  pas  gêner  la  respiration. 

Le  reste  de  l'équipement  dépendra  des  besoins  personnels  du 
touriste.  Il  est  encore  nécessaire  d'avoir,  par  ex.,  des  gants  de  peau 
ordinaires  et  de  gros  gants  de  coton  et  de  laine,  un  bon  couteau  à 
tire-boucbon ,  un  gobelet  de  cuir,  une  longue -vue  ou  une  Jumelle, 
un  bidon ,  du  fll  et  des  aiguilles ,  du  sparadrap  et  même  une  petite 
pharmacie  de  poche,  en  forme  d'étui,  comme  on  en  trouve  dans  les 
grandes  villes.  II  est  utile  d'avoir  une  petite  boussole,  une  lan- 
terne de  poche,  un  petit  thermomètre  et  un  baromètre  anéroïde.  Il 
est  avantageux  d'avoir,  dans  les  courses  ordinaires,  un  parapluie  à 
manche  solide  et  assez  long,  avec  une  poignée  commode  et  ferré  en 
pointe  à  l'autre  bout.  Mais  pour  des  sentiers  escarpés  il  vaut  mieux 
avoir  un  &(î^on /erre  («Bergstock»),  fait  d'une  tige  solide  de  frêne 
ou  de  coudrier ,  qu'on  peut  se  procurer  partout  en  Suisse  pour  1  à 
2  fr.  Enfin  pour  les  courses  de  montagne  sur  la  neige  et  la  glace  il 
est  encore  préférable  d'avoir  un  piolet,  qu'on  trouve  d'ordinaire  à 
emprunter  à  l'hôtel,  et  il  faut  aussi  des  guêtres  de  laine  montant 
jusqu'aux  genoux ,  des  conserves  couleur  de  fumée  ou  bleues ,  gar- 
nies sur  les  côtés,  et  une  corde,  que  possède  d'habitude  le  guide. 

Le  menu  bagage ,  pour  les  besoins  de  la  journée ,  se  porte  dans 
un  sac  en  bandoulière  ou  sur  le  dos,  dans  un  havre -sac  com- 
mode. Pour  une  excursion  de  quinze  jours,  il  suffit  d'avoir,  en 
outre  du  costume  que  l'on  porte ,  une  chemise  de  flanelle ,  3  ou  4 
paires  de  chaussettes  de  laine,  quelques  cols,  des  mouchoirs  de 
poche ,  etc. ,  des  pantoufles  et  les  ustensiles  de  toilette.  Pour  les 
autres  objets,  v.  ci-dessus. 

Le  POIDS  DU  SAC  pourra  être  plus  ou  moins  considérable  selon  les 
forces  et  les  habitudes,  et  un  débutant  doit  se  charger  le  moins  possible. 
Si  Ton  n'est  pas  habitué  à  la  marche ,  le  jilna  petit  sac  même  finit  par 
incommoder.  Les  guides  ne  portent  pas  drordinaire  plus  de  8  kilos  de 
bagage  sans  un  supplément,  qui  se  calcule  par  kilo  d'excédant  et  par 
heure  de  marche,  ce  qui  ne  laisse  pas.  d^augmenter  les  frais  des  longues 
excursions. 

La  VALISB  qui  contiendra  lesfvêtements  de  rechange ,  du  linge, 
4e8  chaussettes,  etç„  devr^  être  tello  qu'on  puisse  m  besoin  la  por^ 
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ter  soi-même  du  chemin  de  fer,  du  bateeu  ou  de  la  Toiture  publique 
à  Thôtel  voisin.  Lors  d'une  excursion  à  pied,  on  Tenvoie  en  etani, 
contre  reçu  (5  c.))  poste  restante. 

Bègles  pour  la  marelie.  On  commence  par  de  très  petites  Jour^ 
nées,  et  l'on  part  de  bonne  heure.  Après  2  à  3  h.  de  marche,  on 
se  repose  Vs  ^'  À  un  endroit  convenable  >  et  Ton  prend  quelque 
chose  (provisions,  v. ci •  dessous).  Il  est  bon  d'arriver  à  son  but 
vers  midi,  pour  utiliser  le  reste  de  la  Journée  en  promenades  ;  si  ce 
n'est  pas  possible,  on  se  repose  pendant  les  chaleurs  de  midi,  pour 
continuer  ensuite  son  chemin ,  sans  arriver  trop  tard  (v.  p.  xvni). 
Enfln  prendre  avant  ou  après  le  repas  du  soir  ses  mesures  en  vue 
du  départ,  si  l'on  continue  son  excursion  le  lendemain  (guides, 
provisions,  etc.),  et  se  coucher  de  bonne  heure. 

Avant  une  excursion,  s'informer  du  temps  la  veille,  auprès  de 
l'hôtelier  et  des  guides.  On  ne  peut  rien  se  promettre  d'un  temps 
incertain.  C'est  le  matin  et  le  soir  que  le  temps  est  le  plus  clair 
sur  les  hautes  montagnes  ;  on  s'arrangera  donc  de  façon  à  y  coucher, 
s'il  est  possible.  On  ne  saurait  conseiller  les  courses  dans  les  hau- 
tes montagnes  aux  débutants  que  s'il  fait  réellement  beau ,  carie 
brouillard  et  la  neige  y  surviennent  avec  une  rapidité  surprenante 
C'est  un  signe  de  beau  temps  durable  lorsque  le  vent  souffle  le  soir 
des  hauteurs  dans  les  vallées  ou  quand  les  nuages  se  divisent  et 
qu'il  vient  de  tomber  de  la  neige  sur  les  montagnes.  Quand  les 
troupeaux  paissent  en  remontant  la  montagne,  on  peut  compter, 
dit-on ,  sur  un  ciel  serein.  Le  mauvais  temps  se  prépare  dès  que 
les  sommets  lointains,  colorés  en  bleu  foncé,  tranchent  vivement 
sur  l'horizon  et  paraissent  plus  proches;  le  vent  d'ouest,  les  tour- 
billons de  poussière  sur  les  routes,  les  vents  soufflant  de  bas  en 
haut,  sont  autant  de  signes  de  pluie.  Un  baromètre  anéroïde  peut 
être  très  utile  ;  on  en  trouve  de  fort  bons  à  30-35  fr. 

Comme  provisions,  on  trouve  généralement  dans  les  hôtels  de 
montagne  de  la  viande  froide ,  des  œufs ,  du  fromage  et  du  beurre. 
L'estomac  des  touristes  qui  ne  sont  pas  habitués  aux  fatigues  ayant 
quelquefois  besoin  d'excitants  ou  de  choses  légères ,  on  fera  bien 
d'emporter  avec  soi  de  la  maison  des  biscuits ,  du  chocolat  ou  des 
conserves  alimentaires.  —  Pour  boisson,  du  vin,  du  thé  ou  du  café 
froid  et  un  peu  de  rhum,  de  cognac  ou  de  kirsch.  On  recommande 
aussi  les  bonbons  au  jus  de  citron  cristallisé,  qui  se  font  dissoudre 
dans  de  l'eau  sucrée.  Eviter  de  boire  de  l'eau  des  glaciers  dans  les 
hautes  régions;  en  tout  cas  y  mêler  du  cognac  ou  du  rhum.  On 
trouve  toujours  dans  les  chalets  du  fromage  et  de  la  crème  («Ni- 
deln»),  nourriture  bonne  et  substantielle  pour  quiconque  peut  la 
digérer,  sinon  elle  pèse  sur  l'estomac.  Il  peut  être  dangereux  d'en 
user  le  soir.  L'amateur  de  laitage  fera  bien  d'y  mêler  un  peu  de 
kirsch  ou  de  rhum. 

Dans  les  ascensions  de  nwntagne,  la  règle  est  de  marcher  lente- 
ment, d'un  pas  é^al  et  suivi:  «Cbi  va  piano,  va  sano;  chi  va  sano, 
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Ta  lontono».  Le  véritcble  alpiniste  songe  moins  an  chemin  qu'il  lui 
reste  à  faire  qu'à  celui  qu'il  a  parcouru.  On  admet  en  gënëral  qu'on 
monte  de  300  m.  à  l'heure.  Des  jeunes  gens  vigoureux  vont  sans 
doute  plus  vite,  mais  il  importe  au  moins  de  ménager  ses  forces 
dans  les  premiers  Jours.  Le  débutant  et  surtout  le  touriste  d'&ge 
mûr  ne  doit  avoir  égard  qu'à  ses  aises  et  ne  hâter  sa  marche  sous 
aucun  prétexte.  Il  ne  fera  donc  guère  que  60  à  70  pas  â  la  minute 
dans  les  fortes  montées,  90  à  100  à  la  descente  et  dans  la  plaine. 
On  se  fatigue  vite  en  faisant  une  ascension  immédiatement  après 
un  repas.  Il  n'est  pas  moins  fatigant  de  marcher  en  montant  a  côté 
d'un  cheval,  dont  le  pas  règle  celui  du  voyageur. 

Les  glatUrs  doivent  se  franchir  autant  que  possible  avant  10  h. 
du  matin ,  car  les  rayons  du  soleil  amollissent  la  croûte  de  glace 
qui  se  forme  durant  la  nuit  sur  les  fissures  et  les  crevasses.  La 
marche  sur  les  névés  est  très  pénible  à  midi ,  par  la  chaleur  et  un 
soleil  éblouissant.  Sur  les  glaciers,  on  marchera  toujours  à  la  corde, 
de  façon  qu'il  y  ait  au  moins  3  m.  d'intervalle  entre  chaque  personne, 
et  la  corde  doit  être  tenue  bandée  et  non  traîner.  La  plupart  des 
accidents  ont  été  la  suite  de  l'inobservation  de  cette  règle. 

A  V arrivée f  on  ne  se  livrera  pas  tout  de  suite  au  repos,  mais 
seulement  peu  à  peu.  Après  s'être  assis  un  moment,  on  fera  une 
courte  promenade,  pour  conserver  la  souplesse  des  membres.  Les 
pieds  s'endurcissent  quand  on  les  frotte  matin  et  soir  avec  de  l'eau- 
de-vie  et  du  suif  et  quand  on  prend  après  une  course  un  bain  de 
pied  avec  du  son.  On  fait  bien  aussi ,  avant  de  fortes  marches,  de 
firotter  de  savon  ou  de  suif  l'intérieur  des  chaussettes,  jusqu'aux 
chevilles.  La  poudre  de  salicyle  s'emploie  pour  atténuer  la  trans- 
piration du  pied. 

Eviter  les  cotnpiignona  de  route  que  l'on  ne  connaît  pas  suffi- 
samment. On  fait  souvent  dans  les  hôtels  et  en  route  la  oonnais- 
sance  de  gens  qui ,  en  entendant  parler  d'une  course  de  montagne, 
vous  demandent  la  permission  de  vous  accompagner,  mais  qui  ne 
sont  habitués  ni  à  la  marche,  ni  aux  privations  et  n'ont  ni  la  chaus- 
sure ni  les  vêtements  nécessaires  pour  une  telle  excursion.  Des 
compagnons  de  cette  espèce  peuvent  être  grandement  à  charge,  re- 
tarder la  marche  et  même  exposer  aux  dangers  les  plus  sérieux. 

Les  cabanes  du  Club  Alpirh  («Clubhûtten»),  construites  dans  le 
haut  des  montagnes ,  facilitent  les  grandes  ascensions.  Il  ne  faut 
pas  naturellement  s'attendre  à  y  trouver  beaucoup  de  confortable, 
et  il  n'est  pas  inutile  de  se  renseigner  pour  savoir  si  on  y  trouvera 
d#  la  place,  etc.  L'auteur  doit  ici  protester  contre  la  mauvaise  ha- 
bitude qu'on  a  prise  de  casser  dans  le  voisinage  les  bouteilles  vides, 
et  «e  ne  sont  pas  les  seuls  endroits  où  cela  se  fasse;  certains  som- 
mets très  fréquentés  sont  même  maintenant  couverts  de  débris  de 
bouteilles  ao  point  d'en  devenir  dangereux  :  il  est  si  simple  de  ne  pas 
les  casser,  et  de  les  mettre  de  côté,  si  on  ne  veut  pas  les  remporter. 
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YI.  OurUi  géognf  hiqiiM. 

1.  Cartes  de  la  Suisse  a  une  gbadkb  iêchells: 

*Atl(u  topographique  de  la  Suisse,  dit  «atlas  Siegfried»,  édité 

par  l'état-major  fédéral,  au  2Ô  000®  pour  la  plaine  et  au  50000®  pour 

les  montagnes.    Elle  est  en  couleurs  et  le  sol  y  est  figuré  par  des 

courbes  de  niveau  de  10  en  10  m.  et  de  30  en  30  m.  Prix  :  1  fr.  la 

feuille;  4  feuilles  réunies,  en  report  lithographique,  2Ar.;  montées, 

3  fr.  30.   Il  s'en  est  fait ,  pour  certaines  régions  plus  importantes, 

une  magnifique  édition  lithographique  avec  le  figuré  du  terrain  en 

relief,  qui  joint  par  conséquent  les  avantages  du  relief  à  celui  des 

courhes  de  niveau.    Prix:  5  fr.  la  feuille,  6  fr.  30  montée.   Dépôts 

chez  Schmid,  Franke  &  Cie  à  Berne,  Georg  &  Cie  à  Genève,  etc.,  où 

Ton  peut  avoir  gratuitement  le  tableau  d'assemblage. 

Le0  cartes  d'environs  eomposées  de  plusieun  feuilles  sont  les  suivantes  : 
Zurich  et  ses  enyirons,  Berne  et  ses  environs,  Thoune  et  ses  environs, 
*Thoune  avec  le  Stockhom  et  le  Kiesen,  la  chaîne  du  Stockhorn  avec 
Bellegarde  (Jaun)  et  Thoune ,  r*Oberland  Bernois,  I  et  II ,  Thoune  et  Inter- 
laken,  Brienz  et  Outtannen,  le  massif  de  la  Jungfrau  et  le  Ha\U 'Valais, 
la  Gemmi  et  la  Blumlisalp,  Evolena  avec  Zermatt  et  le  Mont-Bose,  la 
*Haute-Engadine,  r*Albula,  le  *St-Gothard,  etc. 

*  Carte  topographique  de  la  Suisse  au  i  00  000®,  dite  «carte  Du- 
four»  ,  plus  ancienne ,  mais  publiée  aussi  par  ordre  du  gouverne- 
ment fédéral,  25  feuilles  gravées  sur  cuivre,  avec  l'éclairage  oblique, 
à  1  fr.  la  demi-feuille  et  2  fr.  la  feuille. 

Pour  Chamoniz,  il  y  a  le  Massif  du  Mont-Blanc  par  Mieulet,  au 
40000®. 

2.  Cabtes  de  la  Suisse  entièbe  a  tjhe  moindbe  échelle. 
Carte  générale  de  la  Suisse  au  250  000*,  réduction  de  la  carte 

du  Dufour ,  par  le  bureau  topographique  fédéral ,  en  4  feuilles  à 
2  fr.,  3  fr.  30  montée. 

Carte  des  distances  de  la  Suisse  en  heures  de  marche,  au 
500000®,  3  fr.  50. 

Carte  de  Leuzinger,  au  400000®*,  8  fr.  montée. 

Carte-relief  de  Leuxinger,  au  530000®;  5fr.  montée. 

Carte  de  Mûllhaupt,  au  300000®;  2  feuUles,  4  fr. 

The  Alpine  Club  Map  of  Switterland,  de  R.-C.  Nichols,  au 
250000®;  4  feuilles,  42  sh. 

VII.  OuidM. 

Pour  les  montagnes  très  fréquentées ,  un  bon  marcheur  n'a  pas 
besoin  de  guide  lorsqu'il  fait  beau.  Les  indications  et  les  cartes 
de  ce  livre  y  suffisent  pleinement  pour  s'orienter.  On  y  rencontre 
du  reste  des  voyageurs  ou  des  gens  du  pays  pour  vous  tirer  d'em- 
barras au  besoin.  Quand  il  est  bon  d'avoir  un  guide ,  cela  est  dit 
dans  le  texte,  et  la  carte  de  SiegAried  (v.  ci-dessus)  peut  encore  suffire 
dans  ce  cas.  Si  l'on  ne  veut  pas  porter  soi-même  son  sac ,  le  pre- 
mier garçon  venu  s'en  charge  volontiers  pour  un  modeste  salaire. 
Plusieurs  personnes  louent  pour  cela  un  c)iovitl  ou  i^n  mulet  (p.  xxvii). 
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—  Los  tarifé  dds  guides  sont  soumis  à  rtpprobation  des  autorités 
eantonales ,  mais  ils  ne  sont  pas  toujours  d'accord  aux  limites  des 
cantons.  Dans  les  courses  de  plusieurs  Jours  qui  ne  ramènent  pas 
au  point  de  départ,  on  doit  aux  guides  une  indemnité  de  retour  de 
6  fr*  par  jour,  naturellement  par  le  plus  court  chemin.  Les  guides 
ne  portent  pas  d'habitude  plus  de  7  à  8  kilos  de  bagage.  —  Les 
forteun  engagés  pour  moins  d'une  journée  reçoivent  75  c.  à  1  fir. 
de  l'heure,  et  on  leur  paie  aussi  le  retour. 

Pour  les  grandes  courses  de  montagne,  au  contraire,  et  pour  les 
traversées  de  glaciers ,  un  guide  est  indispensable.  Il  n'y  a  que  le 
novice  qui  fasse  fi  des  dangers  que  peuvent  présenter  même  des 
excursions  en  apparence  sans  difficulté ,  par  suite  d'un  accident 
quelconque,  d'un  changement  de  temps  subit,  etc.  La  plupart  des 
guides  sont  des  hommes  expérimentés  et  instruits.  Ils  séjournent 
de  préférence  à  Interlaken,  Grindelwald,  Meiringen,  Lanterbrunnen, 
Martigny,  Ghamonix,  Courmayeur,  Zermatt  et  Pontresina.  Mais  il 
n V  A  qv6  loB  guides  officiellement  «  patentés  »  qui  méritent  pleine 
oonflance.  Ces  hommes  ont  subi  un  examen  et  sont  munis  d'un 
livret  avec  leur  signalement,  le  règlement,  etc.,  et  où  les  étrangers 
inscrivent  leurs  attestations.  Les  tarifs  sont  toujours  élevés  en 
Suisse,  mais  on  peut  souvent  obtenir  une  réduction,  et  il  importe 
de  s'entendre  d'avance  au  sujet  du  bagage,  s'il  y  a  un  excédent.  Le 
touriste  raisonnable  ne  traitera  naturellement  pas  comme  un  do- 
mestique l'homme  dont  dépendront  sa  propre  sûreté  et  même  sa 
vie  ;  il  aura  au  contraire  pour  lui  de  la  bienveillance  :  une  parole 
sévère ,  en  cas  de  nécessité ,  n'en  produira  que  plus  d'effet  Aux 
passages  difficiles,  on  doit  toujours  suivre  les  avis  d'un  guide. 

yni.  YaitarM  p«rtkulières.  COistauz  et  muleta. 
Ohaiies  à  portenrt. 

Une  voiture  partiûtUière  coûte  d'ordinaire:  à  1  cheval,  15  & 
20  fir.  ;  12  chevaux ,  25  â  30  fr.  par  jour ,  souvent  quelques  francs 
de  plus  au  fort  de  l'été ,  plus  lO^/o  de  pourboire.  Il  y  a  presque 
partout  des  tarifs ,  qui  comprennent  ordinairement  le  retour.  S'il 
n'est  pas  compris ,  on  le  paie  comme  l'aller ,  naturellement  par  le 
plus  court  chemin,  à  raison  d'env.  12  h.  de  trajet  par  jour.  Sur  les 
routes  les  plus  fréquentées ,  les  hôteliers  ont  souvent  des  voitures 
ou  sont  en  relation  avec  des  cochers  qu'ils  se  chargent  de  prévenir, 
mais  il  y  a  le  plus  souvent  avantage  à  traiter  personnellement  avec 
un  cocher.  Il  est  toujours  bon  de  se  faire  montrer  la  voiture  et  les 
chevaux.  Quand  on  loue  une  voiture  pour  le  lendemain ,  il  est 
d'usage  de  set  faire  donner  par  le  cocher  des  arrhes  (ail.  «Hand- 
geld»,  ital.  «caparra»),  qu'on  lui  rend  en  le  payant,  à  la  fin  du 
voyage.  On  fixe  soi-même  les  hôtels  où  l'on  veut  coucher.  Les 
eochers  de  voit  partie  n'ont  pas  le  droit  de  prendre  des  chevaux 
de  relais.    Les  voiturei  de  retour  ne  coûtent  guère  moins  de  10  à 
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lô  fr.  par  jour ,  mais  on  épargne  avec  ces  voitures  les  indemnités 
de  retour.  A  certains  endroits,  il  est  interdit  aux  cochers  de  prendre 
à  leur  retour  de  nouveaux  voyageurs. 

Un  cheval  ou  un  mulet  coûte  10  à  12  £r.  par  jour,  avec  le  con- 
ducteur (vr.  ci -dessus),  et  1  à  2fr.  de  pourboire.  A  certains  en- 
droits, par  ex.  à  Chamonix,  il  faut  aussi  payer  pour  le  conducteur, 
autant  que  pour  la  monture.  Il  est  agréable,  jusqu'à  un  certain 
point,  d'être  à  cheval  pour  monter,  mais  souvent  très  incommode  et 
fatigant  pour  descendre ,  et  on  ne  saurait  même  le  conseiller  aux 
personnes  sujettes  au  vertige. 

Les  chaises  à  porteurs  ne  sont  guère  que  pour  les  dames.  Avec 
les  chemins  de  fer  de  montagne,  il  n'y  a  plus  dans  l'Oberland  Ber- 
nois que  quelques  endroits  où  l'on  s'en  serve  encore. 

IX.  Postes  et  télégraphe,  f 

Les  diligences  de  l'administration  des  postes ,  sur  les  grandes 
routes,  sont  très  commodes.  Aux  stations  principales,  mais  non  à 
toutes  les  autres,  on  est  toujours  sûr  de  pouvoir  partir,  au  moins 
par  des  voitures  supplémentaires ,  auxquelles  on  a  droit.  La  voi- 
ture principale  est  toujours  accompagnée  par  un  conducteur.  Quand 
il  y  a  beaucoup  de  voyageurs,  il  est  toujours  bon  d'avoir  l'œil  à  ses 
bagages  (v.  ci-dessous) ,  surtout  aux  changements  de  voitures.  La 
voiture  principale  a  2  ou  3  places  de  coupé  et  4  à  6  d'intérieur. 
Les  places  à  l'extérieur  se  réduisent ,  ou  bien  à  une  banquette  à 
deux  sièges,  ou  a.  une  place  de  conducteurs  située  au-dessus  d«  la 
voiture,  en  arrière,  et  que  le  conducteur  cède  moyennant  le  supplé- 
ment des  places  de  coupé.  Il  circule  aussi  maintenant  sur  cer- 
taines routes  des  landaus  à  4  places,  particulièrement  recom- 

mandables. 

Les  plâùet  de  vàupé  sont  ordiftairemetrt  retenues,  au-  ecefùr  de  Tété, 
plusieurs  jours  à  Tavanee;  eeini-  qui  désixe  Ven  assurer  une  doit  par  con- 
séquent se  faire  inscrire  aussitôt  que  possible,  au  besoin  par  dépêche,  au 
bureau  de  poste  d'où  part  la  diligence  dont  il  s'agit,  en  indiquant  son 
nom,  le  trajet  que  Ton  se  propose  de  faire  avec  la  voiture,  le  jour  du 
départ,  le  nombre  et  la  classe  des  places  que  Ton  désire,  et  en  payant  le 
prix  d'avance. 

Les  prix  des  places  sont  de  HO  t.  par  kilomètre  pour  le  coupé  (et  la 
banquette  en  été)  et  de  15  c.  pour  l'intérieur,  ou  le  cabriolet.  Pour  les 
passages  des  Alpes,  le  coupé  coûte  90  c.  \  l'intérieur  ou  le  cabriolet,  25  c. 
Les  enfants  de  3  à  T  ans  paient  demi^place.  S'il  y  a  de  la  place,  on  prend 
aussi  des  voyageurs  en  ebemin  ;  ils  paient  alors  'pour  tout  le  relais.  On 
peut  prendre  avec  soi  dans  la  voitare  le  menu  bagage;  les  gros  bagages 

■■■■~^'»"      -^  Il  ■     ■  I        ■  ^^^^^^^tm^-m  I     I  ■■     ^  I  I  ■  ■       ■■      T       ■     I  ■     ■   ■  ™  ■■■■■■     -.^^^i^B.^— ^g^-^M^^— ^a^— ^ 

t  On  trouvera  des  renseignements  complets  sur  les  chemins  de  fer, 
les  bateaux  à  vapeur  et  les  postes  dans  les  Indicateur*  Burkli  (Zurich)  et 
KrUH  (Bâle),  qui  se  vendent  50  e.  dans  toutes  les  gares. 

"L'heure  adoptée  en  Suisse  et  en  Italie  «st  trheure  de  l'Europe  centrale», 
dite  aussi  simplement  «heure  centrale»,  qui  avance  de  61  min.  sur  celle 
de  Paris,  de  55  min.  sur  celle  des  chemins  de  fer  français  à  la  frontière. 
L*Italie  a  de  plus  repris  ofûciellement  l'habitude  de  compter  les  heures  de 
1  à 34,  de  sorte  qu'on  dit,  par  ex.  aUe  trediei^  à  IS  h.,  an  lieu  de  1  h.  de 
Taprès-midi. 


IX.  POSTES  ET  TÉLÉGRAPHE.  XXVII 

doivent  être  au  bureau,  pour  renreyUtrement ,  1  h.  avant  le  départ.  On 
a  droit  à  10  kilogr.  de  bagages  sur  les  routes  de  montagnes  et  à  15  kilogr. 
sur  les  autres,  mais  il  n*en  est  fait  aucune  déduction  avec  les  colis  dé- 
passant ces  poids. 

Xztra- poste.  On  peut  se  procurer  des  voitures  et  des  chevaux  de 
poste,  dits  extra-posie^  sur  toutes  les  principales  routes  de  la  Suisse,  mais 
ces  voitures  sont  relativement  chères  et  Tattelage  quelquefois  médiocre. 
Pour  en  avoir,  il  faut  indiquer  au  bureau  de  poste,  au  moins  1  h.  d'avance, 
la  route  qu'on  veut  suivre,  le  nombre  de  enevaux,  le  genre  de  voiture 
qu'on  désire,  etc.  Prix:  50c.  par  chev.  et  par  kil.,  et  20c.  par  kil.  pour 
une  voiture  ayant  de  9  à  5  places,  36  c.  pour  une  à  o  places,  30  pour  une 
à  7  places  et  davantage,  plus  encore  un  droit  d'expédition  de  2,  3  ou 
4  fr.,  selon  le  nombre  de  places  de  la  voiture.  Quand  un  long  trajet  doit 
être  fait  tout  entier  avec  la  même  voiture,  on  compte  le  double:  pour  3 
à  5  places,  40  e.  ^  6  places,  50  c.;  un  plus  grand  nombre,  60  c.  par  kil. 
U  est  rigoureusement  défendu  aux  postillons  de  demander  des  pourboires 
aux  voyageurs.  On  paie  ces  voitures  en  les  commandant.  Dans  le  calcul 
des  distances,  les  fractions  ne  comptent  que  si  elles  sont  supérieures  à 
Vs  lEil.    Les  chevaux  de  renfort,  etc.,  sont  à  la  charge  des  voyagenrs. 

Fofte  aux  lettres.    Tarif  pour  la  Suisse:  lettre  du  poids  de 

250  gr.,  dans  le  rayon  local  (10  kil.),  5  c;  hors  du  rayon,  10  c;  carte 

postale,  Ô  c.  ;  imprimés,  2  c.  par  50  gr.  ;  recommandation,  10  c.  — 

Pour  les  pays  de  l'union  postale  :  lettre,  25  c.  par  15  gr.;  carte,  10c.  ; 

imprimés  5  c.  ;  recommandation,  25  c. 

Xandats:  à  l'intérieur  de  la  Suisse,  dans  les  grandes  localités  avec 
100 )lr.,  dans  les  petites  avec  500  fr.  de  nuiximum:  15  c.  pour  30  fr.,  30  c. 
jusqu'à  100  et  ensuite  10  c.  par  100  fr.  ;  —  pour  l'étranger,  35  c.  par  100  fr., 
avec  minimum  de  50  c.  —  Mandat  télégraphique,  jusqu'à  SOOfr.,  même 
tarif  que  ci-dessus,  plus  les  tarifs  pour  la  dépêche  et  1  exprès. 

Oolia  pottanac,  en  Suisse,  quelle  que  soit  la  distance,  jusqu'à  90  kilos  : 
500  gr.,  Ifi  c.  ;  de  500  à  3500,  35  c.  ;  de  M)  gr.  à  5  kikos,  40c.  ;  de  ô  kilos  à  10, 
70  c.;  de  10  à  15,  1  fr.;  de  15  à  20,  1  fr.  50.  Au-dessus  de  30  kilos ^  le 
prix  est  selon  la  distance,  par  5  kilos  ou  fractions  de  5  kilos  :  30  c.  jus- 

3u'à  100  kilom.,  60  c.  de  100  à  300,  90  c.  de  300  à  300  et  1  fr.  30  au-dessus 
e  3  K)  kilomètres.    Pour  plus  de  sûreté,  on  peut  se  faire  délivrer  un  reçu, 
qui  coûte  5  e. 

Télégraphes.  Le  réseau  télégraphique  de  la  Suisse  est,  relative* 
ment  à  la  population ,  le  plus  étendu  de  l'Europe.  On  y  compte 
maintenant  plus  de  1000  bureaux  télégraphiques  ouverts  au  public, 
avec  service  non  interrompu  de  jour  et  de  nuit  dans  les  villes  prin- 
cipales ,  service  de  jour  dans  les  villes  importantes  de  6  h.  du 
matin  en  été  et  7  h.  en  hiver  à  1 1  h.  et  10  h.  du  soir,  et  service  de 
jour  plus  ou  moins  limité  dans  les  autres  localités.  ~  Taxe  :  pour 
l'intérieur  y  30  c.  de  fixe  et  2  c.  ^/^  par  mot:  pour  la  France,  10  c. 
par  mot;  l'Allemagne,  50c.  de  fixe  et  10c.  par  mot;  l'Autriche  10c. 
(Tyrol  et  Vorarlberg,  7);  l'Angleterre,  29;  l'iUlie,  17  (10  pour  les 
parties  limitrophes);  la  Belgique,  la  Hollande,  le  Danemarls,  19; 
la  Suède,  22;  la  Norvège,  31,  etc.  Aux  stations  de  chemin  de  fer, 
50  c.  de  plus. 

Les  télégrammes  peuvent  être  remis  directement  aux  bureaux, 
confiés  aux  facteurs  ou  mis  sous  enveloppe  avec  le  prix  en  timbres- 
poste  et  jetés  dans  une  boîte  aux  lettres  :  ils  sont  expédiés  sans 
autres  fîrais  si  à  l'adresse  est  ajouté  le  mot  «télégramme». 


XXVIII  X.  CHEMINS  DE  FËR. 

X.  Chernim  de  fer. 

Les  wagons  des  chemins  de  fer  de  la  Suisse  allemande  sont 
pour  la  plupart  construits  d'après  le  système  américain  (32  à 
72  places) ,  avec  portes  aux  extrémités  et  passage  sur  toute  la  lon- 
gueur, mais  ils  ne  sont  pas  toujours  commodes  et  Us  sont  souvent 
combles  en  été.  Dans  la  Suisse  française,  les  voitures  ont  la  forme 
ordinaire. 

La  plupart  def  compagnies  des  chemins  de  fer  suisses  délivrent 
des  billets  d^ aller  et  retour  à  prix  réduits ,  souvent  valables  pour 
plusieurs  jours,  de  même  que  des  billets  de  société ,  d* abonnement 
ou  circtUairea  très  commodes,  parce  qu'il  y  a  des  routes  combinées 
de  toutes  les  façons  possibles.  Voir  pour  ces  billets  les  Indicateurs 
des  chemins  de  fer. 

Il  y  a  aussi  des  billets  circulaires  avec  itinéraires  au  gré  des 
voyageurs,  pour  des  parcours  de  200  kil.  et  au-dessus,  qui  com- 
prennent même  les  parcours  en  bateau  à  vapeur  et  sur  les  princi- 
pales routes  postales.  Ils  sont  valables  pour  45  jours  et  doivent 
être  demandés  au  moins  4  h.  d'avance. 

Il  faut  payer  sur  toutes  les  lignes  pour  les  hagojges  ;  mais  on 
peut  prendre  dans  les  wagons  des  effets  d'une  certaine  dimension, 
et  il  y  a  des  voyageurs  qui  abusent  réellement  de  la  tolérance.  Les 
voyageurs  munis  de  billets  directs  de  chemins  de  fer  étrangers  pour 
la  Suisse  auront  l'œil  sur  leurs  bagages  à  la  frontière,  car  il  pour- 
rait arriver  sans  cela  qu'on  les  y  oubliât.  Ceux  qui  sont  enregistrés 
directement  pour  Berne  ne  sont  visités  que  dans  cette  ville. 
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1.  BAle  (Basel). 

Gares:  gare  ctniraU  (pi.  DE6^  *buffet;  dé..l  fr.),  au  S.  de  la  ville,  pour 
les  lignes  de  Suisse  et  d'Alsace;  gart  hadoiit  (pi.  Fl;  buffet),  an  Petit- 
Bftle^  sur  la  rive  dr.  du  Rhin.  Ces  deux  gares  communiquent  entre  elles 
par  une  Ugn*  de  raccordement  (10  min.  ;  1  n*.,  70  et  50  c.)  et  par  un  omnibut 
(20  c),  qui  passe  sur  le  vieux  pont  du  Rhin. 

HAtàs:  *H.  deê  Trois-Rois  (Drei  Kœniee;  pi.  a,  D2-3),  sur  le  Rhin  (eh. 
t.  c.  4  fr.  k  4.60,  rep.  1.50,  3.50  et  6,  pens.  12.50,  om.  1).  A  la  gare  centrale  : 
à  dr.,  •JET.  Nationafiyl.  d,  E6),  de  £«'  ordre  (ch.  t.  c.  dep.  4  fr.,  2e  dé.  3.50, 
dî.  4);  •H.  Suitee  (pi.  c,  E6;  ch.  et  s.  4  fr.  à  4.60,  dî.  4  à  6);  *  Victoria  (pi.  e, 
£6}  eh.  t.  e.  dep.  3  fr.,  dé.  3,  dî.  4)-,  *St.-Gothard-Tenn4nut  (ch.  t.  e.  3  fr.,  dî. 
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3,  p.  7 à 8)  î  —  à  g.,  «iï. -Bwitr  (pi.  b.D6), de ler  ordre  (ch.  t.  c.  dep.  4 fr.  ou4.50, 
dî.  5,  om.  l)i  *H.  Bo/er  (pi.  f,  d6;  ch.  t.  c.  3  fr.  à  3.0O,  l©'  dé.  1.26),  avec 
brM8.-rest.,  comme  les  3  suiv.  *,  *H.  Jura  (eh.  dep.  3  fr.  GO,  dé.  1,  dî.  9.80); 
if.  a*hrig  (ch.  3  fr.  60,  dé.  1).  —  Dans  la  ville  :  H.  du  Faucon  dT Or  (pi.  g,  DB; 
ch.  3  à  3  fr.,  dé.  1)-,  •H.  MétropoU  (pi.  h,  D4;  ch.  t.  c.  S  fr.,  dé.  1.36,  di.  3, 
p.  7  à  8)^  H.  Central  du  Sauwag*  (pi.  i,  D4);  *d«  (o  Cigoçn*  (pi.  k,  D3-,  ch. 
t.  e.  8  fr. ,  di.  3,  p.  7  à  8);  <f«  to  Couronne  (pi.  1,  D3;  ch.  t.  c.  3  fr. ,  dé.  1, 
di.  3,  p.  6  à  6);  *B*Uevue  (pi.  m.  D3;  ch.  t.  e.  2  fr.  à  3.60,  dé.  1,  dî.  8,  p.  7  à 
9),  tous  deux  au  bord  du  Rhin  ;  *H.  de  la  Poste  (pi.  n,  D3-4;  eh.  dep.  1  fr.  60, 
dé.  1,  dt.  3.60).  —  Au  Petit-Bdle:  •KrtO^  (pi.  p,  Bd^  ch.  t.  e.  8  fir.,  dé.  1.35, 
di.  3);  *CroHt'Bktnehê  (pi.  q,  £3^  eh.  et  s.  3  fr.  60  à  3),  tous  deux  au  bord 
du  Rhin;  B.  de  BâU  (pi.  r,  F3;  ch.  t.  e.  3  fr. ,  dé.  1.35);  SchHeder  (pi.  s, 
FI),  à  la  gare  badoise  (ch.  t.  c.  8  fr.,  dé.  1.35). 

Oafés:  C.'Rest.  Casimo^  Barfusserplats ,  au  coin  de  la  rue  Steinenber^; 
(bière  de  Munich);  C.-Rest.  de$  Troie -IM$t  au  bord  du  Rhin;  C.  NoHonàl^ 
au  Petit -Baie,  au  vieux  pont,  avec  terrasse  (restaur.). 

PàtiMeriea:  E.  Koeh^  près  du  vieux  pont;  KieeUng - Kuentsy ^  Freien- 
strasse,  19;  Speuer^  même  rue,  61;  Burethardi^  Sohneldergasse ,  près  de 
Thôtel  de  ville,  etc. 

Seataurants.  Débits  de  viv  (partout  du  «Markgriefler»):  C.-Reit.  Ca- 
*ino  (y.  ei-deseus);  Zum  Safran^  dans  la  maison  de  corporation  de  ce  nom; 
VeMinerhaUe^  Freienstr.,  36,  dans  la  maison  de  corpor.  «Zum  Schliissel*. 
—  BsAssBSiBs  (bière  de  Kunich)  :  BUMer^  près  du  Casino,  Steinenvorstadt, 

1  a,  et  Steinenberg,  33  (entrée  des  salles  du  l^^"  étage,  où  Ton  est  mieux), 
et  avec  }ardin-bra$urie  en  été  Stemengsesslein  (pi.  E6);  KumtkaUe  (p.  8), 
Steinenberff:  Pêekorrbrtmt^  Freienstr.,  49.  —  Au  Petit-Baie:  Burgvogtet\ 
Rebgasse,  14,  en  face  de  Téglise  Ste-Claire,  avec  jardin  ;  Warteck^  brasserie 
près  de  la  gare  badoise,  au  coin  de  la  Clarastrasse.  —  Lieux  db  divbr- 
TissBVBKT:  *Caeino  d'Eté  (pi.  F 6;  p.  8),  où  il  t  a  concert  le  dim.  soir  de 
6  h.  à  10  h.,  las  merer.  et  vendr.  de  7  h.  Vs  «^  10  h.  (60  e.);  Schmtenhau* 
(pi.  B 4),  local  de  la  Scbiitsengesellschaft ,  datant  de  1651  et  restauré  de 
1881  à  1883,  avec  de^vitraux  remarquables  (bon  vin). 

Yeitiuea  de  place:  1/4  d'h.,  1  ou  3  pers. ,  80  e. ;  8  ou  4  p.,  1  fr.  30;  9» 
1/4  d'h.,  60  et  90  e.  ;  1/4  dli.  suiv.,  60  et  70  c.     D'une  gare  en  viUe ,  1  ou 

2  pers.,  1  fr.  30;  8  ou  4,  1.80.    D'une  gare  à  Tautre.  1  ou  3  pers.,  1  fr.  60; 

3  ou  4,  3.60.  Une  malle,  30  e.  La  nuit,  de  10  h.  a  6  h.,  peu  importe  le 
nombre  de  pers.,  3  ît.  la  première  1/2  ^-  et  1  fr.  chaque  1/4  d'h.  suiv.,  plus 
10  e.  par  1/4  d'h.  pour  Téclairage. 

Poste  et  télégraphe  (pi.  d4),  Freienstrasse  et  Gerbergasse  (v.  p.  7). 

Bains:  froids,  dans  le  Rhin  (pi.  E 3-4),  près  de  la  Pfalz  (1  fr.);  — 
chauds,  Martinsgasse,  20;  Leonhardstrasse,  13,  etc. 

BânssifaeiBMits  gratuits  pour  les  étrangers  (Yerkehnbureau)  y  Schiff- 
Isende,  7,  près  du  vieux  pont,  de  9  h.  à  midi  et  de  3  à  5. 

3ExpesitioB  permanente  de  peinture:  à  la  KuntihaOe  (p.  8),  de  9  h.  1/2 
à  midi  1/4  et  de  1  h.  s/4  à  5  h.  ;  entrée,  60  c,  libre  le  dim.  mat.  et  le  merer. 
aprè9-midi;  chez  R.  tanç,  Freienstrasse. 

BâU  (265  m.),  chef-lieu  du  canton  de  Bâle -Ville,  avec  une  po- 
pulation de  82431  hab.,  figure  dans  l'histoire  dès  Tannée  374  de 
notre  ère  sous  le  nom  de  Batilea.  Elle  paraît  avoir  été  fondée  lors 
de  la  retraite  des  armées  romaines  vers  le  Rhin,  avec  Colonia  Auguêta 
Rcmracorum  (p.  19),  qui  fut  bâtie  sous  Auguste,  l'an  27  av.  J.-C, 
par  L.  Munatius  Plancus.  ViUe  libre  de  l'Empire  au  moyen  âge  et 
siège  d'une  université  fondée  en  1460  par  le  pape  Pie  II  (i£neas 
Sylvius),  Bâle  est  entrée  dans  la  Confédération  Helvétique  en  1501. 
Elle  est  située  sur  les  deux  rives  du  Rhin,  qui  s'y  grossit  au  S.  de 
la  BirM  et  de  la  Biraig  et  au  N.  de  la  Wiese,  La  partie  principale  est 
sur  la  rive  g.  et  sur  deux  collines,  de  chaque  c8té  de  la  vallée  de  la 
Birsig,  où  passent  les  principales  voies  de  communication,  la  Freien- 
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strasse  et  la  Gerbergasse.    La  partie  de  la  rive  dr.  est  le  Petit-Bâle, 
où  il  y  a  beaucoup  de  fabriques. 

Trois  ponts  traversent  le  Rbin.  Celui  du  milieu,  le  vieux  pont 
(pi.  DE  3),  à  tablier  en  bois,  avec  6  piles  aussi  en  bois  et  7  en  pierre, 
une  chapelle  et  une  colonne  à  baromètre  au  milieu,  remonte  à  Tannëé 
1225.  Le  pont  d'amont,  dit  Wettsteinbriéeke  (pi.  F 4),  à  trois  arches 
énormes  en  fer  et  orné  de  deux  basilics  gi|B;antesques  (armes  de  Bâle), 
date  de  1879,  et  celui  d'aval,  dit  JohanMterbrucke  (pi.  D 1),  à  cinq 
arches,  est  de  1882.   On  a  de  ces  trois  ponts  une  belle  vue. 

L'anc.  ^oathédrale  {Munster;  pL£4)  de  l'évéché  de  Bâle  avant 
riutroduction  de  la  réforme  (1529),  attire  partout  les  regards  avec 
ses  murs  en  grès  rouge,  sa  nouvelle  toiture  en  tuiles  de  diverses  cou- 
leurs et  ses  deux  belles  tours.  La  fondation  en  est  attribuée  à  l'em- 
pereur Henri  II.  La  partie  la  plus  ancienne  de  l'église  actuelle  date 
d'une  construction  postérieure  à  1185,  mais  qui  fut  fort  endommagée 
par  un  tremblement  de  terre  et  un  incendie  en  1356.  On  la  rebâtit 
dans  le  style  goth.  et  la  nouvelle  consécration  eut  lieu  eh  1365.  Il 
subsiste  encore  du  premier  édifice,  du  style  roman,  le  portail  de  St- 
Gallj  au  N.,  construit  vers  1200  et  orné  de  statues  et  de  bas-reliefs  : 
les  Evaugélistes ,  les  4eux  St  Jean,  les  Vierges  sages  et  les  Vierges 
folles;  au-dessus,  leâ  Œuvres  de  la  miséricorde,  dans  six  niches  sur 
les  côtés,  et  le  Jugement  dernier,  dans  le  haut.  L'extérieur  dii  chaur, 
à  arcades  eu  plein  cintre,  est  aussi  roman.  La  façade,  au  contraire, 
avec  les  deux  tours,  le  grand  portail  et  deux  portes  latérales,  est 
tout  entière  du  style  gothique.  La  tour  du  N.,  la  plus  belle,  a  64  m. 
20  de  haut  et  celle  du  S.,  achevée  seulement  en  1500,  62  m.  70. 
Sculptures:  en  haut,  la  Vierge  avec  l'enfant  Jésus;  plus  bas,  l'em- 
pereur Henri  II ,  avec  le  modèle  de  l'église ,  et  l'impératrice  Cuné- 
gonde;  au-dessus  des  portes  latérales,  les  statues  équestres  de  St 
Georges,  avec  le  dragon,  à  g.,  et  de  St  Martin,  à  dr.  Cette  église  a 
été  complètement  restaurée  de  1852  à  1856  et  de  1680  à  1890. 

La  cathédrale  est  ouverte  au  public  le  mercr.  de  2  b.  à  4  h.  de  l'après- 
midi;  en  d'autres  moments,  on  paie  50  c.  pour  la  visiter,  !&  c.  par  pers 
si  Ton  est  plusieurs.  Le  sacristain  demeure  sur  la  place,  au  num.  13> 
mais  il  est  ordinairement  dans  l'église  en  été.  —  L'intérieur  de  l'édifice 
a  65  m.  de  long  et  S3  m.  50  de  large.  Il  était  auparavant  à  3  nefs,  il  est 
maintenant  à  5,  par  suite  de  la  suppression  des  chapelles  latérales.  L'en- 
semble produit  un  très  bon  effet,  surtout  vu  des  tribunes.  Les- vitraux 
sont  modernes.  Il  y  a  un  beau  jubé,  de  1381,  supportant  un  orgue  ex- 
eellenl.  La  chaire  est  de  1486.  Dans  le  coUatéi^al  qui  a  remplacé  les 
chapelles  du  côté  g.  se  trouvent  d'abord  quelques  tombeaux  des  xiii^- 
xyC  s.,  puis  deux  bas-reliefs,  les  Martyres  de  St  Laurent  et  de  St  Vincent, 
et  les  fonts,  de  1465.  Au  pilier  en  face,  la  pierre  tumulaire  d'Ërasme  de 
Rotterdam  (m.  1536),  avec  une  inscription  latine.  Dans  le  collatéral  cor- 
respondant à  dr.,  un  bas-relief  du  xi^  s.,  représentant  6  apôtres.  Dans  le 
transept,  des  stalles  goth.  du  xv^  s. ,  avec  des  représentations  satiriques, 
bans  le  pourtour  du  chœur,  le  tombeau  de  l'impératrice  Anne  (m.  1281), 
femme  de  Rodolphe  de  Habsbourg  et  mère  d'Albert  I^,  et  celui  de  leur 
fils  cadet  Charles.  —  La  crypte  renferme  les  calorifères.  —  C'est  dans  cette 
église  que  commencèrent,  en  1431 .  les  séances  du  concile  œcuménique  de 
Baie,  composé  de  plus  de  500  ecclésiastiques,  dont  la  mission:  était  de  »re- 


lerer  TÉglise  dans  son  «hef  et  dana  aes  membres  *,  mais  qui  se  dispersa 
en  1448,  après  de  longues  contestations  et  après  avoir  été  exeommunié 
par  le  pape  Eugène  IV. 

Il  y  a  au  S.  un  ♦cloîtbb,  à  l'entrée  duquel  se  trouve,  du  côté 
de  la  Kitterstrasse ,  une  statue  de  Jean  Œcolampade  (m.  1531)  >  le 
réformateur.  Il  a  eneore  des  voûtes  romanes;  le  reste  est  goth.,  de 
1470-1490.  Les  fraîches  galeries  de  ce  cloître  ont  servi  de  lieu  de 
sépulture  Jusqu'en  1850,  et  on  les  a  restaurées  de  1869  â  1873.  Il 
s'étend  jusqu'à  la  Ffiali,  terrasse  plantée  d'arbres,  à  20  m.  au- 
dessus  du  Rhin,  d'où  l'on  a  une  jolie  vue  sur  le  fleuve  aux  eaux  ver- 
dâtres  et  sur  les  hauteurs  de  la  Forêt -Noire.  Dans  le  voisinage, 
Bseumleingasse,  18,  est  la  maison  de  Timprimeur  Froben,  chez  lequel 
mourut  Ërasme,  en  1536. 

Le  muée  (pi.  £3),  construit  de  1843  à  1849,  se  trouve  dans  la 
rue  qui  descend  au  N.-O.  de  la  cathédrale  au  vieux  pont,  l'Augusti- 
nergasse,  où  est  aussi  l'université,  plus  loin  à  droite.  —  Le  rez-de- 
chaussée  est  en  partie  occupé  par  la  hihliothèque  de  Vuniversite, 
qui  est  ouverte  dans  la  sem.,  de  10  h.  à  midi  et  de  2  à  4,  et  qui 
compte  env.  200000  vol.,  dont  beaucoup  d'incunables,  et  500  man., 
surtout  des  époques  du  concile  et  de  la  réforme.  Il  y  a  en  outre, 
dans  deux  salles,  une  collection  ethnographique  et  préhistorique  com- 
prenant beaucoup  d'objets  provenant  d'habitations  lacustres.  —  Dans 
l'escalier  sont  des  fresques  par  Backlin,  de  1866-1871:  la  Terre, 
Flore  et  Apollon.  —  Au  1®'  étage,  la  salle  des  agites  («aula»)  de  l'uni- 
versité, ornée  de  107  portraits  de  savants  de  Bâle,  et  les  collections 
d'histoire  naturelle,  plus  dix  bustes  de  professeurs  contemporains, 
dans  le  vestibule.  —  Au  2®  étage,  le  *  minée  de  peinture  et  de 
■enlpture,  où  l'on  remarque  surtout  les  tableaux  et  les  dessins  de 
Bans  Holbein  le  Jeune,  d'Augsbourg  (1497-1643),  qui  vécut  à  Bâle 
de  1515  à  1526  et  de  1528  à  1532.  Toutes  les  collections  sont 
publiques  le  dim.  de  10  h.  ^/j  à  midi  Vt  ®^)  ^^  ^^i  ^®  mercr.  de  2  h. 
à  4  h.    Les  autres  jours ,  on  peut  les  visiter  moyennant  50  c. ,  mais 

elles  sont  fermées  de  midi  V2  ^  ^  ^*  Vf 

EacALiEB:  cartons  de  CornéHui^  Sehnorr  et  Steinlt;  178,  Btnner^  Bue 
à  Capri.  -—  Vimtibulb:  7  fragments  des  fresques  de  Bolbein  qni  se  trou- 
vaient autrefois  dans  la  salle  du  Grand  Conseil;  copies  anciennes  et  mo- 
dernes de  ces  mêmes  fresques;  panneau  d'orgue  de  la  cathédrale,  peint 
par  Holbein.  —  Sa,li.b  a  gauchb.  Pbihtbbs  suissba  modbbmbs.  A  g.,  dans 
la  i^^  travée,  des  *Ubleaux  par  Am.  Backlin^  né  à  Bâle  en  1827:  10,  Dame 
au  voile  vert;  15,  le  Songe  de  la  vie;  *11,  Pietà;  15b,  Tête  de  Méduse 
(bas-relief);  15a,  portr.  de  Tartiste;  14, Kalades;  *12,  Combat  de  Centaures; 
—  dans  la  3^  travée,  13.  9,  Backlin  y  Bois  sacré,  Diane  à  la  chasse;  pay- 
sages par  Al.  Calame  (l4),  Rob.  ZUnd  (aO-!23),  Ooi.  Sieffan  (43),  Ad.  auebU 
(48),  f,-L.  ROdMlMv  (54)  et  Ontt.  Castan  (57);  24-37,  Ed.  airardtt.  Combat 
avec  des  boules  de  neige.  Boutique  de  barbier  de  Bretagne,  Tureps  blessés, 
Diseuse  de  bonne  aventure;  37,  Bartaghi-CmttantOy  le  Tasse;  44,  45,  Diel- 
hélm  Mêver,  Jeuae  âUe  de  la  vallée  du  Hasli,  Valaisane;  75,  É.  de  Pury^ 
Dans  les  lagunes;  3SL  90,  van  Muydeny  Marché  romain,  Mère  italienne 
avec  son  enfant;  32,  î».  31,  Kollery  Vaches  à  T abreuvoir.  Deux  chevaux 
attelés  à  une  voiture;  47,  Arth.  Catame^  Clair  de  lune  au  bord  du  Kil;  18, 
Ankett  Déjeuner  d^enfants  ;  16,  17,  VauHery  Un  paysan  endetté,  Confession 
involonUire  ;  7,  6,  5,  StUdtelberg^  les  Bnfants  du  peintre,  Théâtre  de  mario- 
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nettes,  Pèlerinage  dans  les  montagnes  de  la  Sabine;  60,  S.  Dwrand.,  Mu- 
siciens ambulants;  19,  Anker^  Charlatan;  36,  OUpre^  Nymphe. 

Salls  des  DB88IV8,  de  Tautre  eôté  du  vestibule.  Aux  murs  et  dans 
des  vitrines,  des  dessins  très  remarquables  de  JBolbein  le  V.  (15 -27 a), 
Durer  00-32)  et  surtout  ••Holbein  le  J.  (61-138  et  142),  en  particulier:  111, 
la  Famille  de  Thomas  Morus;  113,  Combat  d'infanterie;  114,  Samuel  et 
Saul;  123-138,  costumes  de  Bâloises;  91-100,  la  Passion;  entre  la  V^  et 
la  2P  fen.,  Toriginal  de  l'Eloge  de  la  folie;  enfin  encore  des  dessins  d'autres 
maîtres  allemands  du  xvi^  s. 

Nous  entrons  ensuite  dans  la  Grande  salle,  que  nous  traversons 
d'abord,  en  passant  à  g.  devant  une  statue  de  Rebecea  par  Jmhtif;  puis 
nous  passons  par  une  salle  dans  le  vieux  style  allemand,  entre  deux  têtes 
antiques,  V Apollon  Steinhœuêer  et  une  répétition  de  V Hercule  fomise,  et 
nous  arrivons  dans  le  vestibule  du  Nord,  où  il  y  a  encore  quelques  ta- 
bleaux de  peintres  suisses  :  64,  Veillon^  Lagunes  de  Venise  ;  76,  Frœlieher, 
Paysage  de  printemps;  48,  Orob^  Pestalozsi;  63,  Bosêhardt^  Avant  la  ba- 
taille de  Morat;  39,  Barxaghi-Cattaneo^  Fiesque;  62,  61,  Buchter^  Capucins  et 
gens  du  monde,  Rapides  près  de  Sault-Ste-Marie  au  Canada  ;  82,  SeMdreuitr^ 
Pavsage  héroïque;  69,  Bocion^  le  Portd'Ouchy;  66,  /ftimfterf,  Troupeaux  à 
l'abreuvoir. 

GsAVDB  SALLE.  —  1'®  TSAVEE,  i  dr.,  des  œuvres  de  Holbein  le  J.:  6a, 
6b,  Enseigne  de  maître  d'école,  de  1516;  *7,  Erasme;  10,  le  Bourgmestre 
J.  Meyer  et  sa  femme  (1516)  ;  *11,  la  Cène  ;  12,  Adam  et  Eve  i  18,  Ecce  Homo  ; 
*14,  la  Passion,  en  8  parties;  *lô,  le  Corps  du  Christ,  d  un  réalisme  re- 
poussant (1521)  ;  *16,  portr.  de  Bonifaee  Amerbach  (1519)  ;  17,  Erasme  ;  *18, 
Laïs  de  Corinthe,  portr.  d'une  dame  de  la  famille  des  OfTenbourg  (1526); 
19,  la  même  en  Vénus  avec  l'Amour;  "i^,  la  Femme  et  les  enfants  du 
peintre  (1528);  21,  Un  négociant  de  Londres;  23,  24,  Ambr.  Boibeim,  deux 
portraits  d'enfants;  32,  33,  JH.  Orûnewald^  Jésus  en  croix.  Résurrection  de 
J.-C.  ;  34,  35,  •36,  •37,  H.  Baldung  Orien,  Jésus  en  croix.  Nativité  de  J.-C, 
deux  représentations  de  la  Mort)  41-43,  yie.  Manuel  DeuUeh;  68,  59,  2b&. 
SHmmer^  Jac.  Schvf^vtzer  et  sa  femme  (1564).  *-  2®  tbavéb:  statue  de  Jason 

?>ar  SchUxth,  au  milieu;  65-72,  dans  la  manière  de  Oerrit  van  St-Jan»;  73, 
5,  maître  flamand  du  xvC  g.,  pius  Joachim,  Couronnement  de  la  Vierge; 
90,  <9frtVc{,  Ste  Anne;  102,  L.  Cranaeh  le  Vieux ^  Luther  et  Catherine  de  Bora; 
107,  Scorel^  David  Joris,  l'anabaptiste;  106-111,  tableau  d'autel  dans  la 
manière  de  H.  met  de  Ble$.  Près  de  la  travée  suiv.:  à  dr.,  166 a*  Bronzino^ 
portr.  d'homme^  à  g.,  73a,  vieille  école  française^  Jacques  de  Savoie,  comte 
de  Romont.  —  3^  tkavée  :  tête  d'éphèbe ,  vieux  marbre  grec  ;  à  g. ,  140, 
Fr.  van  Mieriê  le  K,  Marchand  de  poisson;  146,  S.  van  Ruisdael,  paysage^ 
131,  Tenierê  le  /.,  Intérieur  rustique;  199,  C.  Du$art,  Scène  rustique;  137, 
K.  du  Jardin i  A  la  porte  de  l'auberge;  en  haut,  124,  P.  Thyiy  Pietà;  192, 
Tenierê  le  /.,  Scène  rustique;  138,  Berchem^  Un  gué;  •ll8,  Rubenêy  Portement 
de  croix  (esquisse);  130,  Woutoerman^  Chevaux  et  ftnes;  145,  G.  Decker^ 
paysage;  133,  Tenien  le  /.,  Musique  dans  un  cabaret;  183a,  Ji.  Merian^ 

Î»ortr.  de  O.-J.  Muller  (1687);  *156,  école  hollandaise^  Etang  dans  une  forêt; 
25,  Dirk  van  Sandvoort^  Chanteurs  ambulants  ;  144,  /.  van  RomhouU ,  Sous 
boiS;  165,  vieille  copie  du  portr.  de  Jeanne  d'Aragon  par  Raphaël.  — 
4®  TBAVÉB:  statuette  de  coureur  par  Kitêlinç  et  buste  de  S.  Birman; 
à  g.,  213,  Ph.  de  Champaiçney  portrait;  218,  Moucheron,  paysage;  à  dr.,  237, 
TVffier*  le  /. ,  Fumeurs;  208.  Poueein,  Bacehus.  —  6®tsavbe:  statue  de 
Psyché  par  Schketh  ;  à  g.,  288, 289, 289a,  Léop.  Roberty  Brigand  blessé.  Femmes 
de  brigands  en  fuite,  le  Dimanche  des  Rameaux;  305,  A.  Landerer,  Entrée 
des  confédérés  à  B&le,  en  1501;  302,  L.  Burckhardi,  Famille  de  chiens; 
293-297,  /.  Frepy  de  Bâle.  paysages;  300,  /V*.  Didaf,  Lac  de  Briens;  à  dr., 
306,  Leêsinç,  Sous  bois;  280,  281,  /.  Schraudolph,  Anges  ;  265-268,  J.-Â.  Kock^ 
paysages  ;  307,  Feuerbaeh,  Idylle.  —  Vestibule  du  Sud  :  dessins  allemands 
de  la  1'®  moitié  du  xix^  s.  ;  relief  du  groupe  de  la  Jungfrau ,  à  l'échelle 
du  l/io  000*1  P»r  S.  Simon. 

L'hôtel  de  ville  (pl.D3),  sur  le  Marche,  a  été  construit  en  1508- 
1521,dans  le  style  goth.  bourguignon,  et  restauré  en  1824-1828.  II 
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y  a  au  perron  de  la  cour  une  statue  de  MuntUitu  Planeuê,  de  1580 
(p.  3).  La  salle  des  séances  a  de  belles  boiseries  et  de  vieux  vitraux. 

—  A  c6të  de  la  Banque  de  B&le,  le  Qeltenzunfthauê,  maison  de  cor- 
poration de  1578,  maintenant  une  brasserie.  —  La  fontaine  du 
Marché  au  poisson  (Fischmarkt;  pi.  D3),  du  style  gotb.,  est  de  1467. 

—  La  poste  (pi.  D  4),  Freiestrasse  et  Gerbergasse,  est  un  anc.  entre- 
pôt, du  style  goth.  tertiaire,  et  Ton  y  a  ajoute  en  1880  une  constroc- 
tion  dans  le  même  style. 

Un  émulée  Ustoriqne  est  installé  depuis  1894  dans  Tanc.  église 
des  Cordeliers  (pi.  D  E  4) ,  grande  construction  du  commenc.  du 
XXV®  s.,  avec  un  très  baut  cbœur.  Ce  musée,  le  plus  important  de 
ce  genre  en  Suisse,  est  public  le  dim.  de  10  b.  Vt  À  midi  Vt  ^^  ^^  ^ 
à  4  et  le  mercr.  de  2  b.  à  4  b.,  et  il  est  visible  les  autres  jours  moyen- 
nant 50  c,  en  été  (mai-oct.)  de  8  b.  à  6  b.  et  en  biver  (nov.-avr.) 
de  10  à  4. 

Dans  la  vmr.,  d'abord  des  seulpiures  provenant  d'églises  et  d'autres 
édifices  de  B&le,  entre  autres  le  St  Mariin  de  la  cathédrale;  à  g.,  la/oii- 
taine  de  Bolbein  (p.  8)^  et  au-dessus  du  8t  Martin ,  le  LœHenkctnig ,  tîte  en 
enivre  repoussé  provenant  d'une  horidge  à  l'ane.  porte  du  Rbin,  démolie 
en  1699:  elle  allongeait  la  langue  et  tournait  les  yeux  à  ebaque  mouve- 
ment du  balancier.  —  Ensuite  vient  une  colUetion  d^armes^  provenant  de 
l'ane.  arsenal,  entre  antres,  au  milieu,  une  pièee  dé  douae  de  1514,  riche- 
ment ornée;  des  uniformes^  des  trophées,  en  particulier,  dans  l'armoire 
de  dr.,  la  prétendue  cotte  de  mailles  de  Charles  le  Téméraire;  armes  de 
luxe ,  telles  que,  dans  l'armoire  de  g. ,  3  poignards  à  fourreaux  en  argent 
doré,  de  la  fin  du  xvi^s. ;  tente;  bannières  de  eorpwations.  ete.  Puis 
des  traîneaux  de  luxe  et  de  beaux  ouvrages  en  fer.  —  Les  bas  cotés  ont  été 
transformés  en  salles,  où  Ton  a  reconstitué  des  intérieurs  de  maisons  de- 
puis le  XV® s.  Bu  côté  dr.,  à  partir  de  l'entrée:  *1,  ehambre  du  apU$$hof 
(1601),  avec  des  lambris  et  un  grand  lit;  2,  mIU  du  Spieêsho/  (1680),  avec 
de  belles  armoires,  de  belles  portes  et  la  vieille  table  du  conseil  de  Bâle  ; 
3,  chambré  de  rhâtel  de  Stra^urç  (IflOO),  avec  un  grand  lit,  une  armoire  et 
des  bahuts  ;  *4,  salle  à  manger  du  conseiller  Iselin  (1607) ,  avee  de  magni- 
fiques boiseries;  6,  chambre  de  Schwptz  (1630),  au  lourd  plafond  à  caissons; 
6,  salle  des  chevaliers  de  la  maison  du  Cardinal  (1540).  —  Du  côté  g.,  en 
revenant:  7,  vieille  cuisine,  avec  une  grande  cheminée;  8,  cAam6re  de 
achoenan,  du  ehMean  d'Œsebgen  (xvii^s.):  9,  chambre  gothique  du  xv^s., 
avec  meubles  goth.,  dont  un  grand  lit  de  1510;  10,  ehiunbre  des  tapiêêerits 
(1760);  11,  autre  chambre  (17o7)  contenant  une  collection  de  modèles  de 
portes  de  Bâle  et  de  ehiteaux  des  environs;  12,  eabinei des  médaittes^  com- 
prenant des  médailles  et  des  coins  de  BÂle,  ainsi  que  des  médailles  et 
des  vases  antiques. 

Dans  le  chocub,  des  antiauités  religieuses  :  à  g.,  des  ^fragments  de  la 
célèbre  Danu  des  morts  de  Baie ,  fresque  du  commenc.  du  xv^  s.,  qui  fût 
jusqu^en  1805  au  mur  du  cimetière  dépendant  de  la  grande  église  des  Do- 
minieains  (pi.  D2)i  cloches  du  xv*^  s.  ;  magnifiques  stalles  de  1666;  reteUfle» 
des  XV®  et  xvi®s.  ;  autel  de  8.  Maria  Calanca^  dans  les  Grisons  (1512); 
ttible  votive  d'Isabelle  de  Bourgogne ,  en  bronze  ëmaillé  (14S8);  au-dessus, 
la  statue  agenouillée  du  chevalier  Hugelin  de  Schoenegg  (1878);  puis  un 
tableau  à  volets  de  l'église  de  Baden  (Argovie),  du  xY®s.  —  A  g.  est  le 
TiâsoB,  qui  comprend:  reliquaires,  ostensoirs,  croix  et  calices  des  xiii®- 
xviix^s.  ;  coupes  appartenant  à  l'université,  des  xvi®  et  xvii®  s.  ;  vases 
de  luxe  des  corporations  de  Bile.  A  g.  de  l'entrée,  un  moulage  du  devant 
d'autel  en  or  qui  fntdonné  par  l'empereur  Henri  U  à  la  cathédrale  (com- 
menc. du  XI®  s.) ,  échut ,  avec  d'autres .  objets ,  à  B&le  -  Campagne  lors  du 
partage  de  1833  et  fut  vendu,  pour  passer  finalement  au  musée  de  Cluny 
de  Paris. 
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Les  TRiBUMBS  au -dessus  des  bas  côtés,  oh.  nous  allons  maintenant 
monter  par  un  escalier  à  dr.  de  la  nef,  renferment  les  objets  de  moindres 
ôîXïnen&ions'. .  antiquités  romaine»  ^  germaniquet  et  bourguignonnes  ^  en  partie 
trouvées  à  Àngst  (p.  19)  ;  —  métiers  à  Hsser  bâlois  et  spécimens  de  rubans 
faits  î  Bâle  aux  xviic  et  xtiii<^ s. ;  tapisseries;  éventails;  costumes  suisses 
et  particulièrement  bâlois  des  xvii®  et  xviii^  s.  —  A  Tanc.  tribune  de 
Torgue,  au-dessus  de  l'entrée,  des  antiquités  musicàtes^  surtout  pour  Thistoire 
des  transformations  du  piano ,  des  instruments  à  vent  en  bois  et  de  la 
notation  musicale,  et  aussi  des  vitraux.  —  PluiB  loin,  les  petits  objets  d^art: 
bois  sculptés,  en  particulier,  dans  Tarmoire  de  dr.,  Adam  et  Eve,  en  buis, 
de  1600;  ivoires,  émaux,  vieux  albums,  modèles  dWfèvres,  petits  bronzes. 
—  Ensuite  des  iMlefisJ<e«  de  tonte  sorte:  poreelaiaes,  faïences,  verres,  grès, 
objets  en  étain,  ouvrages  en  cuir,  reliures,  jouets,  montres  et  horloges, 
armoiries  (vitraux),  etc.  —  Puis  des  antiquités  officielles.,  telles  que  poids 
et  mesures  des  xiv®-xviii®  s. ,  verges  dé  huissiers,  glaives  de  justice, 
costume  de  bourreau. 

La  çouK,  où  Ton  entre  de  Textrémité  du  bas  côté  de  dr.,  contient  des 
monuments  en  pierre  du  temps  des  Romains,  du  moyen  âge  et  de  la  re- 
naissance, des  grilles  en  fer,  etc. 

Dans  le  voisinage ,  au  coin  du  Steinenberg  et  de  TËlisabethen- 

strasse,  se  trouve  la  Kunsthalle  (pi.  £5),  bâtie  de  1870  à  1872,  où  a 

lieu  rexposition  mentionnée  p.  .3*   ^Ue  ^  dans  l'escalier  une  fresque 

par  Stiickelherg^  le  Réveil  de  TArt.   Du  côté  du  jardin  (restaur.),  il 

y  a  aux  clefs  de  voûte  des  fenêtres  des  têtes-caricatures  par  Backlin, 

Dans  rSlisabethenstrasse,  la  belle  égliie  Ste-ElUabeth  (pLEô), 
du  style  gotb.,  bâtie  de  1857  à  1865  et  qui  a  une  tour  de  70  m.  50, 
à  flèche  à  jour,  ainsi  que  des  vitraux,  faits  à  Municb. 

Les  FAVBOUBOS  DU  S.  -  E.  sont  habités  par  les  classes  aisées. 
Entre  la  porte  St-Alban  (pi.  65)  et  la  gare  centrale  s'étendent  des 
promenades  qui  ont  remplacé  les  anciens  remparts.  Vers  le  milieu, 
sur  TiEschenplatz  (pi.  EF5),  se  trouve  un  grand  jet  d'eau  (45  m. 
de  h.)  qui  marche  rarement.  —  Au  St  -Albanskloster  (pi.  F  4),  un 
cloître  roman  remarquable. 

Le  monument  de  St-Jacques  (pi.  F  6) ,  par  F.  Schlœth ,  érigé  en 
1872,  rappelle  la  lutte  héroïque  des  Suisses,  en  1444,  contre  les 
Armagnacs  sous  les  ordres  du  Dauphin ,  plus  tard  Louis  XL  Der- 
rière, à  dr.,  est  le  casino  d'Eté  (p.  3). 

Dans  le  quabtier  de  l'O.  ,  à  mentionner  d'abord  r  la  fontaine 
St-PmU  (Spalen-Brunnen) ,  dans  la  rue  dite  Spalenvorstadt  (pi.  C 
3-4),  avec  un  joueur  de  cornemuse,  qui  est,  dit-on,  d'après  Holbein, 
et  a  été  restauré  en  1887,  et  la  porte  St-PaxU  [Spalen-Thor  :  pi.  C  3), 
bâtie  vers  1400 ,  la  plus  belle  qui  subsiste  à  Bâle.  Dans  le  voi- 
sinage se  trouvent  deux  nouvelles  dépendances  de  l'université  :  le 
Vesalianum,  ^ovLT  l'anatomie  et  la  physiologie,  et  lé  Bemoullianum, 
pour  la  physique ,  la  chimie  et  l'astronomie  et  qui  a  dans  l'entrée 
des  bustes  des  célèbres  mathématiciens  bâlois  Jacques  et  Jean  Ber- 
noulUi  (m,  1705  et  1748). 

La  maison  des  missions  (pi.  B  3) ,  qui  forme  des  missionnaires 
protestants,  possède  une  collection  ethnographique  comprenant  sur- 
tout des  objets  des  pays  où  vont  ses  missionnaires,  les  Indes,  la 
Chine  et  l'Afrique  occidentale.   Catalogue,  1  tt. 
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Devant  la  gare  centrale  (pi.  DE 6)  a  M  inaugure  en  1890  le 
momunent  de  Straibourg,  par  Bartholdi,  donné  par  le  baron  Guyer, 
de  Strasbourg,  en  mémoire  de  Tbospitalité  offerte  à  diverses  époques 
par  les  Suisses  aux  Alsaciens  et  en  particulier  en  1870. 

Le  jardin  loologique  (pi.  BG6)  est  surtout  ricbe  en  spécimens 
de  la  faune  suisse.  Entrée,  ÔO  e.  Il  y  a  souvent  concert  le  dimanche. 

L'Srlenpark,  à  20' min.  du  vieux  pont,  au  N.  de  la  gare  badoise 

(v.  pi.  FI)  et  sur  la  Wiese^  qui  se  jette  dans  le  Rhin  en  aval  du 

Petit-Bâle,  est  surtout  firéquenté  le  dimanche  (restaur.). 

Chemin  de  tn  de  la  vallée  de  1*  Biniy.  —  De  Balb  a  Flûhbm,  ligne 
locale  i  voie  étroite:  ISkil.,  en  62 min.  ;  1  fr. dOou 9dc.  Gare  dan^  la  Steinen- 
thorstr€u$e(^\.l)5).  Stations:  2kil.,  Binningen  (H.  du  Cerf.  H.  de  rOurs), 
gros  village  (4700  h.),  avec  réglise  Ste  -  Marguerite ,  d'où  Ion  a  une  belle 
vue^  8  kil.,  le  Moulin  de  Botttningen  ou  Bùttminçer-JUûhle ;  4  kil.,  Bottmingen^ 
avec  le  Bottmingfr  JSchkesêchtu^  petit  ehiteau  très  visité  (hôtel  et  joli  pare)-, 

6  kil.,  Obtrwyl  (H.  de  la  Couronne),  qui  a  une  grande  fabrique  de  parquets-, 

7  kil.,  Therwyl  (H.  du  Chenal-Blanc),  het^n  village  dans  le  Let'fnenthat -^  9  kil., 
EUingeny  petit  établissement  de  bains  avec  une  soeree  d^eau  ferrugineuse 
caleique.  Enanite  à  TO.,  au  j>ied  de  la  montagne,  par  Witterawyl  et  Btettieyl 
jusqWà  (13  kil.)  Flilhen  (382  m.;  fiôM  et  bains),  petit  village  qui  a  aussi 
une  source  ferrugineuse,  dans  un  vallon  tout  près  de  )a  frontière  d'Alsace. 
Excursion  intéressante  de  là  à  TO. ,  par  le  village  alsacien  de  Tannteald^ 
en  I/o  h.,  aux  ruines  de  *Landakroa  (546m.),  dont  la  tour  offre  une  vue 
très  étendue:  la  clef  est  dans  la  dernière  maison  de  Tannwald.  —  Une 
route  conduit  de  Fluhen,  en  i/s  h.,  à  Kaxiaateia  (514  m.  ;  hôt.  :  dé  la  OnriSy 
de  la  PotUi  de  VAnge),  ane.  abbaye  de  bénédictins  avec  un  pèlerinage  très 
fréquenté,  dans  un  site  pittoresque  sur  un  rocher  à  pic.  Il  y  a  sous  Téglise 
une  vaste  grotte  avec  la  cbapelle  Maria  im  Stein.  26  min.  de  là  à  SVmmrold 
et  Landâkrony  par  la  hauteur.  —  Au  delà  de  Hariastein,  la  route  conduit 
en  S/4  d'h.,  par  IM/erJc»,  à  Bourg  (590 m.;  hôt.),  petit  village  dans  un  site 
charmant,  avec  une  source  d>au  ferrugineuse  et  un  château  d'où  Ton 
jouit  d'une  belle  vue.  —  Vaste  panorama ,  au  S.  -  £.  jusqu'aux  Alpes  Ber- 
noises, du  haut  du  Blaaan  (820  m.),  dont  on  peut  faire  1  ascension  en  1  h. 
1/2  d'Ettingen  (v.  ci-dessus)  ou  de  Hariastein. 


2.    De  Bêle  à  Bienne  et  à  Berne,  par  le  Val-Houtier. 

124  kil.  Chbmim  DB  FER  (/ttr«</SAnjpto»;.  De  Bâle  à  Bienne:  90  kil.; 
3  à  4  h.  ;  9  fr.  30,  6  fr.  65, 4  fr.  75.  -  De  Bienne  à  Berne  :  34  kil.  ;  50  min.  à 
1  h.  1/4-,  3  fr.  50,  2  fr.  50,  1  fr.  80.  —  De  Bienne  à  Neuch&tel,  31  kil..  Vi  d'h.  à 
1  h.  1/4;  à  Genève,  165  kil.,  5  h.  1/4  à  7  h.  1/4.  Express  de  Bâle  à  Genève, 
7  h.  8/4- 

BâU,  V.  p.  2.   La  ligne  traverse  la  Birse  en  aval  de  (Ô  kil.)  Man- 

chentietrij  connu  par  Taccident  de  chemin  de  fer  du  14  juin  1891. 

A  g.,  sur  les  hauteurs,  des  châteaux  en  mine.  —  8  kil.  Dornach- 

ArUiheim  (restaur.  Munzinger).    A  ^/j  h.  à  l'E. ,  près  d^Arleéheim 

(345  m.  ;  aub.  :  *Lo'we,  OcHs),  sur  une  colline  boisée,  le  château  de 

Birseck,  anc.  résidetice  des  princes  évéques  de  Bâle  et  auj.  propriété 

particulière.   Il  y  a  un  beau  parc,  renfermant  des  grottes,  etc.    On 

peut  le  visiter  eu  s'adressaut  au  jardinier,  dans  le  bas  de  la  colline. 

On  longe  ensuite  la  rive  dr.  de  la  Birse  ;  à  g.  le  village  de  Dor- 
nach,  avec  des  ruines  pittoresques.  —  11  kil.  AlscH  (322m.;  restaur. 
Herzog - Vogel) ;  le  village  (aub.:  Ochs)  est  sur  la  rive  g.   On  passe 
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dans  un  tunnel  sous  le  château  bien  conservé  d'^Angenstein,  et  l'on 
entre  dans  le  canton  de  Berne.  A  dr.,  sur  une  hauteur ,  les  ruines 
pittoresques  de  Pfeffingen  (561  m.).  —  15  kil.  Orellinçen  (♦hôt.  de 
rOurs),  qui  a  de  grandes  fabriques.  Tranchée  profonde  et  deux  ponts 
sur  la  Birse.  —  23  kil.  Zwingen,  dont  le  château,  à  dr.,  fut  la  rési- 
dence des  baillis  de  Tévéché  de  Bâle. 

23  kil.  LanfelL  (352  m.;  hôt.:  du  Jura,  du  SolHl\  tiu.  confluent 
de  la  Lueelle  et  de  la  Birse.  —  Plus  loin,  une  vallée  étroite  et  boisée, 
et  de  Tautre  côté,  la  grande  route.  —  26  kil.  Betnchwyl  (H.  de  la  Croix- 
Fédérale).  Puis  2  tunnels  et  2  ponts  sur  la  Birse.  —  30  kil.  Lies- 
herg.  —  36  kil.  SoyhièreSj  en  ail.  Saugem  (H.  de  la  Gare),  vieux 
village  sur  la  limite  des  langues  allemande  et  française.  A  g. ,  les 
ruines  du  château  du  même  nom.  Au  débouché  de  la  vallée ,  que 
terminent  des  rochers  à  pic,  à  g.,  la  fabrique  de  pâte  de  bois  de 
Bellerive',  à  dr.,  les  ruines  du  château  de  Vorbourg, 

39  kil.  Delémont,  en  ail.  DeUherg  (436  m.  ;  hôt.  :  *du  Faucon, 

du  Lion-d*Or;  Lâchai,  k  la  gare),  ville  ancienne  de  3638  hab.,  sur 

la  Sorne ,  avec  un  anc.  château  des  princes  évéques  de  Bâle.   Delé- 

mont  est  tête  de  ligne.     ' 

Db  Dblâmomt  a  Pobhektruy:  39  kil.,  chemin  de  fer,  en  3/4  d*h.  à  1  h. 
1/4,  pour  3  fr.  06,  2  fr.  15  et  1  fr.  50.  On  remonte  d'abord  la  vallée  de  la 
8ome ,  couverte  de  prairies.  Stat.  de  CourteUUey  Gourfaivrey  Btuêeeonrt  et 
OloveUer.  Puis  le  grand  viaduc  de  dm^-Marany  un  tunnel  de  2900  m.  et 
deux  autres  plus  petits.  —  10 kil.  Ste-Unanne  (hôt.:  *des  Deux-Clefs,  du 
Boeuf),  petite  ville  pittoresque  dans  la  belle  vallée  du  Doubê  (p.  212),  avec 
un  château  en  ruine,  sur  un  haut  rocher  à  pie.  Ensuite  un  tunnel  sous 
le  Mont-  Terrible  et  la  stat.  de  Courgenap.  —  29  kil.  Porrentruy,  en  ail. 
Pruntrui  (424  m. ;  hôt.  :  *Notiou<Uy  près  de  la  gare;  *du  Chev€U- Blanc),  vieille 
ville  de  6609  hab.,  dominée  par  un  anc.  château  des  évêques  de  Bâle.  Près 
de  Réelèrty  à  12  kil.  à  TO.,  non  loin  de  la  frontière  française  et  à  1500  m. 
de  la  gare  de  Délie  (v.  ci-dessous),  les  '*çrottei  de  MUandrey  de  vastes  grottes 
à  stalactites,  qu'on  peut  visiter  (1  fr.  par  personne).  —  La  ligne  se  prolonge 
sur  Dette  (frontière  franc.)  et  Be{fort'y  c'est  le  chemin  le  plus  court  entre  Bâle 
et  Paris  (9  h.  par  Texpress).  Voir  le  Nord-Est  de  la  Franeey  par  Bœdeker. 

43  kil.  Courrendlin  (hôt  du  Cerf).  Puis  le  •  Val  - Kbutier 
( Mûnsterthal)  proprement  dit ,  défilé  où  coule  la  Birse,  entre  des 
rochers  qui  forment  comme  deux  murailles  gigantesques.  Elle  était 
traversée  sous  les  Romains  par  une  voie  qui  reliait  A venticum  (p.  221) 
à  Augusta  Rauracorum  (p.  19).  Le  chemin  de  fer  y  a  quantité  de 
tranchées  dans  le  roc,  de  tunnels  et  de  galeries.  —  46  kl].  Choindez, 
Plus  loin,  par  deux  tunnels,  vis-à-vis  des  verreries  de  Roche 
(480  m.).  -  48 kil.  Roche  (503  m.;  «H.  du  Cheval,  pas  cher).  Puis 
9  petits  tunnels,  qui  se  suivent  de  près  ;  un  grand  cirque  de  rochers, 
un  pont  sur  la  Birse  et  une  succession  de  tranchées  dans  le  roc,  sur 
la  rive  dr.   Ensuite  on  quitte  la  gorge  et  traverse  la  RaurS, 

51  kil.  Koutier  ou  Moutier^Orandval,  en  ail.  MUnster  (528  m.', 
*H.  de  la  Gare,  pas  cher),  stat  à  10  min.  au  N.-E.  du  beau  village 
de  ce  nom  (534  m.;  2346  hab.;  hôt.:  *du  Cerf;  de  la  Couronne;  du 
Cheval,  bon),  qui  occupe  un  joli  site  sur  la  rive  g.  de  la  Birse. 

Db  SIoutieb  au  Wbissbusteik.  (v.  p.  16),  3  h.' Va-  A  10  min.  au  K.-E. 
de  Montier  et  à  6min.  de  la  stat.,  près  du  rertanr.  Speriten  (bonne  bière), 


a  Bienne,  BÎENNE.  /.  It,  i.    11 

à  llsflne  des  gorges  (▼.  ei-deMus) ,  se  déiMlie  à  TE.  une  route  desservie 
par  une  Toit.  publ.  jusqu^à  8t-Joseph  (1  fois  p*r  Jour,  trajet  en  1  h.).  Elle 
passe  par  (46  min.)  Ortmdvàl  (613  m.)  et  (15  min.)  Orémint  (690m.  ;  aub.  de 
la  Croix);  puis  elle  suit  la  goree,  en  remontant  le  cours  de  la  Rttui.  Au 
bout  de  s/4  d'h.,  elle  atteint  St-Jostph'mn'GœHtbrunnen  (747  m.),  situé  an  N. 
du  Weiisenstein  (1287  m^.  On  atteint  aisément  de  là  le  sommet  de  la 
montagne  en  1  h.  V4  ^  ^b.,  par  un  petit  chemin  carrossable,  en  grande 
partie  sous  bois;  il  y  a  même  au  commencement  un  sentier  plus  court, 
a  g..,  qui  y  mène  en  1  h.  Vs*  Voiture  de  Moutier  au  Weissenstein,  35  fr., 
90  fr.  aller  et  retour;  de  St-Josepb,  15  fr. 

Ensuite  les  roches  de  Court,  autre  défilé  très  pittoresque,  où  Ton 
passe  à  une  grande  hauteur  au-dessus  de  la  Birse  et  par  un  long  et 
deux  petits  tunnels.  ~  57  kil.  Court  (671  m.;  hôt.:  de  VOurs,  de 
la  Couronne), 

Un  sentier  escarpé  conduit  en  3  h.  de  Court  ou  mieux  de  Bévilard,  situé 
à  S/4  d'b.  à  ro.,  à  ReuehMette  (y.  ci-dessous),  par  le  Mentw  (1333  m.):  il 
est  bon  d'avoir  un  guide.    Vue  dans  le  genre  de  celle  du  Weissenstein. 

Plus  loin ,  une  vallée  uniforme.  —  60  kll.  SorvUier,  —  62  kil. 
Malleray-B^vilard,  —  66  kil.  Beeonvilier» 

69  kil.  TftTannei  (761  m.;  H,  de  la  Oare,  insuffisant;  restaur.  et 

cb.  à  la  brasserie)]  gros  village  près  de  la  source  de  la  Birse.  £m- 

branch.  sur  Tramelan,  trajet  en  35  min.  —  La  ligne  principale 

monte  un  peu  et  entre  dans  le  défilé  de  la  Pierre -Pertuis,  par  un 

tunnel  de  1373  m. 

La  Pisrra-Pertais  (petra  pertusa;  793  m.)  est  une  ouverture  naturelle 
dans  le  roc,  haute  de  10  à  12  m.  Bile  a  été  plus  d'une  fois  fortifiée  en 
temps  de  guerre.  L'ancienne  inscription  romaine  restaurée  qui  s'y  trouve, 
du  côté  N.,  ne  peut  guère  remonter  au  delà  de  l'an  161  après  J.-C.  Ce  défilé 
formait,  au  point  culminant  du  col,  entre  Tavannes  et  Sonceboz,  la  limite 
des  provinces  rauracienne  et  helvétique,  et  il  fut  plus  tard  celle  des  év^- 
chés  d'Avenches,  de  Lausanne  et  de  Baie. 

La  voie  descend  à  dr. ,  revient  en  arrière  par  une  forte  courbe 
entre  Somheval  et  Corgemont,  et  traverse  deux  fois  la  Sute, 

76  kil.  Sonoeboi  (656  m.;  hôt.:  de  la  Couronne^  du  Cerf,  bon), 
village  d^où  part  la  ligne  de  la  Chaux-de-Fonds  (R.  59). 

Puis  encore  un  pont  sur  la  Suze  et  un  tunnel  dans  la  ramification 
S.-O.  du  Montoz  (v.  ci-dessus).  La  vallée  est  bien  boisée  ;  on  traverse 
et  retraverse  la  Suze.  —  81  kil.  La  Heutte,  —  85  kil.  Reuchenette 
(592  m.  ;  U.  de  la  Truite).  La  voie  tourne  subitement  au  S.  et  entre 
dans  la  gorge  creusée  par  la  Suze  à  travers  les  dernières  hauteurs  du 
Jura.  Il  y  a  4  tunnels  jusqu'à  Bienne.  Après  le  1*^,  à  dr.,  une  cascade 
de  la  Suze.  Dans  le  haut,  les  ruines  de  RondckâteL  Après  le  3*^ 
tunnel,  à  dr.,  la  valUe  d'Orvin,  Après  le  4^,  un  pont  hardi  sur  la 
gorge  profonde  et  sauvage  de  la  Suze ,  le  Tauhenloch  (p.  12).  Puis 
on  sort  de  la  vallée  et  Ton  a  une  vue  splendide  et  surprenante  des 
riches  environs  de  Bienne,  de  son  lac  et,  au  loin,  de  toute  U  chaîne 
des  Alpes,  depuis  les  montagnes  d'Unterwald  Jusqu'au  Mont-Blanc. 
On  descend  enfin  entre  des  vignes  et  par  un  petit  tunnel. 

90  klL  Bienne.  —  HôtBLs:  *de  ta  Cour&nne  (cb.  dep.  3fr.,  dl.  3, 
soup.  2.50);  •de  Bienne,  à  la  gare  (eh.  t.  c.  3  fr.  50  à  4,  rep.  1.35,  3  et  3.50); 
Victoria^  aussi  à  la  gare,  nouveau  ^  *Suiste  (eh.  3  tr.  60,  dé.  1);  d«  la  Croix; 
d0  la  Oare^  recommandé.  —  *Bvjl^et  à  la  gare.  —  Bière  de  Pilsen  ehez 
Vogt^  Kirehg»s8li. 


il    L  R.  $.  LYSS. 

Bienne  (440  m.)  7  en  alL  Èiel,  est  une  ville  ancienne  et  indus- 
trielle de  18000  hab.,  non  loin  du  lac  du  même  nom.  Il  y  a  dans  le 
faubourg  du  Jura  une  belle  église  cathoi.  de  construction  récente. 
On  visitera  le  fnusée  Schtcab,  riche  collection  archéologique  donnée 
en  grande  partie  par  le  colonel  Schwab  et  visible  les  dim.  et  Jeudi 
de  2  h.  à  4  h.,  en  d'autres  moments  eu  le  demandant  d'avance.  Il  se 
compose  surtout  d'antiquités  lacustres,  celtiques  et  romaines.  La 
ville  est  entourée  de  magnifiques  avenues,  qui  s^étendent  jusqu'au 
lac  de  Bienne  (10  min.  ;  p.  208  ;  bains). 

Tramway  de  la  gare  pour  la  ville^  Kidau  et  Bot^ean  (Bœzingen  ;  H.  du 
Cerf,  H.  du  Cheval),  àSOmin.  auN.,  De  là,  promenade  très  intéressante 
par  la  gorge  pittoresque  du  *Taubenloeh,  que  traverse  le  cours  impétueux  de 
la  Suze,.ea  Va  h.,  au  petit  village  de  FrinviUier  (rest.  des  Gorges,  rest.  de 
la  Truite^  bonnes  truites),  et  plus  loin  à  la  stat.  de  ReueJunette  (S/^d'h.; 
p.  11),  en  passant  près  des  ruines  de  Rùndchâiel. 

FuiiicuLAïKB  de  Bienne  (à  10min.  au  K.-O.  de  la  gare),  à  Macolin; 
trajet  en  15  min.,  pour  1  fr. ,  1  fr.  SO  aller  et  retour.  —  Xaoolin,  en  ail. 
Magglingen  (900  m.  ^  hôt.  :  *Knrhauê;  eh.  t.  e.  dep.  4  fr.,  dl.  4,  p.  8  à  12),  à 
1  h.  1^/4  au-dessus  de  Bienne,  sur  le  versant  du  Jura,  est  une  station  cHma- 
térique  dans  un  beau  site,  jouissant  d'une  vue  magnifique  sur  les  Alpes,  du 
Sentis  au  Mont-Blanc.  10  min.  plus  bas,  le  ReH.  éb  P.  MacoUn  (modeste; 
p.,  av.  la  eh.,  3à4fr.).  —  Excursion  fort  intéressante:  par  le  funiculaire 
a  Xaeolin  et  à  pied  de  là,  par  Evilardy  en  ail.  Leubrinçen  (25  min.  ;  hôt.  : 
*Kurhaus;  Trois-Sapins ,  recommandé),  dans  un  beau  site,  puis  par  une 
magnifique  forêt  de  sapins,  ou  par  Orvt»,  à  FrinviUier ^  à  Boujean -pir  la 
gorge  du  Taubenloch  et  enfin  à  Bienne  par  le  tramw.,  en  tout  env.  oh.  — 
De  Macolin  au  Chasserai  (p.  206) ,  4  h.  :  on  franchit  la  hauteur  par  une 
bonne  route  qui  mène  à  Lamhoing^  Diesse  et  Hods^  au  N.-E.  de  la  montagne, 
puis  on  monte  par  un  sentier  escarpé  et  rocailleux  (chemin  de  St-Imier 
meilleur;  v.  n.  2i2).  —  Jolie  promenade  de  Hacolin  au  moni  de  Douanne 
(Ih.  1/2;  p.  î»8). 

De  Bienne  à  Soleurty  y.  p.  17;  à  Neuchâiel  et  à  QenHty  R.  58. 

Ligne  db  Bbbnk  (suite).  —  94  kil.  Briigg ,  où  on  traverse  la 
Thièle  (p.  209).   Autre  pont  sur  ÏAar.  —  98  kil.  Busswyl. 

101  kil.  LyM  {hôt  du  Cerf;  irest.  de  la  Poste,  rest  Ritter,  à  la 
gare),  où  s'embranchent  les  lignes  de  Payerne  (p.  222)  et  de  Soleure 
(p.  17).  -  104  kU.  Suberg.  -  109  kil.  Sehupfen,  —  114  kil. 
Mûnchen-Buchsee  (hôt.  :  *KaBch,  de  la  Couronne,  de  l'Ours).  À  dr. 
se  montrent  les  montagnes  de  l'Oberland,  depuis  la  Jungfrau  jus- 
qu'au Balmhorn  ;  mais  elles  disparaissent  bientôt 

117  kil.  ZolUkofenf  sur  le  chemin  de  fer  Central  (Bâle-Herzogen- 
buchsee-Berne).   D'ici  à  (124  kil.)  Berne,  v.  p.  18. 


3.  Se  Bftle  à  Bienne,  par  Olten  et  Solenre. 

101  kil.  Cbbmik  ds  fbb  Cevtkal.  Trajet  en  3  à  4  h.  Prix:  10  fr.  66, 
7  fr.  45,  6  fr.  35  c. 

Bâle,  V.  p.  2.  On  traverse  la  Birse.  —  5  kil.  Muttenz,  —  9  kil. 
Pratteln,  où  se  détache  la  ligne  de  Zurich,  par  la  vallée  duRhiQ  (p.  19). 
A  V{  h.  au  N.-O.,  au  bord  du  Rhin  (embranch.,  en  10  min.),  la  sa- 
line de  Schweiterhalle,  qui  a  un  bon  établissement  de  bains. 

La  ligne  centrale  quitte  la  vallée  du  Rhin  et  pénètre  dans  le 
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Jura,  par  la  rive  g.  de  VErgolz.  —  13  kil.  Nieder - Schœnthalf  stat> 
qui  dessert  Frenkendorf  (341  m.;  hôt:  du  Sauvage,  du  Lion),  fré- 
quente comme  séjour  et  pour  la  cure  de  petit-lait.  Une  bonne  route 
mène  de  là,  en  ^/^  d'h.,  aux  bains  de  Schauenbourg  (v.  ci- dessous). 

15  kil.  Lieitid  (315  m.;  hôt.  :  *du  Faucon,  avec  des  bains  d*eau 
saline  et  un  grand  parc ,  p.  4  fr.  50  à  5.50;  de  la  Clef,  de  VAnge, 
du  Soleil,  de  la  Gare),  ville  de  4927  hab.,  dans  un  site  charmant, 
sur  VErgols,  et  siège  du  gouvernement  du  demi-canton  deBâle-Camr 
pagne.  La  maison  commune  possède  la  coupe  de  Charles  le  Témé- 
raire, trouvée  dans  sa  tente  après  la  bataille  de  Nancy,  en  1477,  et 
une  collection  de  médailles. 

A  1/2  h.  au  N.-O.  de  Liestal,  Bienenberg^  station  d'été  dans  un  beau 
site,  avec  des  bains  d*eau  saline.  1/2  h.  plus  loin,  les  hains  de  Schauen- 
bourg (486  m),  assez  fréquentés,  au  pied  des  ruines  du  même  nom  (602  m.  ; 
belle  vue).    Boute  de  voit,  de  Nieder-Schœnthal,  v.  ci-dessus. 

De  Liestal  a  Waldenbourg:  14  kil.  (th.),  ligne  à  voie  étroite,  par 
le  Frenkenihàl.  —  4  kil.  Bains  de  Bubendorf,  établiss.  d'eaux  minérales  et 
salines.  A  20  min.  à  dr.  est  le  village  du  même  nom,  qui  a  un  château  en 
ruine.  —  6  kil.  Lampenbtrg.  —  9  kil.  Hœhtein^  dans  une  vallée  étroite,  avec 
des  manufactures  de  rubans  de  soie.  —  Ensuite  Niederâorf  et  Oberdorf.  — 
14  kil.  Waldenbourg  (583  m.  ;  hôt.  -.  du  lAon^  de  la  Clef)^  petite  ville  qui  a  un 
cLateau  en  ruine  et  une  jolie  église.  Bonne  route  et  voit.  publ.  4  fois  par 
jour  (50  min.),  de  là  à  Langenbnick  (hôt.  :  Kurhattâ^  pens.  0  fr.  50  à  8  av. 
la  ch.  \  Och»y  pens.  5  fr.  ^  Pens.  Bider^  etc.).  C'est  \ax  endroit  calme  et  agréable 
comme  séjour,  au  col  du  Hauenstein  Supérieur  0718  m.).  —  Des  routes  relient 
aussi  Langenbruck  à  Egerkinge»  (8kil.^  p.  14).,  au  S.-E.,  par  Fridau;  à 
BeMheUi  au  S.-O.,  par  Bolderbank  et  en  passant  près  des  ruines  pittoresques 
de  FàUtensiein;  j^uis  à  Œnsingen  (17  kil.;  p.  14),  par  VŒnsinger  Klus^  défilé 
jadis  fortifié,  ou  est  le  château  restaurç  de  Blauenstein  et  où  Ton  a  encore 
a  g.  celui  de  Bechbourg. 

18  kil.  Lauten,  —  22  kil.  Sissaeh  (375  m.;  Ut,  du  Lion),     A 

dr. ,  le  petit  château  d'Ebenrain,    Belle  vue  de  la  Sissacker'Ftuh 

(702  m.),  à  1  h.  au  N. 

De  Sissach  a  Aabau,  par  la  Schafmatt,  4  h.  1/3.  Un  embranch.  de 
4  kil.  mène  en  1/4  d'h.,  par  Bceette»^  à  Gelterkinden  (398  m.  \  hôt.  :  *BœssU), 
village  industriel  d'où.  U  y  a  une  route,  desservie  2  fois  le  jour  par  une 
voit.  publ.  (1  h.  1/2),  jusqu'à  Oltingen.  Cette  route  passe  dans  une  riante 
vallée  couverte  de  prairies  et  à  la  cascade  de  Hanggieêien  ou  Oietsen.  1/2  ^^ 
Teeknau  (488  m.),  l/a  h.,  WensUngen  (567  m.)-  1/2  ^-^  OUingen  (692  m.  s  hôt.  : 
Oehs),  qui  a  une  source  d'eau  minérale.  Le  chemin  de  la  *Bflhaftiiatt 
(i/2h.^  767  m.)  commence  près  de  l'hôtel.  Il  y  des  poteaux  indicateurs. 
Au  sommet ,  on  découvre  un  vaste  panorama  des  Alpes  et  du  Jura.  Sur 
le  bord  du  plateau,  au  S.,  d^où  le  regard  plonge  dans  la  profonde  vallée 
de  Rbhr^  on  tourne  à  g.,  et  on  arrive  en  1/2  h.  au  Kurhaus  (cure  de  petit- 
lait),  au  pied  de  la  Schafmatt.  Beau  coup  d'oKil,  entre  les  montagnes, 
sur  le  Bigi,  le  Pilate,  etc.  Du  chalet  à  Aarau,  1  h.  1/4,  en  passant  près  du 
Laurenxenbad  Cp-  22),  situé  dans  une  vallée  à  g.,  et  par  ErUsbaeh. 

A' 11  kil.  au  S.  de  Sissach  (voit.  publ.  2  fois  par  jour,  en  1  h.  1/4),  se 
trouve  Eptinf  en  ou  Ruch-Eptingen  (571  m.),  dans  un  vallon  étroit,  au  pied 
du  HauêntUin.  Il  y  a  un  établiss.  d'eau  saline  sulfatée,  de  cure  de  petit- 
lait,  etc.  (pens.  4  à  5  fr.  av.  la  ch.).  Un  sentier  mène  de  là  en  1  h.  à 
Lœufeîfingen  et  en  1  h.  1/4  à  Langenbruck  (v.  ci-dessus). 

La  voie  tourne  au  S.  et  entre  dans  l'étroite  et  pittoresque  vallée 
de  Hombourg,  —  26  kil.  Sommerau.  Puis  2  tunnels.  —  31  kil. 
Lœufelpngen  (Ô64  m.^  aub.  :  Sonne),  au  pied  du  Bauenstein, 

Au  sommet  du  Hauenstein,  à  9/4  d'h.  de  Lfeufelfingen',  par  une  route 


^    I 
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Îui  passe  à  Reisen  et  à  Erlitnoos  (hôtels),  se  trouve  le  *Frohbearf  (845  m.  t, 
Tôt.-Pens.t  réeommandé,  cb.  3  fr.  60,  dé.  1.35,  p.  6  à  7),  station  elimatérique 
qui  jouit  d^un  beau  panorama  des  Alpes,  du  Sentis  au  Mont-Blanc.  On 
voit  au  premier  plan  le  château  de  Neu-Wartbour^  (v.  ci-dessous)  et  la  vallée 
de  Wiggern,  avec  le  chemin  de  fer  de  Lueerne;  a  dr.  le  Pilate,  à  g.  le  Rigi. 
A  10  min.  de  Tétabliss.,  les  ruines  d*un  chiteau  détruit  par  un  tremblement 
de  terre.  —  On  descend  en  1  h.  du  Frohbourg  à  Olten^  par  XVimfrcKA. 

Ensuite  le  grand  tunnel  du  Hauenstein,  long  de  2708  m.  (trajet 

de  ô  min.).    A  la  sortie,  sur  une  colline  à  dr.,  le  petit  château  de 

lYeu-  Warthourg  (v.  ci-dessous).  Plus  loin,  à  dr.,  les  Alpes  Bernoises, 

qu'on  voit  peu  à  peu  depuis  le  Wetterhoru  jusqu'au  Doldenhoni, 

avec  la  Jungfrau  au  milieu  :  v.  le  panorama  p.  147.  On  descend  par 

une  grande  courbe,  traverse  YAar  et  en  remonte  la  rive  dr. 

40  kil.  Olten.  —  Hôtbls  :  *8uiue^  près  de  la  gare  (ch.  3  fr.  50,  dé.  1)-, 
St-Oothardy  au  même  endroit,  modeste j  du  Croissant  (Halbmond),  recom- 
mandé. —  *Buff€t  à  la  gare.  —  Arrêt  prolongé  et  changement  de  voiture. 
A  la  sortie  des  salles  d  attente,  les  trains  de  Zurich  et  de  Bile  sont  à  g., 
ceux  de  Lueerne  et  de  Berne  à  dr.  Beaucoup  d^animation  ;  faire  attention 
aux  trains  et  se  tenir  aussi  en  garde  contre  les  pickpockets. 

Olten  (402  m.)  est  une  ville  de 4936  hab.,  dans  un  joli  site,  sur  les 
deux  rives  de  l'Aar,  et  l'un  des  principaux  points  de  raccordement 
des  chemins  de  fer  suisses.  V église  paroissiale  possède  une  Ascen- 
sion par  Disteli;  V église  des  Capucins,  une  Vierge  de  Deschwandeu. 
Importantes  manufactures  de  chaussures. 

Au  S.-E.  d*01ten,  à  g.  du  chemin  de  fer,  sur  la  rive  dr.  de  TAar,  est 
une  hauteur  isolée,  avec  le  petit  château  de  ITen-Wartbourg  (682m.  ;  restaur.), 
d'où  Ton  a  une  belle  vue  sur  les  Alpes.,  du  Sentis  à  la  Jungfrau.  On  y 
monte  en  Vi  d'h.  par  de  bons  chemins,  d'OIten  et  d'Aarbourg. 

A  1  h.  1/2  au  N.-E.  d'Olten,  Lostorf  (*KurhauSy  p.  5  fr.),  bains  d'eau 
sulfureuse,  au  pied  du  Jura.  Voit.  publ.  3  fois  par  jour  en  été;  trajet 
en  1  h.  1/4.  —  Sur  un  rocher  qui  le  domine,  le  petit  château  de  WarUn/els 
(628  m:  -,  1/4  d'h.),  d'oti  Ton  a  une  belle  vue. 

La  ligne  de  Soleure  traverse  l'Aar  et  la  plaine  arrosée  par  la 

Dûnnern ,  au  pied  du  Jura.    On  voit  se  dérouler  peu  à  peu  à  g.  la 

chaîne  des  Alpes,  du  Glœrnisch  à  l'Altels.  —  42  kil.  Olten- Hammer, 

—  44  kil.  Wangen,  —  47  kil.  Hœgendorf.  —  50  kil.  EgerlUngen. 

Dilig.  3  fois  par  jour  (40  min.)  pour  Tridaa  (700  m.),  station  elima- 
térique jouissant  d'une  vue  magnifique  des  Alpes.  L'établissement  est 
bien  organisé;  il  y  a  des  jardins  ombragés  et  l'on  peut  faire  des  prome- 
nades au  loin  dans  les  bois.  —  La  route  mène  1  h.  plus  loin  à  Langenbruek 
(p.  13),  qu'une  dilig.  dessert  aussi  en  été. 

53  kil.  OherhuchHten.  —  58  kil.  ŒnHngen.  Dilig.  2  fois  par 
jour  pour  Langenbruck  (p.  13)  ;  trajet  en  1  h.  V4»  —  60  kil.  Nieder- 
hipp,  A  dr.,  Oherhipp,  avec  un  château  neuf  imposant  —  66  kil. 
Wangen,  où  l'on  firanchit  l'Aar.  —  69  kil.  DeiHngen.  —  72  kil. 
Ijuterba4ih.  Kn  face,  on  découvre  Soleure;  à  dr.,  la  Bœthi  (p.  16)  et 
le  Kurhaus  du  Weissenstein  (p.  16).  Enfin  on  traverse  la  Orande- 
Emtne,  non  loin  de  son  embouchure  dans  l'Aar.  —  75  kil.  Neu- 
Solothurn, 

Soleure.  —  Garss.  Soleure  a  deux  gares,  celle  de  Neu-Solothurnj  sur 
la  rive  dr.  de  l'Aar,  point  de  raccordement  pour  les  lignes  d'Olten,  de 
Herzogenbmehsee,  de  Berthoud,  de  Lyss  et  de  Bienne,  et  celle  A*Att-Soto- 
th/um,  sur  la  rive  g.,  à  VO.  de  la  ville,  pour  la  ligne  de  Bieane. 
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Hôtels:  *dt  la  Couronne  (eh.  t.  e.  3  fr.,  dé.  1.35,  dî.  9)\  *de  la  Cigogne; 
du  Cerf;  de  la  Tour;  du  Cggne,  recommandé. 

Soleure,  eu  ail.  Solothum  (435  m.),  ville  de  8462  hab.  et  chef- 
lieu  du  canton  de  ce  nom,  est  située  sur  VAar  et  fait  partie  de  la 
confédération  depuis  1481.  C'est  le  SaZodurum  des  Romains,  qu'on 
donne  comme  la  plus  ancienne  ville  de  ce  côté  des  Alpes  après  Trêves  : 
»in  CeUUj  nihil  est  Salodoro  antiquiuSy  unii  exceptis  Treviris, 
quarum  ego  dicta  8orort>,  dit  une  Inscription  à  la  tour  de  l'horloge. 

St-0ub8  (St-Urêus),  clepuis  1828  la  cathédrale  de  l'évéché  de 
Bàle  (p.  4),  a  été  construit  de  1762  à  1773,  sur  l'emplacement 
d'une  autre  église  datant  de  1050,  qui  s'était  écroulée.  Il  est  en 
forme  de  <!toix,  avec  une  grande  coupole  et  deux  demi -coupoles. 
Un  large  escalier  de  33  marches  conduit  à  la  façade,  entre  deux 
fontaiues,  dont  l'une  est  ornée  de  la  statue  de  Moïse  frappant  le 
rocher,  l'autre  de  celle  de  Gédéou  exprimant  la  rosëe  d'une  peau  de 
chèvre.  Le  trésor  de  l'église ,  conservé  en  partie  à  la  sacristie ,  en 
partie  à  ThÔtel  de  ville,  comprend  de  riches  broderies  et  des  ouvrages 
en  métal  très  artistiques,  en  particulier  plusieurs  des  xiv^-xviii^  s. 

L'^ABSENAL,  dans  le  voisinage  delà  cathédrale,  renferme,  au 
2^  étage,  d'anciennes  armures  (env.  900)  et  des  armes.  On  y  remar- 
que entre  autres  une  mitrailleuse  du  xv^  s.  et  un  groupe  représentant 
la  réconciliation  des  confédérés  à  la  diète  de  Stanz  en  1481 ,  par 
Nicolas  de  Flue  (p.  134). 

Le  plus  ancien  édifice  de  Soleure,  nouvellement  restauré,  est  la 
TOUB  DE  L'HoBLoas,  sor  le  Marché;  on  en  fait  remonter  l'origine 
à  l'an  400  av.  J.-O.  (inscr.,  v.  ci-dessus),  mais  c'est  une  construction 
du  v^  ou  du  vi^  s.  de  notre  ère.  Il  y  a  à  l'extérieur  un  mécanisme 
avec  figures  mobiles  comme  à  l'horloge  de  Berne  (p.  148). 

Le  mu8(^e  d'histoire  naturelle^  dans  le  faubourg,  sur  la  rive 
droite  de  l'Aar,  a  d'importantes  collections  zoologiques  et  paléon- 
tologiques  (pétrifications  jurassiques).  —  A  l'Ecole  cantonale  se  trou- 
vent la  bibliothèque  eantoncUe  et  une  collection  d^ antiquité»  ro- 
maines et  du  moyen  âge,  —  La  bibliothèque  de  la  ville,  à  l'hôtel 
de  ville ,  comprend  environ  40  000  vol.  et  200  Incunables ,  ainsi 
qu'une  collection  de  monnaies  et  de  médailles.  —  Au  musée  de 
peinture,  fondé  par  la  Société  des  Beaux -Arts,  on  remarque  une 
♦Vierge  avec  l'enfant  Jésus ,  St  Ours  et  St  Martin  de  Tours ,  œuvre 
importante,  mais  fortement  restaurée,  de  Holbein  le  J.  (1522).  — 
Au  n^5  de  la  Gurzelngasse,  une  inscription  désigne  la  maison  où 

est  mort  Thaddée  Kosciusxko  (1817). 

Db  Solbusb  au  Wbimbustbiv,  excursion  trèa  intéressante  de  3  h.  (v. 
aussi  p.  11).  Il  y  a  une  route  de  voit,  par  Lœngendorf  et  Oberdorf  (2  h.  i/o 
en  voit.,  à  2  ehev.,  90  fr.  ;  HH)  fr.  aller  et  retour,  ei  un  pourb.).   Il  est  bien 

Îréférable  d*y  aller  par  un  sentier  dans  la  vallée  de  SU-Vérène  (porteur, 
à  5  fr.).  On  passe  alors  par  la  belle  porte  de  Bile,  près  de  la  cathédrale  ; 
Jrend  à  g.  dans  la  direetion  de  la  villa  Cartier  (à  deux  tours),  où  Ton  tourne 
dr.;  puis  à  g.  dans  une  allée,  à  dr.  k  l'extrémité ,  dans  la  direction  de 
VégUse  St-Jficohê,  et  en  deçà  de  eette  église,  derrière  le  rest.  Wengistein,,  à 
g.  dans  la  vallée  de  Ste-Vériae  (30  min.  de  Soleure),  gorge  boisée  et  fraîche 
de  10  min.  de  longueur.    Le  ehemin  à  g.  à  l'entrée  «onduit  au  Wengistein 
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(v.  ci -dessous).  La  pierre  calcaire  qui  s'exploite  à  la  sortie  de  la  vallée 
contient  de  belles  pétrifications.  Dans  le  voisinage,  sur  le  versant  de  la 
montagne,  sont  des  blocs  de  granit  amenés  là  par  les  glaciers  des  Alpes. 
A  Textrémité  If.  de  la  gorge  est  rermitage  de  Ste-Yérène  (494  m.):  à  dr., 
la  demeure  de  Termite  (rafraîch.),  avec  une  chapelle;  à  g.,  une  seconde 
chapelle,  creusée  dans  le  roc  et  renfermant  un  St-Sépulere  avec  des  figures 
de  grandeur  naturelle.  —  On  peut  retourner  de  Termitage  à  Soleure  en 
montant  aux  croix  qui  sont  au-dessus  et  passant  à  de  grandes  carrières 
de  pierre,  où  Ton  remarque  des  roches  polies  par  un  glacier.  Après  avoi<i 
traversé  un  bois,  on  arrive  au  Wengistein,  d*où  Ton  a  une  belle  vue.  Un 
gros  bloc  de  granit  porte  une  inscription  latine  relatant  deux  événements 
de  rhistoire  de  Soleure. 

De  Termitage,  on  continue  à  dr.,  par  des  prairies,  dans  la  direction  du 
Weissenstein.  10  min.  plus  loin  est  le  village  de  Widlisbacht  d*où  Ton  va 
à  g.  par  la  colline,  en  l2min.,  au  hameau  de  Fallem  (567  m.),  au  pied  du 
Weissenstein.  Plus  loin,  à  un  poteau,  on  tourne  à  g.  dans  le  bois.  Le 
chemin  s'élève  d'abord  lentement,  puis  rapidement  en  zigzag,  jusqu'à 
un  banc  (40  min.) ,  qui  est  suivi  de  plusieurs  autres.  Bientôt  après, 
on  sort  du  bois  et  l'on  monte  dans  une  gorge  escarpée,  où  il  y  a  des  es- 
caliers, et  l'on  rentre  ensuite  sous  bois,  où  le  chemin  redevient  moins  es- 
carpé. Enfin  on  arrive,  en  40  min.,  à  la  route  des  voitures,  à  g.  au- 
dessus  de  Valpe  de  NesseWoden  (1061  m.),  par  laquelle  il  y  en  a  encore 
pour  40  min.  jusqu'au  Kurhaus,  mais  on  trouve  au  bout  de  8  min.,  à  l'ex- 
trémité de  la  grande  courbe,  un  sentier  plus  court,  qui  monte  d'abord  à 
dr.,  puis  à  g.  a  un  poteau.  Le  *Kurhaus  du  Weissenstein  est  très  fré- 
quenté comme  séjour  et  pour  la  cure  de  petit-lait  (ch.  t.  c.  3  à  4  fr.,  dé.  1.25, 
dî.  3.50,  Soup.  2.o0,  p.  7  a  10;  téléphone  de  Soleure).  Il  y  a  un  bois  et  de 
beaux  pâturages. 

Le  ^WeisBdnstein  (1287  m.)  est  une  des  montagnes  les  plus  célèbres  de 
la  Suisse  pour  la  vue,  moins  pittoresque,  mais  plus  étendue  que  celle  du 
Rigi.  Dulle  part  le  regard  n*embrasse  mieux  toute  la  chaîne  des  Alpes, 
du  Tyrol  au  Mont-Blanc.  On  distingue  spécialement  à  TE.  le  Sentis,  le 
Glœrniseh,  avec  le  Bigi  au  premier  plan  ;  le  Tœdi,  entre  le  Bigi  et  le  Pi- 
late;  la  haute  cime  du  TitliSt  le  Sustenhorn;  puis,  au  delà  de  Soleure,  le 
Wetterhom,  le  Schreckhorn,  le  Finsteraarhom,  TEiger,  le  Hœnch,  la  Jung- 
frau,  la  Bliimlisalp,  le  Doldenhorn,  plus  loin  l'Altels,  le  Wildstrubel,  le 
Wildhorn,  les  Diablerets  et  le  Mont-Blanc  au  S.-O.  A  l'O.,  les  lacs  de 
Bienne,  de  Morat  et  de  Neuchfttel.  L'Aar  serpente  au  S.  à  travers  la  plaine 
et  elle  reçoit  la  Grande-Emme  au  pied  de  la  montagne. 

Belle  promenade  dans  le  bois  jusqu'au  KamBU  (10  min.  à  l'O.  ;  1248m.). 
—  Du  haut  de  la  Eatbi  (1380  m.),  1/3  h.  à  l'B.  de  l'hôtel ,  la  vue  s'étend 
sur  la  Porêt-17oire  et  les  Vosges,  qui  sont  masquées  pour  le  Weissenstein. 
On  y  a  aussi  une  belle  vue  des  montagnes  et  des  vallées  pittoresques  du 
Jura.  -—  Vers  l'O. ,  la  vue  est  masquée  par  la  Haaenuatt  (1447  m.).  Ce 
dernier  point,  à  1  h.  V4  d«  l'hôtel,  offre  un  panorama  illimité.  U  v  a 
un  chemin,  indiqué  par  des  marques  blanches,  et  un  sentier  ombrage  et 
plus  agréable,  à  dr.  au-dessus  des  pâturages,  mais  qu'il  faut  (]^uitter  dès 
que  la  montée  devient  plus  raide.  Lé  chemin  se  dirige  d'abord,  a  l'O.,  par 
les  pâturages,  vers  \^  Hintert  WeUst%$Uin  (25min.;  1228m.;  hôt.),  en 
deçà  duquel  on  prend  à  ç.  On  descend  alors  un  peu,  mais  on  remonte 
jusqu'à  l'extrémité  du  pâturage  (20  min.);  ensuite  on  descend  pendant 
V4  d'h.  dans  le  Kesselwaid  et  on  monte,  encore  par  des  prairies,  Tespace 
de  10  min.  Enfin  on  appuie  à  g.,  sous  bois,  jusqu'à  la  crête  de  la  mon- 
tagne et  de  là  à  dr.  jusqu'au  sommet  (25  min.),  ou  bien  on  continue  tout 
droit  jusqu'au  chalet  à*AUhû$U  (10min.  ;  1334m.  ;  rafraîeh.  ;  bonne  eau),  sur 
la  croupe  de  la  montagne,  où  l'on  prend  aussi  à  g.  pour  atteindre  le  sommet 
(20  min.).  —  De  la  Hasenmatt,  on  peut  descendre  au  S.,  sous  bois,  et  passer 
par  Lommineyl^  pour  atteindre  Soleure  ou  la  station  de  Selzach  (p.  17).  — 
Si  l'on  veut  retourner  du  Kurhaus  à  Soleure,  on  continue  de  Fallern  (v.  ci- 
dessus)  par  la  route  jusqu'à  un  poteau  à  quatre  bras  (10  min.),  d'où  l'on 
Sarvient  en  1/2  h.  à  la  porte  N.-O.  de  Soleure,  en  passant  entre  des  bois 
e,  pins  et  de  grandes  carrières  (v.  ci -dessus).    Ou  bien' on  prend  à  dr. 
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à  Valpe  de  Jfeêseiboden  (p.  16),  par  un  senUer  où  il  7  a  des  maranes  rougea 
et  qui  rejoint  la  route  près  du  Webernhûsli^  au-dessus  d'Oberdorf.  (II  y 
aussi  du  Webernhâsli  un  chemin  indiqué  par  des  marques  rougeft  qui 
mène  au  Sintert  WeiêêentMn^  en  1  h.  i/s).  —  8i  on  le  désire,  les  voitures 
prennent  au  retour  une  route  qui  permet  de  visiter  la  gorge  de  Ste-Vérène. 
De  Soleure  à  Htrtûgtnbuchêté^  v.  ci-dessous. 

Db  Solxvrs  a  Bbrthoud:  21  kil. ,  Ugne  de  la  rallie  de  VBmmey  trajet 
en  40  à  50  min.  —  5  kil.  Biberist.  —  6  kil.  Qerlafingen.  —  11  kil.  Vttenx^ 
dorfy  principal  village  de  la  vallée  inférieure  de  TEmme.  —  15  kil.  Mfiigen. 
—  17  kil.  lùrchberg.  —  31  kil.  /)<rt^«d  (v.  ci-dessous). 

Ds  SoLEURB  A  Ltss:  35  kil. .  chemin  de  fer  sur  la  rive  àt.  de  TAar, 
en  1  h.  à  1  h.  1/3.  —  4  kil.  JJiuMmge^.  >-  8  kil.  Lewingém.  ^  11  kii;  iCrcftr. 
RUU.  —  16  kil.  Bûrem  Çb&i.  de  la  Gouroane),  petite  ville  avec  un  vieifX 
eh&teau.  —  19  kil.  DoUigen.  —  33  kil.  Busn»fl  (p.  13).  —  36  kil.  L^u  (p.  13). 

La  ligne  ide  Bienne  traverse  ensuite  TAar.  -7-  'ïî  kil.  Alt-Solor 
thum  (p.  14).  On  longe  le  pied  du  Jura.  —  82  kil.  Stl%ar.h,  —  87  kjl. 
Grange»,  en  ail.  Grenchen,  ~  92  kil.  Pieterlen^ 

101  kil.  Bienrw  (p.  11).        . 


4.    Se  Bftle  à  Berne,  par  HerzogenbBohaeei. 

106  kil.  Chbmik  db  fbb  Gbvtsal.  Trajet  en  3  h.  1/4  à  4  h.  ^/a.  Prix  : 
11  fr.  50,  8  fr.  06,  5  fr.  75. 

Jusqu'à  Olten  (40  liiU  ^;y.  p.  i4.\  Qtt.  longe  ensuite  la  rive  dr. 
de  l'Aar.  A  g.,  le  petit  château  de  Neu-  Wartbourg  (p.  14).  Avant 
la  station  d'Aarbourg,  un  tunnel. 

44  kil.  Aarbsnrg  (401  m.;  hdt:  ^de  la  Couronne,  de. l'Ours)^ 
petite  ville  aisée  de  2079  hab. ,  dans  un  site  pittoresque^  sor  PAar, 
où  se  détache  la  ligne  de  Lucerne  (p.  18).  On  y  v^it  sûr  un  rocher 
un  anc.  château  fort  de  1660,  transformé  en  fabrique.       . 

On  «perçoit  ensuite  un  instant  lés  Alpes  i  dt.,  puis  à  g.  —  48  kil. 
Rothrist,  —  53  kil.  Murgenthal,  où  l'on  traverse  la  Mu¥g,  —  56kff. 
Roggwgl,  —  60 kil.  Langentkal  (hôt:  *de  VOurs,  du  Lion),  riche 
village  q^l  fait  un  grand  commerce  de  bois.  Smbrànch.,  au  8.,  àuT 
Huttwil  (40  min.).  —  63  kil.  Bmzherg. 

67  kil.  Henogenbuohsee  (470  m.;  h6t. :  *du Soleil,  delà Qme)^ 

localité  de  2316  hab.,  dont  l'église  est  située  sur  une  htfuteur. 

EvBSAvcH.  de  16  kil.  (40  min.)  sur  Soleure.  Stat.  :  4  kil.,  Inkwyt;  9  kil., 
Suhigen;  11  kil.,  Derendinftn.  On  traverse  la  Orande'Bwunê  avant  d^arri ver 
à  ;3oleure  (p.  14).  ,  .    . 

73  kil.  Riedwyl,  où  l'on  pénètre  d^ns  de  verdoyants  va^^ns  b^- 

dés  de  hauteurs  boisées.  —  77  kil.  Wynigen*    On  traverse  un  l^g 

tunnel  (1  min.)  et  la  Grande^ Emme* 

84  kil.  Berthond,  en  ail.  Burgdorf  (533  m.^  ïkùi,rOuggiêberg, 
de  la  Gare,  tous  deux  à  la  gare;  de. la  Maison  deVtÉbe^  de  l'Ours) , 
ville  industrielle,  de  6876  hab.,  dans  un  site  pitt6refii<|iie,  sur  le 
versant  d^une  oolUne.  Il  y  a  des  maisons  à  areades  comme  celles  à 
Berne..  L'hôpital,  les  écoles,  Torphelinat,  etc.,  témoignent  de  l'ai- 
sance de  la  population.  C'est  dans  le  château  de  Berthoud  que 
Pestaloiû  fonda  en  1798  sa  célèbre  maison  d'^ucatioR',  qu'il  trans- 

Bcedeker,  la  Suisse,  30<^  ^dit.  2 
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tén  en  18Q4  i  Yverdon  (p.  216).    Jolie  vue  près  de  l*lglise  et  da 

château  ;  plus  jolie  encore  du  lAieg  (880  m.),  2  h.  à  TE. 

Enbranch.  de  22  kil.  aar  Lançnau^  par  le  fertile  Emmenthal.  —  4  kil. 
Oberbonrg.  —  7  kil.  Uoile-Rûeçêau.  Au  N.-E.,  le  S^hisberg  (8Um.)«  où 
Ton  monte  en  i/j  h.  et  qui  a  une  vue  magniûque  de»  Alpea  et  du  Jura. 
—  10  kil.  LUUei/tûh-aoldbaeh.  —  12  kil.  Ramgty-Suminaald.  La  petite  ville 
de  Sumisteald  est  à  6  kil.  au  K.  —  16  kil.  ZoUbrUck.  —  22  kil.  Langnau 

(p.  142). 

De  Berthoud  à  ;9o2««r«,  v.  p.  17. 

87  kil.  Lyssach,  —  90  kil.  Hindelhank,  siM,  au  delà  de  la4uelle 
se  trouve ,  à  g.  de  la  voie,  le  monument  de  la  bataille  livrée  aux 
Français  par  les  Bernois,  dans  le  OrmihoU,  en  1798.  •'-  95  kil* 
SchanbÙhL  —  99  kil.  Zollikofen,  où  aboutit  la  ligne  de  Bâle  par 
Bienne  (p.  12).  Plus  loin,  un  pont  de  fer;  i  dr.  dans  le  bas,  le  pont 
de  TAar  à  Tiefenau,  La  voie  monte  un  peu ,  dans  une  tranchée ,  et 
on  atteint  le  Wylerfeld,  d*où  Ton  jouit,  à  g.,  d'un  magnifique  coup 
d'œil  sur  les  Alpes  Bernoises  (v.  le  panorama,  p.  147).  A  dr.,  un 
faubourg  de  Berne,  la  «Lorraine».  On  passe  sur  le  pont  de  VAaTf 
pont  à  treillis  de  182  m.  de  long  et  44  nu  de  haut.. 

lOe  kil.  Berne  (p.  146).  "         ' 

6.    Be  Bile  à  Lneerne. 

95  kil.  Ghbmiiï  de  pbr  Ceictkal.  Trajet  en  2  h.  1/2  à  4  h.  lA.  Prix  : 
10  fr.  26,  7  fr.  15,  5  fr.  10. 

Jusqu'à  Aarhourg  (44  kil.),  v.  p.  17.  Ensuite  par  la  large  vallée 
de  Wiggem, 

48  kil.  Zofingue  (436  m.  ;  hôt.  :  du  Cheval ,  du  Bœuf) ,  petite 
ville  animée,  de  4496  hab.  Outre  une  collection  de  médailles,  la 
bibliothèque  possède  des  autographes  de  réformateurs  suisses  et  des 
dessins  de  la  société  des  artistes  suisses ,  fondée  en  1806.  Au  tir 
(Schûtzenhaus)  se  voient  d'énormes  tilleuls  sur  les  branches  desquels 
sont  deux  planchers  servant  à  des  bals.  Daus  le  voisinage  de  la  ville, 

au  Bleichegut,  se  trouvent  des  restes  de  bains  romains. 

Kmbrahch.  de  17  kil.  (36  min.)  sur  Suhr.  Stat.:  7  kil.,  Safentegl;  11  kil., 
KaWktn;  14  kîl.,  Bni/elden,  trois  villages  prospères*,  17  kil.,  Suhr^  sur  la 
ligne  d'Aarau  à  Baden  (p.  22). 

53  kil.  Reiden,  qui  a  un  vieux  château,  jadis  propriété  de  Tordre 
de  Malte  et  actuellement  le  presbytère.  —  56  kil.  Dagmersellen.  — 
59  kil.  Nehikon,  Voit  publ.  tous  les  jours  pour  Woklhausen,  dans 
TEntlebuch  (p.  141),  trajet  en  3  h.,  par  WUliiau,  A  dr.,  les  mon- 
tagnes de  rOberland  Bernois  :  la  Jungfrau ,  TElger  et  le  Mœnch  ;  à 
dr.,  TAltels.  —  63  kil.  Wauwyl.  A  dr.,  le  Mauensee,  petit  lac  avec 
une  lie  et  un  château. 

70  kiL  Snrte»  (515  m.;  hôt.:  duSoleU,  du  Cerf),  vieille  ville 
de  213Ô  hab.,  sur  les  portes  de  laquelle  figure  encore  Taigle  des 
Habsbourg.  Vhôtel  de  ville  rappelle  le  style  bourguignon. 

74  kil.  Nottwyl,.où  on  atteint  le  l<ic  de  Sempach  (507  m.),  qui 
a  8  kil.  de  lolig  et  2  klL  Vt  de  large.  A  dr.,  sur  une  hauteur,  le 
château  de  Wartenêee,  --  79  kil.  8làt.  de  Sempach,  i  V»  ^*  ^^  BvaL" 
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paek  (hôt.  :  de  la  Croix  j  de  l'Aigle,  pas  cher),  petite  ville  au  N.,  sur 
la  rive  S.-E.  du  lac.  C'est  près  de  là  que  le  duc  Léopold  d'Autriche 
fut  battu  par  les  confédérés,  le  9  juillet  1386,  grâce  au  dévouement 
d'Arnold  de  Winkelried  (p.  IBO),  et  y  trouva  la  mort  avec  263  che- 
valiers. Une  chapelle,  à  Vt  ^*  ^^  N.-£*  de  la  ville,  marque  l'endroit 
où  tomba  Léopold.  Le  champ  de  bataille  est  désigné  par  quatre  croix 
de  pierre  et  se  visite  encore  beaucoup  à  l'anniversaire.  On  a  érigé 
au  ÔOO^,  en  1886,  un  monument  aur  la.  place  de  l'église  de  Sempach, 
une  colonne  avec  un  lion. 

La  voie  traverse  des  bois  de  sapins.  On  aperçoit  i  dr.  les  flancs 
déchirés  et  les  dentelures  du  PlLate;  à  g.,  le  Rigi;  au  milieu,  les 
Alpes,  comme  à  Luceme  (p.  85).  •—  86  kil.  Botkenbourg.  —  91  kiL 
Emmenhruckc  (hdt  Emmenbrûcke  ;  restaur.  Seetfaal),  où  s'embranche 
la  ligne  du  Seethal  (p.  143). 

On  traverse  l'Emme  un  peu  au  -  dessus  de  son  confluent  avec  la 
Uetias  ;  puis  on  longe  cette  rivière.  A  g. ,  la  ligne  de  Zurich  -  Lu- 
cerne  (p.  82);  à  dr.,  la  ligne  de  Berne -Lucerne  (p.  141).  Enfin  un 
tunnel  sous  la  colline  du  Outsch  (p.  87). 

95  kil.  Luceme  (p.  83). 


6.    De  Bftle  à  Zurich. 

99  kil.  Chbmih  j>k  vbs  du  Xobd-Est;  Trajet  en  â  h.  1/4  à  3  b.  1/2.  Prix: 
9fr.40,  6fr.  aO,  4fr.  75. 

Jusqu'à  Pratteln  (9  kil.),  v.  p.  12.  —  12  kil.  Augst,  où  on  traverse 
VErgolz  et  se  rapproche  du  Rhin.  A  g.,  Kaiser  augst,  qui  a  une  vieille 
église  et  une  saline.  En  face,  sur  la  rive  g.  de  l'Ergolz,  le  petit  village 
de  Bojsel' Augst,  sur  l'emplacement  A'Augusta  Rauraeorum  (p.  3). 

17  kil.  Bheinfelden.  —  Hôtbls  -.  *Or.-H.  de»  Saline»  (p.  8  à  12  fr.),  à 
5  min.  au-dessus  de  la  ville  ^  *DieUchtf  (Couronne)  y  avec  terrasse  au  bord 
du  Ehin  -•Zum  SchUUen  (ch.  et  s.  1  fr.  50  à  6,  dé.  1,  dî.  2.50,  p.  6  à  7.50,  om. 
50  c.)i  *H.  de»  Trois-Roi»  (p.  5  fr.);  Schiff  it\k.  t.  c.  1  fr.  50  i  2,  dé.  1,  dî.  2.50, 
p.  5)  I  tons  avee  bains  d'eau  saline  \  "'Bellevuey  bien  situé,  sur  la  rive  dr. 
(eb.  1  fr.  50  à  2,  dé.  1,  di.  2.50,  p.  5  à  6). 

Rheinfeiden  (264  m.)  est  une  petite  ville  de  2400  hab.  et  une 
anc.  place  forte  de  l'Empire,  qui  a  encore  une  partie  de  ses  murs  et 
de  ses  tours.  Très  souvent  assiégée ,  elle  fut  rasée  par  les  Français 
en  1744.  Elle  appartient  à  la  Suisse  depuis  1801.  Le  fleuve  se  pré- 
cipite ici  par-dessus  des  rochers  et  forme  un  rapide  qu'on  appelle 
Bœllenhaken.  Au-dessus  de  la  ville,  au  bord  du  Rhin,  se  trouvent 
des  salines  considérables.  Les  eaux  de  Rheinfeiden  passent  pour 
les  plus  importantes  des  chlorurées-sodiques. 

Le  chemin  de  fer  quitte  les  bords  du  Rhin ,  qui  fait  une  grande 
courbe  tu  N.  —  21  kil.  Mœhlin,  —  27  k4L  Mumpf  (bains  d'eaux 
salines;  hdt.  :  *Sonne,  ôûntert),  où  l'on  se  retrouve  au  bord  du  fleuve. 
^  30  kil.  Stein  (302  ta.  ;  hôu  :  *Lœwe) ,  qui  communique  par  un 
pont  couvert  avee  la  petite  ville  badoise  de  Sœekingen  (pw  33),  sur 
la  rive  dr; 

2* 


20    LR.6,  BBUOG. 

Db  Stsix  a  Goblbvx  :  37  kil.,  eheinin  de  fer,  en  48  min.,  pour  3  fr.  80, 
3  fr.  et  1  fr.  40.  La  ligne  côtoie  la  rive  g.  du  Rhin  \  st&tions  :  Siueln^  Lan- 
feuXtourg  (p.  33),  Sult^  Eteçen ,  Sekteaderloeh ,  Leibsiatt  et  Felsenau ,  où  Ton 
trarerse  TAar  pour  atteindre  Cùblenz  (p.  38). 

La  voie  s'écarte  ensuite  du  Rhin  et  tourne  dans  la  jolie  et  fertile 
valUe  de  Sisieln,  —  34  kil.  Eikm.  —  37  klL  FHek  (3Ô5  m.;  hftt  : 
Adler,  Ëngel),  localité  considérable.  Puis  on  monte  par  ube  grande 
courbe.  —  42  kil.  Homuêsen  (389  m.).  —  47  kil.  Effingen  (435  m.), 
au  point  culminant  de  la  voie.  Immédiatement  après  un  tunnel  de 
2466  m.  (4  min.),  sous  le  Bœtiberg  (593  m.),  le  Monê  Voeetiui  des 
Romains.  —  ÔO  kil.  Bœtzeneffç,  La  voie  descend  peu  à  peu.  Belle 
vue  à  dr.  sur  la  vallée  de  l'Aar  et,  par  un  temps  clair,  sur  les  Alpes 
de  St-Gall,  de  Glaris  et  de  Schwytz.  Encore  un  petit  tunnel,  et  un 
pont  sur  VAar,  k  5  arches ,  de  236  m.  de  long  et  32  m.  de  haut. 

58  kil.  Bmgg  (334  m.;  buffet;  hôt.:  *Rothe8  Haus,  *Ba88li, 

Bcûinhof),  petite  ville  très  ancienne  de  1572  hab.,  où  s'embranchent 

les  lignes  d'Aarau  et  de  Waldshut  (R.  7).  On  en  a  une  belle  vue  du 

pont  qui  traverse  TAar,  encaissée  entre  des  rochers.   La  tour  N(dre 

(Schwarze  Thurm),  sur  le  pont,  date  de  la  fin  de  Tempire  romain, 

mais  le  haut  a  été  restauré  au  xv^  s. 

A  1  kil.  au  S.-E.  est  Tane.  abbaje  de  Kctnigafelden,  couvent  de  franeis- 
eains  et  de  elarisses  fondé  par  Timpératriee  Elisabeth  et  sa  fille,  la  reine 
Agnès  de  Hongrie,  à  Tendroit  même  où  Albert  d* Autriche,  leur  père  et  mari, 
avait  été  assassine  par  son  neveu,  le  due  Jean  de  Souaoe,  en  1906.  L*ab- 
baye  fut  supprimée  en  1538  et  convertie  d'abord  en  hôpital,  puis  en  hospice 
d'aliénés.  Il  ne  subsiste  plus  que  la  partie  S.  du  couvent,  Téglise  et  la  de> 
meure  de  la  reine  Agnès,  où  il  y  a  une  collection  d'antiquités.  Le  chœur  de 
réglise  a  cessé  de  servir  au  culte  il  y  a  peu  d'années.  Vitraux  du  xiv^  s., 
entre  autres,  en  face  de  la  porte,  le  Mariage  de  la  fondatrice  avec  le  roi 
de  Hongrie,  puis  son  entrée  au  couvent.  Aux  murs,  les  portraits  des  prin- 
cipaux chevaliers  tués  à  Sempach  (p.  19),  dont  60  sont  inhumés  ici;  ils 
ont  été  peints  peu  de  temps  après  la  bataille,  mais  ils  sont  fort  endommagés. 

Sur  la  langue  de  terre  que  forment  la  Beuss  et  l'Aar  était  autrefois 
située  Vindoniaaa,  établissement  considérable  des  Helvétiens,  et,  durant 
les  premiers  siècles  de  notre  ère,  le  quartier  général  d'une  légion  romaine 
et  des  cohortes  rhétiennes  qui  lui  étaient  adjointes,  comme  le  prouvent 
les  inscriptions.  On  reconnaît  encore  la  situation  de  l'amphithéâtre,  et 
la  fontaine  du  couvent  de  Kœnigsfelden  est  toujours  alimentée  par  un  aque- 
duc souterrain  de  construction  romaine.  Apres  la  destruction  de  Vindo- 
nissa,  au  v®  s.,  il  n'est  resté  de  ses  grandioses  constructions  que  le  nom 
de  Windisch^  donné  à  un  village  insignifiant,  à  20  min.  à  TE.  de  Brugg. 

Embrauch.  de  18  kil.  (40  min.)  sur  TTohlen.  —  5  kil.  Birrfeld.  —  9  kil. 
Oihmar$inge%.  Ligne  de  Baden-Aarau,  v.  p.  S3.  — 12  kil.  HemdêckSkon  (p.  32). 
—  14  kil.  DùUikim'IHmikon  (p.  23).  —  18  kil.  yrùhUn-ViUmérgtn.  D'ici  à 
Rûthkreuxy  v.  p.  22. 

On  traverse  la  Reuès  a  sa  jonction  avec  l'Aar.  —  62  kil.  Turgi 
(buffet;  p.  23).    On  se  rapproche  de  la  Lvmmat  et  en  suit  la  rive  g. 

67  kil.  Baden  (383  m.  ;  *B.  de  la  Gare,  ch.  t.  c.  1  fr.  50  à  2,  dé.  1, 
dt.  2.50,  p.  Q',*H.de  la  Balance,  ch.  1  fr.  50  à  2,  dé.  1,  dî.  2,  p.  6.50), 
ville  de  3887  hab.,  renommée  pour  ses  bains  et  déjà  connue  des 
Romains  par  ses  eaux  thermales,  que  lui  avaient  fait  donner  le  nom 
à^Aquœ  Helvetiœ.  Dès  le  temps  de  Néron,  elle  avait,  selon  Tacite 
(Hist.  I,  67),  tout  l'extérieur  d'une  ville.   Baden  fut  une  place  forte 
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au  moyen  âge,  jusqu'au  oommencement  du  kv^s.,  et  Ait  souvent 
habitée  par  des  princes  de  la  maison  de  Habsbourg.  Les  ruines 
considérables  de  la  fbrteresse  de  Sttin^xu-Baden  (459  m.)?  détruite 
en  1415  et  en  1712,  dominent  la  yllle.  On  a  une  b^e  vue  sur  la 
hauteur  et  du  café  Belv/d^re  qui  est  près  de  là  ( V4  d'h.  de  la  gare). 

Les  BAINS,  aux  eaux  thermales  salines  (46  à  48°  C),  sont  dans 
l'étroite  vallée  de  la  Limmat,  à  5  min.  au  N.  de  la  gare  et  i  10  min. 
de  la  ville.  Sur  la  rive  dr.,  les  Petits  Bains  (Ennetbaden) ,  fré- 
quentés surtout  par  les  habitants  de  la  campagne,  et  sur  la  rive  g., 
les  Grands  Bains.  Hôtels:  *Kuranstalt  Baden  ou  Grand- Hôtel 
(pens.  8  à  12  fr.)  ;  Sehiff,  •  Verenahof  (p.  8  fir.),  *Blume^  *8ckweieer- 
hof  (p.  6  à  7flr.),  Freihof,  *Ldmmathof,  Ochs,  *Bœr,  La  rue  des 
bains  conduit  de  la  gare  au  N.  au  Kurhaus  (*^estaur.  ;  concerts),  qui 
a  de  jolis  jardins,  et  plus  loin  à  l'établissement  de  bains  (v.  ci- 
dessus).  Belle  vue  du  pont  inférieur  (359  m.).  En  face,  sur  la  rive 
dr.,  le  caf^  Brunner,  avec  jardin.  Un  sentier  monte  du  pont  supé- 
rieur, à  g. ,  au  restaur,  Schartenfels  (10  min.) ,  qui  a  une  jolie  vue. 

Ligne  d'Aarauy  y.  p.  33.    La  gare  est  au  S.-O.,  à  20  min.  des  bains. 

Après  avoir  passé  dans  un  petit  tunnel  sous  la  forteresse  (v.  ci- 
dessus),  on  traverse  la  Limmat  —  69  kil.  Wettingen,  A  g.,  le  village, 
au  pied  du  Lœgerngehirge  (863  m.),  couvert  de  vignes  ;  a  dr.,  les 
vastes  bâtiments  et  les  jardins  de  l'anc.  abbaye  de  Wettingen,  de 
l'ordre  de  Cîteaux,  convertie  en  école  normale.  L'église  a  des  vitraux 
des  xvi*^  et  xvii®  s.  et  des  stalles  du  xvu^  s. 

Embramch.  de  33  kil.  (1  h.  1/4)  sur  ŒrUkon  (Zurieh).  —  4  kil.  WUrenloi. 

—  7  kil.  Ote\fin9en-  Dœnikon.  Bifureation  sur  BUlach  (p.  49),  par  Buchs  et 
NiedergUm.  —  10  kil.  Bnekê-DœlWfn.  >-  14  kil.  Reçenêdorf-Watt.  Dans  le 
▼oisinage,  à  TE.,  le  petit  lae  KaUttuee^  avec  un  *hôtel.  —  17  kil.  JffoUern. 

—  90  kil.  Seebach.  —  33  kil.  ŒrUkon  (p.  48). 

La  voie  franchit  encore  le  lit  profond  de  la  Limmat  et  reste  sur 
la  rive  g.  jusqu'à  Zurich.  —  74  kil.  Killwangen. 

79  kU.  DietikoiL  (392  m.;  hôt,  du  Lion),  C'est  ici  que  Masséna 
opéra  en  1799  son  célèbre  passage  de  la  Limmat,  pour  repousser  les 
Russes  et  s'emparer  de  Zurich;  —  82  kil.  Sehlieren,  —  86  kil.  Alt- 
stetten  (p.  64).  A  dr.,  la  longue  croupe  de  l'Uetli  avec  son  hôtel 
(p.  39).   On  traverse  enfin  la  Sihl. 

90  kiL  ZuHch  (p,  33). 

7.    S'Olten  à  Waldshnt,  par  Aarau  et  Brugg. 

53  kil.  Chbmik  db  F£r  du  Kord-Est.  Trajet  en  3  h.  Prix  :  5  fr.  60, 
4  fr.,  3  fr.  86. 

Oltenj  V.  p.  14.  La  voie  reste  dans  le  voisinage  de  VAar  jusqu'à 
Brugg.  A  g;,  lea  venants  boisés  du  Jura.  —  7  kiL  Danikon,  -^  9  kil. 
Sehœnenwerth.  En  face,  sur  la  rive  g.,  le  ehâteaim  de  Gmagen,  avec 
une  tour  en  ruine.   Puis  un  tunnel  sons  la  ville  d'Aarau. 

14  kil.  Aatau  (366  m.  ;  hôt  :  *du  Cheval,  •du  Bauf,  *du  Lion; 
*du  Sauvage  f  ch.  t.  c.  2  f)r. ,  dé.  1 ,  dî.  2.M),  chef-lieu  du  canton 
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d'Argovie  et  ville  iadiutrlelle  de  6809  hab.,  sur  VAar,  au  pied  du 
Jura,  dont  les  vwsaDts  sont  en  paitie  plantés  de  vignes.  Le  pont 
niapendu  qui  traverse  ici  la  rivière  date  d«  1850.  A  Vhàtel  4u  Qou^ 
vemement  (Grossrathsgebcude),  des  *vltraux  du  xvi®  s»,  du  couvent 
de  Mûri,  et  la  bibliothèque  cantonale,  qui  compte  600(00  voL  Les 
collections  du  *mmée  industriel  ethnologique,  fondé  par  la  Société 
de  géographie  commerciale  de  la  Suisse  centrale,  sont  très  remar- 
quables. Une  maison  de  la  place  de  rHÔtel-de-Ville,  n^  882,  ren- 
ferme des  antiquités  intéressantes  deVindonissa  (p.  20).  Promenade 
intéressante  de  ^/4  d^h. ,  par  le  pont  suspendu ,  à  V*Alpen%eigerf 
sur  le  Hungerberg,  où  il  y  a  un  restaux,  jouissant  d'une  belle  vue 
(pens.  4  tt.). 

Au-dessus  de  la  ville  s'élèvent,  au  N.  la  Waê$êr:/§uh  CS70  m.h  au  lï.-E. 
1«  Oitlifluh  ou  Oiuktfluh  (774  mOi  où  passe  un  sentier  qui  relie  Aarau  «uz 
bains  de  Sehinznach  et  qui  ottn  une  jolie  vue  sur  les  lacs  de  Hallwyl  et 
de  Baldegg.  «—  Jolie  exeursion  d* Aarau,  en  i  h.  i/a,  par  une  route  de 
voit,  passant  à  BrUêbaeh  (p.  13),  au  *Laure»zmibad  (pens.  dep.  6  fr.  i  truites), 
dans  une  solitude  ehannante  du  Jura.  —  A  3  h.  a  TO.,  Lottorf  (n.  14),  ou 
conduit  une  route  passant  par  ErUtbach  et  StaUUnfftn.  —  D' Aarau  a  Siuaeh^ 
par  la  Sfchafmatt^  v.  p.  13. 

D'Aakau  ▲  BOTHKBMis  :  47  kil.,  chemin  de  fer,  en  1  h.  \Uk  3  h.  —  6  kil. 
BupperMeil  (v.  ei-dessous).  —  10  kil.  Lenzbourg  (p.  144).  —  13  kil.  Hendtchi- 
kon.  —  16  kil.  DotUkon-IHnUkon.  —  30  kil.  WoKkn'VÎUmerge%y  deux  villages 
considérables,  où  aboutit  une  ligne  de  Brvçç  (Bftle  ;  p.  30).  Embraneh.  de 
8  kil.  sur  BremgarUn  (hôt.  :  Drei  Kœniee,  Kreus),  petite  ville  sur  la  Reuss, 
avee  un  cb&teau.  A  Fahrtoang^n^  y.  p.  144.  —  36  kil.  BonoyUBUnttn.  —  ^  kil. 
Mûri  (485m.;  hôt.:  *Lôwe^  avec  des  bains  d'eaux  minérales  et  salines, 
p.  4  fr.  à  5.60;  Adler)^  dans  un  site  charmant,  célèbre  par  son  abbaye  de 
bénédictins,  incendiée  en  1888,  mais  qu'on  doit  reconstruire.  Dans  le 
voisinage,  le  Mûhltobtly  vallée  pittoresque  avec  de  beaux  bois  et  de  pe- 
tites cascades.  A  1  h.  Va  an  8.-E.  de  Mûri,  sur  le  Lindênberg^  le  *ehâte4m 
de  Borben  (800m.;  pens.  dep.  4fr.),  séjour  agréable,  jouissant  d'une  vue 
magnifique  et  où  l'on  peut  faire  de  longues  promenades  dans  les  bois.  — 
33  kil.  Btmenêehwpl.  —  38  kil.  MOhlau,  sur  la  Êeuu.  —  40  kil.  Sint.  —  43  kil. 
OherrUH.  On  traverse  enfin  la  Reuss.  —  47  kil.  Rothkreuty  sur  la  ligne  de 
Zurich-Lucerne-St-Gothard  (p.  83  et  111). 

D'Aasau  a  Baosn:  38  kil.,  ligne  du  N.-E.,  en  Ik.  30.  —  5  kil.  Suhr. 
Embraneh.  sur  Zojingue  (p.  18).  —  9  kil.  Huntemchuyl.  Plus  loin,  à  dr., 
le  Staufberg  (p.  144).  —  13  kil.  Lenzbourg.  Ligne  du  Seethal  (p.  144).  On 
traverse  VAa.  —  17  kil.  OOtmarzingen.  Ligne  de  Brugg-Wohlen  (p.  90).  — 
18  kil.  Mœgemofl.  A  g.,  sur  une  saillie  du  Kestenberg^  le  ehâUau  de  BriMUH' 
egg.  —  33  kil.  Mettingen.  On  passe  la  Reuti.  —  35  kil.  DctUtfl.  —  38  kil. 
Bade»  (p.  30),  gare  au  S.-O.  de  la  ville  haute,  à  1/4  d'h.  de  celle  de  B&le. 

A  g.  au  delà  de  la  rivière,  au  pied  de  la  Gisliflub,  Biherstein, 
avec  un  vieux  château.  —  21  kil.  RupperaweU,  A  dr.,  le  Staufberg 
et  le  château  de  Lenthourg  <p.  144).  —  24  kil.  WUdegg  (hôt.  Aar- 
hof),  qui  a  aussi  un  vieux  château,  au  pied  du  WulpeUherg  (v.  ci- 
dessous),  et  une  source  d^eau  minérale.  De  Tautre  côté  de  TAar,  -le 
château  de  Wildenstein, 

28  kil.  Sehinznach,  stat.  pour  les  baini  de  BehiAiBMh  (367  m.), 
situés  à  10  min.  de  la  gare,  sur  la  rive  dr.  de  TAar.  Ces  bains,  dits 
aussi  haine  de  Habêbourçy  sont  alimentés  par  une  source  sulfureuse 
et  surtout  flréquentés  par  des  Français.  Aux  Bain»  Neufs:  çh.  dep. 
4 fr. ;  pens.,  8 fr.  sans  la  ch. ,  bain,  2fr.  j  musique,  ÔO  c.  Prix  moins 
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élevés  aux  Vieux  Baihu,  fréquentés  fêx  des  Puisses.  —  ICédeeies, 

le  Dr  Amsltr  et  le  Dr  de  Tymowêki, 

L'établissement  est  au  pied  du  W&lpeUbtrg  (514  m.)i  dont  le  sommet, 
à  i/a  h.  des  bains,  est  eouronné  par  les  ruines  du  «bitaaa  is  XaMearg» 
berceau  de  la  maisoù  impériale  d'Autriche,  construit  vers  1090.  Il  n'en 
reste  plus  qu'une  tour,  aux  murs  de  9  m.  Su  d'épaisseur.  La  matoon  ^ui 
y  est  adossée  est  celle  d'un  fermier.  L»  vue  y  embtasM  tout  le  domaine 
des  anciens  comtes  de  Habsbourg,  les  vallées  de  l'Aar,  de  la  Eeuss  çt  de 
la  Limmat,  bornées  au  S.  par  les  cimes  neigeuses  des  Alpes.  —  Le  village 
de  Sekfntnaeh  est  à  s/4  A*d-  au  S.^O. ,  sur  1»  rive  g.  de  l'Aar  et  près  de 
la  station  de  Bœtuneçg  (p.  90). 

31  kiL  Bngg.  D'ici  à  (35  kil.)  Tvrgi,  v.  p.  20. 

La  ligne  de  l^aldshut  traverse  la  Zdmmaf  près  de  amt  con* 
Huent  avec  l'Aar,  passe  à  la  stat.  de  8ig§€nthalf  puis  dans  la  large 
vallée  de  TAAr.  —  45  fcil.  DmttingeniKUngnetu,  Ensuite  une  grande 
courbe  et  un  tunnel.  —  49  kil.  Cohlent,  où  Ton  traverse  le  Rhinf  eu 
amont  de  l'embouchure  de  l'Aar.  —  52  kil.  Waldêhui  (p.  24). 


8.  Be  BAle  à  Sohaffhouse  et  à  Constanee. 

144  kil.  Cbbmik  db  fbb  badois.  Trajet  en 5  h.  Prix:  jusqu'à  Sehaff- 
house,  9  fr.  50,  6  fr.  30,  4  fr.  06;  jusqu'à  Constance,  14  fr.  60, 9  fr.  65, 8  fr.  90. 
On  se  placera  à  dr.  Jveithauten  est  la  station  pour  la  chute  du  Bhia  (p,.  9$). 
—  Bateau  a  vapeur  de  Schaffhouse  à  Constance,  trajet  en  3  h.  1/3  À 4  h. 
(93/4  à  SI/4  à  la  descente),  pour  4  fr.  ou  1  fr.  96,  préférable  au  chemin  de 
fer  lorsqu'on  n'est  pas  pressé. 

Bâle  (gare  badoise))  v.  p.  2.  —  5  kil.  Cifentach,  -^-8  kil.  Wyh^ 
lûn  (hôt.  Billnaior).  —  12  kfl.  Herthen.  ->  16  kil.  Bei-^iheinfeldén 
(*H.  Believue),  en  fSace  de  la  viUe  du  même  nom  (p.  19),  où  on  i^tteint 
le  Rhin,  qui  bouillonne  ici  sur  des  rochers.  La  rive  gauche  (Suisse) 
est  escarpée  et  boisée.  —  19  kil.  Btnçgen.  A  dr.,  une  ane.  comman- 
derie  de  Tordre  teutonique,  convertie  en  école  normale  primaire  et  en 
asile-orphelinat.  —  24  kiL  Niederèch^Bantadt,  —  27  kil.  Brennet 
(hôt.  zum  Wehratlial),  où  aboutit  la  route  de  la  Wehra  (v.  leè  Bords 
du  Rhin,  par  Bœdeker). 

32  kil.  88»old&gem  (292  m.;  kdt:  des  Bains  ou  du  Lion, 
Sehûtxe),  petite  ville  avec  une  vieille  église  abbatiale  à  deux  tours. 
L'abbaye ,  autrefois  très  puissante  et  convertie  plus  tard  en  com- 
munauté de  dames  nobles ,  a  été  supprimée  au  commencement  du 
xiz®  s.  Au  hord  du  Bhin  s'élève,  au  milieu  de  belles  promenades,  le 
château  décrit  par  le  poète  Scheffel  dans  «  le  Trompette  de  S«ckin- 
gen  »  et  qui  appartient  aujourd'hui  à  M.  Th.  Bally. 

38  kil.  Mur  g  (Jiidt.  Bum  Murgthal).  On  traverse  la  Murg.  — 
41  kiL  Stat  de  Laufer^ourg  {^hdt,  de  la  Poste).  Le  village  suisse 
de  Lanfenbonrg  (298m.;  hôt.:  Rheintoolbad,  de  V Aigle) y  ^^^  son 
vieux  ehâteau,  s'élève  pittoresquement  sur.  la  rive  g.  de  la  rivière, 
qui  forme  ici  de  violents  rapides,  appelés  Lemfmi  C'eist  «ne  station 
de  la  ligne  de  Stein  à  Coblen^  (p.  20).     . . 

Puis  un  tunnel.  —  46  kil.  Albert  ^Hauensteini    Pliis  loinj  un 
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haut  Tiaduc.  Ou  lotige  parfois  le  Rhin  et  on  traverse  VAlb  avant  la 
stat.  suivante.  —  48  kil.  Alhbtuck  (hOt.  zum  Albthal).  —  51  kiL 
Dogern, 

''  56 kil.  Waldslint  (hôt:  *SchœUle,  à  la  gare;  *Blume,  Rebstock, 
dans  la  ville) ,  la  plus  considérable  de  ces  localités  des  bords  du 
Rhin.  -—  Ligne  de  Turgi  (Zurich- Aarau),  v.  p.  23  ;  ligne  de  Winter^ 
thur,  p.  49. 

Encore  un  tunnel.  La  voie  longe  à  g.  les  montagnes.  Tues  sur 
les  Alpes.   Plus  loin,  un  pont  sur  la  Schlûckt,  —  61  kil.  Thiengen^ 

—  65  kil.  Oberiauchringen,  où  Ton  traverse  H  Wutach,  Embranch. 
sur  InwnendiT^en.    A  dr.,  sur  une  colline  boisée,  les  ruines  de 
Kûstenberg.  —  71  kil.  Qrietsm.  —  76  kil.  Etzingen.  —  79  kil.  W«- 
chingen  -  HaUau.  —  82  kil.  "Newnikffeh,  —  88  kil.  Btringtn.  — 
92  kil.  fieuhafoseny  stat.  pour  la  chute  du  Rhin  (p.  26). 

94  kiL  SehaffllOlue.  —  Hôtbls:  *Mulkr  (ch.  t.  c.  dep.  2fr.  50,  rep. 
1.35,  2.50  et  3,  p.  dep.  6  ou  7):  H.  du  RMn  (mêmes  prix)^  *Rie$e  (eh.  t.  c. 
2  fr.  à  2.50,  rep.  1.25,  2  et  2.50,  p.  7),  tous  trois  en  face  de  la  gare;  *H. 
de  la  Poste ^  au  Herrenacker,  à  3  min.  de  la  gare;  *J7.  du  Cjfçne  (ch.  t.  e. 
2  fr.  à  2.90t,  dé.  i,  dî,  2  à  SiSO,  p.  8)^  H.  de. la  Qouranne  (cili.  t.  c.S  à  6  fr., 
rep.  1  à  1.25,  1.50  à  2,  p.  5  à  1);  *  Tanne,  simple  (eh.  t.  c.  1  fr.  20  à  2,  dé.  1, 
dî.  1.60,  p.  4.6Q)  ;  8chiff,  au  bord  du  Rhin.  —  Rbstaçs.  :  Rebmann,  à  lagare  ; 
*fti^f«<  de  la  gare.  —  Baiks  dans  le  Rhin,  à  son  entrée  dans  la  ville,  de 
6  11.  à  1  h.  et  de  5  à  8  pour  les  hommes,  de  2  à  5'  pour  les  dames. 

Schajffhourie  (395  m.),  chef-lieu  de  canton  et  ville  de  12402hab«, 
a  conservé  son  caractère  ancien.  Elle  a  un  aspect  des  plus  pitto- 
resques, aussi  bien  de  Feuerthalerij  village  zuricois  de  la  ri^i^e  g.  du 
Rhin,  que  de  la  villa  Charlottenftls  (422  m.),  sur  une  hauteur  de  la 
rive  dr.  H.  Moser  (nw  1874);  qui  a  bâti  cette  villa,  a  aussi  liait  con- 
struire, au  Mûhlenthor,  les  grandes  machine»  hydrauliques  qui  ali-* 
méditent  les  fabriques  de  la  ville.^      .     ■ 

La  *CATS[iDBALfi,  construite  de  1052  à  1101,  dans  le  style  roman 
l^rimitif,  est  une  anc.  abbatiale.  Ses  cloîtres,  du  style  gothique, 
sont  en  partie  bien  eonservés  et  l'intérieur  de  l'édifice  est  restauré. 

—  8t-Jean,  du  style  goth.  tertiaire,  a  un  excellent  orgue. 

Le  CHATEAU  DE  MuNOT,  construit  de  1564  à  1582  et  récemment 
restauré,  domine  la  ville.  Sa  tour  ronde ,  à  plusieurs  étages  et  avec 
une  rampe  en  limaçon;  a  des  murs  de  5  m.  d'^épaisseur  et  des  voûtes 
à  l'épreuve  de  la  bombe.   On  a  une  jolie  vue  du  sommet. 

Près  du  Herrenacker,  Vîmthumeum,  fondé  par  Imthurn,  ban- 
quier de  Londres  né  à  Schaffhousè  (m.  1881).  Il  comprend  un  théâtre, 
une  école  de  musique,  des  salles  de  concert,  etc.  —  En  face,  le  Mu- 
séum, qui  contient  des  antiquités  ^  un  cabinet  d'histoire  naturelle, 
où  l'on  remarque  surtout  les  objets  trouvés  dans  le  Kesslerloch,  près 
de  Tfaayingeu,  et  la  bibliothèque  de  la  ville. 

VhJôtel  de  ville  a  une  belle  salle  avec  des  boiseries  de  1625.  — 
On' voit  dans  le  bâtiment  voisin  un  grand  camée  du  temps  de  l'empire 
romain  (?),  représentant  la  Paix,  Entrée  libre  de  11  h,  à  midij  en 
d'autres  moments,  1-  flr» 
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La  jolie  ftomenadt  de  Fasemtaub  «et  dëcoiëe  d'un  buste  de 

Jean  de  MûUer,  Thistorien  suisse,  né  à  Sehaffhouse  (m.  1809).  Belle 

vue  de  la  haute  terrasse  sur  les  rapides  du  Rhin  et  les  Alpes. 

De  SehafThoiiBe  à  la  chute  du  Ithiu,  40  min.  à  pied  (▼.  p.  97).  Voit,  à 
1  ehevai  jusqa^au  petit  ehiteau  de  Warth,  et  retour  de  ITeuhausen  à 
Sehaffhouee,  avee  1  h.  d'arrêt,  7  fr.  Omnilms  de  la  gare  de  Sebaffhoiise 
à  Keahausen  12  fois  par  jour  (v.  p.  97).  —  Jolie  promenade  par  le  MUkUm' 
tfua^  le  JSeekelanashUsK^  d*oti  on  a  la  vue  des  Alpes;  la  *Èo»^uh^  où  la 
vue  est  également  belle,  et  le  laub.  de  SMç:  en  tout  1  h.  1/3.  Vue  magni- 
fique du  Berinçtr  RmdêUy  à  1  h.  1/4  à  1*0.,  où  il  y  a  un  belvédère  (90mia. 
jusqu'à  la  stat.  de  Beringen,  p.  34)  et  du  Hohé  Ronden  (901  m.),  3  h.  Vs 
au  JN  .-O.,  par  Bèmmtnat^dt  ou  Merithauêtn.  ■—  De  Feuerthalen  à  MtoêeHen^ 
V.  p.  32. 

99  kil.  Herhlingen,  —  103  kil.  Thayingen.  —  108  kil.  Oott- 

madingen,  —  114  kil..  Singen  (buffet;  hôt:  *dc  la  Couronne,  *de 

l* Aigle,  Ekkehard),  d'où  part  une  ligne  se  dirigeant  sur  Engen  et 

Donaueschingen  :  v.  les  Bords  du  Rhin  ou  V Allemagne  du  Sud,  par 

Basdeker.  -*.  A  1  h.  au  N.-O.,  le  *Hohentwiel  (691  m.),  où  il  y  a  de 

vastes  ruines  et  d'où  l'on  jouit  d'une  belle  vue  :  v.  aussi  ÏAllemotgne 

du  Sud. 

Embbakcb.   de   14  kil.  (1/2  h.)  sur  Etzweilen.  —  4  kil.  HieUuingen.  — 
8  kil.  Ranuen.    On  traverse  le  Bhin.  —  14  kil.  EizweOen  (p.  32), 

121  kil.  RickeUhausen,  —  124  kil.  BadolflieU  (405  m.;  hdtv: 

*Sehiff,  Krone,  •Sonne),  vieille  ville ,  sur  le  lac  Inférieur  (p.  26). 

Elle  a  une  église  goth.  de  1436.  —    127  kil.  Markelfingen,   — 

133  kil.  Allensbaeh,  —  138  kil.  Reichenau,  station  pour  l'tle  du 

même  nom ,  visible  de  loin,  à  dr. ,  et  qui  est  reliée  à  la  terre  ferme 

par  une  longue  jetée. 

L*ile  dé  Eeidieaau  (Bade) ,  oà  il  y  a  eu  une  célèbre  abbaye  de  bë- 
nédietins,  fondée  en  734  et  sécularisée  en.  1799,  est  desservie  3  fois  le  jour 
par  le  bat.  à  vap.  de  Sekaflfbouse  à  Constance.  De  la  terre  ferme,  le  chemin 
passe  à  une  tour  en  mine  du  château  de  Sehopelu^  détruit  déjà  en  1384. 
L'ane.  église  eoUéçiale  de  St>Georgee,  pires  des  maisons  à'OèerteU,  est  une 
basilique  romane  a  colonnes  des  ix^-zi^s.  «  avec  de  curieuses  peintures 
murales  du  x<^  s.  —  Au  milieu  de  Tîle,  MinOtéU  (aub.  :  Mohren,  B«er), 
oui  a  iOOQ  hab.  L'église  paroissiale  de  cet  endroit,  dite  le  «Mtinster*,  est 
1  anc.  église  conventuelle,  consacrée  en  803  et  modifiée  plus  tard,  i^'est 
une  basilique  à  colonnes  des  ix^-xii^  s.,  avec  deux  transepts,  le  chœur  du 
style  flamboyant,  de  1448  à  1451.  Elle  renferme  le  tombeau  de  Charles  le 
Gros,  arrière-petit-flls  de  Charlemagne,  détrôné  en  887.  Le  trésor,  dans  la 
sacristie,  renferme  plusieurs  beaux  rMlquair^s.  -^  L'église  à^Unterzell:,  au 
N.-O.  de  rile,  est  également  une  basilique  à  colonnes  des  ix^-xii^  s. 

Lé  chemin  de  fer  passe  ensuite  à  la  grande  caserne  de  Fêtera^ 
hausen,  et  traverse  le  Rhin  sur  un  pont  de  fer,  orné  de  statues.  — 
144  kil.  Constance  (p.  29). 


De  Schaffhocsb  a  Covstakcb  ev  bateau  a  vapbub.  L'embarcadère 
est  au-dessus  du  pont  du  Ehin,  près  du  château  de  Munot  (p.  34),  en  face 
de  Feuerthate».  On  peut  acheter  pour  80  c.  sur  le  bateau  de  bonnes 
cartes  d'orientation,    t  désigne  ici  une  station< 

A  dr.,  Par€tdieSt  ancien  couvent.  —  t  A  g.,  Bilsingen^,  qui  a  une- vieille 
église.  —  A  dr.,  /St-îiUuharinentbul^  aneien  couvent  transformé  en  asile  d'in- 
earaA>le8.    En  face,  à  g.,  la  villa  Rheinb^urg, 

t  A  dr.,  Siewwnhoféu  (407  m.  ;  faôt.  :  tf«  VAigU,  du  Li<m,  du  Ctff)^  le 
wuaodomn»  des  Romains,  où  l'armée  française  franchit  1«  Bhin  le  1^'  mai 
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190Q,  av»nl  l4  baiaille  4e  Hobenlinden.  I<e  Rhin  est  traversé  par  un  pont 
de  bois  eoavert^  sous  lequel  passe  le  bateau. 

Â  dr.,  Rheintlinçen;  à  g.,  Bibern.  Les  deuic  rives  sont  couvertes  de 
bois.  Le  bateau  passe  sous  le  beau  pont  du  chemin  de  fer  du  N.-È.  (p.  35). 
A  g.^  Hemiihofeny  dominé  par  les  ruines  de  WolkémiUin;  à  dr,,  WtiçeniMusen. 

t  A  g..,  Stein  (faôt.  :  *B0nMy  *Rabe\  petite  ville  ancienne  et  station  de 
ehemin  de  fer  (v.  p.  33) ,  dans  un  site  pittoresque  et  réunie  par  un  pont 
en  bols  au  village  de  Bourg  (aub.  Wasserfels).  Son  ancien  couvent  de  Bt- 
Oeorge»  a  une  belle  saUe  de  1515,  avec  des  fresques  et  une  voûte  en  bois 
(entrée,  50  «.).  Il  y  a  à  Tliôiel  de  viUe  une  eolleetion  de  vitraux,  de  vieilles 
aaroMS^  eto.  Vue  magnifique  de  Taneien  chMe<tu  de  Bohenkiingen  (583  m.)> 
au  N.  de  La  ville. 

I>an8  le  Rhin,  Tile  de  St-Othmar^  avec  une  chapelle.  Le  fleuve  s^élargit; 
le  bateau  entre  dans  le  lae  Inférieur  (Untersee).  A  dr.,  Esehenz  (p.  $1)^ 
au-dessus,  le  petit  château  de  Freudettfele.  —  t  A  g..  Oberslaad^  où  il  y  a 
une  vieille  maison  seigneuriale  à  tour  carrée,  transformée  en  teinturerie. 
Derrière,  l'anc.  couvent  à'Œhningen.  —  f  A  dr.,  Mammem  (p.  33).  Dans  le 
bois,  les  ruines  de  Heubourg;  puis,  sur  la  rive,  la  maison  Glaritegg.  — 
t  A  g.,  Wangen  et  le  chùUau  de  Marhachy  auj.  établissement  bydrothéra- 
pique.  —  t  A  dr.,  Steckhorn  (p.  33).   Plus  bas,  Tanc.  couvent  de  Fetdbaeh. 

t  A  dr.,  BerUngen  (p.  83).  Le  lae  s'élargit.  En  face,  Tîle  de  Reiehenau 
(p.  35).  A.  dr.,  sur  la  hauteur,  le  château  d'Eugensberg,  bâti  par  Eugène 
de  Beauharnais,  vice-roi  d'Italie,  et  maintenant  au  comte  de  Reiehenbach- 
Lessonitz.  —  f  A  dr.,  Mannenbach^  dominé  par  le  château  de  SeUenstein. 
Plus  loin,  sur  une  colline  boisée,  le  beau  château  d'Arenaberg  (458m.)> 
autrefois  à  la  reine  Hortense,  puis  à  son  fils  Kapoléon  III,  et  auj.  à  Tex- 
impératrice  Eugénie. 

i  A  g.,  Beichenauy  dans  Tile  du  même  nom  (v.  p.  35). 

t  A  dr.,  Brmatingen,  fort  bien  situé,  sur  une  langue  de  terre.  Au- 
dessus,  le  château  de  Wolftbergy  transformé  en  *hôtel  -  pension  (516  m.; 
pens.  S  fr.  50  à  6).  —  Le  bateau  entre  dans  le  petit  bras  du  Rhin  qui  unit 
le  lae  Inférieur  à  celui  de  Constance.  —  t  A  dr.,  Oottlieben  (aub.  Krone), 
dont  le  château,  restauré  par  l^apoléon  III  et  actuellement  au  comte 
Beroldingen,  servit  de  prison  à  Jean  Huss  et  à  Jérôme  de  Prague  et  plus 
tard  au  pape  Jean  XXIII,  «ur  Tordre  du  coneile  de  Oonstaïkce.  Derrière, 
le  château  de  CaêiBl,  au  baron  Scherer,  construit  par  Tafel,  de  Stuttgart 
et  magnifique  à  Tintérieur  (salle  de  TAlhambra,  fresques  par  Hieberlin, 
etc.).  Joli  coup  d'œil  en  arrière  sur.  le  lac  Inférieur;  au  loin,  les  cônes 
du  Hœhgau,  le  Hohenhœwen,  le  Hohenstotfeln,  etc. 

Le&  deux  rives  sont  ensuite  plates  et  eu  partie  marécageuses.  Beau- 
coup de  roseaux.  On  passe  sous  le  beau  pont  du  chemin  de  fer  (à  g.^ 
Petenhaïuunt  avec  de  grandes  easemes),  et  on  aborde- à  une  longue  jetée 
à  Textrémité  E.  de  laquelle  s^élève  un  phare.  —  dmetance^  v.  p.  39. 


9.  Chute  du  Bhin. 

Hdtels.  Sur  la  hauteur  de  la  rive  dr. ,  à  la  station  de  Neuhausen 
(p.  34):  *8ehÊféigerh(tfy  à  3  min.  de  la  gare,  avec  un  grand  jardin  et  jouis- 
sant d'une  très  belle  vue  sur  la  chute  et  les  Alpes  (ch.  t.  c.  dep.  5  fr.,  rep. 
1.50,  3  et  5,  p.  dep.  9,  om.  75  c.  ;  pas  de  pourb.)  -,  ^Bellevue,  à  la  gare  (ch.  t.  e. 
4  fr.,  rep.  1.25,  3  et  4,  pens.  8.00).  —  A  Keuhausen  :  *ff.  Rhei^all  (ch.  t.  e. 
3  fr.  à  3.60,  rep.  1.1»,  3.50  et  3,  p.  5  à  7,  om.  50  c).  Sur  la  rive  g.  :  *H. 
Behloê*  Lat^euy  a  10  min.  de  la  gare  de  Daehsen  (p.  33;  ch.  t.  e.  3  fr.  50  à  4, 
rep.  1.35, 3.50  et  3.50,  p.  6  à  7,  om.  1)  ;  *a.  Wittig,  k  la  stat.  de  Daehsen  (p.  33), 
à  10  min.  du  château  de  Laufen.  En  été,  tous  les  soirs,  illumination  de 
la  chute  à  l'électricité  et  aux  feux  de  Bengale  \  les  hôtels  vous  comptent 
pour  cela  75  c.  à  1  fr. 

Comme  statiMW  pour  la  chute  du  Rhin,  il  y  a  Jfeuhaueen  (p.  34)  sur 
la  rive  dr.  (ligne  badoise)  et  Daehsen  (p.  33)  du  côté  suisse.  De  Keu- 
hausen,  le  mieux  est  de  suivre  l'itinéraire  indiqué  ci-dessous,  cà-d. 
d'aller  par  le  pont  de  la  Chute  au  château  de  Laufen  y  de  descendre  à  la 
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FiaêhêiKi  do  pMffer  ea  barque  au  patit  chftteaa  de  W^rth  et  de  revenir  par 
les  jardina,  ce  qai  demanae  en  tout  1  b.  ^/a*  Il  y  a  moins  d^avantage  à 
faire  ce  ebemln  en  sens  inverse.  —  Pour  Tlstter  la  ebute  en  allant  en  Suisse 
ou  au  retour,  descendre  à  la  station  de  DeeAssa,  aller  à  pied  on  par  Toin- 
uibus  an  châUmm  dé  Lmttftn  (8  min.),  deaeendve  par  le  jardin  et  les  dif- 
férents *polnts  de  vue  au  bord  du  fleuve,  passer  en  barque  au  petit  ehiteau 
de  Wœrtn,  puis  revenir  au  ebâteau  de  Laufen.  en  passant  par  le  pont  de 
la  Chute  ;  ou  bien  eneore  deaeendre  du  ehftteau  de  W<nrtb,  le  lonc  de  la  rive 
dr.,  au  TiUafe  de  NoM  (lA  d'b.),  y  traverser  le  fleuve  (16  ou  20  c.)  et  re- 
monter (quelques  minutes)  à  la  station  de  Daehsen.  —  De  Sctuxffhoutê 
(p.  34),  le  mieux  est  d*aller  en  voiture  découverte  au  ebâteau  de  Laufen, 
par  Feuerthalen.  A  pied ,  on  y  va  en  40  mtai.  par  Neubansen  et-  le  pont 
du  ebemin  de  fer.  Si  Ton  s'arrâte  à  Tbôt.  Scbloss  Jtaufen,  ce  dernier  paie 
la  voiture,  pour  laquelle  il  compte  1  fr.  Omnibus  de  la^  fare  de  Si^aiT- 
bouse  à  Keubausen  (ebute  du  Bnin),  en  été,  12  fois  par  jour,  en  20  min. 
(40  c.  *,  60  0.  pour  les  deux  dernières  courses,  à  8  h.  i/«  et  10  b.  du  s.).  — < 
Pour  se  faire  une  Idée  suffisante  de  la  ebute,  ne  pas  négliger  de  se  placer 
aux  différents  points  de  vue  indiqués. 

La  **ehiite  du  Bbin,  en  ail.  Bheinfall  et  nommée  par  le  peuple 
Laufen,  est  la  pins  piiisMnte  catatractede  l'SuTOpê^  Elle  ae  pré- 
cipite en  trois  chutes  dtstiBctes  par  «-dessus  un  banc  de  rocher  ob- 
lique, qui  est  dominé  par  quatre  rocbers  énormes,  en  partie  garnis  de 
verdure.  En  haut,  sur  la  rive  g.,  le  château  pittoreequ«  de  Laufen, 
La  largeur  du  Rhin  au-dessus  de  la  cataracte  est  de  liô  m.,  la  hau-* 
teur  dé  la  ebute  proprement  dite,  d'env.  15  m.  du  côté  de  la  rive 
droite  et  de  19  m.  de  Vautre  côté.  Si  l'on  compte  encore  les  rapides, 
les  tournants  et  les  chutes  partielles  qui  commencent  un  peu  au- 
dessus,  on  peut  évaluer  i  30  m.  la  hauteur  totale  de  la  chute.  L'al- 
titude en  aval  est  de  360  m.  C'est  en  Juin  et  en  juillet,  à  la  fonte 
des  neiges  dans  les  hautes  montagnes ,  que  le  volume  des  eaux  est 
le  plus  considérable.  On  fera  bien  aussi  de  voir  la  chute  le  matin 
avant  8  b.  ou  le  soir  après  3  h.,  les  vapeurs  qui  s'en  élèyent  formant 
alois  aux  Ayons -du  soleil  4e  Jiovibreux  «rcs-en-ciel.  Le  cl»ir,de 
lune  donne  également  à  cette  scène  grandiose  un  cachet  particulier. 

Un  fsJt  curieux,  c^est  qu'aucun  auteur  romain  ne  parle  de  cette  ebute 
et  qu^elle  est  mentionnée  pour  la  première  fols  en  960.  On  suppose  qu^elle 
s'est  formée  peu  à  peu  par  Taetion  des  eaux,  à  la  rencontre  d'un  obstacle 
dans  les  rocbers  en  travers  du  fleuve,  dont  il  ne  reste  que  les  quatre 
blocs,  et  où  elles  ont  creusé  leur  lit  en  retombant. 

De  la  gare  de  Neuhauêen  (p.  24),  on  suit  d'abord  la  route  à  g.  et 
quelques  pas  plus  loin  le  sentier  qui  descend  à  dr.  au  village  de 
NeuhaiMen,  où  on  passe  devant  l'bôtel  Rheinfall  (p.  26).  Ensuite  on 
prend,  une  cehtaine  de  pas  plus  bas,  un  sentier  ombragé  à  g.,  qui 
passe  à  une  fabrique  de  wagon».  On  arrive  en  ^1^  d'b.  au  *^nt  de 
la  Chute  du  Bhin,  sur  leQuel  le  chemin  de  fer  du  Nord^Est  passe  au- 
dessus  de  la  chute  (p.  32).  Ce  pont,  de  192  m.  de  long,  a  9  arches 
d'inégales  largeurs  (13-20  nu) ,  à  cause  des  difflcultés  qu'on  a  ren- 
conti^s  pour  en  établir  les  fondations.  Il  y  a  en  amont  un  passage 
pour  les  piétons,  d'où  Ton  a  un  coup  d'œil  magnifique  sur  le  lit 
rocbeux  du  Rhin,  ses  rapides  et  la  chute. 

Un  sentier  qui  monte  sur  la  rive  g.  conduit  en  Ô  min.,  à  g.,  au 
çllâteitu  de  Xftufon  (415  m.),  où  les  visiteurs  paient  1  Ar.  d'entrée  s'ils 
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sont  étrangers ,  et  60  c.  s'ils  sont  Suisses ,  ce  qui  dispense  de  tout 
pourboire.  Belle  vue  du  balcon  sur  la  chute,  le  pont  et  tous  les  en- 
virons ;  ainsi  que  de  la  tourelle  aux  vitres  de  couleur  (chambre  ob* 
scure,  50  c).  Des  sentiers  descendent  par  le  jardin  aux  principaux 
points  de  vue:  *pavUlon  en  fonte,  qui  offre  une  excellente  vue  de  la 
chute;  *K<BnMli,  écha&udage  en  bois  situé  plus  bas;  *FUchût%, 
galerie  de  fer  qui  s'avance  sous  la  chute  et  où  Ton  vous  présente  des 
manteaux  imperméables  (petit  pourb.).  Près  de  la  sortie  inférieure 
se  trouve  la  station  des  barques  menant  au  château  de  Wœrth. 

La  traversée  eoûte  50  e.  par  pers.,  80  e.  aller  et  retour.  —  On  peut 
aborder  au  rocher  du  milieu,  le  plus  haut  des  quatre  qui  s^élèvent  dans 
la  chute.  Cette  traversée  est  sans  danger,  mais  elle  n^est  pas  pour  les  gens 
trop  nerveux.  Prix:  3  fr.  pour  1  ou  2  pers.  et  1  fr.  par  pers.  en  sus,  plus 
50  e.  si  Ton  veut  se  faire  conduire  à  Tautre  rive.  Du  haut  du  rocher,  où 
il  y  a  une  petite  toiture  en  fer,  on  a  aussi  une  belle  vue  sur  Ténorme 
cascade. 

Le  petit  ehAteaa  de  Wœrth  (restaur.  et  hôtel,  ch.  i  fr.  75; 
chambre  obscure,  60  c),  sur  une  île  reliée  à  la  rive  dr.  par  un  pont, 
en  face  de  la  chute,  eu  a  la  meilleure  vue  d'en  bas.  On  retourne  de 
là  directement  à  la  gare  ou  à  l'hôtel.  Les  promenades  du  Fitchev' 
hcUiliy  à  rO.  des  jardins  du  Schweizerhof ,  offrent  des  échappées 
pittoresques,  semblables  à  la  vue  dont  on  jouit  de  cet  hôtel.  On  peut 
également  suivre  la  rive  dr.,  où  il  y  a  des  bancs  aux  points  de  vue  ; 
on  passe  à  une  fabrique  d* aluminium  et  on  monte  à  g.  à  la  route,  où 
l'on  a  encore  un  bon  point  de  vue,  un  peu  plus  bas  à  dr.,  au  parapet 
de  pierre  près  des  écluses.  Ensuite  on  remonte  à  g.  à  la  gare,  en  tra- 
versant Neuhausen  (p.  27). 


10.  De  Friedriohsliafen  à  Constance.  Lac  de  Constance. 

Bateau  a  tapbur  6  fois  par  jour  en  été,  2  fois  directement,  en  1  h.  1/4, 
4  fois  par  Meersbourg,  en  1  h.i/a  à  1  h.  Vi-  —  Les  bateaux  (env.  26)  font 
au  moins  une  fois  par  jour  le  service  entre  les  principales  localités  des 
bords  du  lac:  Friearichêhafen ^  Lindauy  Bregenzy  Rorscnœht  Romanshorn, 
Constance  (8eh<^gFhou$e)y  ifeenbourç ,  Ueberlinçeny  Ludwigihafen  ;  2  ou  6  fois 
sur  les  lignes  principales:  Friedrichshafen-Gonstance,  en  1  h.  1/2;  Fried- 
richsliafen-Bomanshorn ,  en  th.;  Friedrichshafen  -  Borschach,  en  i  h.  1/4; 
Lindau-Bomanshorn,  en  1  h.  10  ;  Borschach-Lindau ,  en  Ih.  ;  Gonstance- 
Lindau ,  en  3  h.  Le  lac  de  Constance  étant  territoire  neutre,  on  passe  à 
la  douane  en  allant  d'Allemagne  en  Suisse  et  réciproquement.  On  en 
est  dispensé  quand  on  va  d'un  port  allemand  à  Tautre,  si  Von.  a  soin  de 
faire  marquer  les  bagages  à  bord. 

Le  lac  de  Oeaatanoe  (398  m.),  en  allem.  SodensUy  le  Utcms  Briçantinut 
des  Bomains,  immense  réservoir  où  le  Bbin  purifie  ses  eaux,  a  150  kil. 
de  circonférence-  Il  a  64  kil.  de  long,  de  Bregenz  à  Tembouchure  de  la 
Stockack»,  sa  largeur  est  d^environ  12  kil.  (599  kil.  car.),  et  sa  plus  grande 
profondeur  de  2â5  m.,  entre  Friedrichshafen  et  Utweil.  Ses  eaux  sont  d'un 
vert  pâle.  L'étendue  de  cette  grande  nappe  verte  fait  déjà  qu'on  ne  saurait 
le  comparer  aux  autres  lacs  alpestres.  Mais  de  près,  les  montagnes  ver- 
doyantes et  les  rives  qu'animent  quantité  de  villages,  sont  d'une  grande 
beauté.  Au  loin,  les  Alpes  offrent  une  vue  magnifique  :  à  !'£.,  les  mon- 
tagnes  d'Algœu^  au  S.,  la  chaîne  des  Alpes  d'Appenzell,  où  resplendit  le 
Sentis;  au  S.,  quelques  cimes  neigeuses  des  Alpes  du  Vorarlberg,  qu'on 
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aperçoit  p*r  un  temps  elair.  Par  un  grof  temps,  les  vagues  de  ce  lae 
sont  si  fortes  qu^on  peut  y  avoir  le  m&l  de  mer.  —  Les  meilleurs  poissons 
sont  ici  la  fera  (Felehen)  espèce  de  truite  dite  aussi  *farre*,  lavaret  ou 
«gravanclie>  (v.  p.  235),  et  la  tmiU  êommiméê. 

Friediiohshafen  (hOt:  Deutsckes  Hau8;  Drei  Kanige,  recom- 
mandé ;  Krone,  Sonne ,  Adler  ;  restaur.  Mûller),  où  aboutit  au  S.  le 
chemin  de  fer  du  Wurtemberg  (de  Stuttgart,  6  h.  à  7  h.  */t),  est  une 
ville  très  animée  en  été.  Les  bains  du  lac  y  attirent  une  foule  d'é- 
trangers, surtout  de  la  Souabe.  Kurhcnu,  avec  un  joli  Jardin ,  an 
bord  du  lac.  —  Le  port  est  à  20  min.  de  la  gare  principale,  mais 
les  trains  vont  aussi,  pour  la  correspondance,  jusqu'à  la  station  ter- 
minus, près  de  l'embarcadère  des  bat  à  vap.  (restaur.,  avec  vue  de 
la  terrasse). 

Pendant  la  traversée  de  Friedrichahafen  i  Constance  (i  h.  */t),  on 
aperçoit,  sur  la  rive  N.,  le  village  à* Immenstaad ,  les  châteaux  de 
Herrtberg  et  de  Kirchhetgy  puis  le  village  de  Hagnau,  Sur  le  bras 
N.-O.  du  lac,  dit  lae  d*  Ueberlinçeny  se  voit  la  petite  ville  badoise 
de  Meertbourg,  dans  un  site  pittoresque.  Puis  la  petite  i^e  de  Mainau 
(p.  31).  A  l'extrémité  de  la  baie  de  Constance,  séparée  du  lac  d'Ueber- 
iingen  par  une  presqu'île,  se  trouve 

COBitaiLM.  y.  le  plan,  p.  97.  —  Uôtsls:  *B.  4e  nie  (Insel-Hôtel  ;  pi.  a, 
C8),  daas  Tancien.  couvent  des  dominicains  (p.  80),  au  bord  du  lae,  avec 
jardin  (ch.  t.  e.  S  à  6  e«,  p.  7  à  10}-,  B.  Bàlm  (pi.  c,  G5),  à  la  gare  (eh.  3  à 
8  e« ,  dé.  1,  dt.  3,  p.  7  à  8)^  *H.  du  Brochet  (pi.  d,  C4^  eh.  t.  e.  3  ««  60, 
dé.  1,  dt.  S)\  *H.  Sâtanêheck  (pi.  e,  G5),  en  face  de  la  gare  (eh.  t.  c.  9  «^l  à 
3.1)0,  dé.  1,  dî.  3.fi0,  p.  dep.  6);  *À  de  Bade  (pi.  f,  B&)v  *B.  de  la  Couronne 
(pi.  g,  C4î  ch.  3  •«,  dé.  1,  dî.  Ô);  Anker,  Schijf,  Barbarotsa,  Bodan,  Fàlke^ 
Lammf  ^Èeknelter,  sur  le  Marché  (bière),  ces  derniers  pas  chers.  Katho- 
lUehet  Vereinehaus  8t  Johann ,  près  de  la  cathédrale,  avec  restaurant.  — 
BasTAUBAKTS  :  *8ek€enèbeckt  k  1  Jiôtel  de  ce  nom  ;  Victoria  (Bilçer),  tous  deux 
en  face  de  la  gare  ;  Engter^  avec  jardin-brasserie,  près  du  Ôtadtpark  ;  Café 
Jfeaimaieny  rue  de  la  Oare.  —  Postb  (pi.  7,  C4),  près  de  la  gare.  —  Ecole  de 
natation  dans  le  lac  (pi.  D 4*5^  40  pf.  avec  le  linge;  traversée,  10 pf.),  -~ 
Maison  .de  santés  pour  les  maladies  nerveuses ,  dans  Tancien  hôt.  ae  Con- 
stance, sur  la  rive  K.  du  lac  (pi.  Di;  médecin,  le  Dr  0.  JFVscAer). 

Constance  (407  m.)  est  une  ville  badoise  de  17000  hab.,  située 
à  l'extrémité  N.-  0.  du  lac  qui  en  porte  le  nom ,  à  l'endroit  où  en 
sort  le  Rhin.  Ville  libre  jusqu'en  1548,  puis  soumise  à  l'Autriche, 
quand  ses  dispositions  favorables  au  protestantisme  lui  eurent  fait 
refuser  l'intérim  de  Charles-Quint,  elle  appartient  à  Bade  depuis  la 
paix  de  Presbourg,  en  1805.  Son  évéché,  fondé  en  781  et  qui  à  eu 
sans  Interruption  87  évéques,  a  été  supprimé  en  1827. 

La  *  CATHÉDRALE  (pi.  4,  B  3) ,  foudéc  en  1052  et  primitivement 
une  basilique  romane  en  forme  de  croix  et  à  colonnes,  a  été  entière- 
ment transformée,  d'abord  en  1435,  où  on  voûta  le  chœur,  le  transept 
et  les  collatéraux  et  y  ajouta  des  chapelles  du  style  flamboyant,  puis 
en  1680,  où  on  voûta  la  grande  nef.  Sa  tour  goth.,  à  flèche  en  grès 
percée  à  jour  et  flanquée  de  plate -formes,  ofl're  une  vue  charmante 

de  la  ville  et  du  lac  (20  pf.). 

Les  portes  du  grand  portail  ont  *30  bas-reliefs  en  chêne,  de  1470,  par 
Simon  Baider,  représentant  des  scènes  de  Thistoire  de  J.-C.    Les  ^stalles 
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du  choeur,  aree  leurs  sculptures  satiriques,  sont  de  U  même  époque.  La 
tribune  de  l'orgue  est  richement  ornée  dans  le  style  de  la  renaissance 
(1680).  Dans  la  nef  principale,  dont  les  arcades  sont  supportées  par  16 
colonnes  monolithes,  de  9  m.  de  hauteur  et  1  m.  de  diamètre,  on  remarque, 
à  16  pas  jde  l'entrée  principale,  une  grande  dalle  avec  une  tache  toujours 
sèche,  même  quand  tout  le  reste  de  la  pierre  est  humide.  C'est,  dit-on, 
la  place  où  se  tint  Huss,  le  célèbre  réformateur,  lors  de  sa  condamnation 
à  mort  par  le  concile,  le  6  juillet  1416.  Dans  la  chapelle  K. ,  à  côté  du 
chœur,  la  *Mort  de  la  Vierge,  groupe  en  pierre  peinte  de  1460.  A  côté, 
un  joli  escalier  tournant.  Dans  le  bas  côté  de  g.,  le  tombeau  de  J.-ff.  de 
Wèiienberç  (▼.  ci -dessous).  —  Le  trésor  de  la  cathédrale  est  très  riche 
(60  pf.  à  1  «À  au  sacristain).  Il  possède,  entre  autres,  un  missel  de  14S6, 
avec  des  miniatures.  —  La  cbtptb,  à  TE.  de  Téglise,  a  une  chapelle  du 
8t-Sépulcre  du  xiii^  s.,  imitation  en  pierre  du  St-Sépulcre  de  Jérusalem, 
haute  de  6  m.  60.  —  Au  K.  de  Téglise  se  voient  encore  deux  côtés  de  Tane. 
«cloître,  du  style  goth.  (1480). 

La  maison  de  Wtsaenherg  (pi.  15,  B  3),  où  vécut  et  mourut  J.-H. 
de  Wessenberg)  anc.  administrateur  de  Tévéché  <m.  1S60))  renferme 
ses  collections  de  tableaux,  de  gravures  et  de  livres,  ainsi  que  les 
œuvres  d^art  léguées  p&r  Marie  ËUenrleder,  femme  peintre  (m.  1863>. 

L'éOLisE  ST-SnBNNfi  (pi.  6,  B4),  édifice  goth.  du  xv^s.^  mais 
défiguré  à  l'extérieur,  avec  une  haute  tour,  contient  des  peintures 
et  des  sculptures  intéressantes.  —  La  Wessenbergstrasse  (à  g. ,  la 
maison  où  naquit  le  général  Duf&ur,  m.  1875)  conduU  à  V Obère- 
Markt,  place  où  se  trouve  un  yieil  édifice ,  actuellement  Vhôi.  Bar- 
haroMa,  qui  est  désigné  comme  Curia  PacU,  parce  que  l'empereur 
Frédéric  I^*^  y  conclut,  en  1183,  la  paix  avec  la  ligue  lombarde. 

La  Chancellebie  municipale  {Stadt-Kanzleij  pLl2,B4-5), 
construite  en  1593,  dans  le  style  de  la  renaissance,. a  été  décorée  en 
1864  de  fresques  relatives  à  Thistoire  de  la  ville  de  Constance ,  par 
les  peintres  Wagner  et  FroBschle,  d'Augsbourg.  Elle  possède  des 
archives  précieuses,  2800  chartes,  surtout  depuis  Tépoque  de  U  Ré- 
forme Jusqu'en  1524,  et  elle  a  une  belle  cour. 

Le  Rosoabten  (pi.  8,  B5),  ancienne  maison  de  la  corporation  des 
bouchers,  renferme  un  *intL8ee,  qui  se  compose  d'une  riche  collection 
d'objets  préhistoriques  et  d'antiquités  relatives  à  Constance  et  d'une 
collection  d'histoire  naturelle:  entrée,  40  pf.  —  Sur  le  Marché,  le 
monument  de  la  Victoire  {pi.  10) ,  statue  de  la  Victoire  sans  ailes, 
par  Baur.. 

L'Entrepôt  {Kaufhaus;  pi.  1,  C4),  construction  de  1388,  près  du 
lac ,  a  une  grande  salle  de  40  m.  de  long  sur  32  de  large ,  avec  dix 
gros  piliers  en  chêne.  C'est  celle  où  se  tint  le  conclave  pendant  le  con- 
cile de  1414-1418,  et  elle  a  été  restaurée  et  décorée,  en  1875,  par 
Pecht  et  Schwarer,  de  fresques  ayant  rapport  à  Thistoire  de  la  ville  : 
entrée ,  20  pf.  Un  étage  plus  haut ,  une  collection  d^objets  indiens 
et  chinois,  appartenant  au  gardien  (30  pf.).  —  Jolie  promenade  le 
long  du  lac  dans  le  Stadtgarten,  jardin  public  décoré  d'un  buste  de 
l'empereur  Guillaume  I^**,  entre  le  port  et  Fîle  des  Dominicains.  On 
y  a  une  vue  charmante. 

Le  cmwent  de»  dominifnins  (pi.  a,  C  3)  où  fût  enfermé  Jean  Huss, 
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dans  une  ile  du  lac,  est  en  partie  transforme  en  k6tel  (p.  29).  On 
en  remarque  le  dottre  roman,  bien  conservé,  orne  de  Ikesqnes  de 
Hsberlin  relatives  à  Thistoire  de  ce  content,  et  Tanc.  eha^^elle,  la 
salle  i  manger  de  ThôteL 

La  maison  ou  Jean  Hussfut  arrêté,  Husenstrasse,  64,  près  du 
Schnetzthor  (pi.  A  5),  est  reconnaissable  à  une  plaque  avec  un  bas-» 
relief  moderne  représentant  le  réformateur.  A  cèté  est  un.  autre 
portrait,  avec  une  inscription  satirique  en  vers,  de  1415.  A  quelques 
maisons  4e  là,  une  plaque  de  bMnie  désigne  la  prison  de  Jérôme 
de  Prague,  en  1416- 141  G.  Huss  et  Jérôme  lurent  brûlés  vifé  au 
Brùhl,  à  10  min.  à  TO.  de  la  ville  (pi.  A4),  et  remplacement  est 
désigné  par  un  bloc  erratique  portant  une  inecriplion. 

Belle  Vue  wtr  le  lae  de  Conêtanee,  les  Alpee  dm  Vorartberf  et  d*Ap- 
pensell  de  VAUmtmn$kcAê  (S/4  d'b.)^  o4  il  y  a  no  belvédère  (resi.),  h  6  min. 
au-dessus  à'ÀUmannsdor/^  sur  le  chemin  de  la  Hainau.  —  Autres  jolies 
promenades  :  ehapeUe  dé  Lorette  (i/s  hO  ;  Jaeobt  restanr.  qui  a  une  Jolie  vue 
(i/sh.)^  PeUt-Bigi^  aa-deNtis  de  Hânsterlingen  (Ib.;  aub.),  etc. 

A  1  h.  1/3  au  K.-O.,  dans  la  partie  supérieure  du  lae  (lac  d^Ueberlingen, 
p.  39),  est  située  T^Ue  de  Xainan,  autrefois  siège  d'une  e<Mnmaaderie  de 
Tordre  teutonique,  comme  Tindique  la  croix  au  8.  du  cbftteau  (1746), 
et  depuis  1868  propriété  du  grand-due  de  Bade.  Bile  a  V«  Uene  de  eir" 
cnSt  et  elle  est  reliée  au  rivage  par  un  pont  de  fer  de  660  pat  de  long. 
Elle  s^élève  en  terrasses  au-dessus  du  lae,  et  il  7  a  un  charmant  pare, 
remarquable  par  sa  végétation  méridionale,  avec  des  cyprès  en  plein  air, 
etc.  Il  y  a  près  du  château  un  restaur.  Le  bat.  à  vap.  y  mène  de  Ck>n- 
stanee  en  56 min.     Bn  barque,  «*est  un  joli  trajet  de  Ib.v  (5«A  et  un 

Sourb.).    Par  terre,  on  y  va  en  1  h.  1/3  par  la  route. (voit,  à  1  ehev. ,  6  à 
«4(,  à  3  chev.,  8  oa)  ou  en  1  h.  par  un  chemin  plus  court,  généralement 
sous  bois  et  intéressant  pour  les  piétons. 


11.    Se  Borsehach  à  Winterthor  (Zurich),  par 

CoBstaBee. 

V0ir  la  earte  p.  2€. 

97  kil.  Chchiv  db  fsr  du  IfOÈD-Ser.  Trajet  en  4  h.  1/4  à  6  h.  ^4. 
Prix:  9  fr.  16,  6  fr.  86,  4  fr.  60. 

Ronehach,  v.  p.  52.  La  voie  longe  le  lac.  de  Cerutanee^  qui 
offre  de  jolis  coups  d'œil.  Ce  qu'on  voit  toujours  a«i-des«us  des 
montagnes  boisées  de  la  rive  N.,  est  le  château  de  HtiUgenherg,  à 
325  m.  au  -  dessus  du  lac.  —  3  kil.  Hom  (p.  53).  —  7  kil.  Arhùn 
(bdt.  :  *Bsr,  Engel,  Kreuz,  pens.  Seebad),  petite  ville  sur  remplace- 
ment de  VArhor  iVHr  jde«  RomaâAs».  —  12  kiL  Egnach, 

15  klL  Bonuuithoni»  v.  p.  49.  — 19  kU.  Vttwyl.  —  21  kil.  Kewwyl 
(bftt.:  Ber,  Pens.  Seetbal),  village  bien  situ^,  comme  le  précédent. 
A  dr.,  au  bord  du  lac,  le  château  de  Moosbourf.  —  24  kil.  CHittingen, 
avec  un  château.  —  26  kiL  Altnau,  —  9Q  kil.  Mûnsterlingen  (pens. 
Sekelling),  avec  une  maison  d'aliénés. 

34  kil.  XteniliBgen  (kôt,  :  *Helvetia,  Lawe,  *P,  Betmer),  petite 
ville  riante  de  3519  bab.,  qui  a  eu  une  grande  abbaye  d'augustins, 
maintenant- une  école  normale.  L'église  possède  un  ^retable  en*  bols 
du  xvm®  s.,  qui  compte  un  millier  de  figurines. 
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35  kil.  Ckmitanee  (p.  29}  tét«  de  ligne).  —  37  kil.  EmmUhùfefir' 
Egelshofen.  —  40  kil.  Tœgervfeilen»  A  dr.,  au  bord  du  Rhin,  Qott- 
liehen  (p.  26).  ^  43  kil.  XmatûigeiL  (hdt.  :  AdUr),  On  arrive  tel 
au  bord  du  lac  Inférieur  (Untersee) ,  que  longe  la  voie.  A  Tar- 
rière-plan,  au  N.-O.,  les  cônes  de  Hobenstoffeln ,  Hohentwiel,  etc. 
Près  d'Ermatingen,  à  g.  sur  une  hauteur,  les  châteaux  de  Wolftberg 
et  de  Hard;  plus  loin,  Ar«naber$r  (p.  26).  —  46  kil.  Mannenbaeh 
(*pen8.  Schiff ,  4  à  ô  fr.)  et  le  château  de  Salenttein  (t.  p.  26).  A 
dr.,  dans  le  lac,  la  grande  ile  de  Reichenau  (p.  25)  ;  à  g.,  le  château 
d*Eugenêber§  (p.  26).  —  49  kil.  Berlingen,  où  le  lae  Inférieur  atteint 
sa  plus  grande  largeur  et  se  divise  en  deux  baies. 

52  kil.  Steokbon  (hôt  :  Krane^  Sonne),  petite  ville  qui  a  un  vieil 
entrepôt  semblable  à  un  château,  nouvellement  restauré.  Plus  bas, 
à  dr.,  l'anc.  couvent  de  Feldbach ,  transformé  en  fonderie  de  fer  ; 
puis,  à  dr.,  la  maison  Olarhegg;  à  g.,  dans  le  bois,  les  ruines  de  Neu- 
bourg.  En  face,  sur  la  rive  N.  du  lac,  Wangen  et  Tétabliss.  hydro- 
thérapiqne  de  Marbach  (p.  26). 

58  kil.  Jdammem  (hôt  :  Ochs ,  à  la  gare) ,  qui  a  un  établlss. 
hydrothér.  bien  fréquenté,  dans  un  anc.  château.  Plus  loin  sur  la 
rive  dr.,  Oberêtaad  et ,  dans  le  haut ,  Vabbaye  d'Œhnmgen  (p.  26). 
—  60  kil.  Eschenz,  à  Textrémlté  du  lac,  d'où  sort  le  Rhin,  que  la 
voie  longe  sur  la  rive  g. 

63  kil.  Stein,  petite  ville  sur  la  rive  dr.  {p.  24) ,  dominée  par  le 

château  de  Hohenklingen,     On  tourne  à  g.  —  66  kil.  Ettweilen 

(buffet). 

D'Etxwbilbv  a  Fbubbthàlbk  :  16  kil.,  chemin  de  fer,  en  95  min.  Stat  : 
4  kil.,  3eMaUi»çen  ;  7  kil.,  Dies$enho/en  (p.  36)  ;  12  kil.,  Sehlatt;  16  kil.,  Lang- 
toUten-FeuerthaUn,  en  faee  de  Sche^houêe,  sur  la  rive  g.  du  Rhin  (p.  34), 
et  où  Ton  construit  un  pont.  —  D*£t«^veilen  à  Sinçen  (Stuttgart)  v.  p.  35. 

Nous  continuons  dans  la  direction  da  S.  A  g.,  la  montagne  de 
Stammheim  (623  m.),  couverte  de  vignes  et  de  bois.  —  70  kil. 
Stammheim,  -—  78  kil.  Oêiingtn,  Puis  un  pont  hardi  de  45  m.  de 
haut,  à  7  piles  en  fer,  sur  la  Thur,  —  85  kil.  Thalheim-Altikon.  — 
87  kil.  D^hard,  —  90  kil.  Seuzach,  —  94  kil.  Oberunnterthur,  le 
Vitodurum  des  Romains,  bourg  qui  a  une  vieille  église  romane. 

97  kil.  Winterthur  (p.  48).     D'ici  à  Zurich,  v.  R.  15. 


12.     De  SohafEhouie  à  Ziurieh. 

Voir  Us  eartei  p.  26  et  49. 

5Ô  kil.    Chbmiv  db  vbb  dc  ITobd-Est.    Trajet  en  3  h.    Prix  : '5  fr.  95, 
4  fr.  20,  3  fr.    Se  placer  à  dr. 

Sehaffhouse,  v.p.24.  Cette  ligne  s'approche  du  Rhin  en  aval  de 

la  villa  CharlottenfeU  (p.  24),  passe  par  une  longue  tranchée  et  tra> 

verse  le  pont  de  la  Chute  du  Rhin  (p.  27).    On  ne  voit  la  chute 

qu'un  instant,  à  dr.,  d'en  haut     Tunnel  de  65  m.  sous  le  château 

de  Laufen  (p.  28).   Il  faut  vite  se  retourner  en  sortant  pour  avoir  un 

♦coup  d'œil  sur  la  chute,  vue  d'en  bas. 
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,5  kiL  Baeliieii  (395  m.  ;  *H.  Wittig,  ch.  et  s.  2  fi.  75,  dé.  1.30), 
à  1  kil.  ^If  au  S.  du  château  de  Laufen.  PIub  loin,  on  a  à  plusieurs 
reprises  de  charmantes  échappées  sur  le  Rhin,  profondément  en- 
caissé, bien  au-dessous  de  la  voie. 

9  kil.  MarthaUn,  —  il  kil.  Andelflngeii  (hôt,  du  Lion),  que 
précède  un  pont  de  35  m.  de  haut,  sur  la  Thur,  —  21  kil.  Henggart, 
A  1  kil.  au  N.-O.,  la  Pension  Ooldenberg,  au  château  de  ce  nom.  — 
23  kil.  Hettlingtn,  C'est  sur  les  coteaux  de  Nefttnhach,  à  dr.,  que 
croît  le  meilleur  vin  du  N.  de  la  Suisse,  le  QcMtntpitz,  Avant 
Winterthur,  la  large  vallée  de  la  Taw» 

30  kil.  WinUrthuT,  Four  cette  ville  et  Jusqu'à  Zurich,  v.  p.  48. 


13.    Znricb  et  TVetU. 

Axrivé*.  Zurieh  a  quatre  gares:  la  gw€  cêntraU  (pi.  HI3-4',  *buffet), 
à  rextrémité  K.,  à  1/4  A'b.  du  lac;  la  gare  dTBiig^  (pi.  D3),  première 
statioii  de  la  ligne  de  la  rive  g.  ;  la  çare  de  Siadelko/en  (pi.  £5;  p.  4l),  pour 
Bapperswil  par  la  ligne  de  la  rive  dr. ,  et  la  gare  de  rUetli  (pi.  Fi),  aussi 
e«lle  de  la  Ugne  de  la  vallée  de  la  SiM.  Omnibus  des  hôtels  à  la  gare  cen- 
trale, 75 e.  à  1  fr. ^  flaere,  pour  1  ou  3  pers. ,  80 e.  —  JBmbareadh'e*  des  ba- 
teatoCf  Stadthausplatz  (pi.  Ê4). 


HAtels:  *H.  Bamr  au  Lae  (pi.  »,  B  3),  qui  a  un  beau  jardin  (ch.  dep. 
4  fr. ,  b.  76  e. ,  s.  1  fr. ,  rep.  1.60,  3.50  et  6  à  B ,  p.  10  à  15,  om.  1)  i  *ff.  Belte- 


dep.  9)  ;  *S.  de  VKpée  (Sehwertt  pi.  e,  G4),  au  pont  du  Marché  (ch.  et  b.  dep. 

3  tr.,  din.  3  fr.  à  3.60);  *B.  Baur-en- Ville  (pi.  f,  F3;  eh.  t.  c.  dep.  3  £r.,  dîn. 

4  fr.  av.  le  v.,  p.  dep.  iO)  \Kupper^t  Soi.  HabU  (pi.  g,  H  3),  à  la  gare  (ch.  t. 
c.  dep.  3  fr.,  dé.  1.35,  dî.  3.60,  p.  dep.  7);  *H.  de  Zurich  (jp\.  h,  E5;  ch.  t.  c. 


t.  c.  S  fr.  35,  dé.  1.35,  dî.  3),  tous  deux  non  loin  de  la  gare  centrale:  *(kn- 
tral  (pi.  o,  H 4),  rive  dr.  de  la  Limmat,  près  de  la  gare  centrale  (eh.  3  fr.  60 
à  4,  dî.  3  av.  le  v.)-,  *8chweizerhû/  (H.  Suisse;  pi.  p,  (}4;  ch.  t.  c.  dep.  3  fr. 
k  3.50,  dé.  1.36,  dî.  3,  p.  8.60):  *B.  de  la  Ummat  (Ltmmatho/;  pi.  q,H4; 
ch.  t.  c.  3  fr.  à  3.60,  dé.  1,  dî.  3.60) ;  B.  du  Jura  (ch.  t.  c.  1  fr.  60  à  3,  dé.  1, 


Haus  (Maison  Bouge;  pi.  r,  F4),  Séeko/Cipl.  s,  F 4-6),  Sonnenquai,  pas  cher; 
B.-P.  Sœntitt  Beefeldstr.  ;  weitsês  Kreut^  Kronêy  Birteht  Ltmm,  Lcewe^  8chiff^ 
etc.,  modestes  ;  *B.  Widder  («union  évang.>),  Bennweg,  1  (ch.  1  fr.  60  à3, 
dé.  50  c,  dî.  1.36,  p.  3.90  k  4.60).  Pension  dan»  tous  ces  hôtels,  à  prix  mo- 
dérés au  printemps  et  en  automne. 

Pensions:  •Neptune  (Mettler),  au  Beefeld  (6  à  7fr.);  *Ttefenau,  Stein- 
wiesstr.  (5  à  6fr.);  •Beau-BtUy  Ihifourstr.,  près  de  la  promenade  du  See- 
quai  (dep.  5  fir.);  *Mme  Bepp  (Vitta  SelumMenberg) ^  Schœnbergstr.,  3  (6  à 
8  f^.)-,  *Artu»a^  Mflhlebachstr.,  69,  non  loin  du  théâtre  (5  à  7  fr.)  ;  F.  Inter- 
nationale j  Bnge,  Lavaterstr.,  5o  (5  à  7Ar.);  Vve  Mert^  a  Oberstrass,  Tan- 
nenstr.,  15-,  ÉMroUnen^urgy  Fùrster^  Plattenho/^  àFluntem,  1/2  h.  à  TE.  de 
Zurich;  AMiMiift«r^,  Zttrichberg  (5  fr.). 

Beatanraatat  C.-R.  Métropole^  Stadthausquai  ;  *Wanner^  rue  de  la  Gare 
(bon  vin  du  Valais);  Ortini^  Zur  Waag  (maison  de  corporation),  tous  deux 
au  Fraumiinsterplatz ;  Café  Sauer,  rue  de  la  Poste;  C.  NaUon€Uf  Babity  à 
la  gare  centrale;  0:-R.  Dufoury  Schiitzengasse ,  17,  non  loin  de  la  gare; 

Biedeker,  la  Suisse,  30^  édit.  3 
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*SMay  Schifflœnde,  36^  0.  Central^  Ceniralhof.  Sur  la  rive  dr.  :  *S^ran^ 
au  Rathhausquai,  en  faee  de  Thôtel  de  ville,  vieille  maison  bouVgeoise; 
Limmotbourçy  quai  de  la  Limmat;  *EronenhaUe,  à  l'entrée  de  la  Bcemiistr. 
(dîn.,  à  midi  i/j,  2  fr.  av.  le  v.).  —  Vins:  VeUUner-KeUer ;  WalUser  Weinhalie 
(cave  du  Valais),  derrière  l'hôt.  Suisse;  Wanner  (v.  ci-dessus);  P.  Oorgot 
é  C**.,  Mûnstergasse,  15  (vin  d'Espagne). 

Brasseries:  Kropf^  h  Oassen  (pi.  F 3-4;  Joli  local;  bière  de  Munich); 
Or«im  (v.  ci -dessus);  KindU^  Pfalzgaase,  1;  StadUttlUry  derrière  Thôt.  de 
la  Limmat  ;  *AfetzgerbrœUy  Beatengasse  ;  Franzitkaner,  au  coin  de  la  Stussi- 
hofstatt  et  de  la  Kiederdorfstr.,  Jueyerei\  Spiegelgasse  ;  Drahfschmidliy  avec 
un  jardin  ombragé,  au  bord  de  la  Limmat  (p.  86). 

Cafés  et  p&tisaeriés:  Café  Métropole  (v.  ei- dessus);  Wtmer  Oafi^  rue 
de  la  Gare  ;  SprUngli^  place  de  la  Parade  ;  Bourry^  Untere  JKirebgasse,  près 
du  Sonnenquai. 

Bains.  Froids:  dans  le  lac,  au  Stadtbauspilatz  (pi.  £4);  au  faub. 
d'Enge  (pi.  C3),  quai  Uto  (pi.  CD);  pour  les  dames,  Mythenquai  (pi. B3), 
quai  Uto  (pi.  CD)  et  dans  la  Limmat,  en  aval  de  la  Bausehanze  (pi.  EF4); 
dans  le  faubourg  du  S.,  h.y$Hm^iter  (pi.  F5).  ^  C«auds  (bains  de  vapeur 
russes,  etc.):  dans  V*ét<ibXis»ement de  bains  âe  lyeichiér;  à  la  WerdmUhlet  rue 
de  la  Gare;  Stocker^  Hublebaeiistrasse  (pens.). 

Poste  et  télégraphe  (pi.  F 3),  rue  de  la  Gare. 

Fiaorea:  course  en  ville  ou  pour  1/4  d'h. ,  1  ou  3  pers. ,  80  e.  ;  3  ou  4 
pers.  1  fr.  20;  une  malle,  90  e.;  10  e.  de  plus  le  soir  pour  les  lumières; 
le  double  de  10  h.  du  soir  à  6  h.  du  matin;  —  I/2  h.,  1.60  et  3.50;  V4  d'h., 
2  et  2.90;  1  h.,  3.50  et  3.60;  1  h.  i/t,  3.50  et  5,  ete.  Les  eoehers  ont  assez 
l'habitude  de  surfaire. 

Tramways.  Thamwats  osdimaibbs  :  de  la  gare,  par  la  irue  de  la  Gare, 
jusqu'au  faub.  à^Enge^  et  par  le  pont  de  la  Gare  (Bahnhofbrueke),  le  quai 
de  la  Limmat,  les  rues  de  la  Toahalle  et  du  Seefeld,  jusqu'à  Riesbach' et 
Tiefenbrunnen  et  de  la  place  de  la  Parade  au  N.  jusqu'au  cimetière  d^Avêêer- 
»iM.  —  Tbahwats  éLSCTRiQUBs:  du  pont  du  Quai  à  la  place  de  la  Croix 
et  à  Burgwies,  et  du  même  pont  au  Pfauen,  au  Bœmerhof  et  à  Fluntem, 
toutes  les  6  min.  (15  e.). 

Funieulaire  (ZUriehberç  -  DrahUeiïbahn)  du  quai  de  la  Limmat  à  VicoU 
polpUehniqne  (pi.  H  4-5),  de  7  h.  du  m.  à  9  h.  du  soir,  en  été  de  6  h.  du  m. 
a  9  h.  1/2  ou  1^  ^-  du  s. ,  toutes  les  5  à  6  min.  ;  trajet  en  3  min.  i/q:  10  c. 
à  la  montée  et  à  la  descente.  —  Funioulairs  éleetriqne  (Cetitral-ZûriehberÇ' 
bahn)  du  pont  du  Quai  au  Pfauen ,  à  la  Platte  et  a  l'église  de  Fluntem, 
toutes  les  6  min. 

Bateaux  à  Tapeur  (Dampfsehiea^en ^  «hirondelles»)}  sur  le  lac  du  côté 
de  la  ville,  toutes  les  heures  ;  prix,  10  à  50  c.  Stations:  rive  dr.,  Stadihauê- 
platz  (pi.  E4),  TMâtre  (pi.  Do),  rue  de  Mainau^  Zttrich'Sorn^  Zollikon  et 
KiUnaeht;  rive  g.,  Ekge  (haltes  du  ehftteau  et  de  Belvoir),  WoUUM/en^ 
Bendlikon  et  ITiahdeit. 

Barq^aes:  petites,  sans  rameur,  pour  1  ou  3  pers.,  60  e.  l'heure;  3  pers. 
et  plus,  chacune  30  c.  ;  avec  un  rameur,  00  e.  ae  plus  à  l'heure. 

Théâtre:  StadHheaier,  place  Dufour,  quai  Uto  (pI.D4),  ouvert  du 
15  sept,  au  1^'  mai. 

Panorama,  bataille  de  Horat  (1470),  par  L.  Braun,  quai  Uto  (pi.  C5), 
t.  les  j.,  de  7  h.  jusqu'au  soir;  1  fr.  —  Labyriuths,  rue  de  la  Bourse,  de 
10  h.  du  m.  à  10  h.  du  s.,  1  fr. 

Lieux  de  divertissement:  *TonhalU  (pi.  DE 3),  bel  établissement  ouvert 
en  oct.  1885  (restaur.) ,  où  il  v  a  concert  tous  les  jours  en  été  ;  *J3eIvo«'r, 
beau  parc  (restaur.),  à  Textrémité  Sr  du  quai  des  Alpes  (pi.  D8);  entrée 
30  c. ,  dO  Ci  s'il  y  a  concert,  entrée  libre  les  dim.  et  merer.  (tramway  de  la 
gare  à  la  Stoekstrasse)  ;  J?t«ricAÀortt  (pi.  A  6),  pare  aveo  le  rest.  du  Casino 
et  le  musée  d'animaux  empaillés  de  Niegeli  (50  c),  station  des  batoaux 
à  vap.  (v.  ci -dessus);  théâtre  d'Eté  du  Pfauen  (pi.  F  6);  PlcttUn-  Omrten 
(pi.  G 6),  non  loin  dé  l'école  polytechnique  (jardin  zoologique,  concerts); 
•ffa/d,  au  Keeferberg,  1  h.  au  N.-O.  (chemin  agréable  par  Drahtschmidli, 
V.   p.  38);    JàkoUbourg^  au-dessus   d'Oberstrass ;    Sonnenberg  (restaur.), 
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rttmmr,  J>0kkr  (funieulain  du  BoanArliol!,  v.  p.  8A),  tous  dtuzsvr  le  yw- 
sant  du  Zuriehberg,  en  amont  de  Hottingen*,  et  •uitoot  V*U*Ui  (p.  39,  Va  ^■ 
en  ebemin  de  fer). 

SxvOBiTioMs  ABTUTigUBa:  KUmUlerlunu  tuHeh^  a«  e«ia  de  la  rue  de 
la  Bourse  ei  de  1*  Thalgasae,  à  partir  de  10  h.  du  matin;  entrée,  1  fr. ; 
Staub  et  O**,  place  de  la  parade;  entrée  libre. 

Buremu  ù/JMel  de  renseignementij  à  la  Bourse  (pi.  B3),  au  rez-de-ehaussée^ 
ouvert  t.  les  j.  de  la  semaine ,  de  9  h.  à  midi  et  de  9  k  5.  Renseigne- 
ments gratuits  pour  les  étmn^ers. 

Zurich  (412  m.),  lé  TWtewm  des  Romains,  elieMi«u  du  canton  de 
ce  nom  et  ville  de  128043  hab.  avec  ses  onze  faubourgs,  est  située  à 
Texlrémitë  N.  du  lac  de  Zurich  (p.  40),  sur  les  deux  rives  de  la  Ltm> 
mat,  dont  les  eaux  vertes  en  sortent  avec  rapidité.  La  Limmat  partage 
la  ville  en  deux  parties,  la  Grande  ville,  rive  dr.,  et  la  Petite  ville, 
rive  g.  A  VO.  coule  1»  8ikl,  qui  se  décharge  dans  la  Limmat  au- 
dessous  de  Zurich:  elle  est  impétueuse  au  printemps,  mais  elle  a 
généralement  peu  d'eau  en  été.  On  y  a  trouvé  des  objets  provenant 
de  stations  lacustres ,  preuve  que  remplacement  était  déjà  habité  à 
l'époque  préhistorique.  Zurich  tomba,  avec  toute  l^flelvétle,  au  pou- 
voir des  Romains  en  Tan  58  av.  J.-C.  C'est  à  la  faveur  des  Carlo- 
vingiens  qu'elle  a  dû  sa  prospérité  au  moyen  âge.  Ville  libre  dès 
1218,  alliée  d'Uri  et  de  Schwytz  en  1292  et  incorporée  à  la  Confé- 
dération dès  1351 ,  elle  a  toujours  été  à  la  tête  de  la  Suisse  pour 
le  développement  intellectuel.  Elle  y  a  été  le  point  de  départ  de 
la  réforme,  avec  Zwingle,  en  1519,  et  elle  a  encore  vu  naître  de- 
puis lors  quantité  d'hommes  runarquables  dans  les  lettres  et  les 
sciences.  Ses  établissements  d'instruction  sont  excellents.  Zurich 
est  une  des  villes  les  plus  florissantes  et  les  plus  industrielles  de  la 
Suisse,  et  elle  y  est  le  centre  de  l'industrie  de  la  soie.  Ses  manu- 
factures d'étoffes  de  coton,  ses  fabriques  de  machines  et  ses  fonderies 
sont  aussi  fort  importantes. 

La  SITUATION  de  Zuricb  est  incomparable.  Des  hauteurs  mentionnées 
ei-dessous,  le  regard  embrasse  d*abora  la  ville,  qui  se  mire  dans  les  eaux 
cristallines  du  lae;  puis  les  deux  rires,  s*élevant  doucement  en  eollines 
et  seméea  de  villages,  de  clochws,  de  blanches  villas,  au  milieu  de  vignes 
et  de  vergers,  et  au  loin  la  longue  chaîne  des  Alpes.  Tout  à  fait  à  g.,  la 
puissante  arête  du  Olœrniteh;  puis  la  paroi  perpendiculaire  du  Orietetiioek 
(9B0&m.);  à  dr.,  le  I^€UMU$oeJt;  plus  loin,  le  Dnuibêrpf  ensuite  le  Biferien- 
stocMf  couvert  de  glaciers,  et  le  Tœdi^  le  plus  élevé,  deux  pics  à  l'extré- 
mité de  la  vallée  de  la  Linth;  en  avant,  les  Glaride»^  dont  la  plus  haute 
eime,  à  TO.,  est  le  KmnmUttoclb  (3983  m.);  entre  ce  pie  et  la  double  dent 
du  8eh€wham^  le  giaciêr  du  Gries;  puis  la  chaîne  allongée  du  B0t$Hock, 
avec  ses  pointes  bizarres;  la  large  WindçmUe;  entre  celle-ci  et  le  Scheer- 
hom,  les  Mpiheity  près  de  Schwytz,  montagnes  sombres  et  moins  élevées; 
entre  le  MeiUerstùei ,  couvert  de  forêts ,  et  le  Rù$d>er0 ,  la  pyramide  aiguë 
du  Bniieiut0ck^  près  d*Amsteg,  sur  la  route  du  St^Gothard.  A  dr.,  VAWs, 
dont  la  cime  la  plus  au  IS.  est  VUetUy  avec  son  hôtel  au  sommet.  Au-dessus 
de  TAlbls,  le  Bladtenttodt  et  V  Uri-Iiothttodty  et  à  travers  une  échancrure  de 
TAlbis  les  montagnes  de  la  vaUée  d'Engelberg. 

Sur  la  plac»  de  la  Gare  (pi.  H  3),  une  fontaine  monumentale, 

élevée  en  1889,  en  l'honneur  à' Alfred  Eechw  (m.  1882),  homme 

d'Btat  qful  fut  l'un  des  fondateurs  de  l'école  polytechnique  de  Zurich, 

du  chemin  de  fer  suisse  du  N«-£.)  «t  de  U  ligue  dn  St-^Gothard^ 

3* 
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avec  statue  eu  bronze  d'après  Kigsling,  sur  un  haut  piédestal  de 
granit,  orné  de  sculptpres. 

La  me  de  la  Gare  {Bahnhûfatrtuu;  pi.  H-£3),  au  S.,  conduit  au 
lac.  Elle  est  bordée  de  constructions  remarquables  :  k  dr.,  à  la  place 
Linth-Ëscher  (pi.  H  3),  V^coU  Linth-Escher;  plus  loin  à  dr.,  Vhôtel 
du  Crédit  (pi.  ^3);  à  g.,  le  Centralhof,  ensemble  de  maisons  où  se 
trouvent  de  jolis  magasins,  et  le  Rappeler- Hof;  puis,  a  dr.,  la 
Banqtu  cantonale  de  Zurich  et  la  Bourse  (pl.E3),  où  il  y  a,  au  4®, 
une  collection  ethnographique,  ouverte  de  9  h.  à  midi  et  de  2  à  5 
(50  c).  —  Les  mes  de  g.  conduisent  au  LindenhofipL  G3-4),  terrasse 
ombragée,  à  37  m.  50  au-dessus  de  la  Limmat,  qui  a  été  fortifiée  dès 
les  plus  anc.  temps  et  où  il  y  a  eu  un  palais  des  empereurs  allemands  ; 
à  Vigliee  des  Augustin»  (pi.  03)  du  style  flamboyant,  qui  a  des  ta^ 
bleaux  de  Deschwanden  et  qui  sert  maintenant  aux  vieux -catho- 
liques, et  kVégliêe  St- Pierre- {pLF  4)  qui  a  une  grande  tour  avec 
une  horloge  éleclxique,  dont  les  cadrans  ont  9  m.  de  diamètre.  La- 
vater  (m.  1801)  a  été  23  ans  pasteur  de  cette  dernière  église  et  son 
tombeau  est  aa  N. 

La  place  dite  8t<idthcnMpïatz,  au  bord  du  lac  (pl.E4),  est  trans- 
formée en  Jardin  public.  Sur  le  devant,  une  terrasse  d'où  Pon  Jouit 
d'une  très  belle  vue;  i  dr.,  là  station  des  bateaux  à  vapeur,  à  g.,  des 
bains  (p.  34).  —  A  dr.,  le  long  du  lac,  le  *quai  des  Alpes  (Alpen^ 
Quai) y  qui  Offre  de  beaux  points  de  vue.  Il  y  a  aussi  des  jardins 
publics  et  là  se  trouvé,  à  dr.,  la  nouvelle  Tonhalle  (pi.  E3;  p.  34).  Ce 
quai  s'étend  jusqu'au  *parc  Belvoir,  au  S.  du  faub.  à'Enge  (p.  34). 

Le  pont  dn  Qnai  (pi.  £4),  de  165  m.  de  long,  construit  en  1882^ 
1883,  traverse  la  Ldmmat  à  sa  sortie  du  lac,  à  l'E.  du  Stadthausplatz. 
En  aval,  dans  la  rivière,  est  la  Bauschanse,  un  anc.  bastion,  qui 
forme  une  petite  île  pentagone,  ombragée  d'arbres  et  reliée  par  un 
pont  au  Stadthaus-Qual  sur  la  rive  g.,  où  on  construit  maintenant 
la  nouvelle  Poste,  Il  y  a  également  des  promenades  sur  la  rive  dr. 
du  lac,  les  quais  XJto  et  Seefeld,  d'où  l'on  a  de  charmants  coups  d'oeil. 
Elles  passent  devant  le  théâtre  de  la  Ville  (Stadttheater;  pi.  D5) 
et  le  panorama  (pi.  CÔ;  p.  34),  et  elles  s'étendent  jusqu'au  parc  dit 
Zurichhom  (pi.  A  6  ;  p.  34). 

En  aval  du  pont  du  Quai  se  trouvent  le  pont  de  la  Cathédrale 
{Mûnsterbrucke ;  pi.  F 4),  à  quatre  arches;  V église  du  FraumUnster 
(Notre-Dame),  des  xii®-xni*8.,  avec  un  haut  clocher  à  toit  rouge, 
sur  la  rive  g.  de  la  Limmat,  et  la  Wasserkirche,  église  de  1479-1484, 
transformée  en  bibliothèque  (v.  ci- dessous),  immédiatement  sur  la 
rive  dr.,  que  domine  la  cathédrale  (p.  37)  :  cette  partie  de  la  vieille 
ville  forme  un  joli  tableau. 

La  bibliothèque  de  la  ville  <pLF4),  dans  Tanc.  Wasserkirche, 
a  son  entrée  sous  l'arcade  près  -du  pont  S'adresser  an  coin  à  dn 
Elle  est  ouverte,  dans  la  sem.«  de  9  h.  à  midi  et  de  4  h.  à  6  h.  :  50  c. 
poux  1  pers.,  1  £r.  pour  une  société.  
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La  bibliothèque  même  compte  IdOOOO  vol.,  dont  beaucoup  d^ineunablea 
et  plup-de  SÛOOmanuaerita.  Dans,  les  Titrines,  des  lettres  intéressantes  de 
Z^wingle,  de  Henri  IV  de  France,  de  Jane  Grey,  décapitée  à  la  Tour  de 
Londres  en  1554,  de  Frédéric  le  Oraad,  etc.  Il  y  adssi  des  portraits  et 
des  bustes  de  Zuricois  célèbres,  des  vitraux  peints,  de  1090-1626;  un 
grand  relief  d'une  partie  de  Ja  Suisse,  par  HtLUer,  etc. 

Dans  le  Helmhaus,  édifice  du  xiv®  s.  attenant  à  la  Wassericirche, 
se  trouve  le  mniée  d^antiqnltét,  dont  l'entrée  est  également  sous 
l'arcade  près  du  pont,  par  Tescalier.  Il  est  ouvert  dans  la  sem.  de 
8  h.  à  midi  et  de  2  à  6,  moyennant  50  c,  et  public  le  dim;  de  10  b. 
</ii  à  1  b.  La  partie  relative  aux  ^antiquités  lacustres  du  canton  de 
Zurich  est  très  bien  organisée. 

L'escalier  à  l'E.,  en  face  de  la  bibliothèque,  conduit  à  la  OAthé- 
drale  {Oross- Munster  i  pi.  F  4),  construite  du  xi^  au  xin®  s.,  dans  le 
style  roman.  Le  dernier  étage  des  tours  est  dans  le  style  gotb.  et  leurs 
toitures,  à  dômes  avec  fleurons  dorés,  ont  été  ajoutées  en  1779.  Sur 
la  tour  de  l'O.,  la  statue  de  Cbarlemagne,  qui  passé  pour  avoir  fondé 
récole  du  chapitre.  Le  chœur  est  décoré  de  grands  vitraux  modernes. 
L'église  et  son  cloître,  qui  date  du  commencement  du  xiii^  s.,  sont 
ouverts  t.  les  j.  en  été,  de  11  b.  à  midi.  Entrée,  20  c,  30  c.  pour 
monter  à  la  tour.   S'adresser  au  sacristain^  Kircbgasse,  13. 

Sur  le  quai ,  au  S.  du  cbœur  de  la  Wasserkircbe ,  la  st(Uue  de 
Zwingle,  bronze  par  H,  Natter,  sur  un  socle  de  syénite.  Zwingle 
fut  pasteur  de  la  catbédrale  de  1519  à  1531,  année  de  sa  mort.  — 
Au  N.  du  pont  de  la  Catbédrale,  sur  le  Ratbbausquai,  le  Rûden.,  con- 
struction restaurée  dans  le  style  de  la  renaissance,  avec  l'exposition 
scolaire  suisse  et  la  petite  cbambre  de  Pestalozzi.  Près  du  pont  du 
Ifàrc&c  (Marktbrucke;pLa4),  V hôtel  de  vUU  {EUt\ï\kàu$),  édifice 
en  pierres  de  taille,  de  1699,  dont  le  vestibule  renferme  un  buste 
de  Q,  Keller  (m.  1894),  par  R.  Kissling,  et  la  halle  à  ta  viande, 

La  RsMisTRASSE  (pi.  £-H  5-6),  à  l'Ë.  du  pont  du  Quai,  monte  à 
travers  le  quartier  de  la  rive  dr.  Dans  le  haut,  à  dr.,  est  la  Haut* 
Promenade  (pi.  £5-6),  allée  de  vieux  tilleuls  d'où  l'on  a  une  vue 
très  belle ,  surtout  le  matin. .  Le  meilleur  point  de  vue  est  près  du 
buste  du  compositeur  Hana  Qe^g  Niatgeli  (m.  1836).  Pans  le  voi- 
sinage, V ancien  cimetière,  —  Sur .  la  place  de  l'Ëcole- Cantonale, 
à  g.  de  la  Rœmistrasse,  le  monument  du  compositeui  Ignace  Ueim 
(m.  1860).  V école  cantonale  (pi.  Q  6),  plu»  haut,  est  un  collège  et 
une  école  industrielle.  La  rue  y  tourne  au  N.  Â  g.,  V Institut  de 
physique  et  physiologie- à^  l'universilé  .et  la  nouvelle  clinique  oph- 
thalmique^  i  dr.,  la  longue  façade  de  V hôpital  cantonal  (pi.  H  6); 
derrière,  V Institut  de  physique  de  l'école  poly:becbnique ,  ï école 
forestihre  et  agricole  et  le  laboratoire  de  chimie  (pL  1 5). 

Plus  bas,  sur  le  versant,  le  musée  dit  Kunstler-GûtU  (pi.  G  5),  où 

est  la  galerie  de  peinture  de  la  société  artistique.de  Zuricb,  publique 

en  été  le  dim.  de  10  b.  à  midi  et  le  sam.  de  2  à  4  et  visible  les  autres 

jours  moyennant  50  c.   Catalogue,  50  c. 

Gbavdb  sallb:  à  dr.,  26,  Deloehaux^t  Enfants  de  cbœur;  26,  Siemi- 
raitkii  En  gondole  à  Venise ^  237,  SHUketbtrÇt  Charbonniers  dans  le  Jura; 
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2.Ank€ry  Pest&loui;  90,  BucJuer^  pfitre  italton;  29,  F.  Did^t^,  En  Valais; 
eû,  S.  CHrmrdet,  TEnfant  malade-,  138,  KolUr,  Alp«  dans  la  vallée  d'Engel- 
b«rg;  370,  ZUnd^  A  la  cbapalle  «ommémoratiTe  d«  Sempaeh;  338,  Utrieh^ 
rOnncan;  18,  Bénhmrdty  Arrestation  da  chanoine  Bnumevllnt  SI,  A.  Oa- 
kMn«,  Lac  des  Onatre-Oantoni  ;  1,  A.  Achenboeh^  Entrée  d'an  port  par  une 
tempête  \  12,  Bodmer^  Cerfe  ;  S9L  Caroltu-Durant  Acte  -,  174,  OU,  Lae  de  Walen> 
stadt:  110,  Jfol(«r»  Sieste;  218,  Steffan^  Torrent;  23,  CasUm^  paysage  en  blver; 
217,  StauJrery  portr.  de  dame;  *245,  Vautier^  le  Galant  professeur;  *149, 
Kotter^  Troupeau  au  bord  d'un  lae;  06,  Oreè,  Peintre  en  voyage;  196, 
Sandreuter^  Gbarmey;  219,  SUffwt^  Lae  alpestre;  218,  SiOckttbêrf^  I^lerins; 
271,  Zûnd^  Forêt  de  chênes;  31,  Diday^  A  la  Handeek;  14,  *18,  BœekUn^ 
Sous  la  tonnelle.  Réveil  du  printemps;  346,  VeiUon^  le  Soir  au  bord  du 
lae  des  Quatre -Gantons;  345,  fMfer,  Moee  dans  TAmperthal;  192,  RiiXy 
Ingénieurs  dans  la  montagne.  —  Dans  les  antres  salles,  des  portraits  par 
Ang.  Kattfmann  (Winckelmann)  et  H.  Bigaud,  cinq  paysages  a  la  gouache 
de  8àl.  Oeuner^  etc. 

L**éeole  polyteeluLiqne  {Polytechnicum  ;  pi.  H  5),  plus  loin  à  g., 
est  une  construction  imposante  élevée  de  1861  à  1864,  sur  les  plans 
de  G,  Semper.  Elle  comprend  Vuniversit/,  fondée  en  1832,  qui 
compte  600  étudiants  et  88  prof,  et  agrégés,  et  Ve'cole  polytechnique 
féd^ale ,  qui  a  800  étudiants  et  107  professeurs  et  agrégés.  On  re- 
marquera la  décoration  de  la  façade  du  N. ,  des  sgrafûti  d'après 
Semper,  par  Schœnherr  et  Walther. 

L'entrée  principale  est  du  côté  O.  Dans  le  vestibule,  sur  le  palier, 
les  bustes  des  chimistes  Kopp  (m.  1875)  et  BoUeg  (m.  1870).  —  Au  rez-de- 
ohauBsée,  U  coUeciion  arekéoiogiquey  composée  de  pl&tres,  de  vases  grecs, 
de  belles  terres  cuites  de  Tanagre,  etc.,  publique  le  dim.  de  10  h.  à  midi 
et  les  mardi  et  vendr.  de  2  h.  a  4  h.,  et  visible  les  autres  Jours  moyen- 
nant 50  e.  —  Au  l^i*  étage,  les  bustes  de  l'architecte  O.  Semper  (m.  1879) 
et  de  Tingénieur  C.  Culmann  (m.  1881),  ainsi  que  le  eàMtet  ds  minéralogie 
et  de  paWmtologie^  public  le  jeudi  de  8  h.  à  midi  et  de  3  à  6,  et  visible 
aussi  pour  60  c.,  comme  le  suivant.  —  Au  2^  étage,  le  caMnet  de  zoologie. 
Là  aussi  la  salle  des  actes  (atito),  avec  un  magnifique  plafond  par  Bin,  de 
Paris,  des  sujets  mythologiques,  et  le  buste  du  philologue  J.-C.  Orelli 
(m.  1849).    Vue  du  balcon. 

Le  gardien,  qui  habite  au  rez-de-chaussée,  fait  voir  la  salle  des  4ctes 
et  conduit  les  visiteurs  sur  le  toit  de  Tédiiice,  dont  la  terrasse  offre  la 
plus  belle  *vue  d*ensemble  de  la  ville  et  des  environs. 

L'entrée  de  TuHiVERsiTâ  est  du  côté  S.  —  Le  mxuie  de»  ingénieur»  n'est 
visible  que  pour  les  personnes  compétentes;  la  collection  mécanique  Test 
t.  les  j.  de  8  h.  à  midi  et  de  3  à  6  ^c.). 

Pour  s'en  retourner  à  la  gare  centrale,  on  peut  profiter  du  funi- 
etUairt  (pi.  H  5-4)  mentionné  p.  34,  ou  bien  Ton  va  descendre  du 
côté  du  Kûnstler-GKltU,  par  le  Sempersteig,  où  on  passe  à  une  nou* 
velle  /eoU  de  filles  remarquable,  puis  par  l'église  dite  Predigerhireke, 
jusqu'au  quai  de  la  Limmat. 

Au  N.,  derrière  la  gare,  la  FUttpromenade  (pl.IK4-3).  entre  la 
Limmat  et  la  Sibl.  tk  se  trouvent  le  muse'e  Suisse,  en  construction, 
grand  bâtiment  dans  le  style  du  moyen  âge  ;  une  petite  statue  du 
minnesinger  Jean  Hadlaub,  un  monument  du  poète  Soi,  Oessner 
(m.  1788),  un  buste  en  bronze  du  compositeur  W,  Baumgartner 
(m.  1867) ,  etc.  La  promenade  a  une  presqu'île  dite  «Platzspitz», 
qui  sépare  la  Limmat  de  la  Sihl.  Un  pont  conduit  de  là  sur  la  rive 
dr.  de  la  Limmat ,  à  la  brasserie  DrahtschmidlL  C'est  en  même 
temps  le  chemin  le  plus  agréable  de  Zurich  à  U  Waid  (p.  34). 
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Prendre  derrière  la  brasserie  Tescalier  à  dr.,  qui  monte  ï  la  rue 
dtt  haut. 

A  AvMtfêiMy  quartier  de  la  rlTe  g.  de  la  SifaI,  habita  surtout  par 
les  ouYriefs,  se  trouvent  les  établissements  militaires  du  canton: 
caserne,  arsenal,  etc. 

L'acMoal  iZmfhmu,  pi.  H  II)  a  une  eoUeetion  d'annês  aases  tiitére«< 
Bante,  Tisible  t.  les  J.^  sauf  le  dim.,  de  8  h.  k  n4di  et  de  1  h.  i/g  à  Q  h. 
La  haehê  d'amie  4e  ivoingU^  prise  à  la  bataille  de  K«ppel  par  les  Lueer- 
nois  (p.  81)  et  déposée  à  Tarsenal  de  Luceme  jusqu  en  1847,  fut  alors 
apportée  à  Zurich  avec  Tépée,  la  cotte  de  mailles  et  le  casque  du  réfor* 
mateur.  ^ 

Le  jardin  botanique  (pi.  F  2)  eat  très  bien  entretenu.  Il  y  a  des 
bustes  d*A.-P.  de  OandoUe  (m.  1841),  de  Gonr.  Gessner  (m.  1565), 
du  botaniste  H.  ZoUinger  (m.  1859)  et  du  naturaliste  Osw.  Heer 
(m.  1883).    La  Katz,  un  anc.  bastion,  en  est  le  point  le  plus  élevé. 

Un  pont  à  TE.  du  jardin  botanique ,  sur  les  anciens  fossés  des 
fortiâcations ,  mène  au  faubourg  de  Stlnau,  A  g.  à  rentrée  est  le 
mniie  iadwtritl  (Oeteer&e -3f useum;  pi.  F  2),  ouvert  t  les  j.,  ex- 
cepté le  lundi,  dans  la  sem.  de  8  b.  à  midi  et  de  2  à  5,  le  dim.  de 
10  b.  à  midi  et  de  2  à  5.  On  y  voit,  entre  autres,  une  *cbambre  de 
patrieien  du  xvn®  s.,  avec  de  belles  boiseries  et  un  poêle.  Il  y  a 
aussi  une  exposition  permanente.  —  Plus  loin,  du  c9té  de  la  Sibl, 
la  gart  de  V Uetli  (pi. FI  ;  v.  ei-dessous). 

X.*TretU. 

GmMni  DB  na.  Trajet  en  90 min.  Prix:  8  fr.  60  et  9  fr.,  6  £r.  et  S  te. 
aller  et  retour.  Trains  de  plaisir  les  dim.  et  de  fête,  à  1  fr.,  1  fr.  60  aller 
et  retour.  Abonnements.  -^  Oeitte  ligne  a  9  kil.  de  long,  arec  70/^  de 
rampe  au  maximum.  Bile  est  eonstruite  d'après  le  système  ordinaire, 
mais  la  locomotive  est  placée  derrière  le  wagon  des  voyageturs,  qu'elle 
pousse,  comme  au  Bigi.  La  gare  est  à  Selnau  Xpl.  F  1;.  v.  ci-dessus),  à 
16  mto.  de  la  tare  «eiitrale.    Il  y  a'  des  écriteanx  qui  l'indiquent. 

La  voie  (se  placer  à  dr.)  longe  quelque  temps  la  Sibl  et  la  tra- 
verse pour  arriver  à  la  balte  de  Zurick-Binz  (424  m.),  C'est  là 
qu'elle  eosimenee  à  monter ,  d'abord  sur  des  ëboulis,  en  offrant  un 
joli  coup  d*<BiI  sur  Zurich  et  la  vallée  de  la  Limmat,  puis  à  travers 
un  bois.  Au  bout  de  17  min.,  la  halte  de  Waldegg  (623  m.).  En- 
suite une  grande  «ourbe  sur  le  flâne  de  la  montagne,  et  la  station  ex- 
trême (816  m.).  5  min.  plus  haut  se  trouve  V^hôt-pens,  UetUberg 
(ch.  t.  c.  3  à  5  f^.,  dé.  1.50,  dî.  4).  Encore  3  min.  de  là  au  sommet 
de  la  montagne,  où  est  le  rtêtaïur,  UtO'Kulm  et  où  il  y  a  une  tour^ 
belvédère  en  fer  de  30  m.  de  haut  (167  degrés  ;  50  c).  Un  bois  et 
un  parc  avec  de  nombreux  bancs  environnent  les  hôtels.  A  V4  d^h. 
du  sommet,  au  S.,  sur  le  sentier  de  Zurich  (1  h.  Vtt  ▼•  P-  ^)i  1'*^^^ 
UtoStaffel  (pens.  5  fr.). 

L'^etli  (873  m.)  est  la  dernière  cime  au  N.  de  la  chaîne  de 
l'Albis.  Les  vues  qu*on  a  des  sommets  plus  voisins  des  Alpes 
peuvent  l'emporter  en  majesté,  mais  aucune  d'elles  n'olfre  un  pareil 
eharme.    Celle  de  i'Uetll  embrasse  Zurich ,  le  lac ,  la  vallée  de  la 
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Limmat ,  la.  chaîne  des  Alpes  du  Sentis  a  la  Jupgfrau  et  au  Stock- 
horn,  près  du  lac  de  Thoune;  sur  le  devant,  le  Rigi  et  le  ^iUte;  à 
ro.j  la  chaîne  du  Jura;  puis,  au  N.^  le  Feldl^erg  et  le  B^lchen,  dans 
la  Forêt -Noire,  et  les  cônes  volcaniques  de  Hohentwlel  )  Hohen- 
hcewen  et  Hohenstoffeln.  Bon  panorama  de  Keller.  —  Sur  TUto- 
Kulm  se  trouve  un  monument  érigé  à  l'homme  d'£tat  Joe..  Duhs 
(m.  1879),  de  Zurich. 

A  l*Ubtlx  a  pibd  (3  h.).  Partant  dé  la  plaee  de  la  Parade  (pi.  F  3), 
on  passe  par  le  Bleieherweg,  la  Bederstrasse  et  TUtostrasse.  Au  bout  de 
20  min. ,  passer  la  Sihl ,  puis  prendre  à  g. ,  par  la  Sihlstrasse  et  TAlbis- 
strasse,  jusqu'à  VAUritgUtU  (16  min.  ;  aub.).  Ensuite  on  prend  à  dr.  vers 
la  montagne ,  par  un  sentier  un  peu  escarpé  et  en  laeets,  qui  aboutit  à 
VhOt.  ViO'Staffel  (p.  39),  sur  la  crête,  où  Ton  découvre  le  Itigi,  1»  Pilate 
et  les  Alpes  Bernoises.    On  monte  enfin  en  20  min.  à  TUto-Kulm. 

Db  L'XJETti  ▲  l'Albis-Hochwacht,  3  h.,  très  intéressant,  une  suite  de 
montées  et  de  descentes  sur  la  croupe  de  1  Aîbis,  en  passant  presque  tou- 
jours bous  bois.  On  prend  à  dr.  à  la  bifurcation  quelques  min.  au  delà 
de  Tbôt.  Uto-Staffel  (v.  ci-dessus;  poteau),  par  une  route  de  voit.,  que 
croise  plusieurs  fois  un  sentier  qui  reste  plus  près  du  bord  de  la  mon- 
tagne à  TE.  et  offre  de  belles  vues.  On  passe  par  BtMem  (aub.)  «t  Absu- 
egg  (1  b.  1/4  ;  restaur.),  d'où  Ton  a  aussi  une^  balle  vue  :  à  g.,  1»  gorge  de 
la  SibI;  au  delà,  le  lac,  à  dr.,  de  fertiles  collines  et  à  Tborizon  les  Alpes. 
—  Ih.  Nieder-Alhii  (793  m.  ;  hÔt.  Hirscb;  rest.  Windegg).  20  min.  plus 
loin,  AUHi'HoehwaOa  (880 m.),,  où  il  y  a  un  pavillon  qui  jouit  d'une  vue 
splendide  sur  le  lac  de  Zug,  le  Bigi^  le  Pilate,  etc.  Au  bout  .de  1/4  d'h., 
une  bifurcation:  à  dr.,  à  VAIbiihorn  (918  m.  ;  S/4  d'b.  \  un  peu  pénible) \  à  g., 
par  un  beau  chemin  qui  descend  sous  bois  (y%  h.),  à  la  maison  forestière 
à.''UnUr-aihlieàld  (bon  logis),  au  bord  de  la  Sihl,  d^où  la  ligne  de  la  vallée 
de  la  Sihl  (y.  ci-dessous)  ramène  en  V4  d'h.  à  Zurich. 

Ghbmih  db  fbr  db  la  yalléb  db  la  Sihl,  de  Zurich  à  Sihheald  (14  kil., 
S/4  d'h.),  par  AdUiwil  et  Langndu-GaUikon.  Près  de  la  stat.  dé  OùwUiibach 
(trajet  de  l/s  "^h  I®  Langenbèrg^  parc  à  la  ville  de  Zurich,  long  de  V2  li«ne, 
où  il  y  a  des  cerfs,  des  chevreuils,  des  chamois,  et  des  bouquetins  (restaur.). 


14.  De  Znriob  à  Coire.  Lacs  de  Zurich  et  de  Walenstàdt. 

VMr  ausH  les  cartes  p.  64  et  €8. 

Chbmivs  db  pbs:  d'abord  deux  lignes  du  chemin  de  fer  du  Nord-Est^ 
une  de  chaque  côté  du  lac,  et  une  de  V Union-Suisse ^  par  Wàllisellen,  et 
ensuite  cette  dernière  seule  ^  que  la  première  rejoint  à  Rapperiwil  et  la 
seconde  à  ZiegetbrUcke:  151,  118  et  128  kil.  jusqu'à  Coire.  —  De  Zurich  à 
Rappersufil;  par  la  rive  dr.,  36  kil.,  1  h.  i/o  à  2  h.,  3  fr.  75,  2.85,  1.90;  par 
Wàllisellen,  43  kil.,  1  h.  20  à  1  h.  35:  4  ft.  50,  2.e0,  1.85.  —  De  Zurich  à 
Ziegelbrileke  (Glaris):  par  la  rive  g. ,  58  kil. ,  1  h.  Va  »  2  h. ,  fi  fk*.  05,  4.25, 
3.05:  par  Wàllisellen,  68  kil.,  2  h.  1/4  à  2  h.  1/3,  mêmes  prix.  A  Olaris  : 
69  kil.,  2  h.  à  2  h.  1/2,  7  fr.  20,  5.05,  3.60  (v.  aussi  p.  68).  —  Trajet  entier 
de  Zurich  à  Coire  par  Wàllisellen ,  Rapperswil  et  ZiegelbrOeke  :  128  kil., 
3  h.  s/4  à  4  h.  3/4,  12  fr.  45,  8.T5,  6.25.  Cette  ligne  n'atteint  le  lac  de  Zurich 
qu'à  Rapperswil. 

Batbacx  a  vapeub  :  de  Zurich  à  Horgen  et  à  Wœdensweil,  en  touchant 
àErlenbach,  Herrliberg  et  Obermeilen  sur  la  rive  dr.,  5  fois  par  jour  en 
été,  aller  et  retour,  trajet  en  1  h.  ;  —  à  Rapperswil,  2  fois  par  jour,  en  2  h. 

Le  lao  de  Znrioh  (409  m.)  a  40  kil.  de  long,  Jusqu'à  4  klh  de 
large,  143  m.  de  profondeur  et  8780  hect.  de  superficie.  Il  est  ali- 
menté par  la  Linth,  qui  prend  le  nom  de  Limmat  k  sa  sortie.  Il 
n'offre  pas  les  sites  grandioses  d'autres  lacs  de  la  Suisse,  mais  nul 
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d^ntre  eux  n«  régale  pour  1«  elianii«  du  paysage.  S«s  rlTet  s'ëlè- 
▼ent  en  pentes  douces  et  elles  sont  couyettes  de  yignes,  d'arbres 
fruitiers  et  de  bois.  Semées  de  maisons  ^  de  villas ,  de  fabriques, 
elles  semblent  être  d*immenses  fsuboargs  de  Zurich.  Le  fond  du 
paysage  est  formé  par  la  longue  eiiatne  des  Alpes  (y.  p.  36).     . 

I.  LioKfi  Dti  LA  mvE  dhoitb.  —  Cette  ligne  part  de  la^are  etn- 
trale  (p.  33)  et  fait  un  grand  circuit  au  N.-£.  de  la  Tille.  A  g.,  le 
viaduc  de  la  ligne  de  Winterthur  (p.  48).  On  traverse  la  Limmat» 
—  3  }Li\,  Zurich- LttUn,  où  est  installé  le  serviee  des  eaux  de  Zurich, 
intéressant  pour  les  hommes  compétents  (entrée  gratuite)*  La  voie 
remonte  quelque  temps  la  rive  dr.  de  la  Limmat  et  passe,  au-dessus 
du  Drahtschmidli,  dans  un  tunpel  de  2093  m.  sous  le  ZvHchberg,  — 
6  kll.  Zurich-Stadelhofen,  à  la  place  de  ce  nom  (pi.  EÔ),  non  loin 
du  quaiUto.  Immédiatement  après,  le  tunnel  de  Bieshach,  de  1338  m. 
de  long;  puis  la  campagne.  —  8kil.  ZuHch'TUfenhrunnenf  desservi 
aussi  par  un  tramw.  de  Zurich,  à  V4  d'h.  à  VO.  du  parc  de  Zurich* 
horn  (p.  34).  Beaucoup  de  villas  et  de  jolis  Jardias.  On  longe 
ensuite  de  près  le  lac  et  on  passe  au  pied  de  coteaux  couverts  de 
vignes.  A  dr.,.  la  longue  croupe  de  TAlbis.  £n  face,  les  Alpes 
d'Uri  et  de  Glaris.  —  10  kil.  Zollikan.  Au-dessus,  i  g.,  le  village, 
avec  son  haut  clocher.  —  12  kil.  K^nacht  {*H.  du  Sohilf  rest. 
8eegarten\  village  de  2750  hab.,  avec  une  école  normale  d'insti- 
tuteurs. —  14  kiL  Erlenbach  (pens.  Seehof),  dans  un  site  charmant 
Ensuite  des  tranchées  et  un  petit  tunnel  ;  on  passe  à  une  grande 
hauteur  au-dessus  du  lac  et  on  a  de  belles  vues.  —  17  kil.  Herrli- 
herg  -  FeldmeUen  (H.  Raben) ,  en  face  de  Horgen  (p.  42).  —  20  kil. 
Keilen  (hôt.:  *du  Lion,  au  lac;  du  Soleil;  rest.:  de  la  Oare,  Bétte- 
vue)y  localité  considérable  de  2iB60  hab.,  avec  une  vieille  é^ise,  au 
pied  du  PfannenêtUl.  G*est  à  V4  d'h.  à  l'O.,  à  ObermeUen  (H.  du 
Cerf),  qu'on  a  découvert  en  18Ô4,  dans  le  lac,  les  premières  con- 
structions lacustres. 

Le  Pikiuwiifltitl  (731m.),  dont  raseension  ae  fait  en  1  h.  de  Xoilen,  par 
an  bon  chemin,  offre  une  vue  charmante  sur  \e$  lacs,  de  Zurich  et  de 
Greifenaee  et  sur  les  Alpes ,  du  Sentis  au  Pilate.  Il  7  a  au  sommet  un 
monument  en  l*honneur  du  naturaliste  L.  Oken  <m.  i85i)  et  un-  pavillon 
qui  sert  d'auberge.    Panorama  de  Keller. 

Batsau  a  yapbor,  de  Xeilen  à  Sorgen  (p.  43)  directement,  ou  par  Feld- 
meUen: 8  à  10  fois  par  jour,  en  12  à  15  min. 

23  kil.  Vètikon  (buffet;  H.  Krone),  où  il  y  aune  grande  fabrique 
d'acide  sulfurique,  aux  f^res  Schnorf.  —  24  kil.  Mœnnedorf  (hôt  : 
*Wildenmann,  Lœwe,  tous  deux  au  lac),  connu  par  sa  maison  de 
santé  de  Zeller.  —  27  kil.  Stssfà  (hôt.  :  Sonne ,  Rœssli)^  localité  de 
3845  hab.,  la  plus  grande  au  N.  du  lac,  qui  atteint  à  cet  endroit  sa 
plus  grande  largeur.  Au  loin,  à  TE.,  s'élèvent  à  g.  le  Speer  (p.  45)  et 
à  dr.  les  montagnes  de  Glaris.  A  g.  du  Speer,  le  Sentis  et  les  mon- 
tagnes du  Toggenbourg;  k  dr.,  au-dessus  du  lac,  le  Hche-Rhonen 
(p.  108),  qni  est  boisé.  —  Bat.  à  vap.  pour  Wedensweil  et  Richters- 
weil,  V.  p.  43. 
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2flkil.  Vertkon.  —  32  Ml.  rtlMaeh-H<imbrtehHkon  (H.B«bm11; 
rert.-bï»sg.  FaldbMh).  A  dr.  dans  le  l«e,  i  i/»  •>•  «»  hum*  d«  lUp- 
pewwU,  le»  petitM  U«8  d«  Lstatlau  ot  i'Dfliau,  oeUe-el  apparte- 
nant au  eonyMit  d'Kiuiadalii,  avee  une  4gliee  «t  ua«  ehapelU  du 
xn  s.  0  Mt  la  qn*  moarat  VMe  He  Huttm,  en  1588. 

Tiil.' _  lLi«i.E;  1  .'^■'  **""««••  *'''••««.  »  1»  gare;  JV««o/.  dans  la 
Tiue.  —  ««««.  ^p«r,  i)  la  gare,  aree  Jardin.  /.■»•• 

An  ^™r*T**r~*  T'.'ï^'v*'  '"^  '""'•'  *»«»  «n  rite  pittoresque. 
«iiI^uT'...^^'**"'^-^'  l»"*»»' «m*»»»*»  de  vieux  et  énomes 
tilleuls  et  d  où  l'on  a  une  vue  charmante.  Vieux  ckàttau  où  il  y  a 
un  monument,  une  «oloane  de  marbre  noir  a-reo  l'aigle  de  Pologne 
T.Zt'^^^  ^^  ''  1?*^  centenaire  de  1.  Pologne  poM  son  indépenl 

tlnVc^iv^rTJ'Z'"^r"'^'  «<«"?«■"»*  do»  peinturée, 
flînw  Ï^^Tk.*!!?"'""?'  **'  ««""nés,  des  antiquités ,  des  m«^ 
th^'Zl  '»"'«^•'"«'  «»«•  =  «"f^o.  1  fr.  L«  tour  dite  Bo^KuHBTter- 

IprtTl'iu^ênZr^sir""'"?:.  !->'*«  ^«'««««rf^  reconstruite 
après  l  incendie  de  1881 ,  possède  dès  vases  et  des  ornements  nr*- 

nX  ol  i'onTel?  h"  ^l  ^*""'"*''i  «"  *««*  •»"  la^Is  ]Somt 

V  p^à°%e'^"^:?3^r^'','"'""'"  etUteXlS"i«slL 
y;  p.' 107.       ^W*»"'!  •  Samstagern-Einsiedeln,  par  Pf^fflkon; 

traverse  deux  MsTsiU        l f î"!*  '»"''*•  »"*»"  ^«  1»  '"le  «t 

lac  jusquïïachen  Ton\  Jr^t  ^f  ^^^  ^>-  ^"'«  <"»  l'»»^»  le 
i«.  -  6kll.  WoUÙ^f,7  5  «»i""»«elleinent  une  vue  charmante 

Jr«cfc6eri,,  Lxlocalii^?'l.  ""V"^'  '**••  "  ^*"-  ««"««cm- 
-  11  kiU  fiSl^"^*  seconde  sur  les  hauteurs  de  U  rive  g. 

climatique  avec  uS^-sowcf.ïV";'^''''?'''  *'  ''^'"^'  »**«»* 
promenades.  -  13  kU.  "^weT^hS""! 'LT'  "  ?'  «l'^nnantes 
simple;  JCron*.  au  lac ,  Sfcin.M^rtKi     *>   P'*"  **'  ^^S""*. 
mant   Belle  vue  «,ir  i.  i..    .  i  considérable,  dans  un  site  char- 

hauteur^'  iTku"o6i:^r""i^vfto^4^^rir  t'^^^ 

UeycTkof;  café-rest.  SchUUtnhoM.,  au  lac)  T^^S  d-  ^.^^if  f  ' 
dans  un  joU  site,  entourée  de  vlgae's  et  de  verS'  ^"'•' 

HoTgen,  1.  Kttrban.  de  Bodk».  ?p''881  «A^Sj^"  T.  Y»  "•  »»-ie«.n»  de 
le  lac  (^H.-t' aI, 'S  r'""''  ""  "*"•  '"*'"  «'*-»*«  «  loin  dan. 
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25  kil.  Wttdentweil  (410  m.  ;  •F.  de  VAnge,  au  lac,  ch.  t.  c.  2  i 

3  fr.,  dé.  1.20,  dî.  2.50,  p.  dep.  ^]  H,  du  Lacf  reêt  Btllevue,  à  cOté 

du  1^  hôtel,  recommande),  ville  de  6346  hab.,  la  plus  grande  localité 

des  bords  du  lac. 

Chomin  de  fer  d*£«i«fedete,  v.  p.  107.  —  Bilig.  3  fols  le  jour  (i  h.  40) 
pour  MOtUn  (p.  107),  par  Behtumtkerç. 

28  kil.  IU«ht6nweU  (bdt.  :  •Trois  Stdi  ou  Poste,  ch.  2  fr.  à  2.50, 
dé,  1,  dî.  2.60  av.  v.,  p.  5  à  7  ;  •de  l'Ange,  ch.  2  ftf.,  dt.  2M  v.  ©.,  p.  5), 
également  dans  on  site  charmant 

Bateau  a  yapsub:  pour  Stœfa  (p.  41),  par  W«deaaireil,  tt  fois  par 

jour,  en  90  à  40  min.  ;  pour  Mœnntdorf  (p.  41),  10  à  13  fois,  en  37  à  ÔO  min. 

Le  lac  atteint  ici  sa  plus  grande  largeur.  Oq  aperçoit  à  TE.  les 
montagnes  du  Toggenbourg  et  d'AppenzelL  —  Avant  la  stat.  sui- 
vante, à  g.,  dans  le  lac ,  les  Iles  d' Ufnau  et  de  Lùt%elau  (p.  42).  — 
34  kil.  Pfœffikon  (*hôt.  Hœfe). 

Ligne  de  Rapptrêvil,  v.  p.  43;  de  Samstmçem  (Binsiedeln,  ete.)i  par 
WolteraUy  p.  107.  —  Jolie  promenade  de  Pfsefftkon  par  Lugtien  (i/«  h.  ; 
660  m.  ;  *H.-P.,  4  à  6  fr.),  ua&  aUt.  elimatér.,  et  FtugUb^rf  (i/g  h.  :  p.  107), 
jttsqu^à  aehindelUgi  (p.  107).  -  A  VEUtl,  v.  p.  lOB. 

On  arrive  ensuite  au  bord  du  Itie  sifApéfieur,  A  dr.,  AUendorf; 
au-dessus,  la  chap.  St^Jeam  (505  m.)  et  le  rest-pens.  JijkaiMiishonrg 
(4  à  5  Ar.),  d'où  Ton  a  une  jolie  vue. 

40  kil.  Laehta  (412  m.,-  hôt.:  *Bar,  *Oehs;  Bahnhofy  recom- 
mandé) ,  localité  considérable ,  sur  une  baie  du  lac  et  non  loin  de 
Tembouchure  de  la  Wœggithaler  Aa,  Jolie  église  du  style  rococo. 
A  40  min.  au  N.-E.,  les  petits  bains  de  Nuolen,  dans  un  beau  site, 
au  pied  du  Buehberg  inférieur.  Il  y  a  des  eaux  minérales  et  on  s'y 
baigne  aussi  dans  le  lac.  —  Le  chemin  de  ter  quitte  le  bord  du  lac 
et  traverse  TAa.  —  44  kil.  Siehnen-  Wangen» 

WaffiitkaL  Une  ro«U  de  voit,  pariant  de  BUKmt»  (*H.  Babe)  sait  la 
rive  g.,  puis  la  rive  dr.  de  VAa^  au  lit  profondément  encaissé,  «t  passe 
à  Vorder-  Wœggithal  (1  h.  1/3;  731  m.  ;  H.  BœsslL  simple,  mais  bon),  qui  est 
agréablement  situé  dans  une  vallée  verte  ^  enstute  par  la  gorge  de  StodterH^ 
entre  le  Orimà-Afêberiç^  à  dr.,  et  le  Gufeikerg  (llQSm.),  à  g^  à  iTtntor-  Wa^çgi- 
thaï  ou  Innerthal  (1  h.  Vs*  w3  m.  ;  0.  Sehiefli,  modeste,  mais  bon).  Jolies 
excursions  en  amont  dans  VÀu  (30 min.):  a  TE.  à  la  FktêehenlochqvelU 
G/4d'b.),  à  VA^'trU-Alp  (1061  tt.(  Vsb.),  à  la  HohJlmtehêi^Alp  (1440 m.  ^ 
1  b.  Va)-  -^  Ascensions  du  Orand-AubH^g  (1886  m.),  par  la  SœrknU'Alp^ 
en  3  h.;  du  Fluhberg  (Dielhelm^  3006  m.),  par  la  FtœêcMi-Atp^  en  4  h.,  inté- 
ressantes et  faciles,  avec  un  guide.  —  Passage  intéressant  dans  le  Klo&ntfaal  : 
3  k.  Va  juaqu'à  Eicblsau,  avec  un  guide.  Oe  chemin  monte  le  long  de 
VAa  et  par  VAabem-Alp  (1067  m.),  Jusqu'au  eol  de  la  Schuein-Alp  (1573  m.  $ 
3  h.  1/2)  ;  puis  il  descend  par  la  ÉrUsch-Atp  et  la  Schteein-Aip  à  RicMiau 
(1  b.  ;  V.  p.  75). 

Ensuite  un  bas-fond  en  partie  marécageux.  —  50  kil.  Reiehen- 
bourg,  A  dr.,  les  montagnes  de  Olaris;  à  g.,  le  Buehberg  inférieur 
et  le  Buehberg  supérieur  (p.  44),  et  au-dessus  le  Speer  (p.  45).  — 
55  kil.  BUten  (H.  Hirsch).  On  y  voit  à  la  «Herrenstube»  une  belle 
salle  avec  des  boiseries  très  remarquables  du  xvii^  s.  Le  ch.  de  fer 
traverse  plus  loin  le  ccmal  de  la  Linth  (p.  45). 

58  kil.  ZiegelbrUeke  (H.  Berger) ,  où  Ton  rejoint  la  ligne  sui- 


44    I.R,14.  -UTZîMtOH.  DeZuHeh 

yante  (v.  p.  45),  à  70  kil.  de  Coire,  —  De  Zieg»lbiâQke  à  (11  kil.) 
QlarU,  V.  R.  19. 

III.  Ligne  DE  GoiaB.PAR  Wallisellen.  —  De  Zurich  à  Walli- 
aeUen  (9  kll.)^,  y.  p.  48.  Ensuite  uq  pays  plat,  non  loin  de  la  rive 
dr.  de  la  Qlatt,  qui  sort  près  de  U  du  lac  dit  Qrtifenué  (439  m.). 
—  12  kil.  Dûbmdorf,  -^  15  kil.  Sekwerzenbach,  r-  18  kiL  Nivnikon. 

22kiL  Viter  (466  m.;  hdt.:  ViUrhof,  Stem,.Kreuz),  yillage 
industriel  de  7042  hab.  A  dr.,  Téglise  et  le  vieux  château,  qui  sert 
de  tribunal  (restaur.  ;  belle  vue). 

Il  y  a  ensuite  plusieurs  grandes  filatures  de  coton  mues  par  VAa, 
petit  ruisseau  que  longe  la  voie.  —  26  kil.  Aathàl,  A  Tarrière-plan 
au  S.,  les  Alpes  de  Glarls  et  de  Schwytz.  —  29  kil.  Wetzikon  (Schwei- 
zerhof).  Embranch.,  au  N.-O.,  sur  ÈffretiJcon  (p.  48),  par  Ffœffikon; 
à  l'E.  sur  Hinweil  (10  min.;  bdt.:  Hirsch,  Kreuz),  situé  au  N.-O. 
du  BcLchtel  (y.  ci -dessous).  La  yoie  atteint  ensuite  son  point  cul- 
minant (548  m.).  —  34  kil.  Bubikon  (H.  Lœwe ,  simple).  -~  36  kil. 
Rûti  (H.  Pfau),  qui  a  des  fabriques  de  machines  et  des  manufactures 
de  soieries.   Ligne  de  la  Tœss,  y.  p.  49. 

Le  *BMktel  (1119  m.)  se  gravit  le  plus  aisément  de  Oibnoyl  (p.  49),  à 
14  kil.  au  N.  de  Buti,  en  1  h.  ;  de  Waid  (p.  49),  à  7  kil.,  en  1  h.  Vs^  ou  de 
Hinweil  (y.  ci-dessus),  en  1  h.  1/2  (petite  voit.,  dite  «wœgli*,  7  fr.)..  Il  y  a  au 
sommet  un  *h6iél  et  un  belvédère  de  98  m.  de  haut.  Vue  magnifique  au 
N.-O,,  sur  le  distriet  d'Uster,  avee  ses  fabriques,  le  lao  Greifensee  et  celui 
de  Pfsefûkon;  au  S.,  sur  le  lac  de  Zurich,  depuis  Wœdensweil  jusqu^à 
Tembouchure  du  canal  de  la  Linth;  sur  la  vallée  de  la  Linth  jusqu'au 
pont  de  Mollis;  et  sur  les  Alpes,  du  Sentis  à  TOberland  Bernois.  Voir  le 
Panorama  de  Keller,  à  Thôtel. 

Puis  un  tunnel,  et  on  descend  dans  des  bois.    En  deçà  à^'Iona 

(aub.  :  Schlussel),  village  industriel  voisin  de  Rapperswil,  on  voit  se 

dérouler  au  S.  les  Alpes  de  Schwytz  ;  plus  loin,  à  g.,  le  Mûrtschen- 

stock,  la  montagne  de  Schœnis,  1«  Speer  et  le  Sentis. 

43  kil.  Bapperiwil  (p. 42).  Cette  stat.  est  tête  de  ligne;  se  placer 
à  dr.  jusqu'à  Weesen.  On  traverse  Vlona,  passe  à  dr.  devant  le  cou- 
vent de  Wurm$pach  (pensionnat  de  jeunes  filles),  et  atteint  le  lac 
de  Zurich  avant  Bollingen^  où  il  y  a  de  grandes  cafrières. 

53  kil.  Sehmerikon  (hôt.:  ♦âwm  Bad,  *Bœsili,  Seekof,  Adltr), 
La  voie  s'engage  eusuite  dans  la  large  vallée  de  la  Linth  (v.  ci-des- 
sous), qui  débouche  ici  dans  le  lac.  A  dr.,  sur  le  oontre*fort  N.-E. 
du  Buchberg  Inférieur  (Untere  Buchberg,  602  m.),  le  vieux  château 
de  QrynaUy  avec  une  tour  carrée. 

56  kil.  Utinaoh  (420  m.;  hôt.:  zum  Ltnthhof,  à  la  gare;  *0ch8, 
Falke)y  localité  Industrielle  considérable,  située  à  g.  contre  une  col- 
line, où  est  l'église.  Dilig.  4  fois  par  jour  d'ici  pour  Wattwyl, 
dans  le  Xoggenbourg  (p.  63)  ;  tr^'et  en  2  h.  74*  t  A  g.,  sur  la  hau- 
teur, le  couvent  de  Sion  (706  m.).  —  59  kil.  Kaltbrunn-Benken.  La 
chaîne  de  collines  boisées  à  dr.  est  le  Buchberg  Supérieur  (Obère 
Buchberg,  616  m.). 
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Soute  de  Kalibrann-Benken  ou  d'Utanaeh  (1  h.)  à  Bleén  (790  m.', 
«JTttrAaiM  ou  KauU^  pas  cher),  sUtion  eliai*térU)ue  très  bien  située  et  d*où 
Ton  aune  vue  charmante.  Excursions  de  là:  au  Speer  (t.  ci-dessous),  en 
3  h.  1/2*,  k  SbHot-Kûppel  (p.  63),  par  Talpe  de  Breitenau,  en  2  h.,  etc. 

63  k.  Sehœnis  (442  m.;  hôt.:  *Hir8eh,* Laive)^  qui  a  aussi  des 
fabriques.  G^est  ici  qu'était  la  frontière  de  la  Rhétlé.  La  yole  se  rap- 
proche maintenant  du  canal  de  la  Linth,  construit  de  1807  à  1822, 
sur  rinitîative  de  G.  Escher,  de  Zurich.  Il  relie  les  lacs  de  Zurich  et 
de  Walenstadt,  et  il  a  contribué,  avec  le  canal  d^Escher  (p.  46),  à  rendre 
fertile  une  contrée  auparavant  couverte  d'éboulis  et  marécageuse.  I^a 
route,  le  chemin  de  fer  et  le  canal  courent  parallèlement  au  pied  de 
la  montagne  de  Schœnis  (1667  m.).  A  dr.,  vue  superbe  dans  la  vallée 
de  Glaris  et  sur  ses  montagnes  couvertes  de  neige.' 

En  face,  sur  la  rive  g.  du  canal,  se  trouve  la  colonie  de  la  JUnth, 
maintenant  une  colonie  agricole.  —  68  kil,  ZUgtlbriicke  (H.  Berger), 
où  la  ligne  de  la  rive  g.  se  raccorde  avec  celle  de  la  rive  dr»,  pour  U 
quitter  bientôt  à  dr.  (v.  p  43).  Ensuite  une  txanché^  d^ns  le  roc 
vif,  et  la  voie  contourne  un  contre-fort  de  la  montagne  de  Schœnis, 
lé  Biherlikopf  (y.  ci -dessous);  A  dr.  se  dressent  le  Wiggl/»  et  le 
Glsernisch. 

71  kil.  WMsetti  —  Hôtbu^.  *^««r,.à  la  gare,  à  7  min.  du  lae,  aree 
une  belle  vue  (ch.  t.  c  3  à  8  fr.,  rep.  1.9^,  9.tX)  et  3,  p.  6.50  à  7):  •OchêHri^ 
sur  le  lae  (ch.  t.  e.  3  {r.  50,  rep.  1.30,  3  et  3,  p.  dep.  5*  om.  60  c.)%  *Maria- 
AoMefi,  dans  un  endroit  dégagé  \  —  *RïjestU  (ch.  t.  e.  1  fr.  50  à  3,  dé.  1,  dt.  3.30, 
p.  4.50  à  5),  et  pliMteurs  autres  maisons  pas  èbèree.  —  Btiffti  à.  la  gare. 

Weeien  (480  mO  est  un  bourg  qui  s'étend  à  Textrémité  0.  du  lac 

de  Walenstadt,  uu  séjour  d*été  fort  agréable,  dans  un  endroit  abrité 

et  fertile.  La  hauteur  dite  KloBterherg  produit  un  bon  vin. 

ExcoftsioKS.  Des  sentiers  ombragés  conduisent  au  Kàffen^rç  (30  min.)., 
d*où  Ton  a  un«  vue  charmante.  —  On  va  en  Vi  d*h.  de  la  gare  et  en  90  min. 
de  la  stat.  de  Ziegelbrficke  au  Biberl&epf  (o78  m.).  Belle  vue  de  là  sur 
tout  le  lac  de  Walenstadt,  sur  la  vallée  de  la  Linth  et  sur  le  Glsernisch . 
—  Exciirsion  fort  recommandée,  sûr  le  lac,  en  V4  d*h.,  au  hameau  de  Jiet- 
Us^  dans  un  site  charmant,  près  des  ruines  de  StraMeçÇt  d^où  Ton  a  une  belle 
vue  sur  Hûhlehorn,  le  Hûrtschenstocks  etc.  ;  puis  à  pied  jusqu'à  la  Seren- 
mahlëf  un  moulin  en  ruines,  et  aux  importantes  chutes  du  Berenbach  (p.  46), 
ou  bien  à  Amden  (1  h.). 

Un  chemin  commode,  mais  dénué  d^ombre,  mène  en  1  h.  1/4  de  Weesen 
à  Amden  ou  Ammon  (876  m.  \  *B.  Birêch")^  situé  au  milieu  de  beaux  pâturages, 
au-dessus  de  la  rive  K.  du  lac.  Belle  vue  du  lac  de  Tendroit  dit  (?rrs. 
garti  (I/2  h.).  D*Âmden  au  Leittkamtn  (3106  m.),  3h.  I/2,  avec  un  guide 
(Thoma,  d*Amden>,  pas  difficile  et  intéressant.  ^  A  SUirienbach  ou  Siein^ 
dans  le  Toggenbourg  (p.  64),  par  VAmdenerberç  (1541  m.)^  5  h.,  chemin 
fatigant,  parce  qu^il  est  mal  payé.    Jolis  points  de  vue. 

Au  *Speer  (1954  m.),  4  h.  ^/s  à  5  h. ,  très  intéressant;  guide  agréable. 
Prendre  à  g.  à  Téglise  de  Weesen.  On  marche  ;la  première  Vsh.  sur  «a 
pa^ré  de  .bloea.de  orèche,  et  Ton  a  de  jolis  eoups  d'œil  en  arrière  sur  la 
lae.  Puis  le  chemin  monte  rapidement  à  travers  un  bois  et  dea  pâturages, 
3  h.,  Untere  Bûtz-Mp  (1086  m.);  V4  d'h, ,  UnterScufri^Alfi  (1833  m.>;  fh^ 
Ober-Kasem-Alp  (lJB47m. ;  auberge  assez  bonne,  zum  Hol^en  Speer).  De 
iik  encore  V4  ^h.  de  montée  escarpée  jusqu'au  sommet.  Vue  maaniÂque, 
particulièrement  sur  TE.,  et  le  17. -E.  de  la  Suisee.  L*aseension  du  Speer 
peut  aussi  se  faire  facilement  d''Bbn<a  et  de  JS^êêlau  (p,  63},.,«p  ff  h. 


46     J.  R.  U.  MÛHI.ËBOBN.  De  Zurich 

Le  «IM  iA  WaleutacU,  en  aU.  Walm-See  (423  m.),  de  15  kil.  de 
long,  2  kil.  de  IsYge,  151  m.  de  profondeur  et  23  kil.  carrés  de 
superficie,  est  presque  aussi  grandiose  que  celui  des  Quatre-^Cantons. 
La  rive  du  N.  est  bordée  de  rochers  presque  perpendiculaires ,  de 
650  à  1000  m.  de  haut,  dominés  vers  TE.  par  les  cimes  nues  des  sept 
Curprsten  {LeUtkamm,  2106  m.;  Selun,  2208;  Friïmsel,  2268; 
BrMi,2280;  Zîm«oW,2239î  Scheihenstoll,  2238;  mnterruc1c,2S09). 
Un  seul  village,  Quinten,  a  pu  trouver  place  sur  cette  rive.  Les 
rochers  sont  aussi  très  escarpés  sur  la  rive  du  S.,  où  Ton  a  dû  percer 
9  tunnels.  Aux  débouchés  des  petits  torrents  qui  descendent  du 
Mûrtaehenstock  (2442  m.),  se  trouvent  de  petits  villages  et  hameaux, 
dont  le  noms  :  Primschy  Qunz,  Terzen  et  Quarten  (p.  47),  ainsi  que 
celui  de  Quinteny  mentionné  ci-dessus,  rappellent  leurs  anciens 
habitants  rhétlens. 

Notre  ligne  traverse  le  canal  de  la  Llnth  (à  dr.,  Tembranch.  de 
Glatis,  R.  21),  puis  le  eanal  d'Escher,  qui  conduit  au  lac  de  Walen- 
ètadt  les  eaux  de  la  Llnth,  autrefois  sujette  à  des  débordements  con- 
sidérables. Ensuite  2  tunnels  tout  près  Tun  de  l'autre,  au  bord  du 
lac.  A  la  sortie,  k  g.,  de  Tautre  côté  du  lac,  la  chute  du  Bayerbach  et 
le  village  à.'Amden,  dans  le  haut  (p.  45).  Plus  loin,  dans  une  gorge, 
les  chutes  du  Seronbtuh,  qui  disparaissent  quelquefois  complète- 
ment en  été.  Puis  3  tunnels,  entre  lesquels  on  a  de  jolies  échappées 
sur  le  lac,  les  cascades  et  les  montagnes. 

79  klL  KfiMéhoni  (hdt:  sur  Mûhle,  Tellplatte,  tous  deux  simr 

pies).  A  dr.,  la  cin^e  nue  du  Murt$chensto€k  (v.  ci-dessous). 

Db  Mûhlbhobv  a  Mollis,  par  le  Kerenzenberg,  3  h.,  excursion  in- 
téressante. Il  y  a  une  bonne  route,  desservie  8  fois  le  jour  par  une  dtlig., 
en  55  min.,  jusqn*à  Obstaldeli.  Elle  monte  d^abord  par  de  nrands  lacets, 
où  il  y  a  des  rae^oureis,  à  Voçlinm  et  Obstaldsa  (Ib.;  682  m.  i  bôt.  : 
*ffir$chi  »yee  un  jardin  ombragé,  p.  5  fr.  60  à  6.50^  *Ster»t  Sonne)t  yiUage  et 
séjour  d'été  dans  un  site  charmant,  d*oà  Ton  a  une  belle  vue  du  lac  de 
Walenstadt.  Excursion  intéressante  d'ici  ou  de  Filzbach  au  Thalaipue 
(1  h.  i/a;  1100  m.).  De  là  à  Glaris  par  la  Spemntgg  et  la  PkOteuaipt  y. 
p.  69.  De  la  Spanneg g  à  la  UûrUchenalp  et  au  Uurgêtt^  par  la  Jfurgsw- 
furMt  p.  47.  —  Le  Xflrtaehenatoek  (3443  m.)  se  gravit  en  5  h.  d'Obstolden, 
avec  un  guide  (Jae.  Heussl  ;  30  fr.),  par  la  Meeren-Alp  (iSOO  m.)  :  c'est  une 
ascension  pénible  et  seulement  pour  des  alpinistes.  —  D'Obstalden,  la  route 
contourne  la  gorge  du  Sàllemtobel  A  35  min.^  Filsbach  (713  m.  \  bôt.  :  JfUrt- 
$ehen$toek;  iK«««2t,  simple),  village  situé  vers  le  haut  de  la  route,  aussi  un 
séjour  d*été.  Belle  vue  sur  le  lac  de  Walenstadt  et  les  montagnes  du 
Toggenbonrg  et  de  Glaris  de  la  BriiUrhah*  (I/2  b.  ;  890  m.),  où  Ton  monte 
en  prenant  a  g.  de  Thôt.  Miirtscbenstock  (poteau),  vue  encore  plus  étendue 
du  Neuenkamm  (1906  m.),  où  Ton  va  en  3  h.  1/3  par  Bàbergêchvatnd  (guide 
utile).  —  La  route  monte  encore  un  peu.  puis  descend  constamment.  Au 
bout  de  20  min.,  à  dr.,  un  endroit  d'où  l'on  a  un  joli  coup  d'œil  sur  l'ex- 
trémité d'amont  du  lae  de  Walenstadt,  la  vallée  du  canal  de  la  Linth, 
limitée  à  g.  par  le  Hîr*U  (1674m.),  jusqu'au  lae  de  Zurich,  et  à  g.  sur 
le  WImHs.  Plus  loin,  on  passe  sous  bois,  par  le  Britteruaid.  Belle  vwe 
.  avant  BéçUngm  (i  h.)  sur  le  Tœdi  et  le  Olsemlscb.  La  route  descend 
'^"^n  en  laeets  (raceotii«fs),  en  30  min.  à  MoUU  (p.  68). 

^^  MÛHLBHOB)!  A  tJBTBBTBBZBK  (ott  à  Walenstadt)  une  belle  route 
neuve)  recommandable  pour  les  piétons,  conduit  en  I/4  d^h.  à  TUfemeinJtel 
(brasserie),  en  V2  h-  àJfttr^,  en  40  min.  à  Vnteritrxtn  et  plus  loin,  en 
1  h.  1/4,  à  WalmtaOt. 
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Puis  encore  2  tunnels.   A  g.,  Quinten  (p.  46). 
82  W.  Xtirg  (hdt  :  •ScMffli,  ^Rcuêli,  p.  4  £t.;  Kreuz,  tous  sim- 
ples), dans  un  joli  site,  au  débouché  de  la  vallée  du  même  nom.  II 

y  a  des  filatures  et  des  tissages. 

La  TaUée  d»  la  Mxug,  de  4  liens  de  long,  mérite  tine  visite  (guide  ina- 
iile).  Le  chemin  qui  y  conduit  passe  entre  Thôtel  du  BœBall  et  une  fa- 
brique, monte  rapidement  jusqn^a  une  ^easeade  (90  min.),  près  d*utt  pont, 
à  environ  00  pas  du  ebemfn.  On  ne  traverse  pas  le  pont,  a  moins  qu'on 
ne  veuille  èe  contenter  de  voif  la  eaieade,  ear  dans  ce  cas  on  peut  re- 
tourner k  Mnrg  par  un  joli  chemin  sur  la  rive  g.  90  mf^.  jplus  loin,  un 
second  pont  que  Ton  passe,  et  encore  une  montée  rside,  de  V4  â*b..  sur 
la  rive  g.  Bnsulte  le  éhemin  tourne  du  côté  de  la  Ifnrg  et  conduit  en 
quelqttos  minutes,  entre  des  broussailles,  à  un  tfolslëme  pont,  an  com- 
mencement de  ItkMerimtdp  (1110  m.),  oh  s'embranche  k  dr.  le  chemin  de 
la  Mûrtsckenalp  (v.  ci -dessous).  Puis  sur  la  rive  dr.,  par  des  pâturages 
et  «A  bols,  ei(  2  h.  Va^  anx  trois  ^tus  dt  la  Mwrf  (1673,  1815  et  1805  m.).  — 
Ascension  très  intéressante  du  ^ftothtbor  (2514  m.) ,  en  2  h.  du  lac  ^vl 
haut,  n  est  bon  d'avoir  un  guide,  lé  pêcheur  on  un  pâtre.  —  Un  chemin 
assez  pénible  conduit  en  2  h.  1/2,  du  lac  du  hatut,  par  w  Wideratëin-Fnffcel 
(2014  m.)  et  la  tàUée  du  MWOebitah,  k  JBngit  dans  la  vaU49  d»  £krnf  (p.  77). 
—  TJn  autre  chemin,  où  il  £aut  un  guide,  passe  par  la  ]Cnx|nee-Fnx]ul 
(2002  m.)  et  la  MilrUeheiMlp  (1448  m.),  en  contournant  le  Milruehenstoet  et 
le  Prônàtpttodky  puis  à  la  Beiêbodên-jàp  (p.  60),  et  mène  ainsi  à  Olaris  en 
5  fa.  On  peut  aussi  aller  de  la  Miirtsehenalp  par  la  Bpamneçg  (p.  46)  et  le 
ThaMpiet^  pour  terminer  l'excursion  par  Ohstalden  (4  h.  1/9)  ou  Fitsbtuh. 

Au  dcdà  de  Muj^,,enot«e  un  Umnel.  A  dr.,  daoe  le  baut  au  milieu 
de  pâturages,  Quarten,  qui  a  une  église  neuve  {*Kurkatu  Quarten, 
avec  un  établiss.  hydrothér. ,  à  20  min.  de  la  stat.  d*Unterterzen  ; 
pens.  4ep*  4  fr.).  —  85  kil.  Vnttrterztn  (hdt.:  Freieck,  zur  Blu- 
menau).  £n  face,  plusieurs  cascades  tombant  de  rocbers  à  pic.  A 
dr.,  UoU.  Puis  un  autre  tunnel.  On  atteint  Textrémité  £.  du  lac  et 
traverse  le  canal  de  la  Seex. 

89  kil.  WaleUltttdt  (428  m.  ;  bdt  :  *Curfirsten,  à  la  gare,  ch.  t  c. 
2  à  3  fir.,  rep.  1,  l.dO  et 2,  p.  5  i  6  ;  *Btr$thy  pas  cher),  village  i  10  min. 
de  roxtrémité  E.  du  lac  (•H.-JP.  Sethof,  au  lac). 

Belle  excursion  de  Vralensjbadt ,  avec  un  guide  (E.  Lindner) ,  par  un 
ehemin  escarpé  et  boisé.,  en  2  h.  à  VaJpê  LiûU;  puis,  de  plain-pied,  a  Vaipe 
BHU  et  à  Vàlped€  Tichittgeln  (S/4  d'h.  \  1536  m. ',  lait);  de  là,  le  long  des  ter- 
rasses des  Curûrsten,  où  Ton  a  sur  tout  le  parcours  une  vue  charmante, 
à  Valpe  SeMtaldiê  (1  h.  1/41  1455  m.)  et  ^ar  l^alpe  Sàhrinen,  en  1  h.  1/3  à 
Walenistadt,  ou  bien,  de  1  alpe  Schwaldis,  à  la  Sœltàlp  (1421  m.)  ;  puis  par 
le  StafeU  à  Vàlpe  de  Lànj^eçç  ^378  m.)  et  par  une  deseente  rapide,  iuais  sans 
danger,  à  Quinten  (1  h.  !/•).,  où  Ton  se  fait  passer  à  Murff.  —  De  Walen- 
stadt  à  Amden,  par  le  X^tbomm,  10  fa.  avec  un  guide,  excursion  très  in- 
téressante (v.  p.  il). 

Db  WAi.BVstu>T  A.  WuDHAVS^  dsns  le  Toggenbonrg  (p.  64),  6  h.  avejc 
un  guide,  sentier  fatigant,  par  le  Kœsermck  çoSn  m.).    Vue  superbe. 

La  voie  suit  maintenant  la  large  vallée  de  la  Seez,  A  dr.,  sur  un 
roclier,  les  ruines  de  Qrœplang  (rom.  Crap  long)  ou  LangenaUin;  à 
ff^  au-dessus  de  BœrscTiis,  le  pèlerinage  de  St^-Otorgu,  —  93  kil'. 
Flumè  (450  m.  ;  hôt  :  Babnbof,  Lœwe).  ^ 

102  kil.  Keli  (500 m. ;  hôt  :  HtUtrhof,  â  la  gare;  Ftohtinn),  où 
la  Seez  sort  de  la  valUe  de  Weiistannen^  qui  s*ouvre  à  dr. 

Ascension  de  r*Alvier  (iK363  m.),  5  h.  de  Hels,  très  intéressante  et  pas 
difficile}  guide  inutile,  si  l'on  n'est  pas  novice.    De  la  gave,  on  mente, 
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eiearcJ,  à  dr.,  en  S  h.  kValfé  dé  IMfiVtei  (Un  m 

kuT«li  «tM).  Viw  lupsibe  gnr  Ufill^  du  lUiln,  Il 
VoruLberg,  d'Appenicll.ci  de  Olu-ii  (panaïuo&de 
rea  sentien  igrjtbleg  qui  ;  monleul  ds  Fluou,  d«  1 


EJflE14'  une  Touu  mena  UBUuruendD.  a  nvuBMWMa  lOKf  m.;  poi.  ;  -^(sfa- 
ftor,  flnmiiil.  D8  là  on  ta,  »vee  un  guids  (Chr.  Tschirgi).  P«r  Tufer-iMMua 
(ISlSiu.)  et  roUâicAdSIlm.),  en  lli.  juqu'au  col  dilH*U«lpua  pmTm  ) 
entre  le  *r«b.riF  (Î4S1  m.)  et  le  B^di&ptU  (3133  m.).  Be.u  «oup  d'œll  .ur 
IB  grand  glatier  de  Sudona,  le  Trinaerliorn ,  le  Ringolapitsi,  ste.  De  li, 
deieeute  duu  la  (oiUa  di  XalftiiM,  31i.  juaqu'au  pont  de  la  Tamina  i 
gt-Uani*  axa  SB.),  et  encore  2h.  jusqu'à  VasOù  (p.  B8). 

De  Weiaataunen  k  £1»,  par  le  col  dt  Ftii  ou  d>  ^omio,  t.  p.  7g, 
104  kil.  8ugMu(bmf<(,-bOt.:  *Thoma,  iU  gin,  cti.  2  ti.,  Ai.  1; 
Krone,  Lave),  où  l'on  rejoint  la  ligne  de  la  Tïllée  du  Rhin  (Eoi- 
achach-Colre).  C'est  une  petite  ville  dans  un  site  pittoresque,  au  pied 
du  Qonten  (p.  62),  et  dominée  par  un  vleui  château  encore  habi- 
table des  «nclens  comtes  de  Toggenbourg. 

Suite  du  trajet  jusqu'à  (128  kil.)  Coire,  pat  Sagali,  t.  r,  ig. 

10.  Se  Zurich  k  Friftdnolubafeii  (Lindan) 
par  Bomanihorn. 

31i.,  pour  8  h.  65,  6  fr.  oe  et  4  fr.  sa.  —  Bxnau  i  viFina  de  iX  i''^rled° 
rlehihafeD^B  1  h.,  pour  1 .«  30et  SOpC;  à  Llndau.ea  1  b.  i/,,  pour  3  ,« 
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cordement  de  di^raes  lignes  d»  chemiB.  de  fer  (v.  cl--dA8soiifi).  Bel 
?i6tel  de  ville  sur  les  plans  de  G.  Semper.  Grande  /cole^  sur  la  prome- 
nade, renfermant  de  petites  antiquités  romaines  trouvées  près  d'Ober- 
Winterthur  (Vitodurum,  p.  32),  la  bibliothèque  de  la  ville,  etc.  Dans 
la  Kunêthalle  quelques  bons  tableaux  de  peintres  suisses.  Pano- 
rama du  Rigi  près  de  l'école  polytechnique. 

Db  Wimi'BKTHus  A  WAbDsiBUT  :  52  kil.,  eh.  de  fer,  en  3  h.  D^abord  la 
v^aUt  de  la  Toeu  et  lea  stat.  de  Toem,  Tf-fl^/ttu^e»,  J^ufiçên'yeftenbach  et  Em- 
brach-Borbas.  Enauite  un  tunnel  de  1800  m.  —  17  kil.  Bttladi  (419  m.  ;  hôt.  : 
Kop/i  Kreue)^  petite  ville  jadia  fortifiée,  non  loin  de  la  Olatt.  Bmbranch. 
sur  Oberçlatt  et  Oteljlnçen  (y.  p.  48  et  p.  21).  Plus  loin,  par  la  forit 
dé  la  Bord.  <- 20  kU.  Glat^elden.  ^  28  kil.  Egliâmu  (388  m.).  La  petite  ville 
de  ee  nom  (hôt.  :  Lœwe,  Hirseh),  avec  un  ehftteau,  eafc  en  faee,  sur  la  rive 
dr.  dti  Ehin.  Ensuite  sur  la  rive  g.;  on  traverse  la  Olatt.  Stat.  de  Zvteid- 
Un,  —  80  kil.  i¥eiaeh-Kaiserstuhl^  vieille  ville  avec  une  tour  massive.  Sur 
la  rive  dr.,  le  ohdtean  de  BaeUln^  et,  plut  loin,  les  ruines  de  Weiês-Wasêêr- 
stelt.  Stat.  de  Rûmikoni  ReeUnçe»  et  &irtaeh.  —  48  kil.  Cobleng.  On  traverse 
le  Rhin  et  on  arrive  à  Waldshui  (p.  24). 

Db  WnrTBXTHUB  A  BdTi  :  47  kil.,  eh.  de  fer,  en  2  à  3  h.  —  3  kil.  Orûze. 
5  kil.  Séén.  —  8  kil.  Seimhof.  A  25  min.  au  S.-0.,  le  vieux  château  de 
Knfxmrg^  d'où  Ton  a  une  belle  vue.  Puis  la  riante  vaUie  de  la  Tœ$s.  »  9  kil. 
X0ttbrunnt  qui  a  de  grandes  manufaetures.  —  12  kil.  JRik&n.  —  14  kil. 
^U,  A  V4  a*h.  à  TB..  les  bains  de  Oyrenbad  avee  une  source  alcaline, 
sut  le  versant  du  Sehauenberç  (v.  p.  50).  ^  16  kil.  Turbenthal  (552  m.  ; 
aub.  :  Bnr).  —  18  kiL  Wylat  dans  nn  site  pittoresque.  ->  22  kil.  Sakmd, 
—  26  kil.  Bauma  (aub.  :  Tanne).  Toutea  ces  localités  sont  fort  industrielles. 
Ensuite  SUg^  FUchenthal  et  Gibneyl-Ried  (761  m.  ^u  BachUly  1  h.  ;  v.  p.  44). 
Puis  la  pittoresque  vallée  de  VIona.  —  40  kil.  Wald  (621  m.  ;  hôt.  :  Latee^ 
JteMiQ,  localité  considérable,  au  S.-E.  du  Bachtel  (p.  44).  On  passe  enfin 
devant  la  easeade  du  Eéhe  Lauf.  »  47  kil.  EIM  (p.  44). 

La  ligne  de  Romanshom  traverse  le  fertile  canton  de  Thurgovie, 
32  kil.  WieMndangen,  —  38  kil.  Mikon. 

42  kil.  ïranenfeld  (407  m.  ;  hôt.  :  *Falke;  *Bahnhof,  ch.  1  fir.  50 
à  2,  dé.  1,  dl.  2.50  v.  c;  Krone),  ville  de  6087  hab.  et  chef-lieu  du 
canton  de  Thurgovie ,  sur  la  Murg.  Importantes  filatures  de  coton. 
Vieux  château,  sur  un  rocher,  bâti,  dit-on,  au  xi®  s.  par  un  comte 
de  Eybourg. 

Dm  FsAvanFBLP  a  Wtl:  18  kil.&  tramw.  à  vap.,  en  1  h.  à  Ih.  1/4. 
Stat.  :  J£urkortt  Mazin^en^  Jàkobêihàly  Wœngit  Bûtenthal.  MûnOMeUen  et  Wpl 
(p.  50). 

46  kil.  ï^elhen,  —  52  kil.  MuUheim,  où  on  traverse  la  Thur»  — 

56  kil.  Kœr«#«««n.  —  60  kil.  Wcin/«îdf w  (446  m.  ;  H.  Krone).  A  g., 

le  château  de  Weinfelden  (564  m.) ,  sur  une  colline  plantée  de 

vignes,  VOttenberg,  d'où  Ton  a  une  belle  vue.  —  63  kil.  Bûrglen.  — 

66  kil.  Sulgtn  (483  m.;  hÔt.:  Helvetia,  Schweizerhof). 

Db  Sulobh  a  Gossau:  23  kil.,  en  1  h.  7,  pour  1  fr.  70  et  1  fr.  20.  On 
passe  dans  la  lolie  vallée  de  la  Thur.  Stat.  :  Kradolf,  BiUerthal.  -^  10  kil. 
Biaohateell  (504  m.  ;  hôt.  :  Lindet  Thurbad)^  petite  ville  avec  un  ehftteau, 
au  confluent  do  la  Thur  et  de  la  Siiter.  Puis  Hauptweilt  Amegg  et  Qù$$au 
(p.5()). 

Stat.  di^Erîen  (h6t.  de  la  Gare)  et  à!AmHsweU. 

82  kil.  ftomanihorn  (403  m.  ;  buffet  ;  hôt.  :  *jBo(2<m,  ch.  t.  c.  3  fr., 
dé.  1  î  *Falke^  Jœger)^  sur  ufne  presqu'île  du  lac  de  Constance.  Bat. 
à  vap.  pour  Friedrieiuhafen  et  pour  Lindau,  v.  p.  48. 

Bœdeker,  la  Suisse,  20»  édit.  4 
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16.   De  Zurich  à  LiniUra,  par  St-Oall  et  BonK^hach. 

Voir  les  cartei  p.  tfO,  itf,  28  et  64. 

Ghbviii  db  pbb  Jnsqu^à  Rorsehaeh:  lOôktl. ,  trajet  en  3  h.  3/4 1  pour 
10  fr.  35,  7  fr.  45  et  5  fr.  30.  Jusqu'à  8t-  6«U  seulement  :  84  kil. ,  en  3 1i., 
pour  8  fr.  80,  6  fr.  20  et  4  fr.  40.  —  Bi.tbau  a  tapbdr  de  BorBebâeh  à  Lin- 
dau :  1  h.  V4i  1  ^  66  et  1  «^  10. 

De  Zurich  à  Winttrthur  (26  kil.)i  ▼.  p.  48.  Contrée  peu  inté- 
ressante jusqu'à  St-Gall.  Au  S.,  les  Gurfirsten  ;  au  S.-E.,  les  mon- 
tagnes d'AppenzelL  —  33  kil.  Rœtersehtn,  —  38  kîl.  Elgg  (542  m.  ; 
hôt.  :  Ochs,  Lcewe).  A  1 1).  Vt  &^  8.,  le  Schautnhtrg  (893  m.),  d*oû. 
Ton  a  une  très  belle  vue  et  sur  le  versant  duquel  sont ,  au  S.~0., 
les  bains  de  Qyttnhad  (v.  p.  49).  —  41  kil.  Aadotf  (àub.  :  Linde). 

—  47  kil.  Eêchlikon.  —  50  kil.  Sirnach.  —  54  kU.  Wfl  (689  m.; 
*B,  Bahnhof) ,  vieille  ville  riante  de  3507  bab.  Belle  vue  de  la 
gare,  sur  les  Alpes  d'Appenzell  et  de  Glaris^  Embrancb.  d'£&na^, 
V.  p.  63  ;  tramw.  à  vap.  pour  Frauenfeld,  p.  49. 

On  traverse  la  Thur  près  du  vieux  château  de  Schwari^nhacK 

—  63  kil.  Vtmwylf  stat.  pour  Niedet'-Utzwyl,  à  g.,  et  Oher-Vtiwyï, 
à  dr.  A  Niedcr-Utzwyl,  à  25  min.  de  la  gare,  l'établiss.  hydrotbér. 
de  Buchenthal.  —  69  kil.  Flawyl  (616m.;  hôt.:  *Ba8ali,  Po«*),  lo- 
calité industrielle  de  4316  bab.  Plus  loin,  un  poht  sur  U  OUitt,  -- 
74  kil.  Oo8$au  '(H.  Babnbof).    Embrancb.  sur  Sulgen,  v.  p.  49.  — 

78  kil.  Winkeln  (hôt.  :  Kreuz,  Lœwe). 

Db  Wikkeln  a  APPB1ISBI.L,  36  kit,  eh.  de  fer,  «n  1  h.  i/s  à  S  h.  Cette 
ligne,  à  voie  étroite,  .paâse  au  *JSeinric^(ibad,  dea  btàna  d'eaux  fermai^ 
neuses.  —  5  kil.  Herisau  (777  m.  ;  hôt.  :  *Lœiee,  ch.  2  fr.  60,  dî.  3,  p.  7  à  8? 
8orch)y  ville  prospère  de  13  973  hab. ,  qui  a  de  grandes  fabriquas  de 
mousseline  et  un  vieux  eloeher  du  vu*  s.  (?).  -^  8  kil.  Wflen:  —  9  kil. 
Wàlditatt  (833  m.  vhôt.  :  *Birscbi  P-  Sentisbliek),  qui  a  aussi  des  eaux  ferru- 
gineuses (cure  de  petit-lait).    Puis  ZûrchersmUhte^  dans  la  vdUie  érUma!9eh. 

—  15  kil.  17pi»a«h  (837  m.  ;  hÔt.  :  *Krone^  Bahnhof).  7  min.  plus  haut,  les 
modestes  bains  de  RoMmkS^el  (883  m.).  Au  Sentis  t  v.  p.  59;  à  Neu^St-Jo^ 
hann,  par  le  col  de  Krœzern,  p.  64.  —  19  kU.  Jaeob^od^  qui  a  luie  source 
d^eau  minérale  (boh  logement).  —  31  kil.  Oonten  (906  m.  \  hÔt.  :  ^Lmtoe^ 
Krone,  Bœr).  —  7^  kil.  Oontenbad  (893  m.),  qui  a  un  établiss.  Sceaux  fterru- 
gineuses  (nens.  5  à  6  fr.).  On  traverse  ensuite  la  profonde  vanée  du  Kau- 
baeh.  —  26  kil.  AppenzeU  (p.  57). 

Ensuite  un  pont  grandiose,  de  53  m.  de  haut,  sur  la  profonde 
vallée  de  la  Sitter,    A  g.,  le  pont  de  Krœzem,  construit  en  1810. 

—  80  kil.  Bfuggen, 

84  kil.  St-OaU.  —  Hôtbls  :  *Becht  (Brochet),  place  du  Théâtre  (ch.  t.  e. 
3fr.  50  à  4,  dî.  3.50  v.  c;  bonne  cuisine);  *Linde  (Tilleul),  rue  Léonard, 
av.  eafé-rest.  ;  *Hirsch  (CerO,  place  du  Harishé  (eh.  et  s.  3  fr.  à  3.60,  dî. 
3);  *Walhalla,  en  faoe  de  la  gare  (eh.  3  fr.  50  à  3.50,  dé.  1.35,  dî.  3, 
p.  7  à  9);  *SeMfft  Ocftj,  pas  ehers.  —  GAPis-BBASS.  :  lAnde^  PavUlont  2WscA<t, 
HœrnUt  etc.  Btv^et  à  la  gare.  —  Fiacrbs:  1/4  d'h.,  1  on  3  pers.,  80  e.;  8 
ou  4  pers. ,  1  fr.  30;  Vs  h.,  1.30  et  1.80;  V4  d'h.,  1.60  et  2.40;  1  h.,  3  et  S; 
une  malle,  30  e.  ;  le  double  la  nuit.  —  Bains  :  LœchUbad^  Tobler^  St-Hagni- 
halden;  Seifert,  Borschaeherstr.  ;  bains  froids  en  été  à  DreiUnden  (p.  51). 

St'Oall  (673  m.),  chef-lieu  de  canton,  est  une  ville  de'28  037  hab. 
et  Tune  des  plus  élevées  de  l'Europe.  C'est  aussi  l'un  des  princi- 
paux centres  manufacturiers  de  la  Suisse,  ayant  -pour  spécialité 
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les  articles'  de  blanc  et  les  broderies  de  St-Gall  et  d'Appenzell,  dont 
le  commerce  a  des  débouchés  dan»  les  deux  mondes. 

De  la  gare)  on  va  k  g.,  par  la  rue  de  la  Poste  ou  eelle  de  la  Gare^ 
à  la  n«ACB  DU  MABCBi,  le  centre  de  la  vieille  ville,  qui  a  des  rues 
étroites.  Ia  rue  du  Maroké,  unii  des  principales,  conduit  de  là  au 
S.  a  Végiise  St-LcBurent  <réft>m^e) ,  du  style  goth.,  entièrement  re- 
construite de  1849  i  1854,  avec  un  haut  clocher. 

L'aac.  ABBA'TB  DB  BÉNÉDICTINS ,  foudée  par  le  moine  écossais 
St  Gall  au  vtt®  s.,  et  devenue  du  vni*  au  x*  s.  une  des  premières 
écoles  scientifiques  de  TEurope,  a  aussi  là  son  entrée,  par  la  cour 
(«Stiftseinfang»).  Ses  vastes  bâtiments  ont  été  restaurés  au  xvtn^s. 
et  sécularisés  en  1805.  La  cathédrale  (Domkirche),  b&tie  de  1756  à 
1765,  et  décorée  dans  le  style  rococo,  a  de  belles  stalles  et,  autour 
du  clhœur,  une  grille  en  fer  forgé.  Les  constructions  attenant  au  S. 
à  réglise  renferment  la  célèbre  Hhliothlque  du  chapitre  qui  pos' 
sède  30000  volumes,  dont  1558  incunables,  et  iTib  vol.  de  ma- 
au&crits  lm|aortant8 ,  les  plus  précieux  exposés  dans  des  vitrines  : 
psautier  de  Notker  Labeo,  du  x^  s.  ;  Nibelungenlied  du  xni^  s.,  etc. 
Elle  est  ouverte  les  lundi,  mercr.  et  sam.,  de  9  h.  à  midi  et  de  2  à  4, 
et  toujours  visible  pour  les  étrangers. 

La  Steinach  coule  derrière  l'abbaye.  —  A  TE.,  au  delà  du  fossé 
qui  entoure  ici  la  vieille  ville ,  la  belle  école  cantonale ,  avec  la 
hibliethèqu*  de  l&  ville  ou  bibl,  Vadiaim,  surtout  riche  en  maauscnrits 
du  temps  de  la  réforme ,  ouvei^e  les  mardi ,  jeudi  et  sam.  de  2  h.  à 
4  h.,  et  les  collections  de  la  société  de  géographie  commerciale,  vi- 
sibles le  dim.  de  10  k.  à  midi,  et  d%  1  h.  à  3  h.;  les  mercr.  et  sam.  de 
1  à  3.  —  Plus  loin,  le  m^tsée,  Museumstrasse,  au  Grosse-BriihL  Au 
rez-de-chaussée,  un  cabinet  d'histoire  naturelle,  public  le  dim.  de 
10  h.  à  midi  et  de  1  h.  à  2  h.  et  les  mercr.  et  vendr»  de  1  à  3.  Au 
1^  étage,  la  getUrie  du  Ktmstverein ,  ouverte  le  dim.  du  10  h.  à 
midi  'et  de  1 1i.  à  3  )i,  et  le  mercr.  de  i  à  4,  en  particulier  des 
tableaux  de  KoUm,  Did«y,  Hiaicart,  A.  Fèuerbaeh,  RitK,  Schirmw, 
ete.,  et  des  eoWécH&nt  histùrî^es,  visibles  le  dfita.  de  10  h.  à  midi 
et  le  mercr.  de  1  h.  à  4  h.  —  Derrière  le  musée,  un  joli  parc. 

Dans  la  ru%  Yadiati,  l^muéée  industriel  et  professionel,  ouvert 

le  dim.  de  10  h.  à  midi  ;  les  autres  jotirè,  satif  le  Ixindi,  de  9  h.  à  midi 

et  de  2  à  5.  —  Un  funiculaire  souterrain,  qui  part  de  Textrémité  S. 

de  la  ville,  monte  par  la  gorg«  "trèB  esoaffpée  de  la  Steinach  au  faub. 

de  Mahlegg  (744  m.;  rest.):  3  mîn.  de  trajelt,  15  c.  à.  la  montée, 

10  à  la  descente.  —  A  10  min.  à  !'£.,  de  Tautre  cdté  de  la  Steinach 

et  &u  pied  du  Freudenberg,  l'étang  de  Dreilinden,  très  fréquenté  en 

été  pour  les  'bains. 

Excursions.    Au  ^l^udenbers  (887  m.  ;  aub.),  à  i/s  h.  au  S.-E.  46  la 
ville  et  1/4  àlk.  de  la  stat  supéneure  du  funteulaire.    Voit,  de  St-3allt 


le  Gtttirtibch,  le  Tôedl,  etc.  —  A  la  *Ymgé»ugg  (j>.  56),  1  h.  1/2  (^oit.,  6  et 

4* 
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10  fr.)  -,  à  la  *FrœUch*effg  (p.  60),  1  h.  1/4,  aussi  à  eause  de  la  rue.  Sur  la 
route  de  la  Vœgelisegg,  le  eouvent  de  Nûtkertegg  (786  m.)  et  Taub.  de 
Kurtegg  (834  m.),  qui  a  une  belle  vue  sur  le  lae  de  Gonstaaee.  —  Au  BMeu- 
baïf  (753  m.;  roit.,  3et  3fff.)i  oii  se  trouveal  rinstitutioa  de  sourds>aipiets 
du  Kurztnbourg  et  quantité  de  villas,  puis  par  RotmonUm  et  la  croupe  de 
la  montagne,  où  Ton  a  une  belle  vue,  à  Thôt.  3t-Peter  é  Pmul  (1  h.  ;  78d  m.), 
près  duquel  il  7  a  un  pare.  -^  Au  «Valkettbevvf  (780  m.),  90  min.,  par  les 
«Gemeindsbœden*  ou  par  M Ublegg  (y.  ei-4esma).  Trè»  beUe  Tue  de  la  ville. 
Ensuite  par  les  bois  de  la  Bernegg  et  par  des  sentiers  agréables  au  Vogeh 
herdt  point  de  vue  eharmant,  et  a  r*aub.  im  Jfest  (l/^  h.).  Encore  10  min. 
plus  loin,  la  SoUtude  (830  a.),  aussi  un  point  de  vue.  Betour  par  la  route 
de  Teufen  (V4  d'h.).  —  Au  Xronbiiia  (690  m.  ;  aub.  ;  voit.,  3  «t  0  fr.),  1  h,  au 
X.,  sur  la  route  d^Arbon.  Vue  du  lae  de  Constance.  —  A  la  Waid,  établiss. 
du  Dr  Bock,  à  1  h.  au  N.-E.  (voit.,  4  et  6  fr.).  Très  belle  vue.  Boute  de 
St-Fiden,  v.  ci-dessous.  >-  A  Brugçen  et  au  p&nt  de  te  Sùter  (p.  60),  8  min. 
de  eh.  de  fer.  ~  Au  Martintiobel  et  au  chdUau  de  MeetteU^  y.  ci-dessous.  — 
A  Oait,  par  le  tramw.  à  vap.,  v.  p.  60. 

Le  chemin  de  fer  descend  ensuite  dans  une  longue  tranchée 
perreyée.  —  86  kil.  St-Fiden  (648  m.  ;  H.  National).  On  passe  sous 
bois  sur  le  versant  de  la  profonde  vallée  de  la  Steinach,  couverte 
d'éboulis.  Çà  et  U,  des  échappées  embrassant  presque  tout  le  lac 
de  Constance  ;  en  face,  Friedrichshafen ,  sur  la  rive  N.  —  91  kil. 
Marschtoil  (542  m.;  *P.  Gallusberg,  non  loin  de  la  gare),  stat  où 
Ton  traverse  la  Qoldach, 

100  kiL  BortèhMll.  —  11  7  a  deux  oabbs  :  la  gare  de  la  vitte^  à  10  min. 
à  TE.  de  la  stat.  des  bat.  à  vap.,  à  la  jonction  des  lignes  de  St-Gall  et 
de  Bomanshom  avec  celle  de  Goire,  et  la  gare  du  lae  C*buffei),  à  la  stat. 
des  bat.  à  vap.,  où  n^arrêtent  pas  tous  les  trains^  ce  qu^il  est  bon  de  noter. 

HÔTSLS:  *Anker  (eb.  t.  c.  2  à  4  fr.,  dé.  1.95,  dî.  a,  p.  6  à  7);  *Seêho/^ 
avec  jardin;  Hir»eh^  pas  cher-,  Badhof,  Bodan^  StierUn;  Schif(ch,  1  fr.  50^ 
dé.  1,  dî.  1.50,  p.  5  à  6);  Bahnhof,  Pott  (eh.  9  fr.,  df.  2.60),  tous  deux  à 
la  gare;  Behœjle^  avec  jardin,  pas  cher;  ReÊUie  (eh.  1  fr.  à  1.90.  p.  8.60); 
tut  Âge;  Qtûner  Baum^  reemnmandé  (di.  t.  e.  1  fr.  60  à  9,  dé.  1 ,  di.  9  à 
9.60,  p.  5  à  7);  <kh»y  avec  brasserie,  etc.  —  Bsstaub.  :  *htiffet  de  la  gare  de 
la  vilkt  avec  un  balcon  d*où  on  voit  le  lae.  —  Brass.  :  Stierlin^  derrière  la 
gare;  eum  FiMtben  (chambres  a  bouer).  —  Baimb:  chauds  et  froids,  NeUer^ 
au  laC;  See^adameiali,  dans  le  lac,  5  min.  à  TO.;  prix,  36  e.  avec  le  linge. 

Rofèchaeh  (400  m.),  ville  animée  de  5867  hab.,  fait  un  commerce 
important  de  céréales.   Elle  est  firéquentée  comme  station  d'été. 

ExcuBsiOBs.  —  Au-dessus  de  Borschach  est  Tanc.  eouvent  de  Xaxiea- 
berf,  qui  a  de  beaux  cloîtres;  e*est  auj.  un  établiss.  d*éducation.  —  La  vue 
qu'on  a  du  Rortehaeher-Berg ,  hauteur  couverte  de! pâturages  ot  d^arbres 
fruitiers,  au  pied  de  laquelle  est  la  ville,  s'étend  sur  tout  le  lac  de  Con- 
stance et  embrasse  en  même  temps  les  montagnes  du  Vorariberg  et  les 
Alpes  Bhétioues.  Le  sommet,  le  *SosabiUul  (hdt.  xum  Orûnen  Waid),  est 
à  1  h.  1/4  de  Borschach.  Il  est  bon  de  prendre  un  enfant  pour  guide.  La 
hauteur  est  sillonnée  de  chemins  qui  offrent  un  grand  choix  de  prome- 
nades. Bonnes  aub.  au  Sulxberg  (i/g  h.)  et  au  Bohrain  (i/j  h.).  —  Au 
obâteaa  8te-Anne,  qui  fut  propriété  des  abbés  de  St-Gall  à  partir  de  1449, 
s/4  d^.  de  la  gare ,  par  une  route  de  voit,  un  peu  raide  dans  le  haut. 
Ce  château  est  en  partie  remis  en  état  (*restaur.).  Belle  vue  de  ses 
chambres.  Vue  encore  plus  étendue  du  Jcegerhauê^  Vsh.  plus  haut  (aub.; 
bon  vin). 

Au  IfABTiifSTOBBL  XT  AV  CBATBAU  x>B  MatTBLi ,  3  h.  aller  et  retour, 
excursion  en  somme  assez  peu  intéressante.  D^abord  en  chemin  de  fer 
jusqu*à  St'fSden  (v.  ci -dessus).  Là,  prendre  au-dessous  de  la  stat.  le 
chemin  de  Neudorf  (brasserie  à  g.),  et  descendre  par  la  grande  route  jus- 
qu'à l'endroit  04  le  chemin  de  Heiden  s^en  détache  à  dr.   Celui-ci  mène  au 
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■feoliBiltbtl»  gorge  '4e  U  (7oMaeft,  trarertée  iMr  un  pont  de  fbr.  Cfeit  iei 
qu'au  eommene.  du  x^  s.  le  moine  Notker  composa  son  «Xedia  vlta  in 
mortç  sumus*,  à  la  vue  d'un  homme  mort  par  accident.  De  Tautre  côté 
du  pont^  on  monte  par  la  route  de  g.  à  Untereggen  (aub.  Sehœfle),  et  de 
là  on  descend  par  le  chemin  de  Goldach,  ,|usqu*à  ce  qu'on  aperçoive  â 
dr.  un  château  au-dessus  d*un  vallon-,  puis  on  trouve  un  chemin  qui  y 
conduit.  G*e8t  le  ohâteau  de  Koitteli,  1  anc.  résidence  des  seigneurs  de 
Sulzberg,  acheté  en  1476  par  les  opulents  Matteli  de  8t-Gall  et  qui  a 
souvent  changé  de  propriétaires.  Il  est  en  ruine.  On  y  a,  d'une  plate- 
forme, une  dés  plus  belles  *vues  du  lac.  Betour  agréaole  à  Borschach 
par  le  WHhôUy  en  1/2  h.  —  A  Ttthaeh  et  au  ehdtemu  de  Steinaehy  env.  1  h. 

—  AWylen  (*aub.)y  1  h.,  par  le  chemin  du  haut  («obère  Weg»).  qui  offre 

Suantité  de  pointa  de  vue.  A  côté  est  le  château  de  Warteçg  (p.  64),  au 
uc  de  t^arme  til  a  un  beau  parc.  —  Au  *ehâteaa  de  Weinbourg,  1  h.  1/4, 
par  Staad  (p.  00).  Ce  château  est  habité  en  été  par  le  prince  de  Hohen- 
Kollem.  On  peut  entrer  dans  le  parc.  Vue  célèbre  du  Steineme  Ti»eh 
(table  de  pierre) ,  situé  plus  haut.    Betour  par  Thaï  et  Bheinegg  (p.  60). 

—  A  Walxenhauêen  et  à  la  *Me\dêgg^  v.  p.  60  et  61. 

Hora,  l/a  h.  au  iST ,-0.,  où.  conduit  une  itxute  le  long  du  lac  (ch.  de  fer, 
v.  p.  31),  a  un  graiid  hôtel  ave'c  des  bains,  dit  BadhatUy  au  bord  du  lac 
(p.  6  fr.),  et  un  autre  hôtel,  xum  Hirêchen.  A  g.  avant  lea  bains,  le  château 
du  Xandgrave  de  Hesse-Philippsthal. 

Lignes  de  Coire,  v.  p.  60;  de  Aides,  p.  54;  de  Catutance^  p.  31. 

Bateau  à  vapeur  jusqu'à  Lindau  (1  h.  V4î  1  c^  65  et  1  o^  10; 
table  d'hôte,  2  o^  ÔO,  médiocre),  v.  p.  50.  Au  S.-£.,  on  aperçoit 
Bregenz,  au  pied  duPfœnder;  à  rarrière-plan,  les  Alpes  Rhétiques; 
a  rO,,  la  vallée  du  Rhin,  les  Alpes  d'Appenzell  et  le  Sentis. 

Lindan.  —  hôtels:  •de  Bavière  (ch.  t.  c.  3  e4(  60  à  4,  dé.  1.20,  dî.  3, 
p.  6  à  8),  *Reutemanny  *lindauer  Hof,  Oreiner  zur  Krone  (ch.  1  «^  60  à 
2.60,  dî.  3.50),  HelveUa  (ch.  1  «^  30  à  1.60),  tous  au  bord  du  lac;  —  Sonne^ 
sur  le  Beiehsplatz ,  à  côté  de  Thôtel  de  ville.  Pens.  :  Qœriehen  auf  der 
Mauer.  —  Bbstaub. :  Seegarien,  à  côté  de  Thôt.  de  Bavière  (ch.  à  louer); 
SchilUengarten ,  sur  le  rempart  près  de  la  tour  romaine,  avec  vue;  Rup/- 
liii  (vin),  à  côté  ;  bi^fet  de  la  gare.  —  Baiks  du  lac,  à  Textrémité  5.-0.  de 
la  ville»  dans  le  bras  intérieur. 

Lindau  est  une  ville  de  5400  hab.,  à  la  Bavière  depuis  1805  et 
tête  de  ligne  du  ch.  de  fer  de  TËtat  bavarois  (en  express  à  Munich, 

5  h..Vt)«  ^^  ^ttt  une  place  forte  de  r£mpire  et  elle  fut  importante 
par  son  commerce  au  moyen  âge.  Elle  est  bâtie  sur  une  fle  du  lac 
de  Constance  et  reliée  à  la  rive  par  le  remblai  du  ch.  de  fer  et  un 
pont  en  bols,  de  325  m.  de  long.  Sur  le  port,  le  monument  du  roi 
MaximUien  Jf  (m.  1864),  bronze  d'après  Halbig.  A  Textrémité  de  la 
jetée  du  S.,  sur  un  haut  socle  dé  granit,  un  lion  assis,  en  pierre,  de 

6  m.  50  de  haut,  également  modelé  par  Halbig.  Au  N.,  en  face,  un 
phare.  Là  jetée  du  S.  se  termine  par  VAltt  Schanz  (anc.  bastion), 
avec  un  didque  d ^orientation  pour  les  Alpes ,  de  la  Scesaplana  au 
Sentis.  Sur  une  place  voisine,  le  Reichsplatz,  une  jolie /onfaîn^; 
avec  figures  allégoriques  :  «Lindauia»,  l'Agriculture,  l'Horticulture, 
la  Pêche  et  la  Navigation,  en  bronze,  d'après  Thiersch  et  Rumann. 
Là  aussi,  VhÔttï  de  ville,  de  1422-1436,  restauré  de  1885  à  1887,  et 
dont  les  deux  tkçades  sont  peintes.  II  y  a  à  l'intérieur  une  belle 
collection  d'atitiquités,  publique  le  dim.  de  11  h.  à  midi,  et  les  jours 
de  fête  de  2  à  5,  et  visible  aussi  les  autres  jours.   Près  de  la  porte 
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dit»  Landthor,  d'où  part  le  pont  en  bois  (y.  ci-deeeus),  un*  Tieiltie 

tour  romaine. 

ExcuKSioifs.  —  Jolie  promenade  au  delà  du  remblai  du  ehemin  de  fer, 
où  l''on  a  en  faee  la  grande  tiUa  Neher^  puis  sur  la  rive  K.  du  lac,  en 
passant  à  g.  aux  vilUu  Lotzheek  (pare),  GiebeWaeh,  Linçç  (fresques  de  Naue), 
ete. ,  au  Sehachenbad  (V4  d'h.  ^  pens.  FreiboO  •>  et  an  Landealif f  (I/4  d'b.  \ 
villa  Oruber),  où  il  y  a  un  magnifique  pare,  des  serres,  ete.  :  entrée  libre 
le  vendr.  ;  1  «4C  les  autres  jours  (s'adresser  aux  bains);  fermé  le  dimanche. 
10  min.  plus  loin,  le  château  dTAlwind,  —  On  a  une  belle  vue  du  *Hoier- 
bei^  (456  m.),  hauteur  plantée  de  vignes  (Vsh.),  dont  le  ehemin  est  in- 
diqué par  des  poteaux  au  delà  du  remblai  du  chemin  de  fer,  du  côté  O. 
de  la  voie:  à  g.,  par  Sehaehen  (aub.  zum  Sehlœssle);  à  dr. ,  par  ffoiretty 
en  longeant  la  voie.  Le  chemin  de  voit,  qui  y  conduit  part  du  Landthor 
et  passe  par  JËtchach  (aub.  Schlatter).  Il  y  a  dans  le  haut  deux  auberges 
et  un  belvédère. 


17.     Canton  d'Appenzell. 

lie  oanten  d'Appensell  le  cède,  pour  la  majesté  du  paysage,  à  quantité 
d'autres  parties  des  Alpes,  mais  on  y  rencontre  bien  des  beautés  et  des 
particularités.  Hèiden^  8t- Antonio  le  WUdkirehtiy  VEbenalp^  le  Boke-Koêien 
et  le  Sentis  en  sont  les  points  les  plus  remarquables.  Ce  canton  est  en- 
tièrement enclavé  dans  celui  de  St-6all.  Les  guerres  de  religion  de  1597 
Vont  divisé  en  deux  demi-cantons,  les  Bhodet  intériearea  et  les  Bhedee 
extérieureat  Les  Rhodbs  iiiTBKiBUi<BS  (160  kil.  car.^  sont  exclusivement 
catholiques  et  habitées  par  une  population  de  patres.  Jusqu'en  1848, 
ils  ne  toléraient  aucun  habitant  qui  ne  fût  catholique,  et  ils  n'accordaient 
même  pas  le  droit  d'établissement  aux  catholiques,  étrangers.  La  con- 
stitution fédérale  de  1848  a  apporté  peu  de  changements  a  l'ancien  état 
de  choses.  Le  nombre  des  habitants  est  de  12906,  dont  seulement  697  pro- 
testants. Les  Rhodbs  extéribubes  (290  kll.  car.)  ont  au  contraire  64200hab. 
réformés.  Il  y  règne  une  grande  activité  et  une  grande  aisance  ^  ses  tissus 
et  ses  broderies  excitent  l'admiration  générale. 

Chemina  de  fer:  de  Winkeln  à  Appenzell^  1  h.  V3  à  3  b.;  de  St-OaU  à 
Oaiêy  1  h.  1/4  \  de  Rorgchaeh  à  Heiden^  56  min.  —  Diliobkcbs  :  de  Rheimegç 
à  Heidetit  2  fois  par  jour,  en  1  h.  8/4;  d''Au  à  Heiden^  par  Bernedt^  1  fois, 
en  3  h.;  de  Heiden  à  Tiu/en^  par  Troçen  et  Speicher^  2  fois,  en  2  h.  8/4; 
d'AUstceUen  à  Oaity  1  fois,  en  2  h.;  de  Oait  à  AhpenxeUy  5  fois,  en  35  min.<; 
de  St-GaU  à  Trogen^  par  Speieher^  3  fois,  en  1  h.  40  min.  —  Voit,  pabti- 
cuLièRB:  de  8t-Oall  a  Trogen,  1  on  2pers..  6fr.  ;  3  ou  4pers.,  iOfr.  ;  à 
Appenzell,  9  et  16  fr.;  à  Weissbad,  10  fr.  et  16  fr.  60;  au  retour,  la  moitié 
de  ces  prix. 

De  Robschach  a  Hjbidek.  Le  cbemin  de  fer,  à  crémaillère,  avec 
un  maximum  de  rampe  de  9%,  part  du  port  et  longe  le  lac  jusque 
près  de  la  gare  extérieure  (p.  62),  où  commence  la  voie  spéciale.  On 
monte  entre  des  vergers  (yue  à  g,),  et  Von  a  de  charmants  coups 
d'oeil  sur  le  lac  de  Constance.  A  g.  dans  le  bas,  le  pittoresque 
château  de  Wctrtegg  (p.  53)  ;  à  dr.  dans  le  baut,  Wartensee.  On 
passe  sur  un  torrent,  puis  dans  une  tranchée  et  un  bois.  —  4  kil. 
Wienacht-Tobel  (624  m«).  Dans  le  voisinage,  de  grandes  carrières 
de  pierre  où  il  y  a  beaucoup  de  pétrifications.  On  longe  ensuite 
la  gorge  du  Wienachter-ToheL  Coup  d'œll  magnifique,  à  g.,  sur  la 
vallée  richement  cultivée  et  les  montagnes  de  la  forêt  de  Bregenz, 
—  ô  kil.  Schwendl  (676  m.).  Enfin  un  baut  remblai  et  un  pont  sur 
la  gorge,  une  prairie,  un  bois  et  une  grande  courbe. 
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7  kiL  Heiden.  —  hôtels:  *Freihof  (eh.  t.  e.  8  à  4  fr. ,  dé.  1.00,  dî.  4, 
soup.  2.80,  p.  8.50)  V  *ff.-P.  Schwtiterhitf  (ch.  t.  c.  3  fr.  50,  dé.  1.60,  dî.  3.50, 
soup.  3.50)^  *Kron€  (ch.  t.  e.  1  fr.  50  à  3.50,  dé.  1,  di.  3.60,  p.  6.60  à  7); 
*ff.'P.  SonnenMçel,  dana  le  haut,  près  de  U  Kurhalle,  avec  baïQS  et  jardin 
(ch.  t.  c.  3  à3  fr.,  dé.  1.36,  dî.  3,  p.  6  à  8)^  P.-Rttt.  Dietrieh,  à  côté;  linde, 
•H.-P.  Paraditi^  Lente  ^  *P.  Wein  xur  frohen  Austicht  (ch.  t.  c.  3  fr.  à  3.50, 
dé.  1,  dî.  3,  p.  6  à  7);  P.  Blutnmthal.  —  Chambres  garnies  ehei  Arnold^ 
loblery  etc.  —  Baiks  au  Quellenhof,  —  Taxe  pour  la  eure^  si  l'on  reste 
plusieurs  jours,  1  fr.  30. 

Heiden  (804  m.)  est  une  localité  de  3453  hab.,  dans  un  site  riant 
et  abrité,  au  milieu  de  Tertes  prairies,  et  très  fréquentée  comme  sta- 
tion climatérique.  Sa  situation  salubre,  ses  établissements  et  la  li- 
berté qui  y  règne  la  mettent  au  premier  rang  parmi  les  localités  où 
Ton  ya  rétablir  sa  santé.  Il  y  a  aussi  une  source  d'eau  minérale  et 
une  jolie  Kurhalle,  à  Textrémité  supérieure.  Vue  charmante  des 
jardins  près  de  l'hôtel  Freihof  et  de  la  galerie  du  clocher. 

ExcuBsiovs.  —  Petites  promenades  :  à  la  *BeIle'viie,  hauteur  à  36  min. 
au  S.'E. ,  sur  la  rive  dr.  du  Oetàldef^aeh  ^  où  il  y  a  une  aub.  et  un  bel- 
védère (30  e.)  et  d'où  Ton  a  une  belle  vue  de  Heiden  et  du  lac  de  Con* 
stanee  (30  min.  plus  loin,  le  SentiiMiek;  934  m.);  —  à  TO. ,  au  HasenbUM^ 
au  BentenrtUi  et  au  ^SteinU^  où  il  y  a  un  pavillon  et  qui  offre  une  vue 
charmante-,  —  au  S.,  au  Bieeho/tberg.  —  A  TO.,  le  Krœhenwaldy  petit  bois 
dans  le  bas  de  la  route  de  Grub  (t.  éi-dessous),  avec  de  jolies  promenades, 
où  il  y  a  dea  points  de  vue  :  le  Dreilsenderblick,  le  Kœnzli,  le  Orœfeplatz, 
la  Waldandacht  et  la  Waldegg.  —  A  S/^  d'h.  au  IST.-O.,  le  RotsbUfult  au- 
dessus  .de  Oruh  (893  m.  ;  aub.  ;  bon  vin). 

Au  17.*S.  de  Heiden,  une  route  intéressante  conduisant  à  Rheineffg 
(7kil.;  p.  60),  par  Wo^balde»  (716  m.;  aub.  Friedberf):  dilig.  3 fois  par 
jour,  trajet  en  46  mia-  —  A  VO. ,  une  autre  route  également  intéressante 
menant  a  St-OaU  (3  h.  ;  p.  6Q),  par  Gruby'JEggerêriet  et  le  Ji4riinBtobél  (p.  53). 

La  •chapelle  8t-Antoni  (tSt-Jniœnibild*^  1110  m),  1  h.  1/4  au  S.  de  Hei- 
den (chemin  marqué  de  bleu),  est  renommée  pour  la  vue  sur  la  vallée 
du  Rhin,  supérieure  à  celle  du  Kaien-,  sur  Bregenz,  Lindau,  une  partie 
du  lac  de  CSonstance,  les  montagnes  du  Vorariberg  et  du  canton  d'Appen- 
zell  (3  min.  plus  loin ,  Taub.  zum  Rœssli).  Deux  chemins  y  conduisent, 
Tun  par  Oberegg-^  l'autre,  plus  court,  par  les  orphelinats  et  le  Bisehofsberç 
(v.  ci-dessus).    De  la  chapelle  à  AUêiœtten  (p.  61),  1  h.  I/3. 

On  monte  souvent  aussi  au  Kaien^  à  1  h.  1/4  au  S.-O.  de  Heiden  (guide, 
inutile,  1  fr.  50).  On  suit  d'abord  la  route  de  Trogen,  puis,  au  bout 
de  6  min.,  on  prend  à  dr. ,  au  delà  d'un  petit  pont,  à  un  poteau  avec 
les  mots  «Stdinli,  Kaien> ,  d'où  il  y  a  un  bon  sentier  marqué  de  rouge. 
Le  *Kaien  (1101  m.)  se  gravit  par  là  en  1  h.  à  1  h.  1/4.  La  vue  y  embrasse 
une  grande  partie  du  lac  de  Constance  et  du  canton  de  Thurgovie,  le 
confluent  du  Rhin  et  de  la  Bregenzer  -  Ach,  les  montagnes  du  Vorariberg 
et  de  Liecht.ens^ein  et,  dans  le  lointain,  au  S.-B.,  la  chaîna  blanche  des 
Alpes  Rhétiques ,  avec  la  Scesaplana.  Au  S. ,  coup  d'œil  caractéristique 
sur  le  pays  d  Appenzell,  le  Kamor  et  le  Hohe-Rasten,  les  5  pics  du  Furgglen- 
First  et  de  la  Kanzel,  les  3  aiguilles  de  TAltmann,  les  neiges  du  Sentis; 
un  peu  en  arrière,  le  Tcsdi;  au  premier  plan,  les  pâturages  et  les  bois 
de  Wald,  Trogen  et  Speicher;  à  g.,  le  Oœbris,  au-dessus  de  Trogen  (p.  56); 
à  dr.,  la  Vœgelisegg,  près  de  Speicher;  à  g.,  au  delà  de  Speicher,  dans 
le  lointain,  le  Rigi  et  le  Pilate. 

Le  Kaien  est  à  1  h.  i/a  de  Speicher  et  à  3  h.  1/3  de  8t-0all.  Trogen 
parait  si  près ,  malgré  son  éloignement  (1  h.  1/4) ,  qu'on  le  croirait  à  une 

Sortée  de  fusil.  Le  chemin  descend  à  dr.  par  le  Oupf  (1061  m.  ;  aub.)  et 
»Ac(ode2  (9&B  m.  ;  H.  Hirsch,  assez  bon),  village  qui  a  été  presque  complète- 
ment incendié  en  1890.  De  l'autre  côté,  on  voit,  au  fond  de  la  gorge  boisée, 
la  route  de  Trogen.    En  bas,  près  du  pont,  l'aub.  «am  Goldacb*. 
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Db  Hbidbk  XV  QMBRta  DiKaormuMxn,  en  eontoamant  IVogen:  d'abord 
à  la  chap.  St-Antani  (p.  56),  en  1  h.  V^i  de  là,  toujours  eu  jouissant  d'une 
belle  vue  sur  la  vallée  du  Bhin  et  le  oentis,  à  la  Landmark  (996  m.  ;  aub.), 
sur  la  vieille  route  d'ÂUstœtten  à  Trogen  (p.  61),  et  enfin  au  Qœbris  (3  h.  ; 
V.  ci-dessous).  A  8  min.  du  sommet  du  Gnbris  aboutit  au  ehemin  de  8t- 
Antoni  celui  de  Trogen,  où  il  y  a  un  éeriteau:  «Gais,  Trogen,  Speidier». 

Ds  Hbidek  ▲  Tboobx  (10  kil.  6;  diiig.,  v.  p.  54).  La  route  monte 
sur  le  versant  £.  du  Kaien  (p.  55) ,  jusqu'à  la  Langenegg  ('/a  d'h.  ; 
971  m.;  aub.);  puis  monte  et  descend  en  vue  de  Rehetohel  (p.  55), 
situé  à  dr.  au  delà  de  la  gorge  de  la  Goldacb,  et  passe  encore  à 
WcUd  (V4  d'h.  î  962  m.  ;  aub.  :  Sonne). 

Trogen  ('/4  d'h.;  907  m.;  hôt;  *Krone,  P.  Lindenhuhl),  qui  a 

2578  hab.,  est  le  chef-lieu  des  Rhodes  extérieures.  C'est  un  endroit 

agréable,  qui  convient  pour  un  séjour  en  été. 

Route  à.''AltstœtUn  (2  h.  1/2)  P&r  la  LandmarJit  v.  p.  61.  —  La  rouie  de 
St-Gall  à  Trogen  (dilig.  3  fr.  par  Jour,  1  h.  40)  passe  au  couvent  de  yot- 
keraeggy  à  Taub.  de  Kurxêgg  (p.  Ô2)  et  à  la  «VoscflliMff  (1  h.  i/s;  963  m.  ^ 
*h6t.-penê.)^  qui  jouit  d'une  belle  vue  sur  le  lae  de  Constance  et  les  magni- 
fiques pâturages  de  Speieber  et  de  Trogen,  sur  les  Alpes  du  Vorarlb«rg 
et  de  1  Appenzell  et  surtout  sur  le  Sentia.  Descente  en  40  min.  à  Trogen 
par  Speicher  (i/4d'h.:  936  m.;  bôt.:  Lœwe,  Krone)  et  le  Baehtobel.  — 
De  Trogen  à  T$%fen  (7  kil.  8),  dilig.  3  fois  par  jour,  en  1  h.  Tramw.  à 
vap.  de  St-Gall  à  Gais,  par  Teufen,  v.  p.  60. 

Une  route  conduit  de  la  place  de  Téglise  de  Trogen,  en  1  h.  50, 

à  Gais,  par  Bûhler  (1  h.  ^1^-,  p.  60).   Néanmoins  la  route  qui  y  mène 

par  le  *Gœbris  (1250  m.)  est  bien  plus  belle  et  plus  courte. 

En  venant  du  Kaien,  ou  suit  la  route  de  Trogen  à  Bâhler  jusque  sur 
la  hauteur  (V2  h.;  1061  m.).  Là,  un  poteau  (vue  sur  le  Sentis)  indique 
à  g.  le  sentier  de  Gais,  par  le  Gèsbris.  En  venant  de  la  Vœgelisegg,  on 
atteint  plus  vite  ce  i>oint  en  n'allant  pas  jusqu'à  Txogen,  mais  en  quit- 
tant la  route,  au  delà  du  Baehtobel  (v.  ci-dessus),  à  l'endroit  où  elle  gra- 
vit des  degrés  à  dr.,  tout  près  du  vallon,  et  l'on  monte  doucement  dans 
les  prés.  Ce  sentier  atteint  la  route  de  Trogen  àBuhler  un  peu  en  deçà 
du  poteau,  à  V^  d'h.  de  Speicher.  5  min.  au  delà  de  ee  poteau,  à  g.,  deux 
maisons.  Ensuite ,  5  min.  plus  loin ,  une  montée  où.  l'on  prend  à  g.  et 
non  à  dr.  Le  chemin  longe  plus  loin,  à  g.,  une  forêt,  au  commencement 
de  laquelle  il  ne  faut  pas  descendre  à  g.  A  un  endroit  où  le  chemin  est 
bordé  à  dr.  de  vieux  pins,  on  trouve,  en  passant  entre  deux  arbres,  un 
sentier  (12  min.)  qui  monte  au  sommet  en  90  min.,  presque  sans  sortir 
de  la  forêt.  A  la  Signalhœfie  (1253  m.),  la  vue  est  masquée  par  des  arbres, 
mais  quelques  min.  plus  loin  est  une  *auberge  (l!l^  m.)  où  l'on  découvre 
un  panorama  superbe  (1  h.  1/3  de  Speicher).  Descente  en  Va  h.  à  Gais. 
Des  poteaux  indiquent  le  chemin,  et  il  y  a  beaucoup  de  bancs. 

etads  (938  m.  ;  hôt  :  *KTone,  oh.  t.  c.  2  fr.  50  à  3.50,  p.  7  ;  *Ochê, 

Adler,  Hirsch,  Qœhris,  Hecht,  etc.)  est  un  village  de  2495  hab.,  avec 

de  jolies  maisons,  au  milieu  de  verts  pâturages,  dans  une  contrée 

presque  sans  arbres.   Il  possède  le  plus  ancien  des  établissements 

appenzellois  pour  la  cure  de  petit-lait,  datant  de  1749.   Joli  coup 

d'œil  sur  le  Sentis,  du  Kurgarten, 

Tramw.  à  vap.  pour  St-OaUt  v.  p.  60.  —  Da  Gais  a  ALTSTiVTTBii  :  2  h. 
(9  kil.  6),  dilig.  1  fois  par  jour,  trajet  en  1  h.  1/4.    La  route  est  de  plain- 

Sied  pendant  Vsh.;  puis  elle  descend  sans  interruption  à  partir  de  l'en- 
roit  où  elle  contourne  la  montagne  et  se  sépare  du  vieux  ehemin.  Ce 
chemin,  préférable  pour  les  piétons,  passe  à  g.  par  le  *8toM  (7  min.  \  956  m.  *, 
pent.  Stoêê),  ehapelle  où  l'on  jouit  d'une  vue  renommée  sur  la  vallée  du 
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Rhin,  id  Vorarlberg,  été.  Cet  endroit  est  encore  plut  «élèbre  par  to  tU- 
toire  de  400  Appenst lioisi  eomoMuidée  pas  le  eonato  B#âolplie  de  WeHlMi- 
bergf  SUT  3000  hommes  de  Tarmée  de  rarcbidue  Frédéric  et  de  Tabbé  de 
St-Gall,  en  140K.  Le  vieux  chemin,  qui  est  plus  court,  traverse  bientôt 
la  route,  au-dessous  du  Stoss,  et  descend  directement,  en  partie  sous  bois, 
à  AlUtœtten  (p.  61). 

De  Gais  à  Ap]>«iiz«ll  (1  h.  V*))  U  y  a  une  gfande  route  qui  passe 
toujours  à  travers  de  beaux  pâturages,  et  11  s'en  détache  à  g.  à  mi- 
chemin  un  sentier  qui  mène  au  Weissbad  (v.  ei- dessous)  par  le 
Ghtggtrloch  (940  m.). 

Appeniell  (781  m.  ;  hôt.  :  *Jieekt,  *Lawe,  ^Hirsch,  tous  trois  pas 
chers;  BoferbtKd;  Schiff;  bonne  bière  à  la  Cowrenvne),  chef-lieu  des 
Rhodes  intérieures,  sur  la  Sitter,  n'est  qu'un  gros  village  de  4477 
hab.,  avec  des  maisons  de  bois,  pour  la  plupart  anciennes,  et  deux 
couvents.  C'était  jadis  la  résidence  d^été  des  abbés  de  St-GaU, 
comme  l'indique  son  nom,  dérivé  û^Abbatù  ccUa,  demeure  de  l'abbé. 
On  en  remarque  Vhôpital  et  V^glise.  Les  archives^  renferment  des 
chartes  intéressantes.  Promenade  ombragée  au  bord  de  la  Sitter. 
—  Ligne  d' UmcMeh  et  de  Winkeln,  v.  p.  50. 

Une  route  de  voit,  conduit  d'Appenzell  au  Welssbad  en  traver- 
sant la  Sitter  et  passant  à  Vkôt.^pens.  Stcinegg,  Omn.  5  fois  par 
jour  de  la  gare  (70 c.)»  Voit,  à  1  chev.,  4  fr.;  à  2  ehev.,  6  fir.  Il  y  a 
aussi  un  sentier  d«  la  gare.  Le  *Weiafb«A  (819  m.),  à  >/4  d'h.  au  S.- 
£.  d'Appenzell,  est  un  grand  établissement  dans  un  site  charmant, 
tr^  fréquenté  comme  station  cUmatéiiqueb  Prix:  ch.  et  s.  2  à  4  fr«, 
dé.  1.20,  dî.  3,  soup.  2  ;  réductions  en  cas  de  séjour  prolongé.  Il  y 
a  deux  ai»tres  hdt.:  zur  Weissbadbrûcke,  zur  G«mse. 

OujDBs  :  Bubery  Jeté,  et  Jea$^^«t.  Koêttr^  J.^M.  Rutdi,  ete.  Tarif:  pour  le 
WildkirchU.  on  rSbenalp,  5  fr.^  le  Sentis,  10;  WUdhaus  par  le  Sentis,  20; 
TAltmann,  15;  le  Hohe-Kasien,  6;  la  vallée  du  Bhin  par  cette  hauteur, 
10  fr.  —  GnsvAux  :  pour  le  'Wildkirohli,  TËbenalp ,  la  seealp  ou  ïe  Ruh- 
sitz,  13  fr. 

L'excursion  qui  se  fait  le  plus  souvent  du  Weissbad  est  celle  du 

Wildkirchli^  <|ui  demande  1  h.  */^  (guide,  inutile,  ô£r.).  On  monte, 

au  bout  d'une  centaine  de  pas,  à  dr.  du  chemin  de  Brûlitàu  (p.  59), 

laisse  8  min.  plus  loin  à  g.,  à  une  maison,  le  chemin  mhletier  et 

continue  tout  droit,  par  un  bon  sentier,  qui  croise  le  chemin  au  bout 

de  ^/4  d'h. ,  à  une  grille,  et  continue  dans  la  direction  de  TEbenalp, 

vers  la  dépression  qui  est  entre  elle  et  la  cime  boisée  de  la  Bommtn" 

cdp  (à  g.  ;  40  min.).    Il  y  a  de  là,  k  dr.,  une  montée  en  lacets  sous 

bois  et  à  10  min.  un  poteau  qui  indiqué  à  dr.  le  chemin  direct  de 

TEbenalp  (v.  p.  58).    Celui  du  Wlldkirchli  tourne  à  g.  et  arrive  en 

10  min.  au  pied  des  parois  à  pic  de  l'Ebenalp  du  côté  de  la  vallée 

de  la  Seealp.   A  Vi^^'^*  ^^  ^À,  l'aub.  *mim  Eschef  (1461  m.  ;  ch.  1  fr. 

50  à  2  fr«),  d'où  l'on  a  une  vue  superbe.  Un  ehemin  étroit  mais  sûr, 

contre  la  paroi  escarpée  de  la  montagne ,  mène  à  dr.  en  2  min.  au 

*Wildldrehli  (1477  m.),  anc.  ermitage,  consacré  à  St  Michel,  dans 

une  grotte  naturelle  de  10  m.  de  largeur,  à  côté  de  laquelle  il  y  a 

une  auberge,  A  la  fête  de  l'Ange  gardien  (eommeno.  Àe  juillet)  et 
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à  la  St-Mlcliel  (29  sepi.)}  il  y  a  un  service  solennel  au  Wlldktrchli, 
et  Tennitage  et  TEbenalp  sont  alors  très  ftrëq^uentés.  On  a  de  là  une 
belle  vue  sur  la  profonde  Tallée  de  la  Seealp  et  à  g.  sur  le  lac  de 
Constance,  \a  Souabe  et  la  Bavière. 

|t  Une  galerie  obscure,  de  150  pas  de  long  et  fermée  par  une  porte, 
dont  Taubergiste  a  la  clef  (60  c.  ;  il  faut  de  la  lumière) ,  conduit  de 
la  grotte  à  r*Sbenalp,  à  26  rain.  du  sommet  (1644 m.;  auè.),  d'où 
Ton  a  un  panorama  splendide  du  Sentis,  de  rAltmann,  du  lac  de 
Constance,  etc.  —  Au  retour,  on  peut  aller  directement  en  26  min. 
à  la  croupe  au  N.  de  la  Bommenalp  (v.  ci -dessus).  Il  est  alors 
agréable  d'avoir  un  guide  jusqu'à  l'endroit  où  commence  le  chemin 
battu. 

Jolie  pronneiiade  du  Weissbad  au  lao  d*  la  8«*alp  (1139  m.  ;  aub.) ,  à 
1  h.  V4)  dans  un  site  pittoresque  entre  les  Ologçeren  et  rJi^enalp  (p.  59). 
On  y  va  par  la  Schwendi^  Vmtb.  Wasterauen  (60  min.;  y.  ei-deflfloua)  et 
raff6.  Alpenroêe  (4  min.),  où  Ton  passe  sur  la  rive  g.  du  Sehwendibaeh  ; 
puis  par  VE*cher»Uin  et  une  jolie  gorge  boisée.  Un  sentier  esearpé  y  des- 
cend également  de  VEsetur  (v.  ci-dessus),  en  1  h.  Promenade  intéressante 
sur  ce  lac.  De  là  à  la  MeggUsalp  (v.  ci-dessous),  en  1  h.,  par  un  chemin  ré- 
cemment amélioré  en  plusieurs  endroits,  avec  c&bles  en  fer  aux  passages 
dangereux.  Le  sentier  rejoint  90  min.  en  deçà  le  chemin  du  Weissbad.  — 
Au  Lanerfall  (971  m.),  1  h.  i/s^  excursion  intéressante  par  la  vallée  du  Wein- 
baeh  (poteau  indicateur  derrière  le  Weissbad),  puis  par  un  beau  bois. 

L'ascension  du  ^Sentit  (2604  m.) ,  montagne  la  plus  haute  du 
canton  d'Appenzell ,  se  fait  souvent  du  Weissbad ,  en  6  h.  :  guide, 
inutile  pour  les  alpinistes,  10  fr. ;  voit,  à  1  chev.  jusqu'à  Wasser- 
auen,  4  fr.  Il  y  a  d'abord  un  chemin  de  voit,  qui  se  détache  de  celui 
de  Brûlisau,  à  dr.  au  delà  du  pont  sur  le  Schwtndihach  (3  min.)  et 
va  par  la  rive  dr.  à  la  Bthwendi  (V4  d'h.  ;  850  m.  ;  aub.  zur  Pelsen- 
burg ,  sur  la  rive  g.) ,  puis  à  Vauh,  WasseraiLen  (36  min.  ;  874  m.). 
Ensuite  on  monte  par  un  sentier  dit  Katzensteig,  à  dr.  d'une  gorge 
dans  laquelle  se  précipite  un  torrent.  Dans  le  haut  (40  min.),  les 
chalets  de  la  Hïittenalp  (1201  m.),  où  l'on  peut  avoir  du  lait  Plus 
loin,  le  sentier,  étroit,  mais  bien  battu,  looge  les  Schrennen,  pâtu- 
rages escarpés  des  Qlogçerc»,  bordés  de  parois  à  pic.  On  a  bientSt  un 
coup  d'cBii  charmant  sur  le  Icui  dé  la  Seealp,  situé  beaucoup  plus 
bas,  sur  le  Sentis  et  l'Altmann.  A  dr.,  dans  le  haut,  le  Wildkirchli. 
On  passe  au  bout  de  ^4  à.^^»  à  un  refuge  et  on  arrive  '/4  d'h.  après  à 
la  idegglisalp.  (1620  m.;  *aub.))  dans  une  vallée  pittoresque.  Le 
chemin  de  cet  endroit  à  la  cime  du  Sentis  (3  h.)  monte  aussitôt 
assez  rapidement ,  du  côté  g.  de  la  vallée ,  et  ensuite  par  la  Kuh'- 
maad.  Il  est  toujours  bien  battu  et  il  y  a  en  beaucoup  d'endroits 
des  degrés  taillées  dans  le  roc.  Suivre  le  télégraphe,  qu'on  trouve 
à  10  min.  de  la  Megglisalp.  On  aperçoit  au  bout  de  1  h.  '/«,  à  la 
Wagenlucke  (2069  m.),  la  cime  du  Sentis,  avec  son  hôtel.  On  laisse 
à  g.  un  champ  de  neige  et  le  sentier  monte  à  la  fin  rapidement, 
par  des  degrés  où  il  y  a  des  cibles,  jusqu'à  Vhôlel  (1  h.  1/4;  2466  m.). 
Cette  maison  est  assez  chère ,  'surtout  quant  à  la  table  (lit,  3  à  5  Ar.  ; 
matelas  dans  les  combles,  1.50)  et  il  importe  d'arriver  à  bonne  heure 
pour  y  avoir  de  la  place.    Il  n'y  a  plus  que  6  min.  de  là  au  sommet 
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du  8Binii,  qu^on  atteint  par  an  escalier  garni  de  barres  de  fer.  Il  y 
a  k  Thôtel  un  bureau  télégraphique  et  sur  la  cime  une  station  mé- 
téorologique. La  ^''vue  (v.  Texeellent  Panorama  de  Helm)  s'étend  au 
loin  sur  le  N.-E.  et  l'E.  de  la  Suisse,  le  lac  de  Constance,  la  Souabe 
et  la  Bavière,  les  montagi>es  du  Tyrol,  des  Grisons  et  des  petits  can- 
tons, les  Alpes  de  Glaris  et  de  Berne.  La  cime  du  N.,  dite  Giteêpitz 
(2450  m),  est  séparée  de  celle  du  S.  par  la  nêi^  bleue,  où  Ton  n'ira 
pas  sans  guide. 

Un  sentier,  d^abord  sur  de  la  neige  et  très  ralde  dans  le  bavt,  eon- 
duit  en  3  h.  l/g  à  4  h.  du  Sentis  à  Wll4hmmê  ou  à  OnfenotMer^  dans  le 
toggenbourg  (p.  64),  par  le  Seha/boden  (1725  m.)  et  Talpe  de  Fliê  (1503  m,). 
À  la  montée,  on  met  6  h.  et  tin  guide  est  utile.  —  Le  eîiemin  ordinaire  du 
Weissbad  à  Wildhaus  demande  7  b.  i/a  à  8  h.  ;  il  est  pénible  et  peu  inté- 
ressant, de  sorte  quMl  vaut  mieux  prendre  par  le  Sentis,  ce.  qui  n'est  pas 
beaucoup  plus  long.  Il  passe  par  BrûUfou  (v.  cir dessous),  le  Bràttobel^  le  U»c 
de  Sœmbtis  {iHOê  m.),  le  (ae  de  Feehhn  (1448  m.  ;  chalets)  et  le  col  dit  ZwingU- 
past  (3031  m.),  entre  VAUnuMn  (v.  ci-dessous)^  à  dr.,  et  le  KraMpJlrtt  (3131  m.), 
à  g.  ^  puis  il  descend  par  la  Kraiaip  (18Q9  m.)  et  la  TeseMp  (1395  m.). 

Les  touristes  non  sujets  au  vertige  peuvent  visiter  le  Wildkirebli 
(p.  57)  et  le  Sentis  en  une  fois  (7  à  8  b.;  guide  nécessaire;  15  fr.).  Le 
cbemin  passe  à  une  grande  hauteur  au-dessus  du  lac  de  la  Seealp,  puis 
au  pied  du  Zœnskr  et  du  SchoeJUr,  par  VAlienalp^  TCSArlt' et  le  MuuhtUn- 
herg  (beaucoup  de  pétrifications),  et  va  de  U  au  sommet,  soit  à  g.  par 
une  dépression  de  terrain,  la  "Wagenlucke^  oit  Ton  rejoint  le  chemin  venant 
de  la  Hegglisalp,  soit  directement  (1  h.  de  moins)  par  la  neige  bleue  (cre- 
vasses), en  longeant  le  pied  du  Qirespitz  et  par  lés  PUstten.  —  Un  chemin 
ouvert  par  le  club  alpin  suisse  conduit  aussi  directement  du  côté  O.  au 
sommet  (6  h.  av.  un  guide).  11  monte  en  3  h.  d'Urnsesch  (p.  So3  ou  de 
Kesslau  (p.  63)  à  Talpe  de  Ôemeinetèr-Weun  (1283  m.),  puie,  sur  des  débris 
de  rochers  et  en  zigzag  le  long  d''une  paroi  abrupte,  à  la  première  ter- 
rasse. Ensuite  il  s'élève  moins  rapidement,  sur  des  bordures  de  rocher 
et  de  gazon,  jusqu'à  la  crête  dite  Mie^ordkamm  et  à  la  cabane  du  TMer- 
wiet  du  C.  A.  S.  (2  b.  Vs;  $084  m;).  Pui«  il  «onte  f>ar  le  Oraukopf  (2313  m.), 
sur  des  rochers  et  des  éboutis,  et  serpente  jusqu'à  la  crête,  entre  la  Oire- 
ipitt  et  le  Sentis,  et  il  gravit  enfin  les  PUrtUn  par  un  escalier  de  130  m. 
de  haut,  taillé  dans  le  roc  et  garni  d'un  cftble  en  fer,  conduisant  au 
sommet  (1  h.  i/a). 

A  l'Altmann  (2438  m.),  7  h.  d'ascension  pénible  du  Weissbad,  avec  un 
guide,  par  la  Fœhlenalp  et  le  Ztcinglipas»  (v.  ci-dessus).  Desceote  par  les 
LachUbetter  à  la  MeggUsalp  fp.  58). 

Du  WbissbAlD  a  i<a  valus  stf  Khiv,  pab  lv  Hobb-Kastbn.,  5  h.  l/s-  On 
passe,  au  S.-B.,  à  Br0iiau  (i/t  h.  v  924  m.  ;  aub.  :  Kronei),  et  oq  j  prend  le 
chemin  pavé  près  de  l'église;  puis  on  passe  devant  la  première  maison, 
en  se  dirigeant  sur  la  grange  voisine,  et  on  monte  par  des  prairies,  jusqu'au 
dernier  groupe  de  maisons  (l/^  h.).  De  là,  tcnxt  droit,  non  pat  le  sentier 
battu,  mais  en  traversant  une  Itaie  à.dr. ,  jusqu'à  l'aub.  iSf^spU  (Va  h.; 
1371  m.;  (Chemin  m^uletier  jusque  là),  au  S.-O.  du  Kamor  (1590 m.).  En- 
suite 1  h.  1/4  de  montée,  par  un  sentier  bien  battu ,  jusqu'au  sommet  du 
*Hohê«Ka«ten  (1798  m.  ;  aub.),  qui  domine  à  pie,  à  l'£.,  la  vallée  du  Kbin. 
Très  belle  vue,  d'un  côté  sur  le  Sentis  avec  ses  trois  ramifications  du 
ÏT.-B. ,  qu'on  ne  saurait  nulle  part  mieux  voir  que  de  là,  de  l'autre  sur 
la  vallée  du  Rhin  jusqu'au  lac  de  Constance,  et  sur  les  Alpes  du  Vorarl- 
berg  et  des  Grisons.  —  On  redescend  par  un  chemin  raide  et  pierreux, 
en  3  h.,  à  la  stat.  de  Sennwald'SaleU  (p.  61).  Il  se  détache  à  g.  de  celui 
du  Weissbad ,  immédiatement  au-dessous  de  la  croupe  entre  le  Kamor  et 
le  Hohe-Eastenj  puis  il  contourne  cette  dernière  montagne  à  l'O.  et  au 
8.  et  descend  en  zigzag.    11  n'y  a  pas  à  s'y  tromper^  il  y  a  plus  loin  des 

Soteaux.    On  passe  la  dernière  heure  dans  un  bois,  puis  dans  le  village 
e  Sennuald, 
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Ligne  d'Appenzéll  à  Winktin,  par  Umcuth  et  HerUau,  v.  p.  50. 

D'Appenzsll  ▲  St*Gall  pab  Gais  bt  Tsufen,  route  préférable  : 
Ô  kU.  6  jusqu'à  Gaie;  dilig.  Ô  fois  par  jour,  1  h.  de  trajet;  14  kil. 
de  U  à  St'Gall,  par  Teufsn,  tramw.  à  vap.,  en  1  h.  Vé-  -^  Jusqu'à 
Oais  (5  kil.  6.)?  v.  p.  5^  —  Le  tramw.  à  vap.  de  St-Gall,  à  crémail- 
lère aux  endroits  escarpés ,  passe  à  2^eibriieken ,  où  s'embranche 
à  g.  la  route  d'Appenzell  (p.  57),  et  descend  le  long  du  BothhaeK  — 
3  kil.  BûhUr  (833m.;  *RŒssli),  beau  village,  dans  un  joli  site.  — 
Puis  les  baltes  de  Rose  et  de  Linde  (*bôt.,  p.  4  à  ô  fr.),  et  l'on  re- 
monte. —  7  kil.  Teufen  (839  m.;  hôt:  *Hecht)j  village  industriel  de 
4629  hab.,  prospère  et  très  pittoresque,  qui  jouit  d'une  vue  superbe 
sur  la  chaîne  du  Sentis.  —  On  contourne  ensuite  le  versant  O.  de 
la  Teuferegg,  par  des  prairies  et  des  forêts.  Stat.  de  Stemen,  Nieder- 
teufen,  LustmuhU  et  Biethauale,  d'où  l'on  descend  par  une  forte 
courbe.  —  St^OcAl,  v.  p.  50. 

Db  T&ufev  a  St-Gall,  il  y  a  également  un  sentier,  qxd  demande  1  h.  Va- 
Il  quitte  la  route  près  de  l'Ilote!  Becht,  monte  immédiatement  jusqu^à  la 
Schœ/UU'  Egg  (l/4d'li.;  973  m.',  aub.)  et  redescend  à  St-Oeorgen  (S^d'h.), 
sur  la  route  de  St-Qail  (1/2  b.).  10  min.  au  S.-O.  de  la  Sehœfle^s-Egg  est 
la  *FrœliohMf  9  (1003  m.  \  *aub.) ,  d*où  la  vue  est  fort  belle  :  an  premier 
plan ,  Teufen  et  la  verte  vallée  semée  d^habitations,  les  montagnes  d'Ap- 
penzell*, à  g.,  le  Feehnem,  le  plus  rapproché;  puis  le  Kamor,  le  Hohe- 
Kasten  ;  à  peu  près  au  milieu  de  la  ehune,  à  la  limite  des  neiges,  la  verte 
Ebenalp;  plus  a  dr.,  TAltmann  et  le  Sentis,  avec  ses  neiges*,  au  loin,  le 
Qlœrniscb  et  le  Speer;  à  TO.,  comme  sur  une  carte,  le  ebemin  de  fer 
et  la  route  de  Wyl,  sur  une  longueur  de  6  lieues;  au  K.,  un  coin  du  lac 
de  Constance.    Il  y  a  1  11  de  cet  endroit  à  St-Oall  Cp.  50). 


18.   De  Borschaoh  à  Coire. 

F.  leê  carUs  p.  29^  64  et  366. 

93  kil.  Chemin  de  fer.  Trajet  en  3  h.  1/4  à  4  h.  Prix  :  9  fr.  75,  6  fr.  85, 
4  fr.  90.  .  Voir  Tintrod.,  p.  X,  surtout  en  ce  qui  concerne  les  billets  cir- 
culaires. 

"Horschachy  v.  p.  52.  On  longe  d'abord  un  Instant  le  lac.  A  dr., 
le  château  de  Wartegg  (p.  ôô).  —  4  kil.  fi^oad  (hdt:  Anker;  bons 
bains),  localité  pittoresque,  où  il  y  a  des  carrières  de  pierre  blanche. 
Ou  aperçoit  dans  le  haut  Heiden  (p.  55).  Plus  loin,  au  pied  du 
Buchberg,  qui  est  couvert  de  vignes,  le  joli  château  de  Weinhaurg, 
au  prince  de  HohenzoUern  (p.  53).  La  voie  traverse  un  terrain  fer- 
tile, formé  par  les  alluvions  du  Bhin.  —  9  kil.  Bheinegg  (403  m.  ; 
hdt.:  *Post,  Rassli,  Hecht)^  petite  ville  au  pied  de  collines  plantées 

de  vignes. 

Omnibus  à  tous  les  trains  pour  Thaï  (433  m.  -,  hôt.  :  Oeh$\  localité  in- 
dustrielle de  3319  hab.,  à  3  kil.,  dans  un  joli  site,  au  pied  du  Bttekberg. 
De  là  au  Steinerne  Tl»eh  (p.  53),  35  min. 

Dilig.  3  fois  par  jour  fen  1  h.  5)  et  sentier  plus  court  que  la  route 
(chemin  de  fer  à  crémaillère  en  construction),  menant  à  Walienbaaaan 
(1  h.  ;  678m.  ;  •Kurfiau»  ;  •H.-P.  Rheinburg,  près  de  l'église,  p.  6  fr.  à  8.50),  gros 
village  et  station  d'été  jouissant  de  belles  vues.  La  route  continue  sur 
la  hauteur,  d'où  Ton  a  de  charmants  coups  d'œil  sur  la  vallée  du  Rhin. 
A  30  min.,  le  couvent  de  OrùnnutuUim  (6i3  m.  ;  hôt.  :  *Lœwe).     10  min. 
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plua  loin,  à  g.  ayant  Tanb.  de  JCaldegg,  U  route  dU«  (lli.}  v,  ei-des- 
sous).  On  atteint  ensuite  en  7  min.  le  point  eulmlnant  de  U  route,  d'où 
elle  tourne  à  dr.  et  descend  en  lacets  à  Bemeçg  (r.  ci-dessous).  Vn  sen- 
tier eendnit  de  la  hauteur  en  10  min.,  à  g.,  par  la  évite  de  la  montagne^ 
à  la  «JMldMf  (648  m.\  attb.  en  été),  roeher  en  saiUie  à  Tangle  de  la  vallée 
du  Bhin,  dxm  Ton  a  une  très  belle  vue  de  cette  vallée,  des  Alpes  du  Vor- 
arlbeiv  et  de  VAppenzell  et  du  lae  de  Constance.  Descente  à  An  (i/^  h.) 
ou  à  Si-Jù$rgr9the»  (V4  d*b.  \  y.  ei-dessoua). 

Silig.  aussi  de  Ebeinegg  à  Woif/htikUn  et  Btident  9  fols  par  jonv,  en 
)  (v.  p.  64). 

Wal»enhauien>  (y.  ci-ddssus)  s'aperçoit  un  instant  à  dr.  de  la 
yole,  «nr  U  hauteur.  «-  13  kil.  SMÊMTfpritktn  (406  m.  ;  hôt.  :  lAnde, 
Och$,  Sonne)»  A  g.,  la  ligne  de  Bregenz^  dans  le  Vorarlberg  (y.  l'AW<;- 
magn4  du  Sud,  par  Bsdeker).  A  la  Mtld4gg  (1  lu),  y.  ci-dessus. 

La  vaU^e  du  Bhin  (Rheinthal)^  jadis  appelée  Shintfau  supérieur, 
et  administrée  Jusqu'en  1798  par  de  baillies  suisses,  comme  le  Tes- 
sin,  la  Thurgoyie,  etc.,  est  en  partie  marécageuse  et  exposée  à  des 
inondations.  Beaucoup  de  champs  de  mais.  La  voie  longe  le  ver- 
sant de  la  montagne ,  couvert  d'arbres  fruitiers  et  de  vignes ,  et  de 
Heldiberg  à  MofMitin,  elle  passe  entre  le  fleuve  et  des  rochers  à 
pic.  —  15  kil.  Au  (408  m.;  h^fftt;  hôt.:  *ScUff,  RcfAi),  dans  un 
joli  site,  au  pied  de  la  Meldegg  (v.  ci -dessus).  A  g.,  la  cime  nei- 
geuse de  U  Scesaplana,  plus  loin  les  Drei-$cl|vest6m$  à  dr.  le 

Hohe-Kasten  avec  son  aub.  (p.  59). 

Boute  de  Walxenhauun  (6  kil.),  v.  ci-dessus.  —  A  la  *Mtldegg  (V4  d'h. 
à  1  h.),  V.  ci-dessus.  —  3  kil.  à  TO.,  Beméfg  (491  m.  \  bSt.  :  Dtei  Ëidgênùtun^ 
Ochsy  P.  Tigelberç)^  jolie  localité  de  S332  hab.,  dans  un  bassin  entouré  de 
hauteurs  couvertes  de  vignes  et  avec  dies  bains  bien,  oifanisls, 

19  kil.  Heerhrugg.  —  22  kil.  Behstêim- MaHtach. 

26  Wl.  AlUttttten  (470  m.  ;  hdt.  :  •Drei  Kanige,  pas  cher  ;  Frei- 
hof,  Landhaus,  Lawe)^  yieille  ville  de  8416  hab.  A  dr.,  à  travers 
une  gorge,  se  montre  le  Sentis,  et  à  cdté  le  Fafaneni.  A  dr.  de  la 
voie,  le  couvent  du  Bon-Pasteur ,  avec  un  orphelinat,  et  sa  grande 
église  neuve  à  dôme. 

Des  routes  mènent  d*iei  à  TO.  par  la  Lmulmark  (fl06m.t  anb.),  en 
3  h. ,  à  Troçe»  (p.  06),  et  par  le  SUa  (966  m.)^  en  S  h.,  à  0€dê  (p.  56);  un 
sentier  intéressant,  aussi  en  8  h.,  à  SHdem  (p.  06),  par  la  chaptlU  at'Ant9ni. 

31  kiL  OberHet  (423  m.;  h(H.:  Sonne).  A  dr.,  sur  une  colline 
boisée,  la  tour  carrée  du  château  de  Blatten,  —  30  kil.  Bûti  (hôt  : 
zum  Bahnhof).  ~  43  kil.  SatetZ'Sennwald  (restaur.  près  de  la  gare). 

Au  ffohe^KMen  (1798  m.),  4  h.  i/a,  v.  p.  69:  un  guirfe  n*est  pas  néces- 
saire. —  Au  WèitOad^  jolie  excursion  de  (ih.,  par  8ax  et  la  S^xer-lMdtê 
(1666  m.),  en  passant  aux  laet  de  FœMen  et  de  ScBtnbtiê  (y.  p.  69). 

46  kil.  Hoag-Oanu  (hdt.  :  *Kreuz),  où  passe  la  route  du  Toggen- 
bouxg  à  Feldkiich,  dans  le  Vorarlberg  (y.  p.  64). 

ÔO  kiL  Boehs  {*huiffet;  hdt.  :  *iaiaHa,  Mm  AHberg,  tous  deux  à 
U  gare).  Au-dessus  du  village,  le  château  bien  eonservé  de  Wer- 
denherg,  jadis  aux  comtes  de  ce  nom. 

Embraneh.  de  18  kil,  sur  FeldHrch  (douane  à  Buehs).  —  I^n  face;  swr 
une  hauteur  de  la  rive  dr.  du  Rhin,  Vaduz  (466  m.  ;  hÔt.  :  Engel,  *LaBwe), 
aveele  château  de  Uê^ênêMn^  sur  un  haut  rocher,  capitale  de  Ta  prin- 
eipaut4  de  Liechtenstein,  au  pied  de»  DrH-Belmetttm  <9097  m.). 
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Ô5  kil.  Serelen  (aub.  :  Traube^  «impie,  mftis  bonne),  ^os  yiUage 
au  delà  duquel  sont  les  ruinas  de  Wartau  (666  m.),  à  dr.,  sur  la 
hauteur.  A  g.,  sur  la  rWe  dr*  du  Bhiu,  non  loin  de  Balsert,  les 
ruines  considérables  de  Outtenberg,  là  où  commence  1»  montée  de 
la  St-Luziensteig  (v.  ci-dessous).  —  62  kil.  TrûhbacK  (4$3  m,  ;  aub.  : 
Lœwe).  Les  masses  rocheuses  du  Schollbevg  y  resserrent  tellemeut 
le  Rhin  que  la  route  et  le  chemin  de  fer  ont  dû  être  taillés  dans 
le  roc.   A  dr.,  une  grande  carrière  de  marbre  noir. 

L*Alvi«r  (3968  m.)  lie  rravit  en  6  b.  à  5  b.  Va  de  Buebs,  de  Setelén  ou 
de  Tritbbaeb.  Ascension  tcès  intéMssante  (v.  p.  47}.  De  Triibbaehi  on 
passe  par  Atzmooty  Matant  ^  les  ruines  de  Wartatt  et  Ober$ehan  (S/4  d'h.)« 
De  là  a  la  eime,  4  b.  1/2-  Retour  en  3  b.  —  Au  Ooman  (1Ô33  m.)i  de  Trfib- 
baeh,  4  b.  i/s,  également  «ans  dtffieultft  et  intéressanlv  avec  an  gntde. 

67  kil.  Sâiguia  (48Ô  m.  ;  hôt.  :  *Thoma,  à  la  gare  ;  Kront,  Lawe, 
simples),  où  s'embranche  la  ligne  de  Weesen  (Olaris)  et  Zurich 
(p.  4S).  On  7  change  quelquefois  de  votture.  -La  contrée  est  de  plus 
en  plus  grandiose  et  pittoresque:  au  N.-O.,  la  chatne  crénelée  des 
Curfirêten  (p.  46);  à  TE.,  le  St-Luaienberg  ou  Flsscberberg  (v.  ci- 
dessous)  et  la  pyramide  grise  du  Fldknii  (v.  ci-dessous).  A  dr., 
près  de  Vilters,  la  chute  inférieure  de  la  Sar,  qul'«st  considérable 
lorsqu'il  a  plu. 

72  kil.  Xagati  (p.  64).  A  dr.,  les  ruines  de  Freudenberg  (p.  65). 
Plus  loin  à  g.,  dans  le  haut,  la  pens.  et  les  ruines  de  Wartenstein 
(p.  67).  La  voie  traverse  le  Bhln  sur  un  pont  de  bois  en  deçà  de 
l^embouchure  de  la  Tamina. 

74  klL  lUiMifeld  (526  m.;  hôt  :  H.-P.VUan,  à  la  gare;  Hineh; 

Rassit,  près  de  l'église,  bon  vin),  ville  ancienne  et  aisée  d«  1227 

hab.   Elle  a  une  vieille  tour,  construite,  dit-on ,  an  iv®  ^.  par  Tem- 

pereur  romain  Constance,  et  du  haut  de  laquelle  oii  a  une  b^la  vue. 
La^-Xttiiettate%  (692  m.),  défllé  fortifié  entre  le  ^-Lutienberg  on 
Fke$eherberg  (1138  m.)  et  le  FalknU  (y.  ei-deasous),  oii  passe  la  route  de 
Vaduz  et  de  Feldkireb,  est  à  '/«  d'h.  de  Maienfeld  (aub.,  bon  vin).  De 
Templaeement  d'un  ane.  bloekbaus,  au  sommet  du  FlOBseberbérg,  à  V4  d*b. 
à  VÔ.  an-dessus  de  la  forteresse,  on  a  une  vue  superbe  dont  on  jouit  aussi 
an  retour.  —  Au  *FaIknis  (^066  m.),  de  la  8t-Lnzienateig,  par  le  QUektobél 
et  la  SarinO'Akpy  6  h.  avee  un  guide,  diffleile  mais  intéressant.  Il  vant 
mieux  y  aller  de  Maienfeld  (guides:  Fortunat  Bnderlin,  J.-P.  Enderlin, 
J.  Just),  par  /ent»«,  la  Vordere-Alp^  la  Safina-Alp  et  la  vaUie  de  Ftœteh. 

A  g.,  des  coteaux  couverts  de  vignes,  avec  Jenins^  localité  au- 
dessus  de  laquelle  sont  les  ruines  de  V^yneck  et  à^Aspremont,  et 
Malans  (p.  357).  —  On  traverse  la  Landqv>art,  non  loin  de  son  con- 
fluent avec  le  Rhin. 

79  kil.  Lsndqnftrt  <Ô27  m.;  buffet;  *JJ.  Landguari,  à  la  gare, 
ch.  t.  c.  4  fr. ,  dî.  3.Ô0  v.  c.) ,  ou  s'^embrancfae  la  Kgne  de  Davos 
(p.  356).  Immédiatement  «près  la  station ,  à  l'B.,  au^'desstts  du  dé- 
fllé de  la  Klus,  se  moritre  la  Sulzfluh  (p.  366). 

84  kil.  Ziien  (565  m.  ;  hôt.  :  Krone,  %wn  Bahnhof)^  vieux  bourg 
qui  est  le  centre  du  pays  fertile,  mais  exposé  anx  inondations,  qui 
s'étend  dé  Maienfeld  à  Coire.  A  g.,  au  pied  de  la  montagne,  MoU- 
nœra,  campagne  de  l'évéque  de  Coire,  et  le  village  de  TrimiMs;  à 
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dr.,  les  cimes  neigeuses  an  €(Uanda  (2808  m.);  en  bas,  les  raines 
des  Yieuz  châteaux  de  Liechtenstein,  Orottenstein ,  HcUdenttein; 
danA  le  haut,  une  tour  en  ruine;  dans  le  bourg  même,  un  château 
entoufë  d^un  mur  d'enceinte. 
92  kîl.  Caire  (p.  354). 


19.  J>t  Wyl  à  Bmèhs^,  dans  la  vallée  dû  Bhiii, 

par  le  Tbggenbotirg. 

r.  la  carte  p.  64. 

Chbmih  db  fbv  jusqu'à  &nat:  23  kit,  trajet  en  1  fa.,  pour  1  fr.  96  et 
1  fr.  40  (pas  de  1^  cl.).  —  Diliobkcb  3  fois  par  jour  d'Êbnat  à  Mueh»; 
88  kll.,  etk  6  h.  1/4,  pourd  fr.  70.  En  outre  plusieurs  fois  à  Ifeselau,  en  i  h., 
et  à  ▲IVSfe-Johann,  en  31i.  40.  —  Voit,  pabtic.  de  Wildhaus  à  Oàms,  à 
1  ehev.,  8  fr.  (à  Gams,  ehes  Kessler  à  Taub.  de  la  Croix)  ;  à  Buehs,  9  fv.  ;  à 
Ebnat,  14  fr. 

On  passe  par  la  ▼allée  Industrielle  et  papnletùe-dè  là  H^hMr,.  W  t^gen- 
bourg,  qui  appartint  aux  abbés  de  St-Qall  à  partir  de  1489.  Les  l^abltants 
ayant  embrassé  la  réforme,  furent  souvent  opprimés  par  leurs  maîtres. 
Un  soulèvement  dti  peuple,  au  eommeneement  du  rviii*  s.,  amena  la 
guerre  du  Toggenbovrg,  dans  laquelle  les  etAtena  db  Berne  et  de  Zurich 
vainquirent  eeux  de  St-0|tll,  de  Luceme,  d'Uri,  d*Unierwalden  et  de  Zug 
et  obtiiirent  de  plus  grandes  libertés  pour  Tanèien  comté  de  Toggenbourg. 

Wyl  (589  m.),  station  du  cb.  de  fer  de  Winterthur  à  St-Gall, 
y.  p.  50.  —  7  kil.  Batienheid,  En  face^  Jonêwyl  et  son  église  neuves 
—  10  kil.  Lutishautg,  où  on  traverse  le  Oupgerloch,  sur  un  viaduc 
de  58  m.  de  haut.  —  IS  kii.  Butachwyl,  —  £5  kil.  Dietfurt. 

i7kfl.  Liehteniteig  (hôt.  :  «Xf-one),  belle  ville  de  1599  bab.,  sur 
une  colline  rocheuse,  avec  une  église  goth.  moderne.  Sur  une  hau- 
teur isolée,  à  1  h.  */4  i  l'E.,  les  ruines  de  Neu-Toggenhourg  (1087m.), 
d'où  Ton  a  une  belle  vue. 

20  kil.  Wattwyl  (618  m.  ;  hôt.  :  Itoss,  ^Toggenbourg),  un  des  plus 
beaux  villages  de  la  Suisse,  de  5260  hab.,  avec  une  église  neuve 
pour  les  ideuic  confessions.  Pilig.  4  fois  le  jour  pour  Utznach^  trajet 
en  1  h.  '74  (▼•  P*  ^)'  —  A  dr.,  sur  une  hauteur,  le  couvent  de  Ste- 
Marie-dea- Anges;  au-dessus,  les  ruines  du  château  d'Yberg, 

25  kil.  Ebnat-Kappel,  dernière  station,  desservant  deux  gros 

villages  :  Ebnat  (642  m.;  bât.:  *Krone,*Adler;  rest.  Rosenbuhl,  qui 

jouit  d'une  belle  vue),  et  Kappel  (hÔt. ;  Traube,  Stem),  à  20  min. 

auN.-O. 

Au  *8peer  (1956  m.h  en  6  h.,  par  le  Steinthait  un  peu  pénible  à  U  fin: 
guide  agréable  (v.  p.  &).  Ascension  aussi  dé  yeu-St-Johann  et  de  l^esàlau 
(v.  ei-dessous),  par  Talpe  Im-laad  et  la  fferrenalp,  en  5  h.  (guide,  7  fr.). 

La  route,  d'où  l'on  voit  en  face  les  Gurflrsten  et  à  g.,  avant  Neu- 
St^Johann ,  le  Sentis ,  monté  lentement  sur  la  rive  dr.  de  la  Thur, 
par  Krummenau  (727  m.),  où  la  rivière  coule  sous  un  pont  naturel 
appelé  le  Sprwng  (saut),  et  par  îfeu-St'Johawn  (760  m.;  aub.: 
Sehafle),  où  il  y  a  une  anc.  abbaye  de  bénédictins.  ~  32  kil.  Ifeiftlau 
(753 m.;  hôt:  *Kront,  Traube,  Stem),  qui  a  une  jolie  église. 
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Di  KassLAU  A  UsvJBtcB,  PAS  i»B  COL  DB  K«JBSBB«,  4  K  !/»«  intérQMiuit. 
Route  de  voit.^  de  Veu-St-Jobann,  par  la  jolie  vallée  dite  LauierthaL  Ennei- 
bûM  et  les  bains  de  Ried  ou  û.^ BnnetbUhl^  jusqu^à  Talpe  de  Bemhaldén  (1  h.  lA; 
1087  m.))  dans  «b  beau  site  ;  puis  sentier  par  la  forêt  de  Xrasem^  lé  Ml  «• 
KnBien  (env.  1300  m.),  et  les  pâturages  de  Krœterm^  jusqu'à  Vàlpe  Mos$/aU 
(3  b.  ;  aub.),  d*où  il  y  a  un  petit  ebemin  de  voit  jusoirà  Umœtch  (1  b.;  p. 
60).  —  Aseension  du  Sentit  (p.  00),  de  Nesslau,  en  6  b.  On  va  par  Bemhaldén 
(v.  ci-dessus)  et  monte  à  TE.  (3/4  d'h.)  à  Taloe  Oemeinen-  Weten  (1383  m.)i 
puis  à  la  cabane  de  TMerwiei  et  à  la  cime,  4  n.  —  Au  Speer^  v.  ei-dessus. 

lift  eontrée. devient  plm  MUTftge.  Oa  fiasse  à  une  Jdlie  etftcade 
de  la  Weisse-Thur,  à  Stein  ('/4  d'h»?  aub.:  Kïone)  et  à  Stark^nhach 
(Vid'h.;  aub.:  Drei  Btdgenossen ,  pas  chère),  dont  les  habitations 
sont  dispersées  au  loin.  A  dr.,  les  ruines  de  Starkenstein,  A  Weesen, 
par  VAmdener-BtrgyV.-p.iô:  guide  utile  jusqu'au  col.  —  Plus 
loin  (Vt^-),  Alt'St'Johann  (897m.;  aub.:  ^Rœssli),  et  Unterwaaser 
(V4  d'b.;  aub.  :  Stern,  Traube),  au  confluent  des  ruisseaux  qui  forment 
la  Thur. 

49  kil.  Wildhftiu  (1098  m.;  hôt.:  ^Hineh,  Sonne,  WUhelm  Tell), 

patrie  de  Zwlngle.  La  maison  de  bois  où  il  est  né,  le  1®'  janv.  1484, 

existe  toujours  près  du  village,  à  dr.  de  la  route.  'Wildhaus  apparte* 

nait  encore  en  1310  à  la  Rhétie,  et  le  domaine  de  la  langue  romane 

s'étendait  alors  jusqu'ici.  L'église  catholique  est  située  de  telle  sorte 

que  les  eaux  de  ses  gouttières  descendent  d'un  côté  dans  la  Thur  et 

de  l'autre  dans  le  Rhin.  Belle  vue  sur  les  Gurllrsten  (p.  46)  derrière 

le  Tillage;  plus  belle  encore  du  Sommerikopf  (V4  d'b.;  1316  fti.). 

De  Wildhaus  ou  d*Alt-St-jrobann  au  Sentie  ^  par  Talpe  de  Fli*  et  le 
Seha/boden  (8  h.,  pénible),  t.  p.  69.  —  An  Weietbad^  par  la  Kraialp  et  les 
lacs  de  FcÊihlen  et  de  Bœmbtis  (7  b.)«  v.  p.  69.  —  A  Watenttadtt  par  le  Kœter- 
riic»  (6  b.),  V.  p.  4T. 

La  route  descend  dans  la  vallée  du  Rhin,  en  passant  Â  g.  aux 
ruines  de  WUdenhourg,  puis  par  la  gorge  boisée  du  Simmitohel,  i  la 
fin  par  un  grand  circuit  (au  commenc,  à  dr.,  un  sentier  plus  court 
descendant  à  Grabs),  i  Oams  (2 h.;  480  m.;  aiib.:  *Kreaz),  d*où  l'on 
va  tout  droit  à  Bciag  (Vt  ^') ,  ou  i  dr.  i  Buchs  (1  h.  ^1^),  par  Grahs 
et  Werdmherg,  —  68  kit  Buchs  (p.  61). 


SO.    Bagats  et  Ffiefers. 

Voir  la  carte  p.  356. 

HÔTBLS,  presque  tous  ouverts  seulement  dans  la  saison  de  bains: 
•Q^ettenKof  (pî.  a-,  cb.  t.  c.  de  6  à  8  fr.,  rep.  1.60,  4  et  6,  p.  12  à  18):  •-»)/. 
Rttçatt  (pi.  b',  eb.  t.  c.  6  à  7  fr.,  dé.  1.35,  dî.  5,  p.  10  à  15);  *H.  Tamina 
(pi,  c;  cb.  t.  c.  3  à  5  fr.,  dt.  4,  p.  8  à  10);  ^Sehtoetzerhof  (pi.  d;  cb.  3  fr.  50  à 
3.60,  dé.  1.35,  dî.  3,  p.  dep.  7);  *ff.-P.  latimann  (pi.  i;  cb.  t.  e.  3  à  3  fr.,  dé.  1, 
dî.  3.60,  p.  dep.  6  à  6.60;  bonne  cuisine  ;  ouvert  toute  Tannée)  ;  *S.  de  la  Cou- 
ronne (pi.  e;  cb.  t.  c.  3  fr.  50  à  3,  dé.  1.35,  df.  3,  soup.  3.60;  ouv.  en  biver); 
•H. -P.  Scholl  (pi.  f  ;  cb.  3  à  3  fr. ,  p.  6);  VUla  Louisa;  *H.-P.  FrUdthal  (pi.  b  ; 
eb.  t.  c.  1  à 2  fr.,  dé.  1,  dî.  3,  p.  5  à  6) ;  •Fteieck  (pi.  g) ;  •H.  National  (pi.  1  ;  cb. 
t.  c.  3  à  3  fr. ,  dî.  3,  p.  6  k  8)  ;  *Pott  (eb.  t.  e.  3  fr.,  dé.  1.  df .  3,  p.  6)  ;  OOw, 
assez  bon.  —  A  la  gare  :  *RoHngairten  (cb.  et  s.  3  fr.  60.  de.  1.35,  dî.  S,  p.  dep. 
7;  ouvert  toute  Tannée).  —  Peksiovs:  *  Villa  Flora  ^  avec  jardin,  sur  le 
ebemin  de  Freudenberg  (v.  p.  05);  ^Home-Villa^  *P.  Wartenetein  (p.  67). 
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tpl.  6),  nau  loin  du  Dorfbid.  —  Tti.teu?HB  (pi.  T),  sa  fM»  d* 

'taStel  de  la  CoDHtDua  (Krou). 

Ohiisdi  :  di  la  | va  an  villua  d»  Raiali ,  7D  c.  ■  «t  30 1.  poai  ud« 
■uUa.  —  VoiTvas  de  Kagali  k  Pfcfan,  à  1  ebsT.,  aller  ei  relonr,  ayec 
Ih.  d'arrai,  1  ou  Spen.,  Tfr.i  3  on  4  pen.,  lOtt.  el  un  pourh.  ;  à  War- 
euUIn  al  au  villani  de  Pfafan,  eatUfr.i  t  VBtlla,  laatWrr.i  à 
■aieureld,  S  at  10  fr.  ;  à  la  Luilanitelï,  10  al  15  tr. 

RACAZ 


BUHa:  miARaïKpl.  iVMrt>>»a<l(pl.  3),  AkiKii»»!  (pi.  S),  prèi  duKnr- 
■aali  Dtrfhad  (pl.S),  ma  de  la  Gara,  »tra  la  8ahw«)iertaor  el  l'hAi.  Ta- 
niu.  La  Kaubad  a  une  gnnda  plHine  (XI  à  }8°  E.J  oii  le  bain  eodia  3  St. 
la  matin  al  1  fr.  i'anrii-mldl,  al  81  cabineti  aise  baignoirei,  où  l'on  pila 
1  fr,  al  3  fr,  00:  T.M  dsmea  «e  baieneol  da  9  b.  i/s  *  Il  ù,  Vs  dn  matin  el 
da  4  b.  à  a  h.  du  loir.    Bllleli  à  g.  de  l'hdlal  Hoî-Kagalt. 

Buioln  enept-'jft.  pac  aamaine;  an  juillal  at  en  aoill,  3fr.  —  Musiqnà 

h  la  ô'"'<  '<■  EMrftad  at  *  l'batel  Hgf-Ba(ati. 

RogrtUi  (531  m.),  Tlllage  de  1932  hab.,  dans  un  bem  site,  sut 
!■>  TOBïige  Tomina,  qui  u  Jette  près  de  là  dana  le  Rhin,  sit  e^Ubre 
par  aes'batDs  et  l'un  des  endroits  les  plus  Ar^quentii  de  la  Suisse; 

Bmlakar,  le  Suliia,  30°  «dil.  5 
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plus  de  50000  étrangers  y  séjournent  ou  y  passent  annuellement 
Le  rendez -TOUS  des  baigneurs  est  au  Kuraaal  et  dans  son  jardin. 
Les  bains  reçoivent  leurs  eaux  thermales  de  PfBBfers,par  une  conduite 
de  4  kil.  de  long.  Jolie  vue  de  la  colonnade  à  TE.  du  Kursaal  sur 
la  vallée  du  Rhin.   Musique,  v.  ci-dessus. 

Un  poteau  à  20  min.  sur  la  route  de  Sargans,  près  des  dernières 
maisons ,  indique  à  g.  un  chemin  par  où  l'on  monte  en  10  min., 
dans  des  vignes,  aux  ruines  de  Freudtnhèrg  (584  m.),  d'où  l'on  a  une 
belle  vue  sur  la  vallée  du  Rhin.  Au  retour,  on  peut  suivre  le  che- 
min qui  longe  la  montagn»  entre  des  maisons  et  des  jardins.  Café- 
restaur.  Felsenkeller,  v.  ci-dessus. 

Les  baint  de  Ptefert  ou  Ffa^tra  sont  desservis  par  une  route- 
qui  remonte  la  rive  g.  de  la  Tamina  et  y  conduit  en  50  min.  de 
Ragatz.  On  passe  entre  des  rochers  à  pic  de  150  à  250  m.  de  haut, 
qui  laissent  à  peine  assez  de  place  à  la  route  et  au  torrent  im- 
pétueux. A  env.  i/{  h.  de  Ragatz,  à  g*  avant  le  restaur.  Schwatten^ 
fally  est  un  sentier  qui  traverse  la  Tamina  et  conduit  i  Valurgut 
et  à  la  route  de  Ragatz  à  Wartenstein  (Vt  h.;  v.  p.. 67).  10  min. 
plus  loin,  un  peu  avant  une  petite  galerie  dans  le  rocher,  un  second 
sentier ,  qui  mène  en  V4  <1'^*  ^^  village  de  Pfœfers.  Us  sont  peu 
agréables  quand  il  fait  humide.  Le  second  est  ombragé  et  offre  de 
beaux  coups  d'oeil ,  mais  il  est  un  peu  escarpé. 

Vétahlissement  dt  bains  de  Pfœfers  (683  m.),  construit  en  1704, 
et  où  le  soleil  ne  luit  que  de  10  h.  à  4  h.,  même  au  cœur  de  l'été, 
est  organisé  comme  un  couvent,  d'une  manière  simple,  mais  con- 
venable: ch.  t.  c.  2  ft.  à  3.50,  dé.  1.25.  Les  bains  (1  fir.)  sont  très 
agréables  ;  ils  se  prennent  dans  de  grands  bassins  garnis  de  faïence, 
où  l'eau  se  renouvelle  sans  cesse  (29*'2R.,  28^  à  Ragatz).  Cet  établis- 
sement est  fréquenté  par  la  classe  moins  aisée,  ainsi  que  par  les 
malades  qui  veulent  prendre  les  eaux  à  la  source. 

Les  eaux  thermales  de  PfsBfers  (30**  à  31°  R.),  très  légèrement 
gazeuses,  salines  et  magnésiennes,  pures  comme  le  cristal,  sans  sa-. 
Yeur  ni  odeur,  prennent  naissance  au-dessus  de  l'établissement,-  dans! 
la  sombre  **goroe  de  la  Tamina,  large  de  8  i  14  m.    La/  source' 
et  la  gorge  se  visitent,  moyenïiant  1  fr.,  avec  un  billet  qui  8e  prend* 
à  dr.  dans  le  grand  corridor  de  rétablissement:  un  parapluie  et  un 
manteau  ne  sont  pas  inutiles.    Le  chemin  est  commode,  en  partie 
sur  une  maçonnerie  le  long  du  rocher,  à  une  hauteur  de  9  à  14  m. 
au-dessus  du  torrent.   On  arrive  au  bout  d'env.  6  min.  à  une  petite 
terrasse  à  l'Ë.  de  laquelle  le  guide  ouvre  une  porte.    Alors  on  se 
couvre  et  l'on  met  son  manteau  pour  entrer  dans  une  étroite  galerie 
remplie  de  vapeur,  qui  s'élargit  à  eny.  40  pas  de  là  et  aboutit  à  une 
grotte  où  la  source  Jaillit  dans  un  profond  bassin  entouré  d'un  pa- 
rapet. — -  On  peut  très  bien  visiter  cette  source,  delà  gare  de  Ragatz, 
en  3  h.  à  pied,  aller  et  retoux,  ou  en  2  h.  en  voiture  (y.  p.  65). 

La.  aavTua  diu  balns  au  vxllagb  dp  PFAtFitss  <1  h.  1/4)  monte  en 
Bdrpentant  sur  la  rive  g.  de  la  Tamina.    Au  bout  de  10  min. ,  un  poteau 
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q«i  iagàkme  à  dr.  le  chemin  de  Valens  (▼.  ci-dessous  ;  à  10  min.  des  bains, 
le  point  oe  m»  dit  «Galanda-Sehau»)^  à  g.,  celui  de  «Pfftffers  par  le  pont 
naturel*;  on  prend  ee  dernier,  qui  traverse  S  min.  plus  loin  la  eorge  de 
la  Tamina  sur  un  pont  naturel,  le  Seschluiê  («fermeture») ^  à  'ÎOm.  au- 
dessus  de  la  source.  On  monte  ensuite  sur  la  rive  dr.  par  un  escalier  de 
bois  très  escale  et  glissant  en  temps  de  pluie,  qui  conduit  en  20  min.  à 
une  prairie.  Ensuite  on  arrive  à  un  poteau  indicateur  d'où  Ton  monte 
en  10  min.  jusqu'à  une  aub.  sur  la  route  carrossable ,  qui  mène  à  dr.  à 
Ysetitis  (t.  p.  68)  et  à  g.  au  village  de  Pfœfers  ;  ou  bien,  ce  qui  vaut  mieux, 
on  prend  le  sentier  a  g.,  et  monte  lentement  par  des  prairies  et  sous  bols 
en  15  min.  jusqu'à  la  route,  à  25  min.  en  deçà  du  village  de  Pfœfers. 

Un  ïUMicuLAiRB  et  im6  route  mènent  en  10  et  en  40  min.  de 

Ragatz  à  l'hôt.  Wartenstein.   Le  funiculaire  a  sa  gare  derrière  l'Iiôt, 

Hof-Ragatz.   Il  monte  avec  une  rampe  de  27%.  Prix:  1  fr.  et  60  c, 

1  fr.  30  et  80  c.  nller  et  retour.  L'^hôtel-peation  Wartenitein  (751  m.  ; 

ch.  t.  c.  2  £r.  ÔO  à  5  fr.  50,  de.  1.20,  df.  3,  p.  7  à  10;  restaur.)  est  une 

fitation  d'étë  d^où  Ton  a  une  rue  superbe,  sur  la  vallée  du  Rhin  et, 

au  N.-O.,  jusqu'aux  Ourflrsten  (p.  46).   Au-dessous  sont  les  ruines 

de  Wartenstein  et  la  chapelle  St-Oeorges  (748  m.).   Encore  V4  àlx, 

plus  loin,  sur  la  hauteur,  se  trouve  le  village  de  Ptefen  (822  m.; 

hdt.:  Adler,  Lœwe).    L'abbaye  de  bénédictins  de  Pfœfers,  jadis 

riche  et  puissante ,  a  été  supprimée  en  1838  et  conyertie  en  maison 

d'aliénés  {St  -  Pirmînsherg).    A  V4  d'h.  au  î?.,  le  Tahor  (843  m.), 

hauteur  d'où  Ton  à  und  belle  Tue. 

ExcussioKs  DB  Ba6at2  (guides  :  Fahi  de  Ragata;  Jean  et  On*t.  Rifpp% 
de  Valexis  \  Wilh.  et  I>ov.  Kohler,  J.-A.  Sprecber^  de  Ysettis).  —  Au  OuaelMn* 
kopf  (751  m.),  colline  rocheuse  et  boisée  immédiatement  à  TO.  de  Ragatz, 
à  dr.  de  l'entrée  de  la  gorge  de  là  Tamina.  Des  chemins  eonduisent  en 
40  min.  au  sommet  (806  m.)i  l'un  au  8. ,  par  le  Bild  (chapelle) ,  l'autre  à 
l'O.,  en  prenant  à  g.  près  du  eafé-reet.  Felsenkeller.  Belle  vue  sur  Bagat^, 
la  vallée  du  Rhin,  les  montagnes  d'Appenzell  et  du  Prœtlgaa,  les  Grauhœmer 
et  le  Galanda.  —  A  Maienftld^  1/9  h. ,  par  la  route  de  voitures  qui  passe 
sur  le  nouveau  pont  du  Bhin  (v-  P-  62).  —  A  la  St-Luxientteig^  1  h.  par  le 
sentier  direct  qui  prend  par  le  pont  du  chemin  de  fer,  1  h.  Va  par  la  route 
de  Maienfeld;  voit,  à  1  ehev.,  14  fr.  •,  à  2  ehev.,  20  fr.  (v.  p.  02).  —  Bans  le 
PraUgau  (Sênriê^  ete.),  v,  p.  866.  —  Ooire^  Via  M<aa^  etc.,  ▼.  p.  854  et  381. 

Au  *PfiMlui  (1482'm.),  S  h.  Prendre  un  guide  à  St-Margretenberg,  si 
l'on  n'a  pas  l'Jiahitude  des  montacnes.  Dé  Pfœfers  (26  min.),  par  la  forêt 
aux  prés  du  petit  village  à.e  Si'MaKçreteàberg  (12fi2m.).  Ih.^  à  l'extré- 
mité du  village,  1/2  h.  •,  puis  à  g.,  à  la.  fin  par  des  degrés  taillés  dans  le 
iroe,  en  1/3  h.  att  sommet,*^  d'où  f  on  a  une  vue  magnifique. 

A  Vajens  (915 m. ^  aub.:  Zum  Frohsinn)^  à  Va l^- des  bains  de  Pfsefera. 
Prendre  à  dr.  au  poteau  mentionné  p.  66.  Au  sortir  de  la  forêt,  la  Co- 
landa-Behaiii  d'oii  ron  a  un  coup  d'œil  ravissant  sur  la  vallée' de  la  Ta- 


et  à  la  rouie  de  Vnttis  (V4  d'h.,  v.  ei^-deasous).  —  De  Valons  au  Vaaane- 
kepf  (2034 m.),  3 h.  i/si  <^^®e  un  guide,  facile  et  intéressant.  On  monte 
par  des  pâturages,  en  3 h.,  à  TaJpe  de  Lata  (1872 m. i  aub.);  puis  à  dr., 
en  i/«  h.,  au  sommet,  oit  la  vue  est  étendue.  Biche  flore.  —  vue  encore 
plus  étendue  du  acMœuKiopf  (2224  m.),  à  1  h.  de  l'alpe  de  Lasa.  —  De  Valens 
au  «Xcoitehina  (2425  m.),  par  Vasœn  et  l'alpe  de  Vindeh  (1650  m.),  4  h.,  sans 
difficulté  et  intéressant.  ^  Ascension  des  Granhosmer  (plus  haute  cime, 
Ptxol^  2849  m.),  3 h.  de  l'alpe  de  Lasa  (v.  ci- dessus),  sans  difficulté  pour 
les  alpinistes,  mais  pénible;  èourse  intéressante  et  grandiose. 

5* 
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Db  Baoatz  ▲  BBicHfiHAtf ,  ^AS  tB  COL  DB  KûVKBLS,  7  à  8  h..  intëressAiit  ; 
rottte  jusqu'à  Vœttis  \  dilig.  tous  les  jours,  en  2  h.  l/a  pour  2  fr.  66  ;  voit, 
à  2  chev.  de  Bagatz,  25  fr.  aller  et  retour.  On  passe  au  village  de  PfsBfers, 
puis  on  longe  le  côté  dr.  de  la  profonde  vallée  de  la  Tamina)  dans  laquelle 
on  a  çà  et  la  de  belles  échappées.  Au  bout  de  1/3  h.,  à  dr.  le  sentier  des 
bains  de  Pfœfers  (v.  p.  67).  Sur  la  route,  les  maisons  de  Ragol^  en  faee 
de  FakiM  (v.ei-dessus),  et  de  Vadura^  en  face  de  Vauen^  au  pied  du  MorUe- 
luna  (v.  ci-dessus).  On  a  toujours  à  g.  les  pentes  escarpées  du  long  Oa- 
landa.  La  vallée  s'élargit  avant  VattU  (3  h.  1/2  ;  ^51  m.  ;  hôt.  :  Tamina,  pas 
cher  :  zur  Lerehe) ,  village  solitaire  au  débouché  de  la  vallie  de  Kalfeisen 
(p.  tô),  d'où  sort  la  Tamina.  On  peut  aller  d'ici  en  4  h.  à  Valpe  de  Sardona, 
par  Sl-ilarHn  (p.  48).  La  route  de  voit,  s'arrête  à  Vœttis  ;  le  chemin  mu- 
letier, carrossable  au  besoin  jusqu'à  la  hauteur  du  eol,  quitte  la  Tamina 
et  remonte  le  cours  du  Ocerbiy  qu  il  traverse  trois  fois,  en  suivant  presque 
continuellement  le  versant  £.  de  la  vallée.  Les  chalets  disséminés  forment 
ensemble  la  commune  de  KunkeU.  0ès  qu'on  a  atteint  le  ool  de  Xunkeli 
on  de  la  Foppa  (2h.  ;  1351m.),  on  ne  eontiuoe  pas  tout  droit,  mais  on 
laisse  la  fontaine  à  dr.  et  on  se  dirige  vers  le  défilé  de  la  Fûppa  (vue 
superbe  sur  la  vallée  du  Rhin  à  env.  5  min.  à  dr.  du  chemin).  Il  nV  9k  plus 
ensuite  qu'un  sentier  escarpé  et  pierreux,  jusqu'à  Tamins  (à  Reiehenaify 
1  h.  i/a  ;  p.  367).  —  Le  Biacelipite  ou  Pix  Bargia$  (3351  m.)  se  gravit  de  VœHis 
en  8  h.  environ.  L'ascension  est  difficile  et  seulement  pour  des  Alpinistes. 
Guide,  40  fr. 


21.  De  Zurich  à  Olaris  et  à  Lintlitlial. 

85  kiL  de  ch.  de  fer.  A  Glaris:  69kil.«  en  2h.  lA,  pour  7  fr.  20, 
5  fr.  05  et  3  fr.  60.  De  Glaris  à  Linththal  :  16  kil^  en  ifJk  W  min. ,  pour 
1  fr.  60,  1  Ar.  15 et 80e.  —  De  Weesen  à  Glaris:  ISkil.,  en  25  min.,  pour 
1  fr.  25,  90  et  65  c.  —  On  ehanf  e  ordinairement  de  voiture  à  Glaris. 

Jusqu'à  Zitgelhriicke  (58  kil.),  v.  p.  43.  Oa  traverse  le  canal  de 
la  Linth  (p.  45).  A  dr.,  le  Wlggis  et  le  Glœmlscli  (p.  69).  —  99  kil. 
lW«der-Umcnet  Oher-JJmen,  —  62kll.  NafeU- Mollis,  où  l'on  re- 
joint la  ligne  de  Weesen  (2  kil.  ;  p.  45). 

Kœfelt  (440 m. ;  hôt.:  *Sehwert,  National,  Schlûssel;  rest.  Lan- 
doit,  non  loin  de  la  gare)  est,  avec  Ober-Urnen,  le  seul  village  ca- 
tholique du  canton.  Il  y  a  un  couvent  de  capucins.  L'église  parois- 
siale est  la  plus  belle  du  pays.  L'ancien  palais  Freuler,  restauré 
et  transformé  en  hospice,  a  des  boiseries  remarquables.  C'est  à  Nœ- 
fels  que  les  habitants  de  Glaris  s'affranchirent  de  la  dépendance  de 
l'Autriche ,  le  9  avril  1388.  Il  y  a  encore  aux  Rautifelder  onze 
pierres  érigées  en  souvenir  des  onze  attaques  de  l'ennemi  et  au 
Sœndlen  un  monument  de  la  bataille.  Tous  les  ans,  le  second  jeudi 
d'avril,  la  population  du  canton  vient  célébrer  à  Nsfels  le  souvenir 
de  cette  victoire.  Bn  face,  sur  la  rive  dr.  du  canal  à'Escher,  est 
sttuéXollifl  (448m.;  hôt.:  Bœr,  Lœwe,  pas  chers;  P.  Haltli,  re- 
commandée) ,  localité  prospère,  avec  des  fabriques.  A  MuMehorn , 
par  le  Kerentenherg,  v.  p.  46. 

Excursions  (guide,  if.  ffauter).  —  Au  Rautiipits  (2384  m.),  la  plus  haute 
cime  de  la  chaîne  du  WiççU,  qui  se  dresse  à  pic  au  S.-O.,  en  5  h.  1/9  à  6  h. 
de  Nsefels,  avec  un  guide  (12  rr.),  intéressant  et  sans  difficulté.  On  monte 
d^abord  en  zigzag  sur  la  rive  dr.  du  Raut^>achy  qui  forme  une  série  de 
cascades,  et  en  traversant  le  î^rcengibaeh.  Arrivé  dans  le  haut,  on  suit  un 
grand  chemin  sous  bois,  an-dessus  du  lac  JStculentee  (1  h.  \  750  m) ,  et  Ton 
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se  dirige  vers  le  charmant  Obenee  (8/4  d*h,  \  983  m.  \  petit  Kurhaua) ,  poia 
à  g.,  aussi  sous  bois,  vers  la  GrappU-Alp  et  la  Rauti-Alp  (1645m.},  et 
de  là,  sans  difficulté,  en  1  b.  1/3,  vers  le  sommet,  oui  incline  àTO.  et  offre 
une  vue  superbe.  —  XJne  erête  rocheuse  de  1  b.  de  long,  que  suit  un  sentier 
vertigineux,  relie  le  Bautispitz  à  la  seconde  cime  du  Wiggis,  la  Soheye 
(2361m.)-  On  y  monte  aussi  de  Vorauen  (p.  76),  par  la  Lœngenegg  -  Alp 
(4  b.  l/s),  du  lae  du  Ktonthal  (p.  78),  par  la  mrteri^  et  la  De^en-Âlp  (4  b.), 
ou  de  Glaris  par  VAuef-AJIp  (5  b.  \  guide,  8  fr.). 

66kil.  Vetatall  (471m.;  kôi.:  St-Fridolin,  Bœr,  Bahe,  8ckwert), 
viUftge  de  2326  hab.,  à  TE.  du  Wiggis.  Le  Lemtseh,  qui  vient  de 
la  valUe  de  Klan,  débouché  loi  dans  la  Lintb.  Route  de  voit,  me- 
naut  à  Vorauen,  y.  p.  76. 

69kll.  CHarit,  en  âll.  Olarus.  —  hôtels:  *Glamêrfuf,  à  la  gare 
(eb.  et  s.  3  fr.  6Q.  dé.  1.50,  df.  4)^  *2>r«t  Bdftwouem  (eb.  t.  c.  3  fr. ,  dé.  1); 
LcetBe^  Sonne,  Bluiney  SchaHterhof.  —  ïlafraSeb.  et  belle  vue  au  BerfU 
(574  m.),  30  min.  à  rO.  de  la  ville. 

Glaris  (481  m.),  ville  de  5401  bab.  et  chef-lieu  du  canton  de  ce 
nom,  est  située  au  N.-E.  du  Vorder- Olœmisch  (2331  m.),  dont  la 
pyramide  abrupte  présente  un  aspect  des  plus  Imposants ,  à  TO.  du 
SchUd  (2286  m.)  et  au  S.-E.  du  Wiggis  (p.  68),  dont  les  cimes  grises 
et  nues  contrastent  avec  la  fraîche  verdure  de  leurs  versants.  Le 
plus  haut  sommet  est  le  Hausttock  (3152  m.),  qui  forme  le  fond  du 
tableau  au  S.  ;  à  g.,  le  KiBrpf stock  (2797  m.)  ;  à  dr.,  le  Ruehi  (3106  m.). 
La  ville  a  été  en  majeure  partie  incendiée  en  1861,  ce  qui  fait  qu'elle 
est  bien  bâtie,  sur  un  plan  régulier.  Sa  nouvelle  église,  du  style 
roman,  sert  aux  deux  confessions.  Zwingle  fût  curé  de  Tancienne 
de  1606  à  1512.  Il  y  a  au  tribune^  diverses  collections:  archives 
cantonales,  biblio^èque,  antiquités,  histoire  naturelle  (belles  pétri- 
fications). A  l'hdtel  cantonal,  où  est  aussi  la  poste,  un  excellent 
relief  du  canton  de  Glaris  par  Becker  (entrée  libre).  Au  musée,  une 
petite  galerie  de  tableaux,  la  plupart  d'artistes  suisses.  Devant 
le  Glarnerhof,  le  Volksgarten,  où  il  y  a  une  belle  fontaine  et  une 
pierre  commémorative  en  l'honneur  de  J.  Heer  (m.  1879)  et  J.-  7. 
Blumer  (m.  1876) ,  hommes  d'£tat  nés  à  Glaris.  Sur  la  rÎTe  dr.  de 
la  Lintb,  s'étend  le  gros  village  industriel  à^Ennenda  (H.  &  Kurhaus 
Schûtzenhof  ;  H.-P.  Neues  Bad). 

EzcuKsiOHs  (guides,  v.  p.  71).  —  Jolie  promenade  à  ^hteœndi  (1  b.  1/4; 
p.  70) ,  par  une  route  passant  au  8eh«eiterhaus.  —  Au  Sobild  (2:!fê6  m.), 
5  b.  Vat  intéressant  ;  guide,  8  fr.  De  Olaris  par  un  bois  et  des  pâturages, 
sur  les  EnneUferge^  en  3  b.  à  la  Iteuboden-Alp  (1464  m.),  puis  à  dr.,  en  2  b. 
1/2  au  sommet,  sans  difficulté.  Très  belle  vue,  particulièrement  du  Murt- 
8obensto«k,  du  Tœdi  et  du  Glœmiseb.  —  Au  Fronalpetoek  (3137  m.),  facile, 
en  6  b.  par  la  Fronalp  (v.  ci -dessous).  Guide,  7  fr.  Vue  également  ma- 
gnifique. —  Bahs  la  vali/]Êb  ds  la  HpBOj  de  la  Heuboden-Alp,  v.  p.  47. 
On  passe  par  la  MUrUchen-Alp  (Oberàtafel,  1848  m.).  De  là  à  la  Merlen-Alpt 
directement,  S  b.  de  la  Heuboden-Alp*,  aux  lues  âe  la  Mvrg,  par  la 
Afurgtee-Furikelt  3  b.  1/3.  ^  A  Obstalds»,  6  b.,  sentier  intéressant,  où  les 
alpinistes  peuvent  se  passer  de  guide.  On  prend  par  la  FrontUp  (1583  et 
1^99  m.),  entre  le  Fronalpstoek  et  le  Fsebristock,  puis  par  la  Spannegg 
(5  b.;  1557  m.),  le  petit  lac  de  la  JSpannegg  (1450*,  à  dr.,  le  MûrUehenetock, 
p.  46)  et  la  PlatUn-Alp^  d'où  Ton  deseraid  au  lae  de  la  ThakOp  (1100  m.)  et 
a  Ohstalden  (3  b.;  p.  46).  ~  Dans  la  *va]lée  de  Xken  Cp.  76),  bonne  route 
menant  en  i  b.  1/9  au  lac  du  mêm^  nom ,  eu  3  b.  It  Vorauen  et  en  4  b.  à 
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RicMsau.  Voit:  à  1  ehev..  14  fr.;  à  3ehev.,  30  à  35  fr.  aller  et  retour. 
—  Au  Vorder-GlarniMb  (3331  in.)i  5  h.  Va  a  6  h.  de  Glaris,  pénible  et 
seulement  pour  les  alpinistes  \  guide,  13  fr.  On  passe  par  StidNterg  et  la 
çorçe  de  Oletter.  Descente  escarpée  par  Mittelguppen  à  Schwamâi  (3  h.  1/sv 
V.  ci-dessous). 

De  Olaris  à  Schwytz^  par  le  Pragel^  y.  R.  33. 

On  tray^se  ensuite  six  fols  la  Linth,  d'abord  entre  OUris  et 
(70  kll.)  Ennenda  (p.  69).  —  73  kll.  Mitlœdi  (520  m.  ;  aub.  :  Hirsch), 
stat*  avant  laquelle  on  repasse  sur  la  rive  g.  Sur  la  rive  dr.,  Ennet- 
linth.  La  vallée,  fertile  et  industrielle,  présente  une  suite  de  firais 
paysages  et  de  sit«B  variés ,  qui  la  rendent  très  intéressante  aussi  i 
parcourir  à  pied.  La  meilleure  route  longe  la  rive  dr.  de  la  Liiith 
jusqu'à  JSœtzingen  (v.  ci-dessaus),  par  Ennenda,  EmusHinth,  Sool 
et  Haslcn.  Vue  magnifique  du  ToBdi,  qui  est  plus  tard  masqué  par 
des  contreforts.  —  Encore  un  pont  sur  la  Linth. 

75kil.  Sobwanden  (524  m.;  buffet  ^  hdt.:  *Schw(mdner  Bof,  à 
la  gare;  Freihof,  Adler)^  sur  la  rive  g.,  avec  de  grandes  fabriques, 
au  débouché  de  la  valle'e  du  Semf  (p.  77). 

Jolie  promenade  d'ici  à  Sohwasndi  (719  m.  *,  aub.),  d'où  Ton  a  une  vue 


magnifique  du  Tœdi  et  du  Selbsanft.  Il  y  a  une  route  de  voit.  (Va  b.), 
par  Thon  y  et  un  sentier  direct  (35  min.).  —  De  Sebwsendi  au  kte  êrObef- 
hlegi  (y.  ci-dessous),  par  la  Ouppen-Alp  (1679)  et  le  Ouppen-Seeli,  4  h. 

La  voie  traverse  la  Linth  au-dessous  de  l'embouchure  du  Semf, 

et  remonte  la  rive  g.  de  la  Linth.  —  77  kil.  Nidfum-  Hoêlen.    A 

^/4  d'h.  à  l'E.,  le  modeste  Kurhaus  de  Tannenherg.  Ensuite,  à  dr.  à 

Leuggelhach,  une  belle  cascade.  —  80  kil.  Jyuchiingen^Hatzingtn 

(570  m.))  deux  beaux  villages  sur  la  rive  g.  et  la  rive  dr.  de  la  Linth. 


du  Tœdi,  etc. 

Puis  encore  un  pont  sur  la  Linth.  —  82  kil.  Bet8chwanden-Die8- 

hMh  (597  m.).   A  g.,  une  belle  caêcade  du  Diesback. 

Le  Saaaberg  (1971m.),  qui  fait  partie  de  la  chaîne  des  Freiberçey  se 
gravit  de  Betsehwanden,  de  Buti  ou  de  Stachelberg,  en  3  b.  1/2  à  4  h.  Vue 
grandiose  du  massif  du  Tœdi,  etc.  —  l^e  XmrpfiitQek  ou  Soehkœrpf  (3797  m.), 
se  gravit  en  7  à  8  b.,  par  la  Bodmenalp  et  le  Kiihthal.  Course  pénible  et 
seulement  pour  des  alpinistes  expérimentés.    Guide,  15  fr. 

On  traverse  pour  la  dernière  fois  la  Linth  au  delà  de  la  stat.  de 
Bûti.  —  85  kil.  Linththài,  dernière  stat.,  sur  la  rive  g.  de  la  Linth. 

A  5  min.  au  N.  sont  les  ^aint  de  Staohelberg  (664  m.) ,  dans 
un  site  magnifique  et  très  fréquentés  (ch.  t.  c.  3fr.  50  à  4;  dé.  1.30; 
dî.  4;  soup.  2.50;  p.  6.50  sans  la  ch.;  «Kurtaxe»,  1  fr.).  Il  y  a  une 
dépendance  au  Seggen,  à  10  min.,  sur  la  rive  dr.  de  la  Linth.  L'eau, 
alcaline-sulfureuse,  sort  d'une  fente  du  Braunwatdberg,  à  Vz  ^'  des 
bains.  La  *vue  sur  le  fond  de  la  vallée  est  superbe  :  au  milieu, 
l'énorme  Selbsanft  (3029  m.)  ;  à  dr.,  le  Kammerstock  (2125  m.)  ;  à  g., 
une  partie  du  Tœdi  (p.  72),  et  entre  lui  et  le  Bifertenstock  (3426  m.), 
plus  reculé,  les  neiges  du  Bifertenflm.  Beau  et  grand  parc  près  des 
bains. 
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Au-dessus  de  la  gare,  sur  la  rive  g.  de  la  Linth,  Ennetlinth  (hdt.  : 

Schweizerhof.  à  la  gare;  Klausen,  simples),  où  il  y  a  de  grandes 

filatures.  A  V4  d'h.,  sur  la  rive  dr.,  Linththal  (661  m.  ;  hOt.  :  *B<Br  ou 

Po8t;*Bahe}  Drei  Eidgenosten,  recommandé),  localité  de  2228  hal). 

ExcuBsiovs.  —  Guides  (chers):  Friix  StUsiiy  de  Glaris;  Benri  Sirêiff^ 
de  Seerutii  Abr.  Stûsait  à  la  eabane  du  Glœrniseh;  FriU  ZwH/el^  Hfri 
SeMetter^  Rob.  BœmiÇy  2%om.  Wichstr  et  FriU  VagéUy  de  Linththal^  P.  Elmer 
et  Bil.  Khynûr^  d'Elm.  —  A  la  *e]mte  dn  F«teohbaoh,  1/9'h.  On  passe  par 
Linththal  et  devant  son  église,  puis  monte  par  la  route  du  Thierfehd  (v. 
ci-dessous),  tourne  à  dr.  à  un  poteau,  oà  Ton  voit  en  face,  sur  la  rive  g., 
la  route  neuve  du  Klausen,  avec  ses  tunnels,  et  on  va  jusqu'au  point  de 
vue  où  Ton  a  devant  soi  la  magnifique  cascade  qui  se  préeroite  dans  une 
gorge  boisée.  —  A  la  *Pantenbrûcke ^  à  V*Ueli€i(,p  et  à  la  *Sandalpy  v.  ci- 
dessous.  Aux  *Braunwaldberge  (1  h.  i/s  \  1500  m.  \  aub.  :  Niedersehlaeht, 
Rubsehen),  petit  village  de  montagne  d'où  Von  a  une  vue  magnifique  sur 
le  Tœdi,  encore  plus  belle  de  Técole,  Va  h.  plus  loin.  —  Au  laed^OSerblêgi^ 
V.  p.  70,  etc.  —  Au  Kammarstock  (3196  m.),  par  la  Kmntner'Aip  et  le  <7et«- 
Utritti  4  h.,  avec  un  guide,  pas  difficile  et  intéressant.  —  A  rOrtato<»k  ou 
Silbarstook  (3715  m.),  par  la  Brœeh-Alpy  le  Bœrenttitt  et  la  Furkel,  6  h.,  avec 
un  guide  (15  fr.),  difficile;  vue  magnifique.  —  Au  Orieeet  ou  Faulen(3734m.), 
par  la  Braunwald'Alpt  6  h.,  sans  difficulté  et  très  intéressant  (guide,  18  fr.). 
Le  sommet  principal  du  Qrieset  au  y. ,  dit  B«sar  Faolea  (3804  m.) ,  est 
beaucoup  plus  difficile  (6  h.  l/a  à7  h.  ^  guide,  90  fr.).  Coup  d'œil  intéressant 
sur  cette  contrée  rocheuse  i  plus  beau  encore  du  I^annenstock  (3573  m.)  et 
du  EXrehberg  {Hohe  Thurm^  3ft73  m.)  :  il  faut  6  à  7  h.  pour  monter  à  Tun  ou 
à  Tautre,  avec  un  guide.  Du  Faulen  à  la  cabane  du  Olmrnischjji.  76), 
4  h.  1/3,  par  la  Dreekloeh-Alp  (1096  m.).  —  Au  Oemslàyranstook  (3974  m.), 
8  h.  1/2,  de  la  Sandalp  Supérieure  (p.  73),  par  les  Beetenen  et  le  Clariden/irn; 
pas  difficile;  guide,  30  fr.  Descente  escarpée  vers  VUrner-Boden  (p.  73), 
par  la  Otm^ayeralp. 

Vallès  supé&iedbe  de  la  Linth.  —  Boute  du  Tblerfehd:  voit., 
Vt  journée,  à  1  chev.,  8fif.;  à2cliev.,  12fir.;  une  journée,  12  et 
20  fir.  La  route  part  de  Llnthtbal  et  monte  d'abord  longtemps,  puis 
continue  de  plain-pied,  par  les  AuengûUr  (aub.  Im  Auen).  On  voit 
à  dr.,  dans  la  seconde  moitié  du  trajet,  la  *cKutt  du  8chrtienb<ich, 
haute  de  75  m.,  surtout  belle  le  matin  au  soleil.  Le  Thlerfelid  (819  m.  ; 
*H.  Tœdi,  ch.  et  dé.  3  fr.  25,  dî.  3,  p.  6.50),  à  1  h.  V4  de  distance, 
est  un  pâturage  entouré  de  hautes  montagnes ,  à  travers  lesquelles 
la  Linth  s'est  ftayé  un  passage.  Belle  vue  du  *Kmnz€li,  à  V4  d'^* 
de  l'hôtel. 

Il  n'y  a  plus  ensuite  de  route.  Un  pont  franchit  la  Linth  à  quel- 
ques pas  de  l'hôtel.  On  monte  de  là  pendant  Va  ^*  ^n  sentier  es- 
carpé et  pierreux.  Ensuite  on  redescend  un  peu  du  côté  de  la  gorge 
où  bouillonne  la  Linth,  et  Ton  est  en  V4  d'h.  à  la  «Puntenbriicke 
(979  m.),  pont  à  50  m.  au-dessus  du  torrent  et  qui  forme  avec  ses 
environs  un  tableau  grandiose.  Puis  ou  monte  par  la  rive  dr. ,  eu 
V4  d'h.,  à  r*1Telialp  (1101  m.),  où  l'on  a  une  vue  superbe  du  Tœdi. 

De  là  on  retourne  à  Thôtel  par  le  même  chemin  ou  bien  l'on  revient 
d'une  trentaine  de  pas  en  arrière  et  Ton  monte  à  r£.,  par  un  chemin  un 

Eeu  dissimulé  sous  bois,  en  1  h.  1/4  à  la  *Baiungartenalp  Inférieure  (1601  m.), 
une  erande  hauteur  au-dessus  du  Thierfehd,  d*où  la  vue  est  magni- 
fique. 5  min.  plus  loin,  à  g.,  le  Tritt^  petit  sentier  vertigineux  longeant 
des  rochers  où  il  est  bon  d^avoir  un  guide,  qu^on  ne  trouve  guère  à 
Talpe,  presque  toujours  déserte  en  été.  On  descend  par  là  en  Va  b.  à 
Obori  (1045  m.  \  Kurhaus  primitif,  pens.  3  fr.  50),  d'où  Ton  retourne  en  1  h. 
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à  dr.  à  Linththal,  par  les  Aue^gilter.  8i  on  craint  le  yetriige,  il  vaut  mieux 
faire  cette  excursion  en  sens  inverse:  de  Linththal  par  les  Auengilier, 
Obort,  la  Baumgartenalp,  ruelialp  et  la  Pantenbriieke.  —  Un  sentier  con- 
duit à  TE.  de  ta  Baumeûrteaftlpt  par  des  pentes  escarpées,  en  i  h.  V41 
aux  rocbers  du  I7u>r  (9060  m.)  >  ensuite  à  dr. ,  où  il  est  peu  pénible ,  en 
9/4  d'h.  à  la  yHâchenalp  (3317  m.)  et  en  1  h.  1/4  de  là ,  en  tournant  le 
MutUnwàndU,  à  la  cabOM  du  0.  A.  S.  près  du  ICuttenMe  (3143  m.),  le 
plus  élevé  des  laea  alpestres  de  la  Suisse,  dans  un  site  sauvage  et  gran^ 
diose.  La  cabane,  qui  peut  contenir  90  personnes,  est  le  point  de  départ 
pour  le  NUschenstock  (3895  m.),  le  RiUht  (^1  m.),  le  SeheidstvekU  (9611  m.), 
le  RueM  (S106  m.),  le  Bausttcdi  (8163  m.),  le  MvUenrtûek  (9091  m.),  le  Piz  da 
Dartga»  (3784  m.),  le  Bifwtetuiôck  (3496  m.),  le  Belhtanfi  (9099  m.),  etc.  — 
A  lUmx^  par  le  col  49  KMe»^  v.  ci^dessous. 

La  *8andalp  Supérleore  (Obère  Sandalp;  1938  m.),  à  3  b.  1/3  d«  l<^ 
Pantenbriicice ,  est  beaucoup  visitée  à  cause  de  ses  environs  grandioses. 
Le  cbemin  qui  7  conduit  monte  à  dr.  (tout  droit,  on  va  à  rUelialpj  p.  71)  ; 
puis  il  traverse  le  Limfnêrbachy  qui  sort  d'une  étroite  gorge,  et  le  Sand- 
frocA,  dont  il  remonte  la  rive  g.  jusqu'à  la  Vordere  Sandalp  (1  h.  \  1350  m.  \ 
rafraîeb.).  Il  continue  ensuite  sur  la  rive  dr. ,  traverse  le  Biferienbaeh  à 
la  Hèmfere  Sandàlp  (30  min.  ;  1390  m.)  et  monte  très  rapidement  la  paroi 
escarpée  des  Oehsenblankeny  d'env.  5(X)m.  de  haut,  où  le  Sandbaeb  forme  une 
belle  cascade.  Enfin  il  repasse  du  côté  g.  de  la  vallée,  où  le  ruisseau  se  fau- 
file par  d'étroites  gorges,  et  il  atteint  les  cbalets  de  la  Sandàlp  Supérieure 
(3  b.  ;  1988  m.  ;  rafraîeb.  et  gîte  au  cœur  de  Tété).  Le  meilleur  point  de 
vue  est  à  1/2  h.  au  delà  des  chalets. 

La  vallée  de  la  Linth  est  fermée  par  un  groupe  de  montagnes  superbes» 
dont  les  sommets  sont  couverts  de  neiges  étemelles.  Le  géant  de  ce 
massif  est  le  Toedi  ou  Pis  Bucein  (3633  m.)^  son  éclatante  couronne  de 
neige  domine  toutes  les  cimes  du  N.-E.  de  la  âuisse.  L'ascension  se  fait 
en  lO  à  11  h.  de  Linththal  ;  elle  est  difficile  et  seulement  pour  de  vrais 
alpinistes,  avec  de  bons  guides  (35  fr.),  3  guides  pour  un  et  deux  touristes, 
d'après  le  règlement.  On  va  de  la  Hintere  Sandàlp,  par  le  Bi/ertenthal  et, 
en  franchissant  les  MœreublatUcen^  en  4  h.  i/«  du  Tbierfebd,  à  la  eti^ane  du 
C.  A.  S.  dite  FridoUnehûtie  ^  sur  le  BiferUnmpH  (9060  m.),  où  l'on  couche. 
De  là  à  la  QrûnhornhiUU  (3451  m.),  en  1  h.  1/2*,  puis  par  la  SelmeerunM 
(danger  d'avalanches  l'après-midi),  du  côté  g.  du  glacier  de  Biferten^  et  par 
le  O^bwcMdM^  au  névé  supérieur,  où  11  y  a  des  crevasses,  et  enfin  au  somanet, 
en  3  h.  i/t  à  4  h.  1/2.  Vue  superbe.  Descente  par  la  Porta  da  SpeedM  (env. 
3360  m.),  entre  le  Pie  Afellen  (3379  m.)  et  le  Stockgro»  (3418  m.),  dans  le 
Val  Rusein  et  à  Disentis  (p.  873),  en  6  h.  (guide,  50  fr.),  ou  bien  par  la  porte 
de  OUemt  (3880  m.),  entre  le  Stockgron  et  le  Pi*  urlaun^  au  glacier  de 
QUenu;  puis  par  le  col  de  Puntaiglatt  à  l'E.,  au  glacier  de  Puuteriçlae^  et  à 
Drons  (p.  379).  —  Le  Bifertenctook  ou  Pis  Duxfin  (3496  m.),  la  seconde  cime 
du  massif  du  Tœdi ,  se  gravit  en  6  à  7  h.  de  la  cabane  du  Muttensee  (v. 
ci-dessus),  par  le  col  de  Kisten  (v.  ci-dessous)  et  le  Furggle  :  ascension  très 
difficile  et  seulement  pour  les  vrais  alpinistes;  guide,  30  £r. 

Cols.  Un  passage  difficile  conduit  en  6  à  7  h.  de  la  Sandàlp  Supé- 
rieure à  Disentis  (p.  378*,  guide,  30  fr.),  par  le  Sand^m  et  le  cox.  db  la 
Sakdalp  (9780  m.):  un  autre,  fatigant,  mais  très  beau,  en  8  h.  dans  la  vallée 
de  Madenun  (p.  196;  guide,  36  fr.),  par  le  ool  dbs  Claeidbs  (9969  m.). 

Db  LX11TBTHA.E.  A  LkAvz,  PAB  LB  COL  DB  KisTBii  *.  18  h.,  fatigant,  mais 
intéressant  :  guide,  90  fr.  On  va  d'abord,  en  6  h.,  à  la  cabane  du  Mutten- 
see (v.  ci-dessus).  De  là  on  monte  par  la  Muttenalp^  le  Lattenfim  et  le 
Kittenband^  à  une  grande  hauteur  au-dessus  de  la  vaUie  de  lÀmmem^  et 
en  face  du  8elbsa»/t  et  du  Bifertenêtoek^  où  sont  les  glacier»  du  Ories  et  de 
Limmeruy  en  1  h.  ^'2  *u  ^^  ^  Xicten  iKietempaes;  3500  m.),  au  N.  du 
KisUntiœekU  (9749  m^.  On  redescend  par  l'alpe  de  Hubi  à  Bri^^le  (8  h.) 
et  à  g.  à  liant  (p.  369),  en  9  h.  1/2,  ou  à  dr.  à  Tron»  (p.  373),  par  ScMam*, 
en  9  h. 

Des  bains  de  Stachelberg  à  Muotathaly  par  le  BiMikai^  v.  p.  76. 
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28.   Des  bains  de  Staoèelberg  à  Altdorf.   Klansen. 

10  h.:  des  bains  à  Spitelrûti,  8  h.  1/4;  eol  du  KUnsen,  2h.\  de  U 
à  Unteneknehmi,  9  h.  1/4,  et  enfin  à  Altdorf,  9  h.  i/s-  Chemin  muletier 
Jntçu'à  UntersehiMhen  (ronte  en  eonstmetion)  et  route  de  là  à  Altdorf. 
X>ilig.  t.  les  j.  d  Unterschteehen  à  Altdorf.  en  1  h.  lA,  pour  S  fr.  06;  Toit. 
à  1  ehey.,  10  fr.  ;  15  tr.  d' Altdorf  à  Unterschœehen.  Guide  (inutile)  :  10  fr. 
pour  UntenehsMhen,  16  pouv  AHdorf.    Cheval,  38  et  86  fr. 

BtdM  de  Stachelbetff,  v.  p.  70.  La  route  en  construction,  la 
route  du  Klausen ,  où  11  est  maintenant  interdit  de  passer ,  part 
à'EnnetUnth  (p.  70)  et  monte  en  lacets  par  des  tunnels  et  des  gale- 
ries le  long  du  Frutberg,  Le  vleiix  chemin  du  Klausen  a  été  en 
partie  détruit  pour  établir  la  route  et  11  y  a  un  chemin  provisoire, 
qui  traverse  la  Llnth  au-dessous  de  la  cascade  du  Fœtschbach  (p.  71), 
monte  sur  la  rive  dr.  de  ce  torrent ,  le  long  du  Fœtschher^  et  passe 
entre  les  ehuteè  dtt  bcu  et  les  chutes  du  haut.  On  retrouve  le  vieux 
chemin  muletier,  avant  le  modeste  Kurhaus  de  Frutberg  (1  h.; 
1032  m.).  Il  monte  de  là  d'abord  rapidement,  puis  un  peu  moins, 
dans  des  bois  d'une  riche  végétation ,  jusqu'à  la  limite  du  canton 
d'Url  (1  h.  V4  ;  iQur  avec  une  grill«),  près  du  Sckeidhachli  (1312  m.)» 
ruisseau  qui  descend  à  dr. 

Là,  à  2  h.  V4  des  bains  de  Stachelberg,  commence  l'Umer  Bo- 
den,  prairie  marécageuse  de  1  lieue  Vt  de  long  et  V4  àe  1.  de  large, 
avec  des  groupes  de  chalets.  Il  n'est  pas  agréable  d'y  passer 
quand  il  lait  humide.  Au  N.,  les  longues  parois  déchirées  et  à  pic 
des  Jagermtiuke  et  des  Mœrewbergef  ramifications  de  VOrtstock 
(271Ô  m.)  ;  au  S.,  les  glaciers  et  les  neiges  des  ClaHdee  (3270  m.). 
En  été,  les  bergers  d'Uri,  surtout  ceux  de  la  vallée  de  Sehschen,  y 
font  paître  leur  bétail.  A  env.  ^/^  h.  de  la  limite  du  canton  de 
Glaris  se  trouve  l'aub.  zur  Sonne;  25  min.  plus  loin,  les  chalets  de 
Spitelrûti  et  tout  près  de  là,  sur  une  colline,  une  chapelle  (1389  m.). 

Le  chemin  reste  encore  Vt  ^^  ^^^  r*lpe ,  puis  il  est  pierreux  et 
escarpé  pendant  1  h. ,  jusqu'à  la  Klausen- Alp,  ^^  d*h.  en  deçà  de 
laquelle  U  y  a  une  excellente  source.  On  arrive  ensuite  en  ^/t  h. 
au  eol  du  Klausen  (1952  m.),  d'où  l'on  redescend  doucement  vers  la 
Badmer-Alp ,  dans  un  site  superbe  et  où  l'on  voit  à  g.  le  Qra/nd 
Schfierhom  (3296  m.  ;  p.  126)  ;  puis  en  ^/f  h.  à  une  bifurcation  ;  de  là 
en  5  min.,  à  g.,  aux  chalets  de  l' Untere-BcUm  (1707  m.  ;  aub.),  et  on 
traverse  le  ruisseau.  Il  y  a  là  une  échancrure  dans  le  rocher,  la  porte 
de  la  Balmwand,  sur  le  versant  de  laquelle  descend  un  bon  chemin. 
Plus  loin,  on  a  à  dr.  un  tronçon  de  la  route  en  construction.  Dans 
le  bas  (Vs  h.)  sont  les  chalets  d'Im-JSech  (1234  m.  ;  *H.  Stœuhi, 
modeste).  L'eau  qui  descend  du  glacier  du  Ories  forme  à  g.,  dans 
l'angle  de  la  vallée,  une  magnifique  cascade,  le  *8tOBuhi, 

Ensuite  par  la  vallée  boisée  dite  SchnelieAthal ,  sur  la  rive  g. 
du  8chceehenbaeh.  Au  bout  de  35  min.,  sur  la  rive  dr.,  la  chapelU 
Ste-Anne,  10  min.  plus  bas ,  le  chemin  traverse  le  Schœchenbach 
et  à  15  min.  de  là  il  atteint  Vntertehieohen  (994  m.  ;  hdt.:  *B,'P» 
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Klatmn,  cb.  t.  e.  1  i^.  ÔO  à  2.60,  de.  1.^,  dt.  3,  p.  6;  StœtiMi; 
Alpenrose,  modeste),  dans  un  beau  site ,'  au  débouché  du  Brunni- 
thaï,  où  l'on  aperçoit  le  Qrand  Ruchen  (3136  m.))  &vec  ses  glaciers. 
Par  là  et  le  col  de  la  Ruehkehle  dans  la  vallée  de  Maderan,  ▼.  p.  126. 
A  ^Uà'h.  au  S.  du  village  est  une  source  d'eau  minérale  nouvellemeut 
captée  et  utilisée  dans  un  petit  établissement.  Au  N.,  la  Schœchen'- 
thaler-WindgœlU  (2772  m.);  plus  loin  à  l'O.,  le  eolde  Kinzig  (v. 
ci-dessous). 

La  route  d'AltdorI  passe  à  Spiringen,  Weiturscbwanden  et 
Trudelingen,  par  un  pont  de  pierre  sur  le  Scba»cbenbach  (1  h.  ^U) 
et  à  BûrgUn&O  min.;  p.  113),  à  20  min.  à'Altdorf  (p.  113). 


28.  De  Schwytc  à  Olaris,  par  le  Pragel. 

Voir  le»  cartes  p.  98  et  68. 

11  h.  DiLiOBNCB  de  Sehwyts  à  Huotathal  (10  kil.),  3  fois  par  jour, 
trajet  en  1  h.  l/g,  pour  1  fr.  56;  Toit.  à  1  efaev.,  9  fr.  ^  à  3  chev.,  l4  fr.  De 
Muotathal  à  Bicbisau  (4  b.),  par  le  Pragel,  chemin  muletier  peu  intéres- 
sant. Guide  utile  -,  Meleh.  Bûrgler^  Jot.  Qwerder  et  Xav.  Beâiger  de  Huota- 
thal:  18  fr.  de  là  à  Glaris.  Pas  d'auberge  entre  Huotathal  et  Richisau;  em- 
porter par  conséquent  des  provisions.  Il  vaut  mieux  en  somme  visiter 
la  vatUe  de  la  Muota  en  allant  de  Sehwytz  ou  de  Brunnen  jusqu'au  pont 
de  Souwarow,  et  la  voilée  de  KUen  en  allant  de  Glaris  jusqu'à  Biemsau 
(V.  p.  69). 

Sehwytx  (514  m.),  v.  p.  112.  La  route  monte  au  S.  par  une  contrée 

qui  produit  beaucoup  de  fruits.    A  dr.,  le  lac  des  Quatre -Cantons. 

Ensuite  une  gorge  boisée  au  pied  du  Cfiebel  (918  m.) ,  sur  le  bord 

de  la  Muota,  qui  coule  dans  un  lit  profond.    En  face,  à  dr.,  Ober- 

Schœnenlmehf  jusqu'où  Souwarow  repoussa  les  Français  en  1799. 

1  h.  plus  loin  dans  la  gorge  de  la  Muota  est  le  pont  de  Souwarow 
(530  m.),  pour  la  possession  duquel  on  se  battit  alors  durant  2  jours.  U 
ne  se  voit  pas  de  la  route,  mais  on  peut  y  faire  une  jolie  promenade  de 
Sehwytz  (env.  2  h.  aller  et  retour),  en  prenant  un  chemin  à  dr.  à  V4  d'h. 
de  la  ville,  à  un  endroit  où  la  route  tourne  brusquement.  U  ne  faut  que 
3  min.  pour  descendre  de  là  au  pont.  On  revient  par  la  rive  g.,  où  l  on 
passe  sous  bois  et  dans  des  prés. 

45  min.,  Sied  (567  m.;  aub.:  Adler),  Au  delà,  à  g.,  la  jolie  cas- 
cade du  Qitûbthach,  qui  tombe  d'abord  perpendiculairement  et 
glisse  ensuite  sur  un  rocber.  —  20  min.,  FcUlmiss  (580  m.) ,  sur  la 
rive  g.  de  la  Muota,  où  Ton  passe  à  la  cascade  du  Mettelbach,  40  min. 
plus  loin,  à  2  b.  Vî  d«  Scbwytz. 

Huotathal  (624  m.;  hôt,:  *Kreuz;  *Hir8ck,  pas  cher;  Kront\ 

localité  de  2015  bab.,  la  principale  de  la  vallée,  avec  le  couvtnt  de 

St- Joseph,  fondé  en  1280  et  babité  par  des  franciscains  :  Souwarow  y 

avait  son  quartier-général  en  1799.  Rochers  et  cascades  pittoresques 

dans  le  voisinage. 

Db  ICuoTATHAL  A  Altdokp,  PAR  LB  COL  DB  KiRzio,  8  h.,  chemin  assez 
pénible,  où  Ton  peut  se  passer  de  guide.  On  suit  le  chemin  du  Pragel 
pendant  1/4  d'h.,  jusque  près  du  pont  de  la  Muota,  où  Ton  prend  à  dr. 
Ensuite  on  monte  dans  la  vallée  de  jTttrt'  en  passant  aux  chalets  de  Lipplis- 
bdhl  et  de  Wançi,  jusqu'au  col  do  Xinsig  (9  h.  1/3-,  9076  m.)',  vue  sur  une 


RIOBISAU.  /.  li.  2J.    75 

partie  â«t  Alpe*  d'Un  et  d'Untarwsld  et  •ur  nn  «ola  de  U  vftUée  de  la 
BettB*.  Descente  eeearpée  dana  le  Schmehentkal  (p.  78),  à  WêiUrichwamdêm 
et  à  Bûrglen  (p.  113).  Le  eol  de  Kintig  eat  célèbre  dang  les  annales  mili- 
taires par  la  retraite  de  Souwarow,  en  sept.  1799.  Le  général  russe,  auquel 
les  Français  avalent  barré  le  chemin  du  lac  des  Quatre -Gantons,  dut  passer 
par  le  Schiaehenthal  dans  la  vallée  de  la  Muota,  marcher  de  là  sur  Qlarls 
par  le  Pragel  et  finalement  sur  Goire  par  le  col  de  Panix. 

Db  Muotathal  a  Stachblbbbo  ,  par  le  Bisithal,  10  h.,  eourse  intéres- 
sante* mais  pénible,  avec  un  guide.  Le  BUithal  est  une  vallée  en  partie 
étroite  arrosée  par  la  Muota.  Le  chemin  y  est  bon  et  d'abord  praticable 
aux  voitures;  if  mène  en  3 h.  Vs  ^  8chwart*nb<Kh  (961  m.-,  *aub.  simple), 

Srès  d'une  belle  chute  de  la  Muota.  De  là,  il  y  a  une  montée  raide  de 
h.,  à  g.,  jusqu*à  Totoc  âê  Uelehberg  (1918  m.),  d'où  Ton  redescend  par 
la  Karren-Âlp  (env.  9000  m.),  entre  le  Kirehbtrg  et  le  Faul«%  (p.  71),  puis 
par  les  BraunweUdbirçe^  en  i  h.  Vs  ^  Sfaehelberg  (p.  70).  —  Un  autre  che- 
min plus  intéressant  est  le  suivant  (10  à  il  h.  avec  un  guide):  de 
Schwarzenbach,  par  un  sentier  asses  bien  marqué,  sous  bois  et  dans 
des  pacages,  à  la  *cJiuié  du  WaUUbach  (1  h.  1/4),  la  plus  belle  cascade  de 
la  Suisse  centrale  ;  gravir  à  g.  la  Glati-Âlp  (3h.),  où  est  le  OlatUntee  (1866 m.)t 
joli  lac  bleu,  encadré  d'énormes  rochers:  de  là  monter  à  VOrUtock  ou 
ailberttodb  (8  h.  \  3715  m.  ;  facile  ;  p.  71) ,  d  où  Ton  a  une  vue  magnifique, 
et  descendre  par  la  Brach-Alp  à  Staehelberg  (3  h.  à  S  h.  Vs)<  —  On  peut 
encore ,  de  la  chute  du  Waldibach ,  monter  à  dr. ,  par  la  WtUdi-Alp  et  la 
RuoS'A^^,  au  Ritctalper-Kulm  (dh.  ;  3173  m.),  d*où  l'on  descend  à  Talpe 
Kcuem,  puis  à  g.  à  la  Balauêlp  (1  h.  V4)>  »«  «ol  du  Klausen  (p.  73). 

A  818IKOK  (p.  94) ,  par  la  vallée  de  Riememtalden  et  le  Kattenzagel 
(1490  m.),  7  h.,  sentier,  peu  intéressant. 

De  Muotathal,  on  arrive  en  30  min.  au  pied  du  Staldeiii  qu'on 
gravit  assez  péniblement  pendant  1  h.  jusqu'à  quelques  maisons  : 
beau  coup  d'œil  en  arrière.  15  min.  après,  monter  à  g.  et  non  à  dr., 
et  passer  le  Starxlenbach,  sur  le  pont  de  Kloiterberg.  Puis  vient  une 
montée  escarpée  à  dr.  jusqu'à  deux  malsons.  35  min.  plus  loin,  un 
gros  tronc  de  pin  desséché;  5  min.,  près  d'une  barrière,  ne  pas 
monter  à  g.,  mais  descendre  à  dr.  et  passer  le  ruisseau  sur  un  petit 
pont.  10  min.,  une  croix;  5  min.,  une  étable  dans  un  joli  vallon 
vert;  15  min.,  le  Sennthrunntn^  ruisseau  dont  l'eau  est  très  bonne; 
5  min. ,  un  refuge  ;  5  min.,  une  croix.  A  partir  de  là,  le  sentier  est 
presque  deplain-pled  jusqu'aux  chalets  du  Pragel  (25  min.  ;1554  m.), 
sur  un  sol  marécageux  et  où  l'on  n'a  pas  de  vue. 

Ou  redescend  par  un  chemin  d'abord  escarpé  et  pierreux,  en 
'/4  d'h.  aux  chalets  de  la  SchwtUaui  (1331  m.),  puis  sous  bols,  en 
V4  d'h.,  au  NeuhatUi  (1278  m.).  De  là,  à  dr.  vers  un  gros  plu: 
premier  point  de  vue  sur  la  vallée  de  Klœn  et  sur  le  lac.  30  min., 
Ûehiiau  (1095  m.  ;  *Kurhatu,  pas  cher,  pens.  5  à  7  fr.),  gras  pâtu- 
rage semé  de  beaux  bouquets  d'arbres,  dominé  au  N.  par  le  Warmtn- 
stock  (1980  m.)  et  VOchsenkopf  (2181  m.),  au  S.  par  les  éboulis 
rocheux  du  Silbern  (2307  m.). 

Vue  s^endide  du  haut  de  1»  Sehu>annkœhe^  vieille  moraine  à  10  min. 
à  l'E.  du  Éurhaus,  sur  le  Klœnthaler-Ôee,  le  Schild,  le  Qlœmisch  et  au  S. 
sur  le  Faulen.  Belles  excursions  :  à  l'O.  en  3  h.  1/3  à  la  croix  sur  le  8aatberg 
(1888  m.  ;  col  par  où  l'on  va  à  Einsiedeln),  et  en  6  min.  au  athUetU  (1835  m.)  -, 
—  au  8.  en  8  h.  au  Sitbem  (2d0fl  m.),  où  il  y  a  des  pétrifications  et  des  blocs 
erratioue*  intéressants;  deseente  dan»  la  vallée  de  Klœn,  par  le  petit  lae  de 
SObem  et  la  voU^e  de  itossmoft  ;  en  7  h.  au  Gtatmi$ch  (p.  78)  -,  en  7  h.  au  Famltm 
(Orieêet,  3734  m.),  par  la  DrédOcçh-Alp,  avec- un  guide;  descente  en  4  h.  sur 
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Staebelbexf  (p.  71)  ;  —  mu  X.,  en  1  h.  à  U  SehweiiMlp  et  de  là  en  8  h.  i/s  k 
BtmUr-Waç9«kal  (p.  43);  à  VOehteniopf  (9181  m.),  en  8  h.  V)  &▼««  «n 
guide;  en  5  h.  à  la  Sehefe  (p.  09),  par  £ofi^«ft«7l^;  ete. 

Une  route  de  voitures  descend  de  Ricliis&u ,  par  de  beaux  pâtu- 
rages d'où  Ton  a  constamment  une  vue  magnifique  du  Glœrnisch, 
à  Vorauen  (1  h.;  838  m.;  hOt.:  ♦^.-P.  Klœntkal,  p.  6 fr.  50  à  7.50; 
Vorauen,  modeste). 

Le  Glttmieeh,  une  des  pins  belles  montagnes  de  la  Suisse ,  qui  se 
dresse  majestueusement  au  o.  de  la  vallée  de  Klœn,  a  4  eimes  :  le  Vorder- 
Ohjnrniieh  (3381  m.),  le  VreneUsgœrtU  ou  Àfittler-Okerniseh  (3907  m.),  le  Ru- 
ehen  -  Olœmiseh  (39iOm.)  et  le  Bœchisiocl  ou  Binter  -  Olœmitch  (3dS0  m.). 
L^aseension  du  *RueheH'GUgmiich^  de  Vorauen,  est  pénible,  mais  sans  dif- 
fieulté  pour  les  alpinistes  (guide,  30  fr.  ;  v.  p.  71).  On  va  d'abord,  à  TO., 
par  la  Ri^isauer  et  la  ÎU>umatUr  Klcen^  en  40  min.  (35  par  le  chemin  di- 
rect) aux  ehalets  du  Klanttalden  (1063  m.).  Ensuite,  par  un  chemin  où  il 
y  a  des  marques  rouges,  dans  Tétroite  «allie  de  RotimeOt  et  en  passant 
aux  chalets  de  Kœsem  (1310  m.)  et  de  Werben  (1391  m.) ,  en  3  h.  1/2 ,  à  la 
cabane  du  C.  A.  8. ,  dans  le  SteinthœU  (3015  m.  ;  aub.  en  été).  De  là  on 
monte,  sur  des  éboulis  escarpés,  le  névé  et  des  rochers,  en  3  h.  au  sommet. 
Vue  grandiose  (panorama  de  Heim).  —  Le  Vorder-Olœmiêch  (y.  ci-dessus) 
se  gravit  de  Qlaris  en  5  h.  i/a  à  6  h.  (v.  p.  69). 

La  *TftUé6  de  Xlœn  (KlanthcU)  est  une  vallée  étroite,  jolie  et 
bien  verte,  mais  peu  habitée.  Au  S.  se  dressent  les  parois  arides  et 
escarpées  du  Olœmisch  (v.  ci-dessus).  U  y  a  un  petit  lac  d'un  vert 
clair,  le  KlanthcUer-See  (828  m.),  de  3  kil.  de  long  et  500  m.  de 
large,  où  le  Glœrnisch  se  réfléchit  jusque  dans  ses  moindres  détails. 
Une  inscription,  près  d'une  cascade  sur  la  rive  S.,  rappelle  le  poète 
idyllique  Salomon  Qtisntr  (m.  1788),  qui  habita  souvent  en  été  un 
chalet  de  cette  vallée.  La  route  suit  la  rive  K.  U  y  a  des  barques 
pour  traverser  le  lac  (50  min.,  1  fr.  50).  Belle  vue  du  lac  du  Seeruti, 
à  Textrémité  inférieure  (1  h.  V4)  i  où  il  y  a  une  petite  aub.  (bière). 

Plus  bas ,  la  vallée  se  convertit  bientôt  en  une  gorge  où  bouil- 
lonne le  Lœntsch ,  décharge  du  lac ,  qui  forme ,  jusqu'à  sa  réunion 
avec  la  Linth,  à  Netstall,  une  série  de  petites  cascades,  au  milieu  de 
rochers  grandioses.  A  g. ,  les  parois  gigantesques  de  la  chaîne  du 
Wiggis  (p.  68).  Belle  vue  de  la  gorge  du  haut  d'une  passerelle  en 
fer,  où  conduit  un  sentier  qui  prend  immédiatement  au-dessus  de 
Taub.  zum  Staldengarten. 

La  route  se  bifurque  V4  d'h.  plus  loin,  à  l'aub.  zum  Stalden- 
garten, A  g.,  on  va  en  40  min.  à  Netitall  (p.  69)  ;  à  dr.  en  20  min., 
par  le  pont  du  Lœntsch ,  à  Riedem  et  de  là  en  à  25  min.  à  Olarif 
(p.  69).  Belle  vue  à  la  descente  sur  le  Fronalpêtock ,  le  Schild  et 
les  Freiberge,  entre  la  Linth  et  le  Semf. 


24.  De  Olaris  à  Coire,  par  la  vallée  du  Sernf. 

F.  la  carte  p.  69, 

18  à  18  h.   CSaBMiv  db  fbs  de  Glaris  à  Schwanden  (6  kil.),  traiet  en 

17  min.  Diliobiicb  de  Schwanden  à  Slm  (16  kil.),  3  fois  par  jour,  en  3  h.  s/4 
1  h.  S/4  au  retour),  pour  3  fr.  55.  D*BIm  à  FUme,  par  le  col  de  Segnes,  en 
)  à  9  h.  ;  guide,  30  fr.    D'Elm  à  liane,  par  le  eol  de  Panix,  en  9  h.  ;  guide, 

18  fr.  —  PiLioBVCB  de  Flims  k>  Coire,  3  fois  par  jour,  en  3  h.  1/4.    De  FUms 


S 
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à  Iteieheaau,  le  eliemin  vaut  «usai  la  peine  d'être  fait  à  pied  ^  de  là  à  Ooire, 
on  ira  de  préférence  en  voiture  (dillg.  4  fois  par  jour). 

Olarii,  v.  p.  69.  A  Sekwanden  (p.  70),  5  kil.  au  S. ,  se  détache 
de  la  vallée  de  la  Linth  ou  Grande  Vallée,  à  g.,  la  profonde  vallée  du 
8emf  ou  Klein^Thal  (Petite  Vallée).  Au  delà  de  Wart  (Vi  h.),  à  g., 
une  Jolie  cascade.   Belle  vue  en  arrière  sur  le  Glsrnisch. 

1  h.  Engi  (774  m.  ;  auT).  :  "Sonne),  village  de  1164  liai).,  avec  des 
tissages  de  coton,  au  déboucbé  de  l'étroite  valUe  du  MûhUhaeh, 
D'ici  dans  la  vallée  de  la  Murg  par  la  Widerttein-'FuTkei,  v,  p.  47. 
Les  ardoisieTes  dites  Plattenherge ,  sur  la  rive  g.  du  Semf,  sont  re- 
nommées pour  leurs  pétriflcatlone.  —  40  min.  Malt  (826  m.;  aub.: 
Sonne) ,  qui  a  une  filature  de  coton.  Un  sentier  conduit  au  N.-E., 
en  6  h.,  à  WeUatannen  (p.  48),  par  le  KrauchthcU  et  le  col  de  Rie- 
utm  (2188  m.). 

1  h.  Sbn  (982  m.  ;  hdt.  :  J,  Elmer,  Z€ntner\  dernier  village  de  la 
vallée  (834  hab.),  dans  un  beau  site,  entouré  de  montagnes  couvertes 
de  neige.  H  est  dominé  au  S.-E.  par  le  Tschingelherff,  d'où  il  y  a  eu 
en  sept.  1881  un  éboulement  dans  lequel  ont  péri  114  personnes. 

EzccsfliovB  (guides^  P.  Shner  et  S.  JtiyMTt*  v.  p  71).  —  Des  ezeursions 
d'iei  dans  les  montagnes,  toutes  seulement  pour  des  aseensionistes  éprouva, 
les  plus  intéressantes  sont  celle  du  Kœrpf  stock  (Q797  m.),  par  la  WicMenalpy 
en  eh.,  et  celle  du  Torod  (9095 m.),  par  la  Sether-Furka  (v.  ci-dessous),  en 
7  à  8  h.  Au  Bauistoek  (3153  m.),  par  le  col  de  SMutU  et  le  Ruch-meMem- 
herg.,  ou  par  le  col  de  Panix  (v.  ci -dessous),  7  h.  à  7  h.  Vai  pénible.  Au 
Pie  Seçnes  (3109  m.) ,  en  3  h.  du  col  de  Segnes  (v.  ci  -  dessous)  ou  en  1  h. 
de  la  Seçneelilcke  (v.  ci-dessous) ,  par  Tarête  du  S.  (7  à  8  h.  d*£lm) ,  sans 
difficulté  pour  les  alpinistes. 

Cols.  —  A  Flims  pas  ls  col  db  Ssonns ,  8  h.,  avec  un  guide  (18  ftr.), 

Sénible,  mais  intéressant.  On  traverse  le  Semf,  les  débris  de  Téboulement 
e  1881  et  le  BanUiOxieh^  puis  on  passe  dans  la  gorge  sauvage  du  TêcJUnçel»- 
5aeA,  qui  forme  une  série  de  cascades  pittoresques,  et  par  une  montée  raide 
menant  à  la  TêcMngeînalp.  On  est  en  oh.  au  ecl  de  Segmae  (3635m.),  au 
S.-O.  du  Piz  Begnee  (3103 m.).  A  dr.  s*élèvent  les  dents  des  Tsckingelhmmer 
ou  Mtinnen  (3850  m.),  dans  la  paroi  desquels  est  une  ouverture  à  jour,  le 
MarHneloch  (3^  m.) ,  par  où  le  soleil  éclaire  deux  fois  par  an  Téglise 
d^Elm.  On  redescend  par  le  petit  glacier  de  Seçnes^  qui  est  escarpé,  mais 
sans  difficulté,  quand  il  y  a  de  neige  (sinon,  corde  et  piolet  utiles);  puis  on 
franchit  les  (Upes  de  FUm$t  par  un  chemin  d^abord  pénible,  qui  s^améliore 
peu  à  peu,  en  passant  devant  une  belle  cascade  (à  g.,  rimposant  Flimser- 
hein;  p.  378),  et  on  arrive  à  FUme  (3 h.;  p.  378). 

A  Îlavs,  pas  lb  col  db  Faiiix,  9h. ,  fatigant,  mais  intéressant  au 
point  de  vue  historique,  comme  chemin  suivi  par  Souwarow  dans  sa  re- 
traite du  5  au  10  oct.  1799  (p.  75);  guide.  18  fr.  Route  de  voit,  sur  la  rive  g. 
du  Semf,  par  Hinter-SteiMbaeh  ^  jusqu  au  pont  dit  ErbeerbrUeke  (4yOmin.). 
35  min.  plus  loin,  à  WàHeubrugg^  on  passe  le  Semf  et  monte  par  un  sentier 
raboteux  et  escarpé  aux  chalets  de  la  Jœttalp  (Itn-Loeh  1470  m.  ;  Ober-SU^ely 
nos  m.).  Ensuite  on  traverse  le  Wàtenbodent  on  passe  au  Rinienkopj^ei 
par  un  petit  champ  de  neige  (à  g. ,  un  petit  lac),  pour  arriver  en  3  h/i/a 
au  eol  de  Paniz  ou  cuohn  da  Pignieu  (3407  m.),  où  il  y  a  un  refuge.  A  dr., 
le  BmmUHsk  (3153  m.),  avec  le  glacier  dit  Ueer-auticker,  à  3  h.  lA  à  4  h. 
du  col.  Descente  par  la  Meer-Alp  et  la  sauvage  Ra/Muce^Slpt  en  3  h.  1/3, 
à  PcMix  (1300  m.  ;  aub.  Alig)  et,  par  Ruii  (p.  381),  en  3  h.  à  liant  (p.  379). 
—  Par  la  Sether-Furka  (3611  m.),  9  h.,  avec  un  guide,  pénible  et  sans  in- 
térêt. Même  chemin  que  celui  du  col  de  Panix  jusqu*au  petit  lac  (v.  ci- 
dessus),  où  se  détache  àg.  un  sentier  qui  monte  rapidement  à Tautre  col, 
entre  le  RoiMoek  et  le  vortA^  qui  se  gravit  du  col  en  3  h.  (v.  ci-dessus). 
Descente  par  la  RueeMner-ASp  et  par  le  Sether-Tobél  à  lUmz. 
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A  WaissTA.iiimi,  PAS  LS  COL  Ds  Foo,  7  h.)  asses  pénible:  gttide,  16  fr. 
Par  la  rive  dr.  du  Baminbaeh.  généralement  sous  bois,  à  la  Ramtn'Atp^ 
etpar  les  ebalets  de  Matt  (1883  m.)  au  ool  de  Foo  ou  de  Romin  (4  h.  ; 
2339  m.).  Descente  par  la  Foo-Alp  et  VUnUr-Siex-Alp  dans  la  vàOié  de  la 
8i€*  et  enfin  à  WeiisUmnen  (S h.;  p.  48). 

A  Vfrris,  pas  ls  col  db  Sabdoka,  10  à  11  h.,  course  difficile  et  rare- 
ment faite  :  guide^  90  fr.  On  va  d*abord  au  col  de'  Segnes  (p.  71),  et  de  là 
à  la  aegneslOcke  («nv.  2850  m,)*  immédiatement  au  S.  du  Fit  Segne»  qu'il 
vaut  mieux  passer.  Puis  on  descend,  par  un  chemin  raide  et  pénible,  au 
glatier  de  Segnét ,  pour  gagner  le  eel  de  Bardona  (3840  m.),  entre  le  Pis 
Segnes  et  le  Trinserhorn.  Descente  par  le  gladm'  de  SardonOy  difficile 
de  là  dans  la  vaUie  de  KoJfeiseny  à  Vàlpe  de  Sardana  (1790  m.)  et  à  VœtHi 
&h.\  p.  68).  —  D'EIm  à  Vœttis  par  le  eel  de  la  Bebeibe  ou  de  Sanren  (env. 
3960  m.),  au  S.  du  SeMreueiôdt  {mi  m.) ,  9  à  10  b. ,  également  difficile  et 
fatigant  —  Par  le  M ùttsmtjhalsb  -  Grat^  10  à  11  h.  jusqu^à  Vsettis,  passage 
moins  difficile  que  les  précédents,  mais  dans  lequel  ne  s'engageront  ce- 
pendant que  les  bons  marcheurs.  Guide,  35  fr.  Jusqu'au  col  de  Foo ,  v. 
ci-dessus.  Ensuite  on  descend  d'abord  à  ïalpe  supérieure  de  Foo,  puis  à  dr. 
dans  le  MvtUittkal,  par  un  bon  eltemin  montant  au  bassin  du  iMMUU, 

Jui  contient  un  petit  lac  (3344  m.),  et  à  dr.  au  col  (3  h.),  échanerure  du 
futtenthaler-Orat  (env.  3470  m.).  Descente  pénible  de  là  par  Va^e  de 
Ifakuu,  à  St-Meurtin  (3  h.;  p.  48),  dans  la  veMée  de  Kat/eUeity  et  enfin  à 
VottiU  (3  h.  ;  p.  68). 

A  LisTHTHAL,  par  le  col  de  Siohetli  (3368  m.),  6  à  7  h.,  avec  un  guide, 
pas  difficile.    Belle  vue  du  col.    Descente  par  la  vaUée  de  Jhirnaeh* 
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85.  De  Zurich  à  Zng  et  à  Lucerne. 

Voir  le*  carUt  p.  40  et  88. 

I.  A  Zvg  et  à  Laetrné  direetement. 

CBBiiiK  PS  FER  DU  NOKD-EsT.  39  kil.  jusQu'à  j^»g^  en  1  h.  V21  pour 
3  fr.  95,  3  fr.  05  et  1  fr.  46.-67  kil.  jusqu'à  lâAcerne,  en  3  h.  30,  pour  7  fr., 
4fr.  90  et  3fr.  50. 

Zwrichy  V.  p.  33.  —  4  klL  AltstetUn  (p.  21).  A  g.,  la  longue 
croupe  de  l'Uedi,  que  la  vole  contourne  «n  faisant  une  grande  courbe. 

—  9kll.  Urdorf.  — -  13  kil.  Birmensdorf,  Ensuite  la  jolie  vdU/e^du 
ReppUcK  A  g.,  dans  le  liaut,  Tfadtel  d^  TUetli.  La  voie  monte  par 
un  tunnel  dans  ÏEtttnktrg.  —  19  kil.  BonêtetUn*-  Wettatoyl  (550  m.). 
A  dr.,  au  loin,  les  Alpes  Bernoises  et  le  Pilate.  Plus. loin  à  g.,  les 
Alpes  d'Engelberg,  avec  1' (Jri-Rothstock  et  le  Tttlis.  —  23  kil.  He- 
dingen.  —  25  kil.  Affoltem  (500  m.;  aub.:  Lœwe,  p.  4fr.  50  à  6). 
A  g.,  le  mont  d'jEugst  (830  m.)  et  jEug9t,  avec  les  bains  de  Wengi. 

—  29  kil.  Mettmcnstetten  (473  m.). 
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Dilig.  3  fois  par  pour  (60  minj  pour  HauMn  (608  m.  ;  aub.  :  *£<»w«), 
localité  a  TO.  de  VA»i»  (p.  40),  près  de  laquelle  le  trouye  le  bon  établiss. 
hydrothér.  d'AlbMrun»  (Dr  ParaTieiai).  A  !/«  h.  au  8. ,  sur  la  route  de 
Baar  (p.  83),  Kappel,  où  Zwingle  fut  tué  le  il  oet.  1531,  daM  la  bataille 
entre  les  eantons  protestants  et  catholiques  (t.  p.  99). 

32  kil.  Knonau  (aub.  :  Adler).  On  traverse  ensuite  la  Lor%e,  dé- 
charge du  lac  d^Mgeri  (p.  82). 

39  kil.  Zog.  —  HÔTSLs:  •mr»ch  (Cerf;  eh.  t.  e.  3  à  8  fr.,  rep.  1.35, 3-3 
et  3.35  à  S,  p.  8  à  7);  •Oehê;  *Lave,  au  lae  (eh.  t.  e.  3  fr.  50  à  3.60,  rep.  1.35, 
3.60  et  3,  p.  5.50  à  7.50-,  bonne  bière);  *Bahmho/  (H.  de  la  Gare),  avec 
jardin-rest.  (eh.  t.  e.  3  fr.  50  à  3.50,  rep.  1.30,  S  et  3.50,  p.  8  à  8);  Mçi,  près 
de  la  gare  (eh.  dep.  1  fr.  60,  dé.  1,  dî.  3.50  à  3);  ^«tt«,  BeUevue,  Widëer; 
—  *P.  OngçHkmlt  à  1/4  d'h.  au  8.,  au-dessus  de  la  Tille.,  sur  le  chemin  de 
la  Felsenegg  (p.  4  fr.  à  4.50).    lUitaur.  AMUn^  près  du  Zeitthurm. 

Zug  (422  m.),  ville  de  5161  hab.  sur  le  lac  du  même  nom  (p.  101), 
est  le  chef-lieu  du  plus  petit  canton  suisse.  Les  belles  promenadtê 
du  qu<Uf  le  long  du  faubourg,  dont  une  partie  B*est  affaissée  dans  le 
lac  en  1887 ,  offrent  de  charmantes  échappées  sur  le  lac,  le  Blgi,  le 
Pilate  et  les  Alpes  Bernoises.  La  ville  haute  a  conservé  un  caractère 
tout  à  fait  moyen  fige,  avec  ses  remparts,  ses  tours  et  ses  belles 
maisons  seigneuriales.  Vaneien  hôtel  de  ville  a  une  belle  salle  du 
style  goth.  et  renferme  une  collection  d'antiquités  de  Zug,  des  sculp- 
tures en  bois,  etc.:  entrée,  50  0.  V église  St'Oswald,  du  xv®  s.,  a 
un  Jugement  dernier  par  P.  Deschwanden;  V église  des  Capucins, 
une  Mise  au  tombeau  de  D.  Galvaert.  On  voit  à  V arsenal  de  vieilles 
armes  prises  par  les  Suisses  et  l'écharpe  teinte  du  sang  du  banneret 
Pierre  Collin,  tué  en  1422  à  la  bataille  d'Arbedo.  Nouvel  hôtel  can- 
tonal du  style  renaissance.  Etablissement  de  pisciculture  bien  or- 
ganisé. Dans  le  haut  de  la  ville,  les  maisons  d'éducation  de  Mi- 
nerve et  de  St- Michel,  et  la  Maria  Opferung,  un  couvent  de  fem- 
mes. Au  Bosenberg  ( V4  d'h.  j  restaur.) ,  un  nvusée  d'apiculture  qui 
mérite  une  visite. 

Ekvisoks.  —  Sur  le  versant  0.  du  mont  de  Zug^  à  1  h.  lA  de  Zug,  r*hôtel 
Velaenegg  (940  m.  ;  p.  7  à  8  fr.),  qui  Jouit  d*une  belle  vue  a  TO.  et  sur  les 
Alpes  Bernoises  et  où  il  y  a  des  promenades  ombragées.  A  5  min.  au  K., 
le  «Kurhaus  Sckanfela  (935  m.  ;  eh.  3  à  3  fr.,  dé.  1.30,  p.  6,  s.  la  ch.),  qui  a 
un  établiss.  hydrothér.  bien  organisé,  une  belle  vue  et  un  pare.  Bonne 
route;  omnibus  de  la  gare  de  Zug,  à  10  h.  et  à  6  h.,  pour  3  fr.  60;  voit,  à 
3chev.,  liàlSfr.  De  la  •Hùehuacht  (993  m.),  à  1/4  d'h.  au  N.-E.,  on  a 
une  vue  complète  de  la  chaîne  des  hautes  Alpes.  A  TE.,  dans  le  fond,  le 
lae  d*^geri  (p.  82).  Promenades  au  HUnggigûUch  (1037  m.  ;  30  min. ,  vue 
masquée),  et  au  Borbachg^Uch  (I/3  h.  ;  938  m.),  d'où  on  voit  les  lacs  de  Zug 
et  des  Quatre-^Jantons  et  le  Rigi.  —  Ezeursion  au  Wildtpitt  (3  h.  l/s;  p.  83), 
par  des  pâturages  dont  la  flore  est  riche. 

Au  N.-E.  de  Zug,  dans  la  gorge  sauvage  de  la  Lorte^  les  curieuses 
*frotte8  de  la  Basile  (Enfer),  grottes  à  magnifiques  stalactites  en  forme  de 
rosaces,  de  coraux,  etc.,  et  à  stalagmitee.  On  y  va  en  voit,  par  Baar  (p.  83), 
en  1  h.  y%\  5  à  7  fr.  et  un  pourb.,  aller  et  retour.  A  pied,  on  s'y  rend  en 
1  h.  par  Thalacker  (route  d^seri)  et  le  pont  dit  Tobelbraeke.  Ces  grottes 
sont  visibles  de  Pâques  jusqu  au  15  octobre.  Entrée ,  1  fr.  ;  clef  et  guide 
au  restaur.  HaeU  (truites),  à  7  min.  de  là.  Des  grottes  à  Sehcenbmnn  (v.  ci- 
dessous),  40  min.,  par  la  TtO^lbrilete. 

A  1  h.  i/s  à  rs.  de  Zug  (dilig.  3  fois  par  j.,  1  fr.  35  et  1.80),  sur  les 
montagnes  de  Menzingen,  au-dessus  de  la  gorge  de  la  Lorte^  à  10  min.  du 
relais  à'EdUbaeh^  se  trouve  le  bon  établiss.  l^drothér.   de  *Beh«enbnian 
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(676  m.  ;  Dr  Hegglin;  p.  6  fr.,  eh.  1  fr.  50  à  4),  fréquenté  par  les  Français. 
Il  y  a  des  terrasses  ombragées  et  des  sentiers  sous  bois.  Plus  haut  est 
une  chapelle  (711  m.)  d'où  la  vue  s*étend  jusqu'au  Jura.  —  A  3  h.  à  TE. 
de  Zug  (dilig.  3  fois  par  j.,  1  h.  V4)i  Kentinffen  (80Bm.-,  hôt.  :  *L€hfe^ 
Eirsch) ,  dans  un  joli  site ,  avec  une  grande  institution  de  jeunes  filles. 
90  min.  plus  loin,  au  delà  de  VJSdUbeich,  la  *pem.  Sehwamdeçç  (8i5  m.;  4  fr. 
50  à  5),  qui  a  des  bains  d'aiguilles  de  sapin,  ete.  Beau  eoup  d'oeil  du 
Schwandegçutschf  sur  tout  le  lac  de  Zurich  et  la  chi^ne  du  Sentis. 

La  vaUéê  d'Sfari,  remplie  d'arbres  fruitiers,  est  parcourue  par  une 
route  qu'une  dilig.  dessert  3  fois  le  jour,  en  9  h.,  jusquli  OberœgMri.  Elle 
monte  par  Thalacker^  où  se  détache,  a  un  coude,  le  chemin  de  Sehœnbrunii, 
des  grottes  de  la  Hœlle  et  de  M&nzingen  (t.  ei>de8sus),  puis  par  Mtevberg 
et  AtUnwindan  (1  h.  ;  707  m.).  De  là  elle  descend  dans  la  gorge  de  la  Lorae, 
d'où  on  voit,  de  l'autre  côté,  sur  la  hauteur,  le  couvent  de  Ovbél^  et  où 
la  rivière  a  dés  digues  intéressantes,  et  elle  passe  à  Neumgeri  (i/j  h.  ;  086  m.), 
à  MUhUhachy  qui  a  des  filatures  de  coton,  et  à  Untensferi  (V2l»*i  hôt.: 
*^eHkof^  *Br1lcke^  Port),  beau  village  industriel,  avec  une  église  goth. 
moderne,  au  bord  du  Uic  d'JEgeri  (v.  ci -dessous).  Ensuite  elle  côtoie  le 
lac,  en  passant  devant  de  riantes  maisons  de  campagne,  jusqu'à  Oberœgeri 
(I/2  h.^  hôt.  :  *Lœwe,  p.  4  fr.  50;  Hirsch,  Ochs),  joli  village  de  montagne. 
Entre  tJnterœgeri  et  Oberœgeri,  la  maison  de  santé  pour  enfants  du  Dr 
HUrUmannt  dans  un  beau  site,  au  bord  du  lac,  et  plus  loin  sur  la  hauteur, 
un  Sanatorium  pour  enfants  scrofuleux ,  fondé  par  la  Société  d'utilité  pu- 
blique du  canton  de  Zurich.  —  Excubsions:  d'Untertegeri  au  *Wildspitz 
(Rossberg,  3  h.  1/2;  v.  p.  110),  par  le  Bûrithal  et  les  Rossberg  -  Alpen  ;  d'Ober- 
œgeri  au  GotUehalkenberg  (1  h.  1/2;  p.  106),  etc.  —  Le  lac  d'Ageri  (737  m.), 
lac  idyllique  et  poissonneux,  de  0  kil.  50  de  long  et  1  kil.  60  de  large 
(739  hect.),  est  desservi  par  un  bat.  à  vapeur:  Stat.  Vnterœgeriy  Oberœgeri, 
Lœndli,  EierhaU,  Xorgaxtèn,  à  l'extrémité  £.  et  à  3/4  d'h.  d'tTntersegeri. 
Omn.  d'ici  à  la  stat.  de  SaneUJEgeri  (p.  110),  à  tous  les  trains  (50c.).  A  la 
stat.  d'Eierfial»  (pens.),  magnifique  coup  d'oeil  sur  l'Uriroth^toek,  le  Krœnte, 
etc.  Entre  Eierhals  et  Morgarten,  les  maisons  de  ffoêelmait;  c'est  là  qu'eut 
lieu  la  bataille  de  Morgarten,  le  16  nov.  1315,  dans  laquelle  les  Suisses 
remportèrent  leur  première  victoire  sur  la  maison  de  Habsbourg.  Une 
chapelle  fat  érigée  en  souvenir,  à  JSft- Jacques  ^  à  1/4  d'h.  de  Sattel  et  30  min. 
de  l'extrémité  S.-E.  du  lac,  où  se  célèbre  encore  tous  les  an«  l'anniver- 
saire de  la  victoire. 

De  Zug,  le  chemin  de  fer  contourne  au  N.  la  rive  plate  du  lac  de 
Zug  et  repasse  deux  fois  la  Lorze  (p.  81) ,  près  de  son  embouchure 
et  à  sa  sortie  du  lac.  —  44  kil.  COiain  (hôt.:  *JRahèy  SchlHaael, 
Hirtch),  village  qui  a  un  haut  clocher  et  une  grande  fabrique  de  lait 
condensé.  Joli  coup  d'œil  â  g.  sur  le  lac  et  sur  Zug;  en  haut,  les 
hôtels  mentionnés  ci-dessus;  au  centre,  le  Rigi;  à  dr.,  le  Stanser- 
Horn,  les  Alpes  d'Ëngelberg  et  le  Pilate.  —  ÔO  kil.  Bothkreoi 
(431  m.;  buffet),  où  s'embrachent  les  lignes  du  St-Gothard  (p.  111) 
et  de  Muri-Aarau  (p.  22).  La  voie  s'approche  un  instant  de  la  Reuss, 

—  53  kil.  QiHkon,  A  g.,  à  travers  une  échancrure,  le  Rigi;  à  dr., 
les  flancs  boisés  du  Sundsrilcken,  —  59  kiL  Ehikon*  Puis  un  petit 
lac  de  2  kil.  ^/^  de  long,  le  Rpth-See  (423  m.),  et  un  tunntil.  On  passe 
sur  la  rive  g.  de  la  Reuss.  A  dr.  débouchent  la  ligne  centrale  (R.  5) 
et  la  ligne  de  Berne  (R.  40).  Enfin  un  tunnel  sous  le  ChSitsch  (p.  87). 

—  67  kil.  Lucerne  (p.  83). 

II.  De  Zurich  à  Zug  par  Horgen. 

Cheviv  t>B  FBX  de  Zurich  à  Horgen:  18  kil.,  traiet  en  i/g  h.  —  Omvibcs 
de  Horgen  à  Zug:  20  kil.,  1  fois  par  jour  (8  h.  35  du  m),  en  3  h.  26,  pour 
2  fr.  80.  Voit,  à  1  chev.  (3  h.),  13  fr. 
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Jusquà  Horgen  (425  m.)»  v.  p.  42.  La  route  monte  lentement,  en 
passant  devant  le  Kuihaus  de  Bochen  (p.  42),  jusqu'à  (1  h.)  Hau- 
rùthi,  où  la  route  de  Wsdensweil  débouche  près  d'un  poteau.  On 
a  de  beaux  points  de  vue  sur  le  lac ,  le  Sentis ,  le  Speer  y  les  Cur- 
ârsten  et  les  Alpes  de  Glaris.  Sur  la  hauteur,  près  de  Hirzel  (V2  h.; 
686  m.),  Taub.  sum  Morgenthal.  Puis  on  descend  insensiblement 
dans  la  vallée  dé  la  Sihl,  qui  sépare  ici  les  cantons  de  Zurich  et  de 

Zug.  A  40  min.,  le  pont  d«  U  Sihl  (532  m.  ;  aub.  :  Krone,  bon  vin). 
On  recommande  aux  piétons  la  vieille  rouie  de  voit,  par  la  Berger- 
Bgg  (1  II  l/^),  qui  eai  plus  courte.  A  V4  d'h.,  Wifdenbach.  Le  ^Zimmer- 
htrg  (773  m.  i  Bochwacht,  signal  trigonométrique) ,  à  1/4  d'h.  à  dr.,  offre 
une  très  belle  Tue  sur  le  lac  de  Zurich  à  TË.,  la  sombre  vallée  de  la 
Sihl  et  le  lac  de  Zug  à  TO.,  et  les  Alpes  au  S.  :  les  Hythen,  le  Bigi  et  le 
Pilate  se  font  surtout  remarquer.  La  vieille  route  atteint  son  point  cul- 
minant, à  1/4  d*h.  au-dessus  de  Wydenbach,  la  Hirzelhahe  itSé  m.  ;  aub.), 
d'où  Ton  a  une  belle  vue,  et  elle  rejoint  la  nouvelle  route  près  du  pont 
de  la  Sihl. 

La  route  de  Zug  monte  un  peu  et  traverse  en  ligne  droite  un 

pays  montueux.    A  g.,  la  colline  rocheuse  du  Baarhourg  (665  m.), 

couverte  de  bois.  Au  sortir  du  bois  (40  min.),  on  voit  apparaître  au 

premier  plan  Baar  et  derrière  le  lac  de  Zug ,  le  Rigi  et  le  Pilate. 

5  min.  plus  loin,  on  traverse  la  Lorze,  sur  la  rive  g.  de  laquelle  se 

trouvent  une  grande  filature  de  coton  et  une  colonie  d'ouvriers.    A 

20min.  delà,  Baar  (447m.;  hôt.:  Lindcnhof,  pas  cher;  Krone, 

8chwert,  Rassli)^  village  de  4065  hab.,  avec  le  hameau  de  BlUkens- 

torf,  où  l'on  montre  encore  la  maison  où  naquit  Hans  WaXdtnann, 

bourgmestre  de  Zurich,  qui  battit  Charles  le  Téméraire  à  Morat.  — 

A  40  min.  à  TE.  de  Baar,  dans  la  vallée  de  la  Lorze,  les  ^grottes  de 

la  Haltt  (p.  81).  —  On  continue  tout  droit  et  on  atteint  en  35  min. 

Zug  (p.  81). 

26.   Lucerne  (Lnzem). 

La  oBAUBfe  OABB  est  sur  la  rive  g.  du  lac  (v.  le  plan,  p.  88;  D£4);  la 
QAKB  DU  Bsûuio  (pl.Ei)  à  5  min.  à  TE.  ;  toutes  deux  ont  des  buffets.  Kou- 
veU«  gare  en  constmetion.  Les  bat.  à  vap.  allant  à  Flttelen  et  à  Alpnach 
s^arrêteni  presque  ^aqne  fois  à  la  grande  gare,  après  avoir  quitté  le  quai 
du  Sehweiterbof  ;  ceux  qui  reviennent  y  passent  avant  d'aller  au  quai. 

Hôtels:  *Schweiterhof  ii^\.  a, DE 3),  grand  hôtel  avec  deux  dépendances, 
«t  *lMtH'n€rhof  (pi.  b,  E2},  tous  deux  sur  le  quai  du  Schweizerbof  et  propr. 
des  frères  Hauser  (ch.  t.  c.  dep.  5  fr.,  rep.  1.60,  8.60  et  5,  p.  10  à  13)^  *€hr.' 
H.  Nm^0nal  (pi.  c,  EF8),  quu  National  (ch.  t.  c.  dep.  5fr.  60,  rep.  1.60, 
4  et  6,  p.  dep.  10);  *S.  Beatt-Rtwgé  (pl.d,F3),  Haldenstrasse.  37  (eh.  t.  c. 

3  fr.  50  à  6,  rep.  1.50,  3  et  4.50,  p.  9  à  12)  ;  *H.  dé  VEurope,  même  rue  (ch. 
t.  c.  3  à  6  (t.^  rep.  IJSO,  3.60  à  8  et  4,  p.  7  à  13);  •S,  cTAngleêerre  (pi.  e); 
*J7.  du  Cygne  (pi.  f-  eh.  t.  c.  3  à  6fr.,  di.  4.60,  p.  10  à  13);  *ff.  d«  Bigi 
(pl.  g.  ;  ch.  t.  c.  3  à  4  fr.,  rep.  1.60^  3  et  4,  p.  dep.  8),  tous  sui*  la  rive  dr. 
du  lac;  *B.  du  Lac  <pl.  h,D4),  rive  g.  de  la  Beusa,  avee  bains  (eh.  t.  c. 

4  à  6fr.,  rep.  1.60,  3.50  et  4,  p.  7  à  13);  *ff.  St-Gothard  (pl.i),  à  la  gare, 
avec  café-rest.  (ch.  t.  c.  S  fr.  àU60,  dé.  liX),  dî.  4);  *H.  Victoria  (pl.  u,  04), 
avee  café-rest.  (ch.  t.  c.  dep.  3fr.,  dé.  1.60,  dl  4,  ffoup.  3,  p.  dep.  8);  *H. 
des  BaUmeeê  (pl.  k,  C3),  au  troisième  pont  de  la  Reuss  (eh.  t.  e.  3  a  6  fr., 
dé.  1.60,  dt.  3.50,  p.  dep.  7.60).  —  Koins  chers  :  *H.  du  ChewOrBlaite  (pl.  n, 
C 3;  ch.  et  s.  2  fr.  50,  dé.  1.25,  dî.  3) ;  dei  Alpes  (pl.  p,  D3;  ch.  t.  c.  2.  50  à  4)  ; 
*d«  VAnge  (pl,  1,  B3;  ch.  t.  c.  3  à  8  ftr.,  dî.  8);  *de  rOurs  (ch.  t.  c.  3  à  8  fr., 

/  Q* 
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dî.  3.50  à  3);  *de  VMçU  (pi.  m,  C 85  ch.  3  à  3  fr.,  dé.  1.25);  *de  la  Poste 
(pi.  o,  G4;  eh.  3  à  3  fr.,  dî.B);  *àu  lAon-âTOr^  KappelgMse,  33  (eh.  t.  e.  3  fr. 
à  3.60,  dé.  1,  dî.  3.50,  p.  6);  *de  la  (Hgoçne  (Storehen),  Kornmarkt  (pi.  G 3; 
eh.  t.  e.  Ifr.50à3,  dé.  1,  dî.  3,  soup.  1.60;  bon  vin);  Union ^  Lœwenstr. 
(pl.El):  Bebstock  (pl.v,  E3),  près  de  la  Hofkirehe  (eh.  3  à  3  fr.,  dî.  2.50, 
p.  6  à  8)î  *Rûai  (eh.  3  fr.,  dé.  1,  dî.  8);  Mohren  (pi.  u,  D3:  eh.  t.  e.  3  fr. 
à  8.50,  rep.  1,  3  et  3.50,  jp.  6  à  7);  *du  Cerf  (pi.  q,C3),  •<!«  ki  Couronne  (pi.  r, 
es-,  eh.  t.  e.  dep.  1  fr.  SfL  rep.  1,  3.50  et  3,  p.  4.50  «.  la  eh.)  ^  *de  la  Croix 
BUmehe  (pl.a,  D3};  *du  Sauvage  (pi.  t. G  4:  eh.  et  a.  3  fr.  à  3.50,  dî.  3); 
*Raben^  Brandgasse,  3  (eh.  t.  e.  1  fr.  50  à  3.50,  rep.  1,  3  et  3.50,  p.  5.50  à 
6.50-,  Schift  simple,  mais  bon;  P/lrtem  (Boulanger»)^  *Metzgem^  •SehHUteit 
Sonne,  an  bord  de  la  Beuss. 

Penaiona:  *Eden  House  (eh.  dep.  3  fr.  50,  p.  dep.  8):  *Ti9oU  (6  à  10  fr.l; 
JTatf/man»,  Kosi- Ha^iger,  ^Osegnei-Matt,  Belvédère  (7  a  8fr.),  toutes  près 
du  lae,  Haldenstrasse  et  route  de  Kiissnacht  ;  BienZi  au-dessus  du  Kursaal  ; 
Faner,  au-dessus  de  Thôt.  Beau-Bivage  (dep.  6  fr.);  *Neu- Schweiterhaue 
(Kost),  Oyger,  Fehberg  (Pietzker) ,  bien  situées ,  sur  les  hauteurs  au  1^. 
de  la  ville  ;  *Alt-Sehweizerhaus  é  P.  Anglaise  ;  •H.-P.  CHUseh  (dî.  3  fr.  50,  p.  8 
à  10),  *WalU8y  toutes  deux  sur  le  Oiltsch  (p.  87)  et  jouissant  d'une  belle 
vue;  *Sutery  au  Gibraltar  (pi.  A4;  5  à  6fr.),  convenable  aussi  pour  des 
dames  seules.  Plus  haut  eneore,  au  S.  de  la  ville  et  à  V4  d'h.  du  Oiitseh 
(break  3  fois  par  jour;  voit,  partie.,  8  et  13  fr.),  le  *Kurhaus  Sonnenberg 
(716  m.  ;  pens.,  7  fr.).  —  Pens.  Stutz^  v.  p.  103. 

Oaféa-reatauranta  :  Stadihof  (pi.  E  3),  où  il  y  a  souvent  concert  le  soir  ; 
St-Goihard {y .  ci-dessus),  Flora,  Chalet,  ces  trois  derniers  près  de  la  gare; 
0.  du  TMâire,  Aip^club,  tous  deux  au  bord  de  la  Beuss;  C.du  Lac;  Cigogne 
(hôtel  ;  V.  ci-dessus)  ;  *0.  Hungaria  (bons  vins  de  Hongrie).  —  Pâtisserie  : 
B.  Huguenin,  Alpenstrasse,  3,  près  du  Stadthof ;  Onandt,  en  face  de  Thôt. 
du  Bigi.  —  Brasseries  :  bonne  bière  de  Pilsen  au  Stadthof  et  au  Ca/i  St-Qot- 
hcurd  (v.  ci-dessus);  B.  de  V Union  (v.  ci-dessus);  LoawengarUn,  non  loin  du 
monument  du  Lion,  avec  jardin  et  grande  salle  de  concert;  Rosengarten, 
Grendelstrasse  ;  Muth,  Ziircherstrasse,  3  (pi.  E 1)  ;  Stadl  Mûnchen,  près  Thôt. 
des  Balances  ;  EintracM ,  Hertensteinstrasse  ;  Kreuz  (v.  ci-dessus)  ;  Seiden- 
hof,  rive  g.  de  la  Beuss  ;  Siehhof,  sur  la  route  de  Kriens  (30  min.). 

Kursaal,  quai  l^ational  (pi.  F  3),  avec  théâtre,  salle  de  lecture,  café- 
rest.,  jardin,  ete.  Concert  tous  les  jours,  Taprès-midi  et  le  soir.  Entrée 
libre  au  jardin.    Théâtre  :  parterre,  4  fr.  ;  fauteuil,  3  ;  balcon,  3. 

Fiaores:  1/4  d'h.  en  ville,  pour  1  ou  3  pers.  80  c,  3  ou  4  pers.  1  fr.  30; 
1/2  h.,  1.50  et  3.30;  1  h.,  3.60  et  3.60;  maUe,  50  c.;  —  pour  Seeboure,  1.50 
et  3;  montée  des  Drei  Linden,  3.50  et  4;  plateau  dea  DreiLinden,  3.60  et 
5;  Heggen,  3.50  et  6;  Kussnaoht,  6.50  et  9;  —  la  nuit,  de  10  h.  à  6  h.,  le 
double. 

Bateaux  &  ▼apear^'v.  ç.  88,  103  et  106.  —  Bateaax  à  mues  et  petiU 
batsaux  à  vapeur,  aux  quais  National  et  du  SehweiMrhof  et  au  Sehwanen- 
platz:  sans  batelier,  50  c,  1  fr.  et  1.50  Theure;  avec  batelier,  1  fr.  de  plus 
a  rheure. 

Bains:  froids,  dans  le  lac,  quai  National,  au  delà  du  Kursaal  (30  e. 
dans  le  bassin,  40  c.  à  part,  plus  10  c.  à  1  fr.  pour  le  linge),  et  près  de  la 
pension  Tivoli  (v.  ci-dessus);  bain*  de  la  Reuss,  en  aval  de  la  viUe,  au 
Nœllethor,  avec  bassin  de  natation;  chaude^  à  Vhât.  du  Lac  (v.  ci-dessus) 
et  chez  Felder-Lehmann,  Spreuerbriicke. 

Panorama  du  passage  de  Tarmée  française  en  Suisse  (janvier  1871), 
par  E.  Castres,  à  la  place  du  Lion  (Lœwenplatz  ;  p.  86  ;  1  fr.). 

Poste  et  télégrapne  (pi.  D4),  place  de  la  Gare. 

Bureau  de  renseijnemettts,  officiels  et  gratuits,  Schwanenplatz,  7,  en 
face  de  Thôtel  du  Bigi. 

Lucerne  (438  m.),  chef- lieu  du  canton  du  même  nom,  est  auj. 
une  yille  de  24236  hab.,  dans  un  site  pittoresque,  à  l'endroit  où  la 
Reuss  sort  du  lac  des  Quatre-Gantons  et  en  face  du  Rigi ,  du  Pilate 
et  des  Alpes  neigeuses  d'Uri  et  d'Engelberg.    Elle  est  entourée  de 
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collines  où  subsiste  une  partie  considërable  et  remarquable  de  sa 
vieille  enceinte,  avec  neuf  tours,  datant  de  138Ô. 

La  Setuê,  limpide  et  d'un  vert  d*émeraude,  sort  du  lac  avec  l'im- 
pétuosité d'un  torrent.  Quatre  ponti  traversent  cette  rivière.  C'est 
d'abord,  près  de  la  gare,  le  pont  du  lae  ou  SeehrUeke  (pi.  D  3),  con- 
struit de  1869  à  1870.  On  a  de  là  des  échappées  splendides  sur  la 
ville  et  le  lac.  Il  y  a  du  côté  N.  une  colonne  météorologique.  Le 
pont  de  la  Chapelle  (pi.  D3),  le  suivant,  et  le  pont  des  Moulins 
dit  aussi  Spreuerhrucke  (pL  BG3),  le  quatrième,  datent  du  moyen 
âge.  Ils  traversent  la  rivière  en  diagonale  et,  comme  beaucoup 
d'autres  ponts  en  pays  de  montagnes,  ils  sont  couverts  d'un  toit  qui 
les  protège  contre  les  intempéries.  Les  peintures  qui  décorent  la 
charpente  de  leurs  toitures  sont  du  zvni^  s.  et  représentent,  sur  le 
pont  de  la  Chapelle ,  des  épisodes  des  vies  de  St  Léger  (Leodegar) 
et  de  St  Maurice,  patrons  de  la  ville,  et  des  scènes  de  l'histoire 
suisse ,  et ,  sur  le  pont  des  Moulins ,  une  dau^e  des  morts.  —  Près 
du  pont  de  la  Chapelle,  dans  la  Reuss,  la  vieille  tour  dite  Wasser^ 
thwrm  (pi.  D  3) ,  qui  renferme  les  archives  de  la  ville.  Elle  passe 
pour  avoir  jadis  servi  de  phare  (lueerna)  et  donné  son  nom  à  Lu- 
cerne.  —  La  chapeUe  St-Pierre,  sur  la  rive  N. ,  a  quatre  tableaux 
d'autel  modernes,  par  P.  Deschwanden..->  La  Reuss  et  le  lac  sont 
couverts  d^une  quantité  de  foulques  noires  à  tête  blanche  (fulica 
atra),  à  demi  apprivoisées ,  et  il  y  a  des  cygnes  captifs  derrière  des 
grillages. 

Le  ^qnai  du  Sehweiierhof  etle^qualKational  (pL  DEF2),  qu'om- 
brage une  allée  de  marronniers,  s'étendent  sur  la  rive  N.  devant  les 
grands  hôtels  nommés  p^  83.  On  a  de  U  un  coup  d'œil  splendide 
sur  les  Alpes  et  le  lac. 

VuB  (v.  les  disques  d^orientaiion  sur  les  deux  quais):  àg..»  le  massif 
du  JRigi  et  le  Kulm^  avee  les  hôtels  •,  dans  renfoncement  entre  le  Kulm  et 
le  Bothstocky  Thôtel  du  Staffel;  plus  loin,  à  dr.,  le  Schild^  le  Dosun^  et  le 
Vitznauer-Stoek^  qui  est  isolé.  A  g.  du  massif  du  Rigi,  au-dessus  des  col- 
lines du  bord  du  lae,  la  cime  du  Rotsbêrg  ;  à  dr.  du  Vitznauer^Stoek,  dans 
le  fond,  la  chaîne  du  LUdemtny  aux  bizarres  dentelures,  les  ClarideSi  le 
Tœdi  et  le  KammUstock  ^  puis  le  Ifiederbauen  ou  SeeU^erger  -  Kulm^  VOber- 
hauen;  plus  près,  le  sombre  BUrgemtock^  avee  son  hôtel,  le  Buoehserhorn  ; 
à  sa  dr.  et  à  sa  g.,  les  Alpet  (PEngéU>erg ,  dont  la  dernière  eime  à  dr.  est 
le  TitUê,  Plus  loin  à  dr.,  le  SUmserhomt  les  montagnes  de  Xems  et  de 
Sacfueln.    A  l'extrême  droite,  le  PilaU. 

A  l'extrémité  E.  du  quai  du  Schweizerhof,  les  bureaux  de  Vad- 
ministration  de  la  ligne  du  St-  Oothard.  Sur  le  quai  National,  le 
Kursaal  (p.  84). 

L'église  St-Léger  ou  Hofkirche  (pi.  EF2;  cathol.) ,  qui  s'élève 
pittoresquement  sur  une  hauteur,  a  été,  dit- on,  fondée  au  vn®  s., 
puis  rebâtie  au  xvu®,  mais  elle  a  encore  deux  tours  de  1506.  On 
remarque  à  l'intérieur  une  chaire  sculptée ,  des  stalles  du  xvi®  s.  et 
deux  autels  ornés  de  bas-reliefs  en  bois  doré,  ceux  de  l'autel  latéral 
du  N.,  la  Mort  de  la  Vierge,  du  milieu  du  xv^  s.;  un  beau  crucifix 
de  Custer,  sculpteur  d'Engelberg,  et  quelques  vitraux  peints.   Con- 
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cert  d'orgue  tous  les  soirs,  de  6  h.  Vs  &  7  h.  ^/t  (1  fr.)*  —  I^e  vieux 
cimetière  autour  de  l'église  est  entouré  d'arcades^  où  l'on  voit  quel- 
ques peintures  de  Deschwanden. 

On  va  en  5  min.  au  Lion  de  Lueerne  par  les  rues  d^s  Alpes  et 
de  Zurich,  où  se  larouvent  le Diorama  Meyer,  qui  comprend  des 
vues  du  Rigi  et  du  Pilate  (entrée,  1  fr.);  1b  Panorama  <p.  84)  et  le 
mwée  Stauffer ,  une  collection  d'animaux  alpestres  empaillés  (pi. 
El;llr.). 

Le  *Lioii  de  Lneeme  (pL  E 1  )  est  un  monument  consacré  aux  26  of- 
ficiers et  env.  760  soldats  de  la  garde  suisse  des  Tuileries,  à  Paris, 
qui  furent  massacrés  au  mois  d'août  1792,  en  les  défendant.  Un 
lion ,  percé  d'une  lance  brisée ,  expire  en  défendant  de  sa  griffe  un 
bouclier  fleurdelisé.  Il  est  sculpté  en  relief  dans  une  grotte  de  14  m. 
de  long  sur  8  m.  50  de  haut,  taillée  dans  le  rocher,  et  il  a  8  m.  70 
de  long.  Il  est  d'après  un  modèle  de  Thorvaldsen,  qui  se  voit  dans 
le  b&tlment  voisin.  L'inscription  latine  donne  les  noms  des  officiers. 
Dans  une  chapeUe,  les  armoiries  des  officiers.  En  fàee,  un  nmse'e 
avec  un  diorama  de  la  chaîne  de  la  Jungfrau,  vue  du  MsBHnliehen, 
par  E.  Hodel;  une  vue  de  la  ligne  d'Arth  au  Rigi,  et  un  tableau 
représentant  la  défense  des  Tuileries  (entrée,  1  fr.). 

Â  g.  du  monument  est  le  *jayiln  du  Olaeier  (€fletêeherçart€n  ;  1  fr.), 
intéressant  mêmp  pour  le  simple  visiteur.  Il  renferme  des  rester  consi- 
dérables d'un  glacier  du  monde  primitif,  avec  33  «entonnoirs»,  dont  le 
principal  a  8  m.  de  diam.  et  9  m.  50  de  profondeur;  des  roches  polies  par 
le  glacier,  etc.,  découverts  en  1873.  Il  y  a  aussi  un  parc  avec  des  ebamois 
et  des  cerfs;  dans  un  bâtiment,  la  reproduction  d'un  village  lacuatre, 
d*après  J.  Keller,  des  antiquités  lacustres,  des  pétrifications,  etc.  ;  un  relief 
d'un  glacier  avec  blocs  erratiques  par  le  prof.  A.  Heim,  au  iOOOO®;  un 
*relief  de  la  ligne  du  St-Gothard,  au  30000^,  par  Imfeld  et  Becker,  et  un 
relief  de  la  vallée  de  la  Muota  au  3500V<^vec  la  représentation  des  combats 
entre  les  Français  et  les  Russes  en  1799,  d'après  le  colonel  Bîndschœdler. 
Dans  un  kiosque  est  un  relief  de  la  Suiue  centrale  ^  par  Pfyffer,  long  de 
8  m.  et  large  de  4.  Concert  de  cors  des  Alpes  le  soir,  quand  il  fait  beau, 
et  éclairage  électrique. 

Les  rues  tortueuses  de  la  vieille  ville  (pi.  CD 3)  ont  encore  de 
belles  maisons  des  xvi®  et  xvn®  s.  —  Au  Kornmarkt  («marché  aux 
grains»),  l'hfttel  de  ville,  de  1519  à  1605,  dont  la  tour  est  ornée 
d'une  fresque  représentant  la  mort  du  syndic  lucernois  Gundol- 
dingen,  à  la  bataille  de  Sempach,  et  où  il  y  a  un  musée  historique. 

Musée  historique,  au  rez-de-chaussée,  ouvert  de  9  à  6  h.  (1  fr.).  — 
l'O  SALLS  :  armes,  drapeaux,  trophées  des  batailles  du  xiv^  6.  et-  de#  guerres 
avec  les  Bourguignons  et  les  Milanais,  etc.  Dans  la  vitrine  de  dr.,  la  cotte 
de  mailles  dé  Léopold  d'Autriche,  des  bannières  prises  à  la  bataille  de 
Sempach;  une  poignée  d'épée  ciselée  du  xvi^s.,  dite  de  Guillaume  Tell, 
etc.  Dans  la  grande  vitrine,  au  milieu,  des  uniformes  de  gardes  suisses. 
Aux  fenêtres,  une  collection  de  vitratuc  peints  des  xiv^-xviii®  s.,  entre  autres 
une  série  de  vitraux  à  armoiries  du  xvii®  s.  —  II®  salls  :  collection  de 
la  Société  historique  des  cinq  cantons,  comprenant  des  antiquités  préhisto- 
riques, celto-romaines,  alemannes  et  du  moyen  â^e.  trouvées  dans  la  Suisse 
centrale.  Dans  la  vitrine  du  milieu,  des  antiquités  romaines  (Mercure  en 
bronze,  trépied)  et  la  bannière  bleue  et  blanche  de  Luceme,  que  le  pape 
Jules  II  offrit  à  la  ville. 

La  »aUe  du  Conseil t  au  premier  étage,  a  un  plafond  en  bois  et  des 


Drei  Lindtn,  LUCSRNË.  Ih  lU  26.     87 

lambris  du  xyi®  0.    Dana  le  Testibule,  des  portraits  d«  syndics,  la  plupart 
par  Reinhart. 

La  fontaine  du  Weinmarkt  (pi.  C  3),  du  style  goth.,  est  de  Con- 
rad Lux  (1481). 

Sur  la  rive  g.  de  la  Reuss,  V église  des  Jésuites  (pi.  C4),  de  1667. 
L'anc.  collège  des  Jésuites,  à  côte,  maintenant  Vhôtel  du  Oouverne- 
ment,  a  une  belle  cour  et  il  renferme  les  archives  de  l'Etat  et  une 
collection  de  médailles.  Près  de  là  est  le  musée  (pi.  G  4) ,  avec  la 
bibliothèque  cantonale  et  la  bibliothèque  municipale  (Bûrgerbiblio- 
thek).  La  première,  ouverte  de  10  h.  à  midi,  compte  80000  vol., 
parmi  lesquels  il  y  a  beaucoup  de  raretés  ;  la  seconde,  du  côté  de  la 
Reuss ,  possède  beaucoup  d'ouvrages  sur  Thistoire  de  la  Suisse  et 
des  copies  de  peintures  murales  par  Holbeln ,  provenant  de  Tanc. 
maison  Harter,  détruite  en  1824. 

Le  *0iit8cli  (525  m,),  hauteur  à  l'O.  de  la  viUe  (pL  A3),  est  des- 
servi par  un  funiculaire,  à  10  ou  12  min.  du  quai  du  Schweizerhof 
et  de  la  gare.  Il  a  167  m.  de  long  et  53%  de  rampe.  Départ  toutes 
les  10  min.  et  trajet  en  3  min.  Prix:  30  c,  50  aller  et  retour.  Dans 
le  haut  est  un  ^hôtel-restaur,,  et  Ton  y  a  une  vue  magnifique  de  la 
ville  et  du  lac,  du  Rigi  et  des  Alpes  d'Uri,  d'Unterwald  et  d'Engel- 
berg ,  surtout  du  haut  de  la  tour  <Ô6ô  m.  d'allit,  ;  ascenseur  ;  30  c). 
Il  y  a  aussi  un  grand  parc  boisé. 

Un  ebemin,  en  partie  sous  bois,  mène  en  V2  b.  du  Giitoeb  au  *£t»r- 
haus  JSimnenberg  (p.  bi).  10  min.  plus  loin,  la  JSreuxhœhe  (780  m.),  hauteur 
d*ou  Ton  a  une  vue  charmante.  Il  y  a  du  Kurhaus  une  route  qui  des- 
cend à  Krhns  (i/2h.;  v.  ei-âessouS). 

Les  ^Dlrei  Llnden  {Trois  Tilleuls;  552  m.)  sont  un  autre  magni- 
fique point  de  vue  aux  environs  de  la  ville ,  à  20  min.  de  l'église 
St-Léger,  par  une  bonne  route  qui  monte  à  dr.  derrière  l'église,  puis 
à  g.  près  du  café.  Il  y  a  sur  le  plateau  des  villas,  le  commencement 
d'un  nouveau  quartier.  Les  «Trois  Tilleuls»  sont  dans  une  propriété 
particulière  fermée  au  public.  Sur  le  devant  est  une  terrasse  garnie 
de  bancs,  d'où  l'on  a  une  très  belle  vue  sur  les  environs  de  Lucerne 
et  la  chaîne  des  Alpes,  le  Titlis,  au  milieu,  à  côté  du  Stanserhorn, 
le  Finsteraarbom  et  les  Schreckhœmer  à  dr.  On  peut  redescendre 
au  N.-O.,  par  le  couvent  de  capucins  de  Wesemlin,  en  20  min.  au 
monument  du  Lion  (p.  86). 

De  Lvcbrkb  a  Krib»s  ,  4  kil. ,  tramw.  à  vap. ,  en  13  min. ,  le  long  du 
KrienbiiCh.  Kiûau  (517  m.  -,  hôi.  :  *Pilatey  TiUeul)  est  un  gros  village  avec 
d'importantes  fabriques,  au  K.  du  Pilate.  Une  route  de  voit,  monte  de 
là  au  S.  au  château  de  Schauemee  (30  min.  ;  575  m.)  et  plus  loin  à  V*hât.- 
pens.  Himmehreieh  (S5  inin.  ;  690  m.  -,  p.  4  à  5  fr.),  station  d'été  dans  un  en- 
droit boisé,  d'où  Ton  a  une  belle  vue.  An  K.,  le  Sounenbenr;  1  h.  jus- 
qu'au Kurhaus  (v.  ci -dessus).  La  route  se  prolonge  de  Eriens,  dans  la 
vallée,  jusqu'au  Sêttggbach.  Ensuite  il  y  a  un  sentier  qui  monte  sous  bois 
à  Horrgotttwald  (i  h. ,  854  m.  ;  *J?.-F.  Batu^  p.  5  i  7  fr.),  autre  station  d'été 
dans  un  joli  site;  puis  à  Eigenthal  (1  h.;  1030  m.;  *P.  Burri;  5fr.  à  5.50), 
aussi  une  station  d'été.  De  là  à  Schwarzenberç^  8/4  d'h.  (v.  p.  141).  —  En 
montant  d'Eigenthal  le  long  du  RûmUgbach,  par  les  chalets  de  Suchsteg  et 
de  Botiutoek  et  à  la  fin  à  g.  pai*  une  rampe  très  escarpée ,  on  arrive  en 
1  h.  i/s  à  la  Briinélenalp  (1530  m.),  où  est  le  petit  lac  de  PHate^  à  sec  en  été, 
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eelui  dans  lequel,  diaprés  la  légende,  le  gouverneur  Ponee  Pilaie  se  serait 
prëeipité  de  désespoir.  De  là  au  sommet  du  Widderftld  (3060  m.),  1  h.  V4  \ 
a  VMt.  KUmunhom  (p.  106),  en  eontoumant  les  versants  du  Widderfeld 
et  du  Qemsmsettli  par  un  sentier  raboteux,  qui  n'est  pas  toujours  tracé, 
et  par  la  KatUlenaip^  1  h.  l/f.  deux  courses  à  faire  avec  un  guide. 


27.   Lac  des  Quatre-Cantons. 

Voir  auiH  la  carte  p.  96. 

Bateau  à  vapeur,  6  ou  7  fois  par  jour  de  Lueerne  à  Flûelen  (aller  et 
retour),  trajet  en  S  h.  8/4<)  3  h.  1/4  P^'  ^^  grande  vitesse.  —  Jusqu'à  Herten- 
stein,  86  min.;  Weggis,  45;  Vitznau,  Ih.;  Buochs,  1V4)  Beekenried,  IV3  î 
Oersau,  I8/4;  Treib,  3;  Brunnen,  3.6;  Riitli,  3.13;  Sisikon,  3.30;  Isleten, 
3.30;  Bauen,  3.35^  la  Tellsplatte,  31/2;  Fliielen,  3S/4.  On  ne  s'arrête  pas 
toujours  aux  stations  de  Ifertenstein,  de  Buochs,  de  Treib,  de  Biitli,  de 
Sisikon  et  de  la  Tellsplatte,  et  Ton  ne  s'arrête  qu'une  fois  le  matin  et 
une  fois  le  soir  à  Isleten  et  à  Bauen.  —  Prix,  jusqu'à  Flûelen:  3  fr.  66  et 
3  fr.  60;  billets  d'aller  et  retour,  valables  pour  3  jours,  la  moitié  en  sua; 
de  Lueerne  à  Flûelen  le  dim.,  aller  et  retour,  1  fr.  50.  Bagages,  40  à  80  e. 
par  colis,  chargement  et  déchargement  compris.  Les  bateaux  à  vapeur, 
a  l'exception  de  Texpress  partant  à  6  h.  V4  <lu  mat^  abordent  encore, 
après  avoir  quitté  le  quai,  a  la  gare  de  Lueerne  (p.  SSf).  Bon  restaurant 
à  bord.  —  On  vous  donne  gratuitement  aux  guichets  des  bateaux  de  bonnes 
cartes  d'orientation  des  lacs,  avec  indicateur. 

Le  **lae  dei  Quatre  -  CuLtoni  (  Vierwalditatter  See;  437  m.), 

ainsi  nommé  des  quatre  cantons  forestiers  («Waldsiœtte»)  ou  can* 

tons  primitifs  d'Uri,  d'Unterwald,  deSchwytz  et  de  Lueerne  qui  Ten- 

tourent,  est  d'une  beauté  grandiose,  que  ne  surpasse  celle  d'aucun 

autre  lac  de  la  Suisse.   Il  est  un  peu  en  forme  de  croix.   Sa  lou*- 

gueur  est  de  37  kil.,  de  Lueerne  à  Flûelen;  sa  largeur  moyenne  de 

3  kil..,  sa  superficie  de  11336  hect.  et  sa  plus  grande  profondeur 

de  214  m. 

Les  sautes  de  vent  7  sont  fréquentes  ;  les  bateliers  prétendent  que  le 
vent  change  à  chaque  cap.  Le  fœhn  (vent  du  S.)  est  le  plus  violent;  il 
empêche  souvent,  dans  la  baie  du  S.,  la  navigation  des  petits  bateaux  à 
voiles  et  à  rames  et  rend  même  difficile  celle  des  bat.  à  vapeur.  Par  le 
beau  temps,  le  vent  du  K.  (bise)  souffle  d'ordinaire  toute  la  journée. 

Bientôt  après  le  départ,  Lueerne,  avec  ses  murs  et  ses  tours,  pré- 
sente un  aspect  très  pittoresque.  ()n  a  ensuite  devant  soi,  à  g.,  le 
Rigi,  à  dr.  le  Pilate  et  au  milieu  le  Bûrgenstock,  le  Buochserborn 
et  le  Stanserhorn.  A  g.  du  Pilate  se  montrent  peu  à  peu,  par-dessus 
les  montagnes  de  Sachseln,  le  Rosenhorn,  le  Mittelhorn  et  le  Wet- 
terhom  (Wetterhœrner),  la  Jungfrau,  le  Mœncb  et  l'Eiger.  Le  petit 
cap  à  g.,  avec  la  villa  à  créneaux,  s'appelle  le  Meggenhom,  Devant, 
une  petite  île  plantée  d'arbres,  VAltstad,  où  il  y  a  encore  des  restes 
de  murs  d'un  ancien  entrepôt. 

A  peine  le  bateau  à  vapeur  a-t-il  passé  le  Meggenhoru,  qu'on 
voit  s'ouvrir  à  g.  la  baie  de  Kûssnacbt  et  à  dr.  la  baie  de  Stansstad; 
on  se  trouve  en  quelque  sorte  au  milieu  de  la  croix  que  forme  le  lac 
(Kreuztrichter).  A  g.,  dans  le  fond,  Kussnacht  (p.  107);  au  pre- 
mier plan,  le  cbâteau  de  Neu-Habêbaurg  (p.  106).  A  dr.  le  BUrgen- 
atock  (v.  p.  103),  aux  flancs  escarpés  et  boisés.  Le  Pilate  (p.  104),  vu 
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de  cet  endroit,  a  un  aspect  sinistre.  Ses  pics  nus  et  d^chlr^s, 
presque  tpujours  enveloppés  de  brouillards,  contrastent  avec  le  Rigl, 
couvert  à  la  base  d'arbres  fruitiers  et  de  maisons ,  sur  les  flancs  et 
au  sommet  de  bois  et  de  verts  pâturages. 

Au  delà  du  cap  Tanzenherg,  à  g.,  sur  une  petite  baie,  le  bel 
*B'P,  Hertenstein  (p.  7  à  10  ft.),  à  10  min.  à  pied  du  débarcadère 
des  bat.  à  vap.,  par  le  parc ,  et  à  5  min.  en  barque.  A  dr.  en  avant, 
le  Scheerhom,  avec  sa  double  cime  dentelée.  Ensuite  la  stat.  de 
Hertenstein,  avec  la  pens.  Hertenstein,  dépend,  de  ThOtel.  Puis 

Weggif.  —  Hôtels:  *H.-P.  du  Lac  (eb.  3  fr.  60,  dî.  3,  soup.  3,  pens. 
6  à  8);  •H.  du  lAon-â^Or  (ch.  1  fr.  50  à  3,  dé.  1  fr.,  dî.  3.B0,  p.  6  à  6);  *B.- 
P.  Sehcenau  (p.  dep.  5  fr.);  *J7.  de  la  PêgU  (dî.  3fr.  fiO,  p.  0);  H.-P.  Paraâii 
(6  à  8  fr.);  *P.  Belvédirt  (8  à  10  fr.);  P.  ZimwêrffUMn-ScMIrcK,  avee  jardin; 


*H.-P.  BtUevue^  à  1/4  d*h.  à  TO.,  bien  situé  et  eonvenable  pour  un  séjour 
(eh.  t.  e.  S  à  7  fr.,  dé.  1.35,  dî.  4.50,  p.  7  à  11,  om.  1);  P.  Bautnen^  à  5  min. 
au-dessus  (4fr.);  P.  HerrenmaU.    Villas  meublées  au  bord  du  lae. 

Weggiè  est  un  beau  village  et  une  station  climatérique  fréquentée, 
dans  un  site  abrité.   Pour  le  chemin  du  Rigi,  v.  p.  98. 

Une  route  de  voit,  conduit  au  K.  en  ^4  d*h.,  et  un  sentier,  qui  passe 
à  dr.  de  Téglise,  en  1  b.  à  CHrtppen  (p.  iOT).  Entre  les  deux  chemins 
(I/4  d*h.  de  montée,  à  Téeole  de  Wegf is),  le  RiçibUck,  hauteur  d'où  Ton  a 
une  belle  vue  du  lae,  mais  où  Ton  n'a  accès  qu'avec  la  permission  du 
propriétaire.  —  Une  jolie  route  de  voit,  à  TB.,  le  long  du  lae,  eondoit  à 
VHznau  (1  h.)  par  le  Kurfaaus  de  *JAttt9lau  (p.  6  à  6  fr.),  et  une  belle  route 
neuve  mène  de  là,  par  V Obère  Jfoêe  (vue  magnifique  du  lac),  à  Oertau 
(1  h.  1/4),  puis  par  la  chap.  KindUmord  (p.  91)  à  Brunnen  (1  h.  l/^). 

A  rapproche  de  Yitznau,  on  voit  à  g.,  contre  la  montagne,  le 

viaduc  sur  le  Schnurtobel  (p.  97);  dans  le  haut,  l'hôtel  Rigi -First 

(p.  101),  et  plus  loin  i  dr.  l'hôt  Unterstetten  (p.  101). 

Titmau.  —  hôtels  -.  *E.  é  Rest.  JUgibahn  et  Pens.  KoMer  (eh.  t.  e.  3  fr. 
à  3.60,  dé.  1.35,  dî.  3  à  3,  d.  6.60  à  8);  *H.-P.  Rigi  (ch.  3  à  3  fr.,  dî.  3.50  à 
3,  p.  5.60  à  7);  *H.-P.  du  Pare,  à  7  min.  à  l'O..  avec  un  grand  pare  boisé 
et  un  établiss.  de  bains  (p.  7  à  10  fr.);  *P.  Zimmermann  tum  Kreut  (5  à 
6fr.);  P.-Rest.  Bellevue.  Gh.  meublées  chez  Zimmermann  à  Unterwylen,  à 
30  min.  du  village  (belle  vue).  Bière  dans  tous  les  hôtels  et  au  rest.  zur 
Alpenrose.  A  30  min.  de  Yitznau ,  sur  la  route  de  Qersau ,  le  nouv.  rest. 
Flora  Alpin€i,  d'où  l'on  a  une  vue  charmante. 

Vitznau  est  un  village  au  pied  du  Vitznauer^  Stock,  dans  un 

joli  site,  et  le  point  de  départ  d^une  ligne  du  Rigi  (p.  96).   A  une 

grande  hauteur,  le  rocher  escarpé  de  la  Rothfluh,  où  est  l^Waldis- 

hcUm,  grotte  à  stalactites  de  184  m.  de  long,  d*un  accès  difficile. 

Sur  le  versant  S.-O.  du  Vitsnauer-8tock,  à  1  fa.  1/4  de  Vitznau,  par  un 
bon  sentier  et  une  route  de  voit,  à  l'ombre  le  matin,  1  '"hAt.-peaa.  WeiiMn» 
ûnh  (946  m.  ;  p.  dep.  6  fr.  60) ,  dans  un  site  charmant  et  d'où  Ton  a  une 
vue  magnifique,  surtout  de  la  BlÛnUiêmatt,  au  Magriàboée»^  6min.  an  8. 
Jolies  excursions:  à  JBuuerurmi  (1075  m.),  V4<i*b.;  à  Obemrmtf  (1140 m.), 
1/3  h.  ;  au  ^Viitnauer- Stock  (1456  m.),  1  h.  1/4  (la  dernière  i/s  h.  eacarpée); 
au  ^Doêun  (1688  m.  ;  y.  p.  103),  3  h.,  etc.  Descente  de  Weissenfluh  à  Oersau, 
60  min.  (montée  en  1  h.  1/2;  chemin  en  partie  mauvais). 

Deux  caps ,  dits  les  Ifcuen  (nez) ,  semblent  fermer  ici  le  lac  ;  ce 

sont  des  prolongements  du  Rigi  et  du  Bûrgen  stock  (p.  103).    A 

côté  de  celui  de  l'Ë.,  à  g.,  au-dessus  du  Pragel,  se  voit  le  Glser- 

nisch  (p.  76).     La  baie  suiv.,  à  TO.,  s'appelle  le  lae  de  Buocks, 
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du  nom  do  Buoolui  (hôt.:  *Krone,  ch.  t  c.  1  à  2  ft.,  de.  1,  dt.  2  à  3, 
p.  4  à  Ô.ÔO;  Hirèch;  *re8t.  Kreuzgarten),  villago  situé  à  dr.,  que  les 
bateaux  ne  desservent  pas  toujours.  Il  est  domine  par  le  Buochse'T' 
Hom  et  le  versant  oriental  du  Bûrgenstock  (p.  103).  Dilig.  3  fois 
par  Jour  pour  Stans  (p.  129),  trajet  en  40  min.  Jolie  promenade  de 
V4  d'h.  pour  voir ,  entre  Buochs  et  Beckenrîed ,  les  grands  travaux 
de  régularisation  des  torrents  qui  descendent  du  Buochser-Horn  et 
de  la  Schwalmis.  —  Plus  loin  sur  la  rive  S., 

Beekenried  (hôt.:  •du  Soleil,  ch.  dep.  1  fr.  50,  b.  50  c,  dé.  1.25, 
dî.  3,  p.  dep.  6;  •de  la  Lune,  ch.  et  dé.  3  fr.,  dî.3,  p.  6  à  8;  *Nid' 
maldner  Hof,  ch.  t.  c.  2  fr.  à  3.50,  dt.  3,  p.  5  à  7.50),  jadis  rendez- 
vous  des  quatre  cantons  forestiers  (Waldstatte),  pour  leurs  déli- 
bérations communes.  Devant  réglise ,  un  magnifique  noyer.  Dans 
le  voisinage,  la  belle  cascade  de  Riseten, 

V01TURB8:  pour  Engelberg  (p.  131),  à  1  chev.,  18  fr.;  à  2  chev.,  90  fr. 
(17  et  38  de  Buoehs);  pour  StauA,  6  et  13:  Stansstad,  8  et  15;  Alpmaeh, 
11  et  18;  Grafenort,  13  et  30;  Seeliâberg,  13  et  35;  Sehœneek,  6  et  13,  plus 
un  pourboire. 

Bb  Bbcksvkibd  a  Seelisbbro,  3  h.  >/4;  route  de  voit,  par  Sekceneek 
(1  h.),  établisfl.  hydrothér.  et  de  cure  de  petit-lait,  dans  un  site  charmant 
(p.  6fr.  s.  la  eh.;  B.  O.  H.);  puis  par  Emmettan  (1/4  d*h.;  790m.;  hot.: 
Fostt  reeoBunandé;  *Engel^  pens.  dep.  4  fr.  60).  Ensuite  une  vallée  entre 
le  SMtberg  et  le  Niederbauen  (y.  ei-dessous),  et  Ton  passe  au  joli  petit 
lae  de  SetUàberg^  pour  arriver  au  Kitrh€M»  Seeliéberg  (1  h.  1/2)- 

Le  *Ki6derbaaen  ou  Beelisberger  Xtilm  (1925  m.)  se  gravit  en  moins 
de  temps  d^Emmetten  que  d'ailleurs  ,  en  8  h.,  même  sans  guide,  et  e^est 
une  aseension  très  intéressante.  Il  y  a  un  sentier,  offrant  de  belles  vues, 
de  rextrémité  E.  du  village,  d'abord  un  instant  sur  la  rive  dr.  du  ruisseau, 
où  Ton  passe  devant  trois  maisons ,  puis  dans  une  sapinière,  où  il  fait 
de  nombreux  laeets,  et  par  des  pâturages,  où  il  laisse  un  ehalet  à  dr. 
Il  débouche  au  milieu  de  la  crête  rocheuse  qu'on  aperçoit  de  la  vallée  à 
rO.  de  la  montagne  (1  h.  1/2).  De  là  on  continue  tout  droit  à  TE.,  et 
Ton  monte  par  de  larges  pentes  herbeuses  jusqu'au  plateau  du  sommet 
(i  h.  1/2).  —  Il  y  a  un  autre  chemin,  un  peu  plus  commode,  mais  de  1/3  h. 
plus  long,  qui  se  détache  de  la  route  dans  le  voisinage  de  Thôt.  Engel 
et  monte  au  8.  dans  l'étroite  vallée  dite  Kohlthai.  On  passe  un  pont  à  g. 
au  bout  de  1  h.,  près  de  quelques  chalets  d'où  il  y  a  une  montée  escarpée 
jusqu'à  la  crête  occidentale  de  la  montagne  (1  h.),  et  l'on  réjoint  ensuite 
le  sentier  ci-dessus  G/2  ^')-  "  Les  chemins  qui  montent  de  Beroldingen 
(p.  91)  et  du  SeeUêberçer  8eeU  (p.  91),  demandent  3  h.  1/3  à  4  h.  et  sont 
mauvais,  seulement  pour  des  alpinistes.  —  Vue  grandiose  et  excessive- 
ment pittoresque  du  sommet  sur  le  lac  des  Quatre-Cantons ,  qu'on  voit 
tout  entier,  de  Lueeme  à  Fltielen;  sur  rUrirothstoek,  le  Bristenstoek,  le 
Tœdi,  le  Seheerhom,  les  Windgcelle  et  la  vallée  de  la  Beuss,  jusqu'à 
Amsteg.  L'horizon  est  seulement  moins  étendu  qu'au  Bigi,  parce  qu'on 
est  plus  près  de  la  montagne. 

On  peut  faire  de  Beekenried  ou  de  Buochs ,  en  3  h.  y 2 ,  l'ascension 
du  Buoe]i«er-H«ni  (1808  m.;  guide  agréable),  d'où  l'on  jouit  d'une  belle 
vue.  Descendre  en  1  h.  1/4  sur  J/iederrickenba^  (p.  130),  et  en  3  h.  de  là 
à  Stani  (p.  129),  par  Bûren. 

0ersan  occupe  une  étroite  mais  fertile  bande  de  terre  en  face  de 
Beekenried,  entre  le  Vitznauer- Stock  et  la  Hochfluh.  Hôtels  :  *H,- 
P.  Mûller  (cb.  t.  c.  3  à  5  fr.,  dî.  3.50,  soup.  2.50,  p.  7  à  10;  B.  G.  H.)  ; 
W.-P.  Seehof,  à  5  min.  à  l'E.,  sur  le  lac;  *Hof  Qersau  (ch.  t.  c.  1  fr.  50 
à  2,  dé.  1,  dî.  2,  p.  5  a  6);  •F.-P.  Beau-Séjour  (cb.  t.  c.  2  fr.,  dé.  1, 
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di.  2,  p.  4.50  4  Ô.ÔO)j  BeUwue;  du  Cerf;  Zéwr  Jlge,  modMte.  Ch. 
meublas  chez  Mûller  zur  Sage  et  chez  Waad.  Oe  village  offre  un 
coup  d*œil  charmant,  avec  ses  Jolies  maisons  aux  larges  toitures, 
dispersées  sur  les  versants  de  la  colline)  au  milieu  d'arbres  frui- 
tiers et  de  châtaigniers.  Il  est  bien  abrité  contre  les  vents  froids, 
ce  qui  fait  qu'il  convient  pour  un  séjour.  Il  y  a  trois  filatures  de 
soie  dans  la  gorge  située  au-dessus.  Sur  la  crête  de  la  montagne  se 
voit  le  Kurhaus  Bigi-Scheidegg  (p.  101). 

BzcvBsioiis.  A  la  Bigi>Hèobfinh  (1096  m.),  3  h.  à  3  b.  1/3  de  Oerflan,  par 
la  ZiM4H^dtalp.  Aseenaion  très  inUressanke,  la  dernière  partie  de  la  montée 
aetuelleoient  meilleure  que  eelle  du  edté  de  la  Seheidegg  (p.  lOS).  —  Au 
Yitnunier-Ste^  (1406  m.),  2  h.  1/9  de  Gersau  ou  de  Vitznau,  par  Obêmrmit 
la  dernière  i/s  h.  fatigante  (v.  p.  oO).  —  t>e  Gersau  à  firtnme»  (p.  92),  belle 
promenade  de  1  h.  ly^,  par  TAxenstrasse,  la  route  au  bord  du  lae. 

La  chapelle  sur  la  rive,  au  deli  de  Gersau,  porte  le  nom  légen- 
daire de  Kindlimord,  «Meurtre  d'enfant».  A  V£.,  les  sommets  nus 
des  deux  Mythen,  au  pied  desquels  se  trouve  Sehwyt*  (p.  112);  en 
face,  réglise  à*îngenbohl;  à  dr.,  le  large  Fronalpstock. 

Plus  loin,  de  Tautre  côté  du  lac,  Treib  (cnih,)^  au  pied  du  Son- 
nenherg,  déjà  dans  le  canton  d*Uri.  C'est  l'endroit  où  Ton  débarque 
(téléphone)  pour  Seeliiberg  (801  m.;  ^H^-P,  BeUevue,  p.  5fir.;  P. 
Aschwanden,  derrière  l'église,  simple,  p.  ôfir.;  P.  Lawen)^  village 
situé  plus  haut  Une  route  de  voit  y  conduit  en  1  h.  ^/t,  à  dr.,  par  les 
pâturages  de  FoUigen:  dîlig.  4  fois  par  jour,  en  1  h.,  pour  2ft.,  1.50 
à  la  descente;  voit  à  1  chev.,  5  fr.;  à  2  chev.,  10,  6  et  12  jusqu'au 
Kurhaus,  et  2  tr.  de  pourb.  Il  y  a  en  outre,  derrière  Taub.  de  Treib, 
un  sentier  pierreux,  mais  en  partie  ombragé,  qui  y  monte  en  1  h.  — 
Près  de  la  chapelle  Maria-Sonnenherg  (845  m.),  à  12  min.  de  l'église 
de  Seelisberg,  se  trouve  la  pêne,  Oriitli  (p.  Ô  à  7  fir.)  et  100  pas  plus 
loin  le  petit  hôt,  Mythenstein,  puis  le  *KnrhaiL8  ou  8t.-H.  Sonnen- 
bei^-Seelisberg  (M.  Truttmann),  très  fréquenté  comme  séjour  d'été. 
Il  se  compose  de  3  malsons,  et  il  a  350  lits  (ch.  dep.  2  fr.,  s.  50  c, 
p.  7  tr,  s.  la  ch.;  B.  G.  H.).  De  la  terrasse  devant  le  Kurhaus,  belle 
vue  sur  le  lac  d'Uri,  qu'on  aperçoit  à  une  grande  profondeur,  et  sur 
le  cirque  de  montagnes  qui  s'étend  des  Mythen  à  l'Urirothstock. 

Belle  promenade  à  la  *Bohwendfflnh  (890  m.),  à  SOmin.  du  Kurbaus,  par 
le  ebemin  de  Beroldingen  (16  min.)  et  ensuite  à  g.  (4  min.),  jusqu'au  point 
de  vue,  sur  les  rochers  à  pie  du  TeufelsmUnster.  —  Belle  vue  du  KœnzeU 
(1007  m.),  à  1/2  h.  au  N.-O.,  en  montant  à  dr.  au  S.  du  Kurhaus  et  encore 
a  dr.  sous  bois.  Elle  embrasse  le  lac  des  Quatre-Gantons,  avec  ses  mon- 
tagnes, et  le  Weissenstein  à  Thorizon.  —  A  30  min.  au  S.-O.  du  Kurhaus 
est  le  petit  lac  de  SeeUsherg  ou  Seeli  (796  m.  *,  bains,  60  c),  au  K.  des  hau- 
teurs escarpées  du  yiederbatten  ou  Beelisberger-Kulm  (v.  p.  90). 

Si  Ton  veut  aller  à  pied  de  Seelisberg  à  Biiuen^  au  bord  du  lac  d'Uri, 
pour  passer  de  li  en  bateau  à  la  Tellsplatte  ou  à  FlUelen,  on  quitte  la 
route  de  voit,  derrière  le  Kurhaus,  on  continue  tout  droit  (poteau;  à  g., 
le  chemin  de  la  Sehwendifluh,  v.  ci-dessus),  vers  le  petit  château  de  Berol- 
dingen (1  h.),  et  Ton  descend  par  un  sentier  raide,  sans  danger,  mais  géné- 
ralement peu  agréable,  à  Bouen  (I/2  h.  ;  aub.  Tell,  simple),  (Toù  le  batelier 
du  cabaret  zum  Sehûtzen  vous  passe  à  la  Tellsplatte  pour  3  fr.,  au  Riitli 
pour  3  fr.  et  à  flttelen  pour  4  fr.  (batelier  de  Taub.  plus  cher).  —  Sen- 
tier de  Seelisberg  au  HOtU  (I/3  h.),  v.  p.  9S. 
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En  face  de.Treib,  sui  la  riye  orientale  du  lac  se  trouve 

Bnt&nen.  —  Hôtbls:  *WàldsUBtter  Bo/,  au  iae,  arec  un  quai  et  des 
bains  et  dont  le  grand  vestibule  sert  pour  des  concerts  (cb.  t.  c.  3  à  8  fr., 
lunch  3,  dî.  4,  soup.  2.50,  p.  8  à  IL  7à 9  au  print.);  ♦^.-i'.  Aufdermauer 
au  Parc^  à  6  min.  du  lac  (ch.  t.  c.  3  à  3  fr.,  rep.  l.GO,  2.90  et  4,  p.  dep.  7); 
*ff.  de  VAigU-dCOr^  au  dëbare.  (eh.  t.  c.  SàSfr.,  dé.  1.35,  dî.  3.50,  soup. 
3.50)  ;  *H.'P,  du  Cerf  y  au  même  endroit  (ch.  2  à  3  fr.,  p.  î  à  10)  ;  *ff.'P.  ÉelUvu€ 
(ch.  t.  c.  dep.  2  fr.,  dî.  3,  p.  5  à  7)  et  H.-P,  Mythenstein  (mêmes  prix),  tous 
deux  sur  TAxenstrasse,  au  lac;  *H.-P.  Sehtoeizerho/y  avec  brass.-rest.,  non 
loin  du  débarc.,  comme  les  deux  suiv.  (ch.  t.  c.  dep.  3  fr.,  dé.  1.35,  dî.  3, 
p.  5  à  6);  ^lUtsêti  (ch.  t.  c.  dep.  1  fr.  50,  dé.  1,  dî.  3,  p.  5  à  6);  Bmnnerhûf; 
•H.'P,  Riçi,  route  de  Gersau  (ch.  t.  c.  3  fr.,  dî.  3,  p.  5);  •iT.-F.  QUtseh,  à 
belle  vue,  simple  (ch.  t.  c.  3  fr.,  dî.  2.50,  p.  5  à  6)  ;  *P.  du  Lae^  à  5  min.  à  TO., 
avec  bains  dans  le  lac  (p.  5  fr.  à  5.50,  s.  la  ch.,  ch.  1.75);  H,'P.  St-Gotharâ^ 
à  3  min.  de  la  gare  (p.  5  à  7  fr.);  H.  Bahnho/,  Eu%b,  *Freiho/,  *H.  du  Soleil^ 
*RUtUy  etc.,  simples  (p.  d'ordin.  5  à  6  fr.).  —  Chambres  meublées,  entre 
autres  à  la  viUa  Schœcky  un  peu  au-dessus  du  Giitsch.  —  Bbassbbibs  : 
*Zur  Droszely  près  du  débarc;  Kleièy  au  milieu  de  la  localité.  —  Cap4- 
PATiss.  :  Jos.  IHgÇy  rue  de  la  Gare.  —  Conserves,  chocolat,  ete.^  chez  Ftut- 
bindy  non  loin  de  l'Aigle-d'Or  (téléph.  avefC  Luceme). 

Barques  :  pour  Treib ,  aller  et  retour,  à  1  rameur,  1  fr.  ;  à  3  rameurs, 
3  fr.  ;  pour  le  Biitli.  3.50  et  4;  pour  la  Tellsplatte,  3  et  6;  pour  le  Bùtli  et 
la  Tellsplatte,  5  et  8.  —  Baiiis  :  au  Waldst^etter  Hof  (dans  le  lac,  60  c.  avec 
le  linge).  —  Ouvbaoks  bv  bois,  photographies,  livres,  journaux,  etc.,  au 
bazar  Leutholdy  au  débarcadère. 

Dépôts  de  la  BMiûthèque  de$  Orands-Hôteh  (p.  xii)  aux  hôt.  Waldstœtter 
Hof  et  de  TAigle-d'Or,  à  Brunnen,  et  à  ceux  d'Axenfels,  d^Axenstein,  Frohn- 
alp,  Stoos,  Sonnenberg-Seelisberg,  etc.,  mentionnés  ci-dessous  et  ci-dessus. 

Brunneriy  port  du  canton  de  Scbwytz  et  stat.  de  la  ligne  du  St- 
Gotbard  (p.  112),  est  probablement  le  plus  beau  point  du  lac  des 
Quatre-Cantons ,  pour  la  vue  splendlde  dont  il  jouit    II  est  situé 

dans  un  endroit  en  partie  plat,  près  de  l'embouchure  de  la  Huota. 

Le  Giitaob  (519  m.  ;  pens.,  v.  ci-dessus),  petite  colline  derrière  Brunnen, 
offre  une  jolie  vue  sur  les  deux  bras  du  lac  et  la  charmante  vallée  de 
Scbwytz.  Promenades  ombragées  dans  le  voisinage.  —  Excubsiov  a  Mob- 
scHACH,  1  h.,  par  une  bonne  route  de  voit.,  à  Tombre  le  matin.  Elle  se 
détache  de  TAxenstrasse  et  laisse  I/4  d'h.  plus  loin  à  g.  (poteau)  un  sentier 
ombragé  qui  évite  un  grand  détour.  A  50  min.,  r*hôt.  Axenfeli  (630  m.), 
qui  a  un  charmant  parc  et  une  belle  vue  (eh.  dep.  3  fr.  50,  di.  4,  p.  dep. 
7).  Quelques  min.  plus  loin,  Morsohaoh  (657  m.) ,  petit  village  dans  un 
site  charmant  :  *H.-P.  Frohnaip  ie  Kurhaug  Morschachy  avec  jardin  et  belle 
vue  (5  fr.  50  à  8)  ;  *P.  Betttehardt  (6  fr.);  *P.  Degenbaltn  (5  à  8  fr.),  dans  un 
site  magnifique,  sur  une  hauteur  à  70  m.  au-dessus  du  village.  La  route 
se  bifurque  derrière  la  pens.  Bettschardt:  à  dr.,  on  va  à  Schietftz  en  1  h.  1/3 
par  Ober-Schœnenbuch;  à  g.  on  monte  en  10  min.,  par  la  pens.  RUtW>lid: 
(belle  vue)  au  *Gr.-E.  Axenstein  (750  m.  ;  150  eh.  de  3  à  13  fr.,  di.  4  à  5, 
p.  7,  s.  la  ch.),  dans  un  site  magnifique,  sur  le  Brœndli.  On  y  a  une  **vue 
splendide  des  deux  bras  du  lac  des  Quatre-Cantons.  Grand  promenoir 
couvert;  beau  parc  bien  ombragé,  renfermant  de  nombreux  blocs  erra- 
tiques et  des  roches  curieuses,  polies  par  un  glacier.  Les  voyageurs  de 
passage  y  ont  entrée  libre,  mais  les  pensionnaires  d'Axenfels  et  de  Hor- 
schach  ont  besoin  d'une  carte.  Outre  le  grand  chemin,  il  y  a  du  Gûtsch 
(v.  ci-dessus)  un  sentier  ombragé,  mais  pierreux,  qui  conduit  directement 
en  8/4  d*b.  à  Axenstein.  Service  régulier  d*omnibus  de  Brunnen  à  Axen- 
stein, en  40  min.;  prix,  3  fr.  ;  voit,  a  1  chev.,  5  fr.  ;  à  3  ehev.,  10  fr. 

Le  Btoos  (1393  m.)  offre  aussi  une  belle  vue ,  surtout  au  Stooêhorn^ 
5  min.  au  17.  Il  est  relié  à  Horschach  par  une  route  de  voit.  (3  h.),  géné- 
ralement à  Tombre  le  matin:  3  h.  de  trajet  à  pied  de  Brunnen,  3V|  en 
voit.,  pour  15  et  30  fr.,  35  et  30  aller  et  retour;  cheval,  10  fr.,  porteur,  6  fr. 
Promenades  variées  et  hôt. -pens.  :  ^Kurhau»  (eh.  t.  c.  3  fr.  50  à  4.50,  dé. 
1.35,  p.  8  à  13  en  juillet  et  en  août,  7  à  10  en  juin  et  sept.);  P.  Balmberg 
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(5  à  6  fr.).  —  Le  «Fronal^itook  (1033  m.)i  i  1  b.  i/s  au  8.-0.  du  Stoos  (mau- 
vais chemin  ;  chalet  rera  le  milieu),  a  une  vue  superbe  du  lac  des  Quatre- 
(Tantons  et  des  montagnes,  à  peine  inférieure  i  celle  du  Rigi  (panorama 
de  Beiehlin).  Il  y  a  une  *a«6.  dans  le  haut  (10  lits).  —  Du  Stoos  dans  la 
vaUie  de  la  Muùta,  sentier  d*abord  agréable,  par  das  pâturages,  puis  des- 
cente rapide  en  sigsag,  sous  bois,  au  deli  du  «SfoocfroeA,  jusque  dans  la 
vallée,  où  on  traverse  la  Huota  pour  arriver  à  JRt«d  (1  h.  i/o). 

Autres  excursions  de  Brunnen:  à  nie  de  Schwanau,  dans  le  lac  de 
Lowen  (p.  111),  par  le  ch.  de  fer  du  St-0oihard,  en  13  min.,  jusqu'à  la 
station  de  Sohwyts-Seewen,  et  ensuite  en  barque,  de  Seewen,  en  3omin.  ; 
au  pont  de  Souwarow  (1  h.  s/4;  P*  74)  par  Ingenbohl,  Unter-Schosnenbuch 
et  Ober-8chœnenbuch,  dans  la  vallée  de  la  Muota,  et  retour  en  3  h.  1/4 
par  Ibach  ou  Schwytz  sur  la  rive  dr.  \  sur  TAxenstrasse  (v.  ci  -  dessous), 
a  la  Tellsplatte  et  a  Fluelen  (3  h.-,  à  Tombre  jusqu'à  10  h.  du  mat.;  voit, 
jusçiu'à  Fltielen,  Bfr.)-,  à  la  chap.  Kindlimord  (p.  91)  et  à  Gersau  (p.  90; 
7  kil.)*,  au  Btttli  (v.  ci-dessous;  barque,  p.  93);  et  de  là,  ou  par  Treib,  à 
Seelisberg  (p.  91);  au  Bigi  (p.  96;  1  jpurj;  par  la  ligne  du  St-Gothard  à 
Qœschenen-Andermatt  et  retour  (B.  93;  1  jour),  etc. 

C'est  près  de  Brunnen  que  commence  le  bras  S.  du  lac,  appelé 
*lao  d'Vri.  Les  rives  deviennent  plus  étroites,  les  montagnes  ab- 
ruptes. Les  gorges  laissent  apercevoir  des  cimes  en  partie  couvertes 
de  neige,  surtout  Ténorme  Urirothstock ,  avec  son  glacier.  Au  coin 
de  la  langue  de  terre  qui  s'avance  considérablement  dans  le  lac  en 
face  de  Brunnen,  près  de  la  rive  0.,  s'élève  au-dessus  de  l'eau  une 
pyramide  rocheuse  haute  de  25  m.,  le  Mythemtein,  qui  porte  en 
lettres  colossales  dorées  une  inscription  signifiant:  «Au  chantre  de 
Tell,  Fr.  Schiller,  les  cantons  primitifs,  1859». 

A  ^/4  d'h.  de  là,  au-dessous  de  Seelisberg  (p.  8ô)  et  à  8  min.  au- 
dessus  du  lac,  dans  un  endroit  charmant  et  bien  entretenu,  se  trouve 
le  Btttli  ou  QHltliy  petite  prairie  où,  le  8  nov.  1307,  aux  premières 
lueurs  du  jour,  33  hommes  d'Uri  »  de  Schwytz  et  d'tJnterwald  con- 
clurent le  pacte  qui  devait  délivrer  leur  patrie  du  joug  de  la  maison 
de  Hahshourg.  Les  trois  sources,  qui  coulent  d'un  rocher  artificiel 
dans  un  bassin  rond  entouré  d'arbres ,  désignent ,  dit-on ,  l'endroit 
où  Werner  Stauffacher,  de  Steinen  (Uri),  Émy  an  der  Halden,  de 
Melchthal  (Unterwald)  et  Walter  Fûrst,  d'Attinghausen  (Uri),  prê- 
tèrent le  ierment  du  Qrûtli,  Le  Grûtli  appartient  à  la  Confédéra- 
tion, ainsi  que  la  maison  du  garde  (rafraîch.),  spécimen  de  la  vieille 
architecture  en  bois  de  la  Suisse.  5  min.  à  l'O.,  à  un  joli  point  de 
vue,  un  bloc  de  granit  de  3  mètres  de  haut,  avec  les  médaillons  en 
bronze  du  poète  et  du  compositeur  du  chant  du  Butli  :  J.-(}.  Kraus 
(1792-1845)  et  Jos.  Greith  (1798-1869). 

Un  bon  sentier  ombragé  conduit  en  1  h.  ^/i  du  Biitli  au  Kurhaut  SeeUs- 
bêrç  (p.  91).  Bateau  de  Brunnen  au  Butll,  v.  p.  93;  très  jolie  aussi  la  partie 
en  bateau  de  Treib  0  à  4  fr.). 

Sur  la  rive  £.  du  lac  passe  r^Axenitrasse  »  route  qui  mène 
presque  de  plain-pied  de  Brunnen  à  Fluelen  (3  h.).  C'est  une  con- 
struction hardie  datant  de  1863  à  1865,  en  grande  partie  dans  les 
rochers,  et  qui  peut  se  comparer  aux  plus  grands  travaux  d'art  de 
ce  genre^  Au- dessous,  à  côté  ou  au-dessus  de  cette  route  passe  le 
chemin  de  fer  du  Sjt'Qothardj  qui  traverse  une  quantité  de  tunnels 
et  de  tranchées  le  long  du  lac. 
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A  15  min.  de  Bntnnen ,  la  stat.  de  Siaikon  (pens.  Urirothstock, 

simple),  au  débouché  de  l'étroite  vallet  de  Riemenstalden. 

Du  petit  Tillage  de  RietnentUOden  (1039  m.  ;  aubOv  à  1  h.  1/2  de  diâtanee, 
on  peut  gravir  sauB  difâeulté  en  S  b.  1/2  le  Bophaien  (9062. m.) ,  qui  offre, 
partienlièrement  dans  la  matinée,  une  vue  splendide  du  lac  dea  Quakre- 
Cantons.  Descente  en  2  h.  1/4  à  la  ehap.  de  Tell  ou  en  3  li.  à  FlJielen,  par 
un  sentier  bien  marqué  au  delà  du  Buççùçrat.  Ascension  aussi  sans  diffi- 
culté, en  3  h.  Va  à  4  b.  au  Roststoek  (3463  m.),  d*où  la  vue  est  superbe  (v. 
p.  118).  Le  Liedemen^on  Kaiêerstock^Cml  m.\  4  h.  à 4  b.  I/2,  avec  un  guide) 
est  plus  difficile  et  seulement  pour  les  personnes  non  sujettes  au  vertige. 
—  A  la  uMéê  de  la  Muota,  par  le  Kattemaçelt  t.  p.  75. 

Puis  vient  la  stat.  de  la  Telliplatte  on  de  la  plate-forme  de  Tell 
{restauTo  et  bains  au  débaïc).  8  min.  plus  haut,  sur  l'Azenstrasse, 
V^hôt,  ' pens,  TelUplaite  (512  m.,  p.  6  fr.),  avec  vue  et  jardin.  A 
1  min.  au  S.  du  débarc,  par  un  sentier,  se  montre  au  milieu  des 
arbres,  sur  un  rocher  qui  s'avance  dans  le  lac  au  pied  de  VAxenherg, 
la  chapelle  de  tell,  fondée,  dit-on,  en  1388,  à  l'endroit  où  Guill.  Tell 
aurait  sauté  du  bateau  de  Gessler,  restaurée  en  1880  et  ornée  de 
4  fresques  par  le  peintre  bâlois  Stuckelberg.  Le  vendr.  après  l'As- 
cension, on  y  dit  une  messe  suivie  d'un  sermon  et  les  habitants  des 
bords  du  lac  viennent  y  assister  en  grand  nombre,  dans  des  barques 
pavoisées.   Le  lac  a  près  de  cette  chapelle  214  m.  de  profondeur. 

Les  conformations  des  couches  calcaires  de  VAxenfluh  sont  des 
plus  remarquables.  Dans  le  haut  du  rocher  qui  s'élève  à  pic  au- 
dessus  du  lac  (110  m.),  le  grand  *tunnel  de  la  route,  intéressante 
surtout  ici  pour  le  piéton ,  de  l'hôtel  de  la  Tellsplatte  à  Flûelen 
(1  h.).  £n  face  se  montre  Flûelen,  que  le  bateau  atteint  en  15  min. 
Vue  grandiose  sur  tout  ce  parcours.  Entre  l'Urirothstock  et  le 
Brunnistock  se  trouve  un  glacier  dont  on  distingue  parfaitement  les 
détails;  â  g.  s'élève  le  Oitachen  (2521  m.),  avec  ses  parois  à  pic  au- 
dessus  du  lac  et  sa  cime  en  forme  de  château.  Là  vallée  de  la  Reuss 
semble  fermée  par  la  pyramide  du  Bristenstoch,  A  côté,  à  g.,  la  Pe- 
tite et  la  Grande  Windgodle  (p,  126).  Vis-à-vis  de  la  Tellsplatte, 
sur  la  rive  0.,  Baiben  (aub.  :  Tell)  ;  plus  loin,  la  fabrique  de  dyna- 
mite ài^Isleten  (fermée),  au  débouché  de  VIsenthal  (v.  ci-dessous). 

Flnelen.  —  Hôtbls:  *TeUé  Post  (eb.  2  fr.,  dé.  1,  dî.  3)^  de  VAiçle  (eh. 
t.  c.  3  à  S  fr.,  dé.  1.25,  dî.  3,  p.  7  à  9);  •Si-Oothard  (eb.  t.  c.  1  fr.  50  à  3.  dé.  1, 
dî.  3,  p.  4.60  kb)',*de  la  Oroix-BUmehe  (ch.  t.  c.  3  fr.  60  à  3,  dé.  1.35,  dî,  3  à 
4);  «dtt  Oerf  (eh.  1  à  3  fr.,  dé.  1,  dt.  1.50  à  3JX),  p.  4  à  6),  tous  au  bord  du 
lac;  FlOeUrhof;  de  VetoOe.  —  JUMtaur.  à  la  gare  (jardin,  bière).  —  Baivs 
dans  le  lac  à  10  min.  au  K.  de  Fliielen. 

Flûelen  est  le  port  d'Uri.  La  stat.  de  la  ligne  du  St-Gothard 
(p.  113)  est  à  côté  de  celle  des  bateaux.  Perrière  l'église,  le  petit 
ehàteau  de  Rudenx,  jadis  propriété  de  la  famille  d*Attinghausen. 
Les  hommes  compétents  verront  avec  intérêt  le  canal  de  rectilloatlon 
de  la  Reuss,  qui  débouche  dans  le  lac  à  l'O.  entre  Fltielen  et  Seedorf, 
à  i/2  h.  de  marche  ou  V4  d'h.  en  bateau. 

ZtMmtfaal  (v.  la  carte,  p.  130).  —  On  va  de  Flûelen  ou  d'Altdorf  à  Isen- 
thal  par  Seedorf  (v.  ci-dessus),  en  longeant  le  lae  et  montant  avant  Is- 
leten ,  par  un  ebemin  escarpé ,  à  la  Kreuthœhe  (567  m.),  d'où  Ton  a  une 
vue  charmante,  puis  en  tournant  à  g.  dans  la  vallée  (3  b.  Jusqu'à  Isen- 
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thaï);  ou  bien  on  prend  le  bateau  qui  touehe  3  fois  par  jour  la  rive  O. 
du  lac,  jusqu'à  Uleten^  et  on  monte  ae  là  à  la  Kreuthœhe.  Le  plus  court 
et  le  plus  simple  est  de  passer  en  barque  (1  fr.  60)  des  bains  de  Flfielen 
à  Tendroit  où  le  chemin  venant  d'AUdorf  touehe  le  bord  du  lac  à  TO. 
fl/s  h.).  —  De  Sauen  (t.  ci -dessus),  on  va  directement  à  Isenthal  en  1  h.  1/3 
par  un  beau  sentier  qui  contourne  les  J^urkelen  et  d*où  Ton  a  de  magnl- 
âçiues  coups  d'œil  sur  le  lac.  laentbâl  (775  m.  ;  petite  aub.  deMieh.  Oeuiery 
bien  tenue,  3  lits)  est  à  1  h.  au-dessus  dlsleten,  dans  un  site  charmant, 
au  S.  àeVOberhauen  ou  Schyngrat  (91190  m.),  montagne  escarpée  dont  l'as- 
cension, intéressante  pour  les  alpinistes,  se  fait  en  3  h.  1/9  à  4  h.,  avec  un 
guide ,  par  le  Bauherg,  Guides  :  AUnn  Jm/anger^  Mich.  et  Jean  Oasiery  Andréa 
Jos.  et  Jost  Aichwanden.  La  vallée  se  bifurque  à  Isenthal  pour  former,  à  dr. 
le  Qrostthal  ou  la  Grande  Vallée,  à  g.  le  Kkinthal  ou  la  Petite  Vallée. 

Par  le  Grossthal,  où  est  St- Jacob  (V4d'h.;  980  m.),  on  peut  aller  à 
ro.  à  Wolfenschiesiên  (5  h.  i/s;  p.  130)  par  le  ool  de  Bohanefg  (1935  m.), 
entre  le  Hohenbrisen  (9411m.)  et  le  Kaisersiuhl  (3401  m.),  et  par  Ober- 
Rickenbaeh'y  ou  bien  au  S.-O.  à  EngeWerg  (10 h.;  p.  131),  par  le  KothffnetU 
(3506  m.),  entre  l'Engelberger-Bothstock  et  le  Hoienttoek.  L  Engelberger-Roth- 
stoek  (3890  m.)  se  gravit  sans  difficulté  en  V4  d'b.  du  Bothgrfetli  (v.  p.  133). 
—  A  Ifiecttr-mckenbachy  par  le  JochU  et  la  Bûhla^,  4  h.  Va  à  5  h.,  v.  p.  131. 

Dans  le  Kleiisthal  passe  un  sentier  fatigant,  seulement  pour  les  alpi- 
nistes éprouvés,  par  où  se  fait  Tascension  de  TUrirothstock  :  guide,  15  à  30  fr.  ; 
35  fr.  si  Ton  descend  à  Bngelberg.  On  va  d*abord  à  la  Muêenatp  (3  h.  ; 
1489  m.(  gîte  dans  un  chalet);  puis  on  traverse  deux  torrents  et  on  gravît 
les  flancs  escarpés  de  rochers  schisteux  jusqu^'à  la  hauteur  du  KMnthal- 
fim^  champ  de  névé  à  TE.  du  Kestélstock  (3578  m.),  et  on  monte  de  là  par 
un  grand  circuit  au  S.,  puis  à  TO.  sur  le  névé  à  la  crête  rocheuse  de  la 
montagne  (4  h.  1/4)1  ^^  côté  du  Bliimlisalpiîrn  (v.  ci-dessous),  d'où  Ton  a 
une  vue  surprenante  des  Alpes  Bernoises,  et  Ton  arrive  enfin  en  )/4^d',h. 
au  sommet  die  r*Vrirothatook  (3933  m.),  par  un  sentier  sur  des  ébdulii.  -^ 
n  7  a  un  autre  chemin,  moins  fatigant,  mais  plus  long,  par  le  Grossthal 
et  St-Joeob  (v.  ei-dessus),  puis  à  travers  bois,  où  il  est  ralde.et  raboteux, 
et  la  Haagbaum-Alp  (3 h.;  1735 m.)  1  dans  un  site  grandiose  (belles  cas- 
cades), où  Ton  couche  (lits  de  foin,  couvertures  propres).  Repartant  de 
là  de  bonne  heure,  on  passe  par  des  pâturages  et  sur  des  éboulis,  le  long 
du  versant  V-.  du  BUtmUsalpjCm^  à  Tarête  du  edté  du  Kleinthal,  et  enfin 
du  côté  O. ,  par  où  on  atteint  le  sommet  (3  à  4  li.  de  la  Hangbaum-Alp), 
presque  toujours  dépourvu  de  neige  en  été.  —  Le  massif  de  montagnes 
qui  a  pour  sommets  lUrirothstoek  et  le  Brunniti$dt  (3963  m.),  est,  comme 
le  Titlis  (p.  133),  presque  eoupé  à  pie  à  TE.  et  au  S.,  vers  U  vallée  de 
Gitsehen  et  le  col  des  Surènes,  et  il  présente  des  couches  de  ealeaâre  tour- 
mentées, brisées  et  repliées  de  la  manière  la  plus  étrange.  La  *vue  du 
sommet  est  des  plus  grandioses  :  au  8. ,  la  chaîne  des  Alpes ,  du  Sentis, 
du  BJliieUkon  et  iba.  Beniina,  à  TK,  jusqu'aux  Diabierets,  à  TO.;  à  près 
de  3600  m.  de  profondeur,  le  lac  des  Quatre>Gantons  et  tout  le  Scbœchen- 
thal;  au  K.-E.,  au  lï.  et  au  ÏT.-O.,  les  Mytheu.  le  Eossberg,  le  Rigi,  le 
Pilate,  les  montagnes  de  TEnflebuch  et,  au  delà,  la  région  des  collines, 
avec  ses  lacs,  jusqu'en  Allemagne.  On  peut  redescendre  par  le  Blfimlisalp- 
fim  (course  de  glacier  sans  difficulté),  la  ScblossstocklUcke  et  la  Rothitock- 
Weke  à  la  cabane  du  Club  au-dessus  de  la  Flonkenàlp  (3  h.),  et  de  là  à 
EngeJherg  (3  h.;  p.  131). 

28.    Le  Bigi. 

Ohemlna  de  fer  du  Bici.  —  Depuis  l'ouverture  des  lignes  à  crémaillère 
de  Vitznau  et  d'Arth  au  sommet  du  Bigi  (1868-18^),  la  grande  majorité  des 
voyageurs  en  profitent  pour  monter  à  ce  point  de  vue  superbe,  le  plus  cé- 
lèbre et  de  la  Suisse.  On  peut  faire  sans  peine  en  une  journée  l'excursion 
de  Luceme  ou  de  Zuricli  au  Bigl,  aller  et  tetour,  par  Vitznau  ou  par  Arth- 
Qoldau,  en  s'axvdtant  à>  tous  les  points  de  vue. importants  (billets  eircfu- 
laires  valables  3  jours).  Les  deux  lignes,  à  voie  normale,  sont  d'après  le 
mêtue  système.     Entre  les  deux  rails  se  trouve  la  crémaillère  ou  s'en- 
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grène  la  roue  dentée.  La  locomotive  est  toujours  au-dessous  des  wagons. 
Le  maximum  de  rampe  est  de  35^/0  sur  la  ligne  de  Vitznau  et  de  dO^/o 
sur  eelle  d'Arth.  A  la  descente,  on  se  sert,  pour  régler  la  marche,  de 
Tair  introduit  dans  les  cylindres. 

Les  piétoai  font  mieux  de  réserver  leurs  forces  et  leur  temps  pour 
d'autres  montagnes,  où  il  n'y  a  pas  de  chemins  de  fer.  Néanmoins  la 
descente  du  côté  de  Weggis  (3  h.  à  3  h.  Va  i  p.  98)  est  toujours  recomman- 
dable,  et  beaucoup  reviennent  encore  par  là. 

mUlM  du  Sifi.  —  Au  Bigi-Kulm:  *B.  Rigi-Kulm  (Dr  F.  Schreiber), 
trois  maisons,  les  deux  du  haut  plus  anciennes  (rest.  à  celle  du  bas^  ch. 
t.  c.  4  à  7  fr.,  2e  dé.  4,  dî.  5,  p.  12  à  14).  -  Au  Eigi-Staffel  (p.  97),  Va  h. 
au-dessous  du  Rigi-Kulm,  où  se  croisent  tous  les  chemins  du  Bigi:  *H.-P. 
Rigi-Staffel  (Dr  Schreiber)^  recommandable  pour  un  séjour  (ch.  t.  c.  3  fr.  à 
3.60,  di.  4,  soup.  3,  p.  7.50  à  9)^  H,  ataffel-Kulm^  H.  Rigibahn^  tous  deux 
au-dessus  de  la  station.  —  *Kurhau»  Rigi-Kàtibady  à  TO.,  1/2  h.  plus  bas, 
grand  établiss.  de  1®^  ordre,  avec  bains,  convenable  pour  un  séjour  (pens. 
dep.  9fr. ,  moins  chère  en  juin  et  en  septembre).  — *B.  BeUevue^  au-des- 
sous de  la  stat.  de  Kaltbad  (dî.  3  fr.  50,  pens.  dep.  7  fr.).  —  *ff.  Rigi-Firstj 
à  i/^d'h.  du  Kaltbad,  sur  la  ligne  de  la  Bigi  -  Scheidegg  (p.  101),  grand 
établiss.  de  1^^  ordre,  recomm.  pour  un  séjour  (ch.  2  fr.  50  à  6.50,  b.  75  c, 
s.  50,  dî.  4.50,  p.  8.50  à  13.50  du  1®'  juil.  au  1er  gept.,  8  à  11.50  avant  et 
après).  —  •<Sro»»«  (Soleil)  et*8ehwert  (Epée),  près  du  Kloesterli  (p.  98):  ch. 
t.  c.  1  fr.  50  à  2,  dî.  2.50  à  3,  p.  6  à  6.50.  Krone.  —  Pe»«.  Riedboden,  entre  le 
Klœsterli  et  le  Staffel,  pas  chère  (4  fr.).  -^  *H.-P.  Rigi-Felsenthor^  à  10  min.  de 
la  stat.  Bomiti-Felsenthor(p.  97  et  98;  p.  5  fr.  à  5.50  av.  la  ch.)  -,  S.-P.  Grubii- 
hàlm^  à  1/4  d'h.  de  la  stat.  de  Freibergen  (p.  97),  simples.  —  *ff.-P.  Rigi-Unter- 
itetten^  sur  la  ligne  de  la  Bigi-Scheidegg,  simple  (p.  101  ;  p.  5  à  6  fr.).  —  *Kur- 
haus  Rigi-Seheidegg  ('p.i(A-i  Dr  Stierlin-uauter)  ^  grand  établiss.  convenable 
pour  un  séjour  (ch.  3  à  5  fr.,  dé.  1.25,  dî.  4,  soup.  2.50,  p.  7  à  12,  7  à  10  en 
jmn  et  septembre). 

Le  **Bigl  (1800m.  ;  1363  m.  au-dessus  du  lac  des  Quatre-Cantons) 
est  un  groupe  de  montagnes  de  8  à  10  lieues  de  circuit,  composé  de 
couches  de  brèche  et  de  molasse  (au  N.  et  à  l'O.)  et  entouré  des  trois 
lacs  des  Quatre-Cantons,  de  Zug  et  de  Lowerz.  Très  escarpé  au  N., 
il  s'abaisse  au  S.  en  grandes  terrasses ,  couvertes  de  bois  et  de  pâ- 
turages ,  où  environ  4000  têtes  de  gros  bétail  trouvent  leur  nour- 
riture et  au  pied  desquelles  prospèrent  le  flguier,  l'amandier  et  le 
châtaignier.  Sa  situation  isolée  fait  qu'on  y  a  un  panorama  s'étendant 
à  env.  100  lieues  à  la  ronde,  sans  égal  dans  les  Alpes  pour  la  magni- 
ficence. Quelques  voyageurs  avaient  déjà  signalé  la  beauté  de  la  vue 
dans  la  seconde  moitié  du  xvm^  s. ,  mais  les  touristes  n'ont  guère 
commencé  à  y  affluer  qu'à  dater  de  1815.  On  y  bâtit  en  1816,  à 
l'aide  de  conixibutions  volontaires,  une  modeste  auberge,  remplacée 
en  1848  par  la  plus  ancienne  des  maisons  actuelle?.  Depuis  lors,  le 
nombre  des  hôtels  n'a  fait  que  s'accrottre,  et  le  Rigi  est  aujourd'hui 
un  des  rendez-vous  favoris  des  étrangers  en  Suisse. 

De  Vitznau  au  Bioi-Kulm  :  7  kil. ,  chemin  de  fer  à  crimaiUère^  en 
1  h.  20,  pour  7  fr.  à  la  montée  et  3  fr.  50  à  la  descente,  qui  prend  le  même 
temps.  Au  Kaltbad,  4  fr.  60-,  au  Staffel,  6.  Franchise  de  5  kilos  de  bagage 
à  la  main.  Billets  d'aller  et  retour  (1^^  cl.)  de  Luceme  au  Bigi  par  Vitznau, 
13  fr.  60;  le  dim.  (dép.  de  Luceme  à  7  h.  43  du  mat.),  6  fr.  60.  Les  billets 
de  retour  ne  sont  valables  que  pour  la  ligne  par  laquelle  on  est  monté. 
Abonn.  avec  30Vo  de  réduction. 

ViUnau  (440  m.)}  v.  p.  89.  La  gare  est  à  quelques  pas  de 
la  station  des  bateaux.  Se  placer  à  g.  La  ligne  monte  lentemente 
(67i  %)  à  travers  le  village,  puis  par  une  rampe  plus  forte  (jusqu'à 
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2Ô^/o)i  sur  les  parois  escarpées  du  Doasen,  Bientôt  la  vue  s'étend  à  g. 
sur  le  lac  :  en  face,  d'abord  le  sombre  Bûrgenstock ,  le  Stanserhorn, 
lePilate  et  Lucerne;  plus  loin,  au-dessus  des  premières  montagnes, 
les  Alpes  d'Uri,  d'Engelberg  et  de  Berne.  20  min.  après  le  départ, 
un  tunnel  de  75  m.  de  long  dans  un  rocher  (brècbe),  et  l'on  traverse 
le  Schnurtobel,  gorge  de  23  m.  de  profondeur,  dans  laquelle  se  pré- 
cipite le  QrubUhach,  qu'on  franchit  sur  un  viaduc  en  fer  de  76  m.  50 
de  long,  à  5  piles.  Quelques  min.  plus  loin,  le  garage  de  Freibergen 
(1026  m.).  Ensuite  la  voie  est  double.  Stat.  de  Romiti-  Felsenthor 
(1206  m.;  p.  98). 

4  kil.  5.  Kaltbad  (1441  m.).  A  g.  de  la  stat,  sur  une  large  ter- 
rasse abritée  contre  les  vents  du  N.  et  de  l'E. ,  le  grand  Rurhavs 

de  ce  nom  (p.  96),  avec  une  galerie  couverte. 

Il  V  a  dans  le  rocher  à  g.  de  Thôtel  une  étroite  coupure  par  laquelle 
on  arrive  en  5min.  à  la  oluipelle  St-mehel.  Diaprés  la  légende,  deux 
sœurs  se  réfugièrent  en  ce  lieu  dans  la  solitude  du  temps  de  l'empereur 
Albert  I^',  pour  échapper  aux  poursuites  du  bailli,  et  y  construisirent  la 
chapelle.  Près  de  là  jaillit,  d'une  fente  dans  le  rocher,  une  source  d'eau 
froide  (4°). 

Un  chemin  de  plain-pied  dans  les  blocs  de  brèche  près  de  la  chapelle, 
puis  sous  bois,  conduit  en  1/4  d'h.  au  'Kanseli  (1470  m.),  rotonde  sur  un 
rocher.  Magnifique  vue  de  là  sur  la  chaîne  de  montagnes  et  sur  la  plaine 
au  N.,  parsemée  de  lacs.  Cette  vue  est  analogue  à  celle  du  Rigi-Staffel, 
mais  le  ]^remier  plan  est  plus  pittoresque  (Lucerne  et  son  lac).  —  Un 
sentier  mène  de  cet  endroit  et  au  Kaltbad  au  Staffel.  Du  Kœnzeli,  on 
ne  suit  pas  le  chemin  à  TE. ,  mais  on  va  à  dr.  jusqu'à  l'endroit  où  l'on 
aperçoit  la  partie  S.  du  lac,  et  on  monte  de  là  à  la  crête  de  la  montagne, 
jusqu'à  la  Staffelhœhe,  où  débouche  le  chemin  du  Kaltbad. 

Chemin  de  fer  du  Kaltbad  à  la  Rigi-8cheidegg,  v.  p.  101. 

Du  Kaltbad,  on  arrive  en  5  min.  à  la  stat.  de  Sia^ffelhahe  (1551  m.), 
où  Ton  découvre  tout  à  coup  le  bras  de  Kûssnacht  du  lac  des  Quatre- 
Cantons,  le  lac  de  Zug,  et  la  région  ondulée  au  N.  et  à  l'O.  avec  les 
lacs  de  Sempach,  de  Baldegg  et  de  Hallwyl.  Ensuite  on  contourne 
à  g.,  en  9  min.,  le  Rigi-Rothstock  (v.  ci-dessous). 

6  kil.  1.  Bigi-Staffel  (1607  m.;  hôt.,  v.  p.  96),  où  aboutit  aussi 

la  ligne  d'Arth  (v.  ci-dessous). 

Du  *Bigi-Sothatook  (1662  m.),  à  1/4  d'h.  au  S.-O.  (du  Kaltbad  directe- 
ment, 95  min.),  on  a  une  vue  très  pittoresque  de  la  partie  centrale  du  lac 
des  Quatre-Cantons ,  qui  ne  se  voit  pas  du  Bigi-Kulm.  Ce  dernier  point 
est  assez  souvent  enveloppé  de  nuées  épaisses,  tandis  qu'on  a  de  l'autre, 
au  -  dessous  des  nuages ,  un  horizon  pur.  On  prétend  que  le  coucher  du 
soleil  est  plus  beau  du  Bigi-Rothstock  que  du  Bigi-Kulm  ;  quant  au  lever, 
il  est  certainement  bien  plus  imposant  de  la  cime  principale. 

Du  Rigi-Staffel  au  Rigl-Kulm  (Vt^*  ^  pi^d),  la  ligne  de  Yitznau 
monte  assez  rapidement,  à  côté  de  celle  d'Arth  et  non  loin  du  bord 
septentr.  de  la  montagne,  taillée  là  â  pic. 

7  kil.  1.  Stat.  de  Rigi-Kulm  (1750  m.)  :  v.  p.  99. 

D'Abth  au  Rigi-Kulm  :  11  kil.  1,  chemin  de  fer  à  erétnaillère^  en  1  h.  35, 
pour  8  fr.  90  à  la  montée  et  4  fr.  30  à  la  descente ,  qui  prend  le  même 
temps.  Au  Klœsterli,  5  fr.  60;  au  Staffel,  7  fr.  40.  X>'Arth-Goldau^  sur  la 
ligne  du  St-Gothard,  au  Bigi-Kulm,  en  1  h.  V4i  pour  8  fr.  Franchise  de 
5  kilos  de  bagage  à  la  main.    Abonn.  avec  50^/o  ue  réduction. 

Bœdeker,  la  Suisse,  30©  édit.  7 
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Arth  (425  m.  ;  l)uffet),  y.  p.  106.  La  rampe  est  peu  considéraWe 
jusqu'à  Oher'Arth  (454  m.).  On  passe  de  U  dans  le  petit  tunnel 
de  la  Muhlefluh  et  sous  la  ligne  du  St-Gothard.  —  2  kil.  4.  Artli- 
0oldaa  (513 m.),  stat.  de  la  ligne  du  St-Gothard  (p.  111),  où  com- 
mence la  crémaillère.  La  vue  est  de  là  à  dr.  ;  on  devra  donc,  à  Arth, 
qui  est  tête  de  ligne ,  se  placer  à  g.  ou  du  cM  oppose  à  la  salle 
d'attente.  La  voie  traverse  une  partie  des  éboulis  de  Goldau(p.  ii^)i 
puis  la  route  de  Schwytz ,  sur  un  viaduc,  et  fait  une  grande  courbe 
à  rO.,  pour  monter  bientôt  d'avantage,  le  long  du  premier  contrefort 
de  la  Rigi-Scheidegg.  —  4  kil.  5.  Krœhel  (766  m.),  une  station 
d'eau.  La  rampe  atteint  ensuite  les  proportions  de  20®/o,  en  longeant 
la  paroi  à  pic  de  la  Krœheltoand,  Beau  coup  d'œll  sur  la  vallée  de 
Lowerz,  son  lac  et  l'île  de  Schwanau,  les  Mythen  de  Schwytz  et  le 
Bossberg,  d'où  eut  lieu  l'éboulement  de  Goldau(p.  111).  Plus  loin, 
le  tunnel  de  la  Rothenfluh  et  un  pont  sur  le  Rothenfluhhach,  dans 
une  belle  vallée  boisée.  Ensuite  le  garage  de  Fruttli  (1137  m.),  et 
toujours  une  rampe  considérable,  un  pont  sur  le  Dossenhach ,  le 
tunnel  de  Pfedemwald  et  un  pont  sur  le  Sehildh<ich, 

8  kil.  3.  (1  h.  1/4  de  trajet  d'Arth)  Kigi-KlœsterU  (1315  m.  ;  hôt., 
V.  p.  96),  dans  un  vallon  entouré  du  Rigi-Eulm,  du  Rigi-Rothstock 
et  du  Rigi-First.  Il  y  a  une  chapelle  de  Notre-Dame- des  ^Neiges 
(Maria  zum  Schnee) ,  construite  en  1712,  près  d'un  petit  couvent 
de  capucins ,  et  surtout  fréquentée  comme  pèlerinage  le  5  août  et 
le  6  septembre.  Le  dimanche,  messe  et  sermon,  auxquels  assistent 
les  pâtres  de  la  montagne.  L'endroit  n'offre  pas  de  vue,  mais  il  est 
à  l'abri  du  vent  et  moins  exposé  aux  brouillards  que  le  Kulm ,  le 
Staffel  et  la  Scheidegg,  ce  qui  est  à  noter  en  cas  de  séjour  pour  cause 
de  santé.  Le  Klœsterli  est  à  20  min.  du  Rigi-First;  Vs  b*  d'Unter- 
stetten;  ^U  d'h.  du  Staffel,  du  Rothstock  et  du  Schild;  1  h.  V4  ^^ 
Dossen  et  du  Kulm  et  1  h.  ^/^  de  la  Scheidegg. 

10  kil.  2.  Bîgi- Staffel  (p.  97),  où  la  *vue  s'ouvre  tout  à  coup  à 
l'O.  et  au  N.  —  11  kiL  1.  Rigi-Kulm  (1750  m.;  p.  99). 

Sentiert  et  ohemiiu  muletittrs  dn  Sigi  (v.  p.  96).  -^  Pb  Wsg«i8  (p.  89), 
ehemin  muletier  qu^on  ne  saurait  manquer  (poteau  à  5  min.  du  débarea- 
dère),  par  où  Ton  met  3  h.  1/4.  U  monte  doucement  au  milieu  de  vergers 
fertiles,  puis  traverse  un  anc.  torrent  de  boue,  descendu  du  Bigi  en  1795. 
50  min.  rest.  du  Seniihtrg  (806  m.).  25  min.,  chapelle  de  la  Saiote  -  Croix  ; 
1/2  h.,  *Sôt.-Pens.  Feltenthor  (p.  96).  On  y  passe  parfle  Bochstein:  «porte» 
formée  de  trois  énormes  blocs  de  brèche  (un  peu  au-dessus,  la  stat.  de 
Romiti;  v.  p.  97)  et  on  monte  encore  V4  d'b.  «  en  longeant  quelque  temps 
le  ehemin  de  fer,  jusqu'au  Kirithad  (p.  97).  Ce  ehemin  offre  de  beaux  points 
de  vue,  et  il  se  recommande  surtout  pour  la  descente  (v.  p.  96). 

Db  KÛ8SVA.GHT  (p.  107),  chemin  muletier,  8  h.  1/4.  ^  On  prend  à  la  fon* 
taine  de  Tell,  au  milieu  du  village,  par  une  ruelle  à  TE.,  et  Ton  voit 
immédiatement  un  poteau  indicateur.  Il  y  a  ensuite  un  bon  chemin,  où 
Von  ne  peut  se  tromper.  A 1  h.  Vsi  1«  oommenc.  de  la  Seeboden-AJ/p  (1030  m.  \ 
*H.-P.  Seebodenalp,  p.  5  à  7fr.),  où  Ton  a  une  vue  magnifique.  5  min. 
plus  loin  aboutit  le  chemin  dlmmensee  et  de  la  chapelle  de  Tell.  Puis 
vient  une  forte  montée  en  zigzag,  de  1  h.  1/3,  en  majeure  partie  sous  bois 
jusqu'au  Rigi-Staffel  (p.  97). 

De  Golx>a.u  (p.  111),  bon  chemin  muletier  facile  à  tenir  j  S  h.  1/3  jus- 
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u'au  sommet.  On  prend  à  g.  de  la  route  d'Arth-Sehwyts,  en  faee  de 
hôt.  du  Cheval-Blane,  au-dessous  de  la  chapelle,  et  on  monte  sur  la  rive 
g.  de  VAa^  par  des  pacages,  une  sapinière  et  des  débris  de  rocher,  où 
il  y  a  des  degrés.  A  g.,  les  parois  presque  à  pie  de  la  Roihjhth  (ld9&  m.). 
1  h.  1/4,  Unterea  Daehli  (940  m.  ^  aub.).  Belle  vue  de  la  vallée  de  Goldau, 
du  lae  de  Lowers,  etc.,  jusqu'aux  Hythen  de  Schwytz.  A  une  croix  près 
de  Tauberge  commencent  les  14  stations  ou  chapelles  qui  se  terminent 
par  la  chapelle  de  Notre-Dame-des-lfeiges.  On  sort  de  la  forêt  près  de 
V  Obère  Dœchli  (20  min.),  à  côté  d^une  source  d'eau  vive.  De  Tautre  côté 
de  la  vallée,  la  ligne  du  Rigi  (p.  98).  -  10  min..  ChapeUe  de  MàUhiUy  8»  sta- 
tion, l/a  h.,  KkesterU  (p.  98).  Encore  10  min.  de  là  au  Riçi-SU^el  (p.  97), 
puis  l/s  h.  jusqu'au  Biçi'Kuhn. 

Le  Bigi-Knlm  (1800  m.)  est  le  sommet  le  plus  élevé,  à  Textré- 
mité  N.  du  groupe  du  Rigi  (p.  96).  Au  N. ,  11  tombe  à  pic  dans  le 
lac  de  Zug  j  au  S.-  0. ,  11  tient  à  la  croupe  principale  du  Rigi ,  qui 
s'étend  jusqu'à  la  Rigi-Scheidegg,  en  contournant  le  vallon  du  Kloe- 
sterll.  Il  y  a  dans  le  haut  un  belvédère  en  bois.  Les  hôtels  (p.  96) 
sont  à  env.  130  pas  de  la  cime,  à  Tahri  des  vents  du  N.  et  de  l'O. 

La  cime  de  la  montagne  présente  une  grande  animation  toute  la 
journée,  mais  surtout  le  soir  et  le  matin.  Tout  le  monde  s'y  réunit 
avant  le  coucher  du  soleil.  Un  artiste  vous  joue  sur  le  cor  des 
Alpes  la  «retraite»  du  soleil  et  fait  la  quête.  Puis  la  place  se  vide, 
et  l'on  va  se  mettre  à  table. 

Une  demi-heure  avant  le  lever  du  soleil  (on  a  donc  tout  le  temps 
de  s'habiller),  le  cor  des  Alpes  se  Hait  de  nouveau  entendre.  Le  bruit 
recommence;  on  court,  on  se  hâte;  chacun  craint  d'arriver  trop 
tard.  On  voit  accourir  sur  la  hauteur  d'étranges  figures,  enveloppées 
de  châles,  de  manteaux,  de  couvertures,  pour  saluer  les  premiers 
rayons  du  soleil.  Heureux  qui  peut  les  contempler  dans  tout  leur 
éclat!  Les  livres  des  étrangers  dans  les  hôtels  font  souvent  mention 
des  déceptions  produites  par  le  brouillard,  la  pluie  ou  la  neige. 

Une  lueur  à  l'Ë.,  qui  fait  peu  à  peu  pâlir  la  clarté  des  étoiles,  est 
l'avant-coureur  du  jour  naissant.  Cette  lumière  douteuse  se  change 
en  une  bande  dorée  apparaissant  à  l'horizon  ;  une  teinte  rosée  com- 
mence à  couvrir  les  pics  des  Alpes  et  leurs  neiges  éternelles.  L'un 
après  l'autre,  ils  revêtent  ces  reflets  diaphanes;  l'intervalle  encore 
sombre  qui  sépare  le  Rigi  de  l'horizon  s'éclaircit  par  degrés  ;  forêts, 
lacs,  collines,  villes  et  villages  commencent  à  se  dessiner,  tout  en  con- 
servant une  teinte  froide,  jusqu'au  moment  où  enfin  le  soleil  surgit 
tout  à  coup  de  derrière  les  montagnes  et  monte  rapidement. 

♦•Vue.  —  Ce  qui  attiré  tout  d'abord  l'attention  du  voyageur,  c'est 
l'immense  chaîne  des  Alpes,  avec  ses  neiges  éternelles,  qui  s'étend 
sur  une  longueur  de  40  lieues  (voir  le  panorama  ci-joint).  Cette 
chaîne  commence  au  loin ,  à  l'E.,  dans  le  canton  d'Appenzell ,  par 
le  Sentis,  au-dessus  ou  à  côté  duquel  on  voit  apparaître  en  été  les 
premiers  rayons  du  soleil  levant.  Un  peu  plus  près  du  Rigi  s'élève, 
au-dessus  de  la  crête  des  Alpes,  l'énorme  croupe  couverte  de  neige 
du  Olœmisch;  puis  le  Tœdi,-  en  avant,  les  Ctarides;  à  dr.,  la  double 
cime  du  Seheerhorn;  ensuite,  juste  en  face  du  Rigi,  la  large  Wtnd- 
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gœlle,  la  pyramide  aiguë  du  Bristenstock ,  près  de  la  route  du  St- 
Gothard  ;  le  Brunnistock  et  VUrirothstock,  Tuii  à  cÔté  de  l'autre, 
tellement  près  du  spectateur  que  l'on  peut  parfaitement  voir  la  con- 
figuration de  leurs  glaciers  ;  puis  le  Sehlossherg,  les  dents  déchique- 
tées des  SpannarteTj  et,  plus  à  dr.,  le  Titlis,  le  plus  haut  sommet 
d'Unterwald,  facilement  reconnaissable  à  son  énorme  couverture  de 
neige.  Puis  l'oeil  se  porte  sur  les  Alpes  Bernoises ,  qui  dominent 
tout  le  paysage  de  leurs  sommets  éternellement  blancs,  même  au 
plus  fort  de  l'été:  tout  à  fait  à  g.,  le  Fimteraarhom ,  le  plus  haut 
de  tons  (4275  m.);  à  côté,  le  Lauteraarhom  et  le  Sehrcckhom,  les 
Wetterhœmer  (Bosenhom,  Mittelhom  et  Wetterhom),  le  large  ma- 
melon du  Mœnch,  VEiger  aux  flancs  sombres,  qui  tombent  à  pic  au 
N.,  et  derrière  lequel  la  Jungfrau  se  montre  un  peu  à  dr.  avec  le 
SUbcrhom,  situé  plus  bas.  A  l'O.  se  profilent  les  cimes  dentelées  et 
sinistres  du  FUate  (p.  104),  sentinelle  avancée  des  Alpes  de  ce  côté. 
—  En  se  retournant  vers  le  N.,  on  aperçoit  d'abord,  dans  la  vallée, 
le  lac  de  Zug,  dans  toute  son  étendue;  puis  les  rues  à'Arth,  la  ville 
de  Zitg,  et  les  villages  de  Cham,  de  Éisch  et  de  Walchwyl.  A  g.  du 
lac  de  Zug,  tout  à  fait  au  pied  du  Rigi,  la  chapelle  de  Tell  (p.  107), 
à  mi-chemin  entre  Immensee  et  Kûssnacht,  un  peu  à  g.  d'une  mai- 
son blanche;  tout  près  du  lac  de  Zug,  séparé  de  lui  par  une  étroite 
bande  de  terre,  le  bras  du  lac  des  Quatre-Gantons  où  se  trouve  Kûss- 
nacht; plus  à  l'O.,  Lucerne,  au  fond  de  son  golfe,  avec  sa  couronne 
de  créneaux  et  de  tours.  Au-dessus  de  Lucerne,  presque  tout  le  can- 
ton du  même  nom  et  plus  loin  au  N.  le  canton  d'Argovie,  tous  deux 
parsemés  d'innombrables  villages.  On  y  aperçoit  en  cent  endroits  le 
ruban  argenté  de  VEmme.  On  voit  également  la  Reuss  sur  quelques 
points.  Plus  loin,  le  lac  de  Sempach,  à  l'O.  duquel  court  le  chemin 
de  fer  de  Bâle  ;  le  lac  de  Baldegg  et  le  lac  de  HcHlwyl.  —  A  l'O.  et 
au  N.-O.,  l'horizon  est  borné  par  la  chaîne  du  Jura,  au-dessus  de 
laquelle  apparaissent  quelques  sommets  des  Vosges.  —  Au  N.,  mais 
à  g.  du  lac  de  Zug,  le  château  de  Hahibourg  (p.  !23);  tout  à  fait  à 
l'horizon  au  N.,  la  Forêt- Noire,  avec  le  Feldherg,  à  dr.,  et  le  Bel- 
chen,  à  g.,  ses  plus  hauts  sommets.  Au-dessus  du  lac  de  Zug,  la 
crête  de  VAlbis  et  VUetli,  qui  masquent  le  lac  de  Zurich,  à  l'ex- 
ception de  quelques  petites  parties.  On  distingue  néanmoins  par- 
faitement bien  la  vaste  façade  de  l'hôpital  cantonal  et  la  cathédrale 
de  Zurich.  A  l'horizon ,  les  cdnes  basaltiques  du  Hohenhawen  et 
du  Hohenatoffeln,  l'un  à  côté  de  l'autre,  et  celui  du  Hohenttffiel,  en 
Souabe.  —-  Plus  à  TE.,  derrière  le  versant  N.  du  Roubcrg,  une  petite 
partie  du  lac  d*Mger%,  Au-dessus  d'Arth,  en  face  du  Bigi-Kulm, 
le  Rossberg,  dont  on  embrasse  tout  le  versant  S.,  théâtre  du  terrible 
éboulement  de  Goldau  (p.  111).  Entre  le  Rossberg  et  les  ramifica- 
tions E.  du  Rigi,  le  lac  de  Lowerz,  avec  ses  deux  petites  îles;  au 
delà,  le  village  de  Schwyt»,  au  pied  des  sommets  arides  de  Mythen 
(p.  112),  dominés  à  leur  tour  par  le  magnifique  Olœmisch  (p.  76). 
A  dr.,  la  vallée  de  la  Muo.ta.  —  Au  S.-£).  et  au  S.,  les  différentes  cimes 
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du  Bigi  forment  le  premier  plan  :  la  HochJtuK  (plus  bas,  la  Rothftuh\ 
la  Rigi-Scheidegg,  le  Douen  et  le  Sehild,  au  pied  duquel  se  trouve 
le  Klœsterli.  A  g.  du  Sehild,  le  lac  dts  Quatre- Cantons ,  près  de 
Beckenried;  à  dr.,  le  bras  de  ce  lae  nomm^  Zac  de  Btboehs,  avec  le 
Buochser-  Ham;  un  peu  plus  à  dr.  le  Stanêer-'Hornf  avee  Stans 
dans  le  bas  ;  plus  près,  le  BUrgenitock,  beaucoup  moins  élevé,  et  le 
Rigi" Rothstock,  Au-dessus  brillent,  à  g.,  le  lac  de  Samen,  au 
milieu  de  forêts,  et  à  dr.  le  lac  d'Alpnach,  une  baie  du  lac  des 
Quatre -Gautons ,  qui  n'est  reliée  que  par  un  petit  détroit  au  pied 
du  Lopperherg,  une  ramification  du  Pllate.  —  Bon  panorama  de 
Keller,  d'après  lequel  le  nôtre  a  été  fait. 

C'est  un  quart  d'heure  avant  et  après  le  lever  du  soleil  que  la 
vue  est  le  plus  dégagée;  plus  tard,  les  brouillards  et  les  nuages  ca* 
chent  souvent  une  grande  partie  du  paysage,  mais  ils  offrent  un 
certain  charme,  lorsqu'on  les  voit  lutter  contre  les  rayons  du  soleil. 
Le  changement  dans  les  effets  de  lumière,  qui  s'opère  très  sou- 
vent durant  la  journée,  n'est  pas  moins  intéressant.  C'est  le  matin 
que  les  Alpes  Bernoises  sont  le  plus  belles  ;  le  soir ,  ce  sont  celles 
à  l'E.  du  Bristenstock. 

Si  on  en  a  le  temps,  on  ne  se  repentira  point  d'avoir  consacré  au 
Rigi  une  journée  entière.  Une  promenade  à  l'hôt.  du  Staffel  (p.  97) 
et  au  Rothstock  (p.  97)  qui  en  est  voisin,  une  visite  au  Kaltbad 
(p.  97),  au  Klœsterli  (p.  98)  et  à  la  Scheidegg  (v.  ci -dessous)  suf- 
firont pour  occuper  les  touristes  infatigables. 

La  température  change  souvent  au  Bigi  de  30  degrés  dans  les  34 h.; 
on  n^oubliera  donc  pas  son  pardessus.  Lorsque  le  vent  du  S.  domine 
(Fœhn),  la  chaîne  des  Âlpes  paraît  se  rapprocher,  sa  silhouette  devient 
plus  précise,  ses  teintes  plus  chaudes.  Le  vent  d^O.  produit  le  même  effet 
sur  le  Jura;  mais  tous  deux  sont  ordinairement  suivis  de  pluie. 

Du  Rigi-BLa.ltbad  a  la  Rigi  -  Scheidegg  :  6  kil.  7,  cJumin  de  fer, 
sans  crémaillère;  trajet  en  40min.,  pour  3  fr.  50,  3  fr.  60  aller  et  retour. 

Riffi'KcUtbad,  v.  p.  97.  Cette  ligne  passe  sur  le  versant  S.  du 
Rothstock,  où  elle  est  généralement  pratiquée  dans  des  rochers  es- 
carpés, et  elle  monte  peu  jusqu'à  la  stat.  de  Bigi-Firtt  (1462  m.; 
*hôtel,  V.  p.  96),  d'où  l'on  a  une  vue  splendide  sur  le  lac  des  Quatre- 
Cantons,  les  Alpes  d'Uri  et  d'Unterwald  et  l'Oberland  Bernois.  En- 
suite elle  passe  du  côté  N.  de  la  croupe  (en  bas,  le  Klœsterli,  en 
haut,  les  hôtels  du  Kulm),  et  elle  fait  un  grand  détour  au  N.  du 
Sehild  (1551  m.) ,  où  l'on  peut  monter  en  20  min.  du  Rigi-First. 
Beau  coup  d'œil  à  l'E.  sur  les  Mythen,  le  Glaernisch  et  les  Alpes  d'Ap- 
penzell.  Stat  d' Unterstetten  (1437  m.  ;  hôt.,  v.  p.  96).  Puis  un  pont 
de  50  m.  de  long,  d'où  la  vue  s'étend  au  N.  et  au  S.  On  passe  dans 
le  tunnel  de  la  Weiasenegg,  long  de  50  m.,  franchit  le  Dossentobel 
sur  un  viaduc  de  26  m.  de  haut  et ,  suivant  enfin  la  crête  qui  relie 
le  Dossen  k  la  Rigi-Scheidegg ,  d'où  la  vue  s'étend  de  nouveau  au 
S.,  on  arrive  à  la  stat  d' Vnter- Dossen  et  à  celle  de 

Bigi-Seheid«gg  (1665  m.),  58  m.  au-dessous  de  ïkôtel  mentionné 
p.  96.   La  *vue  est  moins  étendue  de  ce  point  que  du  Rigi-Kulm, 
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mais  elle  embrasse  toute  la  chatne  des  Alpes  et  quelques  endroits 
qu'on  n'aperçoit  pas  du  sommet  (*tour  commode^  haute  de  22  m.; 
panorama  à  l'hôtel).  La  croupe  du  Rigi  forme  ici  un  plan  hori- 
zontal ,  jusqu'à  25  min.  de  distance.  On  peut  encore  pousser  plus 
loin,  jusqu'à  Unterstetten,  parle  Seeweg  («chemin  du  lac»),  sur 
le  versant  N.  du  Dossen  (v.  ci -dessous),  qui  est  à  */*  <1'^«  ("^^® 
magnifique). 

A  la  *Hoohiluh  (1696  m.),  de  la  Scheidegg,  1  h.  i/g  à  3  h.,  par  un  che- 
min neuf  qui  suit  toujours  la  erête  de  la  montagne,  passe  au  Oœtterli 
(1193  m.),  col  entre  Gersau  et  Lowerz,  et  au  SeharUggli  (1410  m.)-  U  y  a 
entre  les  rochers  du  côté  K.-O.  une  cheminée  avec  échelle  de  fer  presque 
verticale,  de  25  m.  de  haut,  et  câble  métallique.  Coup  d*œil  des  plus  pit- 
toresques sur  le  lac  d'Uri  et  les  Alpes  d'Uri,  de  Schwytz  et  de  Olaris. 
Le  vieux  chemin  (3  h.  i/^  à  3  h.),  sur  la  croupe  de  la  montagne  dans  la 
direction  du  ehaM  de  ZtfUùtaeky  puis  au  S.  par  les  rochers,  a  été  aussi 
améliorée  dans  le  haut,  et  il  est  préférable  à  celui  du  côté  N.  (v.  p.  91). 

Ghemins  de  la  Sigi-Bcheidegg.  -*  Db  Gsssau  (p.  90),  chemin  muletier 
(3  h.  à  3  h.  Va))  escarpé  en  certains  endroits.  Traverser  le  ruisseau  en 
dehors  du  village  pour  monter,  par  un  chemin  pavé,  entre  des  vei^ers  et 
des  métairies,  au  Ârofid  (40  min.).  Retourner  ensuite  sur  la  rive  g;i  prôs 
d'une  scierie  (30min.),  puis  passer  à  UnUr-Oiehteçend  (10min.;  975  m.; 


werz  par  le  QcetterU  (y.  ci-dessus).  On  monte  par  la  ffeuenbûhlàlp  et  le 
KrûseWoden  sur  la  crête  de  la  montagne,  d*où  le  regard  découvre  tout  à 
coup  le  Bossberg,  les  lacs  de  Lowerz  et  de  Zug,  et  on  arrive  au  Kurhaus 
Bigi-Scheidegg. 

Du  Klœstbhli  (p.  98),  chemin  muletier  (1  h.  1/3)1  qui  part  de  la 
terrasse  de  Thôt.  de  TEpée.  On  monte  par  VMt.  Rigi-Unterstetten  (1/2  h.; 
V.  ci-dessus),  sur  la  croupe  de  la  montagne  entre  le  Schild  et  le  Dosun 
(1689  m.),  qui  se  gravit  de  là  en  40  min.  (coup  d'œil  superbe  sur  tout  le 
lac  des  Quatre-Gantons  et  les  montagnes  d^Unterwald),  et  Ton  redescend 
par  Unterdossen  à  la  Scheidegg  (40  min.). 


29.   De  Lucerne  à  Alpnaoh-Stad.    Le  Pilate. 

Voir  la  carie  p.  S9. 

Chemin  db  pbb  bu  Brunio,  de  Lucerne  à  Alpnaoh-Stad:  14  kil.,  en 
37  à  33  min.  -,  1  fr.  40,  1  fr.  et  70  c,  3  fr.  35,  1  fr.  60  et  1  fr.  15  aller  et  retour 
(v.  p.  133).  —  BATBiiUx  A  VAPBUH,  de  Lucerne  à  Alpnach-Stad,  9  fois  par 
jour,  en  50  min.  à  1  h.  1/3,  6  fois  par  Kehrsiten,  3  fois  par  Hergiswyl  et 
3  fois  directement  par  Stansstad;  1  fr.  80  et  90  c,  3  fr.  70  et  1  fr.  90  aller 
et  retour.  A  Alpnach-Stad,  correspondance  avec  la  ligne  du  Brûnig  et 
celle  du  Pilate.  Avec  des  billets  directs  ou  circulaires,  on  a  jusqu'à  Alp- 
nach  le  choix  entre  le  bat.  à  vap.  et  la  ligne  du  Briinig.  —  ChbI!»  db 
FBB  DU  Pilatb:  1  h.  35  à  la  montée  et  à  la  descente;  10  fr.  pour  Tune  et 
6  pour  Tautre.  Billets  d'aller  et  retour  pour  Taller  au  premier  et  au  der- 
nier train,  avec  retour  à  volonté,  13  fr.  Billets  pour  le  chemin  de  fer 
et  ThÔt.,  avec  ch.,  dfn.  et  déj.,  36  fr.  Billets  du  dim. ,  valables  pour 
Taller  au  i^^  train  en  mai  et  en  oct.,  au  1^'  et  au  3®  en  juin  et  en  sept., 
avec  retour  à  volonté,  9  fr.,  10  à  Lucerne. 

Chemin  db  feb  du  BbOnio  ,  de  Lucerne  par  HtrgUwyl  à  Alp' 
nach'Stad,  v.  p.  134.  —  Bateau  a  vapeur  jusqu'au  «Ereuztrichter», 
V.  p.  88.  On  appuie  toutefois  à  dr.,  où  Ton  passe  devant  la  villa 
Trihaehen  et  la  pens.  Stutz  (p.  84).  Plus  loin  la  stat.  de  St-NicolaM, 
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avec  la  chapelle  de  ee  nom,  sur  une  saillie  dans  le  lac;  puis  la  stat. 
de  Kcutanienhaum,  A  dr.,  la  baie  de  Stansstad  ;  à  g.,  les  flancs  boisés 
du  Bûrg^mtock,  dont  Tangle  N.-E.  abrite  la  stat  de  Kchniten 
(restaux.). 

Chbiiiii  db  fbr  FUMICCLA.ISB  du  *Bttrf«Bstoek,  montagne  pittoresque 

a  ni  forme  une  presqu'île,  trajet  en  15  min.,  pour  1  fr.  60  et  1  fr.,  1  fr.  et 
)c.  à  la  descente.  Ce  ehenun  de  fer,  mû  par  transmission  électrique, 
a  937  m.  de  long,  avec  45^0  ^^  rampe  moyenne.  La  force  motrice  sert 
en  même  temps  a  monter  de  Teau  potable  et  pour  Téelairage  électrique. 
Dans  le  haut  (870  m.,  483  m.  au-dessus  du  lac)  se  trouve  un  retUiur. 
(assez  cher),  arec  terrasse  et  vue.  A  côté,  VMt.  du  Pure  et  à  8  min.  au 
S.,  le  grand  *Mt.  Bûrgemstock  (eh.  3  fr.  50  à  6.50,  dé.  1.60,  dt.  5,  soup.  3, 
p.  7,  s.  la  ch.),  recommandé  pour  un  séjour  (médecin  dans  la  maison), 
avec  un  grand  parc  ombragé.  *Oonp  d'oftil  splendide  de  Thôtel  et  de  plu- 
sieurs points  de  vue  facilement  accessibles,  sur  les  difl'érents  bras  du  lac 
des  Quatre-Cantons,  sur  les  lacs  de  Zug,  de  Sempach,  de  Baldegg,  de  Hall- 
wyl  et  de  Samen,  sur  les  Alpes  d^Uri;  au  S.,  sur  le  Wetterhom,  la  Jung- 
frau,  TBiger  et  le  tfoench.  Un  beau  chemin  conduit  en  i/s  h.  de  Thôtel, 
au  S.-E.,  a  la  Htmegg  (886  m.)  ;  un  autre,  un  peu  plus  rai  de,  sous  bois,  en 
s/4  d'h.  au  N.-E.,  a  la  *SaiBmets«hwand  (11S4  m.) ,  qui  tombe  à  pie  dans 
le  lac  des  Quatre-Cantons.  Vue  magnifique  sur  une  grande  partie  de  ce 
lac  et  sur  6  autres  (r.  ci-dessus),  sur  le  Jura,  les  Alpes  de  Glaris,  d*Unter- 
wald  et  une  partie  des  Alpes  Bernoises  (panorama,  60  c). 

A  dr.,  la  SpUunegg,  qui  s'ayance  hardiment  dans  le  lac  et  forme 
une  petite  baie,  s'ëtendant  jusqu'à  WinkeL  Le  bateau  (excepté 
dans  les  trajets  directs,  v.  ci-dessus)  tourne  au  S.-O.  et  se  dirige  sur 
Hergifwyl  (*£r.-P.  du  Cheval,  *H.'P»  Schweiterheim,  pas  chers), 
dans  un  joli  site,  au  pied  du  Pllate  (p.  105).  Il  marche  ensuite  à 
Të.  sur  StaaMtad  (440  m.;  H.  WinkelHed,  ch.  3  à  4ft.,  dé.  1.25; 
Freienhof,  recommandé,  p.  4à6fr.;  Bcusli,  Schlûstel).  C'est  le 
port  de  Stans.  La  tour  carrée  et  crénelée  dite  Schnitzthurm ,  au 
bord  du  lac,  a  été  bâtie  en  1308  pour  défendre  les  libertés  conquises 
par  les  cantons  primitifs. 

Tramw.  à  vap.  pour  8t€mi  et  funiculaire  de  là  au  *8tan»êrhornt  ▼. 
p.  199  et  130.    De  Btans  à  Ençetberç,  r.  B.  36. 

Db  Sta.i(8BTad  a  Sasmbk.  3  h.,  chemin  d'abord  le  long  du  lac,  puis 
bientôt  dans  le  BotUoch  (p.  i04).  A  AU»eg  (8/4  d'h.  ;  *aub.),  où  il  y  a  une 
chapelle  (Drachencapelle) ,  à  la  mémoire  de  Struthan  de  Winkelried,  le 
«tueur  de  dragon»,  on  rejoint  la  route  de  Stans  (p.  199)  à  Sarnen.  Cette 
route,  où  il  nV  a  pas  de  service  postal,  suit  plus  loin  le  pied  du  SUmur- 
hùr%  (p.  130),  a  VO.y  et  passe  à  la  Draehenhmhle^  au  Zingel^  à  Rohren  et 
à  8t-Jaeob  (S/4  d'h.)  qui  a  une  vieille  église.  Là  on  traverse  le  ilehlbaeh 
(▼.  ci-dessous),  puis  le  KermaM,  et  Ton  passe  encore  à  Kerns  (1  h.)  pour 
atteindre  Samen  (i/^h.)  p.  135). 

Le  Lopper,  ramification  du  Pllate  à  TE.,  s'avance  au  loin  dans 
le  lac.  La  route  de  Luceme  à  Alpnach  en  contourne  la  base,  tandis 
que  la  ligne  du  Bninig  le  traverse  par  un  tunnel  (p.  134).  Le  ruis- 
seau qui  débouche  à  Stansstad  a  formé  peu  à  peu  en  face ,  sur  la 
rive  £.,  des  alluvions  si  considérables  que  le  canal  de  communi- 
cation aveic  le  Uu>  d*Alpnaoh  en  est  devenu  excessivement  étroit.  On 
a  établi  en  1861  au  travers  de  ce  petit  détroit  une  jetée  en  pierres, 
avec  un  pont  en  fer  (Achereggbriicke),  qui  s'ouvre  pour  laisser  passer 
le  bateau  à  vapeur.  Plus  loin,  à  g.,  se  dressent  les  flancs  boisés 
du  Rotzhtfç  (675  m.),  dominés  par  les  ruines  d'un  château  détruit 


104     IL  R.  29,  LE  PILATE. 

en  1308:  on  y  monte  du  Rotzloch  en  V4  d'h.  (vue).  Le  Rotzberg 
est  séparé  du  Plattiherg  par  le  Botsloch,  gorge  rocheuse  où  il  y  a 
une  fabrique  de  ciment  (beaucoup  de  poussière).  Au  bord  du  lac, 
Vhôt-pens.  Rotzloch,  avec  une  source  d'eau  sulfureuse  et  un  jardin 
(pens.  4  à  5  fr.).  *" 

Le  bateau  aborde  enfin  dans  l'angle  S.-O.  du  lac,  4  Alpnach- 
Stad  (442  m.  ;  *H,-P,  Pilate,  avec  véranda  et  jardin,  ch.  t.  c.  1  fr.  50 
à  3.50,  dé.  1.25,  dî.  3.50,  p.  5  à  6;  Rœssli,  pas  cher;  Stem),  C'est 
une  station  du  chemin  de  fer  du  Brûnig  et  le  point  de  départ  de 
celui  du  Pilate. 

Le  *Pilate  (2132  m.),  groupe  de  montagnes  considérable  au  S.-O. 
de  Lucerne,  s'élève  hardiment  en  une  masse  compacte  à  peine  reliée 
aux  hauteurs  voisines  par  quelques  ramifications  insignifiantes. 
Ses  parties  0.  et  N.  appartiennent  au  canton  de  Lucerne ,  celles  de 
l'E,  et  du  S.  à  celui  d'Unterwald.  Il  est  recouvert  dans  sa  partie 
inférieure  d'excellents  pâturages  et  de  belles  forêts ,  tandis  que  ses  ' 
sommets  arides  et  crevassés  ne  présentent  que  des  gouffires  et  des 
pics  qui  lui  ont  valu  son  ancien  nom  de  Fracmont  ou  «mont  brisé» 
(fractus  monB),  Ce  nom  s'e&t  conservé  çà  et  là  ;  celui  d'aujourd'hui, 
qui  provient  probablement  de  la  légende  mentionnée  p.  88 ,  n'est 
devenu  général  qu'à  partir  du  siècle  dernier.  Le  Pilate  sert  de  baro- 
mètre aux  hab.  des  environs  :  quand  la  cime  est  dégagée  de  nuages 
le  matin,  on  peut  rarement  compter  sur  un  ciel  serein,  mais  si  elle 
reste  voilée  jusqu'après  midi,  on  est  sûr  d'une  belle  soirée. 

Les  différents  sommets  du  Pilate  sont:  à  TO.,  le  i^UtOffçHpJl  ou  Onepf- 
stein  (1920  m.},  le  Rothendossen  (1778  m.),  le  Widdet:feld  (2078  m.),  le  plua 
sauvage  des  pics  de  cette  montagne  \  le  Jbmlishom  (2132  m.),  la  plus  haute 
cime;  le  GemsmœMi  (2052m.);  au  S.,  le  Matthom  (2040  m.);  au  N.,  le 
KlirMenhorn  (1910 m.),  le  dernier  pie  à  TO.  vu  de  Lucerne}  au  milieu,  V0&«** 
hatvpt  (210dm.);  puis  VE»el  (3122  m  J,  dont  on  fait  le  plus  souvent  Tas- 
cension,  et  enfin  la  SUigli-Egç  (1977  m.). 

Lb  chbmin  de  pbe  du  Pilatb  (v.  p.  102;  vue  à  dr.),  établi  de  1686  à 
1888  par  Ed.  Lochêr,  de  Zurich,  a  4618  m.  de  long  avec  420/o  (22° 470  de 
rampe  moyenne  et  480/o  (25*^39^)  au  maximum.  La  substmction  est  un 
mur  composé  de  dalles  de  granit,  auxquelles  la  voie  est  solidement  ancrée. 
La  crémaillère  présente  une  double  rangée  de  dents  verticales,  danA  les- 
quelles s^engrènent  latéralement  les  roues  dentées  de  la  locomotive  et  du 
wagon  réunis.  La  locomotive  et  le  wagon,  qui  a  place  pour  32  personnes^ 
ne  forment  qu^un  seul  véhicule,  avec  deux  paires  de  roues  dentées,  qui 
peuvent  être  enrayées  à  la  descente. 

La  ligne  commence  à  Alpnach-Stad  près  de  l'hdt.  Pilate  (441  m.  ; 
V.  ci-dessus)  et  monte  rapidement  par  les  pâturages  d^Ohsee,  qui 
sont  remplis  d'arbres  firuitiers  ;  puis  sous  bois.  Au  bout  de  21  min., 
Wolfort  (910  m.),  un  garage,  et  immédiatement  après  un  pont  en 
pierre  de  25  m.  d'ouverture  sur  la  gorge  de  Wolfort.  Tue  du  lad 
d'Alpnach  à  dr.  Puis  le  tunnel  de  Wolfort,  long  de  44  m.  Plus 
loin  on  longe  les  éboulis  escarpés  des  RUleten,  où  a  été  la  partie  la 
plus  difficile  à  construire  (48%  de  rampe).  Ensuite  les  deux  tun^ 
nelê  de  Spyeher,  de  51  m.  et  de  97  de  long,  le  second  à  1150  m.  d'al- 
titude.    On  est  ainsi  en  43  min.  à  l'JEmtigenalp  (1350  m.) ,  garage 
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avec  machine  hydraulique  pour  élever  Teau  jusqu'au  Pilatuskulm, 
à  700  m.  de  hauteur.  La  voie  monte  de  là  sous  bois  au  bord  d'une 
gorge  profonde ,  traverse  la  Mattalp ,  où  il  y  a  beaucoup  d'éboulis 
(à  dr.,  la  Steigli-Egg;  en  avant,  l'Esel),  tourne  au  N.  du  côté  de  la 
Steigli'Egg  et  escalade  le  roc  ardu  de  VÈstl^  par  quatre  tunnels,  de  44, 
55, 46  et  11  m.  de  long.  La  dernière  station,  lePilatnikalm  (2070  m.), 
est  immédiatement  à  côté  de  Tanc.  hôtel  Bellevue,  qui  dépend  ac- 
tuellement de  V^hôtel  PUcUuakulm  (ch.  t.  c.  6  à  8  fr.,  rep.  2,  4  et  5, 
moins  chers  au  restaur.  du  rez-de-chaussée).  Vue  splendide  de  la 
terrasse ,  sur  la  chaîne  des  Hautes  Alpes.  Station  météorologique 
^e  la  Confédération.  —  Un  chemin  commode  conduit  en  6  min.  de 
la  station  au  sommet  de  T^Ssel  ou  Etzel  (2122  m.) ,  le  principal 
point  de  vue,  qui  forme  un  plateau  avec  un  parapet.  Le  coup  d'œil 
est  plus  grandiose  et  plus  varié  que  celui  du  Rigi;  les  Alpes  Ber- 
noises surtout  y  sont  plus  près  (v.  le  panorama).  ~  Tue  du  même 
genre,  mais  moins  pittoresque  du  *Tomliihor]i  (2132  m.),  cime  la  plus 
élevée  du  Pilate,  où  conduit  de  Thôt.  Pilatuskulm,  en  V2  ^«j  ^^  ^^^^ 
chemin  aux  coups  d'œil  variés,  sur  les  versants  de  l'Oberhaupt  et 
par  la  crête  du  Tomlishorn,  où  il  y  a  de  solides  barrières.  Bon 
panorama  d'Imfeld.  —  Un  nouveau  chemin,  pratiqué  dans  le  rocher, 
permet  aussi  l'ascension  du  Matthorn  (2040  m.),  en  2  h.  de  l'hôtel, 
aller  et  retour. 

Pour  les  piétons,  raseension  du  Pilate  se  recommande  surtout  en  par- 
tant ne Hergiswyl  (v.  p.  108  et  134),  auK.-£.  de  la  montagne  :  ehemin  muletier 
jusqu'à  Thôt.  Kiimseuhornj  en  8  h.  1/2,  et  sentier  de  là  au  Pilatuskulm, 
[  en  8/4  d*fa,  —  On  prend  le  large  chemin  à  %.  avant  réglise,  on  tourne  à 

'  dr.  a  3  min.  de  là  et  on  marehe  d'abord  dans  .des  prairies  plantées  d'ar- 

bres fruitiers,  puis  généralement  sous  bois.    Au  bout  de  i  h.,  le  *Karhaus 
I  Bronni  (1000  m.;  p.  6  fr.),  station  elimatérique ,  d'où  l'on  jouit  d'une  vue 

eharmante.  1/2  h.  plus  loin,  le  ehemin  passe  par  une  grille  sur  la  Q»chwe»d- 
alpj  et  il  y  en  a  encore  une  à  passer  à  QO  min.  de  là  près  d'un  chalet- 
aubei^e.    Plus  loin  on  monte  à  g.  par  un  ehemin  escarpé  en  zigzag,  d'abord 
\  à  travers  un  beau  bois  de  pins  et  ensuite  par  des  pentes  couvertes  d'herbe 

\  et  d'ëboulis  jusqu'à  VhôUl  KUnuenhom  (1  h.  I/4  ;  1800  m.),  entre  l'Oberhaupt 

et  le  Klimsenhorn.   Enfin  on  atteint  en  15  min.  le  *KlùnMnhorn  (1910  m.), 
dont  le  demi-panorama  est  des  plus  pittoresques.    Il  s'étend  des  montagnes 
d'Uri  et  du  iae  des  Quatre -Cantons  à  Fribourg  et  au  lac  de  Neuefaâtel. 
I  Un  bon  chemin  en  zigzag,  contre  les  parois  escarpées  de  VOberhaupt^ 

\  garni  de  barres  de  fer  dans  le  haut,  conduit  en  40 mm.  de  l'hôtel  Klim- 

senhorn au  Kritsilochy  ouverture  semblable  à  une  cheminée,  de  6  m.  50 
de  haut ,  avec  un  escalier  de  53  degrés ,  par  où  l'on  monte  à  l'arête  qui 
sépare  l'Oberhaupt  de  l'Esel.  L'hôtel  Pilatuskulm  (v.  ci -dessus)  est  à 
4  min.  de  là. 

Des  chemins  muletiers  intéressants  conduisent  aussi  au  Pilatuskulm, 
en  4  h.  1/2  à  5  h. ,  à'Alpnach-Stad  par  V^msigenalp  et  la  Mattalp  (chev.  et 
guide,  15  fr.),  et  à!'Atpnach  (p.  134)  par  les  alpes  de  Lûtholdsmatty  Schtoœndi 
et  HinUr-Frakmûnd.  —  De  Kriens  (p.  87)  à  l'hôt.  Klimsenhorn,  3  h.  1/2  à 
4  h.,  en  passant  par  le  ehâteau  de  Schauensee^  le  Hoehwald  et  les  alpes  de 
MUhUnmœ»  et  FrQkmib»d  (guide  indispensable).  Par  la  BrûndUnalp  (très 
mauvais  à  la  fin),  v.  p.  87. 


106 

30.    De  Zug  et  de  Luceme  à  Arth. 

Voir  lêê  cartes  p.  40  et  89. 
I.  De  Zug  à  Arth.    Lae  de  Zng. 

Bateau  ▲  vapbur  en  correspondance  avec  les  lignes  de  Zurich  à  Lu- 
cerne  et  du  Rigi  (p.  97) ,  trajet  en  60  min.  —  Chemin  de  fer  de  Zug  à 
Artfa-Goldau,  par  Rothkreuz  :  48  min.  en  expreés,  1  h.  40  en  train  omnibus. 

Le  lae  de  Zng  (417  m.)}  qtii  a  14  kil.  de  long  et  4  de  Urge,  avec 
198  m.  de  profondeoi  (3800  hect),  est  très  pittoresque.  Ses  rives, 
bien  boisées,  s'élèvent  doucement  à  une  faible  hauteur;  ce  n'est 
qu'au  S.  qu'on  en  volt  sortir  une  superbe  pyramide  escarpée,  le  Rigi^ 
visible  du  pied  jusqu'à  la  cime.  Du  côté  N.,  où  la  rive  est  plate,  on 
a  trouvé  beaucoup  de  restes  d'habitations  lacustres. 

Zug,  V.  p.  81.  Bientôt  après  le  départ  du  bateau,  on  voit  appa- 
raître au  S.  -  0.  le  Pilate  et  plus  loin  à  g.  les  Alpes  Bernoises  et  le 
Stanserhorn.  Sur  une  langue  de  terre  de  la  rive  O.,  le  beau  château 
moderne  de  Buornu;  sur  la  rive  E.,  le  village  d^Oberwyl  et  les  mai- 
sons à^Ottersvyyl  et  d' Eielenegg,  Au  N.-O.,  au-dessus  de  la  plaine, 
brille  le  clocher  de  Cham  (p.  82).  Plus  loin,  à  l'O.,  le  cap  boisé  de 
Kiemen,  s'avançant  au  loin  dans  le  lac;  à  g.,  à  côté  de  la  Rigi- 
Scheidegg,  le  Fronalpstock  et  le  Rossstock.  Le  bateau  s'arrête  du 
côté  £.  â  Lotenbach,  puis  du  côté  0.  à  Immensee  (H.-P.  Rigi,  p.  4 
à  5  fr.),  dans  un  site  charmant,  au  pied  du  Rigi.  Stat  du  chemin  de 
fer,  V.  p.  111.  Omnibus  pour  Kûssnacht,  en  V2^>  Ensuite  le  bateau, 
coupant  le  lac  en  diagonale,  marche  sur  Walchwyl  (*P.  Hiirlimann, 
avec  un  établiss.  hydrothér.,  dans  un  beau  site;  p.  4  fr.  50  à  6; 
*SUrn),  sur  la  rive  £.  Châtaigniers  et  vignobles  témoignent  de  la 
douceur  du  climat.  A  g.,  St-AdrUn,  au  pied  du  Rotsberg  (p.  110), 
dont  les  versants  sont  couverts  de  ce  côté  de  forêts  et  de  pâturages. 
En  approchant  d'Arth,  on  aperçoit  derrière  le  Rossberg  un  des  som- 
mets des  Mythen  (p.  112). 

Arth  (425  m.;  hôt:  *de  V Aigle,  avec  jardin,  au  lac;  *du  Rigi) 

est  situé  à  l'extrémité  S.  du  lac,  entre  le  Rigi  et  le  Rossberg,  mais 

il  n'a  rien  à  craindre  des  éboulements  de  cette  dernière  montagne, 

car  ses  gisements  ont  une  tout  autre  direction. 

Chemin  de  fer  du  Rigi  (Arth-aoldau-Bigi-Kulm),  v.  p.  9Î.  —  D'Arth  à 
Luceme^  par  Kiissnacht,  y.  ci-dessous.  —  Ligne  du  St-Ooihardt  y.  p.  111. 

II.  De  Lneeme  à  Arth,  par  KUsenacht. 

Bateau  a  yAPBUB  de  Luceme  à  Kiissnacht,  trajet  en  45  à  06  min.  — 
Ommibu»  de  Kiissnacht  à  Immensee,  3  fois  par  jour,  en  35  min.  —  Chemin 
de  fer  d'Immensee  à  Arth-Goldau,  en  19  min.  De  Luceme  à  Arth-Goldau, 
par  Bothkreuz,  66  min.  en  express,  lh.1/4 en  train  omnibus:  y.  aussi  p.  110. 

Luceme,  v.  p.  83;  départ,  p.  88.  Le  bateau  s'arrête  à  la  pens, 
Seebourg  (p.  84),  fait  le  tour  du  cap  de  Meggenhorn,  et  entre  dans 
le  bras  du  lac  dit  lac  de  KilMncuiht  Près  de  la  stat  de  Vorder- 
Meggen,  â  g.,  le  beau  château  moderne  de  Neu- Habsbourg,  du  style 
gothique,  à  M.  Zlegler-Grosjean.  Derrière,  la  vieille  tour  du  château 
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de  Habsbourg)  séjour  favori  de  Rodolphe,  avant  qu'il  devînt  empe- 
reur, et  détruit  par  les  Lucernois  en  1352. 

Hinter-Keggen  {*Kurhau8  ^  pem.  Oottliehen,  à  5  min.  du  lac, 
convenable  pour  un  séjour  ^  pens.,  5  £r.  50  à  7.50).  Le  bateau  tourne 
à  dr.  pour  se  diriger  vers  Qreppen,  et  il  longe  ensuite  les  versants 
bien  boisés  du  Rigi,  Jusqu'à  Kûssnacht 

KtUsnaoht  (440  m.;  hôt:  *B,-P,  Mon-S^our,  avec  jardin  au 

bord  du  lac,  ch.  1  Ir.  50  à  2,  dé.  2,  dt.  2.50,  p.  5  à  6;  *du  Lac, 

*de  V Aigle,  du  Cheval-Blane,  Tell),  bourg  de  2940  hab.,  dans  un 

Joli  site,  à  l'extrémité  N.  de  la  baie  du  lac  qui  porte  son  nom. 

Omnibiu  pour  Immenue  (v.  ci-deMoa)  au  bateau;  voit,  à  1  ehev.,  3  fr. 
Ascension  du  Riçi^  v.  p.  98.  —  Du  *Bt-mqhaelikr>ua  (798  m.),  appelé  dans 
le  pays  «le  petit  Bigi>,  à  1  b.  l/s  au  N.-O.  de  Kûssnaeht  (bon  ehemin  par 
HeMuton)^  on  a  une  belle  vue  sur  les  lacs  de  Zng  et  des  Quatre-Cantons, 
la  ehalne  des  Alpes  et  la  région  ondulée  du  K.  de  la  Suisse.  Dans  le 
haut,  une  modeste  *aub.  et  une  chapelle.  Vue  plus  étendue  de  VOchstn- 
voaidhcthe  (819  m.) ,  à  6  min.  de  rauberge.  De  bons  chemins  y  montent 
aussi  de  Bothkreus,  par  M eierskappel,  en  1  h.  i/at  <le  Qisikon,  en  1  h.,  et 
de  Luceme,  par  Adligenschwyl  et  Udligensehwyl,  en  3  h. 

La  route  monte  là  où  était  le  chemin  creux  connu  par  le  drame 
de  Schiller,  maintenant  à  moitié  comblé  par  suite  de  la  construction 
de  la  route.  A  l'extrémité,  à  25  min.  de  Kûssnacht,  se  voit  à  g.  une 
vieille  chapelle  restaurée  en  1834:  c'est  la  ekapelle  de  Tell  (4^  m.), 
qui  a  au-dessus  de  la  porte  une  peinture  représentant  la  mort  de 
Gessler  et  une  inscription.  —  10  min.  plus  loin,  au  point  culminant 
de  la  route,  l'*hôt.  %ur  Eiehe,  d'où  l'on  a  une  belle  vue,  et  tout  près 
de  là  la  stat.  à^Immensee-Kûêsnacht  (p.  111).  A  g.,  on  descend  en 
6  min.  au  village  à^Immensee  (p.  106). 


31.  De  Zurich  à  Arth-Goldau,  par  Wœdensweil. 

De  Biberbrftoke  à  Xiniiedeln. 

F.  le»  carte»  p.  40  et  88. 

68  kil.  Ghsmik  db  F£r  du  S.-E.  ,  trajet  en  3  h.  à  3  h.  1/3.  Correspon- 
dance la  plus  directe  du  lac  de  Zurich  avec  le  Bigi,  la  ligne  du  St-6othard 
et  Einsiedeln  (embraneh.  de  Biberbrâcke).  De  Bapperswil  à  Einsiedeln, 
par  Pfseffikon,  1  h.  6  de  ehemin  de  fer;  y.  p.  43. 

De  Zurich  à  (25  kil.)  WœdensweU  (410  m.),  v.  p.  43.  La  voie 

monte  sur  les  pentes  fertiles  de  la  rive  S.  du  lac  de  Zurich  et  offre 

de  Jolis  coups  d'oeil  sur  ce  lac ,  avec  les  Gurflrsten  et  le  Sentis  à 

l'arrière-plan.  —  28  kil.  Burghalden  (531  m.).  —  31  kil.  Samttagem 

(634m.;  buffet),  où  aboutit  la  ligne  de  Rapperswil-PfœfAkon  par 

Wollerau  (p.  42).  —  34  kil.  Sohindellegi  (756  m.;  hôt.:  *Freihof, 

Hirsch)y  où  l'on  traverse  le  cours  impétueux  de  la  SihL 

Dilig.  3  fois  par  jour  (l/sh.)  pour  Teudsberg  (684  m.  ;  *Kurhmts  Fêutit" 
çarten)^  station  elimatérique  dans  un  ioli  site,  où  Ton  a  une  vue  charmante 
du  lac  de  Zurich  et  des  montagnes  du  K.  de  la  Suisse.  —  A  l/«  au  S.-O. 
de  Sehindellesi  (dilig.  3  fois  par  jour,  en  i/s  h.),  Hiltten  (740  m.  ;  hôt.  :  Sœr, 
Kreut\  station  pour  la  cure  de  petit-lait,  au-dessus  du  BUttemeey  Ue  idyl- 
lique situé  au  pied  du  HoJie  Khonen  (v.  ci-dessous).  -*  Le  DreilmnâertMn 
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(1358  m.)  ou  tPierre  des  Trot*  Oa»<4>»«»,  cime  aiguë  du  Hohe  Bhonen,  où  se 
rencontrent  les  frontières  des  trois  e&ntons  de  Zurich,  de  Zug  et  de  Schwyts, 
est  à  1  h.  de  Schindellegi  :  promenade  intéressante  de  là  jusqu'au  O&tt- 
scfuOkenberg  (y.  ci-dessous),  par  la  crête  de  la  montagne. 

La  voie  fait  un  grand  circuit  autour  des  versants  E.  du  Hohe- 
Rhonen  (1258  m.),  et  arrive  sur  le  bord  de  VAlp^  près  de  son  embou- 
chure dans  la  Sihl.  Au  S.  se  montrent  les  Mythen  de  Schwytz  (p.  112). 
—  37  kil.  Biberbriieke  (832  m.  ;  hôt.  :  Poêt),  où  la  Biber  se  jette  dans 
TAIp.  Le  fond  du  paysage  est  formé  au  S.-E.  par  les  Alpes  de  Glaris, 
que  borne  à  g.  la  pyramide  du  Kapfenêtoek  (1902  m.). 

Excursion  intéressante  (1  h.  par  la  route,  1/4  d'h.  de  moins  en  prenant 
un  sentier  humide  env.  à  mi -chemin  à  dr.)  de  Biberbriieke  au  Ootteehal- 
kenberg  (1153  m.  ;  *h6t.  ;  p.  6  à  7  fr.)i  prolongement  oceid.  du  Eohe-Rhonen 
(y.  ci-dessus),  d^oii  Ton  a  une  belle  vue  des  Alpes  (eneore  plus  belle  du 
Bêlvédirey  90min.  au  S.).  On  peut  redescendre  à  Ober-JSgeri  (8/4  d'h.  ;  route; 
p.  82),  à  Riehterneea  (1  h.  I/2;  p.  43)  ou  à  Zitg  (3 h.;  p. 81),  ^w Menxingen. 


Db  BibebbkCcke  a  Einsiedeln,  embraneh.  de  5  kil.  (V4  d'h.), 
dans  rétroit  Alptbal ,  où  il  passe  dans  des  tranchées ,  sur  des  rem- 
blais et  dans  un  petit  tunnel. 

De  Pfappikom  (p.  43)  a  Eivsibdblk,  pab  l'Etzbl,  3  h.  1/2.  Une  pe- 
tite route  de  voit.,  qui  offre  de  Jolis  coups  d'œil  en  arrière  sur  le  lac  et 
passe  à  la  pem.  Lugeten^  monte  au  col  de  TStiel  (1  h.:  959m.;  *aub.),  où 
il  y  a  une  chap,  SUMetnrtxd.  La  vue  du  Hohe-Etxel  (1101  m.),  où  Ton  monte 
en  1/2  h.  du  col,  par  une  pente  escarpée,  est  masquée  par  des  arbres. 
Hais  du  *8ohttnboiUn  (1071  m.),  à  S/4  d'h.  à  l'E.,  on  a  un  panorama  magni- 
fique, embrassant  le  lac,  la  vallée  de  la  Limmat  jusqu'à  Baden,  les  mon- 
tagnes d'Appenzell  et  de  Glaris,  la  vallée  de  la  Sihl,  l'Alpthal,  avec  Ein- 
siedeln et  les  Mythen  de  Schwytz,  le  Bossberg  et  le  Bigi;  à  1*0.,  le  Hohe 
Bhonen  (v.  ci-dessus).  Si  l'on  veut  aller  du  Schœnboden  à  Einsiedeln,  on 
descend  tout  droit  au  S.-O.  à  ^ffff-,  qu'on  voit  à  ses  pieds  et  où  l'on  traverse 
la  Sihl.  Le  chemin  reioint  bientôt  celui  de  l'Etzel^  qui  descend  en  13  min. 
du  col  au  pont  du  Diable  (840  m.),  et  traverse  la  Sihl.  Puis  encore  1  h.  1/4 
jusqu'à  Einsiedeln. 

Einsiedeln  ou  Notre- Dame-des- Ermites  (884  m.  ;  hÔt.  :  *du  Paon, 

ch.  t.  c.  dep.  2  fr.  50,  dé.  1  à  1.20,  dî.  3,  v.  c. ;  *du  Soleil,  des  Trois- 

Rois,  Ste- Catherine,  du  Cygne;  rest.  Œchslin,  av.  ch.)  est  un  bourg 

de  8512  hab.,  situé  dans  un  vallon  qu'arrose  VAlpbach,  et  l'un  des 

pèlerinages  les  plus  fréquentés  du  monde,  avec  Rome  et  Lorette  en 

Italie ,  Lourdes  en  France ,  St-Jacques~de-Compostelle  en  Espagne 

et  Mariazell  en  Styrie. 

La  fondation  en  est  attribuée  au  comte  Meinrad  de  Sulgen,  qui  con- 
struisit une  chapelle  pour  une  image  miraculeuse  de  la  Vierge,  Q.ue  lui 
avait  donnée  Ste  Hildegarde,  abbesse  de  Zurich.  Après  la  mort  de  Mein- 
rad, assassiné  en  861,  il  se  forma  ici  un  couvent  de  bénédictins,  qui  de- 
vint, grâce  au  pèlerinage,  le  plus  riche  de  la  Suisse,  après  celui  de  St- 
Gall.  L'abbé  porta  le  titre  de  prince  de  l'Empire  et  s'appelle  encore  dans 
le  pays  le  «prince  d'Einsiedeln». 

La  localité  se  compose  en  grande  partie  d'auberges  pour  les  pè- 
lerins. Entre  elle  et  le  couvent  qui  la  domine  s'élève  une  fontaine 
de  marbre  noir,  avec  14  tuyaux,  auxquels  les  pèlerins  ont  coutume 
de  boire;  elle  est  ornée  de  l'image  de  la  Vierge,  portant  une  grande 
couronne  dorée.    Le  nombre  des  pèlerins,  qui  viennent  surtout  de 
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Suisse,  de  Bavière,  de  Souabe,  du  grand-duché  de  Bade  et  d'Alsace, 

s'élève  annuellement  à  env.  lÔOOOO.    La  principale  fête  est  le  14 

septembre. 

Sous  les  are<id€»  en  hémieyele  aux  abords  de  Tëglise  et  sur  la  plaee 
même  se  trouvent  des  boutiques  où  se  vendent  des  livres  de  prières,  des 
images  de  saints,  des  rosaires,  des  médailles,  des  erueiflx  et  a  autres  ob- 
jets de  dévotion.  On  peut  juger  de  Timportanee  de  leur  commerce  par 
ce  fait  que  la  librairie  Bengiger  et  0*'  occupe  à  elle  seule  plus  de  33  presses 
mécaniques  et  700  ouvriers. 

Le  couvent  est  un  vaste  et  bel  édifice  du  style  italien,  reconstruit 

de  1704  à  1719,  après  un  incendie.  Il  a  135  m.  de  long,  dont  38  pour 

V église j  en  saillie  sur  le  devant  et  flanquée  de  deux  hantes  tours. 

Les  statues  à  dr.  et  à  g.  de  Tescalier  représentent  les  empereurs 

Othon  I®'  et  Henri  II,  protecteurs  du  couvent. 

L^iNTiaiBUR  de  Téglise  est  décoré  de  tableaux  de  peu  de  valeur  et 
d^une  profusion  de  dorures  et  de  marbres.  Dans  la  grande  nef,  la  cha- 
PELLB  De  LA  ViBRGS,  OU  marbre  noir,  entourée  d'une  grille  au  travers  de 
laquelle  on  entrevoit,  à  la  lueur  d'une  lampe  éternelle,  une  petite  Vierge^ 
en  bois  noir,  avec  des  ornement^  splendides,  des  couronnes  d'or  garnies 
de  pierreries.  Dans  la  chapelle  à  dr. ,  un  crucifix  de  3.  Kraus;  dans  le 
chœur,  l'Assomption  de  la  Vierge,  restaurée  en  1858  par  Deschwanden.  — 
Le  couvent  même  a  une  bibliothâqub  très  bien  classée,  de  260Û0  vol., 
surtout  des  livres  d'histoire,  et  un  certain  nombre  de  manuscrits.  Dans  la 
SALi«B  DBS  Prikobs  ,  des  portraits  de  souverains  :  Pie  IX,  Napoléon  III,  etc. 
Dans  la  chapbllb  pb  l'Abbé,  des  tableaux  représentant  des  sujets  tirés 
de  l'histoire  de  TBglise.  -  Un  sémikairb  et  un  ltcéb  font  partie  de  l'éta- 
blissement. 

On  a  une  belle  vue  des  environs  du  sommet  du  Herrenherg 
(1113  m.),  à  ^/2  h.  au-dessus  du  couvent  au  S.-E.,  et  du  calvaire  ou 
du  Meinradsherg ,  à  1/4  d'h.  au  S.  de  la  ville.  —  A  5  min.  à  l'O.  de 
la  ville,  non  loin  de  la  gare,  un  beau  panorama  du  Cruciftment, 
par  Frosch,  Krieger  et  Leigh  (1  flr.). 

IiB  sEVTiBR  d'Eivsibdblk  A  ScHWVTz,  par  le  Haeken,  demande  3  h.  1/2. 


mence  la  montée  pénible  du  ffacken.  Au  bout  de  I/9  h.,  on  voit  de  près 
et  par  derrière  la  curieuse  ouverture,  semblable  à  un  V,  qui  sépare  les 
Mythen  (p.  112).  On  arrive  ensuite  en  1/3  h.  au  col  du  Haoken  (1303  m.), 
où  il  y  a  une  aub.  et  d'où  l'on  a  une  vue  magnifique ,  embrassant  le  lac 
des  Quatre-Gantons,  celui  de  Lowerz  (p.  111),  etc.  La  vue  est  encore  plus 
belle  du  haut  du  BèchêktekU  (1566  m.),  lU  h.  plus  au  y. ,  oii  l'on  voit  la 
partie  N.  du  lac  de  Zurich  et  la  ville  de  Zurich.  La  descente  du  côté 
de  Hehteytt  (1  h.)  est  pierreuse  et  escarpée. 

La  route  d'Eiksiedblv  a  Schwttz,  par  l'Iberger-Egg,  demande  5  h. 
Elle  passe  dans  la  talUe  de  la  SiM  ou  VEuthal,  par  Steinbaeh^  EutheU  et 
Iberg  (3  h.:  1061m.),  monte  à  riberger-£gg  (1470m.).  d'où  l'on  a  une 
belle  vue  au  lac  des  Quatre-Cantons  et  des  Alpes,  et  redescend  à  Schwytz 
(3  h.)  par  BûUsberg  et  Rickenbach. 

De  Biberbrûcke  (p.  108),  le  ch.  de  fer  traverse  la  Biher  et  monte 
en  traversant  un  plateau  stérile.  —  41  kil.  Altmatt  (923  m.  ;  anb.  ; 
Rœssli),  pauvre  hameau  au  milieu  de  tourbières.  De  là  au  Qott- 
schalhenherg  (p.  108),  1  h.  8/4  de  route. 

45  kil.  Bothenthnrm  (926  m.  ;  hôt.  :  *Ochs,  ch.  1  fr.  50,  dé.  1,  dî.  2, 
p.  3.50  à  4; /ScWwMci),  village  qui  a  une  église  moderne  du  style 
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roman.  On  y  voit  à  g.  les  Mythen  de  Schwytz,  et  à  dr.  la  longue  croupe 
du  Rlgl,  ayec  l'hÔtel  du  Kulm.  Ce  yillage  tire  son  nom  d'une  tour 
rouge,  reste  des  retranchements  (Letze)  que  les  habitants  de  SchTrytz 
avaient  élevés  sur  leur  frontière  du  N.-O.  jusqu'à  Arth ,  pour  tenir 
en  respect  leurs  voisins.  Non  loin  d'ici  est  le  Morgarttn  (p.  82), 
sur  le  versant  E.  duquel  les  Sch-wytzols  battirent  les  Français  le 
2  mai  1798,  leur  infligeant  une  perte  de  2000  hommes. 

La  voie  descend  ensuite  dans  la  vallée  boisée  de  la  Sttintn'Aaf 
où  il  y  a  deux  petits  tunnels.  —  50  kil.  SatUl  -JEgeri.  A  g. ,  le 
village  de  Sattel  (775  m.  ;  hdt.  :  *N€ue  Krone,  à  la  gare,  p.  4  fr.  50  à 

6;  Altt  Krone f  dans  le  village),  qui  occupe  un  Joli  site. 

La  ronte  de  Sattel  à  Schwytz  (3  b.),  la  *8ehiatgstHWM,  intéressante  même 
pour  les  piétons,  traverse  la  Steinen-Aa  et  longe  le  versant  0.  du  B€teken 
(y.  el-dessus),  en  offrant  de  charmants  eonps  d'œil  sur  la  fertile  vallée 
de  Steinen,  le  lac  de  Lowerz,  avec  Tile  de  Schwanau,  le  chaos  de  Goldan 
et  le  Bigi.  Près  de  V*hdt.  du  Cerf  (1  h.  1/4  ;  un  peu  plus  loin,  Vhât.  tur 
Burg),  on  voit  apparaître  Sehwytx  et  les  Mythen.  Il  y  a  encore  35  min.  de 
là  à  Seetee»  et  40  min.  jusqu'à  Schwftt  (n.  112). 

De  la  gare  de  Sattel  à  la  stat.  de  Morgarteny  3  kil.  1/2  i  Vab.  en  om- 
nibus (50  c).    Bat.  à  vap.  sur  le  Ute  cT^eriy  t.  p.  83. 

Ensuite  on  descend  sur  le  versant  du  Boaêberg  (v.  ci  -  dessous) 

et  passe  sur  plusieurs  viaducs  et  dans  un  petit  tunnel.  —  55  kil. 

Steinerberg  (595  m.  ;  hôt.  :  Raisli,  Lawen,  bons),  village  d'où  l'on 

a  une  vue  splendide  sur  la  vallée  de  Lowerz ,  qu'entourent  le  Rigl, 

le  Fronalpstock  (derrière ,  le  Liedernen  et  les  Mœhrenberge)  et  les 

deux  Mythen. 

Le  *Ko«îberg,  dont  la  cime  principale  est  le  WildspUt  (1583  m.),  se  gra- 
vit sans  difficulté  de  Steinerberg,  en  3  h.  1/41  par  un  nouveau  chemin  mu- 
letier. Au  sommet  est  VMiel  Rotriterg-Kulm^  d*où  Ton  a  une  vue  superbe 
(panorama  dlmfeld).  Le  Onippen  (1583  m.),  Tautre  cime,  à  TO.,  où  un 
sentier  de  plain-pied  conduit  de  Thôtel  en  30  min.,  domine  Téboulement 
de  1806  (v.  p.  111).  —  On  peut  redescendre  sur  JBgeri  (p.  83). 

Encore  un  petit  tunnel,  et  la  voie  traverse  les  imposants  éboulis 
du  chaos  de  Ooldau.  —  58  kil.  Arth-Ooldau,  station  de  la  ligne  du 
St-Gothard  (p.  111).  —  Chemin  de  fer  du  Rigi,  v.  p.  98. 


32.  De  Lucerne  à  Bellinzona.    Ligne  du  St-Oothard. 

F.  les  earUt  p.  89y  lié  et  120. 

176  kil.  Trajet  en  4  h.  1/2  par  le  rapide  (1'®  cl.).  6  h.  30  en  express 
et  7  h.  en  train  omnibus,  pour  34  fr.  60,  17  fr.  30  et  13  fr.  30.  A  Lugano  : 
306  kil.  ;  5  h.  30  par  le  rapide  et  6  h.  30  en  express;  39  ft*.  30,  30  fr.  60  et 


14  fr.  65.    A  Milan  :  384  kil.  ;  7  h.  1/2  et  8  h.  50;  35  fr.  70,  35  fr.  et  17  fr.  65. 

(p.  83),  entre  Zug  et  Lucerne ,  qv  ' 
la  ligne  du  St-Oothard.    De  Zuricii  à  cette  stat.,  1  h.  et  1  h.  1/2;  à^'Bàle 


C'est  à  la  stat.  de  Éoihkreuz  (p.  83),  entre  Zug  et  Lucerne,  qu'on  rejoint 


ucerne^  3  h.  45;  par  Aarau  et  par  i/'urt,  3  h.  36.  —  A  Texpress  de 
jour,  table  d'hôte  à  Gœsehenen  (bien  remarquer  le  train  et  son  wagon).  Se 
placer  à  droite  de  Lucerne  à  Flûelen,  à  gauche  de  là  à  Gœsehenen  et  de 
nouveau  à  droite  d'Airolo  à  Bellinzona. 

La  ««ligne  du  8t-Gothard  a  été  construite  de  1873  à  1883.  Elle  a  coûté 
338 millions.  Le  point  le  plus  élevé,  au  milieu  du  grand  tunnel,  est  à 
1154  m.  d'altit. ,  le  maximum  de  rampe  est  de  3Q^/oq.  On  a  évité  les 
montées  trop  considérables  en  recourant  surtout  aux  tunnels  en  spirale. 
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S  au  K.  et  4  an  S.  du  St^Gotbard,  où  il  est  eurleux  d*observer  dans  la 
traveTsée  les  variations  de  la  boussole.  Il  y  a  en  tout  66  tunnels,  formant 
une  longueur  totale  d'env.  41  kil.  ou  plus  de  i/e  de  toute  la  ligne  ;  33  ponts, 
lOviadnes  et  34  autres  traversées.  La  partie  d^Erstfeld  à  Biasea  est  à 
double  voie.  On  se  fera  une  meilleure  idée  de  cette  ligne  très  intéressante 
de  la  route,  surtout  des  parties  comprises  entre  Amsteg  et  Qœscbenen 
(4  b.),  puis  entre  Airolo  et  Giomico  (5  b.).  Les  voyageurs  qui  ne  sont  pas 
pressés  préféreront  le  trajet  un  peu  plus  long  en  bat.  à  vap.  sur  le  lae 
des  Quatre  -  Gantons ,  de  Lueeme  à  Flûelen.  Avec  des  billets  directs  ou 
circulaires,  on  a  le  cboiz  entre  le  bat.  à  vap.  et  le  ebemin  de  fer.  Pour 
monter  en  même  temps  au  Bigi,  aller  de  Lueeme  à  Flûelen  en  ebemin  de 
fer,  par  Botbkreuz,  Artb-Ooldau,  le  Rigi-Kulm  et  Vitznau. 

De  Lueeme  à  (18  kil.)  Bothkreui  (431  m.),  v.  p.  82.  Notre  ligne 
se  détacbe  à  dr.  de  celle  du  N.-E.  et  traverse  un  pays  montueux, 
plante  d'arbres.  A  dr.,  le  Rigi,  les  Alpes  d'Uri  et  d'Engelberg  et  le 
Pllate.  £n  deçà  d'Immensee  (p.  106),  qui  est  à  g.  dans  le  bas,  on 
découvre  la  partie  B.  du  lac  de  Zug  (p.  106),  avec  Walchwyl  sur  la 
rive  N.  et  plus  loin  St-Adrien  (p.  106). 

26  kil.  Immeniee-Kttssnaobt  (463  m.).  Omnibus  pour  Ktissnacbt 
(25  min.  ;  p.  107).  A  dr.,  les  versants  boisés  du  Sigi  et  dans  le  baut 
l'bôt.  Rigl-Kulm  (p.  99).  On  passe  ensuite  à  une  certaine  bauteur 
au-dessus  du  lac  de  Zug  et  par  plusieurs  tranchées  dans  le  roc  vif. 
A  Textrémité  E.  du  lac,  dans  le  bas,  à  g.,  Arth  (p.  106),  qui  pré- 
sente un  beau  coup  d'œil,  au  pied  duRossberg,  et  derrière,  les 
Mythen  (v.  ci-dessous).  Puis  le  tunnel  de  la  Bindelfluh,  qui  a  QOO  m. 
de  lonsr  et  des  trancbées 

34  kil.  Arth-Goldau  (Ô13m.),  d'où  part  la  ligne  à'Arth-Rigi  (p.  98) 
et  où  al)outit  celle  de  Wœdenaweil-Einêiedeln  (p.  110).  Hôt.:  H, 
Central,  Hof-Ooldau  (cb.  2 fr.,  dé.  1),  à  la  gare;  •H.  du  Cheval" 
Blanc,  à  Goldau  (cb.  1  fr.  50,  dé.  1,  dî.  2),  tous  trois  simples.  Rest, 
Bellevue ,  aussi  à  la  gare.  La  station  se  trouve  au  milieu  du  chao» 
de  Ooldau,  débris  du  grand  éboulement  du  Rossberg  (p.  110),  le 
2  sept.  1806,  qui  ensevelit  quatre  villages  et  coûta  la  vie  à  457  per- 
sonnes. Le  ch.  de  fer  traverse  ce  chaos ,  où  il  y  a  des  rochers,  gros 
comme  des  maisons  et  qui  s'étend  à  dr.  Jusqu'aux  flancs  du  Rigi. 
Le  temps  les  a  couverts  pour  la  plupart  de  mousse  ou  d'une  autre 
végétation,  et  il  s'est  formé  en  plusieurs  endroits  de  petits  réservoirs 
pittoresques  d'eau  stagnante.  On  reconnaît  toujours  sur  le  Rossberg 
le  chemin  suivi  par  l'éboulement.  Ascension  du  Rossberg,  v.  p.  110. 

A  g.,  sur  le  versant,  le  village  de  Steinerberg  (p.  110);  à  dr.  à  une 
grande  hauteur,  le  Kurhaus  Rigi-Scheidegg  (p.  101).  On  contourne, 
par  une  grande  courbe,  le  charmant  lae  de  Lowers  (450  m.),  qui  a 
4  kil.  V2  ^^  long.  A  dr.,  le  village  de  Lowerz)  dans  le  lac,  l'île  de 
Schwanau,  avec  les  ruines  d'un  château,  une  chapelle  et  une  maison 
de  pécheurs  (aub.  ;  traversée  de  Lowerz  ou  de  Seewen  en  20  min.). 

39  kil.  Steinen  (470  m.  ;  hôt.  :  *Rassli)j  village  considérable,  en- 
touré d'arbres  fruitiers.  Il  passe  pour  la  patrie  de  Werner  Stauf- 
facher  (p.  93),  dont  la  maison  aurait  été  remplacée  par  une  chapelle 
de  la  Ste-Croîx,  sur  le  chemin  de  Schwytz,  décorée  de  peintures  par 
Fcrd.  Wagner,  de  Munich.   On  traverse  la  Steinen-Aa, 
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42  kil.  SohW7ti-Seeweii(458m.  ;  hôt.:  *H,-P.Sckwy»erhof,  tum 
Bahnhof,  tous  deux  à  la  Gare).  Seewen  (461  m.  ;  hôt.  :  ♦Rœssli,  ch. 
t.  c.  1  fr.  50  à  2)  dé.  1,  dî.  3,  p.  6  à  8;  ♦Stem,  ch.  t.  c.  1  fir.  50,  dî.  2, 
p.  4.50  à  5;  *P.  Seehof),  à  TO.  du  eh.  de  fer,  au  pied  du  dernier 
contrefort  oriental  du  Rigi.   Il  y  a  des  bains  d'eaux  ferrugineuses. 

Schwyti  est  à  20  min.  a  TE.  (514  m.  ;  hôt  :  *du  Cheval-Blanc, 
ch.  t.  c.  2  fr.  à  2.50,  dî.  3,  v.  c,  p.  5.50  à  6.50  ;  *Hedig€r;  Café  Cen- 
tral, près  de  l'église  principale,  avec  jardin-restaur.).  C'est  un  bourg 
très  étendu,  de  6663  hab.,  et  le  chef-lieu  du  canton  du  même  nom, 
dans  un  site  pittoresque,  à  la  base  et  sur  le  versant  de  deux  ou  plutôt 
de  trois  montagnes,  le  Petit  Mythen  (1815  m.),  qui  a  deux  cimes,  et 
le  Grand  Mythen  (1903  m.).  On  en  remarque  Vhôtel  de  ville,  qui 
possède  les  portraits  de  43  de  ses  laudammans,  depuis  1534,  et  un 
plafond  à  vieille  boiserie.  Il  a  été  restauré  en  1891  et  décoré  à  l'ex- 
térieur de  belles  fresques,  représentant  des  scènes  de  l'histoire  suisse, 
par  F.  Wagner,  de  Munich.  La  grande  maison  des  jùuite»,  au-dessus 

du  bourg,  sert  maintenant  de  collège. 

L'ascension  du  *Orand  Mythen  (1903  m.)  demande  3  h.  i/g.  Guide,  6  fr., 
inutile  si  on  a  Thabitude  des  montagnes.  Cheval  jusqu'à  la  Holzegg,  8  à 
10  fr.  Boute  de  voitures  de  Sehwytz  à  Rickenbaeh  (20  min.  \  hôt.  :  Bellevue  \ 
Stern,  p.  4  fr.);  puis  un  chemin  muletier  jusqu'à  la  Holzegg  (3  h.  ^  1415  m.  ; 
aub.),  où  conduit  aussi  de  Sehwytz,  en  3  h.,  un  sentier  direct,  par  la  Hœlle 
et  les  pâturages  de  H<uU  et  de  Holz^  qu'on  peut  facilement  perdre  sans  guide. 
—  De  Bmnnen  (p.  93)  à  la  Holzegg,  3  h.,  par  Ihach  et  Rickenbach  (1  h.). 
Sehwytz  reste  à  g.  Dilig.  de  Brunnen  5  fois  par  jour  (60  c).  —  D'Einsiedeln 
(p.  iCfe)  à  la  Holzegg,  3  h.  8/4-,  bon  ehemin,  par  Alpihal  (p.  109).  —  De  la 
Holzegg,  on  arrive  au  sommet  du  Mythen  en  1  h.  1/4,  par  un  bon  chemin, 
qui  décrit  49  lacets  numérotés  «n  rouge,  d'abord  à  1  E.  de  la  montagne, 
puis  sur  une  étroite  arête,  garnie  de  barrières.  Il  y  a  dans  le  haut  une 
modeste  *aub.  (10 lits).  La  vue  est  superbe,  à  peine  inférieure  à  celle 
du  Bigi.  Panorama  d'A.  Heim.  —  L'ascension  du  Peiii  Mythen  (1816  m.) 
est  pénible  et  la  vue  inférieure  à  celle  du  Grand  Mythen. 

Promenade  très  intéressante  de  Sehwytz ,  en  3  h.  aller  et  retour,  au 
pont  de  Souwarotc,  dans  la  vallée  de  la  Muotc^  et  retour  par  Ober-Schœnen- 
bueh:  y.  p.  74. 

Le  chemin  de  fer  prend  ensuite  la  direction  du  S.  A  g.,  le 
Fronalpstock ,  et,  dans  le  haut,  le  Kurhaus  Stoos  (p.  87).  En  deçà 
à^ Ingenbohl,  un  pont  sur  la  Muota.  On  passe  au  grand  couvent  de 
femmes  de  Mariahilf, 

46  kil.  Bnumen  (441  m.;  buffet;  p.  92),  au  bord  du  lac  des 
Quatre- Cantons.  La  gare  est  à  10  min.  du  lac.  —  Puis  un  tunnel 
sous  le  Giitsch  et  VAxenstrasse  (p.  93),  et  on  arrive  sur  le  bord  du 
♦lac  d*TIri,  le  bras  S.-E.  du  lac  des  Quatre-Cantons  (p.  93) ,  où  il  y 
a  une  suite  de  tunnels  et  de  tranchées.  Magnifique  coup  d'œil  à  dr. 
sur  le  lac.  En  face,  dans  le  haut,  les  maisons  de  Seelisherg;  au  pied, 
le  Mythenstein  et  leRatli  (p.  93)  ;  plus  loin,  à  g.  l'Uri-Rothstock,  avec 
son  glacier  (p.  95).  Tunnels  de  la  Hochfluh,  de  St-Fran^ois  et  de 
l'Œlberg  ou  de  Schiefernegg,  ce  dernier  de  1933  m.  de  long,  le  se- 
cond de  la  ligne  pour  la  longueur. 

52  kil.  Siflikon  (p.  94),  à  l'entrée  de  Tétroite  vallée  de  Riemen- 
stalden.    Coups  d'œil  variés  sur  le  lac  et  l'Urî-Rothstock.   Tunnels 
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de  la  Sturzegg  (984  m.  de  1.),  de  la  Tellêplaite  <on  ne  voit  p«8  la 
chapelle),  de  VAxenberg  (1118  m.  de  1.)  et  de  la  Sidtegg, 

58kil.  ntelen  (437  m.;  buJEtet;  p.  94).  Omnibus  pour  Altdorf 
(t.  ci-dessous),  50  c.  On  remonte  plus  loin  la  large  vallée  de  la 
Berne  (t.  la  carte  p.  130).  A  l'arrière-plan,  le  Bristenstock  (p.  114); 
à  g.,  les  Windgalle. 

61  kil.  Altdorf.  —  HÔT»Lg:  *de  la  Olef-crOr  (eh.  t.  c.  1  fr.  50  à  3,  dé. 
i.aO,  dî.  3.60  à  8j  p.  6  à  7.  om.  80  c.  à  1  fr.);  du  LUm-Noir,  pas  eher^  dé  la 
Couronné;  de  VOurs;  *Teil,  ave«  jardin  ombrué,  p.  4  fr.  50  à  0;  B.  de  la 
àttre,  à  la  gare,  à  90  min.  dn  bourg  (eh.  1  à  3  fr.). 

Altdorf  ou  Altorf  (450  m.)  est  un  bourg  de  2553  bab.,  le  cbef- 
lieu  du  canton  d*Uri,  dans  une  yallée  couverte  d'arbres  fruitiers. 
C'est  l'endroit  où,  selon  la  tradition,  Guillaume  Tell  traversa  d'une 
flèche  une  pomme  sur  la  tête  de  son  flis.  Une  statue  en  bronze  d'après 
Klssling,  érigée  en  1895  sur  la  place  publique,  au  N.-O.  de  la  tour 
(xm®  s.),  rappelle  cet  événement  légendaire.  Dans  Véglùe,  un  bas- 
relief  en  marbre  par  Imhof,  représentant  la  Vierge.  —  Belle  vue  du 
couvent  de  capucine  et  du  pavillon  WcUdeck,  situés  au-dessus  de 
l'église  et  où  l'on  monte  près  de  la  tour  ou  plus  bas  que  la  statue 
de  Guill.  Tell.  Plus  haut  encore  est  le  Bannwald,  forêt  sacrée  où 
personne  n'a  le  droit  de  porter  la  hache,  car  elle  protège  Altdorf 
contre  les  éboulements. 

A  la  sortie  du  village  à  dr.,  «n  couvent  de/emmes'^  à  g.,  Vanenal'.  puis, 
à  30  min.  à  réeart,  aussi  à  g.,  B&glen  (553  m.;  Mt  Guill.  2V»,  p.  4  fr.  60 
à  5),  village  dans  un  site  pittoresque  sur  une  colline  à  rentrée  du  Schœchen- 
ihal.  Il  passe  pour  le  lieu  où  naquit  et  vécut  Ouill.  Tell.  On  a  construit 
en  1533,  sur  I^mplacement  où  se  aérait  trouvée  sa  maison,  une  chapelle 
décorée  plus  tard  de  peintures  représentant  des  scènes  de  sa  vie. 

Chemin  de  Staehelberg  (9  h.  1/2).  par  le  Sehœchenihal  et  le  col  de  JTtouMft, 
V.  B.  32.  —  Pour  jeter  un  coup  d^œil  sur  le  SohiBehenthal,  le  mieux  est 
de  monter  de  WeiterscJuoanden  ou  de  Spiripgen  (p.  74)  à  Tune  des  fermes 
situées  dans  le  Kessel  (1373  m.),  ce  qui  demande  env.  1  h.  1/3.  On  a  de 
là  un  coup  d'^œil  excessivement  pittoresque  sur  l^extrémité  de  la  vallée, 
où  Ton  voit  le  Seheerhom,  le  glacier  du  Ories,  le  Kammlistock  et  le 
Claridenstock,  avec  de  frais  pâturages  et  de  beaux  bois  au  premier  plan. 
—  L'ascension  du  BoMstodK  (3463  m.)  se  fait  en  6  h.  de  Bûrglen,  avec  un 
guide  (13  fr.),  sans  difficulté  si  on  a  liiabitude  des  montagnes,  par  Valpe 
de  Jfetlenthal.  On  peut  redescendre  par  la  vallée  de  Riemenstàlden  k  Sis&ton 
(p.  94).  —  Le  Bêlnuatook  bu  JBelmeten  (3433  m.)  se  gravit  d' Altdorf  en  5  h. 
(d'Krstfeld,  4h.  Vai  de  Silenen,  5  h.),  avec  un  guide  (8  fr.);  ascension 
très  intéressante,  par  Schattdoff  (▼.  ci-dessous),  des  bois  et  des  pâturages. 
Le  sommet  forme  un  plateau  d'où  Ton  a  une  vue  splendide  et  très  pit- 
toresque. 

La  voie  traTerse  le  rapide  Sehœehenbach,  qui  coule  Ici  dans  un 
canal,  près  de  son  embouchure  dans  la  Reuss.  A  g.,  entre  des  arbres 
fruitiers,  l'églifie  de  Schattdorf,  De  l'autre  côté  de  la  Reuss,  à  dr., 
le  petit  village  à.*Attinghauêen  et  les  ruines  du  château  du  même 
nom,  où  mourut,  selon  la  tradition,  en  1307,  le  seigneur  Werner 
d'Attinghausen  (*aub.  au  pied  de  la  colline).  Au  S.,  dans  l'écban- 
crure  de  la  vallée,  l'énorme  pyramide  du  Bristenstock  (p.  114);  à  dr., 
les  parois  escarpées  du  Oitschen  (2540  m.)  et  le  Bocleli  (2075  m.); 
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à  g.,  1q  SchwarzgrcU  (!2023  m.),  le  Belmeten  (WS  m.),  le  Hoht- 
Faulen  (2518  m.),  et  plus  loin  les  Windgœlle  (8192  et  2986  m.). 

67  klL  Entfèld  (475  m.  ;  hdt.  :  Hof-Eretfeld,  Bahnhof,  tous 
deux  à  la  gare ,  simples) ,  grand  garage ,  où  commence  la  montée, 
avec  une  lourde  locomotive  de  montagne.  £n  face,  sur  la  rive  g.  de 
la  Reuss,  le  village,  à  l'entrée  de  la  vcUUe  d'Erstfeld,  où  on  aperçoit 
les  cimes  dentelées  des  SpannœrUr  et  le  Schlosaberg  (3133  m.; 
p.  132),  avec  son  glacier,  qui  est  tout  crevassé. 

La  vallée  d'Erttféld  (v.  la  earte,  p.  190)  8'éte^d  au  S.-O.  jusqu'au 
Schlossberg.  A  Textrémité  supérieure  de  la  vallée,  deux  laes  alpestres., 
le  sombre  Faulensee  (1774  m.),  à  90  min.  du  glacier,  et  VObenee  (1970  m.), 
l/s  h.  plus  loin,  au  S.  Le  torrent  qui  ^rt  de  TObefsee  forme  une  ma- 
gnifique easeade.  Au-dessus  du  Faulensee,  à  3  h.  l/j  d'Brstfeld,  la  Krœntf- 
hUtte^  cabane  du  C.  A.  S.,  d*où  Ton  peut  faire,  en  4  h,  1/9  et  5  b.,  avec  un  guide 
(30  et  95  fr.  d'Erstfeld),  Tascension  du  Kranlei  ou  KrcmU  (3106  m.),  par  les 
Weiêse  Platien  et  le  OUstUtii/tr» ,  et  celle  du  Cfrand  Spa$Hiart  (3906  m.  1,  v. 
p.  133).  Des  passages  pénibles  mènent  à  TO.  k  Ençelberg  (6  b.  Va;  v. 
p.  131),  par  la  SchlonherglUcU  (9631  m.  ;  guide,  95  fr.)  ou  le  col  du  Spannort 
(9899  m.  ;  guide,  35  fr.),  et  au  S.  à  Intehi  (7  à  8  b.  ;  v.  ci'-deseous),  par  le 
col  du  Letdentee  (3346  m.)  et  la  valtéé  de  leuUchaeh.  Guide,  0ebhmrd  Fëm- 
iener^  k  Erstfeld. 

D'Ertsfeld  ou  d*Altdorf  à  Engttberg  par  le  eol  dei  SuriM»,  v.  p.  133. 
Tri^et  de  8  h.  Vai  guide,  90  fr. 

La  vallée  de  la  Reuss  se  rétrécit;  la  voie  commence  à  monter 
à  dr.  de  la  vallée.  •—  72  kil.  Amsteg  (548  m.) ,  stat.  au-dessus  de 
Silenen,  village  entouré  d'arbres  firuitiers.  Sur  une  colline  rocheuse, 
à  dr.  près  de  la  gare ,  les  ruines  du  prétendu  château  de  Gessler, 
Zwing'  Uri  (chambres  à  louer  dans  la  maison  voisine).  20  min.  plus 
loin,  Amsteg  (522  m.  ;  hôt  :  *de  l'Etoile  •'d'Or  ou  de  la  Poste,  ch. 
1  fr.  50  à  2.50,  dî.  3,  p.  5  à  7;  *du  Cerf,  *de  la  Croix-Blanche,  *de 
l'Ange;  Freihof,  ch,  1  £r.  50  à  2,  dé.  1,  p.  4  à  6),  petit  village  dans 
un  beau  site,  à  l'entrée  de  la  vaïlee  de  Maderan,  d'où  le  Kœrstelen- 
bach  se  Jette  dans  la  Reuss. 

ExGURSioTis  (guides,  v.  p.  125).  —  *Vkhjjiu  db  Madbbait,  v.  E.  34. 
Cbemin  muletier^  3  h.  1/4  jusqu'à  Tbôtel  Alpenclub.  —  A  DinntiSy  par  le 
col  du  Kreuxli  ou  le  col  de  BrunnL  et  à  StCKhelberg  par  le  col  des  Ctandes^ 
V.  p.  128. 

Le  Bristenstook  (3074  m.)  offre  un  panorama  grandiose ,  mais  Taseen- 
sion  en  est  très  fatigante.  Elle  se  fait  en  7  à  8  b.,  avec  un  guide  (25  fr.), 
par  le  Brisunstœfeli  (1524  m.)  et  la  Blackialp  (1871  m.),  en  passant  au  petit 
Britten-Seeli  (3160  m.).  Descente  difficile  dans  la  vàùie  éPlStzU  ou  de  reUi. 
—  Oheralpstoek  (3330  m.),  Petite  et  Grande  Windgœlle  (3988  et  3199  m.),  v. 
p.  126.  —  Ascension  du  Hohe-Ï'aulen  (3518  m.),  sans  difficulté  et  intéressante, 
en  5  b.  de  Silenen,  avec  un  guide  (10  fr.),  par  VEvithàl  et  les  alpes  de  Streng- 
matt,  Rhonen  et  Balmeten. 

La  roate  du  St-Oothard  est  très  intéreMante  à  pateourir  à  pied  ou  en 
voiture  découverte  d* Amsteg  à  (ïœscbenen  (4  b.  \  v.  p.  111).  £Ue  traverse 
le  KasrstelefihtKli  ^  puis  la  Keuss,  sur  un  pont  montant  à.  deux  arcbee. 
A  g.,  la  ligne  du  St-Gotbard.  Au  fond  de  Tétroite  vallée  bouillonne  la 
Beass  avec  ses  cascades.  On  voit  jusqu'au  cœur  de  Tété  dans-  les  gorges 
des  monceaux  de  neige  sale  provenant  d'^valancbes.  Au  delà  d'uwdhi 
(667  m.  ;  Mt.  de  V Agneau),  baineau  à  35  min.  d'Amsteg,  la  cbute  de  Vtntchi- 
lâphaeh.  Excursion  intéressante  dans  la  i^ittoresque  ixMie  de  Leutêchach"; 
db.  Va  jusqu'à  r06«r<ee,  au  pied  du  MœnniHêer.  J>e  là  dans  la  vaUée 
d^Erst/eld,  par  le  col  du  Leidentee^  -v.  ci-dessus.  —  I7n  second  pont  ramène 
la  route  sur  la  rive  dr.  de  la  Bavsb  k  Meittchlingen  (l/ab.),  ou  il  y  a  une 
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etaiftpAlle.  Le  ehemin  de  fer  reste  anr  la  rive  g.  10  min.  plut  loin ,  on 
trarerse  le  FelUbaeh,  Un  sentier  diffleile  mène  de  cet  endroit,  en  6  h.,  au 
Uk  dé  rOberalp  (p.  S76),  par  Tétroite  vallée  de  Fetti  ou  FèlUne»-Thàl  (beau- 
eoup  de  eriataux)  et  la  Feimëekê  (3190  m.).  De  l'autre  côté  de  la  vallée, 
«ur  la  hauteur,  le  petit  Tillace  de  ChtrUtettem  (939  m.).  Ou  reyient  à  la 
rive  g.  au  delà  du  hameau  de  Fïler,  où  Ton  pa«Be  le  8®  pont''(l  h.  ;  811  m.) 
appelé  fftfffensprung.  C^est  là  que  se  trouve  le  premier  tunnel  en  spi- 
rale du  ehemin  de  fer  (y.  ei- dessous).  La  rivière  bouillonne  au  fond 
d'une  gorge.  Magnifique  vue  en  avant  et  en  arrière,  l/j  en  deçà  de 
WaMB,  la  route  traverse  le  cours  impétueux  de  la  Ueitmreuu  (p.  140). 
A  dr.,  trois  ponts  du  ehemin  de  fer.  A  70  pas  du  pont,  à  dr..  un  sentier 
qui  abrège.  La  route  monte  vers  Téglise  de  Wasen.  —  A  WatHnçtn 
(1/4  d'h.;  918  m.),  le  4®  pont  de  la  Beuss,  et  au-deiffu  de  ee  pont,  à  dr., 
la  belle  ehute  du  Bohrbaeh.  On  revient  sur  la  rive  g.  par  le  0^  pont,  dit 
SehanibrUcke  (30  min.;  961  m.).  A  g.  de  la  route,  la  pierre  du  Diable, 
énorme  bloe  de  roeher.    Puis  (I/3  h.)  Oetiehenen  (iiOè  m.  \  p.  116). 

La  voie  traverse  au-dessus  d'Amsteg  le  tunnel  de  la  Windgœlle 
(557  m.  d'alt.),  de  172  m.  de  long ,  et  un  pont  de  fer  grandiose,  de 
134  xn.  de  long  et  54  m.  de  haut,  sur  le  Karstelenhach.  Beau  coup 
d'œil  i  g.  sur  la  profonde  vaille  de  Maderan  et  la  Grande  Windg»lle, 
i  dr.  sur  la  vallée  de  la  Reuss.  Puis  les  deux  tunneU  de  Briêtenlaui 
(397  et  213  xn.  de  1.),  dans  le  versant  du  BrUtenstock ,  dangereux 
par  ses  avalanches ,  et  un  pont  de  fer  très  hardi  sur  la  Reuss,  long 
de  75  m.  et  à  78  m.  au-dessus  de  la  rivière.  On  passe  plus  loin  à  g. 
de  la  vallée  pittoresque  de  la  Reuss,  où  Ton  se  mettra  à  g.  Tunnel 
d'Insehi  (88  m.  de  1.),  viaduc  à  3  arches  sur  VInschialphaeh  et  le 
Zffraggenthcd,  petits  tunnels  de  Zgraggen,  Breiten  et  Meitschlinçen, 
longue  tranchée  et  viaduc  le  long  de  la  montagne. 

80  kll.  Ghirtnellen  (740  m.).  Au-dessus  de  cette  stat.  se  trouve 
une  des  parties  les  plus  curieuses  du  chemin  de  fer,  qui  monte  d'ici 
à  Goeschenen  (p.  116)  par  3  tunnels  en  spirale  et  en  faisant  une 
énorme  boucle.  Il  traverse  d'ahord  le  Oomerenbach  et  le  Bœgrigen' 
bach  (à  dr. ,  une  belle  cascade) ,  et  il  entre  en  deçà  du  pont  du 
Pfaffensprung  (v.  ci-dessus)  dans  le  tunnel  en  spirale  du  Pfaffen- 
sprung,  long  de  1487  m.,  qui  le  fait  mçnter  de  35  m.  Ensuite  le 
petit  tunnel  de  Mûhle,  un  autre  pont  sur  le  Hsgrigenbach  et  le  tun- 
nel de  Miihren  (85  m.  de  1.  ;  860  m.  d'alt.).  Immédiatement  après,  le 
premier  pont  de  la  Meienreuss,  le  ttmnel  du  Kirchherg  (300  m.  de  1.), 
sous  la  colline  de  Téglise  de  Wasen  ;  un  pont  sur  la  Beuss,  le  tunnel 
en  spirale  de  WeUtingen  (1090m.  de  1.;  23m.  de  rampe),  encore 
un  pont  sur  la  Reuss  et  le  tunnel  du  BoHrhach  (220  m.  de  1.). 

88  kiL  Waien  ou  Wassen  (931  m.),  stat.  au-dessus  du  gros 
village  de  ce  nom  (hdt. :  *des  Alpes;  *OchSf  modeste;  Krone,  ch. 
t.  0.  2fr.,  déu  1)  di.  2,  p.  5;  rest.  WiUhêr),  Belle  vue  de  la  hauteur 
où  est  l'église  sur  les  ouvrages  grandioses  du  chemin  de  fer.  —  A 
MeiHngen  par  le  c^  du  Susten^  11  h*  ^/t,  v.  R»  39. 

Puis  on  Buit  quelque  tempe  la  direction  du  N»,  passe  le  *deu' 

xième  pont  de  la  Meienreuss,  pont  grandiose  de  63  m.  de  long  et 

79  m.  de  haut;  le  tunnel  en  spirale  du  Léggistein  (1095  m.  de  1.  ; 

25  m.  de  rampe)  et  le  *pont  supérieur  de  la  Meienreuss  (54  m.  aur 

^  8* 
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45),  par  lequel  on  franchit,  pour  la  troisième  fois,  la  gorge  profonde 
et  sauvage  de  la  Meienreuss.  Immédiatement  après,  le  court  tunnel 
de  Meierikreuz  (991  m.  d'alt.) ,  et  on  longe  la  montagne.  A  une 
grande  profondeur  se  voit  le  chemin  qu*on  vient  de  parcourir  ;  en 
face,  le  Rienzer^Stock  (2982  m.).  Ensuite  le  pont  du  Kellerhcuck  et 
le  pont  du  JRohrhach  (61  m.  sur  28),  le  tunnel  de  Naxberg  (1563  m* 
de  1.,  36  m.  de  rampe  ;  soupiraux)  et  un  pont  sur  la  Ocuehenrettsë 
(63  m.  sur  49),  un  peu  au-dessous  du  village  de  Oœsckenen,  A  dr., 
la  vcUl^  de  QœscKenen,  avec  le  magnifique  glacier  dit  Dammafim, 

96kil.  CkBfeheneii  ou  Geschenen  (1109  m.).  --  ^Buffet;  din. 
3  £r.  50  avec  le  vin,  moins  cher  dans  la  salle  de  la  3®  classe.  HÔt  : 
*Oaschenen  (ch.  t.  c.  3  fir.,  rep.  1.60,  3  et  4,  p.  dep.  7)  ;  *du  Cheval- 
Blanc  (ch.  et  s.  2fif.  50,  àé.  1.25,  dî.  3);  St-Oothard  (ch.  1  fr.  50 
à  2f  dî.  2.50,  p.  6);  du  lAon,  pas  cherj  de  la  Couronne,  Dans  le 
cimetière,  le  monument  de  Louis  Favre  (v.  ci-dessous),  ingénieur  du 
tunnel,  par  Audreoletti  (1889).  —  Route  jusqu'à  Airolo,  v.  p.  120. 

En  quittant  la  station,  on  traverse  sur  un  pont  de  32  m.  de  haut 
la  Gothardreuss ,  et  on  entre  dans  le  grand  Humel  du  8t-Ootliard. 
Ce  tunnel  a  14912  m.  de  long,  soit  1860  m.  de  plus  que  celui  du 
Mont-Cenls.  Le  milieu  est  à  1154  m.  d'alt  et  il  descend  des  deux 
côtés,  d*env.  6^00  <lu  côté  de  Gœschenen  et  2^00  du  côté  d' Airolo. 
Les  travaux  ont  commencé  le  4  Juin  1872  a  Gœschenen,  le  2  juillet 
à  Airolo,  et  la  percée  était  effectuée  le  29  février  1880.  Le  nombre 
d'ouvriers  employés  a  été  en  moyenne,  pendaat  7  ans  Vt?  de  2500  par 
jour.  Les  frais  se  sont  élevés  à  56750000  fir.  L'entrepreneur,  Louis 
Favre ,  de  Genève ,  est  mort  frappé  d'apoplexie  dans  le  tunnel  le 
19  juillet  1879.  La  galerie  a  8  m.  de  large  et  6  m.  50  de  haut;  elle 
est  faite  pour  deux  voles  et  entièrement  maçonnée.  Le  courant  d'air 
à  l'intérieur  est  toujours  très  fort  ;  température,  env.  21  "  C.  Le  che- 
min de  fer  est  à  330  m.  au-dessous  d'Andermatt,  1082  m.  au-dessous 
du  lac  de  Sella  et  1852  m.  au-dessous  du  Kastelhqrn ,  à  peu  près 
au  milieu.  Les  trains  express  mettent  16  mio.  pour  traverser  le 
tunnel ,  les  trains  omnibus  25  min.  Il  y  a  des  lanternes  tous  les 
kil.  ;  à  g.,  les  nombres  impairs  ;  à  dr.  les  nombres  pairs.  A  la  sortie 
du  tunnel  à  dr.,  en  haut,  des  fortifications  nouvellement  construites. 

112 kil.  Airolo  (1145 m.;  buffet,  hon;  hOt,  tous  à  la  gare:  *H. 
de  la  Poste  ou  Motta,  ch.  t  c.  3  fr.  à  3.50,  dé.  1.50,  df.  4,  p.  7  à  8; 
^Lonibardi;  *  Airolo  y  ch.  et  s.  2fîr.  50;  *H.  des  Alpes;  Rossi,  ch. 
dep.  2fir.,  dé.  1,  dî.2.50,  p.  7),  dans  le  Val  Lévêntina  om^bII^ 
supérieure  du  Tessin,  qui  dépendit  du  canton  d'Url  Jusqu'en  1798 
(v.  p.  430)  et  qui  forme  depuis  1814,  avec  ses  vallées  latérales  et  le 
territoire  de  Lugano  et  de  Loearno ,  le  canton  autonome  du  Tessin. 
Airolo,  incendié  en  1877,  a  été  en  majeure  partie  reconstruit  et 
compte  auj.  env.  1800  hab.  de  langue  italienne.  Le  paysage  a  encore 
tout  à  fait  le  caractère  des  hautes  montagnes  (à  l'O.,  to  groupe  gran- 
diose du  Pizzo  Rotondo)  ^  l'influence  du  climat  italien  ne  ae  fait  gu^ 
remarquer  qu'aux  environs  de  Faido. 
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SXCVH8I01I8  (guides,  Olem.  DoUa  et  Bmitê  /oW,  à  Airolo).  —  D*Airolo 
au  tUjUé  de  atahedro  (p.  11$),  90 mis.;  à  14  loiir  det  Lombarde,  85 min.  — 
Au  Pino  R«toudo  (819/  m.)i  U  plua  hftute  eime  du  groupe  du  8t-Ootbard, 
8  à  9  h.;  aeeeuelOB  diffielle,  seulement  pour  les  alpinistes  exempts  de 
▼ertige  (guide.  40  fr.).  L'après-midi,  en  8  h. ,  à  AlVAequm,  dans  le  Fol 
Bêdrttto  (p.  3l4v  aub.);  de  là,  montée  raide  par  des  pâturages,  des  éboulis 
et  des  pentes  de  neige,  en  S  b.  1/3,  au  Pa$»à  Rotondù  (3800  m.);  puis  par 
un  eoruloir  de  neige  esearpé  (erampons  utiles)  et  à  la  fin,  avee  peine,  sur 
des  pierres  roulantes  en  1  b.  Va  à  3  b.  au  sommet.  Vue  ezeessivement 
grandiose  et  pittoresque  (▼.  p.  138). 

Cols.  —  (3ol  du  at-Ocihardt  y.  p.  123.  Riebe  flore  alpestre  jusqu'à  la 
gorge  de  Tremola.  —  Dans  le  Vaiait,  par  le  Val  BedreUo  et  le  eél  de  JVe- 
vène,  ▼.  p.  314.  Aux  ea$c9de$  de  la  Tota,  par  le  col  S.-Oiaeomot  p.  819.  — 
A  Andermait,  par  le  Val  Canaria  et  le  eol  èrUnteralp  (3590  m.),  8  b.,  montée 
très  raide.  —  A  S.-Maria,  par  la  Bocca  di  Cadlitno  (3543  m.),  8  b.,  intéres- 
sant. Dans  le  Val  JMgeU,  par  le  Pm$o  Bomençot  y.  p.  875.  —  Dans  le 
Val  Maçgia,  par  le  Paao  SaêêeUo,  y.  p.  4^9.  ^  Dans  le  Val  Maggia,  par 
le  Passe  dsi  Baasi  (eny.  3500 m.J,  intéressant,  mais  seulement  pour  les 
touristes  exempts  de  rertige;  8  b.  jusqu'à  Fusio.  D'Airolo  par  le  petit 
viUace  de  ^iamle,  en  3  b.,  à  l'alpe  FUHwm  (1777  m.),  puis  en  V4  â*b.  à  Oo- 
maachme  (1900  m. )«  en  longeant  des  pïéeipiees  où  le  sentier  n'est  tnwé  quA 
par  endroits,  en  3  b.  I/4  au  eol,  entre  le  Poadone  di  Veepero  et  le  Ponc. 
di  Mettodlt  d*où  Ton  a  une  yue  magnifique  du  massif  du  St-Qotbard. 
Descente  rapide  par  des  pentes  gasonnées  (quantité  d'edelweiss)  dans  le 
Val  Maggia,  en  3  b.  à  Corte  et  en  V«  d'b.  de  là  à  Fusio  (p.  489). 

D'AiBOLO  A  DissvTis ,  TAB  LB  Val  Pioba  :  10  b.  ;  guide  inutile  (6  fr. 
jusqu'à  Piora,  10  jusqu'à  S.-Maria)}  porteur  de  rbôt.,Lombardi,  à  Airolo, 
jusqu'à  Piora,  10e.  par  kilo  à  la  montée  et  10e.  à  la  descente;  cheval 
u«qu*à  Piora  (S  b.),  16  fr.  On  descend  pendant  1/4  d'b.  sur  la  route  du 
Jt-Ootbard,  puis  on  tourne  à  g.,  traverse  la  Qanaria  et  monte  à  Jiadraao 
(30  min.;  llS3m.).  15  min.  plus  loin,  on  monte  encore  à  g.,  k  Bruçnateo 
(90  min.;  1988  m.).  On  reste  ensuite  à  peu  près  à  la  même  bauteur,  et 
l'on  jouit  de  jol' 
passe  à  Altanca 

Setiie  cbapelle, 
eçà,  une  yieille  inscription  sur  le  rocher:  A  dr.,  dans  la  gorge,  de  jolies 
cascades  formées  par  le  Foetàad^.  Beau  coup  d'oeil  en  arrière  sur  les  mon- 
tagnes du  Tessin.  Ensuite  on  franchit  une  croupe  rocheuse  pour  arriver 
M,u  lae  de  Ritom  (90  min.  ;  1839  m.),  qui  est  pittoresque  et  entouré  de  mon- 
tagnes vertes.  Immédiatement  à  dr.,  r*bMel  Piora  (cb.,  3  fr.,  dé.  1,  df .  4  fr.  ; 
p.  7  à  9),  station  elimatérique,  dans  un  site  abrité,  n  7  a  une  grande 
variété  de  roches  et  une  flore  alpestre  d'une  beauté  et  d'une  ricbesee  sur- 
prenantes; de  vastes  champs  de  rhododendrons  (même  des  blancs)  et  de 
magnifiques  p&turages.  Jolies  promenades  et  beaucoup  de  points  de  vue 
fàcUensent  accessibles  dans  le  voisinage;  dans  un  vallon,  6  petits  lacs  et 
4  autres  immédiatement  au  delà  des  crêtes  voisines,  du  côté  du  Val  Cad^ 
Umo.  La  BeUa  Vieta,  à  1/4  d'b.,  offre  une  vue  charmante  du  lac,  de  la  vallée 
du  Tessin,  etc.  Coxt^  d^œil  encore  plus  beau  de  Foagio  (3313  m.),  1  b.  plus 
loin,  à  l'O.  en  contournant  la  montagne.  Course  intéressante  aussi  au 
OamoçM  CKMm.\  1  b.  s/4)-  Excursion  facile  au  *Taneda  (9870m.),  en 
3  b.  i/a ,  en  montant  par  le  lac  Tom  à  la  croupe  de  la  montagne  du  cdté 
du  Val  Cadlimo,  entre  le  Tanedaet  laPuntaNera;  puisàdr.,  en  laissant 
à  g.  le  Logo  Seuro.  Vue  splendide  du  sommet  sur  le  Val  Piora  avec  son 
lae,  le  Val  Bedrétto,  les  Alpes  Bernoises  et  sur  celles  du  Valais,  d'Uri, 
du  Tessin  et  dee  Orisons.  —  On  fbit  aussi  de  Piora  les  ascensions  de  la 
Punta  Sera  (3731m.;  3b.  V4).  du  Coramdùni  (3663 m.;  3b.),  du  Pis  deW 
Uomo  (3750  m.  ;  8  b.  1/9) ,  du  Pttzo  Uteomagno  (3778  m.  ;  5  h.)  et  du  *Pit 
BUu  (9098  m.  ;  5  b.  l/^ ),  d^où  Ton  a  une  vue  grandiose,  semblable  à  celle 
du  Piaao  Centrale.  —  Le  chemin  de  8.  Maria  (8  b.  ^4^  porteur,  7  f^.)  fait 
le  tour  du-  lac  à  g.  A  30  min.,  les  ehaUU  de  Ritom;  prendre  encore  à  g., 
par  un  bon  sentier,  pour  monter  à  la  chapelle  S. -Carlo  (30min.);  traverser 
un  ruisseau;  passer  à  dr-  à  une  croix  (a  g.,  le  petit  lac  de  Cadagno^  avec 


{ 


vxnm.).    un  reste  ensuite  a  peu  près  a  la  même  nauteur,  et 

de  jolis  coups  d'ail  sur  la  vallée  du  Tessin  ;  on  traverse  un  bois, 

Itanca  (S/4  dli.  ;  1393  m.  ;  aub.)  et  monte  en  aigaag,  à  g.,  par  une 

apelle,  à  l'alpe  in  Valle  (40  min.  ;  source  au  bord  du  chemin).    En 
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quelques  eabanea),  et  Ton  est  à  VAip  Ptora  (I/4  d*b.),  puis  à  Mmrimm$cio 
G/4  o'b.  \  quelques  eabanes).  Le  ehemia  y  indiqué  ensuite  plusieurs  fois 
par  des  croix,  va  tout  droit  pendant  1/4  d'h.,  puis  monte  à  g.  Plut  loin, 
tenir  toujours  la  gauche.  Les  dernières  cabanes,  eelles  de  Piamo  é»* 
Porei^  restent  k  dr.  dans  le  bas.  Si  Ton  reut  se  rendre  à  Olivone,  on 
peut  aller  directement  de  là  à  Tbospiee  Oasaccia  (p.  ST7),  par  le  Pmuo  Os- 
lumbe  (3375  m.),  entre  le  Scai  et  le  Pit  Columbe.  Bn  continuant  rers  Di- 
sentis,  on  traverse  le  Val  Termine  (à  g.,  le  PU  éeW  Uomô;  3750  m.)  et  l'on 
se  trouve  en  V4  <l'b.  au  eol  deU'  Homo  (3313  m.),  oà  il  y  a  une  cabane 
abandonnée  (excellente  source  10  min,  en  deçà).  On  descend  de  là  en 
traversant  plusieurs  endroits  marécageux.  En  face,  à  dr.,  le  Scopi;  à  g., 
dans  le  lointain,  la  chaîne  du  Tœdi.  On  passe  à  la  iolie  chute  du  JtMa- 
Moyen  (Hedelser  Bhein),  qui  sort  du  ViU  CadUmOf  et  1  on  est  en  1  h.  l/s  ^ 
Thospice  de  S.  Maria  (p.  377).  De  là  à  Disentis,  ou  à  Olivone,  par  le  Luk* 
manier,  v.  B.  94. 

Le  chemin  de  fer  traverse  ensuite  le  TesHn,  qai  vient  du  Val  Be- 
drttto  (p.314),  passe  dans  le  tunnel  de  filf  o^vedra  (190  m.)  et  entre  dans 
le  pittoresque  défilé  de  Stalvedro,  Sur  la  rive  g.  du  Tessin,  la  route 
du  St-Gothard,  qui  passe  par  4  portes  dans  des  rochers.  —  118  kil. 
Ambri-Piotta  (991  m.;  rtêt,  Soldini;  hraa».  Piotta).  A  gp.,  Quinto,  — 
123  kil.  Bodi-FieMo  (945  m.;  hôt.  Mante -PiotHno).  Puis  une  des 
parties  les  plus  intéressantes  de  cette  ligne  (v.  la  carte  p.  115).  Le 
Flatifer  ou  mont  Piottino  s'avançant  du  N.  dans  la  vallée,  le  Tessin 
s*est  frayé  un  lit  au  travers  et  forme  dans  la  gorge  une  série  de 
cascades.  La  voie  descend  par  deux  tunnels  en  spirale.  A  Dasio- 
Orande,  un  pont  de  45  m.  sur  la  gorge  du  Tessin.  Ttmnelê  de  Da%io 
et  d'Aftoito  et  tunnel  en  spvrcUe  de  Freggio  (1557  m.  de  1.),  d'où 
l'on  sort  36  m.  plus  has,  au  milieu  de  la  gorge  de  Piottino.  Paysage 
grandiose.  On  retraverse  le  Tessin,  passe  sur  la  rive  dr.  dans  les  ttân- 
nelê  du  Mont' Piottino  et  de  Pardorea  et  dans  le  tunnel  en  spirale 
de  Ptato  (1556  m.  de  1.) ,  qui  descend  aussi  de  36  m.  A  la  sortie 
s'ouvre  la  belle  vallée  de  Faido.  On  retourne  sur  la  rive  g.  du  Tessin 
par  le  pont  de  Polmengo  et  passé  encore  dans  un  petit  tunnel. 

131  kU.  Faido  (758  m.).  HÔt  :  «JET.  Paido,  H.-P.  SuUie,  à  la  gare  ; 
*Angelo  (ch.  t  c.  3  fr.,  rep.  1.25,  2.50  et  3.50,  p.  6  à  7);  ♦H.-P. 
FranHoli  (ch.  t.  c.  2  fr. ,  rep.  1 ,  2  et  3,  p.  7,  v.  c.) ;  Vella,  Restaur, 
Belgeri,  Brasserie  Rosian,  Fadio  est  une  localité  de  991  hab.,  la  prin- 
cipale de  la  Leventina  (p.  116),  dans  un  site  très  pittoresque  et  fré- 
quentée comme  station  d'été.  A  dr.,  la  belle  cascade  de  la  Piumogncu 

De  Faido  au  iMkmaniert  par  le  eol  de  Predelp^  v.  p.  377;  dans  le  Vat 
Maççia,  par  le  eol  de  OampolungOt  p.  439. 

On  suit  plus  loin  la  rive  g.  du  Tessin  et  traverse  une  contrée 
pittoresque,  couverte  de  noyers  et  de  châtaigniers.  Adr.,  Chiggiogna, 
qui  a  une  vieille  église.  Des  rochers  escarpés  bordant  la  vallée  tom- 
bent des  cascades,  la  plus  belle  celle  de  la  Çribiasca,  qui  forme  une 
sorte  de  voile,  à  dr.  un  peu  avant  (138  kil.)  Lavorgo  (618  m.). 
D'énormes  rochers  gisent  çà  et  U  au  milieu  de  beaux  châtaigniers. 
Le  Tessin  descend  de  nouveau  rapidement  par  la  trouée  pittoresque 
de  la  gorge  de  Biafchina,  où  il  forme  une  belle  chute.  La  voie  des- 
cend de  son  côté  de  100  m.,  sur  la  rive  g.,  par  deux  tunnels  en  spi- 
rale tout  près  l'un  de  l'autre  :  après  le  tunn^  de  la  Liune  (462  m. 
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de  1.)  et  le  vitiduc  de  Pianùtondo  (104  m.  de  1.) ,  le  tunnel  en  spi- 
rale de  Pianotondo  (1494  m.  de  1.;  35  m.  de  pente),  et  après  le 
tunnel  du  Tourniquet  et  le  viaduc  de  Tràvi  (61  m.) ,  le  tunnel  en 
spircUe  de  Travi  (1551  m.  de  1.;  36  m.  de  pente).  On  atteint  le 
I6nd  de  la  vallëe  à  la  sortie  de  ce  dernier  et  traverse  encore  le  Testin. 

145  kil.  OioniitfO  (451  m.).  Le  rlllage  de  ce  nom  (395  m.  ;  hôt.  : 
"Posta,  Cervo)  est  2  kil.  plus  loin,  sur  la  rive  g.  du  Tessin,  dans  un 
site  pittoresque,  au  milieu  de  vignes.  11  y  a  une  vieille  tour  lombarde 
et  des  restes  de  fortillcations,  près  de  l'église  8,- Maria  di  Castello, 
L'église  S.'Niccolo  da  Mira  est  du  style  roman  primitif.  —  La  voie 
repasse  sur  la  rive  g.   A  dr.,  la  jolie  cascade  de  la  Cratnoaina* 

151  kil,  Bodlo  (333  m.).  —  Plus  loin ,  Polleggio  (aub.  :  Corona), 
puis  deux  ponts  sur  le  Brenno,  qui  se  jette  dans  le  Tessin  en  sortant 
du  Val  Blenio  (p.  378).  La  vallée  du  Tessin  s'élargit  et  porte  le 
nom  de  Riviera,  jusqu'à  l'embouchure  de  la  Moësa.  Des  ceps  de 
vigne  gros  comme  le  bras,  des  châtaigniers,  des  noyers,  des  mûriers 
énormes,  des  figuiers,  annoncent  de  plus  en  plus  l'Italie. 

157  kil.  BiAiea  (296  m.^  buffet;  B,  Union  ^  Poste,  à  12  min. 
de  la  gare,  simple) ,  village  qui  &  une  vieille  église  romane  sur  une 
colline  (339  m.).  Il  y  a  de  la  gare  un  chemin  de  croix  montant  à 
une  chapelle  Ste-Pétronille  et  près  de  là  une  jolie  cascade.  —  A 
OUvone  et  à  DiseiKtis,  par  le  Lukmanier,  v.  R.  93. 

Le  chemin  de  fer  longe  plus  bas  les  montagnes  à  l'E.  de  la  vallée 
du  Tessin,  couvertes  d'une  riche  végétation.  La  vallée  même  est 
très  chaude  et  très  poudreuse  en  été.  Deux  tunnels.  —  163  kil. 
OMgna  (266  m.  ;  aub.  :  Posta) ,  au  pied  d'une  hauteur  rocheuse  es- 
carpée. —  169  kil.  COaro  (253  m.),  au  pied  du  Pitso  di  Cla/ro  (2719  m.), 
une  des  montagnes  les  plus  belles  et  le^  plus  fertiles  de  la  Suisse. 
A  g.  sur  le  versant,  le  couvent  à»  Ste-  Marie,  —  173  kil.  Castioiie 
(244  m.);  On  passe  ensuite  à  l'extrémité  du  Val  Mesoceo  (p.  387) 
et  traverse  la  Moisa  (à  g.,  Arbedo  ;  p.  389).  Petit  tunnel.  En  face, 
Béllinzona,  avec  ses  trois  châteaux. 

176  kil.  BeUimona  (237 m.;  p.  429). 

De  Bellinzona  à  Lugano  et  à  Came,  v.  p.  430-,  à  Locamo  et  à 
Laveno,  p.  436  et  439. 


38.  Be  Gœschenen  à  Aîrolo,  par  le  St-Oothard. 

36  kil.  DiLiQBKCB  de  Gœschenen  à  jMdermattt  3  foia  par  jour,  trajet 
en  Ih.,  pour  1  f r.  tO  (coupé)  et  1  fr.  40:  à  Hoipenthaly  aussi  3  fois,  en 
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DiaTANcas  ▲  pibd  :  de  6<)Bae&etien  à  Anderauitt,  1  h.  10;  d'Andermaftt  à 
Hospenthal,  3/4  ^'^\  ^^  Hospentbal  à  Thospiee  du  St-Gothard,  3  h.  V4; 
de  là  à  Airolo  3  h.  3/4)  1  ^-  V4  P*''  los  sentiers.  Si  Ton  veut  seulement 
aller  à  Thospice  pour  y  faire  des  excursions ,  il  est  plus  eourt  de  s*y 
rendre  d' Airolo. 

Ckeiehenen  (1109  m.),  stat.  de  la  ligne  dn  St-Gbthard}  t.  p.  116* 

Excursion  intéressante  dans  la  vallée  de  Cketokenen;  3  h.  Jusqu'à  la 
Gœsehener-Alp.  Guide^  inutile,  6  fr.  Bon  chemin  menant  phrAb/rutt  a  WieU 
(1  h.  1/4;  1336  m.),  au  débouché  de  la  vallée  dite  Voralpthal  (v.  ci-dessous). 
On  continue  par  St-Nteoltu  et  BrmâMtU^el  (1637  m.)  jusau*à  la  CkiMben«r- 
Alp  (1  h.  3/4  \  1750  m.  \  *H.  DammaçleUcher) ,  dans  un  site  grandiose.  A 
rO.,  le  Dammafimt  magnifique  glacier  descendant  du  Winterhtrçy  qui  a 

Sour  cimes  le  Rhonestock  et  le  Dammasiock  (p.  139).  1  h.  plus  haut  encore 
ans  la  vallée,  un  autre  glacier,  le  Kehle-Otetêcher,  qui  s  est  formé  entre 
le  Winterberg  et  le  Steinberg,  et  d'où  sort  la  Gœscnenen-Beuss.  —  Un 
sentier  pénible,  mais  intéressant  (6  h.  1/3  à  7 h.:  guide  de  Gceschenen, 
15  fr.)  conduit  de  la  Gœschener-Alp  à  Aêoip  (p.  137),  par  VAIpUgen^GUt- 
teher  et  TAlplif en-Lfieke  (3778  m.) ,  entre  le  LocKberg  et  le  SpiUberç.  On 
peut  monter  en  3/^  d'h.  du  col  au  *Lochbtrg  (3068  m.),  d'où  Ton  a  une  vue 
magnifique  du  Galenstock,  du  massif  du  St-Gothard,  etc.  —  Passages  me- 
nant de  la  Gœschener-Alp  aux  glaciers  du  Rhône  et  de  Trift  (WinUrjoeh^ 
Dammapasêy  JiaoipUml^oeh) ^  difficiles,  seulement  pour  les  alpinistes  (v. 
p.  139)  ;  par  la  SusUnUmmi  (3103  m.)  ou  la  ThierherçUmmi  (env.  3300  m.)  à 
rhôt.  du  Stein,  9  h. ,  également  difficile  (v.  p.  140).  —  Ascension  du  Fleeki- 
atook  (3418  m.) ,  difficile,  seulement  pour  les  alpinistes  éprouvés  :  guide, 
35  fr.  On  va  d'abord  de  Wieki  (v.  ci-dessus)  par  le  Voràtpthal  et  les  cha- 
lets de  Homftli^  Bodmen  et  Flachenêtein^  en  3  h.  1/3,  à  la  cabane  du  C.  A.  S. 
dite  VoralpihalMlttê  (3100  m.) ,  dans  un  beau  site  au  pied  du  glacier  dit 
WallenbUMJlm;  puis  on  monte  à  dr.  aux  FUffie  (3400  m.)  et  sur  des  ébou- 
lis  et  des  rochers  escarpés  jusqu'au  sommet,  à  5  h.  de  la  cabane.  Des- 
cente difficile  par  le  Wallenbtthlflm  et  le  eol  de  Suêten  (3657  m.,  vue  su- 
perbe) dans  le  Veienthal  et  le  Katohth«l  (p.  140). 

La  *ROirTE  DU  St-Gothabd  ,  construite  par  les  cantons  d'Uri  et 
du  Tessin  de  1S20  à  1832,  à  1»  place  d'ttn  chemin  muletier,  est 
moins  ftéquentée  depuis  TouvertuTe  de  la  ligne  du  St-Gothard,  mais 
cependant  encore  intéressante.  Elle  traverse  la  Reuss  au-dessus  de 
la  gare  de  Oœschenen,  sur  le  pont  dit  Vordere-'Briiclce  ou  Hœderli" 
Brilckt  (1134  mO.  A  g.,  le  pont  du  chemin  de  fer  et  l'entrée  du 
grand  tunnel  (p.  116).  Là  commence,  à  quelques  min.  de  Gœsche- 
nen,  la  gorge  sauvage  des  *8ehœUe&e&y  longue  de  i  lieue,  bordée 
des  deux  côtés  de  rochers  de  granit  à  pic  et  dans  laquelle  bouillonne 
la  Reuss.  La  route  s'élève  par  de  nombreuses  courbes,  que  cou- 
pent des  sentiers  et  le  vieux  chemin.  Après  les  premiers  détours, 
le  Long  Pont,  qui  est  en  ruine  et  un  peu  au-dessus  duquel  est  la 
prise  d'eau  de  Gœschenen ,  avec  une  forte  chute.  On  retourne  sur 
la  rive  g.  (20  min.)  par  le  pont  dit  Sprengibrûcke  (1234  m.).  La 
route  est  très  exposée  aux  avalanches  dans  les  Schœllenen  ;  on  a 
construit  en  1848,  à  l'un  des  endroits  les  plus  dangereux,  une  galerie 
de  88  pas  de  long. 

Le  dernier  pont  (25  min.)  est  le  *pont  du  IMable  (1400  m.),  dans 
un  site  des  plus  grandioses.  La  Reuss  s'y  précipite  à  une  grande 
profondeur  dans  une  gorge  sauvage  et  forme  à  30  m.  au-dessous 
du  pont  une  belle  chute  qui  le  couvre  sans  cesse  de  poussière 
d'eau.    Les  habitants  de  la  vallée  disent,  non  sans  raison,  que  le 
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pont  da  Diable  est  hanté  par  un  lutin  qui  en  veut  aux  chapeaux, 
et  Ton  se  tiendra  en  garde  contre  un  coup  de  vent  Ce  pont,  con- 
struit en  granit  (1830),  n'a  qu'une  arche  de  8  m.  d'ouverture.  Il  en 
a  remplacé  un  autre  situé  6  m.  plus  bas,  que  les  eaux  ont  détruit  en 
1888.  Là  eurent  lieu,  en  août  et  sept  1799,  des  combats  sanglants 
entre  les  Français  d*une  part  et  les  Autrichiens  et  les  Busses  de 
Tautre,  qui  se  terminèrent  par  la  retraite  des  Français  reponssés  par 
Souwarow. 

Après  le  pont  du  Diable ,  où  11  y  a  un  petit  restaur.  (bon  choix 
de  minéraux  du  St-Qothard),  la  route  monte  en  lacets ,  passe  à  une 
chapelle  et  à  un  fort  et  traverse  le  Trou  d*ïïri  {Urrur  Loch-,  1415 m.), 
galerie  de  64  m.  de  long,  percée  en  1707  et  élargie  lors  de  la  con- 
struction de  la  route.  Il  y  a  maintenant  d'importants  ouvrages  de 
fortifications  au-dessous  et  au-dessus  du  Trou  d'Uri,  ainsi  qu'aux 
environs  d'Andermatt  et  de  Hospenthal.  De  nouveaux  chemins  mè- 
nent du  pont  du  Diable  au  Batzberg  et  de  l'Oberalp  au  Muêch,  d'où 
Ton  a  de  beaux  points  de  vue. 

La  nature  se  présente  sous  un  tout  autre  aspect  a  la  sortie  du 
Trou  d'Uri,  dès  qu'on  entre  dans  la  Tâllée  dUnertn.  Cette  vallée 
solitaire ,  d'env.  3  lieues  de  long  et  V4  de  1.  à  '/i  L  de  large ,  est 
couverte  de  pâturages  arrosés  par  la  Reuss  et  entourée  de  hautes 
montagnes  arides,  en  partie  revêtues  de  neige.  Les  céréales  n'y 
prospèrent  guère.  L'hiver  y  dure  8  mois,  et  pendant  les  4  mois 
d'été,  il  n'est  pas  rare  qu'il  faille  y  faire  du  feu.  --  ^0  min. 

6  klL  Andermatt  ou  Uneten,  en  Ital.  Onera  (1444  m.).  —  Hônu  : 
*H.'F.  BeUtmUy  fraude  maison  dans  un  site  dégacé,  6  min.  en  deçà  dn 
village,  assez  eher  (eb.  t.  «.  dep.  5  ou  6  fr.,  ren.  liSO,  3.60  et  6);  Hùî.^Btti. 
du  Tourittt^  à  côté  (eh.  3  fr.,  dé.  1.95,  di.  3.00',  bière)  ^  H.-P.  Nager^  en  face, 

Setit  ;  *Or.-B.  Andermau  (Danioth),  à  Tautre  extrémité  da  village  (eh.  t.  e. 
fr.  60,  rep.  1.60,  8  et  4)-,  *H.-P.  06«ralp  (même  propr.  ;  eh.  dep.  1  fr.  60,  p. 
dep.  6);  •St'Oothard  (eh.  t.  6.3fr.  60  à  3.60,  dî.l,  p.  6  à  9);  •S.  dt$  TroU 
Rois  (eh.  t.  e.  3  fr.,  dé.  1.36,  dî.  3.60,  p.  7);  «de  la  (Prenne  (eh.  t.  e.  3  fr.  à 
3.60,  rep.  1,  3.60  et  S,  p.  6  à  7);  du  SoMl.  —  Minéraux  du  St-Oothard  ehes 
M)ne  uifer^MullBr. 

Andermatt,  vUlage  de  711  hab^  à  Vs  ^*  ^^  P^^^^  ^^  Diable,  est 
la  localité  principale  de  la  vallée,  dans  un  endroit  abrité.  A  côté 
de  l'église  se  trouve  un  charnier,  dont  l'entablement  est  garni  de 
têtes  de  morts  avec  des  inscriptions.  Il  y  a  à  la  sortie  du  Trou  d'Uri, 
à  g.,  contre  la  montagne,  une  autre  église  bien  plus  ancienne,  qu'on 
fait  remonter  au  temps  des  Lombards  et  dont  l'intérieur,  récemment 
restauré ,  a  au  plafond  des  fresques  représentant  la  propagation  du 
christianisme  dans  la  vallée.  Jolie  vue  de  la  chap»  Mariahilf:  à  dr., 
le  sommet  nu  du  Bfttzberg;  au  fond,  la  Furka,  avec  sou  hôtel;  à 
cdté,  èg.,  le  Muttenhorn.  £n  avançant  quelques  pas  derrière  la 
chapelle,  on  aperçoit  également  le  Badus  ou  Six-liadun  <v.  ci«des* 
sous)  ;  à  l'K ,  les  grands  zigzags  de  la  route  de  l'Oberalp.  Au-des- 
sus du  village,  une  forêt  réservée  (Bannwald;  v.  p.  113). 

D'Andermatt  à  CMre,  par  l*06«rafp,  v.  &.  93^  au  çlaeUr  dm  RMmt^  par 
la  Furka t  E.  35.  Par  le  col  d'VnUnâp  (p.  117)  à  MrolOt  8  h.  —  On  peut 
faire  d'Andermatt  Taseension  du  Badna  ou  Biv-Madun  (3801  m.),  en  i  h.  i/$ 
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à  6  h.,  ftvee  lui  guid«  (16  fr.).  Elle  est  plus  faeile  de  Tsebamat  (p.  874). 
A  la  deQeente,  on  peut  passer,  en  faisant  un  détour,  par  le  loe  Toma  (4  h. 
jusqu'à  Sedrun;  v.  p.  3f4),  pour  arriver  à  la  vallée  du  Bhin- Antérieur. 
Du  sommet  de  la  montagne,  composé  de  rochers  de  gneise,  on  découvre 
une  infinité  de  cimes  dee  Alpes  Bernoises  et  VaUisanes,  et  toute  la  vallée 
du  Rhin- Antérieur.  La  vue  n  y  est  guère  inférieure  à  celle  du  Piszo  Cen- 
trale (p.  193).  —  Le  Stock  ou  StadOe  (3460  m.)  se  gravit  en  3  h.  d'Ander- 
matt,  par  la  route  de  TOberaip  et  la  Grùêsbodeuûlp  ;  excursion  facile  et 
très  intéressante,  v.  p.  376.  On  peut  descendre  à  TOberalpsee,  en  passant 
au  Lautersee.'  —  Les  ascensions  du  Gunohenstook  (3873  m.)  et  du  Ganisstock 
(3965  m.)  se  font  en  4  h.  et  4  h.  1/3,  et  elles  sont  faciles  et  intéressantes  : 
guide,  13  et  15  fir. 

En  continuant  d*Andermatf  sur  Hospenthal ,  on  voit  à  g.,  au- 

dessus  de  la  croupe  de  la  montagne,  le  glacier  de  Ste-Anne. 

9  kil.  Hoipentlial  (1484  m.  ;  hôt.  :  *  Meyerhof,  cb.  t.  c.  2  à  4  fr.,  rep. 
1.50,  3  et  4,  p.  7  à  10;  ^Lion-d'Or^  avec  rest.,  cK  t.  c.  2  fr.  50,  dé. 
1.25,  dî.  S  à  4,  p.  dep.  6;  Poste  i  Schœfti,  modeste),  jadis  résidence 
des  seigneurs  de  Hospenthal.  La  tour  <][ui  se  voit  au  sommet  d'une 
colline  est  le  reste  de  leur  donjon.  Au  sortir  du  village,  à  dr.,  la, 
roy^e  de  la  Furka  (p.  127). 

A  paiftiv  d'ici,  la  route  du  St-Gothard  monte  en  serpentant  à 
travers  une  vallée  déserte,  sur  les  flancs  de  la  montagne,  et  en  sui- 
vant la  rive  g.. du  bras  de  la  Reuss  qui  sort  du  lac  de  Lucendro  et  se 
réunit,  eu  amont  d'Hospenthal,  avec  l'autre  bras,  nommé  Realper- 
ReiAss  (p.  127).  Il  y  a  un  raccourci  à  la  2^  maison,  à  g.,  de  l'autre 
côté  du  pont  de  la  Reuss.  Beaux  coups  d'ceil  sur  la  vallée  d'Ur-' 
seren  et  les  cimes  dentelées  du  Spitzberg  (p.  120),  jusqu'au  Galen- 
atock,  à  l'O.  Au  Oamiboden  (1  h.)  débouche  à  g.  la  vallée  de  OtupU, 
qui  s'élève  rapidement  vers  le  petit  glacier  de  OuspU  et  le  Pizto 
Centrale  (p.  12â).  A  une  grande  courbe  (V4  d'h.),  la  f^  càntoniera 
(1791  m.;  fermée),  au  pied  du  Pixxo  Orsino  {Winterhom;  2666  m.). 
La  route  traverse  la  Reuss  pour  la  dernière  fois  sur  le  pont  de  Ro- 
dont  (1  h.;  2018  m.),  non  loin  du  lac  de  LucendrOf  qui  reste  à  dr. 
Ce  pont  se  trouve  déjà  dans  le  canton  du  Tessin,  à  5  min.  au-des- 
sus de  la  2^  canUniera,qvii  est  en  ruine. 

Le  *Iao  de  LnciSBdro  (3063  m.)  se  visite  faciismeAt  dHci  avec  un  détour 
de  Vab.  Prendre  un  sentier  au-dessous  du  pont,  sur  la  rive  g.  de  la 
Beuss  et  en  dernier  lieu  sur  des  blocs  de  rocher.  On  est  en  1/4  d^h.  au 
lac,  qui  est  «d^un  beau  vert,  entouré  de  cimes  neigeuses  et  de  glaciers,  et 

2ue  le  sentier  longe  au  K.  Au  S.,  le  magnifique  Pûi  LtuenOra  (3966  m.)  ; 
ro.,  les  rwerberhœrtur  (3834  m.),  le  Fit  délV  Uomo  (368a m.),  etc.  —  A  Ten- 
droit  où  la  Beuss  sort  du  lac,  il  y  a  un  petit  pont  qu*on  traverse,  pour  suivre 
de  Tautre  côté  un  sentier  qui  aboutit  au  col  du  8t-Gothard. 

Au  ool  dn  St-Oothard  (20  min.;  2114  m.),  ta  toute  passe  entre 

plusieurs  petits  lacs.    * 

Le  Bt-Oothard  n>8t  pas  une  montagne  isolée,  mais  un  grand  massif 
de  montagnes  de  44Q  kil.  carr.,  aujt  nombreuses  ramlAcationa  et  que  tra- 
versent quantité  de  vallées.  Il  a  beaucoup  de  sommets,,  de  grands  gla- 
ciers et  env.  30  petits  lacs.  Le  col  même  est  une  haute  vallée  nue  et  qui 
n'offre  aucun  point  de  vue,  bornée  à  VE.  par  les  parois  escarpées  du 
StUêo  di  8.  Gottardo  (3510  m.),  à  VO.  par  les  masses  rocheuses  de  la  /V&Ma 
(3743  m.)  et  du  Pifzo  la  Valletta  (3540  m.).  Les  principales  cimes  du  8t- 
Qothard  sont:  i  VE.,  I9  numt  Prota  (3788  m.)  et  le  Pitto  (knirtOe  (8003  m.)-, 
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à  rO.,  le  PiM  Lucêwàro  (3960  m.),  le*  Ywtrhmrhumtr  (3684  m.),  le  Pi*  deW 
Uomo  (9688  m.),  le  Piâgo  Ora^iie  (9666  m.)  ^  plus  lois  à  TO.,  le  LeekihMm 
(aOOdm.),  le  Mvitenkwm  (8108  m.))  le  Pitto  M  Pnoiùrm  (3193  m.),  le  Pi»MO 
IMondo  (3197  m.),  le  KUhbodtnhom  (3073  m.),  ete. 

22  kil.  L'Albergo  del  8.  Ôottardo  (2095  m.) ,  une  anc.  auberge, 

a  Ômin.  au-dessous  du  eol,  du  côte  S.,  dépeadant  auj.  de  Vhôtel 

du  Biont'Proia,  situé  en  fltce  et  tenu  par  Lcmhatdi  (téléphone 

d*AiroIo).  A  côté  de  l'hôtel,  Tanc.  hospice  et  à  quelques  min.  au  S., 

sur  un  rocher,  la  ehapdle  des  Morts,  qui  ne  sert  plus.  ; 

ExcvasiOKs  (guides,  pour  les  petites ,  à  Fhôtel).  Jolie  excursion  de 
1  b.  à  1*  Beretela  ou  Seara  Orell  (9340  m.).  On  descend  par  la  route,  au 
S.,  jusqu^au  pont  du  Tessin  (v.  ei-desaous),  et  remonte  un  petit  sentier 
de  1  autre  aôte  à  g.  Belle  vue,  partieulièrement  sur  les  Alpes  du  Tessin  : 
Gristallina,  Campo  Teneia,  Basodino,  etc.  On  ne  saurait  conseiller  de 
descendre  du  côté  de  la  vallée  de  Sella,  parce  quMl  n'y  a  pas  de  pont  sur 
le  Tessin,  déjà  assefe  large  à  cet  endroit. 

L'ascension  du  *Fiiao  Gcatiale  (9008  m.)  qui  se  fiait  en  3  h.  1/3,  est  asse» 
£atiga:nte  (gu|de,  10  fr.).  On  traverse  le  ruisseau  derrière  Tanc.  Ikospiee, 
à  g.,  monte  sur  le  versant  du  Sasso  S.  Gottardo,  couvert  d'éboulis,  jusqu'à 
rentrée  de  la  vàttée  de  Selta^  dans  laquelle  tourne  le  sentier.  A  g.  est 
le  mont  Prasa  (v.  ei-dessous).  Plus  loin,  on  marche  à  une  grande  hauteur 
au-dessus  du  toc  ds  «Sslla  (3931  m.),  en  montant  lentement,  à  la  An  par 
des  champs  de  neige,  pour  arriver  au  pied  de  la  cime,  composée  d'am- 
phibole friable,  et  de  là  au  sommet.  La  vue,  d*une  magnificence  sur- 
Srenante,  embrasse  presque  tous  les  sommets  de  la  Suisse  (panorama 
'A.  Heim).  Le  pic  se  gravit  aussi  de  Bospenthal,  par  le  Oam^todé»  et 
la  v€aUe  de  Ouipiê  (p.  123),  en  Q  h.  environ.  —  On  monte  sans  difficulté 
en  3  h.  1/2  au  mont  Proia  (3738  m.  -,  guide,  7  fr.):  prendre ,  près  du  chalet 
au-dessus  du  lac  de  Sella  (1  h.  8/4)1  ^  S*  <iu  chemin  du  Pixzo  (Centrale  ; 
puis  par  de  maigree  p&turages  et  de  petits  champs  de  neige  vers  la  croupe 
('Aclh.^  3596  m.)  entre  le  Prosa  et  leBlauberg;  de  là  encore  à  g.,  par  la 
crête  de  la  montagne,  et  à  la  fin  sur  des  blocs  de  rocher  au  sommet  (I/2  h.). 
La  cime  de  VO.,plu8  élevée  de  13  m.,  est  séparée  de  l'autre  par  une  cre-vasse 
de  6  m.  de  profondeur.    La  vue  y  est  inférieure  à  celle  du  Pizzo  Centrale. 

.  La  Fibbia  (3743  m.),  colosse  rocheux  qui  domine  la  route  du  St-Go- 
thard  à  TO.  et  tombe  à  pic  dans  le  Val  Tremola,  se  gravit  péniblement 
en  3  h.  1/0  (guide,  7  fr.).  Coup  d'œil  excellent  sur  le  groupe  du  St-Oothard 
et  la  vallée  du  Tessin,  %vec  ses  montagnes.  —Le  *Pls  Lueend^e  (39Ô9m.)  se 
gravit  sans  difficulté  en  S  h.  1/2  à  4  h.,  et  les  alpinistes  peuvent  s'y  passer  de 
guide  (10  fr.).  On  monte,  du  lae  de  Lucendro  (p.  123),  par  Và^  de  Lueen-- 
dro,  et  par  la  dépression  .enire  let  Twêrberhofcm^r  etlrPizso  la  Valletta,  au 
glacier  de  Lucendro  ^  puis  par  une  pente  douce  jusqu'au  sommet  rocheux. 
Vue  des  plus  grandioses.  —  LeckiJtom  (9009  m.),  v.  ci-dessous.  —  Le  Piae 
Rotonde  (9197  m.),  la  plus  haute  cime  du  St-Gothard;  eot  difficile  :  7  à  8  h. 
de  Thôt.  du  Mont-Prosa,  avec  un  guide  (30  fr,).  Monter  au  gUteier  de  Wf/t- 
ieiwa$*er^  par  le  chemin  du  col  de  Leeki  (v.  ci-dessous),  en  passant  au  Pis 
Lucendro,  puis  à  g.  par  lé  col  de  JfnUenwneser  (3866  m.)  et,  en  contournant 
le  Pizzo  Botondo  (partie  grandiose),  vx  Pomso  Botondo  (3964  m.),  et  enfin 
au  sommet  par  une  pente  escarpée  (v.  p.  117). 

Cols.  -^  Du  8T-<3k>THARD  ▲  Bbalp,  far  ib  col  d'Okbimo,  4  h.  1/2,  ex- 
cursion sans  difficulté  et  où  l'on  peut  se  passer  de, guide,  si  l'on  n'est 
pas  novice.  Du  pont  de  Bodpnt  (p.  133)  par  Valpe  de  Rodont  (pierreuse), 
en  passant  au  lac  Orsino  (3391  mOi  ou  bien  du  lae.  de  Lucendro  (p.  133),. 
au  K.-O.,  au  lac  d^Oreirora  (3456  m.),  qu'on  laisse  à  g.;  puis  au  eol  d'Or- 
■ino  (env.  3580  m.),  au  S.-O.  du  Pizzo  Orsino  (3606  m.),  d'où  Ton  a  une  vue 


•plondide,  au  S.,  sur  la  chaîne  du  Si-Gothard,  depuis  la  Purka  jusqu*à 
la  Fibbia;  au  17.-0.,  jusqu'au  Finateraarhom  et  à  rAgaMizhomv  au  N., 
....  1-  .!..«..»  j.,  /i-i^ — i. — 1-  -.*  j..  T\ A — 1.    ^---qu'gux  Sustenhoamer 

tUenmann  et  par  des 


sur  la  chiane  du  Galenstock  ot  du  Daounastock,  juaqu  aux  Sustenhoamer 
et  au  Titlis.    Descente  par  les  pâturages  de  Vaipe  ÉUe 


bosquets  d'aunes,  à  Realp  (p.  13T). 
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De  St-Gôthàmd  a  la  Fdbka,  fab  ls  ool  db  Lbcki,  10  h.,  ave«  wa. 
guide  (90  fr.),  exeunion  faticante  «t  «aiilemeiit  «n  partie  intéresaante.  On 
va  d'abord  du  lae  de  Lueendro  au  çlaeitr  et  Lueendr»  (v.  ei-deMuf) ,  puia, 
par  la  dépreMion  au  K.  du  Piz  Imeendr^t  dont  Taseenflion  est  très  reeoM- 
mandable,  dana  la  9tMét  de  WfUenmmer  et  au  oo{  de  CavaiMa  (p.  137).  En- 
suite on  franehit  le  gUteUr  de  Wfttenv>a$$er  et  Ton  passe  au  Sûhmerstock^ 
pour  gagner  le  oel  de  Leaki  (5  h.  i/a  à  6  h.  ;  S919  m.),  au  K.  du  X«eM%en» 
(3068  m.  ;  aaeeaaion  en  i/s  b.  du  eol)-  On  redoMend  par  le  glmeUr  de  MÊitUth 
en  passant  aux  Muttenheemer\  on  remonte  entre  le  lltierberç  et  le  Blam- 
berg  au  petit  glacier  de  Sehwœrte,  et  on  arriT»  à  VMt.  de  la  Furka  (3  b.  i/s; 
p.  198).  —  On  peut  aussi  descendre  dlreetement  du  glaeier  de  Wyttenwasser 
par  le  ecl  de  WgtUuwateer  et  le  Poêsq  Sotondo  (p.  117),  k  AlVAcqua  dans  le 
Val  Bedretto  (▼.  el-dessous):  env.  10  b.  de  Tbospiée  du  St-Ootbard;  intéres- 
sant pour  les  bons  marebeurs. 

De  rhoBpice  jusqn^à  Airolo,  11  y  a  2  b.  à  2  b.  Vt  ^^  marche  (3  h. 
en  sens  Inverse)  et  les  voitures  ne  vont  pas  plus  vite.  La  neige  s'ac- 
cumule quelquefois  sur  les  bords  de  la  route,  en  hiver  et  au  prin- 
temps, Jusqu'à  une  hauteur  de  10  à  12  m.,  et  elle  y  reste  souvent 
tont  Véié,  Le  cdté  S.  est  particulièrement  exposé  aux  tourmentes  de 
neige  et  aux  avalanches.  —  A  10  min.  au  S.-Ë.  au-dessous  de  l'hos- 
pice, la  route  traverse  le  bras  du  ToHn  (TUino)  qui  sort  du  lae 
de  Sella  (p.  123),  situé  à  !'£.,  mais  invisible  de  la  route;  puis  elle 
entre  dans  le  Val  Tremola,  désert  et  fréquemment  ravagé  par  des 
avalanches.  La  route  descend  par  de  nombreux  détours;  le  piéton 
les  évite  en  prenant  le  vieux  chemin.  Riche  flore  alpestre.  Lé  Yal 
Tremola  cesse  à  la  cantonUra  di  Yal  Tremola  (1696  m.),  et  on  entre 
dans  le  Val  Levtntina  (v.  p.  116).  La  *vue  s'étend  dans  cette  vallée 
Jusqu'à  Qninio  (p.  118).  A  dr.  débouche  le  Val  Bedretto  (p.  314), 
d'où  sort  le  bras  principal  du  Tessin. 

Pour  aller  du  St-Ootbard  à  Bedretto  (v.  p.  SU),  on  n*a  pas  besoin  de 
descendre  à  Airolo;  on  Quitte  la  route  après  la  eatUfmiera  ai  Val  Tremola 
(v.  ci-dessus),  à  Tangle  ae  la  première  grande  courbe  du  côté  du  Val  Be- 
dretto, et  Ton  descend  par  un  sentier  à  dr.,  qui  rejoint  à  I^taaa  (p.  314) 
la  route  d^Airolo  à  AU*  Acqua  :  on  gagne  ainsi  1  b.  de  chemin. 

35  kU.  Airolo  (1145  m.;  v.  p.  116). 

34.  Vallée  de  Maderan. 

F.  la  earU  p.  eS, 

La  ^valide  da  Kaderaa  est  très  pittoresque  et  mérite  une  visite.  (Test 
une  vallée  de  4  lieues  de  long,  baignée  par  les  eaux  impétueuses  du  iTorr- 
itelenbaeh^  entre  des  montagnes  escarpées  :  au  V.,  la  Orande  et  la  Petite  WUtd- 
gettte,  le  Grand  et  le  Petit  Rueheny  le  Oromd  et  le  Petit  Seheerhom;  au  6.,  le 
Brittenetodtt  le  Wèitenatpêtodt^  VOberalpêtoek  et  le  IHtteittock.  Il  y  a  un  che- 
min muletier,  à  Tombre  le  matin,  jusqu*à  VhMl  eum  Schtoeiger  Alpencltib 
(3  b.  1/4;  839  m.  au-dessus  d*Amsteg).  Porteur,  6  fr.  ;  cheval,  13  fr.,  S4  fr. 
aller  et  retour,  y  comnris  la  nuit.  Retour  très  intéressant  par  tes  Stafekt 
(v.  ci-dessous),  ob.  à  7  b.  jusqu^à  Amsteg:  e^est  une  course  qu*il  ne  faut 
pas  omettre  sMl  fait  beau  et  que  font  même  les  dames. 

Amiteg  (522  m.) ,  v.  p.  114.  On  quitte  la  route  du  St-Gotbard 
sur  la  rive  g;  du  Karêtelenbach,  passe  sous  l'énorme  viaduc  de  la 
ligne  du  St-Gothard,  de  54  m.  de  haut,  et  monte  d'abord  par  un  bon 
chemin  en  zigzag  à  la  chapelle  St- Antoine  (723  m.),  pnis  douce- 
ment, par  des  pâturages  plantés  d'arbres  fruitiers ,  au  petit  village 
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de  Briêten  (50  min.;  797  m.;  caHi  Fedier,  à  dr.  au  deU  de  la  chap., 
avec  Jardin).  Ensuite  on  descend  un  peu,  traverse  au  bout  de  5  min. 
le  cours  impétueux  du  Kjnrstelenbach^  sur  un  pont  de  fer,  et  rer 
monte  sur  la  rive  dr.  Au  b4Mit  de  7  min.,  à  dr.,  un  pont  qu'on  ne 
traverse  pas;  il  conduit  à  Tétroite  valUe  d*EttH  (p.  126),  où  il  y  a 
une  belle  cascade,  V^d^b.  plus  haut  On  va  tout  droit  et  passe 
20  min.  plus  loin  un  second  pont  (819  m.),  qui  ramène  sur  la  rive 
g.,  et  à  5  min.  duquel  sont  les  maisons  dites  Am  Sehattiçen  Berg, 
Belle  vue  du  pont  en  amont  et  en  aval.  Ensuite  une  montée  raide 
(40  min.),  le  Lungenêiut%  (1097  m.),  et  dans  le  haut  deux  petites 
auberges.  8  min.  plus  loin ,  à  une  croix,  on  a  une  Jolie  vue.  Puis 
quelque  temps  sous  bois;  on  franchit  le  OrUssenbach  et  le  Stalden^ 
hoth,  pour  atteindre  les  chalets  de  StatH  (^/^  h.;  1172  m.);  ensuite 
le  KiBrstelenbach  (5  min.),  à  la  Scege  (scierie)  ;  on  laisse  i  g.  les  mai- 
sons de  BalmenwiM  (1233  m.),  et  on  est  (25  min.)  i  la  Balmenegg 
(1354  m.),  où  se  trouve  V^hùi,  sum  8chufH*er  Alpeneluh,  tenu  par 
Indergand  (eh.  t.  c.  3  fr.,  dî.  4,  soup.  3;  p.  8  à  10).  Belle  vue  de  la 
terrasse  à  TO.  Jolies  promenades  de  plain-pled  dans  le  bols  voisin. 

A  10  min.  de  l'hôt,  le  petit  lac  de  Butidù 

Au  yleaiir  de  WÛL,  Ih.,  promenade  intéfesmiie ,  aii*oB  peut  Caire 
•aat  guide.  On  paMO  d'abord,  de  Thôiel,  sous  bois,  pnit  sur  le  versent 
eovvert  de  gason  an  N.  de  la  vallée.  Bn  faee,  les  ehntes  du  Brmnibmeht 
dn  Skniberbaeh  et  dn  XommsrfreeA.  On  traverse  le  SekMerh^eh,  le  AeMsiH 
baeh  et  les  MOehbœehe^  et  on  arrive  à  un  rocher  en  sailHe  (i6tS  m.)  offrant 
nne  bonne  vue  du  glsieier,  maintenant  beaucoup  réduH,  d*où  sort  le  Kssr- 
stelenbech.  De  là  on  peut  descendre,  avee  un  guide  (S  à  4  fr.)  à  Textré- 
mité  du  glacier  et  revenir  à  Thôtel  par  le  rive  g.  du  Kierstelenbach,  en 
pessant  au  pied  des  cascades  mentionnées  ci-dessus  et  par  Telps  Chft^cm, 
ce  qui  prend  en  tout  3  à  A  h. 

Chemin  très  intéressant,  pour  le  retour  è  Amsteg  (6  à  7  h.  ;  guide, 

8  fr.,  pas  nécessaire),  par  les  *Stafel&y  les  hautes  terrasses  au  N.  de 

la  vallée.    De  Thôtel  au  rocher  en  saillie  près  du  glacier  de  Hufi 

(v.  ci -dessus),  1  h.;  monter  à  g.,  à  Valpe  Onof  (1895  m.),  1  h.; 

à  la  Stafdalp  (1916  m.),  V4  d'h.,  et  à  Yalpt  Bemettmatt  (1998  m.; 

gîte),  Vé  d'h.    Vue  splendide  sur  le  glacier  de  Hûfi  et  le  col  des  Cla- 

lides,  le  Dûssistock,  le  glacier  de  Tschingel,  l'Oberalpetock ,  le 

Weitenalpstock,  le  Crispait,  le  Bristenstock,  le  Galenstock,  leFlecki- 

stoek,  les  Windgslle  et  le  Buchen.    Le  coup  d'œil  est  encore  plus 

beau ,  en  particulier  sur  les  Windgielle  qui  sont  tout  près  de  là,  de 

la  *  Widderegg  (2389  m.),  à  1  h.  V4  de  Bernetsmatt  (avec  un  guide). 

Descente  rapide  au  charmant  lac  de  Qolzern  (1410  m.)  et  aux  aipe$ 

de  QQl%ern  (1  h.;  1397  m.  ;  bonne  eau)  et  enfin,  sur  le  flâne  escarpé 

de  la  montagne ,  en  zigzag  à  travers  des  broussailles ,  au  village  de 

BHêten  (1  h.  Vj)  et  de  la  à  Am$teg  («/j  h.  ;  p.  1 14),  à  V4  d'h.  de  la  gare. 

BzcDMioiis  de  Thôtel  zum  Schweiser  Alpenclub.  Oyidcts  :  Ambr.t  Ch,- 
Amlbr.  et  Jùt.  Zgraggen^  Joêfh^  Jùt.-Moria^  Mtkh.  et  Jean-Jos.  Tre*eh^  /eon, 
Jot.  et  Jfeleh.  Onûs,  David  et  Joi.  Furger^  AJMm  WaUur^  etc.  ;  6  fr.  par  jour 
pour  de  petites  excursions.  >-  Au  IMbiaietock  où  Pi*  OU  (3363  m.>  0  i  T  h., 
«scension  difficile,  seulement  pour  des  alpinistes  éprouvés  (guide,  35  fr.). 
Dans  le  BrunnUkaly  à  Vàlpe  Wattersjlrre»  (3  b.  *,  1930  m.)  \  là,  à  g.,  au  glaeier 
de  RetU- Tschingel  (3  b.)  et  par  ce  glacier,  à  la  fin  avec  peine,  sur  les  bancs 
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d«  roehers  du  Pem  Dil$$i  (3133  m.)  et  Tarête,  au  «ommei  (3  h.)-  —  A  r*Obw- 
alpdtook  (Fit  TçieUchen  ;  3390  m.),  sans  grande  difficulté  pour  les  aseensio- 
nisies  (guide,  30  fr.)^  soit  de  Thôtel  Alpenelub,  d'où  Ton  va  en  i  h.  i/s  à 
5  h.,  nar  le  ehemin  du  eol  de  Brunni,  au  gUuUrdê  Bruuniir.  ei-dessous), 
puis  a  dr.  par  des  névés,  en  3  h.  à  3  h.  i/s  au  sovmeii  soit,  ce  qui  est  plv^ 

Sénible,  du  col  de  KretuU  (v.  ei-dessous),  par  le  çlaeter  dé  Strim,  en  3  h.  à 
h.  i/a  à  la  cime.  De  Sedrun  à  TOberalpstoek,  6  h.  1/3  à  6  h.,  v.  p.  374.  — 
Au  Weltenalpaloek  (3000  m.),  4  h.  Vs^  très  pénible:  de  Talpe  OMma,  près  du 
eol  de  Kreuzll  (à  4  h.  d'Amsteg),  par  la  ïmie«alf»,  en  4  h..i/«  av  sommet. 
—  Au  BrUtenrtoek  (3075 m.),  ▼.  p.  114.  —  Au  Pis  Cambxiales  (8313  m.), 
4à5h.,  et  au  Claridenstoek  (3370  m.),  6  h.  de  Talpe  de  Hûfi  (▼.  ci -des- 
sous), avee  un  guide  (35  fr.)^  pas  diffieiles  peur  les  alpinistes.  —  Au 
¥amm1is<ieek  (833B  m.) ,  de  la  cabane  de  Hufl  par  la  KarnmiiliUté  (v.  a- 
desAous),  5  b.,  pénible:  guide,  35  fr.  —  A  la  Grande  Windfalle  ou  SàUk- 
stock  (3193  m.),  de  Talpe  de  Bemetsmatt  (p.  135),  par  le  glacier  de  SUxfel  en 
5  b.,  et  au  Onmd  Beheerhem  (3396  m.),  de  la  cabane  de  Hiifl,  par  ta  jrommtf- 
Meke  en  6  b.,  très  diffieilee:  guides,  30  et  35  fr.  —  Au  Bmaà  B«eheik 


grande  difficulté  et  très  intéressant:  guide,  30 fr. 

CloLs,  —  A  Stacbblbbk»  fak  lb  col  oss  Clabii>ss,  11  à  13  h.  de  Tbôtel 
Alpenelub,  course  grandiose  et  des  plus  intéi^essantes ,  sans  grande  diffi- 
culté pour  des  alpinistes,  avec  de  Dons  guides  (35  fr.).  On  monte  à  g. 
du  glacier  de  HUfiy  sur  les  versants  du  Dtissistoek  (p.  135),  en  3  b.  1/3* 
3  h.  à  la  cotaM  de  Rëfi  du  G.  A.  S.  (1909  m.),  dana  un  site  màgnifiiiue,  où 
Ton  peut  coucher.-  Jésuite  quelque  temps  d'ascension  rapide,  sur  la  mo- 
raine, et  au  bout  de  40  min.,  descente  au  glacier  de  HUfi^  d  où  Ton  remonte 
peu  à  peu,  par  les  névés  du  Bûfifim  et  du  Ckaridenfim^  en  3  h.  à  3  h.  I/2 
au  eol  dea  Oaridea  (3969  m.),  entre  le  atnÈer^BpHttOpeU'me^  (3003  m.)  et 
le  Olaridenetock  (3104  m.).  Vue  splendide  sur  le  Teedi,  les  montagnes  du 
Val  Bbein,  etc.  Descente  par  le  Claridenfim,  en  passant  an  BockUchiHgel^ 
qui  est  percé  à  jour,  et  au  OemêfaifrefUtock  (p.  71);  puis  par  la  g^rge  d» 
WaUeuback,  par  où  Ton  arrive  avec  peine  à  VAtte»oren<âp,  et  enfin  à  Staehêl- 
herg'  (6  b.).  On  peut  aussi  aller  du  Claridenfim  à  Disentis  (p.  873);  on 
appuie  alors  à  dr.  et  passe  par  le  eol  de  Hilfl  (col  de  Plauura;  394Qm.), 
entre  le  HinUre-8pitealpeli-8tock  (3003  m.)  et  le  CatêcharauU  (3063  m.),  puis 

Sar  le  Sandftmy  d'où  Ton  descend  soit  a  g.  à  V  Obère  Sandalp  (p.  7%  soit  à 
r.  par  le  Sandgrat:  ^ide,  30  fr.  —  Par  la  Kawmlilficka  (Scheêrjoeh  ;  3848  m.) 
à  Staehelberg,  13  à  13  b.,  difficile  :  guide,  36  fr.  Le  eol  est  entre  le  Grand 
Scheerhorn  C^396  m.)  et  le  KammUrtùck  (3386  m.).  Descente  à  pie  par  le 
glacier  du  Oriee  (crevasses)  à  la  KammUalp  et  au  eol  dn  Klausen  (p. 73). 

A  IJMTnsscHJBOHBV,  par  le  eel  de  la  BneUteUe  (3679  m.),  8  à  9  b.,  dif- 
ficile: guide,  35  fr.  De  Valpe  Ouo/  (v.  p.  llfô),  par  des  pentes  de  gason 
escarçées,  sur  des  rochers  et  un  glacier,  au  col,  entre  les  Sattelhctmer  et 
le  Petit  Ruchen^  et  descente  escarpée,  par  la  Ruchkehlei  où  il  y  a  de  la  glace, 
dans  les  «oll^^s  de  Brumti  et  de  Sohœchen  (p.  73).  —  Par  le  eol  du  Sâieer- 
kom-OticfeU  (3796m.),  également  difficile,  10  à  11  h.:  de  U  eabane  de 
Hùfi,  par  le  glacier  de  Hùfl  et  le  Boektechit^iielrfïrny  au  col  entre  le  Petit 
Scbeerhom  et  le  Petit  Buehen,  d'où  l'on  redescend  à  la  Lammerbaeh-AH> 
et  à  Untertchoedten. 

A  DiSBBTis,  par  le  eel  de  Bnuuii  (3736  m.),  9  h.,  pénible,  mais  inté- 
ressant, ave«  un  guide  (35  fr.).  Dans  la  vallée  de  Brunni^ntkr  BinderHel 
et  Valpe  WaUer^rren  (p.  135),  à  Valpe  de  Brvnni  (3  h.  1/2  à  STh.  1  3076  m.); 
puis  par  la  moraine  latérale  à  TE.  et  le  glacier  de  Brunni^  en  3  b.  1/3  *u 
eol  entre  le  Piz  Oàvardirat  (3965  m.),  à  g.,  et  le  Pi*  dTAeleUa  (3917  m.),  à 
dr.  Descente  par  le  Val  Aefetta^  en  passant  au  petit  lac  Serein  ^  à  ActeUa 
et  à  DUenHs  (3  b-  Vs;  P-  8^)- 

D'Amstbo  a.  Sbdrttv,  par  la  vallée  d^Ettli  et  te  eol  de  KreutU^  8  h., 
marche  fatigante  de  5  b.  1/3  Jusqu'au  col  (3360  m.),  puis  par  le  VM  Strim 
à  Bedrvn  (3  h.  1/2 i  P-  374). 
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36.  De  CkBBohenen  au  glacier  du  BhAne.    La  Fnrka. 

F.  ta  c<grte  p.  2S0. 

40  kll.  DiLiecKCB  3  fols  p^r  jour  en  été,  trajet  en  6  h.  1/3,  pour  9  fr.  85 
et  11  fr.  85  (eoupé).  De  GoMehenen  à  Brigne,  1  fois  Vftr  jour,  en  19  b., 
avee  i/a  h.  d'arrêt  au  Tiefenbaeli  et  une  halte  pour  dîner  au  glaeier  du 
Bhône,  pour  90fr.  tt  et  S6  ftr.  16  e.  (eoupé);  retour  en  14  b.  -*-  De  Oœ- 
sebenen  a  Meiringen,  par  la  Furka  et  le  Orimsel,  en  11  b.  1/3,  pour  19  fr.  15 
et  33  fr.  05  (eoupé).  —  Diatanees  pour  les  piétons:  Andermatt,  1  h.  1/4; 
Bealp.  3  h.  \  Furka,  3  b.  1/2  (3  h.  Vj  ^^  1»  descente);  glacier  du  Bbône,  3  h. 
(91/3  a  la  montée).  —  Cheval  de  Eealp  à  Tiefenbach,  5fr.;  à  la  Furka, 
8fr.  ~  Voit,  paktic.  :  à  1  ehev.,  de  0oBs«dienen  à  Bealp,  10  fr.  ;  à  3  ehev., 
15  fr.;  au  Klaeler  du  Bhône  («Gletsch»).  35  et  65  fr.;  à  Fiesch,  55  et  100; 
à  Brigue;  75  et  140;  à  Heiringen.  73  et  136;  d'Andermatt  à  Bealp,  à  3  cher., 
15;  à  la  Furka,  40;  au  Qletseh.  60;  à  Fieseh,  90;  à  Brigue,  135;  de  Hospen- 
thal  à  Bealp,  à  1  ehev. ,  8;  à  3  eber. ,  10;  à  U  Furka,  30  (36  aller  et  re- 
tour) et  85)  au  Oletseh,  20  et  50;  à  Fieseh,  60  et  90;  à  Brigue,  70  et  130; 
de  Bealp  à  la  Furka,  13  et  30;  au  Oletseh,  18  et  35;  à  3  ehev.  du  glaeier 
du  Bhône  à  la  Furka,  15  fr. 

La  *aoUTS  DB  I.A.  FuKKA,  construite  surtout  dans  un  but  stratégique, 
fait  voir  les  plus  belles  parties  de  cette  eontrée,  en  offrant  des  échappées 
de  vue  magnifiques  sur  le  glaeier  du  Bhône,  ete.  Bile  se  recommande 
aussi  aux  piétons  à  partir  de  Bealp.  On  7  passe  souvent,  en  faisant 
l'excursion  du  Ghrimsel,  pour  venir  de  TOberland  Bernois  ou  pour  7  aller. 
Biche  flore. 

Jusqu'à  Haspenthal  (9  kll.;  1484  m.)i  t.  p.  122.  La  route  de  la 
Furha  se  détache  de  celle  du  St-Gothard  à  dr.  dans  le  haut  du  vil- 
lage. Elle  monte  d'abord  un  peu,  puis  elle  est  de  plain-pied,  sur 
la  rive  dr.  de  la  Bealpér  Reusê,  dans  la  valUe  d' Unir  en  (p.  121). 
Des  deux  côtés,  des  versants  escarpés  couverts  de  gazon,  par  où  des- 
cendent de  nombreux  ruisseaux,  et  au  N.  les  cimes  déchiquetées  du 
Spitthtrg  (3063  m.).  Au  bout  de  50  min.,  Zumdorf  (1513  m.), 
quelques  chalets  avec  une  chapelle.  La  route  est  ensuite  complète- 
ment droite;  elle  traverse  en  deçà  de  Realp  (40  min.)  laReuss  et  le 
Lochhach,  décharge  du  Tiefengletscher. 

15  kil.  Bealp  (1542  m.;  hôt.:  des  Alpes,  de  la  Poste,  simples), 

petit  village  à  Textrémité  O.  de  la  vallée  d'Urseren. 

A  la  Ottêchener-Aipy  en  6  h.,  par  VAlpUçen-LUcke ^  v.  p.  130;  au  8t-€fo1- 
hard,  en  5  h.,  parle  col  d*  Orsinoj  v.  p.  123.  —  Un  passage  peu  intéressant, 
au  8.  de  Bealp,  conduit  en  5  h.  à  villa,  dans  le  Val  Bedrelto  (p.  814),  par 
le  col  de  Cavanna  (3611  m.),  entre  le  Pis  Lucendro  et  le  ffUhtterttock. 

La  route  commence  à  monter  au  delà  de  Bealp ,  en  faisant  de 
grands  circuits.  Les  piétons  abrègent  en  prenant  le  vieux  chemin 
après  le  deuxième  pont,  à  1/4  d*h.  de  Realp,  et  en  tournant  à  dr.  au 
bout  de  cinquante  pas.  Ceux  qui  viennent  de  la  Furka,  quittent  la 
route  à  une  centaine  de  pas  au  delà  de  la.  borne  kilom.  50,  et  des- 
cendent quelques  degrés  à  g.  Bientdt  on  a  un  beau  coup  d'œil  en 
arrière  sur  la  vallée  d'tjrseren  :  dans  le  fond,  les  zigzags  de  la  route 
de  rOberalp  (p.  375)  ;  à  g.,  le  glaeier  de  W7tteiiwasser,  les  Ywerber- 
hœmer  et  le  Piz  Lucendro.  Au  coude  le  plus  élevé  de  la  route 
{FUchsene^ff,  2010m.),  à  5 kil.  Vt  ^«  Realp,  le  petit  H.-P.  Oalen- 
st&tk,  recommandé  (cfh.  2  fr.,  df.  3.50,  p.  6).  ^/t  h.  plus  loin,  en  pas- 
sant à  VEbneten-Alp,  le  relais  de  TfofenbMli  {W70m,iB^Tiefen- 
gUtseher,  bon,  eh.  t.  e.  2  fr;  50,  2*  dé,  2.50,-  dt.  3.50,  p.  5  à  t). 
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Il  fftut  1  h.  1/4  pi^ar  aller  d*iei,  aree  un  gi»&de,  en  longeant  le  rer- 
sant  de  la  mônUgne  et  franehissant  la  moraine,  au  TfefBnffletMlMr,  glacier 
entre  le  OàUtutock  et  le  OUUdthûnk  (8907  m.),  qui  s^est  beaueonp  retira  dans 
ces  derniers  tempe  et  qui  a  de  grandes  crcYasses.  On  y  a  trouvé  en  1868, 
dans  une  grotte,  260  qiuntauz  de  cristaux  (r.  p.  990).  —  Au  glader  du  Rh&»e 
(Orimul^  cabane  de  Trifi)^  par  le  Ti^en$aU€lt  v.  p.  139.  —  A  la  Oatehentr-Alp 
(p.  130),  par  la  WirnUrUtekê  (3880  m.),  8  h.,  avec  un  guide {  descente  raide 
du  côté  du  Wi%Urglei$eher. 

TraTersant  ensuite  le  Tiefentobel,  la  route  continue  de  s'ëlever 
SUT  le  versant  N.,  au-dessus  de  la  vallfe  de  Oarschen,  A  dr.,  le 
ylcuiier  de  SiedeUn,  dont  le  ruisseau  forme  une  jolie  chute  ;  à  cdté, 
les  aiguilles  du  Bielenstock  (2947  m.);  en  deçà,  le  Furki^horn  (t. 
ci-dessous). 

On  atteint  enfin,  à  1  h.  V^i  h.  Vt  àe  Realp  et  28  klL  d'Andennatt, 
la  Furkft  (2436  m.))  col  entre  les  Muttenhœrner  à  g.  et  les  Furkahœrner 
à  dr. ,  rarement  sans  neige.  Il  y  a  d^abord,  à  dr.,  des  baraquements 
de  la  garnison  des  ouvrages  fortiflës  du  col  ;  puis  vient  le  nouvel 
hôt^eit  Furkablick  (ch.  2  fr.,  rep.  1.2Ô,  2.50  et  3.50),  et  quelques 
min.  plus  loin,  à  g.,  V^hôt-pens,  Furka  (cb.  t  c.  3  à  5  fr.,  2^  dé.  4, 
dî.  5  ;  poste  et  t^légr.).  Vue  splendide  sur  les  Alpes  Bernoises,  avec 
l'imposant  Finsteraarhorn  ;  i  g.,  TOberaarhorn,  les  Fiescherhœrner, 
le  Sidelhom ,  le  Wannehorn  ;  â  dr. ,  rAgassizhorn  et  les  Scbreck- 
hœrner.  On  voit  encore  du  signal,  a  10  min.  de  distance,  les  Alpes 
du  Valais ,  les  Mischabel ,  le  Weisshorn  ;  etc.  ;  et  du  *Kœnzeli,  à 

20  min.  de  l'hôtel,  la  partie  supérieure  du  glacier  du  Rhône. 

ExcossioiiB.  —  Au  *Farkalunni  (9088  m.),  3  h.  1/2  (1  h.  1/4  à  la  pramière 
cime;  3819m.),  très  intéressant^  par  un  chemin  muletier  (guide,  inutile 
pour  les  alpinistes,  7  fr.).  Magnifique  panorama  comprenant  les  Alpes  Ber- 
noises et  Valaisanes,  le  Oalenstoek,  le  massif  du  St-Oothard ,  etc.  Il  y  a 
un  panorama  à  Thôtel.  -^  Au  Blanbérg  (3777  m.),  au  8.  de  la  route,  1  h.  1/2 
à  3  h.,  par  un  chemin  neuf,  facile  et  intéressant.  —  Au  Ibittenhem  (8104  m.), 
3  h.  avec  un  guide  (10  fr.),  pas  difficile  et  très  intéressant. 

Le  Oalenstoek  (%97  m.) ,  5  h. ,  n''est  pas  difficile  pour  de  vrais  alpi- 
nistes, si  la  neige  est  en  bon  étaî,  avec  un  guide  (15  fr.),  un  piolet  et  une 
corde.  On  va  de  la  Fwka  au  glacier  du  HMne  ('/«  d*h.;  v.  ci-dessous), 
on  en  suit  quelque  temps  le  bord  k  g.,  puis  on  monte  à  dr.,  sur  une  paroi 
escarpée  couverte  de  neige  ^  on  franchit  une  crête  rocheuse  et  enfin  des 
pentes  de  névé  très  raides,  jusqu'^à  la  cime,  où  la  neige  surplombe  et  où 
il  faut  des  précautions.    Vue  des  plus  grandioses. 

De  la  Furka  à  Vhotpiu  du  8l-Gothard^  par  le  col  de  Lecki^  v.  p.  134 
(10 h.-,  guide,  80 fr.)^  à  la  cabane  de  TH/t^  par  la  Triftlimmiy  v.  p.  189: 
guide  jusqu*à  Im-Hof,  40  fr. 

Db  la  Fubka  Jl  l'hospicb  pv  Gbxmsel,  6  h.  11  faut  un  guide  (10  fr.), 
un  b&ton  et  des  souliers  ferrés.  Les  piétons  qui  veulent  aller  à  cet  hos- 
pice prennent  un  sentier  à  dr.  de  la  route,  à  10  min.  de  Thôtel,  pour  par- 
venir à  la  partie  supérieure  du  glader  du  RMne  (9/4  d*h.);  puis  ils  tra- 
versent le  glacier  au-dessus  des  séracs  (Ih.  i/s),  montent  au  *H»ffeIia- 
yrtstU  (S/4  d  h.  -y  3530  m.),  d''où  Ton  a  une  vue  superbe  des  Alpes  Bernoises 
et  Valaisanes,  du  Galenstoek,  etc.,  ei  arrivent  enfin  par  une  descente 
très  escarpée  à  rbospiee  (3  h.  ;  p.  191).  Le  sentier  aboutit  à  Textrémlté 
V.  du  petit  lac  de  Grimsel  (p.  191). 

La  route  longe  encore,  a  dr.,  le  versant  de  la  montagne,  qui  est 
maintepaut  fortifiée ,  jusqu'aux  chalet»  dlt^  OaltnhiitUn  (25  min,  ; 
2407  m.)  ;  puis  elle  descend  par  de  grandes  courbes,  à  une  hauteur 
considérable  au-dessus  de  réiiorme  *9la«ier  du  Blita*  (p.  313),  situé 
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k  dr.  et  âioni  les  sémwy  aux  fcnmes  les  plus  étranges,  offrent  des 
conps  d'ceil  superbes.  A  la  deuxième  courbe  de  la  route,  le  petit 
hât.  Belvédère,  Un  sentier  conduit  de  là  à  g.  par  la  moraine,  en 
^/4  d*h.,  à  un  endroit  d^où  on  Toit  bien  le  glacier  du  haut,  et  il  y  a 
dans  le  voisinage  une  grotte  artiflcielle  dans  le  glacier.  Arrivé  dans 
la  vallée,  on  traverse  le  Bi^ttbaeh,  décharge  du  glacier  de  la  Orat^ 
schlueht,  qui  coule  sous  le  glacier  du  Rhdne.  A  g.  débouche  le 
vieux  chemin  escarpé  de  la  Furka.  Puis  on  descend  peu  à  peu  sur 
le  versant  du  LangUgrat ,  en  dernier  lieu  par  de  grai^des  courbes 
(en  deçà,  à  dr.,  le  vieux  sentier,  qui  abrège),  on  traverse  le  Rhàne 
naissant,  et  on  est  à  Thdtel  (2  h.)« 

40  kil.  Bât.  dv  Olader  du  Rhàne,  au  Qletseh  (1761  m.  ;  p.  313). 
Du  glacier  du  Rhône  à  Brigue^  v.  B.  81  ;  à  Meirinçeny  par  l^Grimsel,  B.  59. 


36.  De  Lncerne  à  Altdorf,  par  Staas  et  Engelberg. 

Col  des  Snrènw. 

F.  l9$  eartêê,  p.  89  et  lêO. 

Batbau  a  vapbve  de  Lneerne  à  Stansstad,  6  fois  par  jour;  tn^et  en 
40  min.,,  pour  1  fr.  40  et  80  e.  (v.  B.  39).  —  Diliobucb  de  là  à  Engelberg 
(99  kil.  9),  9  fois  par  jour,  en  S  h.  1/3,  ponr  4  fr.  00  et  6  fr.  40  (eonpé). 
De  Lneeme,  balean  eompris,  6  fr.  60  et  7  fr.  76.  Voit,  à  1  cher.,  15  fr.,  à 
9ehev.,  25.  Les  bons  mareheurs  font  bien  de  n^aller  en  Toit.  que  jusqu'à 
Grafenort  (3  h.  de  ehemin ,  1  h.  '/4  ^e  voit.  ;  à  1  cher.  9  fr. ,  à  3  ebev. 
16  fr.).  A  partir  de  là»  la  rente  monte  tellement,  qm'on  doit  aller  presque 
foujours  à  pied.  —  En  venant  du  St-Gotbard,  on  n*a  pas  besoin  d^aller 

Îar  Lueeme  et  Stansstad  :  on  prend  une  voit,  à  Beekenried  (p.  90)  :  i 
ehev.,  18fr.;  à  9  ehev..  80.  —  D'Engelberg  à  Altdorf,  par  les  Snrënesi 
ebemin  muletier  aases  pénible  (9  b.).  Guide,  dont  on  peut  se  passer  par 
un  temps  elair,  14  fr.  En  venant  d^Altdorf,  on  n^en  a  besoin  q¥Q  jus- 
qu'au eol  (8fr.)^  de  Tantre  côté,  jusqu'au  delà  du  Boekitobel  (p.  138). 

De  Lucetne  à  8tan99iadf  v.  p.  103.  La  route  (tramw.  ^lectr.,  en 
lÔmin.),  passe  entre  le  Burgenstoék  (p.  103),  à  g.,  et  le  Stanêer* 
hom  (p.  130),  à  dr.,  dans  des  prairies  et  des  vergers,  Jusqu'à  ('/^d'h.) 

3  kil.  6.  Stans  ou  Stanz  (458  m.;  bdt.:  ^Engtl,  ch.  t.  c.  2  à  3  fr., 
dé.  1,  dî.  2.50  à  3;  Krone,  ch.  1  fîr.  à  1.50,  dé.  1,  dt.  1.50,  p.  3  à  4; 
Winkelfied,  Rassli)^  bourg  de  2458  hab.,  chef-lieu  du  NidwcUdy 
partie  E.  du  canton  d*XJnterwald ,  au  milieu  d'une  forêt  d'arbres 
fruitiers ,  quoique  le  soleil  ne  s'y  montre  que  1  h.  par  jour  du 
11  nov.  au  2  fév.,  entre  le  Hohe-Brisen  (2411  m.)  et  le  Stàfiaerhom 
(v.  ci-dessous).  A  côté  de  la  belle  église  paroissiale  est  le  ^monu' 
ment  d* Arnold  de  Winkelried  (p.  19),  groupe  en  marbre  par  Sehlath, 
Une  inscription  à  côté  de  la  chapelle  des  Morts,  dans  le  cimetière, 
au  N.  de  l'église ,  rappelle  le  massacre  des  habitants  de  Staus  en 
1798,  par  les  Français  exaspérés  de  la  résistance  opiniâtre  du  pays. 
V hôtel  de  ville  renferme  les  portraits  des  landammans  depuis  1521, 
plusieurs  vieilles  bannières  d'Unterwald,  un  tableau  du  peintre 
aveugle  Wârsch,  le  Christ  en  croix;  un  tableau  de  Yolmar,  les 
Adieux  de  Nicolas  deFlûe  (p.  134)  à  sa  famille.  L'atelier  de  feu  le 

Biedeker,  la  Suisse,  20e  édit.  9 
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peintre  F.  Desehwanden  coutientdes  tabUaux  laiasés  par  lui  (entrée 

libre).   Le  musée  historiquCf  place  de  la  Gare,  comprend,  outre  des 

objets  hifitoriques,  des  armes,  des  médailles,  des  min^auz,  une 

bibliothèque  et  un  curieux  plan-relief  de  Stans,  an  Ô00^<:  s'adresser 

chez  Joe.  Christen,  derrière  Tbdt.  Winkelried  (30  c).   Jolie  vue  du 

Knieri,  au-dessus  du  couvent  des  capucins. 

Le  *BtaaMrboni  (1900  m.)  est  un  point  de  vue  magnifique,  qui  ne  le 
cède  guère  au  Rigi  ni  au  Pilate.  Un  puvxculaibe  le  dessert  depuis  1893  \ 
trajet  en  50  min.,  pour  8  fr.  aller  et  retour,  15  fr.  50  avec  souper,  coucher 
et  déjeuner  k  l*hôtel.  Cette  ligne,  de  3900  m.  de  long  et  dont  les  rampes 
ont  jusqu'à  SO^/ot  se  compose  de  trois  tronçons  avec  deux  relais,  où  il  y 
a  des  électromoteurs  recevant  leur  force  de  la  station  centrale  de  Buochs. 
Elle  est  à  voie  unique,  sauf  au  milieu  de  chaque  tronçon,  où  se  croisent 
les  wagons  montant  et  descendant.  Il  n'y  a  pas  de  crémaillère,  mais  la 
sécurité  est  assurée  par  de  puissants  freins  automatiques.  —  La  voie 
monte  à  dr.,  à  rentrée  du  bourg,  par  de  belles  prairies,  sur  une  rampe 
qui  est  d'abord  de  19^/o  et  qui  s  accroît  jusqu  à  371/2,  pour  atteindre 
d'abord  (13  min.)  KœlH  (714  m.)^  station  où  l'on  change  de  voiture,  sous 
une  galerie  couverte.  Le  deuxième  tronçon  commence  avec  une  rampe 
de  40Voi  *l^^  s'élève  jusqu'à  60"/o.  On  traverse  une  gorge  boisée,  fran- 
chit un  torrent,  et  passe  par  vtne  ]^rofoBde  tranchée,  d'où  l'on  arrive  à 
(13  nûn.)  Blumatt  (l!!£)l  m.),  la  deuxième  station.  De  là  on  continue  avec 
la  même  rampe,  à  la  fin  par  un  tunnel  de  140  m.  et  par  un  long  viaduc, 
jusquà  la  station  terminus  (1850  m.),  à  l^hâi6l  Stanserh^n  (p.  8  fr.).  Le 
soixuuet  est  encore  50  m.  plus  haut  <5min.;  bon  sentier).  La  **vue  y  est 
des  plus  pittoresques  ',  elle  embrasse  la  chaîne  des  Alpes  Bernoises,  admi^ 
rablement  groupées,  dans  le  voisinage  immédiat  l'imposant  Titlis;  le  pays 
d'Obwald,  Te  lac  des  Quatre-Cantons  aves  ses  montagnes  et  la  région  on- 
dulée au  17.-0.  de  la  Suisse. 

La  route  d'Engelberg  (4  h.  '/^  de  Stans)  prend  par  la  vallée  de 

VEngélberger-Aa,  entre  le  Stanserborn,  à  dr.,  et  le  Buocbserboru, 

à  g.  Avant  IkUlewwyl  (552  m.),  à  50  min.  de  Stans,  on  passe  sur  la 

rive  dr.  de  l'Aa.  A  dr.,  l'église  du  village,  sur  un  monticule  d'ébou- 

lis,  à  Temboucbure  du  Steinhach, 

Un  bon  chemin  muletier  conduit  à  g.,  en  1  h.  1/2  à  Kieder>Biekenbaeb 
(1167  m.;  *Kurhau$  zum  Bngel^  p.  5  à  6  fr.),  station  climatérique  dans  un 
beau  site.  Autre  chemin,  de  Stans  par  Nieder-BUren^  3  h.  (voit,  à  1  chev. 
pour  3  pers.,  de  Stansstad  à  Biiren^  en  1  h.,  4  fr.  ;  de  Buochs,  5  fr.).  Excur- 
sion très  intéressante  de  Nieder-Rickenbach ,  en  3  h.,  au  ^SteineUp-Brisen 
(3106  m.),  par  VAhom-Alp  et  la  Steinalp:  un  guide  n'est  pas  absolument 
nécessaire.  —  Au  Buochur-Hom  (1809  m.),  1  h.  V4,  intéressant:  v.  p.  90.  — 
Au  ScImahnU  (3348  m.),  par  VAhom-Alpy  la  BcerfaUe^  où  il  y  a  une  croix  ^ 
la  Bahlaip  et  l'arête  de  l'E.  «  aussi  en  3  h.  et  intéressant.  Guide  pas  né- 
cessaire. On  peut  redescendre  du  côté  d'Isenthal,  en  3  h.,  par  le  JochÛ. 
—  Pasaage  intéressant  de  lïieder-Rickenbaeh  à  St-Jaeob^  dans  l'Isenthal 
(p.  95;  4  h.  Va  ^  S  b-i  avec  un  guide),  par  la  BUM-Atp  (v.  ci-dessus)  et  le 
Joohli  (3111  m.),  entre  le  Schwalmis  et  le  Beissendstock,  puis  par  la  Bol- 
genf-Alp  et  le  Laueli. 

A  40  min.  (9  kîl.  6),  Wolfe&Bohiessexi  (521  m.  ;  bôt.  :  Eintracht, 

simple,  mais  bon;  Kreuz),  Près  de  Téglise  de  ce  village  le  petit 

ermitage  de  Conrad  Scheùher,  petit-flls  du  bienbeureuz  Nicolas  de 

Flûe  et  bonoré  aussi  dans  le  pays  comme  un  saint. 

De  WolfenscMessen  à  Isenthàl  (p.  95),  par  Ober-Bidtenbaeh  et  le  eol  de 
Sektneçç  (1935  m.),  5  h.  I/2  à  6  h.  Guide  utile.  La  descente  du  col  à  Valpé 
de  Sulzthal  est  escarpée  et  il  n'y  a  pas  de  sentier. 

Ensuite  Qrafenort  (1  b. ;  575  m.;  aub.,  bon  vin),  d'où  la  route 
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monte  dans  une  belle  foret.  A  dr..  dans  le  fond ,  bouillonne  l'Aa. 
A  Tendroit  où  la  route  sort  du  bois  (1  h.  ^I^)  se  trouve  Taub.  dite 
«im  Qriinen  WoZd»,  très  fréquentée  d'Engelberg.  A  une  grande 
profondeur  à  dr.  se  réunissent  l'Aa  et  le  ruisseau  qui  vient  du  Trub- 
see  (p.  138).  La  route  monte  encore  un  peu  et  tourne  à  g.  Tout  à 
coup  s'ouvre  la  verte  vallc't  d'Engelberg  y  longue  de  2  lieues  et  large 
de  Vt  lieue,  entourée  de  trois  côtés  de  hautes  montagnes  escarpées 
et  couvertes  de  neige.  Le  TitlU  se  dresse  majestueusement,  avec 
son  manteau  de  glace,  au-dessus  des  autres  hauteurs  ;  puis  apparaît 
à  g.  un  second  massif  de  montagnes ,  le  Grand  et  le  Petit  Spann- 
ort,  dont  les  aiguilles  de  rocher  percent  les  glaciers  et  les  champs 
de  neige.  A  g.,  au  premier  plan,  le  Hahnenberg  ou  Kngelberg 
(2611  m.).  -  V4  d'h.  plus  loin  (22  kil.  2  de  Stans), 

E&l^lbdry.  —  Hôtsls:  *H.-P.  Sonnenberg^  dans  un  endroit  dégagé 
(eh.  t.  c.  8  fr.  50  à  6.50,  dé.  1.50,  dî.  4.50,  soup.  3,  p.  8  à  11);  fiT.  Kurhaus 
Titliê  (eh.  t.  e.  a  fr.  50  à  6,  rep.  1.50,  3  et  4.50,  p.  dep.  7.50);  H.  National  (eh. 
t.  c.  3  fr.  50  à  6,  dé.  1.50,  dî.  4,  p.  dep.  8);  *H.'P.  Eugel  (eh.  t.  c.  1  fr.  50 
à  3,  dé.  1.35,  di.  8.50,  soup.  3.50,  p.  6.50  à  8);  *Kwrhau»-Pené.  MuUer  (ch. 
t.  6.  dep.  1  fr..  dé.  1.35,  di.  3,  p.  6  à  8);  *ff.-P.  £nç*lbergich.  i.  e.  dep.  3  fr., 
dé.  1,  dî.  3JiO  à  3,  p.  6  à  8)  ;  *H.-P.  Heê$  (ch.  t.  c.  dep.  3  fr.,  dî.  3,  p.  6  à  8)  ; 
*H.  des  Alpes  (ch.  t.  c.  dep.  1  fr.  60,  dî.  3,  p.  6  à  8).  Beaucoup  de  chambres 
garnies,  d^ordinaire  à  1  fr.  50  (dé.  1).  —  Bière  à  la  Bierlialpy  chez  Waser^ 
non  loin  de  la  poste.  —  Guides  :  Charles ,  Eug.  et  Jos.  Hess ,  Léod.  Feier- 
abend^  Jos.  Kustery  père  et  âls;  Placide  Hess^  Jos.  Amrhein,  Jos.  Imfangert 
y.  Hurschler^  C.  Wcuevy  etc. 

F.ngelherg  (1019  m.),  village  de  1973  hab.,  dans  un  beau  site  et 
protégé  contre  le  vent  du  N.,  est  très  fréquenté  comme  station  d'été. 
Dans  le  haut,  l'abbaye  de  bénédietins  du  même  nom,  fondée  en  1121 
et  désignée  par  le  pape  Calixte  II  sous  lé  nom  de  Mons  Angelorunv 

(Ëugelberg).   Elle  a  été  reconstruite  après  un  incendie  de  1729. 

Dans  rioLisB,  des  tableaux  modernes  de  Deschtoanden^  Kaiser  et  WUrsch 
(v.  p.  139).  Sur  le  maître  autel:  TAssomption  de  la  Vierge,  peinte  en  1734 
par  Spiegler.  Dans  la  salle  du  chapitre,  deux  transparents  de  Kaiser:  la 
Conception  et  la  Nativité  de  J.-G.  La  BiBLiCTH^QrE,  pillée  par  les  Fran- 
çais en  1798,  compte  encore  aO(X)Ovol.,  310  man.  et  loD  incunables.  Elle 
possède  un  joli  relief  de  la  vallée  d'Engelberg.  On  obtient  difficilement 
la  permission  de  visiter  Tabbaye. 

La  MAISON  D'éDucATioiï  de  cette  abbaye  est  très  fréquentée.  Ses  dépen- 
dances sont  considérables  et  son  magasin  renferme  souvent  des  milliers  de 
fromages.  Elle  était  jadis  propiétaire  de  tout  le  pays  environnant,  mais 
ses  revenus  ont  été  considérablement  diminués  par  les  Français  en  1798. 

En  face  de  l'abbaye,  au  S.,  sur  la  rive  g.  de  l'Aa,  se  trouve  un 

bols  avec  de  belles  promenades  et  bien  calme  (café  Bsenklialp). 

ExcuBSioMS.  —  Au  Schwand  (1310m.  ^aub.),  belle  promenade  de  1  h.  1/4. 
—  AuBerfU  (1310  m.  ;  aub.)  et  i  la  Fliihmatt  (1307  m.),  1  h.  d'un  eôté  comme 
dé  Tantre.  Vue  splendide  du  Titlis.  —  A  la  *ohute  du  TastMhbaoh,  sa  d'h., 
belle  promenade,  pour  laquelle  il  y  a  un  break  plusieurs  fois  le  jour  (60  c.). 
Voit.  \  1  chev.,  5  a  6  fr.  aller  et  retour;  à  3  chev.,  9.  On  y  va  par  le  chemin 
qui  contourne  Tabbaye  à  dr.  et  passe  au  café  Éienwœldchen  (Jfômin.),  ou 
bien  par  un  sentier  plus  court  à  g.,  par  Taub-  '«r  Neuen  Heimat  (10  min.), 
et  Ta^ib.  zutn  Schweiterhaus  (I/4  d'h.).  La  1**  est  au  débouché  du  Horbis- 
thaly  vallée  qui  se  termine  1/2  h.  plus  haut,  entre  des  rochers  à  pic,  en  un 
cirque  dit  Énd  der  Welt^  le  Bout  du  Monde.  La  chute  du  Tœtschbach 
(1090  m.  ;  aub.)  se  précipite  à  g.  du  Hahnenberg  ou  Engelherg.  Le  chemin 
de  voit,  ne  va  pas  plus  loin.   Il  y  a  ensuite  un  chemin  muletier  (celui  du 

0* 
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eol  des  Surënes,  v.  p.^ldS),  qui  traverse  un  boi«  et  le  FOrrenbaeh  (jolies 
eafleades) ,  puis  des  pâturages,  en  laissant  à  dr.  la  fromagerie  de  fferren- 
rnti  (rive  g.)^  et  mené  en  */4  d*li.  à  Talpe  de  Vieder-Bnrtnen  (13flOm.; 
rafraîeh.),  d'eu  ron  a  une  belle  vue  de  la  pyramide  du  Behlossberg,  des 
aiguilles  des  Spannœrter,  des  glaciers  de  Grassen  et  de  Firnalpeli  et  des 

Ïtarois  gigantesques  du  Titlis.  —  A  T^Amitobel,  gorge  avec  des  cascades, 
A  d'h.  à  rO.,  par  un  beau  chemin  où  Ton  peut  se  reposer  à  Tombre;  de 
la  k  dr.  à  VAm4olp  inférieure  (1  h.  ;  1338  m.  ;  aub,)  et  encore  1  h.  plus  loin, 
à  VArnialp  iupérieure  (1616  m.)i  d'où  Ton  jouit  d'une  vue  splendide  sur  la 
vallée  d'Engelberg.  —  A  la  *Fiirrenalp  (lo61  m.),  Q  h.  1/2,  en  montant  à  g. 
de  la  chute  du  Tœtschbach  et  en  suivant  dans  le  haut  le  versant  de  la 
montagne.    Vue  magnifique  du  Titlis. 

CU>nR8VS  DB  MOKTA01IB.  —  Au  Bif Idalstock  (3695  m.),  5  h.,  la  dernière 
partie  seulement  difficile  :  guide,  9  fr.  ;  beau  panorama.  —  Au  Widderfsld 
(3354m.),  par  VArnialp^  ou,  ce  qui  est  plus  intéressant,  par  la  ZinçeMp 
et  le  HehUâit  4  et  5  h.  :  guide,  8  fr.  —  Au  Hvtatoek  (3679  m.),  par  le  JuehU 
(p.  134),  6  à  7h.,  sans  difficulté  pour  les  alpinistes:  guide,  l3  fr.  ^  Au 
•Hangbom  (3680  m.),  en  traversant  le  Sehattband  devant  le  Hutstock,  6  à 
7  h.,  très  Intéressant:  guide,  13 ftr.  —  A  r*Bngelberyw-Betii>toék  (3690 m.), 
6  h.,  pas  difficile  et  intéressant:  guide,  9  fr.,  13  si  Ton  couche  en  route. 
On  va  d'abord  par  Talpe  OMaç^  en  4  h.,  à  la  cabane  de  la  Plankenalp  (3305  m.), 
au  C.  A.  S.,  située  au  Ritckhubel^  non  loin  du  glacier  du  Orie»,  et  de  là  en 

3  h.  au  sommet,  en  passant  dans  le  bas  du  Roikgr^BtU  (p.  95). 

A  l'^Urf-Rofhstoek  (3933  m.),  8h.  l/^,  très  intéressant:  guide,  17  fr., 
33  fr.  en  descendant  par  Isenthal.  On  va  de  la  cabane  de  la  Plankenalp 
(v.  ci-dessus)  à  la  brèche  au  S.  de  TEngelberger-Rothstoek  (1  fa.  1/4*,  3706  m.) 
et  par  de  la  neige  à  la  Porta  ou  Sehlosêitôcklûcke  (1  h.),  à  côté  du  SeMosê' 
stock  (3760  m.).  De  là,  descente  assez  escarpée  au  BUMtUiàlpJhm^  pour  re- 
monter par  ce  glacier  vers  Tarête  du  côté  du  Kleinthal,  et  par  le  Klein- 
thalftrn  au  sommet  (3  h.  i/o:  v.  p.  95). 

Au  *Ora&d  Spaanort  (3306  m.) ,  de  la  càbttne  du  Spannori  (1981  m.) ,  à 

4  h.  1/2  d'Engelberg,  par  la  Schloêsbergl&eke  et  le  Olatten/lm^  aussi  4  h.  1/3, 
fatigant,  mais  intéressant  :  guide,  35  fr.  On  peut  redescendre  vers  la  ca- 
bane du  Krœnte  (p.  114).  ~  Au  Petit  Spannert  (3149  m.),  de  la  cabane  du 
Spannort,  par  la  SchlossberglUcke  ou  le  col  du-  Spannort  (v.  ci -dessous), 
6  à  7  h.,  difficile:  guide,  35  fr.  -  Au  Schlouberr  (3133  m.),  de  la  Blaeken- 
Alp  (p.  133),  4  h.  1/^  avec  un  guide  (35  fr.)  \  fatigant,  mais  intéressant.  Vue 
grandiose,  qui  le  cède  à  peine  à  celle  du  Titlis.  Beau  coup  d'œil  sur  la 
vallée  d^Erstfeld,  avec  ses  deux  lacs,  et  sur  les  glaciers  du  Sehlossberg  et 
du  Spannort.    Beaucoup  d'edelweiss. 


ne  pas  se  trouver  trop  tard,  au  retour,  sur  les  longs  champs  de  neige,  les 
guides  ont  coutume  de  partir  de  là  à  3  h.  du  matin,  mais  il  est  très  dés- 
agréable et  pénible  de  monter  dans  l'obscurité,  à  la  lueur  insuf^sante  d*une 
lanterne,  et  il  vaut  mieux  attendre  jusqu'au  petit  jour.  On  monte  en  3  h. 
de  l'hôt.  Hess,  par  le  Laubersçraty  au  Stand  (3448m.),  oh  Ton  fait  une 
petite  halte;  puis  en  xinag  sur  des  rochers  schisteux  et  des  éboulis,  en 
V4  d'h.,  à  la  Hothegç  (3763  m.).  Là  on  arrive  au  glacier,  qui  est  d'abord 
facile  a  gravir,  puis  escarpé,  et  il  est  quelquefois  nécessaire  d'y  tailler 
des  degrés.  Il  n'offre  pas  beaucoup  de  difficulté  quand  la  neige  est  ferme; 
on  est  alors  en  1  h.  i/s  à  3  h.  sur  le  sommet,  le  NoUen.  La  vue,  aussi 
grandiose  que  pittoresque,  embrasse  toute  la  chaîne  des  Alpes,  depuis  la 
Savoie  jusqu'au  Tyrol,  le  N.  de  la  Suisse  et  la  Souabe  (panorama  d'Im- 
feld).    On  peut  redescendre  au  col  du  Joch  et  à  l'Engstlen-Alp  (p.  138). 

Cols.  —  D'Engelberg  à  Meiringen^  par  le  col  du  Joch^  9  h.  I/3  à  10  h., 
V.  R.  38  :  guide,  dont  on  peut  se  passer,  8  fr.  jusqu'à  Engstlen.  Au  J/WcA- 
thaï,  par  la  Storegç  ou  le  JuehU,  6  h.  i/j,  v.  p.  134  :  guide,  13  fr.  JL^Iêenthal 
par  le  Rothgrœtli,  10  h.,  v.  p.  95  :  guide,  17  fr. 

D'Ekoblbbho  a  ERSTrBLD  (p.  114),  par  la  Behloasberflttoke  (3631  m.)  et 


f; 
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le  CMoKM^n»,  10 h.,  fatigant,  mfti«  intéressant:  guide,  35 fr.  Bn  eouehant 
à  la  cabane  du  Spannort  (v.  ei-dessus),  à  3 h.  du  col,  de  bons  mareheurs 
peuvent  encore  faire  rascension  du  Orand  Spannort  (v.  ci-dessus).  —  Par 
le  eol  dn  Syauert  (3939m.))  10  à  11  h.,  également  difficile:  guide,  36  fr. 

D^EwouABBe  A  Wasbk  (p.  115)  par  le  ool  de  Graiaen  (Bœrençrubey 
3718  m.),  10  h.,  difficile:  guide  juaqu^à  Meien,  35  fr.  —  A  la  Stbimalp 
(p.  140>,  par  le  Wendeidoeh  (3660  m.) ,  entre  le  Titlis  et  le  Orassen ,  10  à 
il  h.,  fatigant,  mais  très  intéressant  :  guide,  ïd  fr. 

Le  cliemin  du  col  des  Surènes  passe  à  la  chute  du  T^Btschbach 
et  à  la  fiomagerie  de  Herrenrûti  (p.  132).  On  atteint  en  1  h.  '/4  1a 
limite  du  canton  d^Url,  à  Talpe  de  NUder-Surenen  (1260  m.),  puis 
il  y  a  V<  h.  de  montée  douce  jusqu'au  Stœffeli  (1418  m.).  De  là, 
on  est  en  50  min.  à  la  chute  du  Stierenbach.  C'est  dans  cette  partie 
du  chemin  que  la  montée  est  le  plus  considérable.  Pour  bien  voir 
la  chute,  il  faut  aller  au  pied.  Dans  le  haut,  on  traverse  le  ruisseau 
au  bout  de  5  min.  et  de  nouveau  40  min.  après ,  pour  arriver  à  la 
Blackenalp  (1778  m.),  où  il  y  a  une  chapelle.  Ensuite  on  monte 
lentement  à  TE. ,  au  commencement  de  Tété  sur  de  la  neige ,  qui 
disparaît  en  juillet.  Le  Titlis  prend  des  dimensions  de  plus  en  plus 
grandioses;  une  longue  ligne  de  sommets  et  de  glaciers  s'étend  jus- 
qu'aux Surènes  ;  ce  sont  surtout  le  Petit  et  le  Orand  Spannort,  et  le 
Schlossberg.  On  est  en  1  h.  ^/^  au  eol  des  Snrènei,  ou  Surenen-Eck 
(2305  m.),  au  S.  du  Blaekemtock  (2922  m.).  De  l'autre  côté,  la  vue 
emhrasse  les  deux  chaînes  de  montagnes  qui  encaissent  le  Schiechen- 
thal ,  vallée  qui  débouche  au  delà  de  la  Reuss  :  on  remarque  surtout 
les  deuxWlndgœlle.  À  g.,  au  loin,  la  cime  blanche  du  Glaernlsch.  A 
l'K,  la  neige  ne  disparaît  jamais  ;  mais  ^/^  d'h.  suffit  pour  la  traverser 
au  milieu  du  mois  de  juillet.  On  descend  par  une  pente  ralde,  en 
1  h.  ^4»  à  la  Waldnacht'Alp  (1449  m.).  •/*  ^'^'  P^^s  loin,  près  d'un 
pout  de  pierre,  le  chemin  se  bifurque  :  en  face,  on  descend  par  une 
pente  très  raide,  en  1  h.  ^4?  è  Altdorf  (p.  1 13)  ;  à  dr.,  en  passant  un 
ponty  on  Ta  en  2  h.  à  Entftld,  Le  second  chemin  est  moins  raide;  il 
conduit  en  5  min.  au  Bockitohel,  où  se  voient  les  cascades  pitto- 
resques du  WcUdnaehtbath,  Ensuite  on  descend  sous  bols  dans  la 
vallée,  on  se  dirige  vers  le  village  par  des  prairies,  et  passe  la  Reuss 
pour  arriver  à  la  stat.  à^Erstfeld,  sur  la  ligne  du  St-Gothard  (p.  114). 


37.  Se  Luoeme  à  Meiringen  et  à  Brienz  (Literlaken) 

par  le  BrUnig. 

V.  les  cartes  p.  89  et  189. 

Ohbmik  9B  FSB:  de  Lueerne  à  Meiringen^  46  kil.,  en  3  b.,  pour  7  fr.  90, 
5  fr.  45  et  3  fr.  55)  à  Brienz^  68  kil.,  en  3  h.  40  min.,  pour  10  fr.  30,  7  fr.  35 
et  4fr.  S5.  De  BHenx  à  JnUrlaken,  bat.  à  vap.,  en  1  h.  90  à  1  b.  55.  -^ 
Batbau  a  vapbuk  de  Lueerne  à  Alpnaeh-Stad  (préférable,  si  on  a  le  temps), 
en  50  min.  à  1  h.  V2t  v.  p.  103.  Correspondance  avee  la  ligne  du  Brilnig, 
daui  les  traversées  direetes,  à  Alpnaeh-Stad.  De  cette  station  k  Vitznau 
(Jtiç0t  bat.  à  vap.  direct  3  fois  par  jour^  ttajet  en  1  b.  à  1  h.  1/2- 

La  *lifBe  dn  Brfliiif ,  construite  de  1888  à  1888,  est  une  ligne  ordinaire, 
à  voie  étroite  à  pau  près  sur  la  moitié  de  son  parcours,  jusqu^à  Qisvt^l 
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(16  kil.).  Elle  a  ensuite,  pour  passer  le  eol  (1004  m.),  dés  parties  ordi> 
naires  et  des  parties  à  erémaillèref-  avec  maximum  de  rampe  de  18  Vo- 
Vue  à  droite.  Quant  au  paysage,  il  est  plus  beau  par  Taneienne  route  du 
Brunig,  et  Texcursion  à  pied  de  Giswyl  ou  de  Lnngem  à  Meiringen,  par 
le  Brûnig,  se  recommande-  toujours  àeeux  qui  visitent  TOberland  Bernois 
pour  la  première  fois  (y.  p.  136). 

Lucerne,  v.  p.  83.  Départ  de  la  gare  du  Brtinig  (pi.  E  4;  *biiffet, 
dî.  3  fr.  V.  c).  La  voie  décrit  d'abord  une  grande  courbe  au  S.-O., 
dans  la  plaine  de  VAllmend,  et  laisse  à  dr.  Kriens  (p.  87),  au  pied 
du  Sonnenberg.  —  5  kil.  Harw  (445  m.) ,  à  g.,  village  après  lequel 
on  s'approche  de  la  baie  S.-O.  du  lac  des  Quatre- Cantom  (p.  103). 
—  9  kil.  Hergiswyl  (hôt.  :  ^Rassli,  *Schweizerhtim) ,  au  pied  du 
PUate.  D'ici  à  Vhôt.  Klimaenhorn,  v.  p.  105.  Ensuite  un  tunnel  de 
1186  m.,  dans  le  Lopperberg,  et  ou  longe  le  lac  d'Alpnach. 

13  kil.  Alpnach-Stad  (441  m.;  hôt.  :* PUate,  Rœssli,  Stem),  point 
de  départ  de  la  *lig-ne  du  Pilote  (p.  104). 

On  traverse  plus  loin  la  vallée  en  partie  marécageuse  de  VAa  et 
la  Petite  Schlieren.  —  15  kil.  Alpnaoh  ou  Alpnach-Dorf  (466  m.; 
hôt.:  *Krone,  Sonne,  Schliissel),  La  belle  église  de  ce  village  et 
son  haut  clocher  out  été  bâtis  avec  le  produit  des  forêts  commu- 
nales du  Pilate.  Autrefois  inaccessibles,  elles  furent  mises  en  ex- 
ploitation de  1811  à  1819  par  un  système  de  traînage  d'une  lon- 
gueur de  13  klL,  sur  lequel  on  faisait  glisser  les  troncs  d'arbres. 

Ensuite  un  pont  en  treillis  sur  le  large  lit  rocailleux  de  la 
Grande  Schlieren;  puis  un  autre  pont  sur  la  Samer-Aa,  et  on  en 
suit  la  rive  dr.,  en  passant  à  dr.  à  Kœgiswyl,  où  se  trouve  une  grande 
fabrique  de  parquet.  —  18  kil.  Kems-Kœgiswyl  (494  m.),  station 

pour  le  Melchthal, 

Le  Grand  Melohthàl,  vallée  alpestre  et  pittoresque,  longue  de  5  lieues, 
animée  par  des  centaines  de  chalets  et  arrosée  par  la  Meleh-Aei^  mérite  un« 
visite.  Dilig.  t.  les  j.  de  la  stat.  de  Kœgiswyl  au  village  de  Melchthal,  en 
S  h.  8/4^  par  Kenis  (i/j  b.  ;  569  m.  ;  hôt.  :  *Krone^  Hirseh^  Ra»»li)^  gros  village 
qui  a  une  belle  église,  dans  un  beau  site  au  pied  delMrrt'(^rai' (3109  m.). 
A  rentrée  de  la  vallée,  à  1  h.  de  Kems  et  à  1  h.  1/4  de  Samen^  se  trouve 
réglise  St-Nieoku  (838  m.),  qui  fut  la  première  du  pays  et  près  de  laquelle 
s^élève  une  vieille  tour  appelée  par  le  peuple  tour  de»  Païen»  (Heiden- 
thurm).  En  face,  dans  la  gorge  de  la  Helch-Aa  et  au-dessous  de  FlûMi 
(p.  135),  est  le  Ranft,  avec  Termitage  du  bienheureux  Nicolas  db  Flûb, 
qui  selon  la  légende,  l'habita  pendant  20  ans,  /lans  autre  nourritoure  que 
I  hostie  qu'il  recevait  une  fois  par  mois  en  communiant.  En  1483,  après 
la  victoire,  des  Suisses  sur  Charles,  le  Téméraijw,  la  discorde  étant  sur  le 
point  d'éclater  entre  les  confédérés  à  Stans ,  à  l'occasion  dit  partage  éa 
butin,  le  saint  vieillard  parvint  à  rétablir  la  bonne  entente  par  la  douceur 
de  ses  paroles.  Son  souvenir  vit  toujours  dans  le  peuple,  et  il  y  a  à  peine 
un  chalet  dans  les  cantons  forestiers  où  Ton  ne  trouve  son  image. 

De  St-Nicolas,  la  route  mène  en  1  h.  au  village  de  Malehthal  (894  m.  \ 
*H.-P.  Alpenhoft  p,  5fr. ;  on  peut  aussi  loger  chez  le  curé),  et  à  Valpe 
Stœck  (1  h.),  au  pied  de  la  Ramiti/tuh  (1864  m.),  aux  parois  escarpées.  Une 
petite  route,  praticable  aux  voit,  légères,  mène  de  là,  en  3  h.  à  lf«lchsee- 
Frutt  (v.  p.  135).  A  Valpe  Ohr  (1313  m.),  à  1  h.  à  TE.  de  Melchthal,  se 
voit  un  des  plus  grands  érables  de  la  Suisse,  qui  a  11  m.  50  de  circon- 
férence à  hauteur  d'homme.  Un  sentier  assez  pénible  mène  du  village 
de  Melchthal  (guide,  Jos.  Imdorf),  en  4 h.  1/2,  à  Engelberg  (p.  181)  par  la 
Storegg  (1740  m.).  Chemin  plus  intéressant,  mais  au  ssipitts  dilieile.  par 
le  JuchU  OaiOm.'^  descente  escarpée):  6b.  jnsqu^à  BBgeu>erg;  guide iïfr. 
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On  peut  sravir  en  1  h.  du  Jmhii  le  MtmàlpJtérm  iJueMMoek,  9887  m.), 
d'où  Ton  a  une  belle  vue  sur  le  Titlis  et  lea  Alpes  Benioiaes.  La  vue 
•et  eseore  pin»  étendue  du  BuêtiO€k  (9679  m.) ,  que  les  tourU tes  «cuenii 
grayiaeent  en  9  h.  du  JuehU  (v.  p.  139).  —  Dans  la  liante  TalMe  du  Jfeleà* 
•••  (188Qm,(  a. 'P.  /WiM»  Fens.  Reinhard^  simples),  la  flore  est  riehe  et 
la  vie  alpestre  est  curieuse  à  observer.  Excursions:  à  Bumi,  1  b. :  à  la 
anicherjliûi  (9089  m.),  1  h.  1/2;  à  la  Mokmm^  9  b.  à  9  h.  Va;  ^  V*Érzeff 
(9176  m.),  Ib.  1/4)  «a  *Bàim€reççhorn  (9990  m.),  Ih.  1/9*  ^  VAbatehûtz, 
1  b.  V4*)  «a  *JroftciM<oUen  (9484  m.),  9  b.  1/4  (vue  grandiose;  v.  p.  184):  au 
Oloekhmu  (9596m.),  9b.,  pénible;  an  WOdtfeiubêrg  (96G&m.),  par  la  Tan-> 
nenalp;»  d.b.  (y.  p.  138);  etc.  Un  bon  cdiemin,  à  VU. y  eoaduit  en  9b.  de 
Frutt  a  VEngstlenalp  (p.  137),  par  la  Tannenalp  (1989  m.);  un  autre  Pa«pa|;e 
intéressant,  à  TO.,  en  4  h.  à  Mtirinçen  (p.  I8S),  par  la  Weit-kist  (env.  9fl60  m.), 
au  S.  du  Hobenstollen  :  guide  iOùt. 

.  21  kiL  Sftr&en  (471  nou;  hàtn  *Obiwaldner  Ho/i  *H.''F.  8eUer, 
ptès  de  ïégUBBy  cb.  t  e.  1  £r.  50  à  2 ,  dé.  1 ,  dî.  2.50,  p.  b \  Ad»ùr.f 
Met%g€fnf  pM  eber*,  P.  Laandênhfar^y  vi  eir^dessoiis  ;  P.  Nietforbcf^er, 
au  BoU,  V4  d*^*  À  TE.;  Wi/2<r2)acL  à  V»  h.  de  Sarnen  sur  la  rive  S.- 
PO,  village  de  3928  bab.  et  chei- lieu  de  VOhwaXi,  partie  0.  du 
canton  d^Unterwald ,  avec  un  couvent  de  femmes  et  un  d'bommés 
(capucins).  La  maUon  commune  renferme  les  portraits  de  tous  les 
landammans  de  TObwald  de  1381  à  1824,  celui  du  bienheureux  Ni- 
colas de  Flûe  (p.  134),  et  un  relief  du  canton.  La  localité  présente 
un  beau  coup  d'œil,  avec  sa  grande  église,  sur  une  colline  (tableaux 
de  Descbwanden  et  de  Kaiser),  son  hôpitcU  cnntonaU  et  son  grand 
hospice,  à  Textrémité  S.;  son  collège  et  le  pensionnat  Nicolas-de- 
Flûe  et  enfin  son  arsenal,  sur  une  autre  colline,  le  Landenberg 
(494  m.).'  C^est  sur  cette  colline,  d'où  l'on  a  une  belle  vue,  qu'était 

le. château  de  Xanden&er^,  pris  et  détruit  par  les  Confédérés,  en  1308. 

A  3  b.  1/2  à  ro.  de  Sarnen,  dans  le  baut  de  la  vallée  de  SchUereky  les 
bains  solitaires  de  Beliwendi^Kaltbad  (1444  m.),  où  il  y  a  une  source  d*eau 
ferru|ineuse,«tc.  Route  de  voit,  à  TQ.,  montant  sur  le  versant  du  achieendi- 
berç  a  Stàtden  (1  b.;  797m.;  rafraîeh.  cbez  le  curé);  puis  chemin  muletier 
par  les  pâturages  de  Sdkioendi  et  plus  loin  en  grande  partie  sous  bois  jus- 
qu'au Kaltbad  (9  b.  1/2).  De  là  au  FeueritH»  (£)43  m.),  9  h.  i/s;  auK  baùu 
ék  JSekimberg^  9  b.  (v.  aussi  p.  141).  A  FlUhli,  dans  TEnUebucb  (p.  149), 
par  la  Seewenegg  et  la  Seewinalp^  3  b.  !/•,  intéressant. 

Dans  la  taitée  Ou  Jfelehthàl,  y.  p.  134  : 1  b.  1/4  à  pied  jusqu'à  8t-Nicolas. 

Le  ch.  de  fer  traverse  ensuite  la  Melch'Aa,  qu'on  a  détournée 
dans  le  lac  de  Sarnen ,  et  s'approche  du  1m  de  Samen  (467  m.), 
long  de  6  kll.  et  qui  est  tr^s  poissonneux.  Vue  à  dr.  —  24  kil. 
SMlltellX  (487  m.;  bôt.;  *Kreuz, p.  4  ft.  50  à 5;  Engel),  beau  village 
de  1556  bab.,  non  loin  de  la  rive  E.  du  lac. 

De  Sacbseln .  dans  le  Grand  Melcbthal  (v.  ci-dessus),  chemin  agréable 
et  ombragé,  par  IlQbli  (S/^  d'h.  ;  748  m.  ;  *pens.  chez  le  euré  Anderhaldent 
4  fr.  50;  r.  Si»Uen/eUy  4  fr.),  patrie  de  Kieolas  de  Fliie  (p.  13(4),  au-dessus 
du  Banfi  et  où  il  y  a  une  chapelle  d^où  Ton  jouit  d'une  belle  vue.  D,e  là 
au  village  de  Helchthal  (p.  134),  1  h.  1/4. 

On  longe  ensuite  le  lac  jusqu'à  l'extrémité  S. ,  puis  on  DMnte 
un.  peu  à  g.  «u  débouché  du  F^tU  MeUhthal, 

J29  kiU.Oinril  (508  m.;,  h&t.:  Bahnhofy  Krone),  village  d9»t 
réglÂse  est  située  sur  la  hauteur.  Belle  v^e  du  clmetièi^  ;  au  8.-P.) 
le  OfâwiUr Stock  (2014  m.)  et  le  Rothharn  de  J?H<sfiis(2351iii.). .  Au- 
ftessus  de,la<gar9).les  restes  inslgniflants  du  château  de.i?iMi<n«i.  . 
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Aaee&HOn  intéresaanift  du  GkwâerStMk  (9Dl4m.),  en  4  h.  deOiswil, 
par  KleintlUil  et  /«oi.  On  peut  rede«eendre  à  TO.  dans  le  JfmrUtaïua  (Entle* 
bueh,  p.  143).  --  De  Giawil  au  Betàhom  de  Brieas  (p.  166),  6  h.;  première 
moitié  du  «entier  bonne,  Tautre  escarpée  et  désagréable.  — >  De  <Hswil 
par  la  vieille  *soirrK  du  Bkûiiio  an  col  dm  Brfliiif  (1085  m.;  *Kurhmm 
Jhntniçt  V.  ei^dessons),  8  h.  Descente  snr  Meiritkçen  en  1  h.  V4  on  sur  Brieng 
en  S  h.    Intéressant  pour  les  piétons. 

Au-dessus  de  Giswll  commence  la  première  rkmpe  escarpée  dé 
la  voie,  aveo  crémaillère.  Elle  contourne,  en  montant  de  10%,  là 
vallée  encaissée  de  Giswil  (â  dr.,  dans  le  bas,  les  lacets  de  la  ro«rt» 
du  Brûnig),  passe  sous  bois,  firanchlt  deux  gorges  et  deux  trancliéei 
et  atteint  près  de  Bûrgeln  la  hauteur  du  KaiaenHthl  (703  m.).  Au 
Sw.se  montrent,  au-dessus  de  la  dépression  du  Brûnig,  les  lirais  som- 
mets du  Wetterhorn.  Puis  on  passe'  à  une  grande  hautettr  au-dessct 
du  pittoresque  Ue  d«  Lungeni  (6ô9^  m.)  et  par  un  petit  tunnel.    '^■ 

36  kil.  Lnngem  (765  m.-,  bôt.:  *du  Lion -d'Or  ^  du  Brûnig^ 
p.  5  a  6  fr.  ;  Alpenhof^  de  VOun)^  gros  village  à  dr.,  dans  le  bas,  au- 
paravant à  l'extrémité  S.,  mais  depuis  1836  à  V4  d'h.  du  lac,  qu^on 
a  réduit  alors  de  moitié,  en  le  faisant  écouler  dans  celui  de  Sarnen; 
par  une  tranchée  de  1400  m.  de  long.  Lungern  et  Ober-Seemles,  qui 
en  est  tout  près,  sont  les  derniers  villages  de  la  vallée.  — '  Le  X>un- 
delihaeh  forme  une  jolie  cascade  sur  le  versant  0.  de  la  montagne! 
Au  S.-£.,  le  Giehd  (2037  m.),  d'où  la  vue  est  très  belle  et  dont  ou 
peut  facilement  faire  l'ascension  de  Lungern,  en  3  h.  ^/j. 

Puis  la  seconde  rampe  à  crémaillère.  Belle  vue  en  arrière  sut 
la  vallée  de  Lungern.  Tunnel  de  Kœppeli  (905  m.),  de  137  m.  dQ 
long.  On  monte  lentement  dans  la  vallée  de  Brunipmatt,  A  dr. 
dans  le  haut,  la  route  du  Brûnig.   On  remonte  rapidement. 

41  kil.  Briinig  (1004  m.  ;  buffet,  dî.  3  fr.  50,  v.  c.  ;  *H,'P,Jr  Kur- 
hau8  Brûnig,  à  3  min.  de  la  gare ,  dans  un  beau  site,  p.  9  a  12  fic^ 
cher  pour  les  passants),  station  au  point  culminant,  non  loin  du  cal 
du  Brûnig.  On  y  a  une  belle  vue  :  en  face,  les  ËDgelhœrner  (p.  188) 
et  la  chaîne  du  Faulhorn  (p.  181);  à  g.,  la  vallée  de  Meiringen  jus- 
qu'au Kirchet  (p.  189),  avec  la  dernière  ehute  du  Reiohenbach 
(p.  167);  tout  droit,  la  cascade  de  l'Oltsohibach  (p.  184);  au  fond, 
le  cours  de  l'Aar,  et  à  dr.,  un  coin  du  lac  de  Brlens. 

Vue  superbe  de  la  WyUr-Alp  (1480  m.),  à  i  h.  Vsa»  1S(.'0,  du  Brûnig 
plus  étendue  encore  du  Wyler?iorn  (3006  m.),  à  3  h.  du  col. 

Sbvtibe  du  Baûmo  a  Hbirimobv,  S  h.,  intéressant.  De  la  station,  on 
descend  la  route  au  K.  pendant  5  min. ,  puis  on  prend  un  sentier  à  dr., 


traverse  la  voie  et  descend,  généralement  sous  bois,  à  Hoh/luh  (i  h,.  ;  p.  184). 
Là,  on  prend  à  g.  en  deçà  de  Taub.,  puis  par  le  premier  chemin  a  dr.  et 
plus  tard  par  des  prairies,  en  passant  à  Wauerwendi  et  à  Oûldertn.    Belle 


vue  des  Wetterhœmer  et  de  la  vallée  d'Oberhasli.    Sn&n  ThOt.  Alpbaeh 
et  Meiringen  (p.  184). 

La  voie  redescend  par  une  forte  pente  (12%),  ie  long  d^une 

paroi  à  pic,  sous  des  rochers  en  surplomb,  dans'  detf  tranchées  et 

sur  des  murs  de  soutènement ,  au-desSus  des  gorges  du  Otosshiiehi 

du  Kehlhach  et  du  HausenhacK    Enfin  dans  la  vallée  de  l'Aar.  — 

46  kil.  Meiringen  (p.  183).  De  là  à  Brienz  et  à  Tnterlaken,  v.  R.  50. 


137 

S6.    De  Meiringen  à  Engéiberg.    Bngitleii-Alp. 

Col  du  Jocli. 

V.  l€s  earUs  p.  166  et  130. 

•  9  h.  3/4:  Isi'Hof,  1  h.  1/4;  £Bg»tlea-Alp ,  5  (de  Meiringen  direetemeat 
iiuqu'à  L*aeneii,  2  à.  1/9;  à  rBngatlea-Alp,  S  h.  Vsh  «ol,  U/g;  Triibpee, 
l^;  £iigelb«rg«  11/].    GhevaU  d'In-Hof  à  Engelberg,  SO  fr.,  45  pour  3  jours  ; 

ride  (inutile),  10  fr,    Ohe^al  de  rEugatlen-Alp  à  Engelberg,  15  fr.  \  guidée, 
ExeursioB  intévetsante ,  outûi  plutdt  eu  seul  inverse.    Si  l'on  peut  y 
'  «HMAcrer  â  jours,  il  vaut  mieux  coucher  à  l'Ei^istlen - Alp ,  où  Ton  peut 

yMser  agréablement  Taprès^midi. 

De  Meiringen  à  Im-Hof  (1  h.  V4;  626  m.),  v.  p.  189,    Deux 

ekemins  conduisent  ensuite  dans  le  €^enthal.     Ou  bien  on  suit  la 

f^te  du  Susten.  jusqu'à  la  fonderie  de  fer  de  MûhletKàl  ('/4  d'h.)» 

traverse  sur  un  pont  le  OenthàlwasMr  et  monte  à  g.,  sous  bois,  à  la 

Wagenkehr  (*/,  h.  ;  rafratch.)  et  i  la  Omthalàlp  ('^  h»)*    Ou  bien 

on  quitte  la  route  du  Susten  i  WyUr,  à  20  min.  d'Im-Hol,  pour 

prendre  à  g.  ;  on  passe  le  Oadmenbach,  et  l'on  tourne  encore  6  min. 

plus  loin  k  g.,  par  une  montée  assez  raide,  à  travers  des  pâturages 

et  un  bols»    Aux  cbalets  de Lauenen  (i  h.;  1159  m.),  où  débouche 

à  g.  le  chemin  direct  de  Meiringen  (v.  ci -dessous),  commence  la 

Oexithalalp. 

Il  y  a  un  autre  chemin,  plus  court  de  1/2  h.,  pour  aller  de  Meiringen 
à  la  Qentbalalp.  On  traverse  le  ruisseau  et  va  d^abord  tout  droit  pendant 
10  min.,  puis  on  monte  à  g.,  on  longe  dans  le  haut  le  bord  du  HatUbtrg^ 
par  un  étroit  sentier,  les  ÊundêeMpfi^  d*où  Ton  a  de  magniflques  rues  des 
vallées  qui  se  réunissent  près  d*Im-Hof.  Si  Ton  est  sujet  au  vertige,  il 
est  bon  d>  avoir  un  guide.  On  arrive  en  3  h.  1/4  &ux  chalets  de  Lauenen 
(y.  et-dessus). 

Bientôt  on  atteint  le  Qenthalbach,  dont  on  longe  la  rive  droite. 
A  V4  d^h*}  &u  Leimboden  (1195  m.),  à  dr.  le  chemin  de  Mûhlethal 
mentionné  ci -dessus:  il  y  a  un  cabaret  sur  la  rive  g.  On  monte 
ensuite  insensiblement  et  le  bas  de  la  vallée  est  assez  uniforme.  En 
arrière,  le  Wetterhorn  et  le  Hangend-Gletscherhorn,  à  l'extrémité 
de  la  vallée  d'Urbach  (p.  189).  Au  bout  de  20  min.,  sur  la  rive  g. , 
les  chalets  du  Qenthal  (1217  m.),  et  1  h.  plus  loin  les  chalets  dti 
Schwarzenthal  (1401  m.),  où  il  y  a  une  petite  auberge. 

La  vallée  commence  à  devenir  plus  intéressante.  Les  parois 
des  Qadmer-Flûhe  (2972  m.)  s'élèvent  toujours  de  plus  en  plus 
haut  à  dr.;  il  en  sort,  selon  que  la  neige  fond  plus  ou  moins,  des 
ruisseaux  qui  forment  des  cascades  variables ,  en  dernier  lieu  huit 
i  côté  les  unes  des  autres,  les  Achtelsassbœche,  U Engstlenbach, 
nom  du  ruisseau  à  partir  de  là,  en  forme  aussi  plusieurs.  Le  chemin 
passe  sur  la  rive  g.  et  monte  en  1  h.  V47  souvent  rapidement,  à  travers 
un  beau  bois,  à  T'^Snifgileii-Alp  (1839  m.;  *hÔt  Immer,  ch.  t.  c.  3  à 
5  Cf.,  dt.  4,  soup.  3,  p.  7  à  9>.  C'est  un  des  plus  beaux  pâturages 
des  Alpes,  avec  de  vieux  alviés  et  des  sapins  magnifiques.  L'eau  y 
est  fort  bonne  et  n'a  guère  qtie  4**  R.  *Vûe Superbe:  an  S.-0.,  le 
majestueux  Wetterhorn;  à  g.,  les  Schreckbosmer ;  à  dr.,  plus  loin, 
la  Bltimlisalp,  et  à  TE.  les  Wendenstcecke  et  le  Titlis. 
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Ko»  loiii  de  Tli^l,  le  HTiN^rinMiMM  eu  la-  «spnree  merveilleasea, 
source  intermittente  qui  coule  ordinairement  vers  midi,  quand  il  fait 
humide  et  au  printemps,  lort  de  la  Ion  te.,  des  neiges,  mais  qui  est  tarie 
au  mois  d^août  et  même  plus  tôt  dans  les  années  de  sécheresse. 

EzcuBsioKS.  —  A  Helchsbb-Fkutt,  belle  promenade  de  3  h.,  pour  la- 

auelle  on  n'a  pas  besoin  de  guide  (4  fr.;  cher.,  10).  On  monte  au  K.-O. 
e  rhôtel  à  une  cascade  et  à  dr.  de  là  par  un  chemin  assee  rai  de,  d^où 
Ton  a  bientôt  une  vue  magnifique  des  Alpes  Bernoises  :  on  y  aperçoit  le 
Finsleraartiom  à  g.  des  Sehreekhœrner.  Dans  le  haut,  on  fait  le  tour  de  la 
eime  gasounée  de  la  Spiehêrjluh  (9089  m.),  on  passe  a  un  petit  lae  et  Ton 
arrive,  au  bout  de  1  h.,  à  la  7<mntnmtp  (1968  m.),  grand  p&turàge  où  il  y 
a  quantité  de  chalets  (lait,  etc.).  Ensuite  on  continue  de  plain-^d,  par 
de  beaux  p&turages  et  en  passant  encore  à  deux,  petits  lacs,  jusqu'à  Vhôtel 
Uelchgee-FniÙ  (iSU  m.;  H.-P.  Frutti  P.  Belnhard;  v.  p.  135). 

Gousses  db  montagub.  —  Au  Schafherg  (Gwœrilèr^  343d  m.),  3  h.,  pas 
difficile;  au  Ormtttodt  (3663  m.),  3  h.  1/2,  avec  un  guide,  fatigant;  au  mld- 
geinberg  (3665  m.),  S  h.,  avec  un  guide  (5  fr.),  assez  péîdrble  (v.  p.  1^5).  -^ 
Au  Wendenstock  (9044 m.),  4 h.,  avec  un  guide,  difficile,  seulement  pour 
les  alpinistes:  vue  grandiose. 

Le  "Titlit  (3339  m.)  se  gravit  en  moins  de  temps  de  TBIngstlen  -  Alp 

Sue  d'Engelberg:  au  col  du  Joeh,  en  1  h.  1/2;  puis  àdr.,  par- des  rocbevs, 
.  es  éboulis  et  de  la. neige,  où.  la  montée  eat  difficile  et  fatigante,  en  3  h.  1/3 
à  4  h.  au  sommet.  Le  chemin  de  TEngstlen-Aip  rejoint  dans  le  haut  celui 
d'Engelberg  (p.  183),  sur  le  névé.  Les  gens  de  Thotel  servent  de  guides: 
16  fr.,  portes  en  compte,  et  un  pourb.;  30  fr.  si  Ton  descend  àSngelberg. 

A  Gadmbh,  par  lb  Sattbli,  3  h.  1/2  à  4  h. ,  intéressant  v  guldevpour 
le  Sœtteli,  4fr.:  Gadme&i  10;  la  Steinalp.,  14;  Wasen,  31.  On  traverse 
TEngstlenbach  a  l'extrémité  0.  du  lac,  se  dirige  vers  Talpe  de  Scharmad- 
lager  et  monte  par  un  sentier  sur  le  versant  de  la  Gadmer-Fluh,  au  Snt- 
téÛ  (3  h.),  d'oii  Ton  a  une  *vue  magnifique  de  la  vallée  de  Gadmeu,  du 
glacier  de  Trift  et  des  Alpes  Bernoises.  La  descente ,.  longue  et  raide, 
demande  1  h.  i/a  à  3  h.  Oadmen  v.  p.  139.  —  La  vue  de  V*AchteUa$$grai 
(«Grœtli»),  1/2  h.  plus  loin  et  un  peu  plus  bas  que  le  Seetteli,  est  encore 
plus  belle.. 

Le  chemin  muletier  longe  le  petit  lae  d^Engstlen  (1852  m.),  de 
V2  lieue  de  long.  Puis  il  monte,  en  laissant  apercevoir  à  dr.  les 
Wendenêtœeke ,  le  Pfaffengletscher  et  le  Jochgletscher ,  en  1  h.  au 
col  du  Joch  {Jochpa89,  2208  m.).  La  vue  y  est  restreinte.  On  descend 
en  Vs  ^'i  P&f  un  chemin  assez  bon,  sur  des  rochers  et  des  éboulis,  à 
la  Trûbsee-Alp  supérieure  (aub.),  au  S.-E.  du  petit  lac  verdâtre  dît 
le  Trilhsee  (1765  m.)  ;  puis  par  le  fond  plat  et  marécageux  de  la  vallée, 
(le  Trûbsee  resté  à  g.) ,  où  on  traverse  le  ruisseau  qui  descend  des 
glaciers  du  Tîtlis,  et  l'on  gagne  en  Vid'h.  à  r*J7.-P.  Bess,  sur  la 
Pfaffenwand  (1790  m.  ;  ch.  t.  c.  2  fr.  50  à  3.50,  dé.  1.50,  dt.  3.50,  p. 
dep.  7).  Vue  splendide  du  Titlis  et  de  la  vallée  d'Engelberg;  plus 
belle  encore,  jusqu'au  Schlossberg,  aux  Spannœrter,  etc.,  du  Bitzi-^ 
stock  (1898  m.) ,  qu'on  gravit  facilement  de  l'hôtel  en  20  min.  As- 
cension du  Titlis,  V.  p.  132. 

On  descend  ensuite  par  ui»  bon.c)iemin  en  lacets,  le  long  des 
parois  escarpées  de  la  Pfaffenwand  et  par  la  Oersohni-Alp  (12Ô7  m.), 
dans  la  direction  d'un  groupe  de  pins,  puis  dans  un  bois,  au  pied 
de  la  montagne,  où  on  traverse  V Éngelh^rger -  Aa ,  et  l'^n  eat  en 
1  h.  */»  *  Engelberg  (p.  131). 
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âdi   De  Meirittgen  à  Wasen.    Col  du  Sasten. 

V.  les  cartes  p.  166 y  130  ei  ISO. 


11  h.:  Im-Hof,  H/4;  Gadmen,  3;  Am  Stein,  3S/4;  col  du  Susten,  II/4; 
Meien,  Ss/4i  Wasen,  1  h.  Cheval,  35  fr.,  40  si  Ton  ne  revient  pas  le  même 
jour.     Gnide,  18  fr.,  inutile. 

De  Meiringen  à  Im-Hof  (1  h.  V4;  ^^6  m.),  v.  p.  189.  —  La  boutb 
DU  SvsTBN,  construite  «n  1811  par  les  cantons  de  Berne  et  d'Uri^ 
pour  les  relier  à  celle  du  St-Qotiiard,  et  qui  n'est  bien,  entieienue 
que  du  côté  bernois  (carrossable  jusqu'à  Thôt.  de  Stein),  se  détache 
à  Im*fiof  de  la  route  du  Grimsel.  Elle  traverse  à  TK  de  charmantes 
prairies  et  des  versants  boisés,  où  serpente  le  Gadmenhaeh,  A  TO., 
tantôt  le  Wettechorn,  le  Wéllhorn  et  les  Engelhœrner,  tantôt  le  groupe 
du  Schwarzhorn. 

La  partie  inférieure  de  la  vallée  s'appelle  Milhlethal  ;  plus  hatit^ 
c'est  le  ^essenthal.  Au  delà  deWyler  (20min.)i  à  g.,  le  chemin  de 
l'Engstlen-Alp  (p.  137).  La  route .Aranehit  10  min.  plus  loin  le  Gad- 
menbach,  et  à  15  min.  de  là,  près  d'une  vieille  fonderie  de  fer,  le 
GenthalhcLch ,  sur  la  rive  g.  duquel  il  y  a  un  second  chemin  con- 
duisant à  l'Engstlen-Alp  (v.  p.  137).  45  min.  plus  loin ,  à  Uûhle- 
atalden  (950  m.),  s'ouvre  au  S.-E.  la  valUe  de  Trift,  au  fond  de  la- 
quelle se  voit  le  grand  glacier  de  Trift, 

Vallée  de  Trift  ou  Ttiftlhal  (v.  U  carte  p.  19Q),  4  h.  i/s  jusqu'à  la  ca- 
bane de  Tiift,  seuiMuent  avec  un  guide:  A»dré  de  Weiue^fliuhy  de  Muhle- 
stalden^  Jean  Moor  ou  Jean  Luchs^  de  Gadmen.  On  va  par  la  rive  e-  du 
Trifibach  et  le  côté  g.  de  Textrémité  du  glacier  à  la  cabane  de  WindegglB  h.; 
1941  m.);  puis  par  le  glaeier,  à  eet  endroit  presque  de  plain-pied,  jusqu'au 
bas  du  ThœUMoei,  et  sar  ses  rochers  escarpés  jusqu.  à  la  cabaœ  de  IH/t 
du  C.  A.  S.  (1  h.  i/ji\  2515  m.))  d'où  Ton  a  une  vue  superbe  de  la  partie 
supérieure  du  glaeier.  De  la  cabane  par  la  TriftUmml  (3100  m.)  et  le 
çkêcier  du  RMne  k  la  Fttirka  (p.  138)  ou  à  Vhoipicé  du  Orimtel  (p.  191),  9  h., 
eoarsB  pénible.  —  Au  *DainnuMtock  (3883in.)«  4  h.  Vs  à  5  h.  de  la  même 
cabane,  excursion  pas  trop  difficile  pour  les  alpinistes  et  très  intéres- 
sante. Guide  de  Meiringen ,  40  fr.  On  peut  descendre  du  côté  du  Grim- 
sel,  en  7  h.,  par  le  glacier  du  Rhône  et  le  Nttgelisgrœtli.  —  Le  Sehneestoek 
(3606  m.,  5  h.),  le  ThieralpUstock  (3400  m.,  5  h.)  et  le  DiechUrhom  (3388  m,, 
4  h.)  se  gravissent  également  sans  difficulté  de  la  cabane  du  Club.  —  Les 

Xassages  menant  à  la  Ootichener  -  AVpy  par  la  chcAne  du  WinUrherg  (col*  de 
raagpkmkf  de  Damma  et  Winteryûch)^  sont  difficiles  et  même  dangereux 
(8 h..;  V.  p.  iaO).  A  la  rpute  de  la  Futka,  9 h.,  par  le  Jï^entattel  (env. 
3300m.)  et  le  Ti^engleUeher ^  intéressant  et  assez  facile,  quand  la  neige 
est  bonne.  —  Passage  intéressant  aussi  par  le  Fartwanf-Satial  (3656  m.)  à 
Chittannen:  montée  escarpée  du  chalet  de  la  Windegg  au  eol,  «n  3 h.; 
desecKte  par  la  Sieinhaus-Alp  i  Guttaunea,  en  3  h.  —  Pas4age  du  même 
genre  par  la  Steinlinuni  (3734  m.)  à  la  Stein- Alp:  de  la  cabane  de  Oraggi^ 
vis-à-vis  de  la  "Windegg,  à  dr.  du  glacier  de  Trift,  en  3  h.  au  col,  entre 
le  OigHetodt  et  le  Voréer-  Thierberg;  descente  par  le  glaeier  de  SteinUmmi 
et  en  eontouniant  les  pentes  du  TbaieggH^  en  3  h.,  à  YMUl  du  Stein  (p.  140j. 
En.  profitant  de  ces  deux  c^rniers  cols,  des  marcheurs  persévérants  peu- 
vent atteîn,dre  la  Ôtein-Atp , 'de  Guttannen  (p.  190),  en  une  journée  de  11 
à  13  h.  deinàrehe. 

Poi9  on  triTerse  le  QttdfMnbach  et  on  monte  -pa^iSchafteUn.  à 

VnterfiS¥M  (1  h.;  1178'».),  où  commèfoce  la  b^ïÏQ^atlf'e  âé  Qad-^ 

men,  avec  oàdatan  (20min.-,  1207 ta»,' ^faôt:  fcer^pas  cher), ^illagb 

formé  des  hameaux  d'Aw-d«r-£j7gr,  Biihl  et  Ohermatt,  Chemin  de 
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V  EngfiU$n-Aip ,  paf  .le.  SattêU,  ▼.  p.  13&  La  y«Maie  de  lu  irall^e, 
avec  ses  magnifiques  érables,  contraste  singulièrement  avec  les 
flancs  nus  et  abruptes  ^es  Qadmer-Flûhe  (p.  137).  On  aperçoit  le 
glader  de  Wenden,  sur  le  versant  E.  des  ÙrcUstœcke  (2909  m.). 

La  route  est  ensuite  quelque  temps  de  plain*pied,  puis  elle 
monte  en  lacets ,  sous  bois ,  aux  chalets  de  Feldmooa  (1504  m,))  et 
plus  loin,  par  une  contrée  sauvage  surnommée  V Enfer  («Hœlle»), 
k  lliftttl  du  Steis  (2  h.  Vt;  1866 m.),  au  pied  de  Ténorme  glacier 
du  Stein, 

A  LA.  GotOHSuaH-ALP,  PAB  hà.  SusTBHLiiiMt ,  counê  fatigant»  de  ^h.; 
guide,  de  Meiringea,  36  fr.  On  monte  à  VO.  du  glacier  du  Steio,  par  les 
pentes  du  JTialegffliy  au  gUtcier  de  la  Steinlimmi^  passe  par  là  au  TMerberglii 
puis  par  le  plateau  de  névé  du  glaciéf  dit  Stein  à  la  Bustenlimmi  (3103  m.), 
au  S.-O.  du  Brunnenttock  (y.  ci-dessous).  Ensuite  on  descend  par  le  çlà- 
eUr  du  Susien  à  la  KthUn^Aip  (2305  m.)  et  par  le  glacier  de  Kehle  à  la 
Hintere-Rcethe  et  à  la  Cfœichener-Alp  (p.  ÏQO).  —  Un  passage  du  même  genre 
est  la  XhierbergUnimi  (env.  33(X)  m.):  on  monte  par  le  glacier  du  Stein  au 
col  entre  le  Sieinber.g  et  le  Himter-  JTUerberff  et  redescend  par  le  giaeter  de 
Kehle  à  la  Goeschener-Alp.  —  Le  'BnuMMasteck  (3512  m.),  sommet  le  plus 
élevé  des  Sustenhœrner  (y.  ci- dessous),  se  gravit  en  7  à  8  h.  de  Thôtel  du 
Stein,  par  les  glaciers  de  la  Steinlimmi  et  du  Stein.  Ascension  pénible  mais 
très  intéressante.  Guide,  35  fr.  On  peut  redescendre  par  la  SustenUtnmi, 
à  la  Gœeeheuer-Alp  (p.  190). 

Au  glacier  de  Trift^  par  la  SteinUmtni  (6  h.  jusqu'à  la  cabane  de  Graggi), 
V.  p.  139..  Autre  passage  par  la  crête  de  neige  de  2wiacli6n-Thierberge& 
(env.  !9960m.),  entre  le  Vorder- ^Uerberg  et  le  Blnter-TMerberg,  en  5à6h. 
à  la  eàbaue  de  Tri/i  (p.  139).  —  A  Engelberg^  par  le  WeiidenJoch^  v.  p.  133. 

Plus  loin,  la  route  monte  au-dessus  de  la  moraine,  par  un  grand 
circuit  à  dr.  (raccourci),  puis  en  serpentant  sur  le  versant  de  la  mon- 
tagne, d'où  l'on  a  de  magnifiques  coups  d'œil  sur  l'énorme  glacier  du 
Stein,  entouré  des  Sustenbœrner,  de  la  Sustenlimmi,  du  Owschten- 
hom,  du  Yorder-Thierberg,  du  Hinter-Thierberg  et  du  Giglistock. 
On  est  en  1  h.  V4  au  ool  du  SfiBten  (2262  mv)j  d'où  l'on  a  à  l'E.  une 
vue  restreinte,  mais  grandiose,  de  la  cbaîne  de  montagnes  imposante 
qui  borne  le  Melentbal  au  N^  et  dont  les  principaux  sommets  sont 
les  Spannœrter  (p.  132). 

La  route  est  ensuite  uniforme.  Elle  descend  en  faisant  de  nom- 
breux circuits  et  elle  s'approche  du  Meienkaeh,  qui  sort  du  KaUh- 
thàt,  gorge  escarpée  où  le  Stuckliêtock  (3309  m.)  et  les  Sustenhamer 
(3320  m.)  versent  leurs  avalanches.  A  dr.,  dans  le  bas,  la  Suètenàlp 
(1757 m.);  puis,  à  g.,  la  Ouferplattenalp  (1  h.;  1745 m.).  On  con- 
tinue presque  de  plain-pied  par  la  vallée,  qui  est  couverte  d'éboulis 
et  où  la  rivière  forme  plusieurs  bras  (deux  ponts)  ;  on  passe  par  la 
gorge  profonde  du  Oore%mettUnbach{^/^  d'h.  ;  1565  m.)?  et  on  traverse 
la  OorezTnettlenalp,  Ensuite  le  hameau  de  Fœmigen  (20  min.; 
1459  m.^  aub.);  plus  loin,  le  village  de  Heien  (40min.;  1320  m.; 
aub. :  Kreuz,  Stem)  et  les  chalets  de  Husen  (20  min.;  1179  m.).  On 
passe  à  la  Meiensehanz  (1097  m.),  redoute  détruite  par  les  Français 
en  179^.  Enfin  une  descente  rapide;  on  traverse  le  chemin  de  ler 
du  St^Oothard,  et  l'on  est  kWaten  (40  min«;  p.  115}*  . 
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d5  kil.  Ghbmiv  de  fsr.  Trajet  en  3  h.  1/4  ^  4  h.  Prix  :  9  fr.  60, 6  fr.  05 
et  4  fr.  90. 

Luceme,  y.  p.  83.  Cette  ligne  se  détache  à  g.  du  chemia  de  fer 
Central  (p.  19),  près  da  pont  de  la  Reuss,  passe  dans  nu  tunnel  de 
1135  m.,  sous  la  Zimmeregg,  et  entre  dans  la  large  vallée  de  la  Petite 
Emme.  —  5  kil.  Littau,  au  pied  du  Sonnenberg  (p.  87).  -^  12  kil, 

Malters  (516  m.  ;  h6t.  :  Kreuz),  qui  a  une  belle  église. 

Une  route  conduit  d*iei  en  1  h.  1/4  à  SehwWMnberc  (811  m.  ;  hÔt.  :  Weiêteê 
Kréufj  PJItUrhmui  ;  Kmtham»  Mati^  fort  simple),  trèt  fréquenté  eomme  séjour 
par  les  BuiMes,  dans  un  joli  site,  sur  une  hauteur  au  B.  —  1  b.  1/4  plus 
loin,  Eiçenthal  (1060 m.),  établissement  simple,  dans  un  endroit  irrité. 
On  y  a  une  belle  vue,  de  la  Wûrtenegg,  sur  Lueerne  et  le  lac  des  Quatre- 
Cantons.    De  là  à  Krient,  en  3  h.,  par  HerrçottêwtUd^  v.  p.  87. 

De  Sehacke»  (v.  ci-dessous),  i/o  h.  à  TO.  de  Halters,  part  la  vieille  rouU 
de  la  Bramegç^  Elle  passe  à  s^  d  h.  de  là  aux  bains  d'eaux  ferrugineuses 
de  Fambflhl  (750  m.;  *Kurhau*^  p.  5  à  6  fr.),  dans  un  joli  site.  Puis  elle 
fr&ncbit  la  Bramegg  (961  m.)  et  aboutit  à  EntUbuch  (1  h.  V4«  ▼•  ci-dessous). 

La  vallée  se  rétrécit  au-dessus  de  Schachen,  Le  chemin  de  fer 
se  rapproche  de  TËmme  et  la  traverse  avant  W€rf^«ns^«in,  localité 
située  à  g.  et  qui  a  un  ancien  couvent  transformé  en  maison  de 
sourds-muets.    Puis  un  petit  tunnel. 

20  kil.  WoUlutiueft  (571  m.;  hôt:  Bahnhof,  Raisli,  Kreuz),  vil- 
lage de  1661  hab.,  divisé  en  deux  parties  par  l'Ëmme  :  Wohlhau$en- 
Wiggern,  sur  la  rive  g.  ;  et  Wohlhausen-  Markt,  sur  la  rive  dr.  —  A 
2  b.  à  rO.,  au  pied  du  Napf  (p.  142),  Mensherg  (1010  m.),  séjour 
assez  fréquenté. 

C'est  ici  que  commence  rZntlehaoh,  Jolie  vallée  de  5  lieues  de 
long,  couverte  de  belles  prairies  et  entourée  de  montagnes  boisées. 
La  vole  passe  sur  la  rive  dr.  de  TEmme,  traverse  immédiatement  un 
tunnel  et  monte  à  ÏR,  de  la  vallée,  sur  des  remblais,  par  trois  petits 
tunnels  et  un  autre  plus  considérable. 

28  kil.  XnUebuoh  (712  m.;  bôt  ;  •du  Port,  des  Trait -Bois,  •P. 

Jenni) ,  village  de  2720  bab. ,  dans  un  site  pittoresque  et  qui  a  de 

belles  maisons.    Excursion  au  Napf,  v.  p.  142, 

A  3  b.  au  S.,  dans  la  vallée  de  rEnflen  (Entlenthal),  à  VO.  du  Sekimberg 
(t.  ei-dessoua),  les  'baina  de  Bebimberf  (1436  m.).  Route  d'Bntlebuch  jusqu'à 
Taub.  mx  Engstlenmatt  (1  h.  V4  d'h.),  puis  un  nouveau  chemin  descendant 
au  pont  de  TEntlen  et  montée  en  lacets  sur  les  versants  du  Behimberg  jus- 
qu'au Kurhau*  (1  b.  1/4).  Voit,  jusqu'au  pont,  5  fr.  pour  1  ou  3  pers.  *,  jus- 
qu'aux bains,  10  pour  1  pers.,  14  pour  3,  18  pour  3  et  33  pour  4.  L'éta- 
blissement, qui  a  des  eaux  sulfureuses,  est  bien  organisé  (p.  dep.  6fr.), 
et  l'on  y  a  de  belles  vues  au  K.  et  au  N.-O.  Panorama  superbe  des  Allées 
du  sommet  du  Sehimherg  (1811  m.),  où  l'on  monte  en  1  h.  par  un  bon  che- 
min; encore  plus  beau  du  *Ftuêrttêiit  (3  h.  1/3;  30A3  m.)  et  de  la  8ehetf- 
waU  (3  h.  1/4;  1983  m.).  Il  7  a  des  sentiers  menant  à  Heaigkreut  (v.  ci- 
dessous),  en  1  h.  1/2;  au  Schwendt-KaUbad  (p.  196),  en  3  h.  i/s,  etc. 

Puis  on  traverse  VEntUn,  qui  se  jette  ici  dans  l'Emme.  A  g., 
Basle,  dans  un  Joli  site. 

35 kU.  Beliiiplhaim  (728  m.;  bôt:  Adler,  iZtsssZi),  localité  de 
2808  hab.,  la  iwibcipale  de  la  vallée.    A  10  min.  de  la*gare  le  Kur- 
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hati»  Schup/htinif  qui  a  une  ftouice  d'eati  fonugiueuse  iodurée.  A 

1  h.  Vs  à  l'£*7  lit  station  climatérique  de  Heiligkreuz  (1126  m.). 

De  Schûpfheim  a  Flûhli:  8kil.  ;  dilig.  3  fois  par  jour,  en  Ih.  S/4i 
voit,  pour  1  pers.,  5  fr.  ;  pour  3  pers.,  7.  La  rouie  remonte  doueement  au 
8.  la  belle  rallée  de  la  Petite  Emme.  Fliihli  (894  m.  ;  *S.-P.  Kreurbuchy  p. 
4  fr.  50  à  5)  est  un  petit  village  dans  un  site  charmant  et  une  station  eli* 
matérique,  avec  une  source  sulfureuse.  Beaucoup  de  bois  et  riche  flore. 
Excursions  intéressantes  :  au  Kettiloch  (1  h.) ,  gorge  où  il  y  a  une  haute 
cascade;  au  BœueMen  (3  h.  -,  1T71  m.);  au  Hagleren  (3  h.  l/s;  1963  m.);  k  la 
Sehratiei^ûhe  (4  h.  ;  3077  m.),  o&  il  y  a  de  curieux  rochers  polis  par  un  an- 
cien glacier  et  d'où  Ton  a  un»  v««  magnifique. 

A  1  h.  Y«  de  Fliihli,  par  une  route  de  voit.,  Sœrenbêrç  (1106  m.  ;  *hôtel, 
p.  4  fr.  à  4.60) ,  autre  station  dimatérique  dans  la  ▼allée  supérieure  de 
TEmme  ou  Marienthal.  De  là,  il  y  a  un  bon  chemin  menant  en  3  h.  sur 
le  *Reihhom  dé  Brienx  (p.  185). 

Db  Flûhli  a  Sarhbv,  par  la  Sbbwbvbog,  6  h.  s/4>  intéressant.  Un  sen- 
tier à  1/4  d^h.  au  S.,  à  g.,  mène  en  8  h.,  par  le  hameau  de  Kragen  et  les 
alpes  de  Holthadt^  StœldeU  et  BlattUi  puis  sous  bois  et  par  une  scierie,  à  la 
Seewenalp,  où  il  y  a  un  petit  Kurhaus  (1740  m.),  fréquenté  comme  station 
dimatérique  (p.  3  fr.  60),  près  du  petit  lac  dit  SeewenteeU  et  d'où  Ton  a 
une  vue  magnifique  des  Alpes  Bernoises.  Le  *Feu€r$tein  (3043  m.),  qui 
ofi're  une  vue  grandiose  des  Alpes,  du  Sentis  au  Hont-Blanc,  se  gravit  de 
cet  endroit  sans  difficulté,  en  1  h.  Un  autre  sentier  conduit  en  l>^  d*h.  du 
chalet  à  la  Stewenêgg  (1839  m.),  d*où  la  vue  est  superbe  (encore  plus  belle 
d'une  hauteur  à  3  min.  à  g.),  et  Ton  descend  de  la  à  dr.  dans  une  vallée, 
où  Ton  retrouve  un  sentier,  qui  passe  à  une  scierie,  en  laissant  à  g.  le 
Schwendi-Kaltbad  (p.  186),  et  mène  à  StaMen  et  à  Samtn  (p.  136). 

La  voie  traverse  plus  loin  la  Petite  Emme ,  qui  prend  sa  source 
au  Rothhorn  de  Brienz,  et  remonte  la  vallée  de  VKmme  Blanche, 

42  kil.  Eioholimatt  (853  m.;  hôt:  ^Lœwe,  Krone)^  village  de 

3086  hab.)  disséminé  sur  la  hauteuc  qui  sépare  l'Ëntlebuch  de  la 

vallée  de  TËmme.  —  Ensuite  une  descente  et  un  petit  tunneU  — 

46  kil.  Wiggen  (793  m.  j  aub.  :  Rœssli).    On  suit  plus  loin  la  rive 

dr.  de  VUfis.  —  52  kil.  Trub$chachen  (730  m.))  premier  village  du 

canton  de  Berne,  à  l'embouchure  du  Trubhach  dans  Tllfis. 

Le  *Kapf  (1406  m.),  au  K.  de  Trubsehachen.  se  gravit  souvent  à  cause 
de  sa  belle  vue.  Route  de  voitures  par  Truh  (»/4  d'h.  •,  816  m.  \  •aub.)  jus- 
qu'à Mettlen  (3  h.;  1063m.;  voit,  pour  1  pers.,  6  fr.);  puis  un  bon  chemin 
muletier  jusqu'au  jplateau  gazonné  du  sommet  (S/4  d'h.  ;  *hôi.,  station  cli* 
matérique,  p.  6  à  6  fr.).  Vue  magnifique,  du  Sentis  jusqu'à  la  Dôle,  et 
aussi  des  Alpes  Bernoises  (panorama  de  Hùrzeler).  -  D'Entlebuch  (p.  141) 
au  Napf,  route  de  voit,  à  10.,  franchissant  la  Ûrande  et  la  Petite  Emme, 
puis  un  sentier  direct,  qui  demande  Ih.,  ou  bien  encore  la  route,  par 
nopUêchufandy  jusqu'à  Romooi  (1  h.  »/4',  790  m.;  aub.),  et  de  là  chemin  mu- 
letier jusqu'au  sommet  (3  h.  1/2).  —  Du  Napf,  un  sentier,  d'où  Ton  a 
presque  constamment  une  belle  vue,  conduit  en  3  h.,  par  la  Lusth^tte  (aub.), 
le  LMeren-OœstU  (H.  su  den  Alpen,  pas  cher)  et  la  ka/rûH  (r.  ci-dessous), 
en  4  h.  à  Langnau.    Gtuide  agréable  :  6  à  6  fr. 

57  kil.  Langnau  (684  m.  ;  hôt.  :  •Birsch,  ch.  t  c.  2  fr.,  dé.  1,  df. 
2,  p.  5;  ^LaweUj  Bœr,  Bahnhof,  Emmenthal)^  riche  village  de 
7644  hab.  et  localité  principale  de  TEmmenthal.  Cette  vallée,  de  8 
à  10  lieues  de  long,  arrosée  par  VRfis  et  la  Grande  Emme,  est  Tune 
des  plus  fertiles  de  la  Suisse.  Elle  est  célèbre  par  ses  fromages  ;  ses 
belles  prairies,  son  magnifique  bétail,  ses  malsons  coquettes  en- 
tourées de  Jardins:  tout  y  témoigne  de  la  prospérité  de  cette  contrée. 
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Ligne  de  Berikoud^  v.  p.  18.  Belle  vue  de  rEmmenlhal  et  de  1«  efaatne 
des  Alpea  du  haut  de  la  B^€êch»o€Ukd'  Bathe^  1  h.  au  N.«0.)  pluê  étendue 
de  la  R^ftiUi  (1904  m.),  3  h.  Va  »u  N.    Panorama  de  O.  Studer. 

'  Le  cbemin  de  fer  franchit  l'illls,  puis  VEmmt,  —  61  kil.  Emmen^ 
matt,  —  64  kil.  Signau  (637  m.  ;  hôt.  :  Thurm ,  B»r).  On  passe  le 
Kiesenbctch.  —  70  kil.  Zœziwyl  (aub.  :  Krone).  A  20  min.  au  N.-O.^ 
SUT  la  hauteur,  OrosS'  Hachstefteriy  type  remarquable  de  village  de 
TEmmenthal.  La  voie  fait  un  grand  circuit  autour  du  Hûmberg.  — 
74  kil.  Konolftngen.  A  '/^  d'h.  au  S.-E. ,  les  bains  de  Schwendlen- 
bad  (836  m.) ,  où  il  y  a  de  belles  promenades  sous  bols.  —  77  kil. 
Tœgertschi,  —  82  kil.  Worb  (587  m.  ;  hôt  :  Lœwe ,  Stern) ,  village 

industriel  avec  un  vieux  ch&teau.   A  g.,  la  chaîne  du  Stockhorn. 

Une  route  conduit  d'ici  à  TE.,  en  10  min.,  à  Enggi$Mu  (690  m.:  aub.) 
et  90  min.  plus  loin  au  *Ktlttihubelbad  (736  m.  ;  simple,  mais  bon  ;  p.  S  fr.  50 
à  4.G0),  qui  a  une  source  saline  et  ferrugineuse,  dans  un  site  charmant  et 
entouré  de  bois,  où  il  y  a  de  jolies  promenades.  On  y  a  une  belle  vue  des 
Alpes,  surtout  du  *Knœrihubel  i^lXi  m.  ;  35  min.).  Vue  magnifique  aussi  de 
la  Onmmgçç  (973  m.),  où  Ton  va  en- 1  h.  i/s  par  Wolkninçen. 

87  kil.  OûffUingen,  sur  la  ligne  de  Berne  à  Thoune.  On  change 

de  voit«re  pour  cette  ville  (v.  p.  153).  De  Gûmlingen  à 

95  kil.  Berne,  v.  p.  153. 


41.  Dé  Luoeme  à  Lenzbonrg  (Aaran).    Ligne  du 

Seethal. 

47  kil.  Chemin  de  fer.  Trajet  en  3  h.  9/4  »  ^h-  Prix:  4  fr.  86  (3«}, 
3  fr.  90(3®).  La  ligne  du  Seethal,  d'Emmenbriieke  à  Lenabourg,  est  le 
premier  chemin  de  fer  sur  roule  à  voie  normaU  ouvert  en  Suisse.  Joli  trajet, 
mais  bèaueoup  de  poussière  en  été. 

De  Lucerne  à  Emmenbrucke  (4  kil.),  v.  p.  19.  Changement  de 
voiture  pour  là  ligne  du  SeethaX,  qui  se  détache  à  dr.  —  6  kil. 
£mm«n  (430m.;  aub.:  Stern),  non  loin  de  la  Reuss.  A  10min.  à 
!'£.,  sur  la  rive  dr.,  Tanc.  couvent  de  Rathhauseny  maintenant  un 
hospice  pour  les  enfants  pauvres.  Puis  les  terrains  fertiles  de  ÏEm- 
menboden.  —  10  kil.  WcUdibruck,  Le  chemin  de  fer  quitte  la  route 
et  monte,  en  offrant  une  belle  vue  sur  le  Rigi,  à  dr.  —  13  kil.  Esehen- 
bach  (476  m.;  aub.:  Rœssli,  Lœwe),  où  il  y  a  un  grand  couvent  de 
Tordre  de  Gîteauz  et  d'importantes  sablières.  —  '15  kil.  BaUwyl 
(516  m.),  où  la  voie  franchit  la  ligne  de  faite  entre  la  Reuss  et  TAa, 
P9ur  redescendre  dan»  le  teethal,  une  des  vallées  les  plus  fertiles 
du  centre  de  la  Suisse ,  bornée  à  l'Ë.  par  le  Lindenberg  (900  m.)  et 
à  rO.  par  VEhrloêe  (814  m.)  et  le  Homberg  (791  m.),  et  au  milieu  de 
laquelle  sont  les  charmants  lac»  de  Buldegg  et  de  HctUwyL 

18  kil.  Hoehdorf  (504  m.;  hôt.:  ^Hirsch),  bourg  prospère,  dans 

un  site  pittoresque,  près  de  belles  sapinières. 

Excursions.  A  i/o  b.  à  TE.,  sur  une  colline,  Tinstitution  de  sourds- 
muets  de  Hohenxain  (614  m.),  anc.  eommende  de  Tordre  de  St-Jean.  Belle 
vue  sur  les  Alpes.  On  va  de  là  en  1  h.  i/a  au  château  de  Horben  (800  m.  ; 
p.  32),  qui  a  surtout  une  vue  magnifique  au  N.  et  à  TE.  ;  puis  on  revient, 
aussi  en  1  h.  1/2.  à  Hoehdorf,  par  les  ruines  de  Lieli  (i/^  h.)  et  Tétabliss. 
hydrothér.  d''Augstiiolx.    Toute  Texcursion  peut  se  faire  en  voiture. 
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Des  routes  «onduiseiit  à  VO.  :  par  RamêrsWfl  k  Oberreinaek  (i  h.  i/^, 
ruines  d'un  ehiteau  d'où  l*on  a  une  vue  magnifique  sur  le  Reethal-  et  le 
Jura;  par  le  pèlerinage  de  SildUrieden  à  la  chapelle  de  Sempitch  13 h.;  p.  19); 
par  Otwyl  à  Bain  (1  b.  1/4),  près  d'Oberbuehe»  (600 m.),  d'où  Ton  a  une 
vue  pittoresque  du  Pilate  et  des  montagnes  de  TEntlebueh. 

20kil.  BcUdegg  (aub.:  Lœwe),  joli  petit  village,  avec  un  vieux 

château,  transformé  en  couvent  et  pensionnat  de  demoiselles,  à  Tex- 

trémité  S.-£.  du  lao  de  Baldegg  (467  m.),  long  de  5  kil.  —  24  kil. 

Qelfingen  (hôt.  :  Stern),  où  commence  la  culture  de  la  vigne.  A  dx., 

le  vieux  château  de  Heidegg,  qui  est  bien  conservé.   A  Va  d'^*  ^^ 

N.,  le  joli  village  de  Hitikirch  (aub.:  Kranz,  Engel),  avec  une  anc. 

commende  de  Tordre  teutonique,  transformée  en  école  normale. 

Une  route  au  N.,  passant  par  AlUoU  et  JËteh^  conduit  en  1  h.  >/«  à  Fahr- 
vfongen  (aub.:  Bser)  et  MtitUrtehwan4en  (hôt.:  Lœwe,  *P.  Seerose),  deux 
gros  villages  voisins  Tun  de  Tautre,  qui  fabriquent  beaucoup  d'ouvrages 
en  paille  (v.  ci-dessous).  On  va  aussi  de  là  en  1  h.  V41  à  Wohlen  (p.  ^Q), 
par  Sarmensdorf^  le  châUtut  de  Hilfikon  et  VUUnérgtn. 

26  kil.  Richenu€,  avec  les  ruines  du  Otûnenhourg,  château  dé« 
truit  en  1386,  sur  un  bloc  erratique  énorme.  —  27  kil.  Ermenseey 
beau  village,  sur  TAa.  —  29  kil.  Mosm^,  On  atteint  le  iM  de  Hallwyl 
(463  m.),  qui  a  9  kil.  de  long  sur  2  de  large,  et  on  monte  sur  la  rive  0. 

32 kil.  Beinwyl  (519m.;  aub.:  Lawe),  beau  village  de  1679 bab., 

qui  a  d'importantes  manufactures  de  cigares  et  une  belle  vue  du  lac. 
Bmbranch.  sur  JMnaeh  (3  kil.  ;  aub.  :  Bser)  et  MengU^m  (4  kil.  ;  aub.  : 
Stern),  villages  industriels  dans  le  haut  du  Winenthiti.  —  Excursion  inté- 
ressante de  Beinwyl  au  Homberg  (7^1  m.),  V4  d'h.  au  S.-O.  Vue  magnifique 
de  là  sur  le  Jura  et  les  Alpes. 

Puis  on  passe  au-dessus  du  lac.  —  34  kil.  Bimoyly  avec  les 

grandes  fabriques  Nussbaum.  —  38  kil.  Baniêwyl  (butfet) ,  qui  fait 

un  grand  commerce  de  vin. 

Db  Boviswtl  a.  Fahkwavoexj:  dilig.  2  fois  par  jour,  en  1  h.  On  passe 
au  vieux  et  beau  ehdteau  de  Hàlhofl,  berceau  de  la  famille  de  ce  nom; 
puis  à  Sééngtn  (i/s  h.  ;  aub.  :  Bœr),  gros  village,  où  est  le  caveau  des  HaUwyl. 
A  10  min.  au  S.-E.,  Tétabliss.  hydrothér.  de  Brtfttnbevf,  anc.  château  de 
la  même  famille,  construit  en  1635,  dans  un  site  riant  (vignes),  à  Tex- 
trémité  N.  du  lac.  —  Ensuite  on  longe  le  lac  à  TE.  et  passe  par  7\nmvy{ 
et  Mtiêterukwtmden  pour  arriver  à  FûhrtMmgem  (S/4  d*h.  ;  v.  ci-dessus). 

39 kil.  NiederhaUuyyl'Darrenœêch,  ^  41  kil.  8eon  (aub.:  Stem), 
village  industriel  de  1794  bab. 

47  kil.  Lenibonrg  (397m.;  hôt.:  ^Krone,  Lawe),  petite  ville 
animée,  de  2Ô01  hab.,  sur  l'Aa^  où  il  y  a  une  grande  maison  de  cor- 
rection. A  TE.,  sur  une  colline,  le  vieux  château  de  Léntbôurg 
(Ô07  m.),  à  un  Américain,  M.  Jessup,  qui  le  fait  restaurer.  A  TO., 
en  face,  le  Staufberg  (521  m.)  avec  une  vieille  église. 

De  Lensbourg  à  Aarau  et  a  Baden,  v.  p.  22. 
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Enge.    Gurten.    Zimmerwald.  148. 

43.  De  Berne  à  Thoane 153 

Environs  de  Thoane.  164.  —  Bains  de  Oumigel.  IM. 

44.  Le  Niesen 155 

45.  De  Thoune  à  Interiaken.    Lac  de  Thoane      .     .     .     157 

A,  En  chemin  de  fer 157 

B.  En  bateau  à  vapeur 157 

Sigriswvl.  1S9.  —  iBsehi.  A  Saxeten,  par  le  col  du  Tanz- 

bœdeli,  Horgenberghom.    Schwalmern.   158.   169.  — 
St-Beatenherg.    Amisbiihl.    Gemmenalphorn.  180. 

46.  Interlaken  et  ses  environs  .........     160 

Promenades  aux  environs.  Petit  Bugen.  Heimweh-Fluh. 
Abendberg.  Vallée  de  Saxeten.  Sulegg.  Bruekwald. 
Goldswyl.  Ringenberg.  Harder.  Vallée  de  Habkem. 
Hohgant.    Augstmatthorn.    Schynige-Platte.    183-166. 

47.  Tallëe  de  Lauterbrunnen  et  Mûrren 166 

Isenfluh.  188.  —  Chute  du  Schmadribaeh.  Steinberg 
Supérieur.  Lae  d'Oberhom.  189.  —  Allmendhubel. 
Sehilthom.  Sefinenthal.  171.  —  De  Lauterbrunnen 
dans  le  Kienthal  et  à  Kandersteg  par  la  Sefinenfurgge, 
et  à  Kandersteg  par  le  col  de  Tsehingel.  173.  —  De 
Lauterbrunnen  dans  la  vallée  de  Lœtseh,  par  le  Peters- 
grat.  Wetterlueke.  Sehmadrijoeh.  Lauinenthor.  Roth- 
thalsattel.    Col  de  TEhneflah.  173. 

48.  Dlnterlaken  à  Orindelwald 173 

I.  Ligne  directe 173 

II.  Ligne  de  la  Wengernalp 174 

Chemin  muletier  de  la  Wengemalp.  174.  —  Mettlen- 
alp.  Ascension  de  la  Jungfrau.  Silberhom.  175.  — 
Glacier  de  TEiger.  Cabane  de  Guggi.  Lauberhom. 
Hœnnlichen.  l78.  —  Glacier  supérieur  de  Grindel- 
wald.  Chalet  Hilehbach.  Eisboden.  178.  —  Glacier 
inférieur.  De  Grindelwald  à  la  Bœregg  et  au  Zsesen- 
berg  par  la  Mer  de  Glace.  Zœsenberghom.  Metten- 
berg.  179.  —  Wetterhom.  Grand  et  Petit  Sehreek- 
horn.  Hœnch.  Eiger.  De  Grindelwald  à  Thos- 
piee  du  Grimsel,  par  la  Strahlegg,  les  cols  de 
Finsteraar  et  de  Lauteraar.  De  Grindelwald  à 
l'Bggishorn  par  les  cols  de  la  Jungfrau,  du  Mœneh, 
de  TEiger,  de  Fieseh.  180.  181 

49.  LeFaulhorn 181 

De  Grindelwald  au  Faulhorn.  181.  —  De  la  Schynige- 
Platte  au  Faulhorn.  Du  Faulhorn  à  la  Grande  Seheid- 
egg.  183.  —  Rœthihom.    Schwarzhom.  183. 

50.  De  Meiringen  à  Interlaken.  Lac  de  Brienz    .     .     .     183 

Gorge  de  TAar.  Hasleberg.  HohenstoUen.  184.  ^  Roth- 
hom  de  Brienz.  185.  —  Giessbach.  Enge.  Axalp.  Lae 
de  Hintert>ourg.  Du  Giessbach  au  Faulhorn.  Du 
Giessbaeh  à  Interlaken,  par  Iseltwald.  186. 
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51.  De  Meiringen  à  Grindelwald  .     .    ^ 187 

Chutes  duSeiehenbach.  187.  —  Bains  et  glacier  de  Bosen- 
laui.    Cabane  du  Dossen.     Wetterlimmi.  188. 

52.  De  Meiringen'  au  glacier  du  Rhône.   Le  Giiinsel     .     189 

Vallée  d'Urbach.  189.  —  Cols  de  Qauli  et  du  Bergli. 
Cabane  du  Dossen.  190.  —  Lac  de  Gelmer.  Petit  8iedel- 
born.  Glaciers  de  TAar.  Pavillon  Dollfus.  191.  — 
Ewig-Schneehorn.  Finsteraarhom.  Du  Grimsel  à  la 
Furka  par  le  Xsegelisgrsetli  \  à'  Fiescb  par  le  col  de 
rOberaar  ou  celui  de  Studer.  193. 

53.  De  Spiez  à  Loëche,  par  la  Gemmi 193 

Kienthal.  Gamiiliieke.  Bfittlassen.  Ospaltenhom.  Wilde- 
Frau.  193.  194.  —  Lac  Bleu.  194.  —  Lac  d'Œsehi- 
nen.  Bliimlisalp.  Doldenhorn.  Frundenhom.  Dun- 
denhom.  Vallée  de  Gastern.  Alpschelenbubel.  196. 
—  Balmhorn.  Altels.  Wildstrubel.  196.  —  Excursions 
de  Loëche-les-Bains.    Torrenthorn,  etc.  197. 

54.  Vallée  d'Adelboden 198 

Excursions  d'Adelboden.  Bonderspitz.  Elsighorn.  Al- 
brist.  Gstir.  Lobner.  Wildstrubel,  etc.  D'Adelboden 
à  la  Lenk,  par  le  Hahnenmoos  ;  à  Kandersteg,  par  les 
Bonderkrinden  ou  TAlmengrat  \  à  Schwarenbach,  par 
rSngstligengrat.  198-900. 

55.  De  Gampel  à  Kaudersteg.   Col  de  Lœtsch      .     .    .    200 

Hohgleifen.  Bietschhom.  De  Bied  à  Loëcbe,  par  le  col 
de  Ferden,  la  Gitzifurgge,  le  col  du  Resti,  etc.  900.  901. 

56.  De  Thoune  à  Sion,  par  le  col  du  Rawyl    ....    202 

Bsetzliberg.  Oberlaubborn.  Mûlkerblatt.  Lac  dlffigen. 
Wildhom.  909.  —  Robrbachstein.  Wildstrubel.  De 
Lenk  à  Cbâtelet,  à  Gessenay,  à  Lôëche.  903. 

57.  D<i  Thoune  à  Gessenay,  par  la  vallée  de  U  Simme  .     204 

De  Latterbach  à  Hatten,  par  la  vallée  de  Diemtig. 
Stockhom.  Bains  de  Weissenbourg.  De  Weissenbourg 
aux  bains  de  Gurnigel,  par  le  col  de  Gantrist.  906.  — 
De  Beidenbach  à  Bulle.  906.  —  De  Gessenay  à  Chateau- 
d'Œx.  906. 


42.  Berne. 

Hetelst  *H.  de  B«rn«  (Besnerbof;  pi.  a,  D4),  Bundesgasse,  3  (ch.  t.  c. 
4à8fr.,  rep.  1.50,  4  et  6,  p.  101^14);  *BeUevue  (pLb,  E4),  Inselgasse,  S 
(eb.  t^c.  dep.  3  {r.  60,  rep.  1^,  3.et  4.60,  p.  dep.  8),  tous  deux  avec  vue 


1.96,  dî.  9.60,  p.  8)î  *H.  det  Maréchaux  (pi.  k,  E3),  simple;  Jff.-P.  Rtuf  (pi.  1, 
D3),  Waisenhausplatz  (cb.  9  fr.,  dé.  i)\*H.  de  PEUdU  (Sternen;  pi.  m,  D3), 
rue  d'Aarberg  (cb.  1  fr.  60  à  9.60,  di.  9.60);  B.  des  Charpeutieri  (pi.  n,  ES), 
Marktgasse;  —  H.  du  Cerf  (Hirscb;  pi.  o,  DS):  H.  de  VOun  (Bœren),  non 
lloin  de  la  gare,  bons  (ch.  9  fr.  60  à  3;  dî.  3)  ;  H.  du  Sauvage  (Wilder  llann\ 
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pi.  p,  D8),  rue  d^Aarberg,  bon  (eh.  3  fr.  à  3.60,  dé.  1,  dî.  8,  v.  e.);  Emnun- 
thaler  Ho/,  Neuengaflse. 

PEvaioiis:  *P.  Sérier  (pi.  a^F4),  non  loin  de  la  eatbédralef  recom> 
mandée  aux  dames  seules;  *  Villa  Frey^  Schwanthorstr. ,  71  (pi.  r.  A4, 
p.  3  fr.  60  à  6);  Beau-Site,  l^iesenweg,  3;  P.  JolinMmt^  ^ussere  Bnge  G/a  b.  \ 
p.  1413),  avec  une  iolie  vue  et  des  promenades  ombragées  (5  à  6  fr.)  \  Châ- 
teau Bremgarteny  a  V4  d'h.  au  N.,  dans  un  joli  site,  sur  une  presqu'île  de 
TAar  (route  de  voit,  par  le  Pont-Neuf). 

Gafét-reataur.  :  •buffet  de  la  gare  (dîn.  3fr.  60);  *C.  du  Jura^  *C.  de 
France^  aux  hôtels  des  mêmes  noms,  près  de  la  gare-,  *Muêeumy  Bceren- 
platz,  au  coin  de  la  Bundesgasse  (3^  dé.  ou  dî.  1  fr.  à  3.60)  ;  *C.  IfaHonal^ 
près  de  là,  Sehauplatzgasse,  3  (décoré  de  vues  de  la  vieille  ville);  C.  du 
Fimtf  à  dr.  de  l'autre  côté  du  pont  du  Kirchenfeld,  avec  une  belle  vue,  bon 
(3^  dé.  3fr.);  SekweUenmœtteli^  au  même  endroit,  dans  le  bas  à  g.  (pi.  £4; 
poisson).  —  Bons  vins  au  tonneau  au  C.  Bœren^  Sehauplatzgasse,  4  (fresques 
originales),  et  chez  Weibel,  Zeughausgasse.  —  Capes  avec  jardivs,  cou- 


dessus).  —  GAPi- PÂTISSERIE:  O.  Strcebel- Durheim,  place  de  la  Gare. 

Bains:  baim  de  rivière  (13  à  16*^),  dans  le  quartier  de  Marzili  (pi. D6; 
p.  160);  bai»$  chaude ^  au  Sommerleistbad ,  Laupenstrasse  (pi.  B4),  avec 
bassin  de  natation,  bains  de  vapeur,  etc.,  bons. 

VeitoxM  de  place:  à  1  ehev.,  le  jour,  V4  d'h.,  1  ou  3  pers.,  80  c;  3  ou 
4  pers.,  1  fr.  30;  chaque  1/4  d'h.  de  plus,  40  et  60  c;  à  3  chev.,  comme 
à  1  chev.  pour  3  ou  4  pers.;  de  10  h.  du  s.  à  6  h.  du  mat.,  le  double; 
une  malle,  30  c.  Pour  une  journée,  c.-à-d.  plus  de  8 h.:  i  ou  3 pers., 
16  fr.  ;  3  ou  4  pers.,  30  fr. 

Tramways:  à  air  comprimé,  toutes  les  10  min.,  de  la  fosse  aux  Ours  à 
la  place  de  la  Oare  et  plus  loin  jusqu'au  cimetière  (10  à  30  c.)  ;  à  vapeur, 
de  la  gare  à  Wabern  (p.  163;  36  e.)  et  à  la  Lsenggasse  (bois  de  Brem- 
garten;  10  c). 

Poste  et  télégraphe  (pi.  03),  près  de  la  gare  et  Kramgasse,  1. 

CuUe  catholique:  les  dim.  et  fêtes  à  6  h.,  à  8  h.  et  à  midi  à  l'église 
française,  Zeughausgasse  ;  dans  la  semaine,  à  la  chapelle,  Gerechtigkeits- 
gasse,  64. 

Bureau  officiel  de  renseignements,  dans  la  gare,  à  dr.  ;  renseign.  gratuits 
sur  les  curiosités,  les  excursions,  etc. 

Si  l'on  est  PSBSsi,  se  rendre  d'abord  au  Petit  Eempart,  puis  au  pont 
du  Kirchenfeld,  par  les  Palais  Fédéraux;  de  là  au  musée  historique,  à  la 
cathédrale  (terrasse  et  monument  d'Erlach),  à  l'hôtel  de  ville,  par  la 
Kreuzgasse,  et  à  la  fosse  aux  Ours,  par  le  pont  de  la  Nydeck;  revenir 
ensuite  par  la  tour  de  l'Horloge  et  le  Kornhausplatz  et  aller  aux  autres 
musées  par  le  Waisenhausplatz,  enfin,  si  on  en  a  le  temps,  au  Sehœnzli. 

Berne,  en  ail.  Bern  (538 m.),  est  une  ville  de  plus  de  ÔOOOO 
hab.,  avec  sa  vaste  banlieue ,  le  chef-lieu  du  canton  du  même  nom 
et,  depuis  1848,  le  siège  du  gouvernement  fédéral,  d'une  université 
fondée  en  1834  (ÔOO  à  600  étud.)  et  du  bureau  central  de  l'Union 
postale  universelle.  Elle  occupe  un  site  magnifique,  sur  une  pres- 
qu'île formée  par  VAar,  qui  coule  35  m.  plus  bas.  Les  principales 
rues  ont  des  maisons  à  arcades.  On  en  remarque  aussi,  comme  par- 
ticularité ,  les  nombreuses  fontaines ,  la  plupart  du  zvi^  s.  et  nou- 
vellement restaurées.  Comparée  aux  autres  villes  suisses  d'une 
certaine  importance,  Berne  est  celle  qui  a  su  le  mieux  conserver  sa 

physionomie  nationale. 

Fondée  en  1191,  par  Berthold  V,  duc  de  Zœhringen,  Berne  devint 
ville  libre  en  1318,  et  fut  bientôt  assez  forte  pour  pouvoir  résister  deux 
fois  victorieusement  à  Rodolphe  de  Habsbourg,  en  1388,  et  pour  détruire 
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la  puissance  de  la  noblesse  de  Bourgogne  à  Laupen  (p.  317),  en  1339. 
Elle  entra  dans  la  confédération  en  1353,  et  elle  adopta  la  réforme  dès 
1588.  Elle  eonquit  en  1415  une  partie  de  TArgovie  et  le  Pays  de  Vaud, 
alors  à  la  Savoie,  mais  elle  les  a  perdus  en  1798. 

Berne  est  célèbre  par  ses  *vue8  dbs  Alpes,  de  la  terrasse  de  la  Ca- 
thédrale, de  celle  des  Palais  Fédéraux,  du  Klosterhof,  de  la  Kleine  Schanze, 
du  Schsenzli,  de  la  Orosse  Bchanse  et  de  TEnge.  Le  panorama  ci -joint 
indique  les  principales  montagnes.  D^autres  endroits,  on  voit  de  plus  : 
à  dr.  du  Doldenhorn,  lé  Balmhom  (3668  m.)  et  VAltels  (8634  m.,  50  kil.)-,  au- 
dessus  du  (jkirten,  la  cime  arrondie  du  Stockhom  (3193  m.),  ou  encore, 
à  g.  du  Schratten,  les  aiguilles  des  Spannœrtef  (3305 m.;  «  kil.)  et  le 
achloêsberg  (3133  m.),  dans  le  canton  d'Uri*,  la  «rête  du  Bœuchlen  près 
d'Eseholzmatt  (1773  m.),  et  le  Feuerstein  (3043  m.),  au-dessus  de  TEntle- 
buch.   C'est  surtout  à  Berne  qu'on  admire  Villumination  des  Alpes  (p.  xvii). 

La  principale  artère  de  Berne  est  celle  qui  s'étend  de  l'Obere- 
ïhor  (pi.  C  4)  au  pont  de  la  Nydeck  (pi.  H  3  ;  p.  149) ,  sur  une 
longueur  de  1500  m.  et  sous  les  noms  de  Spitalgasse,  Marktgasse, 
Kramgasse  et  Gerechtigkeitsgasse.  Dans  la  Spitalgasse  est  la  belle 
fontaine  du  Joueur  de  cornemuse,  du  commenc.  du  xvi®  s.  A  l'en- 
trée de  la  Marktgasse,  où  le  Bœrenplatz  et  le  Walsenhausplatz  mar- 
quent la  limite  de  la  ville  à  l'O.  jusqu'en  1346,  se  trouve  le  Kœfig- 
thurm  (pi.  D  3),  tour  restaurée  au  xvii®  s.  Dans  la  rue  même,  la  belle 
fontaine  de  l'Archer,  de  1527,  et  i&  fontaine  du  Cordier,  avec  la 
statue  de  la  fondatrice  de  l'Inselspital  (p.  152),  sur  une  colonne  de 
marbre  antique.  Plus  loin,  en  passant  à  de  vieilles  maisons  de  cor- 
porations, la  tour  de  THorloge  {Zeitglockenthurm  ;  pi.  £3),  la  plus 
ancienne  des  portes  de  la  ville  à  l'O. ,  maintenant  à  peu  près  au 
centre  et  dans  sa  forme  actuelle  des  xv®-xvn®  s.,  avec  des  peintures 
modernes.  Il  y  a  à  l'E.  une  horloge  avec  un  coq  qui  cbante  et  une 
bande  d'ours  qui  défilent  au  coup  de  l'heure,  devant  un  personnage 
assis.  L'ours,  «armoiries  parlantes  de  Berne»  (de  Bœr,  qui  signifie 
ours),  se  rencontre  du  reste  partout.  Sur  la  fontaine  de  Zœhringen 
(pi.  E 3-4),  dans  la  Kramgasse,  11  porte  un  bouclier,  un  glaive,  une 
bannière  et  un  casque  en  forme  de  muselière.  On  devra  encore  voir 
la  fontaine  de  Samson  et  surtout  la  fontaine  de  la  Justice,  dans  la 
Gerechtigkeitsgasse. 

Sur  le  Kornhausplatz  (pi.  E3),  la  fontaine  de  VOgre  (Kindli- 
fresserbrunnen),  avec  un  personnage  grotesque  et,  au  fût,  une  jolie 
troupe  d'ours  armés.  La  halle  au  Blé  {Komhaus',  pi.  E3)  est  une 
construction  de  1711  à  1716,  avec  34  piliers  au  rez-de-chaussée.  Il 
y  a  en  dessous  une  cave  avec  un  débit  de  vin  très  fréquenté,  dont  le 
plus  grand  tonneau  contient  400  hectolitres.  Au  l^*"  étage  est  le 
musée  industriel  cantonal,  qui  est  public  t.  les  j.  de  10  h.  à  midi  et 
de  2  à  5,  le  dim.  de  10  h.  à  midi  et  le  vendr.  de  7  h.  à  9  h.  du  soir 
(éclairage  électrique).  —  Le  nouveau  pont  du  Kornhaus  conduit 
d'ici  au  Spitalacker  et  au  SchœnzH  (p.  152). 

A  l'extrémité  E.  de  la  Metzgergasse ,  qui  débouche  en  [face, 
V  église  des  vieux -catholiques  (pi.  F  3),  construite  de  1858  à  1864, 
sur  les  plans  de  Deperthes,  de  Reims.  Là  aussi,  l'hôtel  de^ville 
(pi.  F  3),  de  1406-1416,  dans  le  style  goth.  bourguignon,  et  restauré 
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en  1862»  Il  a  un  beau  perron  et  dans  le  haut  sont  les  armoiries  des 

districts  du  canton.    A  Tintérieur ,  les  salles  du  Grand-Conseil  et 

du  conseil  de  gouvernement.    A  côté  de  Thôtel,  la  Chancellerie, 

aussi  du  style  goth.  tertiaire,  de  1520-1541. 

Le  pont  de  la  Nydeck  (pi.  H  3),  à  rextrémité  £.  de  la  ville,  là  où  était 
le  château  du  même  nom,  mène  à  la  foaae  aux  Ours  (Bœrengraben) ,  sur  la 
rive  dr.  de  TAar:  tramw.,  v.  p.  147.  Les  animaux  que  la  ville  y  entretient 
amusent  par  leurs  ébats.  Un  livre  de  voyage  de  1684  parle  déjà  de  la 
fosse  aux  Ours  de  Berne  comme  d'une  fondation  du  duc  René  de  Lorraine. 
—  On  monte  de  là  à  dr.  en  1/4  ^^^-t  par  Tallée  de  platanes  de  Murittalden^ 
au  pont  du  Kireheufeld  (v.  ci-dessous),  d*où  Ton  a  de  beaux  coups  d'œil 
sur  la  ville,  surtout  sur  le  faubourg  de  MaUt  (p.  150). 

L^anc.  *eathédntl6  {Mumttr;  pi.  F  4)  est  un  bel  édifice  du  style 

goth.  tertiaire,  de  85  m.  50  de  long,  34  m.  de  large  et  23  m.  50  de 

haut,  commencé  en  1421,  continué  jusqu'en  1598  et  restauré  en 

1850.    On  en  remarque  particulièrement  les  sculptures  en  pierre, 

surtout  celles  de  la  balustrade,  qui  diffèrent  à  chaque  travée,  et  celles 

du  grand  portail ,  qui  représentent ,  dans  le  tympan ,  le  Jugement 

dernier;  dans  les  arcatures  extérieures,  en  haut,  le  Christ,  la  Vierge, 

St  Jean-Baptiste  et  les  Apôtres;  dans  les  intérieures,  les  Prophètes, 

les  Vierges  sages  et  les  Vierges  folles.    Le  clocher,  k  flèche  à  jour 

et  haut  de  100  m.,  a  été  terminé  de  1890  à  1894,  sur  les  plans  de 

Beyer,  d'Ulm. 

Iktbrisub  (entrée,  90  e.  ;  libre  le  dim.  de  3  h.  à  6  h.).  Dans  le  cbceur, 
des  vitratuc^  ceux  du  N.  de  1496,  Tun  d'eux  représentant  d'une  façon  étrange 
le  dogme  de  la  transsubstantiation  (Moulin  à  hosties)  et  un  autre  l'histoire 
de  J.-G.  ;  ceux  du  S.  de  1867^  ensuite  des  sialUt  de  lô32,  où  se  voient, 
d'un  côté  le  Christ  et  les  apôtres  et  de  l'autre  Moïse  et  les  prophètes. 
La  cathédrale  renferme  deux  monuments  :  celui  de  Berthold  de  Zœhringen^ 
fondateur  de  Berne,  une  plaque  armoriée,  placée  par  la  ville  en  1600.,  et 
celui  de  Tavoyer  Frédéric  de  meiçer,  avec  les  noms  des  703  Bernois  morts 
en  combattant  les  Français  en  1798,  au  Grauholz  et  à  Neuenegg.  Pevant 
est  une  Pietà  en  marbre  blanc,  par  Tscharner  (1870).  Grand  orgue  de 
1849,  sur  lequel  on  donne  des  *concerts  4  fois  par  sem.  en  été,  à  8  h.  du 
soir  :  entrée ,  1  fr.  —  Vue  magnifique  de  la  galerie  octogone  du  clocher 
(333  marches;  90  c.). 

La  place  qui  précède  la  cathédrale  est  ornée  depuis  1848  d'une 
étatise  équestre  de  Rodolphe  d'Erlach,  vainqueur  deLaupen(p.217), 
bronze  par  Volmar,  avec  quatre  ours  aux  coias. 

La  ^terra^se  de  la  Cathédrale  (Mûnster-Plattform  ;  pi,  F  4),  Tanc. 
cimetière  de  cette  église,  sur  un  escarpement  à  35  m.  au-dessus  de 
TAar,  jouit  d^une  vue  magnifique.  Au  milieu  est  la  statue  de  Ber- 
thold de  Zœhringen  (p.  147),  bronze  d'après  Tscharner  (1847). 

Nous  prenons  maintenant  la  Herrengasse,  à  l'O.  de  l'église.  A 
l'extrémité  se  trouvent  la  bibliothèque  de  la  ville  ^  qui  est  riche  en 
ouvrages  historiques  sur  la  Suisse  et  ouverte  dans  la  sem.  de  2  h.  à 
4  h. ,  et  r  Université  (pi.  E4).  De  là  à  g.,  en  traversant  le  Kloster- 
hof,  d'où  a  été  pris  le  panorama  p.  147,  on  arrive  au  *pont  du 
Xirehe&feld  (pl.Ë4),  construction  hardie  eu  fer  de  1882-83,  sur  les 
plans  de  Probst  et  Rœthlisberger,  à  deux  arches  de  87  m.  d'ouver- 
ture et  à  34  m.  50  au-dessus  de  la  rivière.  Ce  pont  relie  la  vieille 
ville  au  (quartier  neuf  du  Kirchenfeld,  sur  la  rive  dr. 
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Le  *miuiée  historique  bamoif  (pi.  £6)  se  dresse  en  face,  soi  la 

place  de  THelvétie.    C'est  un  édifice  pittoresque  dans  le  style  du 

moyen  âge,  avec  plusieurs  tours,  sur  les  plans  de  Lambert,  inauguié 

en  1894.   Entrée,  50  c. 

Au  1<"^  iTA.eE.  qu^on  visite  d'abord,  dans  rentrée,  des  modèles  pour 
un  monument  d'Adr.  de  Bubenberg,  ehef  des  Bernois  à  la  bataille  de 
Horat  (p.  331).  A  g.  (côté  E.),  une  collecHon  ethnographique ^  surtout  des 
objets  provenant  du  Grœnland,  du  Canada,  de  la  Chine,  du  Japon,  de  la 
Perse,  du  centre  de  TAfrique,  de  Bornéo  et  de  Java.  —  A  dr.  (côté  O.), 
une  collection  archéologique^  comprenant  des  antiquités  lacustres,  des  objets 
des  2ges  de  la  pierre,  du  bronze  et  du  fer,  trouvés  pour  la  plupart  dans 
le  Jura,  et  des  antiquités  romaines,  telles  que  des  bustes  a'Aventicnm, 
des  fragments  de  mosaïques,  de  Henogenbuchsee ,  et  un  vase  en  bronse 
de  Gnechwyl. 

II®  iTAOB.  Beau  vestibule  contenant  des  armures  des  xv®  et  jcvi^s., 
des  arnui  modernes  et  des  drapeaux  provenant  de  Tarsenal  de  Berne.  — 
Côté  dr.  (E.).  l'o  salle:  tapisseries  des  Pays-Bas  et  bourguignonnes; 
devants  d^autels  brodés^  de  Lausanne  et  du  couvent  de  Kœnigsfeldeu  (p.  30), 
des  xiii^-xv®  s.;  table  de  Thôtel  de  ville,  de  1676;  aux  fenêtres,  des  orne- 
ments d'église  des  xiv^-xvi®  s.  et  des  vitraux  du  xvi®  s.  II®  salle:  ouvrages 
en  fer  forgi^  entre  autres,  dans  une  vitrine,  des  armes  blanches  bien  con- 
servées àei  XIII®  et  XIV®  s.  III®  salle:  argenterie,  plus  de  300  coupes  de 
corporations  et  de  famillesi  prétendu  autel  de  campaipe  de  Charles  le 
Téméraire,  un  diptyque  de  la5?,  donné  par  la  reine  Agnes  au  couvent  de 
Kœnigsfeldeu  et  à  Berne  depuis  le  temps  de  la  réarme*,  fnonnaies  de, 
Berne.  —  Côté  g.  (O.).  I^^®  salle:  tapisseries  de  Lausanne  et  du  butin  fait 
sur  les  Bourguignons;  sihge  des  avoyers  de  Berne  au  xviii®  s.,  etc.;  vues 
de  la  ville  aux  xvii®  et  xviii®  s. 

Au  RBz-DB-cHAusséa ,  où  Ton  descend  du  1®'  étage,  ont  été  reconsti- 
tués quelques  vieux  intérieurs  suisses. 

L'attention  est  attirée  au  N.-O.  du  pont  du  Kircbenfeld  par  les 
deux  PalaiB  Fédéraux  {BundeshceiLser  ;  pl.D4),  situés  au  bord  du 
plateau  qu'occupe  la  ville,  de  grands  bâtiments  dans  le  style  des  pa- 
lais florentins,  qui  doivent  être  reliés  par  une  construction  à  dôme. 
Le  Palais  Fédéral  Est,  bâti  de  1888  à  1892,  sur  les  plans  d'Auer, 
est  occupé  par  les  «départements»  de  la  guerre  et  de  Tagriculture. 
Le  Palais  Fédébal  Ouest  a  été  construit  de  1852  à  1857,  par  Stad- 
1er  et  Studer.  C'est  là  que  se  tiennent  les  séances  du  conseil  natio- 
nal et  du  conseil  des  Etats.  Tous  deux  sont  ouverts  au  public  de 
9  h.  V2  À  1 1  b.  ^If  et  de  2  à  4.  On  peut  visiter  les  salles  en  s'adres- 
sant  au  concierge. 

En  face  du  second  palais,  dans  la  Bundesgasse,  Ia  fontaine  de 
Berne,  avec  une  statue  en  bronze  symbolisant  la  ville  (1863).  La 
terrasse  de  l'autre  côté  du  palais  est  un  excellent  point  de  vue. 

A  côté  du  premier  palais ,  le  bureau  de  la  stcUistique  fédérale, 

dans  l'anc.  maison  du  poète  A.  de  Haller  (m.  1777)  et,  au  coin  de 

rinselgasse,  la  Monnaie,  bâtie  de  1790  à  1793.  —  Au  N.  des  deux 

palais,  le  Bsrenplatz,  une  des  places  mentionnées  p.  148,  où  se  voit 

le  Muséum  (café,  v.  p.  147),  orné  de  statues  de  célébrités  bernoises. 

Un  petit  funiculaire  descend  de  cet  endroit  (toutes  les  &  min.  ;  10  e.) 
au  quartier  de  Marzili,  au  bord  de  TAar  (bains;  p.  147).  —  De  là  on  peut 
faire  une  promenade  intéressante  jusqu'au  pont  de  la  Nydeck.  en  passant 
au-dessous  du  pont  du  Kircbenfeld  et  par  le  faubourg  industriel  de  Jfatte 
(p.  148). 
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A  quelques  pas  à  l'O. ,  au  delà  de  l'hôtel  de  Berne,  se  trouve  la 
*Klelne  ftehaaie  {Pttiie  Redoute  ^  pi.  G  4),  promenade  sur  un  anc. 
'bastion  d'où  l'on  a  une  vue  superbe  des  Alpes  Bernoises,  que  dé- 
taille un  panorama  d'Imfeld  sur  une  pierre  ronde  dans  l'allée  du 
haut.  Au  premier  plan,  la  vallëe  de  TAar,  avec  le  pont  du  Kirchen- 
feld ,  le  clocher  de  la  cathédrale  à  g.  et  le  musée  historique  à  dr. 
Sur  cette  promenade  encore  un  buste  de  Niçgeler  (m.  1887),  propa- 
gateur de  la  gymnastique  en  Suisse. 

Le  musée  des  Beaux- Arts  {Kunst- Muséum;  pi.  D2),  Waisen- 
hausstrasse,  construit  sur  les  plans  de  Stettler  et  achevé  en  1879, 
renferme  surtout  des  tableaux  de  peintres  suisses.  Entrée  libre  le 
dim.  de  10  h.  ^/t  à  midi  et  de  1  à  4  et  le  mardi  de  9  h.  à  midi  et 
de  1  à  5,  50  c.  les  autres  jours  aux  mêmes  heures.   Catalogue,  50  c. 

RBS-DB-cBAUssis.    A  g.,  deux  salles  de  sculptures  et  de  plâtres. 

Pbbmiks  iTAOB.  Vestibule:  4  statues  par  Jmhtff^  Bébeeea,  Miriam, 
Buth  et  David  \  Bustes  de  Bianea  Capello  et  d'un  chef  arabe  d'après  Mar- 
e€llo  (p.  919)  ;  Départ  du  pâturage,  par  Bvmand.  —•  3  cabinets  à  g.  :  tableaux 
des  Tieilles  écoles  d'Allemagne ,  d'Italie  et  des  Pays  •  Bas ,  provenant  en 
partie  de  la  cathédrale  de  Berne,  entre  autres  de  Nie.  Manuel  (I484*i590).  ^ 
1'^  salle:  à  g.,  9jL  K.  Girardet,  Bataille  de  Horat;  au-dessus,  115,  Ch.  Hum- 
berti  le  Gué;  187,  RUdisÛhU,  Château  abandonné  au  bord  d'un  lac^  338, 
A.  VeiUon^  le  Printemps  au  lac  de  Brienz  -,  99,  Arth.  Calame^  le  Lac  de  Ge- 
nève près  d'Hermance;  0.  Anker^  Ecole  de  village  bernois-,  310,  A.  Stœbli^ 
Après  l'orage  \  au-dessus,  314,  K.  Stauffer^  la  Sœur  de  l'artiste  ;  112,  Annie 
^opft  Assemblée  religieuse  chez  G.  Monod,  à  Paris;  47,  Fr,  IHdaïf^  la  Vallée 
de  Lauterbrunnen  vue  de  Wengen;  163,  A.  Pottert  le  Soir  dans  le  sud  de 
l'Italie  \  137,  T.  Afassaraniy  Vie  orientale  ;  au-dessus,  342,  R.  Weisi^  Bue  du 
Caire.  —  Cabinet  voisin:  61-68,  J.  DUnz  (1645-1736),  portraits  de  Bernois.  — 
II«  salle:  à  dr.,  313-319,  K.  Statuer  (1857-1891),  Ubleaux  et  études,  portr. 
de  G.  FreyUg  (318):  131,  R.  Koller^  Vache  et  veau  égarés;  101,  C  Orob^ 
Prière  à  la  maison;  336,  Vautier^  le  Bénédicité;  Anher^  le  Déjeuner  à  l'école; 
143,  A.  de  Meuron^  Chasseurs  de  chamois  ;  .i«ft<r,  la  Lecture  au  grand-père 
malade;  37,  Al.  (kdame^  Cascade  près  de  Meiringen.  —  III^  salle:*  301,  /. 
Schradery  Abdication  de  l'empereur  Henri  IV;  339,  A.  VeUlon,  Tombeau 
des  califes  au  Caire;  17,  A.  BœekUny  Idylle  en  mer;  au-dessus,  169,  A.  de 
Regnyy  l'Are  de  Titus,  a  Bome;  340,  Fr.  WaUhardy  Dernier  combat  des 
Bernois  contre  les  Français  au  Grauholz  (1798);  au-dessus  de  la  porte,  315, 
K.  Stauffery  la  Sœur  du  peintre;  160,  Th.  PixiSy  Adieux  de  Huss  à  ses  amis; 
8,  Baehnuinny  Baptême  en  hiver;  356,  R.  ZUndy  Forêt,  avec  figures  par  R. 
KoUer;  147,  D.  MeyeVy  Jeune  fille  du  Sitnmenthal;  93,  93,  Ed.  Girardety  le 
Chemin  de  l'école,  l'Aumône;  43,  O.  Ctutany  le  Lac  d'Œschinen.  —  Cabinet: 
88,  K.  Oehriy  Koces  d'or;  38,  A.  Calamey  la  Handeck  ;  puis  surtout  des  tableaux 
de  peintres  suisses  du  xviiies.  et  de  la  première  moitié  du  xix®  s.,  dans 
ce  cabinet  et  dans  les  trois  antres. 

En  face  est  le  musée  d'histoire  naturelle  (pl.D3),  construit  de 

iS79  à  1881  par  A.  Jahn.   Les  collections  en  sont  publiques  en  été 

les  mardi  et  sam.  de  2  h.  à  5  h. ,  le  dim.  de  10  h.  '/g  à  midi  Vt  )  ^^ 

visible  aussi  les  autres  jours ,  de  8  h.  à  6  h),  moyennant  1  fr. ,  ou 

50  c.  par  pers.  pour  une  société  de  2  à  5. 

Bbz-db-gbauss£e.  Dans  l'entrée,  des  bustes  d'A.  de  Haller  (p.  160) 
et  du  géolo|;ue  E.-L.  Grunner  (m.  1883),  une  carte  géologique  de  la  Suisse 
et,  à  l'escalier,  un  groupe  de  chamois.  Salle  de  dr..:  minéralogie  et  çio- 
logi€;  deux  vitrines  avec  de  beaux  cristaux  du  St-Gothard;  buste  de  B. 
Studer  (m.  1887).  Salle  de  g.  :  ptUiontoloçie  ;  beaucoup  de  pétrifications  des 
Alpes  ;  squelettes  complets  de  cerf  d'Irlande  et  d'ours  des  cavernes  ;  plan- 
relief  de  l'Oberland  Bernois,  par  Ed.  Beck.  —  I«>^iTA08,  zoologie.    Salle 
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du  milien,  avee  plafond  à  fresque  par  Baldaneoli,  les  grands  ruminants. 
Salle  de  g.,  les  oiseaux  et  les  œufs.  Salle  de  dr. ,  les  mamnSfères.  A 
eôtéf  une  petite  salle  consacrée  à  la  faune  suisse,  où  Ton  remarque  le 
fameux  chien  Barry ,  du  8t-Bemard.  —  II®  étagb  ,  suite  de  la  zooloçie  :  k 
g.,  les  amphibies,  les  poissons,  les  coraux  et  les' éponges;  àdr.,  les  mol-> 
lusques,  les  crustacés,  les  inseetes,  les  échinodermes  et  les  Yers. 

A  TE.  du  mus^,  les  écoles  (pi.  D  3),  grand  corps  de  bâtiment  qui 
réunit  le  collège ,  l'école  professionnelle  et  une  école  primaire.  — 
Une  anc.  caserne  (pi.  G 3),  près  de  la  poste,  comprend  au  rez-de^ 
chaussée  une  sorte  de  miuee  industriel  (Gewerhehalle),  au  i^^  étage 
un  Institut  pharmacetUique  et  au  2^  étage  une  exposition  scolaire 
permanente,  intéressante  pour  les  personnes  compétentes,  publique 
dans  la  sem.  de  S  h.  à  il  h.  et  de  1  à  4. 

La  Chroiie  Sehaiiie  {Grande  Redoute;  pl.B  03),  «i  TO.  au-dessus 
de  la  gare,  offre  un  vaste  panorama,  mais  la  ville  s'y  présente  sous 
un  aspect  moins  pittoresque  qu'aux  autres  points  de  vue.  Dans  le 
haut  se  trouvent  V  Observatoire  (573  m.),  les  bureaux  de  l'administra- 
tion du  chemin  de  fer  du  Jura-Simplon,  la  Maternité  et  un  buste  de 
Stœmpflij  ancien  président  de  la  Confédération  (m.  1879). 

A  ro.  de  la  ville,  dans  le  prolongement  de  la  Laupenstrasse  (pi.  A  3-4), 
Vlnselspital,  hôpital  fondé  en  1354  et  auparavant  dans  Tlnselgasse  (p.  160), 
reconstruit  de  1880  à  1884,  diaprés  le  système  à  pavillons.  Là  aussi  sont 
les  cliniques  de  Vuniversité. 

Le  pont  du  chemin  de  fer  (pi.  D2;  v.  p.  18),  qui  est  ouvert  au 
public,  conduit  sur  la  rive  dr.  de  l'Aar,  où  est  le  jardin  botanique 
(pi.  D  2).  Un  peu  plus  loin,  à  10  min.  de  la  ville,  le  ^ftdiœiiiU  (pi. 
E2),  avec  un  café-rest.  (p.  147),  une  terrasse  et  des  jardins.  C'est 
probablement  de  là  qu'on  a  la  plus  belle  vue  des  environs  de  Berne: 
entrée,  50  c,  si  l'on  ne  prend  rien.  On  y  voit  au  premier  plan  la  ville, 
d'un  aspect  pittoresque;  au-dessus,  le  Gurten  (v.  ci-dessous)  et  ses 
forêts;  à  g.,  les  Alpes  de  l'Oberland;  à  dr.,  la  chaîne  du  Stockborn, 
avec  les  montagnes  de  Fribourg  qui  s'y  rattacbent,  et  au  loin  le 
Moléson.  —  A  côté,  la  Pension  Victoria,  pour  les  personnes  souf- 
frantes. 

Derrière  le  Sehœnzli,  au  Beundenfeld,  se  trouvent  les  étcAUsêement* 
miUtairet  de  Berne  (pi.  H  1),  construits  de  1874  à  1878.  Il  y  a  à  côté  un 
grand  champ  de  manœuvres. 

A  30  min.  au  K.  de  la  porte  d'Aarberg,  par  la  route  de  la  rive  g.  de 
TAar  qui  passe  au  Hirschpark  (pi.  Cl),  se  trouve  r*Sa|pe  (café,  v.  p.  147), 

§rande  presqu'île  quasi  entièrement  entourée  par  TAar,  à  33  m.  au-dessus 
u  niveau  de  la  rivière.  Il  y  a  des  promenades  ombragées  et  Ton  y  a 
une  vue  charmante  de  la  ville  et  des  Alpes.  Une  pierre  commémorative 
y  rappelle  Qottlieh  Studer  (m.  1880),  connu  par  ses  études  sur  les  Alpes. 
Près  de  là,  le  beau  bois  de  Bretngarten.    Tramway,  v.  p.  147. 

La  vue  du  *Ohirten  (861  m.),  longue  montagne  au  S.  de  Berne ,  n'em- 
brasse pas  seulement  les  montagnes  de  TOberland  (p.  147),  mais  encore 
toute  la  chaîne  du  Stockhorn,  les  Alpes  de  Fribourg,  le  Jura,  sur  une 
étendue  de  plus  de  150  kil.,  une  partie  du  lac  de  Neuehâtel  et,  à  TE.,  une 
partie  des  montagnes  d'XJnterwald  et  de  Luceme  jusqu'au  Pilate.  Un 
tramw.  à  vap.,  qui  part  toutes  les  1/2  h.  de  la  gare  de  Berne,  conduit  en 
10  min.  à  nabern^  d*où  il  y  a  plusieurs  sentiers  menant  au  sommet  du 
Ourten  (aub.).  Au  pied  de  la  montagne,  Bœchtêlen  et  Victoria,  deux  hos- 
pices pour  les  enfants. 
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À  3  h.  i/a  au  8.  de  Berne,  au-dessus  de  Belp  (p.  166),  se  trouve  Mimtner- 
wUd  (868m.;  H.-P.  Beau-Séjour),  endroit  reeommandable  eomme  séjour, 
et  1  h.  1/2  plus  loin  la  BiUscheUgg  (1068  m.;  aub.),  d'où  Ton  a  une  vue 
étendue. 

Bn  cas  de  séjour  prolongé,  excursions  intéressantes  au  Fri$»i0yHhtiib€l 
(737  m.  ;  4  h.),  au  Btlpbtrg  (%&  m.;  4  h.  V4)  et  à  la  FàUi«^fi%h  (1040  m.; 
4  h.;  V.  ei-dessous). 

43.   De  Berne  à  Thonne. 

Voir  la  carte  p.  164. 

SI  kil.  Chbmiv  db  fer  Cbktbal.  Trajet  en  1  h.  Prix  :  S  fr.  86,  3  fr.  35, 
1  fr.  70.    Vue  d'abord  à  droite^  puis  à  gauche^  entre  Munsingen  et  Uttigen. 

—  Voit,  directes  de  Berne  à  Jnterlaken  (ligne  du  lae  de  Thoune,  v.  B.  A5). 

Berne,  v.  p.  146.  La  ligue  de  Thoune  prend  à  dr.  au  Wyleifeld 
(p.  18).    Vue  des  Alpes  à  dr.  ;  à  g.,  l'hospice  d'aliëu^s  de  Wcddau, 

—  5  kil.  Oatermundingen.  —  8  kil.  Qûmlingen  (hôt.  Mattenhof),  où 
aboutit  la  ligne  de  Lucerne  (R.  40).  A  ^/^  d'h.  à  TE.,  la  *Pen8, 
Dentenherg  (710  m.),  à  V4  d'h.  du  Oiebel,  d'où  on  a  la  vue  des  Al- 
pes. —  13  kil.  Bubigen,  —  16  kil.  Munsingen.  A  dr. ,  un  nouvel 
hospice  d'aliénés,  la  chaîne  du  Stockhorn  et  le  Niesen  (p.  156), 
derniers  contreforts  des  Alpes.  A  g. ,  le  Mœnch ,  la  Jungfrau ,  la 
Blûmlisalp  et  ensuite  l'Eiger.  —  20  kil,  Wichtrach.  —  23  kil. 
Kiesen.  Une  route  conduit  d'ici  en  2  h.  V2)  P^'  Dieshach^  à  la 
Falkenfluh  (1040  m.  ;  hôt.) ,  station  climatérique  d'où  l'on  a  une 
belle  vue.  —  Puis  un  pont  sur  VAar.  —  25  kil.  Vttigen, 

31  kil.  Thenae  ou  Thun.  —  Oabes-.  Tkun-Stadt^  la  principale,  au 
N.-O.  de  la  ville;  Scherzligen^  au  lac,  plus  loin  dans  la  direction  dlnter- 
laken  et  où  Ton  descend  quand  on  veut  prendre  le  bateau.  —  Les  bateaux 
A  VAPBVB  (p.  167)  ont  trois  stations  :  Thun-Stad^  près  de  Tbôt.  Freienhof  ; 
Thun'Hofêtetten ^  au  delà  des  grands  hôtels,  et  SeherzUgen^  à  la  gare  du 
même  nom. 

Hôtels:  *  Or. '-H.  de  l^oune^  grande  maison  tout  de  1«' ordre,  avec 
jardin  au  bord  de  TAar  (eh.  3  fr.  60  à  7,  b.  76  c,  s.  i  fr.,  rep.  1.50,  3  et  5, 

Î.  8  à  16,  om.  1);  ^BeUemte^  avec  parc  (cb.  3  à  5  fr.,  b.  et  s.  1,  rep.  1.50,  3  et 
.50,  p.  7.50  à  13,  om.  1)  :  *ff.-P.  Èaumgarien^  avec  parc  et  dépend.  (Ghoisy) 
sur  TAar  (ch.  t.  c.  S  à  6  fr.,  dî.  4,  p.  0  à  10)  t  —  ^hreienhof  (pi.  c),  dans  la 
ville,  avec  café-rest.  et  jardin  au  bord  de  1  Aar  (ch.  t.  c.  3  fr.  50,  dé.  1.35, 
dî.  3,  p.  6  à  7);  *B.  du  Faucon  (pi.  a),  avec  brasserie  et  terrasse  au  bord  de 
TAar  (mêmes  prix);  *de  la  Croix-Blanche  (pi.  d),  près  de  la  poste  (dî.  3fr.); 
*rf«  la  Couronne,  place  de  l'Hôtel-de -Ville  (pi.  RP;  ch.  t.  c.  1  fr.  SO  à  3.50, 
dé.  1,  dî.  3,  p.  4  à  6);  Suiêêe  (pi.  b),  à  rextrémité  de  la  rue  qui  part  de  la 
gare  (ch.  1  fr.  50  à  3,  dî.  3.50,  p.  5  à  7);  de  VOurs,  plus  loin  au  delà  du 
pont,  fréquenté  par  les  habitants  des  environs,  simple,  mais  bon.  —  *Pent. 
Iften,  sur  la  route  d'Amsoldingen  (p.  6  fr.  50)-,  P.  BiekhUhly  à  3/4  d'h.  au 
S.-E.,  près  de  Hilterfingen  et  au  bord  du  lac,  etc. 

BsAssBRiEs  :  Falkenhalle,  à  Thôt.  du  Faucon  ;  Bteinbock,  à  Thôt.  de  la  Croix. 

KuReARTBV  :  concert  tous  les  jours  de  S  h.  1/2  à  5  h.  et  de  8  à  10-,  en- 
trée 50  e.,  3  fr.  pour  une  sem.,  6  pour  un  mois. 

Baivs:  dans  TAar,  qui  est  très  rapide  et  très  froide,  au  K.  de  la  ville 
(50  c.)  ;  chauds,  au  Bœlliz-Bad. 

VoiTDRBS:  à  la  gare,  1  fr.;  pour  promenades,  l^e  h.,  à  1  chev.,  6  fir. ; 
à  3  chev.,  10;  h.  suiv.,  3  et  6;  pour  Wimmis,  8  et  15;  Kandersteg,  33  et  40; 
Weissenbonrg,  13  et  34;  Zweisimmen,  98  et  50;  GeMcnav,  86  et  60;  Ghâ- 
telet,  40  et  70;  Château  -  d*Œx ,  40  et  10;  Aigle,  80  et  150;  Qumigel,  35 
et  45  f^. 

PosTB  ET  TBLioBAFBË  (pi.  F),  daus  Tîle  de  TAar. 
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BABQvai  pour  promenades  sur  le  1m,  tarif:  lh.,3fr. ^  3h.,5;Slk.,7; 
une  demi-journée,  8;  une  journée  entière,  10;  m«i«  on  en  trouve  à  meil* 
leur  marché. 

PoTSBiB  ABTI8TIQVB,  une  Spécialité  de  Thoune,  surtout  les  produits  de 
Itk  fabrique  de  eéramique  de  WamsenHed^  à  âeAw«eM<,  90  min.  au  K.-O.  de 
Thoune,  sur  la  route  de  Berne;  dépôt  à  Thoune-Hofstetten. 

Sbbticb  catholiqub  dans  la  vieille  église  de  Schersligen,  près  du 
château  de  Schadau  (p.  167). 

Thoune  (562  m.)  est  une  vieille  ville  de  5507  hab. ,  avec  IVcole 
militaire  fédérale,  dans  un  site  charmant  et  une  riche  contrée,  sur 
VAar,  à  V4  à'h,  de  sa  sortie  du  lac  de  Thoune.  Elle  ouvre  digne- 
ment la  série  des  beautés  de  l'Oberland  Bernois.  On  y  a  de  tous 
les  endroits  dégagés  un  coup  d'œil  magnifique  au  S.~£.  sur  les  cimes 
neigeuses  de  la  Blûmlisalp  et  du  Doldenhorn  (v.  le  panorama  du 
Niesen,  dans  le  bas,  à  g.),  sur  le  Niesen,  en  deçà,  et  la  chaîne  du 
Stockhorn,  à  dr.  de  là. 

La  ville  est  dominée  par  la  tour  du  château  de  Zcthringen-Ky^ 
bourg  (pi.  S) ,  qui  se  voit  de  loin.  C'est  une  construction  massive, 
flanquée  de  tourelles,  qui  date  dé  1182  et  à  laquelle  on  a  ajouté  en 
1429  VAmtsschloss,  le  château  des  avoyers  de  Berne.  On  y  monte  de 
plusieurs  côtés  :  de  la  porte  du  N.,  à  5  min.  de  la  gare,  en  passant  les 
ponts;  de  la  place  de  rHôtel-de-Ville  (pl.RP),  par  un  escalier  cou- 
vert; du  S.-E.,  aussi  par  un  escalier,  et  de  Thôt  Baumgarten,  par 
un  bon  chemin.  Il  y  a  dans  le  donjon  un  musée  historique  sans  im- 
portance (50  c).  On  a  de  Jolies  vues  en  faisant  le  tour  du  château. 
Joli  coup  d'oeil  aussi  de  V église  (1738;  pi.  K),  au  S.-E.  du  château, 
surtout  du  pavillon  à  Tangle  du  cimetière. 

Pbombkadbs.  Un  poteau  sur  la  rive  dr.  de  TAar,  à  130  pas  de  la  sta> 
tion  de  bateau  de  Hofstetten  (p.  1£3),  indique  à  g.  un  chemin  pavé  avec 
escaliers,  qui  passe  ensuite  à  dr.  entre  des  maisons,  par  lequel  on  monte 
en  1/4  d'h.  au  *paviUen  Bt- Jacques  iJakobêMbeU;  640  m.).  Si  Ton  est  à 
Thôtel  Bellevue,  il  vaut  mieux  prendre  par  le  parc.  On  a  de  ce  pavillon 
une  vue  dégagée  du  lac,  des  Alpes,  depuis  le  Finsteraarhorn  jusqu'au 
Doldenhorn,  de  Thoune  et  de  la  vallée  de  TAar.  Il  y  a  un  écriteau  donnant 
les  indications  suiv.  :  Pavillon  (jolie  vue  de  Thoune) ,  10  min.  ;  Babenfluh. 
45  min.  ;  Kohieren,  cascades,  35  min.  ;  Haltenegg,  1  h.  (v.  ci-dessous).  A  côté 
du  pavillon  St- Jacques,  la  Penê.-Kurhatu  Obère  Waehi  (5  fr.).  —  Autre 
belle  promenade  par  la  route  sur  la  rive  dr.  de  TAar,  d'abord  le  long  du 
lac,  et  par  la  Bmchimatty  d'où  on  a  la  vue  des  Alpes,  jusqu'à  la  Chartreuu 
(90  min.),  villa  appartenant  à  la  famille  de  Parpart.  Là  ou  8  min.  en  deçà 
(plus  court),  on  tourne  à  g.  :  puis  on  passe  au  BatchihaMi  et  l'on  va  jus- 
qu'au pont  sur  le  Hûnibach  (iO  min.).  Ensuite  on  monte,  dans  la  gorge  de 
Kohieren t  où  le  ruisseau  forme  de  petites  cascades,  entre  des  parois  de 
brèche,  jusqu'à  la  route  de  Qoldiwyl,  dans  le  bois  de  Orûsisberç  O/2  h.  ; 
v.  ci-dessous). 

La  roule  de  Ooldiiofly  qui  se  détache  à  dr.  de  celle  de  Bteffisbourg,  à 
5  min.  au  K.  de  Thoune,  près  du  Hûbeli  (chemin  plus  court,  avec  poteaux, 
à  dr.  à  l'hôt.  Baumgarten),  passe  sur  le  versant  du  OrHeitberg^  ou  il  y  a 
un  beau  bois  avec  des  promenades.  Belles  vues  sur  la  ville,  la  vallée  de 
l'Aar  et  la  chaîne  du  Stockhorn  du  haut  de  la  Rappei^uh  ou  Bahenjluh 
(887m. ^  th.).  Au  retour,  on  peut  passer,  en  faisant  un  détour  au  K., 
par  le  point  de  vue  de  BrandlMerg  (90  min.  ;  731  m.)  et  rentrer  en  ville 
par  le  Hiibeli  (i/s  h.) ,  ou  bien  suivre  les  promenades  au  S.  du  côté  du 
pavillon  St- Jacques.  A  la  route  de  Goldiwyl  aboutit  >/4  d'h.  plus  loin 
un  chemin  qui  vient  de  la  route  mentionnée  ci-dessus,  sur  U  rive  dr.  de 
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VÂBir.  Du  carrefour,  il  y  a  encore  Va  h.  de  route,  à  g.,  Juequ'à  OcUUwpl 
(969 m.;  hôt.  ZTuet),  et  un  autre  chemin,  à  dr.,  mène  en  V4  <i'l^-  ^  SHU- 
çeiuehwtndi  (iOlS  m.).  Vue  magnifique  du  lac  et  des  Alpes  de  la  *HalU»- 
egg  (1001  m),  à  1/4  d^h.  au  8. 

Châttau  dt  Sckadau,  à  env.  600  m.  au  S.  de  la  «are  de  Scherzligen,  t. 
p.  157.  Lepare  est  ouvert  le  dimanche.  —  Château  Se  HUnpgg,  à  env.  3  kil. 
au  8.  de  llidune-Hbfstetten,  v.  p.  168. 

ExcuBSioKs  à  d* autres  endroits  plus  éloignés.  AlAh.  au  K.  de  Thoune 
(dilig.  6  fois  par  jour,  en  90  min.  ;  Toit.  à  1  chev. ,  8  fr.),  le  rillage  con- 
sidérable de  St^Jiib9urff  (brasserie)  au  bord  de  la  Zulç,  De  là  on  monte 
en  1/3  h.  aux  petits  *haini  de  Sehnittweper  (800  m.;  pens.  5fr.),  où  il  y  a 
une  source  d'eau  minérale  et  des  promenades.  —  A  1  h.  à  TO.,  Thieraehem 
(689  m.  ;  hôt.  du  Lion),  où  Ton  a  une  belle  rue  ;  1  h.  plus  loin  à  TO.,  les 
bains  de  ShtmenOein  (793  m.  ;  p.  3  fr.  60  à  6)  et  le  FaUbaeh;  à  3  h.  1/2  de 
là,  nar  un  sentier  sous  bois,  les  batnt  de  Oumiçel  (t.  ci-dessous).  —  Pour 
les  oaini  de  SchvefeJberg^  8  h.  i/s  à  TO.  de  Blumenstein,  par  le  col  de  Qa%- 
tristj  ▼.  p.  306.  —  Il  y  a  encore  Burg{$tein  (830  m.),  village  avec  un  châ- 
teau et  une  belle  vue,  à  3  h.  au  N.-O.  de  Thoune;  Anuoldingen  (pierres 
tumulaires  romaines),  à  1  h.  1/4  au  S.-O.,  et  la  vieille  tour  de  Strœtiligen 
(p.  157),  à  1  h.  1/4  AU  S.  de  Thoune,  près  de  OwtU  (p.  157)  et  d'où  Ton  a 
une  belle  vue.  Les  collines  entre  la  vallée  de  Stocken  et  Thoune  offrent 
du  reste  quantité  de  charmantes  promenades  et  de  jolis  paysages.  Pour 
le  Stockhom^  à  4  h.  à  4  h.  Vs  de  Blumenstein  ou  d'Amsoldingen,  v.  p.  307. 

Baims  db  Gurhioel.  On  va  de  Thoune  à  ces  bains  en  3  fa.  l/j  à  pied 
(guide  utile)  et  en  4  h.  en  voit,  (à  1  chev.,  36  fr.;  à  3  chev.,  45  fr.).  Il  est 
toujours  plus  commode  d'y  aller  directement  de  Berne  (38  kil.  ;  dilig.  3  fois 
par  jour,  en  4  h.  1/2,  pour  7  fr.  15  et  8  fr.  60).  De  Berne,  on  passe  par 
Wàbem  et  Kehrêatty  puis,  en  laissant  à  g.  Belpy  du  côté  0.  de  la  vallée 
de  la  Oilrbey  où  Ton  a  bientôt  une  belle  vue  sur  les  Alpes  Bernoises, 
à  (13  kil.  6)  ToJJTen,  à  Kirchenthumen ,  à  (30  kil.)  Riggieberg  (763  m.;  aub.  : 
Sonne),  gros  village  plus  haut  à  dr.  ;  ensuite  par  une  petite  route  à  g.  qui 
monte  à  (34  kil.  4)  ROtM^  et,  par  le  bois  du  laatwald.  —  Les  *baina  de 
Gnmigel  (1153  m.) ,  situés  sur  un  plateau ,  sont  un  établissement  d'eaux 
sulfureuses  froides  et  une  station  climatérique  très  fréquentés  et  parfaite- 
ment organisés.  Il  y  a  600 lits,  mais  il  est  encore  bon  d'y  i^tenir  les 
chambres  (3  fr.  60  à  6  fr. ;  p.  6  a  8  fr.  s.  la  ch.).  Dans  le  voisinage,  des 
bois  où  l'on  peut  faire  de  longues  promenades  :  à  Seftigiehteœnd  (1/2  h.  ; 
aub.);  aux  baint  de  Leengnei  (1  h.),  en  passant  aux  fermée  de  Laoê  (Laas- 
hOBfe)  ;  au  Qumigel  Supérieur  (1  h.  ;  164o  m.),  d'où  la  vue  est  superbe  ;  au 
SeelibUM  (1  h.  1/2;  1752  m.),  etc.  Aux  bains  de  Schtee/elberg  (8  h.  1/2),  par 
le  Seelibahlgrat,  v.  p.  306.  Aux  bains  de  Weissenbourg,  par  le  Gasttrist  (5  à 
6  h.),  V.  p.  305.  —  Un  chemin  agréable  et  facile  à  tenir  conduit  en  3  h.  1/2 
aux  iMins  de  Oumigel  de  Wattenvpl^  à  1  h.  V4  à  l'O.  de  Thoune  et  1  h. 
an  S.-O.  de  la  stat.  d'Uttigen  (p.  153). 

A  Oessenaf,  par  la  vallée  de  la  Simme^  v.  B.  57. 


44.    Le  Hiesen. 

Deux  chemins  muletiers  conduisent  au  sommet  du  Niesen  en  4  h.  1/2, 
l'un  de  Wimmis^  au  N.  (v.  ci-dessous),  Tautre  des  bains  de  Heustrieh  (p.  156), 
à  TE.,  le  premier  à  l'ombre  le  matin  et  le  second  l'après-midi.  —  Cheval, 
aller  et  retour,  15  fr.,  30  si  l'on  part  après  10  h.  du  m.,  33  et  38  si  l'on 
redescend  de  l'autre  côté.  —  Ouide  (inutile),  10  et  13  fr.  Porteur  de 
chaise,  mêmes  prix,  et  il  en  faut  4. 

Le  stat  dé  Spitz  (p.  158)  dessert  à  la  fois  Wimmis  et  les  bains 
de  Heustrieh.  Dilig.  pour  Wimmis  (4  kil.  7)  3  fois  par  Jour,  en 
40  min.,  85  c.  ;  pour  Heustrieh  (7  kil.) ,  2  fois ,  en  5Ô  min.,  1  fr.  10 
(il  y  a  aussi  un  omnibus,  à  midi).  Départ  de  la  gare;  voitures 
aussi  au  bat,  à  vap.  (p.  193).  —  La  route,  celle  de  la  vallée  de  la 
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KandoT,  traverse  le  ch.  de  fer  avant  8piexmoo$,  on  aboutit  à  dr.  la 
route  de  Thoune,  prend  à  g.  pour  gagner  Spiezwyler  (25  min.  ;  652  m.  ; 
hôt:  Bar)  et  se  bifurque  encore  ensuite.  On  continue  alors  sur 
Wimmls,  en  laissant  à  g.  la  route  de  Heustrich  (v.  ci -dessous)  et 
Ton  descend  à  dr.  par  un  grand  circuit  (à  g.,  un  sentier  plus  direct 
sous  bois),  au  pont  de  la  Kandtr  (611  m.),  d'où  on  voit  la  Blûmlis- 
alp.    Ensuite  on  remonte  pour  atteindre  (V4  d'h.) 

WimmiB  (634  m.  ;  *UU  du  Lion) ,  joli  village  de  1242  hab.,  à 

l'E.  de  la  Burgfluh  (990  m.)  et  dominé  par  un  anc.  ch&teau  des 

puissants  barons  de  Weissenbourg,  maintenant  occupé  par  Tadmi- 

nistration  et  Técole.   L'église  existait  déjà  en  533. 

Db  W1MMI8  AU  KiBSBV,  le  chemin  longe  au  S.  le  pied  de  la  Bargfluh 
et  traverse  le  SUUdenbaeh  au  bout  de  35  min.  A  peine  150  pas  plus  loin, 
à  g.,  près  d'une  grille,  un  poteau  indique  la  direction  du  Xiesen,  a  3  h.  >/4- 
Le  sentier  monte  de  là  en  zigzag  dans  des  pâturages  et  sous  bois,  passe 
au  chalet  du  Bergli  (rafraîch.)  et  à  ceux  d'UntersUOden  (3  h.;  1506  m.),  y 
traverse  le  Staldenbach,  en  remonte  la  rive  dr.  et  serpente  sur  le  versant 
gazonné  du  Niesen,  en  passant  aux  chalets  d* Oberttalden  (1778  m.).  La 
vue  ne  se  déroule  qu'au  bout  de  1  h.  1/4 ,  lorsqu'on  est  au-dessus  de  la 
SUddenegg  (1934  m.),  arête  qui  unit  au  Xiesen  la  Bet0uh  (S397m.),  appelée 
aussi  Fromberghorn.  Il  faut  encore  ensuite  1  h.  pour  atteindre  le  sommet 
du  Niesen. 

La  route  des  bains  de  Heustrich ,  après  avoir  quitté  celle  de 

Wimmls  (v.  ci-dessus),  continue  sur  la  hauteur,  en  vue  de  la  Blûm- 

lisalp,  du  Niesen  à  dr.,  du  Rothhorn  de  Sigriswyl  et  des  Ralligstœcke 

à  g.,  au  delà  du  lac  de  Thoune.  Au  bout  de  V4  d'h.,  à  g.,  un  chemin 

menant  à  JSschi  (p.  158).  La  route  descend  ensuite  lentement  dans 

la  vallée  de  la  Kander.  Enfin  encore  une  bifurcation  à  Thôtel-casino 

d'Emdthal,  à  6  kil.  3  de  Spiez,  où  on  laisse  à  g.  la  route  de  Fru- 

tigen  (p.  193),  et  on  traverse  dans  le  bas  la  Kander. 

Les  *baiiui  de  Heoitrich  (702  m.  ;  p.  3  £r.  50  à  6,  s.  la  ch.)  sont 
sur  la  rive  g.,  au  pied  du  Niesen.  Il  y  a  une  source  d^eau  sulfu- 
reuse très  fréquentée.  Jolies  promenades  avec  vue  de  la  Blûmlisalp. 

Pour  monter  au  Niesen,  il  y  a  un  bon  chemin  muletier,  qui  monte 
d'abord  en  lacets  derrière  les  bains,  sur  le  versant  couvert  de  gazon  (aux 
bifurcations,  prendre  toujours  le  chemin  le  plus  escarpé),  jusqu'à  un  çros 
tilleul  (I/2  h.)  où  il  y  a  un  banc  (vue),  puis  1  h.  sous  bois,  par  des  pâtu- 
rages et  les  chalets  de  la  SchlechUnvuàdegg  et  de  la  Hegem-Alp  (1933  m.  ; 
lait).  Grande  variété  de  points  de  vue.  On  est  en  3  h^  1/3  à  3  h.  dans  le 
haut,  et  l'on  va  à  dr.  au  point  culminant  et  à  g.  à  l'hôtel. 

Le  ^Niesen  (2366  m.  ;  hôtel  à  5  min.  du  sommet  ;  ch.  4  fr.,  dé.  2) 
est  le  contrefort  septeutr.  d'une  chaîne  de  montagnes  qui  part  du 
Wildstriibel,  composé  à  la  base  de  schiste  marneux  et  au-dessus  de 
conglomérats  de  grès.  La  vue  qu'on  y  a  est  comparable  à  celle 
du  Faulhora.  Voir  le. panorama  p.  155.  On  y  a  un  coup  d'œil 
splendide  sur  les  vastes  glaciers  de  la  Blûmlisalp.  Meilleure  lu- 
mière avant  le  coucher  du  soleil  et  le  matin  jusqu'à  10  h. 
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45.   De  Thoune  à  Interlaken.    Lao  de  Thoiine. 

V.  la  eartê  p.  164. 

A,  Sn  ohemin  de  fer. 

37  kil.  Lions  du  lac  de  Thounb,  trajet  en  1  h.  10  min.,  pour  8  fr.  35, 
3  fr.  30  et  1  fr.  De  Berne  à  Interlaken  par  cette  voie,  3h.  5  à  3h.  3&, 
6  fr.  60,  4  fr.  fiO  et  3  fr.  30.  —  Les  billets  du  eh.  de  fer  sont  aussi  valables 
pour  les  bat.  à  vap.,  et  réciproquement,  mais  sans  arrêt  en  route. 

Thoune,  v.  p.  153.  —  1  kil.  ScherzUgen  (p.  153),  à  l'endroit  où 
l'Âar  sort  du  lac  et  à  la  stat.  des  bat  à  vap.  (v.  ci-dessous).  Vue 
à  dr.  sur  la  chaîne  du  Stockhoni  (p.  205)  et  à  g.  sur  les  Alpes  Ber- 
noises, du  Wetterhorn  à  la  Blùmlisalp.  —  5 kil.  Owatt^&jib,:  Schœfle, 
Post).  Après  Strœttligeny  qui  a  une  vieille  tour  (p.  155),  vient  un 
beau  pont  de  60  m.  d'ouverture  et  plus  de  30  m.  de  hauteur,  sur  la 
gorge  de  la  Kander  (p.  204),  qui  débouche  là  dans  le  lac. 

10  kil.  Spiei  (631  m.;  buffet) ^  station  au-dessus  du  village  du 
même  nom  (p.  158).  On  y  a  un  coup  d'œil  magnifique  sur  le  lac  de 
Thoune  et  les  montagnes  au  N.  de  là,  les  Ralligstœcke,  le  Rothhorn 
de  Sigriswyl,  etc.  Au  premier  plan,  le  village  avec  son  château,  au 
S.-E.  et  au  S.  les  Alpes  Bernoises. 

Ensuite  la  voie  descend,  au-dessus  du  village  de  Faulensee 
(p.  159) ,  longe  le  bord  escarpé  du  lac  et  passe  dans  trois  tunnels 
près  de  Krattigen,  —  18 kil.  LeUsigen  (hôt.  :  ♦Steinbock,  p.4  à  6£r.; 
Croix-Blanche,  p.  dep.  4  fr.),  au  pied  du  Morgenherghorn  (p.  159), 
dans  un  site  riant  et  au  milieu  d'arbres  fruitiers.  Toit,  pour  iËschi, 
V.  p.  158.  Au  N.  du  lac,  dans  le  haut,  St-Beatenberg  (p.  160).  — 
22  kil.  Dœrligen  (pens.  :  Seiler,  Schœrz,  Schwalbenheim).  A  g.,  près 
de  l'embouchure  de  l'Aar  dans  le  lac,  les  ruines  de  WeUsenau. 
On  longe  enfin  le  nouveau  canal  de  l'Aar  (p.  159).  —  27  kil.  Inter- 
laken  (p.  160). 

B.  Ea  bateau  à  vapeur. 

Batbau  a  vapbvb  8  à  9  fois  par  jour  de  Thoune  (stat.  de  Thun-SiMâf) 
à  Interlaken^  en  1  h.  à  1  h.  1/3,  pour  3  fr.  95.  Stat.  :  Ho/sUtten^  SehereUgen, 
OberJut/eity  Ovnten^  Spiez,  Merligen,  Beatenbuehty  Leissigen.  On  n^arrête  pas 
toujours  aux  trois  dernières.    Bestaur.  k  bord;  dî.,  3  fr.  60. 

Le  bateau  part  de  l'hôtel  Freienhof  (v.  p.  153),  remonte  l'Aar, 
aborde  à  la  rive  dr.  à  Hofstetten  (p.  153)  et  ensuite  à  la  stat.  de 
Scherxligen  (p.  153).  A  g.,  entre  des  arbres,  la  Chartreuse  (p.  154)  ; 
à  dr. ,  sur  une  langue  de  terre  au  débouché  de  l'Aar ,  le  château  de 
Schddcm,  aux  nombreuses  tours,  construit  en  1850,  dans  le  style 
goth.  anglais. 

Le  lac  de  Thoune  (560  m.),  dans  lequel  entre  ensuite  le  bateau, 
à  18  kil.  V2  d®  long  et  3  de  large,  48  kil.  carrés  de  superficie  et  Jus- 
qu'à 343  m.  de  profondeur.  Ce  qui  fait  surtout  le  charme  du  trajet 
en  bateau,  c'est  la  vue  magnifique  qu'on  y  a  :  à  dr.  et  à  g.  des  val- 
lées de  la  Kander  et  de  la  Simme  se  dressent  le  Stockhorn  (2193  m.), 
avec  sa  cime  conique,  et  la  pyramide  du  Niesen  (2366  m.)  ;  à  g.  du 
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Nieseu,  le  champs  de  neige  de  la  Blûmlisalp  ;  à  dr.  de  U,  au  fond 
de  la  vallée  de  la  Kauder ,  d'abord ,  à  g.,  le  Frûndenhorn  ;  puis  le 
Doldenhorn,  le  Balmhoru,  TAltels  et  le  Rinderhorn  ;  du  côté  dln- 
terlaken,  de  dr.  à  g.,  le  Mittaghorn,  la  Jungfrau,  le  Mœnch,  FElger, 
et  plus  loin  le  Schreckhorn  et  le  Wetterhorn. 

Le  bateau  longe  la  rive  N.-E.,  couverte  daus  le  bas  de  maisons 
de  campagne,  de  vergers  et  plus  haut  de  forêts ,  et  il  passe  devant 
le  riant  village  de  Hilterfingen.  A  g.,  le  château  de  Hûnegg,  dans 
le  style  de  la  renaissance  française,  dont  on  peut  visiter  le  parc 
(jardinier  non  loin  de  la  route  ;  pas  de  pourb.)-  On  aborde  à  OlMr- 
hefen  (pens.  :  Moy,  *Ohtrhoftn,  *Blau;  restaur.  Zitnmermann)y  où 
se  trouve  un  château  pittoresque,  à  la  comtesse  de  Pourtalès. 

Puis  à  Gnnteii  (hôt.  :  H,  delà  Croix' Blanche;  *P.  du  Lac,  Ô £r. 

av.  la  ch.  ;  Jï.-P.  du  Cerf  y  simple,  tous  au  bord  du  lac  ;  P.  Sehanhtrg), 

Dans  le  voisinage,  à  1/2  h.  du  lac,  la  curieuse  gorge  du  Quntenbach, 

où  il  y  a  des  cascades. 

Une  route  (voit,  à  1  ehev.  de  Thoune,  10  fr.;  à  Sehev.,  18)  conduit 
en  3/4  d'h.  de  Gunten  à  Sigriswyl  (800  m.;  P.  Èœr,  dep.  6  fr.),  séjour 
agréable,  dans  un  joli  site.  —  Excursions  de  là  k  la  Blnme  (1995  m.), 
d'où  l'on  a  une  belle  vue,  en  2  h.  par  SehiùmÊUlen;  au  Sigrinepl-GraUVor- 
der-Bergliy  1679  m.  \  Hinter-BergU^  1831  m.)  en  3  h.  1/3  et  3  h.  1/4,  par  Zelç 
et  Wfleralleinend ;  au  *Rothhom  de  •Sigriiwyl  (3063  m.),  en  4  h.,  avec  un 
guide.  Sur  le  versant  escarpé  du  Sigriswyl-Grat,  du  côté  de  la  toUie  de 
JtuUê  (p.  159),  le  *8ohttfloch  (1780  m.)^  glacière  naturelle  de  306  m.  de  long, 
où  Ton  arrive  en  s/4  d'h.  du  Hinter-Bergli,  par  un  sentier  vertigineux. 
Il  faut  un  guide,  un  piolet  et  des  torches. 

Ensuite  le  bateau  traverse  le  lac  en  diagonale  et  s^arrête  â 

Spiei.  —  HÔTELS  :  *Spiezerho/y  k  la  stat.  des  bat.,  avec  jardin  et  bains 
dans  le  lac  (ch.  3  fr.  50  à  5,  b.  50  c.,  s.  75,  rep.  1.50,  3  et  4,  p.  6  à  13, 
om.  1);  *H.-P.  Sekonegg^  k  10  min.  du  lac,  au-dessous  de  la  gare  (ch.  t.  e. 
3  fr.  50  à  4,  rep.  1.50,  3.50  et  3.50,  p.  7  à  10);  P.  ItUn,  k  quelques  min.  à 
ro.  de  la  gare.  —  *Buffet  k  la  gare  (ch.  à  louer).  Belle  vue  du  lac.  -^ 
Voitureêf  au  bat.  et  k  la  gare:  pourWimmis,  k  1  ehev.,  4fr. ;  à  3  ehev., 
7;  pour  les  bains  de  Heustrich  (p.  156),  5  et  10;  po«r  JEschi,  6  et  13. 

8pie»,  avec  son  vieux  château  pittoresque,  jadis  aux  seigneurs 

d^Erlach,  est  un  village  qui  occupe  le  plus  joli  site  des  bords  du  lac 

de  Thoune,  et  Tun  des  points  de  départ  pour  les  excursions  au  Niesen 

(p.  156)  et  dans  les  vallées  de  la  Eander  et  de  la  Simme  (p.  193  et 

204).  La  rue  qui  monte  entre  les  maisons  mène  en  V4  d'^*  ^^  ^^^ 

à  la  gare  (71  m.  d^alt.)  et  il  s'en  détache  à  800  m.,  à  la  pens.  Itten, 

des  chemias  qui  conduisent,  à  g.  à  Faulensee  (p.  159),  à  dr.  à  Wim- 

■mis  et  dans  la  vallée  de  la  Kander  (p.  156  et  193). 

Db  Spibs  a  iEscHi,  3  kil.  Vai  voit.,  v.  ci-dessous.  La  route  se  détache 
de  celle  de  la  vallée  de  la  Kander,  k  g.,  à  1/4  d*h.  au  S.  de  Spiezwyler 
(p.  156).  Les  piétons  suivent,  de  la  gare  de  Spiez,  la  route  de  Faulensee 
et  au  bout  de  30  min.  un  sentier  qui  monte  à  dr.  (poteau*,  l/%  h.).  — 
JBsohi  (859  m.  ;  * J7.-P.  Blilmlisalpy  5  à  7  fr.  -,  *B.'P.  NUun)  est  un  village 
sur  la  hauteur  entre  le  lac  de  Thoune  et  la  vallée  de  la  Kander,  juissant 
d'une  Tue  charmante  et  fréquenté  comme  station  d'été.  On  7  va  aussi 
de  Leiâiigen  (p.  193),  en  3  h. ,  par  un  bon  chemin  de  voit,  qui  passe  à 
Krattigen  (aub.  :  Stem).  D'^schi  aux  bains  de  ffeiutrich  (p.  156),  40  min., 
par  un  sentier;  à  JfUlenen  (p.  193),  V4  d'h.,  par  un  chemin  de  voitures.  — 
D'^soHi  A  Saxwtbh,  7  h.  1/2,  passage  intéressant.    Chemin  de  voit,  par 
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^EêcM'Ried,  menant  dans  le  Suldthal^  jusqu'à  VUnUre-Suldalp  (2  h.  ;  1042  m.)  ; 
puis  ebemin  muletier  passant  k  la  belle  chute  du  PocMen  et  montant  à  la 
SchUeren-Alp  (1  h.  y 4;  1435  m.)  et  de  là  à  g.  au  ccl  dn  TanibcsdoU  (1  h.  i/s; 
1880  m.),  entre  le  Morgenberghom  et  les  SektotUmêrn^  d*où  Ton  descend  par 
la  HinUr-BerçU'Alp  à  Seuceten  (1  h.  l/s ;  P- 164).  Le  Xerg eaberg hora  (2351  m.) 
se  gravit  du  eol  en  1  h.  1/3,  avec  un  guide,  si  Ton  n'est  pas  alpiniste.    On 

L monte  aussi  directement  d'^sehi,  en  6  h.,  par  jEschi-Allmenâ^  le  Sonnen- 
rg  et  la  Hatmad-Alp.  Les  Sehwaluem  (2<8o  m.)  sont  plus  intéressantes 
mais  plus  pénibles  à  grayir.  On  y  monte  par  le  Suldthal  et  on  en  redes- 
cend par  la  Suleçg  (p.  164),  vers  Saxeten  ou  Isenfluh. 

On  voit  pour  un  instant  à  Spiez,  à  TE.,  deux  pics  noirs  au-dessus 
du  lac  de  Brienz  ;  le  plus  petit,  à  dr.,  est  le  Faulhorn,  l'autre  est  le 
Schwarzhorn.  —  Plus  loin ,  sur  la  rive  S.,  le  village  de  FauUnsee 
et,  sur  la  hauteur  (1  h.  de  route  de  Spiez),  les  *bain8  de  FatUensee 
(800  m.  ;  H.  Victoria,  p.  7  à  12  fr.,  6  à  10  en  juin  et  sept.) ,  qui  ont 
une  source  d^eau  minérale,  un  beau  parc  et  une  vue  charmante. 

Sur  la  rive  N.  se  montre  distinctement  le  Sigriswyl-Orat  (p.  158), 
avec  les  RcUligètacke  (1662  m.),  qui  se  dressent  dans  le  lac,  et  le 
Rothhom  de  Sigrlswyl  (2053  m.).  Au  bord  du  lac ,  le  ch&teau  de 
Ralligen,  Le  bateau  s'arrête  à  Xerligen  (hôt.  :  *Beatui,  avec  jardin, 
au  lac,  5  à  6  fr.  ;  Lœwe),  dans  un  site  riant,  au  débouché  de  la  vallée 
de  JuêtU;  puis  à  BecUenhucht  (rest  BeateUbucht),  stat.  pour  St- 
Beatenberg  (p.  160). 

Un  promontoire  rocheux,  la  Nase  (nez),  s'avance  ici  à  l'E.  dans 
le  lac.  A  une  grande  hauteur,  sur  le  bord  escarpe  du  lac,  la  route  de 
Merligen  à  luterlaken  (10  kil.),  qui  traverse  deux  tunnels.  £n  bas, 
au  bord  du  lac,  le  château  de  Lerow;  puis  l'embouchure  du  Beaten- 
hach,  qui  sort  à  ^/^  d'h.  de  la  route  de  la  grotte  de  St-B/at,  au  prin- 
temps et  après  de  fortes  pluies  avec  un  bruit  assourdissant.  La  route 
passe  encore  dans  trois  tunnels  puis  sur  le  Sundgraben  (p.  160), 
dans  le  bas  duquel  sont  les  maisons  de  Sundlauenen  ;  aux  balm  de 
Kûhli  ou  de  St-Béat,  à  Neuhau»,  à  la  pens.  Simpkin  et  à  Unteneen 
(p.  162). 

Le  bateau  touche  encore  quelquefois,  sur  la  rive  S.,  à  Leisngen 
(p.  157),  puis  il  passe  dans  le  canal  de  l'Aar,  de  2  kii.  8  de  long, 
où  l'on  a  à  g.  un  beau  coup  ^'œH  sur  les  ruines  de  Weissenau,  et 
il  aborde  â  Interlaken,  en  face  de  la  gare  (p.  160). 

De  Beatsnbucht  a  St-Beat£nbebo  ,  ch.  de  fer  funiculaire ,  en 
16  min. ,  pour  2  fr;  50  à  la  montée  et  1  à  la  descente  ou  3  aller  et 
retour,  10  fr.  par  abonn.  pour  12  trajets.  Cette  ligne,  longue  de 
1700  m.,  monte  rapidement  à  travers  un  bois,  par  des  tranchées  et 
un  tunnel  et  aboutit  â  5  min.  du  Kurhaus. 

D'Inteblakbn  a  St-Bbatenbebo,  11  à  12  klL,  par  une  route 
qui  s'embranche  à  env.  1500  m.  d'Unterseen ,  à  g.  de  celle  de  Hab- 
kern  (p.  165),  traverse  le  Lomhach  et  monte  en  lacets  sous  bois. 
Voit  â  1  chev.,  13  fr.;  à  2  chev.,  24,  14  et  25  jusqu'au  Kurhaus. 
Les  piétons,  en  profitant  des  raccourcis,  vont  en  1  h.  du  pont  du 
Lombach  à  une  aub.  sar  la  route  et  en  50  min.  de  là  à  l'hôt.  des 
Alpes. 
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St-Beatenberg.  —  Hôt.  bt  Pbvs.:  *Kurhaui  (Dr  imter),  à  l^extré- 
mité  O.  du  village,  près  d'un  petit  bois  ombragé  (130  lits  et  9  dépend.^ 
eh.  S  à  5  fr..,  dî.  4.50,  soup.  3,  p.  7.60  à  12);  P.  Edelweiss^  plus  loin  vers 
TE.,  comme  les  suiv.;  *P.  Béatrice  (5  à  7  fr.  en  juil.  et  en  août,  4.50  à 
6  avant  et  après);  *H.-P.  Blûmlisalp,  à  i/id'h.  du  Kurhaus  (ch.  t.  c.  dep. 
2  fr.,  dé.  1,  dî.  3,  p.  dep.  5  ou  6);  *ff.-P.  Waldrand  (mêmes  prix);  *ff.-P. 
Schaenegg  (p.  5  fr.  50  à  7.60  ou  4.50  à  6.50;  exercices  religieux  le  soir);  au- 
berge de  Fenz;  *Qr.-H.  Victoria^  à  25  min.  de  Kurh&us,  reconstruit  depuis 
l'incendie  de  1894,  de  !«'  ordre;  *B.-P.  de  la  Poste  (ch.  t.  c.  2  fr.  50  à  4.50, 
dé.  1.50,  dî.  3,  p.  6  à  10,  om.  1);  *H.-P.  Bellevue  (7  fr.  50  à  9;  Anglais);  *P. 
aOberhom,  à  s;^  d'h.  du  Kurhaus  (6  fr.  à  7.50);  P.  Balmer;  *H.P.  Alpen- 
rose  (6  à  8  fr.)  au  delà  du  Sundgraben,  comme  les  suiv.  ;  *£[.'P.  det  Aipes^ 
à  1  h.  du  Kurhaus  (eh.  t.  e.  2  fr.  60,  dé.  1.50,  dî.  3,  p.  dep.  5  ou  6).  -  Il  y  a 
aussi  des  chambres  garnies. 

St-Beatenherg  (1150  m.)  est  un  village  très  fréquenté  comme 
station  cllmatérlque,  s'étendant  sur  une  longueur  de  près  dé  4  kil., 
contre  la  montagne  du  même  nom ,  au  pied  du  OiiggUgrat  et  des 
deux  côtés  du  Sundgraben,  lit  très  profond  d'un  torrent.  On  y  a 
une  vue  magnifique  des  Alpes,  du  Schreckhorn  au  Niesen  ;  au  milieu, 
TEiger,  le  Mœnch,  la  Jungfrau,  la  Blûmlisalp,  le  Wildstrubel,  etc. 
Au-dessus  et  au-dessous  de  la  route,  des  promenades  offrant  de  belles 

vues  et  avec  des  bancs. 

Des  poteaux  indiquent:  à  la  P.  Edelweis,  le  Waldbrand  (25  min.; 
marques  vertes),  Vorsats  eiNiederhorn;  —  à  l'H.-P.  Bliimlisalp,  la  Prome- 
nade Parallèle  (marques  bleues)  ;  —  entre  l'église  et  TH.  Victoria,  la  grotte 
de  St-Béat  (p.  159;  marques  rouges;  V4  d'h.);  —  à  l'H.  Bellevue,  le  KcentU 
(marques  bleues  et  blanches;  1  h.  1/2),  etc. 

Le  plus  beau  point  de  vue  est  celui  de  l'*Amisbflhl  (1336  m.  ;  rest.  et 
pens.),  a  25  min.  à  TE.  de  TH.  Alpenrose.^  Les  piétons  qui  viennent  d'Inter- 
laken  quittent  la  route  40  min.  au  delà  de  l'aub.  mentionnée  p.  158  ou 
10  min.  en  deçà  de  TH.  des  Alpes,  à  un  poteau  à  dr.,  en  face  d'un  autre 
qui  indique  à  g.  la  grotte  de  St-Béat,  et  ils  atteignent  le  sommet  en  1/2  h- 

Au  *Gem]nenal]Wom  (2064  m.),  point  culminant  du  Oûggisgrat,  2  h.  1/2 
de  l'Amisbiihl,  par  la  Waldegg -Allmend  ^  Leimeren  et  la  Oetnmen-Alp^  ou 
directement  de  St-Beatenberg,  par  la  petite  vallée  de  Riêcî^enen^  course  sans 
difficulté  et  très  intéressante  (marques  blanches  et  rouges;  guide,  4  fr., 
pas  indispens.).  La  vue  s'étend  du  Pilate  à  la  chaîne  du  Stoekhom  et 
aux  Diablerets  ;  en  bas ,  la  vallée  de  Jus.tis  (p.  159  et  158)  ;  dans  le  fond, 
l'Aar  avec  Berne  et  le  Jura.  Le  lac  de  Thoune  n'est  pas  visible.  —  La 
vue  qu'on  a  des  deux  autres  sommets  du  O^ggiegrat.iih.  Va  ^  3 h.),  le 
«Niederfaorn  (1965  m.)  et  le  Burfléldctond  (2067  m.),  est  aussi  très  belle. 
Le  chemin  du  premier  est  marqué  de  blanc  et  de  jaune,  celui  du  second, 
par  le  Kœnzli,  de  blanc  et  de  bleu.  On  peut  suivre  la  crête  et  aller  en 
même  temps  aux  trois  sommets. 

46.     Interlaken  et  ses  environs. 

V.  le  plan  et  la  carte  p.  166. 

Gares:  de  la  ligne  du  lac  de  Thoune  (p.  157)  à  l'extrémité  O.  dé  la  ville; 
de  VOberland  Bernois^  à  l'extrémité  £.  (stat.  Interlaken- Ost^  p.  162),  à  20  min. 
de  la  première.  Elles  sont  reliées  par  la  Ugne  du  Bœdeli  (efaang.  de  voit.)  : 
1  kil.  8,  7  min.,  60,  35  et  25  e.  ;  15  trains  par  jour  dans  chaque  sens,  dont 
4  vont,  à  l'E.,  jusqu'à  Bœnigen  (v.  ci -dessous).  Omnibus  des  hôtels  et 
autres  voit,  aux  deux  gares.  —  Bateaux  à  vapeur;  pour  le  lac  de  Thoune, 
près  de  la  gare  de  l'Ouest  (p.  157);  pour  le  lac  de  Briens  (v.  p.  187),  en 
face  de  la  gare  de  l'Est. 

Hôtels  et  nensions  (omn. ,  1  fr.).  Au  Hœheweg,  de  l'O.  à  l'E.:  *J7. 
Métropole  (pl.l;  ch.  t.  c.  dep.  3  fr.,  2«  dé.  3,  dî.  5,  p.  dep.  7);  *Gr.-H.  Vie- 
toHa  (pi.  2;  ch.  t.  c.  dep.  4  fr.  50,  rep^  1.50,  3.50  et  0,  p.  10  à  15  en  juil.  et 
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en  août,  9  à  13  avant  et  après  ;  derrière,  *H.-P,  Bom^  pi.  90,  de  3<^  o.,  avee 
brass.);  *Jui^rau  (pi.  8^  eh.  t.  e.  4  fr.  60  à  S,  3^  dé.  3,  dî.  5);  •H.  Suiste 
(Sehweizerhof:  pi.  4;  eh.  t.  e.  8  fr.  60^  3«  dé.  3.60,  dî.  4.60  à  6;  bonne  cm- 
sine} '*BeMdère  (pi.  6;  eh.  t.  e.  dep.  3  fr.  COy  dé.  1.36,  dt.  3.60,  p.  dep.  6); 
*Or.'H.  des  Alpes  (pi.  6;  eh.  t.  e.  dep.  4  fr.,  3®  dé.  3,  dî.  4,  p.  dep.  9);  *B. 
Bt^mrivagt  (pi.  9 ;  eh.  t.  e.  dep.  4  fr.  60, 3e  dé.  8.60,  dî.  5)  ;  *J7.  d«  Nwrd  (pi.  7 ; 
eh.  t.  e.  dep.  3  fr.,  di.  4,  p.  7  à  8);  F.  at-George$  (pi.  33),  recommandé  (eh. 
3  fr.  60  à  8,  p.  7)î  •S.-P.  Interkàên  (pi.  8;  eh.  t.  c.  dep.  3  fr.  60,  dî.  4);  H. 
du  Lae  (pi.  10),  près  du  bat.  à  vap.  ctn  lae  de  Briens  et  de  la  gare  de  TE., 
simple,  mais  boa  (eh.  3  fr.  60,  dé.  1.36,  dî.  8,  p.  dep.  6). 

A  ro.  du  Hœheweg,  du  côté  de  la  gare  de  TO.,  tous  de  3®  ordre  :  B. 
de  rOberland  (pi.  13:  eh.  t.  c.  3  fr.,  dî.  3,  p.  6  à  7);  B.  de  la  PotU  (pi.  36), 
en  faee,  pas  eher;  B,  du  Cler/ (Hirseh),  reeommandé  (p.  6  à  6  fr.);  B.  de  la 
Croix -^BlafKhe  (pi.  lit  eh.  1  fr.  60  à  3,  dé.  1.35,  dî.  3);  *B.  Berger  (pi.  38; 
eh.  t.  e.  3  fr.  60  à  S.  dî.  3.60,  p.  6  à  7);  *B.'P.  Kréb»  (pi.  37;  eh.  3  fr.  60  à  3, 
dé.  1.36,  dî.  3);  *B.  Terminut  é  de  la  Gare  (pi.  39;  eh.  t.  e.  dep.  3  fr^  dé. 
1.36,  di.  4,  p.  dep.  7),  ees  trois  derniers  près  de  la  gare;  É.  du  Cpgne 
(Sehwanj  eh.  1  à  3  fr.).  —  Au  pont  inférieur  de  TAar;  *B.  BeUêvue  (pi.  16; 
eh.  t.  e.  3  à  3  fr.,  dé.  1.36,  dî.  3,  p.  dep.  6). 

Dans  la  petite  île  de  TAar  dite  Spielmatten  :  *B.  du  Pont  (pi.  10),  avee 
jardin  (eh.  t.  e.  dep.  3  fr.,  dé.  1.80,  dî.  3.80,  p.  dep.  T)i  B.  delà  Couronne 
(Krone),  modeste.  —  A  TTnterseen:  B.  Unterêeen  (pi.  l7;  eh.  3fr. ,  dé.  1, 
dî.  3.60,  p.  8);  •B,  Beau-aiU  (pi.  18;  p.  dep.  6fr.);  *B.'P.  Biger,  sur  la 
route  de  l7euhaus  (p.  6  fr.  60  à 7);  P.  Alpenruîie^  sur  la  route  de  St-Beaten- 
berg  (p.  6à6fr.);  A  Sfmpiciny  non  loin  du  lae  de  Thoune  (t.  p.  169).  — 
Chambres  meublées  à  la  TtUa  Alpina^  rue  de  la  Junefrau. 

Au  S.  du  Hoheweg,  sur  la  route  du  Petit  Bugen:  Beutseher  Bof  (pi.  30; 
eh.  t.  e.  3fr.  à  4.60,  dé.  1.36,  dî.  3,  p.  dep.  6);  B.  National  A  P.  Wyder 
(pi.  19;  eh.  t.  e.  dep.  3  fr.  60,  3«  dé.  3.60,  df.  3.60,  p.  7  à  8);  tTnton-B.  é:  P. 
Bêber  (pi.  31:  p.  6  fr.);  *B.-P.  Ober  é  ViOa  BOoema  (pi.  33;  p.  6  à  9  fr.); 
B.'P,  Édén.,  *P.  BckœnVtal  (5  fr.  par  j.).  —  *B.  JungfraubUek  (pi.  33),  dans 
un  endroit  élevé  et  d^ob  Ton  a  de  belles  vues,  près  du  pare  du  Kugen 
(p.  183) ,  maison  ealme  de  1®'  ordre ,  avee  prix  en  eonséquenee  (eh.  t.  e. 
dep.  6  Ar.,  rep.  1.60,  4  et  6,  om.  1.60,  p.  16  à  18  eu  juil.  et  en  août,  13  à 
15  avant  et  après),  —  *B.'P,  MaUenho/  (ni.  34),  au  pied  du  Petit  Bugen  (6  à 
8  fr.  et  5  fr.);  P.  Zwahlen-Spveher  (4  à  6  fr.). 

Les  logements  sont  moins  ehers  aux  environs.  —  A  Wilderswyl,  1/^  h. 
au  6.  (p.  Iff7)  :  *P.  BelumbUM,  *B.'P.  Stoiger,  tous  deux  dans  un  endroit  élevé 
et  aère  (p.  5  à  6  ft.}\  *Bmr  (mâmes  prix) ;  P,  Jumgfrau  (4  fr.)  ;  «Stem,  Kreut^ 
modestes.  —  A  G^steigwyler,  à  10  min.  de  la  stat.  de  Wilderswyl-Osteig,  *P. 
B^œn/eU.  —  Sur  la  route  de  Briens,  en  deçà  de  la  eoUine  où  est  Téglise 
de  GoldswTl  (1/4  d'h.;  p.  164),  P.  Behomegg  (5fr.  60).  —  A  Bœnigen,  rive 
8.  du  lae  de  Briens,  à  rextrémité  de  la  Ugne  du  Bœdeli  (p.  160)  :  *P.  Belle- 
rive;  *B.'P.  Bœnigen;  *  Chalet  du  Lae  et  *a.-P.  de  la  Gare,  ee  dernier  k  la 
stat.  des  bateaux  (eh.  dep.  t  fr.  60,  dé.  1,  di.  1.60  à  3,  p.  6). 

Xeetaaraate:  k  YB.  Métropole,  k  VB.  Victoria,  au  Kuraaal  (y.  el-des- 
■OQSX  eU.  --  Oa|lie-bxm«MKiie:  0.  Oberland^kVhôt.  du  même  nom;  kVhH, 
Terminus  (v.  ei- dessus)  v  braêurie  Bavaroise ,  k  eôté  de  TH.  Beaurivage- 
avee  jardin  où  11  y  a  eoncerf  le  soir;  8l-Georges  (y.  hôtels);  AdlerhatU^  k 
ro.  de  TH.  Métropole;  à  VB.  du  Pont,  avee  jardin  au  bord  de  TAar  et  vue 
de  la  Jungfrau;  Berger^  Mrebs,  près  de  la  gare  de  TOuest.  —  PàiiMeriee: 
Wêbor,  au  Hoheweg,  a  rentrée  duKursaal;  Behuh,  en  faee  de  TH.  Métro- 
pole; Soitx,  k  eôté  de  Î*H.  de  TOberland. 

Munaal»  au  Hœheweg,  avee  eafé-rest. ,  eabinet  de  leeture,  salle  de 
billard,  et  pare,  ok  il  y  a  musique  mat.  et  soir.  Bntrée:  80  e.,  itr.  pour 
une  journée,  4  par  sem.,  13  par  mois  (33  pour  3  peis.,  80  pour  S).  Prix 
plus  élevés  les  jours  de  fête  exeeptionnelle,  de  eoneert  extraordinaire,  de 
nuit_yénitienne,  de  feu  d^artifiee,  ete.  Derrière  le  Kursaal,  une  vacherie. 
i{  de  la  gare  de  VO.  k  Interlalcen,  k  TTnterseen  et  à  Maiten, 


1  fn  par  pen.  ;  k  Bcenigen,  Gatetg,  WUdersiwyl  et  Ringgenberg,  3  fr.  ;  à  Th., 
i^  1  ahev-v  4  fîr.  ;  à  3  ehev.  6,  la  1'^  h^  3  et  $  1  h.  suiv.  ;  pour  Lauterbrunnen 
et  pour  Grindelwald,  v.  p.  163  et  173. 

Bsedeker,  la  Suisse,  30^  édit.  11 
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Poite  et  télégravhe  (vl.  P),  as.  de  TH.  de  rOberland.  —  ▲  eôté,  1» 
maison  de  banque  dite   rolksbank  (pi.  36). 

Phannaoiei:  Seetoer^  eu  face  de  TH.  de  TOberlandj  Pulver^  rue  de  la  Poste. 

Bureau  de  reueignements  (  Vertehrsbureau)  au  Hcebewegf  près  du  Eur- 
saal;  renseign.  gratuits  et  vente  de  billets. 

Interlaken  (568  m.))  <iui  se  compose  de  trois  localités,  nommées 
Aarmuhle,  Matten  et  Unterseerij  et  qui  compte  5385  hab,,  est  situé 
«entre  les  lacs»  de  Thoune  et  de  Brienz,  dans  une  petite  plaine  dite 
le  Bœdeli,  formée  par  les  atterrissements  du  Lomhach,  qui  se  jette 
dans  le  premier  lac,  et  de  la  Liitsthinti  affinent  du  second.  La 
douceur  et  la  régularité  de  son  climat  en  font  une  station  d'été 
des  plus  fréquentées.  C'est  aussi  un  point  de  départ  pour  des  ex- 
cursions sur  les  lacs,  dans  TOberland  Bernois,  etc. ,  au  moins  pour 
ceux  qui  n'ont  pas  besoin  d'économiser  leur  temps  et  leur  argent  et 
qui  aiment  à  se  reposer,  après  plusieurs  jours  de  courses  pat  les 
montagnes,  dans  une  station  de  premier  ordre. 

Le  rendez- vous  des  étrangers  est  le  *Hœh£WEO,  allée  de  vieux 
noyers  maintenant  assez  éclaircie,  où  se  trouvent  les  grands  iiôtels 
nommés  ci-dessus,  ainsi  que  de  beaux  magasins,  et  d'où  l'on  a  une 
vue  célèbre  sur  la  vallée  de  Lauterbrunnen  et  la  Jungftau ,  qui  est 
surtout  bien  éclairée  vers  le  soir.  Près  de  l'extrémité  N.-£.  de  la  rue, 
à  dr.,  au  milieu  de  beaux  noyers,  est  l'ano.  cauvent  d' Interlaken j 
fondé  en  1130  et  supprimé  en  1528:  c'est  lui  qui  a  donné  son  nom 
à  la  localité.  Les  bâtiments,  auxquels  on  a  ajouté  un  château  en 
1750,  servent  maintenant  de  maison  commune,  de  tribunal  et  d^hdpi- 
tal ,  et  son  anc.  église ,  divisée  en  plusieurs  parties ,  sert  aux  cultes 
catholique,  réformé  (français),  anglican  et  écossais.  —  Plus  loin,  la 
gare  à' Inierlàken^Ost  ou  de  l'E.  (p.  161),  près  de  la  station  des  ba- 
teaux de  Brienz,  et  plus  loin  encore  Bœnigen  (2  kil.  8;  p.  161).  A  g. 
se  détache,  près  de  Thôt.  Beaurivage,  la  route  de  Brienz  (16  kil.  Vt; 
2  kil.  8,  Ringgenberg),  qui  traverse  i'Aar  (Brfickwald,  v.  p.  164). 

A  l'autre  extrémité  du  Hoeheweg  (S.-O.) ,  en  face  de  l'hôt  d« 
rOberland,  commence  une  rue  qui  mène  au  S.-E.  vers  le  Petit  Rugen. 
En  continuant  au  contraire  tout  droit,  on  va  à  la  gare  de  la  ligne  du 
lac  de  Thoune  ou  de  l'Ouest  (p.  161),  en  passant  à  la  posfe  (pLP)  et 
à  la  Volkshank  (pi.  26).  La  rue  au  N.-O.  à  cette  maison  de^bMique 
traverse  les  deux  ileê.  de  SpielnMtttevi  et  m«D««  Untetseen.  On  a  un 
beau  coup  d'oeil  du  pont  du  milieu,  au  S.,  sur  la  Jungfrau,  entre  les 
deux  Rugen.  XJnterseen,  sur  la  riye  dr.  de  I'Aar,  a  de  vieilles  mai- 
sons, en  bols,  une  église  qui  date  de  1851  (serv.  prot.  le  dim.)  et  une 
fabrique  de  parquet  Là  aboutit,  à  g.  aux  hdtels  mentionnés  p.  161 , 
la  route  de  Merligen  par  Thoune  (p.  159).  Au  N.-O,,  on  v|i  dans  la 
vallée  de  Habkern  et  à  St-Beatenberg  (p.  165  et  159). 

Le  *p6tit  Biigea,  mamelon  boisé  qui  est  un  contrefort  dti  Grand 
Rugen,  offre  de  très  belles  promenades,  garnies  de  bancs  et  d'où  Ton 
a  des  coups  d'œil  varias.  On  passe  à  l'hôt.  Jungfraublick^  ^ui  se-voit 
de  loin ,  et  l'on  monte  tout  droit  à  la  grande  avenue  qui  fait  le  tour 
de  la  montagne  dans  le  bas.  En  y  prenant  a  g.,  on  passe  au  point  de 
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vue  dit  •HumlKildtuuhc»  (Jung&au, 
lac  de  Biieni)  et  on  urive  en  '/>  ''■ 
à  la  TtinlûuilU,  café-resL  d'où  s« 
voieut  la  Jungfian,  Le  Mœnch  et  les 
SchwalmeTii.  Plus  loin,  le  ■paTlllon 
Scheffel',  avec  vue  du  lac  deTboune; 
la  'pierce  deKaBthorer",  eii  mémoire 
dal'inspectcucdeeforSta  quia  planté 
su  Kugen,  au  commence  m  eut  du 
siècle,  toutes  les  eeseiicee  d'irbrea  de 
la  Suisse^  le  rfseTvoir  d'eau  de  U 
ville  et  un  parc  de  chamois,  après 
lequel  on  revient  à  TliSt.  Jungfrau- 
bllcli.  Des  Acriteaui  ijidiquent  quan- 
tité d'autres  cbemiris  plus  petits  sur 
la  montagne,  par  el.  celui  de  la  Bu- 
genhakc  (25min.j  T39  m.),  où  IroU 
laies  pereéee  dans  la  forêt  permet- 
tent de  voir  la  Jungfiau  et  les  lacs  < 
de  Thoune  et  de  Brienz.  ■ 

Unsentterig-aadelidelaTTinli-    g 
balle  et  à  di.  d'un  banc  1  miu.  plus    ^ 
Iota  (tout  droit,  on  iiaU  en  10  min.    * 
ta  cité  Unsptmnen)  descend  daus  la   S 
gorge  dt   Wfxgntren,  qui  sépare  le    j 
Petit  Rugeu  du  Grand  Kugen.    Un    g 
chemin  de  voit.,  auquel  le  sentier    ' 
aboutit  non  loin  du  rocher  avec  in-    s 
acriptlon  mentionné  ci-desaoua,  par-    f 
court  cette  gorge,  j  [lasBe  au  ct^c 
Vtiipwmat  (bon),  au  Bairitche  Bier- 
ketler  et  au-dessoua  des  ruinti  d' Vn- 
tpunnen  et  va  Jusqu'à  Wildersityl 
(p-  167).    On  y  a  partout  de  beaux 
coups  d'ceil,  sur  la  vallée  de  Lauter- 
brunneu,   la  JungAau  et  le  lac  de 
Brlenz,  à  gaache. 

Au  milieu  de  la  gorge  de  Wag- 
neren,  à  eov.  300  m.  de  l'entrÉe  du 
cAté  O.,  se  trouve  un  rocbei  avec  Une 
inscription  en  mémoire  du  géologue 
Bernud  Studer  (m.  1887).  De  la  part, 
à  dr.  (0.),  un  sentier  qui  monte  rapi- 
dement et  qui  tourne  ensuite  i  dr. 
dans  la  directiou  d'un  Joli  point  de 
vue  i  il  mène  en-;30  min.  i  )a  'Heln- 
«««11^(676 m.],  ie«Uur.  avec  une 
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terrasse  d'où  l'on  a  une  vue  charmante  du  Bœdeli  et  des  lacs  de 
Thoune  et  de  Brienz.  Il  y  a  au-dessus  un  petit  belvédère  d'où 
l'on  voit  encore  la  Jungfrau,  le  Hœnch  et  PElger,  surtout  beau 
l'après-midi. 

L'*Abendberg,  hauteur  qui  domine  le  Grand -Rugen,  oifre  une 
vue  plus  étendue,  à  g.  jusqu'au  Schreckhorn.  On  y  va  à  pied 
en  1  h.  Vs  à  2  h.  Cheval,  8  fr. ;  mulet,  6.  On  suit  dans  la  gorge  de 
Wagneren  le  chemin  de  la  Heimwehfluh  (v.  ci-dessus)  et  tourne  à  g. 
au  bout  de  ^/^  d'h.,  puis  encore  à  g.  («sentier  commode  de  l'Âbend- 
berg»),  où  l'on  passe  toujours  sous  bois.  Pans  le  haut,  le  bon  hôtel 
Bellews  (1139  m.  ;  p.  5  fr.  50  à  7).  Un  sentier  derrière  l'hôtel,  pas- 
sant à  quelques  chalets,  mène  à  un  *point  de  vue  dit  la  <Sie6en- 
ukrtanne  (1257  m.),  d'où  on  voit  le  lac  de  Thoune  à  une  grande 
profondeur. 

Un  sentier  qui  passe  par  les  diverses  cimes  de  TAbendberg  eonduit  en 
3  h.  à  la  Roihenegg  (1900  m.)^  et  un  ehemin  plus  direct  v  mène  de  ThÔtel 
en  2  h.  La  erêté  se  prolonge  de  là,  par  la  Fathugg  (1985  m.),  le  Cfrmmé 
Sthiffli  (3065  m.)  et  le  PeUi  SchiffU  (0008  m.),  jusqu'au  Morgenbtrghùrm 
(2Q51  m.).  L'ascension  de  cette  dernière  montagne  ne  se  recommanda 
qu'aux  alpinnistes  à  Tabri  du  vertige.    Elle  se  gravit  mleu^t  de  Saxeten, 

far  le  col  du  Tamzbadeli  (y.  p.  159).  —  Sentier  de  Tbdt.  Believue  à  Saxeten, 
h.:  à  dr.  au  delà  de  la  seconde  «abave,  p«r  le  pâturage  et  le  chemin 
du  haut. 

Dans  la  vallée  de  Saxeten,  entre  VAbendberg  et  le  BBllenhcéehsi  (9094  m.). 
Chemin  (mulet,  Tfr.)  par  MiUinen  Jusqu*au  village  de  Stueete»  (3  h.  i/ai 
1008  m.  ;  aub.  :  Ereuz).  1/2  h.  plus  loin,  les  chutes  du  OUrben^  et  du  Weùê- 
bœh.    La  vallée  est  fermée  par  les  SchtceUmern  (3785  m.). 

La  Sulegg  (3413  m.),  d'où  l'on  a  une  vue  superbe,  se  gravit  de  Saxeten 
en  8  h.  1/2  à  4  h.  :  monter  de  la  ehufe  du  OUrben  (35  min.)  à  VUntêrt-Nessùrn' 
AJp  (1465  m.)  et  traverser  le  Gtirben  à  g.,  pbis  plusieurs  niisseaiix  v«iMiit 
de  la  Sulegg.  On  est  en  1  h.  1/4  à  la  BeïUnalf  (1891  m.).  De  là,  on  passe  à 
dr.  entre  la  Sulegg  et  le  BeHenhœchti  (3094  m.),  on  suit  le  versant  £.  de  la 
Sulegg  jusque  vers  la  Sulsalp  (S/4  d'h.)  et  l'on  monte  au  sommet  en  1  h. 
L^ascension  est  plus  facile  àVsen/luh  (v.  p.  167),  paar  les  alpea  de  Gummêm  et 
de  Suis  (8  h.  1/2,  avec  un  guide;  10  fr.).  —  De  Saxeten  à  jBtehiy  par  le  c^l 
du  Tanxbcedeli  et  par  le  SuldViàlf  trajet  intéressant  de  6  h.,  pour  lequel  on 
peut  se  passer  de  guide  (v.  p.  169). 

Un  écriteau  sur  la  route  de  Brienz,  à  g.  Il  100  pas  au  delà  du 
pont  de  TAar,  indique  la  direction  du  Bjrfiokwald,  bois  qui  s'étend 
sur  le  versant  du  Barder  et  où  il  y  a  quantité  de  promenades  om- 
bragées. On  y  a  une  belle  vue  du  Bœdeli,  des  lacs  et  des  montagnes, 
du  Hohbukl  (20  min.  ;  631  m.) ,  où  il  y  a  un  pavillon  construit  en 
mémoire  des  compositeurs  "Weber,  Mendelssohn  et  "Wagner,  qui  sé- 
journèrent à  Interlaken.  On  voit  mieux  la  Jungfrau  du  pavillon  du 
Liistbtihlj  où  Ton  va  eu  longeant  la  montagne  pendant  ^4  d'h.  et  d'où 
Ton  rentre  à  Interlaken  parla  passerelle  du  milieu  sur  TAar  pu  par 
Unterseen.   Toute  la  promenade  prend  1  h.  a  1  h.  ^/a» 

Le  Bleiki  Supérieur  (Obère  Bleiki)f  où  Ton  monte  en  1  h.,  du  Hoh- 
bûhV-a  une  vue  plus  dégagée,  mais  non  plus  belle  que  ce  dernier  point. 
Encore  1/2  h.  plus  haut.,  le. pavillon  Falke^^h  <r,  ci-désseus).  On  va  aussi 
à  ces  deux  endroits  par  in  chemin  dUble^ier  ,%u'inAiquf9  égiUem^nt  un 
écriteau  à  g.  de  la  route  de  Brienz,  à  aw  pas  du  pont  de  TAar. 
•    Au  Thwrml^^iif  ^  fieUMrylt  à  i^  h.,  sur  la  route  de  Brienz  (p.  185),  pât 


Schynige  Flatte,  INTERLAKEN.  ///.  R,  46.     166 

Schcenegg.    Vue  du  Ue  de  Brienz  et  du  petit  lac  sombre  de  Goldswyl  ou 
Fftulensee.    On  ne  peut  pas  monter  à  la  tour. 

A  Rinffenberg  (nôt.  :  P.  éBâtt.  8e9iurç,  à  U  atat.  dM  bat.n  avee  jardin; 
Bœrtn;  ChtM  gnr  Pott,  p.  4à5fr.),  l/s  b.  pins  loin  pm  Ift  mâooae  route, 
ou  bien  par  une  nouvelle  promenade  qui  passe  sur  les  eoUines  entre  la 
route  et  le  lac  de  Briens  et  qui  offre  oe  belles  vues.  Otte  localité  a  une 
jolie  petite  plaee,  près  dé  Téglise,  bâtie  dans  lés  ruines  d'un  ehftteau. 
Vue  BUT  le  lac  de  Brienz  ;  plus  belle  encore  i/^  h.  plus  loin,  du  Sekad- 
b0urç  (798  m.),  manoir  inachevé  des  anciens  seigneurs  de  Rjnggenberg, 
sur  une  saillie  du  Oraggen. 

Un  ëcriteâu  à  Unterseen  (p.  162) ,  au  pont  supérieur  d«  l'Aar, 

indique  là  route  de  St-Beatenberg,  qui  monte  sur  le  versant  du 

Barder  et  arrive  au  bout  de  V4  dV  dans  la  valUe  d*Hahkem,  où 

coule  le  Lombach»   A  1300  m.  d'Unterseen  s'en  détache  à  dr.  la 

loute  de  Habkem  (1067  m.),  qui  est  à  ô  kil.  8  de  là.    Voit,  à  1  chev. 

d'Interlaken  &  Habkern,  15  fir.  aller  et  retour. 

De  la  bifurcation  ci-dessus,  un  chemin  muletier  qui  monte  à  dr.,  sous 
bois,  mène  en  1  h.  1/3  à  la  BardermatU  (1316  m.) ,  d  où  Ton  a  une  belle 
vue  sur  les  hautes  montagnes.  En  continuant  de  là  de  plain  -  pied ,  puis 
descendant,  on  va  en  1/4  d'h.  au  pavillon  de  la  Falkenjluh  (p.  164),  d'où 
Ton  retourne  à  Interlaken  par  le  Bleiki  Supérieur  et  la  route  de  Brienz: 
3  h.  à  3  h.  1/2  en  tout. 

On  monte  de  Habkern  à  trois  points  de  vue  célèbres:  au  *Qenunen« 
alphem  (9064  m. 5  p.  160),  en  4  h.,  par  la  BrœndUsegg  ou  bien  le  long  du 
Bûhlbaeh;  au  Hohgant  (9199  m.),  en  4  h.,  par  BoM  (1798  m.)  et  la  Hag- 
letsckalp,  ou  par  Talpe  de  Bcetœlgœu  et  les  Karrholeny  à  rAuffitanattiiorn 
{Suggithurm;  9066  m.),  en  3  h.  1/21  P^r  1&  Badmialp.  Un  col  au  S.-O  du 
Hohgant  relie  Habkern  à  SchangnaUf  dans  rBmmenthal  (6  h.),  par  le  GrU- 
nenberg  (1009  m.). 

Jolie  promenade  le  matin,  de  Osteig  (v.  ci^dessous),  situé  i  env. 
2  klL  Vt  d^  Hœheweg)  là  où  est  le  cimetière  commun  à  toutes  les 
localités  environnantes ,  par  la  rive  dr.  de  la  Lûtschine  et  le  long  de 
la  montagne,  soit  jusqu'à  Banigen  (2  kil.  Vs;  P*  187),  soit  seulement 
jusqu'à  mi-chemin  et  en  traversant  la  riyière  pour  revenir  par  Matten. 
Promenade  aussi  de  Gsteig,  en  amont,  à  Qsteigwyler  (V4  d'h.),  par 
la  rive  dr.  de  la  Lûtschine. 

De  Bœnigen  au  Qitsêhach^  par  Iseltwald,  t.  p.  186. 


*A  LA  SoHTNiGB  Platte,. chemin  de  fer  à  crémaillère  de  la  stat. 
de  WilderstDyl-Qsteig  (570  m.  ;  p.  167),  aTec  maximum  de  rampe 
de  2Ô%,  trajet  en  1  h.  Vi»  "ponr  8  fr.  à  la  montée  et  4  à  la  descente 
ou  10  aller  et  retour.  De  la  stat.  d'Interlaken-Ost ,  d'où  partent  la 
plupart  des  voyagenis  (ehang.  dé  voit  àWilderawyl-Qsteig)  :  1  h.  Vt) 
9  fr.,  ô  fr.  et  1 1  fr.  60  ;  8.60,  4.60  et  1 1  en  3®  cl.  —  On  traverse  la  Lût- 
ichine  et  monte  par  un  circuit  au  tunnel  de  Rothenegg,  puis  par  un 
bois  de  hêtres  et  de  sapins,  d^où  l'on  a  des  échappées  sur  Interlaken 
et  les  lacs.  —  4  kil.  6.  Breitlauenen  (1545  m.  ;  Kurhaus  ;  p.  dep.  6fr.), 
dans  un  endroit  dégagé ,  jouissant  d'une  belle  vue  sur  les  lacs  de 
Brienz  et  de  Thoune  et  les  collines  du  N.  de  la  Suisse.  Ensuite  la 
▼oie  monte  par  une  grande  courbe  ver»  l'arrête  de  la  montagne  et 
passe  dans  le  tunnel  du  Orœtli  du  côté  S.,  où  l'on  découvre  tout  à 
coup  La  vallée. de  Lauterbrunnen,  puis  celle  de  la  Lûtschine  (Lûtschen- 
thal).  A  g.  se  dresse  majestueusement  la  Jungfrau.  On  suit  le  versant 
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S.  de  la  montague  et  le  regard  plonge  dans  la  vallée  de  Grindelwald^ 

où  se  voient  le  Schreckhorn  et  le  Wetterhorn. 

—  7  kll.  3.  Bebyiiige  PUtte  (1970  m.),  dernière  statîoii,  que  pr^ 

cède  un  petit  tunnel.  Cet  endroit  doit  son  nom  de  «plateau  brillant» 

à  des  roekers  de  schiste  décomposé,  qui  brillent  au  loin  sous  les 

rayons  du  soleil.    A  côté  passe  un  chemin  qui  mène  en  quelques 

min.  à  V^hôtel  -  rest.  du  même  nom  (ch.  t.  c.  dep.  4  fr.,  rep.  1.50 ,  4 

et  5,  soup.  S.Ô0;  plat  du  jour,  1.50). 

La  *yiie  de  cet  endroit  a«r  les  montagne*  e»l  «ne  dea  plus  eélèbres 
de  rOberland  Bernois.  On  j  aperçoit,  de  g.  à  dr.,  le  Wellhom,  le  Wetter- 
horn,  le  Berglistoek,  le  glacier  supérieur  de  Grindeiwatd,  le  Schreckhorn, 
les  Lauteraarbœmer,  le  glaeier  inférieur  de  Qrindelwald,  le  Flnsteraar- 
horn,  qui  se  dresse  au-dessus  de  Tardte  de  TEiger;  les  Fieseberbœrner, 
l'Eiger,  le  Mœneh,  la  Jungfrau,  TEhneflub,  le  Mittaghom,  le  Orosshorn, 
le  Breithom,  le  Tsehingelhorn ,  le  Ospaltenhorn ,  le  Doldenhom  et  une 
multitude  de  cimes  plus  rapprochées.  La  hauteur  qui  cache  le  pied  de 
)A  Jungfrau  est  le  Mfennliehen  (p.  177). 

Il  y  a  de  l'hôtel  un  ehemin  commode  en  lacets  sur  le  versant  du  Otisshom 
et  il  s  en  détache  immédiatement  un  autre  chemin  qui  mène  en  90  min. 
à  la  Daube,  en  passant  au  Outnmihom  (3101  m.),  hauteur  escarpée  en 
forme  de  ruche,  qui  s'escalade  à  Taide  d'un  câble  qu*on  y  a  adapté.  —  La 
*]>anbe  (9064  m.)  offre,  avec  celle  des  hautes  montagnes,  la  vue  des  lacs 
de  Brienz  et  de  Thoune  et  des  montagnes  au  N.,  du  Bothhom  de  Brienz, 
§K  IFr'f'-i  ^  du  Pilate,  au  loin  à  dr.  de  là.  On  y  voit  même  briller,  vers 
\$  saiv,  §H  l^i^t'O.,  les  lacs  de  Bienne  et  de  Keuchâtel. 

De  la  Sabynige  ?|a^^e  au  Faulhom^  v.  p.  162.  —  Descente  en  partie 
escarpée  de  la  Flatte  à  ÉwêilUtsckinfn  (9  h.  1/3  à  3  h.  ;  p.  167),  par  OUndli- 
ickwand.  On  prend  k  dr.  au  petit  étang  non  loin  de  la  Flatte  et  descend 
h  4rt  Pt^i*  ^^^  pâturages  aux  chalets  dans  le  bas  de  Vetlpe  d'UeUen  (1660  m.  ; 
guide  uti)p  jusque  là,  3  fr.).  Le  chemin  est  ensuite  facile  à  trouver;  il 
passe  sous  ppin, 

BmxBB  DB  Gsmo  ▲  1.4  SputMies  Flatyb<,  3  h.  1/0,  Oq  traverse  le 
pont  près  de  Téglise  de  Osteîg,  suit  immédiatement  à  dr.  le  chemin  «arr 
rossable  jusqu'à  Gêteiçtefler  (1/4  d*h.) ,  monte  à  e.  au  milieu  du  village, 
bientôt  après  encore  à  g.  et  17  min.  plus  loin  à  dr.,  par  un  chemin  mu- 
letief,  toujours  sous  bois.  Ou  bien  1  on  prend  au  plus  «ourt  en  montant 
à  g.  entre  Tégli/i^  de  Osteig  et  Taub.  Steinbock,  et  à  dr.  à  une  bifur- 
cation. Au  bout  de  96  min.,  P])  {^tteint  le  chemin  muletier  à  rentrée  du 
bois ,  et  Ton  monte  par  de  nombreux  zigzags ,  en  srpisf nt  9  fois  la  yoifi 
f^rr^e,  en  1  h.  1/2  ^  ^'^  8eh»negg  (1448  m.)  et  1/4  d*h.  après  aH  KuT^^w* 
Br^iHtmm^fn  (p,  lÔo).    11  y  a  encore  de  là  1  h.  1/3  de  chemin. 


47.   Vallée  de  Lanterbnauieii  et  Mttrreft. 

V,  auni  la  carie  p.  164. 

D'IxTBRLAKBV  A  Lautbkbrumkem  :  12  kil.  3;  chemin  de  fer  de  VOberland 
Bernois^  en  partie  en  crémaillère,  avec  maximum  de  rampe  de  85Vooï  trajet 
en  43  min. ,  pour  3  fr.  95  et  1  fr.  85  ou  5  fr.  90  et  3  fr.  16  aller  et  retour. 
Billet  circulaire,  valable  pour  3  jours,  d'Interlaken  à  Lauterbrunnen,  la 
Petite  Scheidegg,  Grindelwald  et  Interlaken,  90  fr.  et  13  fr.  96.  —  Voi- 
TDBEs:  d'Interlaken  à  Lautetbrnnnen,  préférables  au  chemin  de  fer,  s'il 
fait  beau,  aller  et  retour,  avec  9  h.  d'arrêt:  à  1  chev.,  9  fr.,  à  9  chev., 
15  fr.;  au  Trummelbach,  19  et  99  fr.;  à  Stechelberg,  14  et  97  fr.  —  «Ex- 
cursion d'une  journée  qu'on  ne  saurait  trop  recommander  :  en  chemin  de 
fer  à  Mûrren  (p.  170),  à  pied  à  V Obère  SMnberç  (p.  170-,  9  h.  S/4  à  8  h.), 
descente  à  TiraehieUauenen  (p.  168;  1  h.),  retour  dans  la  vallée,  aux  ca«> 
codes  du  Trummelbach  et  du  Stmtbbach  (p.  168)  et  à  Lauterbrunnen  (gare; 
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9  b.  V4)-    l'Os   vaes  qu^on  a  de  Mûrren  et  du  Steinberg  sont  au  nombre 
dM  plus  ballM  et  dM  plus  grandioaea  de  1»  Suisse. 

La  ligné  de  rOberlaud  commence  à  la  gare  à'Interlaken^OBt 
(568  m.  ;  p.  160),  décrit  une  grande  courbe  et  traverse  d*abord  une 
plaine  complantée  d'arbres  fkuitiere.  —  3  kit  2.  WUdersufyl-OsUig 
(587  m.),  où  Ton  change  de  voit  pour  la  Sebynige  Platte  (p.  16ô). 
A  dr.,  le  village  de  WUderswyl,  au  pied  de  TAbeudberg;  à  g., 
réglise  de  Gstelg  (v.  p.  165).  —  On  traverse  ensuite  la  Lutschine 
et  Ton  monte  sur  la  rive  dr.,  q-ui  est  boisëe.  Sur  Tautre  rive  est  la 
route.  Adr.,le8  parois  escarpées  de  la  i^o^^en/IuA;  denière,  laSulegg 
(p.  164)  ;  à  g.,  au  premier  plan,  le  Maennlichen  (p.  177),  et  à  côté  le 
Mœnch  et  la  Jungfrau.  Puis  on  traverse  la  hUUchint  Noire ,  qui 
vient  de  Grindelwald.  Belle  vue  à  g.,  sur  le  Wetterhorn ,  à  Tar- 
rière-plan. 

8  kil.  X  Zw«UfitMhiM&  (6ôÔ  m.  ;  B.-F.  Zw^mtèchinen  ou  Bar), 

à  la  biiUreation  des  llgnea  de  Lauterbrunnen  et  de  Grindelwald  (p. 

173),  où  Ton  change,  si  Voa  n'est  dans  une  voiture  directe. 

De  Zweilûtoehinen  k  Isenflub  (1098  m.  j  *PeiM.  iHH/luk^  6  fr.),  excur- 
sion de  1  h.  1/4.  Chemin  muletier  à  10min.  du  village  (poteau),  à  dr. 
de  la  route  de  Lauterbrunnen  et  qui  monte  rapidement  sur  le  flâne  O. 
de  la  montagne,  à  Tombre  à  partir  de  S  h.  de  Taprès-n^di.  On  y  va  en- 
core par  un  autre  chemin  vis -a- vis  de  la  Bunnenjtuh  (v.  ci-dessus),  le 
long  du  Sausbaeh,  et  une  troisième  route  7  mène  aussi  de  Lauterbrunnen, 
viS'i^vis  de  Thôt.  Steinboek.  Vue  magnifique  d'Ieenflub  sur  la  Jangfran. 
—  Chemin  très  intéreasant  dlsenfluh  a  Mûrren  (8  h.  1/4;  guide,  dont  peut 
se  passer  Talpiniste,  7  fr.  de  Zweilutschinen  à  Mûrren).  On. prend  a  g., 
dans  le  haut  du  village  (I/4  d*h.),  un  sentier  qui  monte  au  Sausbaen 
(S/4  d'h.  ;  1640  m.).  Il  y  a  ensuite  nne  montée  raide  de  96  min. ,  jusqu'à 
la  FliKêchwaldweid  (1710  m.),  d*où  l*on  se  dirige  à  g.  vers  les  chalets  d'^p- 
ligen  (1766  m.).  Ensuite  on  descend  par  les  alpes  de  Plettchen,  en  traver- 
sant le  Pletschbaeh  et  le  Bpissbaeh^  en  1  h.  1/4,  à  la  stat.  de  la  OHHich-Alp  et 
1  h.  après  à  Murren  (p.  170).  Vue  superbe  à  la  deseente  sur  la  Jungfrau 
et  les  eimes  voisines.  —  A  la  BuUçg  (9413  m.),  8  h.  1/3;  v.  p.  167. 

La  ligne  de  Lauterbrunnen  traverse  ensuite  la,  l/ûtschine  Blanche 
et  en  remonte  la  rive  g.,  à  deux  endroits  à  Taide  de  crémaillères, 
dans  la  *vaXUe  de  Lauterbrunnen ,  qui  est  boisée  et  présente  des 
escarpements  de  300  à  500  m.  de  hauteur.  A  g.,  la  Èunnenfluh, 
qui  ressemble  â  une  demi-tour  gigantesque.  On  traverse  un  peu  en 
deçà  le  Saushaehf  qui  se  précipite  en  écumant  de  la  hauteur  a  dr. 
On  croise  aussi  plusieurs  fois  la  route. 

12  kil.  3  Lauterbrunnen.  —  La  gare  de  la  ligne  de  roberland  est 
à  une  ait.  de  799  m.  et  3  min.  plus  haut,  à  dr.,  est  celle  du  funiculaire 
de  Mûrren  (p.  169).  On  change  aussi  de  voit,  pour  Grindelwald,  par 
Wengen  et  la  Seheidegg  (p.  174).  —  Hôvbls  :  *8teinboek^  à  la  gare,  avec  le 
buffet  (ch.  t.  c.  3  4  6  fr.,  rep.  1.50,  8  et  4,  p.  7  à  9)  -,  •Staubbach^  d'où  on  voit 
le  Staubbaeh  (v.  p.  168;  ch.  t.  c.  S  4  4  fr.,  9^  dé.  3,  dî.  4)^  AdUr^  près  de 
la  gare,  plus  simple,  mais  bon  (eb.  t.  c.  9  43  fr. ,  dé.  1.90,  dî.  8,  p.  6  4  6). 
^  Bière  et  vin  the%  Lauener  ^  au  8.  de  l'hôtel  précédent.  — '  Ouidbs:  Okrét<, 
JeaUf  Ulric  et  Pierre  Lauener^  Henri  et  Frid.  von  Akneny  Fréd.  Or<tfy  Fréd. 
FuehSy  Ulric  Brunner;  Fréd.  et  K.  Schlunegger^  de  Wengen,  etc. 

Lauterbrunnen  (806  m.)  est  un  vUlage  dont  les  maisons  sont 
éparses  Jusqu'à  20  min.  de  distance  des  deux  côtés  de  la  Liitschine 
Blanche,  dans  une  vallée  bordée  de  rochers  calcaires  et  à  peine  large  1 
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de  V4  de  lieue.  Le  soleil  n'y  parait  pas  avant  7  h.  eu  juillet ,  ni 
avant  11  h.  en  hiver.  Son  nom  {lautetf  pure  ou  purement,  hrunnen, 
fontaines)  lui  vient  des  nombreux  ruisseaux  qui  se  précipitent  des 
rochers,  ou  de  la  quantité  de  sources  claires  qui  y  Jailliient  en  été. 
La  masse  blanche  à  g.  au-dessus  des  premières  montagnes  est  la 
Jungfrau,  celle  de  dr.  le  Breithorn. 

La  route  se  bifurque ,  à  env.  8  min.  de  la  gare,  à  l'extrémité  S. 
du  village ,  près  de  l'hdt  Staubbach  :  on  va  de  U  à  g. ,  en  passant 
devant  l'église,  au  Trûmmelbach  (v.  ci-dessous)  ;  i  dr.,  en  5  min.,  au 
Stanbbaeh,  qui  forme  la  plus  jolie  cascade  des  environs  de  Lauter- 
brunnen.  Cette  cascade,  maigre  dans  les  étés  chauds,  jusqu'à  pro- 
duire un  désappointement,  tombe  de  300  m.  de  haut,  d'un  rocher  un 
peu  en  surplomb,  et  le  vent  en  change  l'eau  en  poussière  («Staub») 
avant  qu'elle  atteigne  le  sol.  Quand  le  soleil  Téclaire ,  dans  la  ma- 
tinée, elle  à  l'air  d'un  voile  qui  flotte,  et  elle  est  aussi  très  belle  au 
clair  de  lune.  Le  meilleur  endroit  pout  la  voir  esi  dans  le  haut,  sur 
la  colline  qui  l'avoisine,  à  g.  du  drapeau  (20  c). 

L'autre  route,  à  g.,  traverse  la  Lûtschine  Blanche  près  de  l'église 
et  en  remonte  la  rive  dr.,  en  laissant  à  g.  le  chemin  muletier  qui 
mène  à  Wengen  (p.  174).  Yue  des  champs  de  neige  du  Breithorn 
et  de  la  chute  du  Schmadribach.  On  est  en  Vt  ^-  ^  l''*hôt'pen8. 
Trûmmelbach  (eh.  t.  c.  3  à  4  fr. ,  2®  dé.  3 ,  dî.  4  ;  omn.  à  la  stat.  de 
Lauterbrunnen  ;  voit,  à  1  chev.  4  fr.  aller  et  retour,  y  compris  l'arrêt). 
Un  sentier,  à  g.  à  l'hôtel,  conduit  en  7  min.  à  la  *ohat6  dn  Trfimmel- 
baoh|  décharge  des  glaciers  de  la  JungArau  (p.  175).  U  y  a  des  esca- 
liers et  des  promenades  dans  la  gorge  où  bouillonne  le  torrent 
(50  c).   Le  soleil  y  produit  de  magnifiques  arcs-en-ciel. 

Directement  à  la  WengemtUp  (p.  176).  par  la  vaUée  de  TrUmltien,  3  h. 
avec  un  guide,  nn  peu  pénible,  mais  très  intéressant.  —  A  la  cabane  du 
Boththal  Y,  p.  173.  —  Pe  Stechelberg  (v.  ei-dessous)  au  Tcmzbadeli  (3100  na.), 
S  h.  1/2  a  3  h.,  avec  un  guide,  très  intéressant. 

Le  chemin  de  voit  de  la  chute  du  Trûmmelbach  se  prolonge 
dans  la  vallée ,  où  l'on  voit  d'autres  cascades ,  passe  à  un  pont  dit 
Dornigen- Bruche  (18  min.),  où  débouche  un  chemin  venant  du 
Staubbach  ;  puis  au  bureau  de  poste  de  Stechelberg,  et  il  aboutit  au 
café-resU-pena,  Stechelberg  (922  m.  ;  P.  Almen,  5  fr.),  à  40  min.  du 
Trûmmelbach.  Il  n'y  a  plus  ensuite  que  des  chemins  muletiers ,  à 
dr.  dans  la  direction  de  la  gorge  de  Seflnen  et  de  Mûrren  (p.  172) 
et  à  g.  vers  Trachsellauenen  (50  min.).  Ce  dernier  chemin,  le  prin- 
cipal, monte  sur  la  rive  dr.  de  la  Lûtschine,  traverse  ce  torrent 
impétueux  au  bout  de  V4  d*^*»  ^^  laissant  à  peu  de  distance  à  g.  les 
chalets  de  Sichellaiienen  ;  puis  passe  dans  des  pâturages  boisés.  — 
TrMhsellanenen  (1263  m.  ;  H,  Schmadribach,  assez  bon,  eh.  t.  c.2fr. 
à  2.50,  dé.  1.50,  p.  5)  est  un  groupe  de  chalets  pittoresque,  sur  la 
rive  g.  de  la  Lûtschine,  à  1  h.  Va"^^^'  du  Trûmmelbach. 

Pour  aller  de  cet  endroit  à  la  chute  du  Schmadribach  (1  h.),  on 
remonte  la  rive  g.  de  la  Lûtschine  pendant  12  min.,  jusqu'au  «Berg*- 
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werk»)  maison  «n  miae  avec  unt  haute  ohtmiii^;  puis  on  prend  à  g. 
du  chamin  principal,  qui  Ya  au  Stainberg  Supérieur  (▼.  ci-de880U8)| 
et  grayit  an  le  oontournant  (marques  au  rocher)  un  massif  qui  se 
pvésante  en  face  et  du  haut  duquel  on  aperçoit  la  chute.  A  Vt  ^'? 
Talpe  à'Unter'Steinberg  (1365  m.),  dont  on  contourne  les  chalets. 
On  traverse  ensuite  le  Thalhaeh,  remohte  la  prairie  sur  la  rive  dr., 
passe  à  une  cascade,  grimpe  le  long  des  rochers  de  la  Holdri  et 
arrive  au  ehaUt  de  Loger  (Vi  h.),  où  Ton  est  en  vue  de  la  *éhnta 
du  Boltmadribaeh,  qui  n'est  pas  plus  belle  de  près  que  de  là.  —  Il 
est  du  reste  beaucoup  plus  Intéressant  de  suivre  le  chemin  prin- 
cipal, à  dr.  du  Bergwerk ,  qui  monte  en  zigzag ,  dans  une  gorge  re- 
vêtue de  sapins  et  de  fougères  et  passe  aux  chalets  de  VAmmerten- 
cUp.  Il  mène  au  *Stei&berf  Supérieur  (Obère  Steinberg;  1769  m.), 
où  l'on  atteint  d'abord,  i  i  h.  Vt  de  Trachsellauenen,  Vhôt,  Tsehingel'- 
horn  (bon;  ch.  2  Ar. 60,  dé.  1.60,  p.  4.50  à  5)  et  à  20  min.  de  là  Vhôt. 
Oberateinberg  (p.  dep.  Ô  £r.).  On  a  de  cette  hauteur  une  ^ue  gran- 
diose des  montagnes  et  des  glaciers  Imposants  qui  environnent  la 
vallée  supérieure  de  Lauterbrunnen,  savoir,  de  dr.  à  g.:  le  Lauter- 
brunner  Wetterhorn,  le  Tschingelhorn,  situé  derrière,  le  Breithom 
et,  entre  les  deux,  le  beau  glacier  de  Tschingel;  le  Grosshorn,  le 
Mittaghorn,  l'Ebnefluh,  le  Qletscherhorn ,  la  JungArau  et,  en  face, 
la  chute  du  Schmadribach,  qu*on  voit  très  bien  de  cet  endroit 

Promenade  reeomakaiid^e  le  long  du  gUteUr  de  TsehingtL  à  rezir^mité 
duquel  il  y  a  nnejnrotte  intéreMante;  puia  par  TofiM  tf'06erAor«,  jusqu'au 
*Ue  d'Oberhern  (9080  m.),  macniAque  nappe  bleue  dians  la  dépression  entre 
lea  glaeien  de  Tschingel  et  de  Breithom.  Il  est  à  env.  1  h.  1/9  de  Thôt. 
Oberaieiaberg,  par  un  ehemin  pierreux  où  Ton  se  fait  conduire  par  un  enfant 
moyennant  1  fr.  fiO  à  2  fr.      

De  LaittebbbOkkbn  ▲  MObben.  —  Chtminsde/er/uniculatreetiUc- 
trique^  trajet  en  66 min.,  nour  3  fr.  76,  6  fr.  aller  et  retour,  avec  3  jours 
de  Yalidite.  Gare,  r.  p.  197.  Il  y  a  souvent  une  telle  foule  k  l'arrivée 
du  train  d'Interlaken  qu'il  faut  attendre  assez  longtemps  ton  tour  au  fù- 
nieulaire,  et  Ton  se  dispute  également  les  places  a  Télectrique.  Aussi  v 
a-t-il  bien  dea  voyageurs  qui  préfèrent  ne  prendre  de  billet  que  jusqu*a 
la  arûtschtOp  (9  f^.  76)  et  aller  de  là  à  pied  à  Mûrren  (1  h.),  par  le  che- 
min qui  longe  la  voie  et  d'où  Ton  a  de  belles  vues. 

Le"  funiculaire  gravit  la  montagne  en  droite  ligne  (rampe  de  42 
è  60Vo)t  P*'  d^s  pâturages  et  sous  bois,  jusqu'à  la  Orutschalp 
(1490m.).  Là,  on  change  de  train  pour  prendre  le  chemin  de  fer 
électrique,  qui  conduit  à  (4  kil.  3)  MUrren,  sans  cesser  de  longer 
le  haut  de  la  côte  et  en  traversant  plusieurs  torrents.  On  a  déjà 
en  deçà  de  l'alpe  Orûtsch ,  à  g. ,  une  **vvb  des  plus  splendides, 
qui  embrasse  un  hémicycle  grandiose  de  montagnes  et  de  glaciers  : 
l'Ëiger  et  le  Mœnch,  la  Jungfrau,  avec  ses  pics  éblouissants,  le 
Schneehorn  et  le  Silberhorn,  les  parois  à  pic  du  Schwarze  Mœnoh 
(pied  de  la  Jungfrau),  celles  de  l'Ëbnefluh ,  sa  cime  conique  à  g.  et 
son  manteau  de  neige;  plus  loin,  quand  on  approche  de  Mûrreft  et 
que  les  champs  de  neige  de  la  Jungfrau  disparaissent  derrière  le 
Schwarze  Mœnch,  à  dr.  de  l'Ebueflub,  encore  le  Mittaghorn,  le 
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GroaslïorB,  le  Braitbom,  d'où 
aOTtle  SohmidTtbacb  ;  laTsctiln- 
gtlhom,  l«  Tachingelgnt  M  le 
GspKlteDharn.  T.  la  urte  p.l6T. 
L*  cyniH  HiiLnlu  d«  Luter- 
bninnsa   1^  Hiimn  (3  h.  Vi),    triu 

ment  4  dr. ,  k  3  m<n.  d»  li  bIts  de 
l'OberlDid,   an  deU   de  l'hâl.   ■an 


OriiftiifriKA  et,  iprïa  le  secood  pool 

la  FhaààcUi,  le  J^uaai:A  ^  min.^ 

■^'îienïo«o\  ront'oSm'l'^.eor  le 
FHUOibacl,  m  ataxMaalt  (UWia.i 
T&£ntchr)j  qid  ejt  presque  à  aec  eo 

Tua  migaïaque  de  1*  JnngfrsB,  dn 
Nceiiah  et  de  l'Eiaer,  qu'on  □»  perd 
plut  de  ma.    EdSii  au  puie  enegra 

;    taar  k  3&  min!  de  là.  'Voe,  t.  >i- 


qui  mUe  en  Vil.  i  Merm. 
dese«ud<ut  da  Huthd  L  LMtarbr 

uaa,  quitter  i  tempe  ta  etaanin 

i^ttiAn  k  dr. 

MttrMB.   —    HBT»I,i:     •6r. 

XhtMih  JArm,  k  B  raln.  de  !■  r 

Tue,  Victoria,  Fontina),  reataur 

Kuriaal  (eh,  t.  e,  6  à  8  tr. ,  rep.'  1 

3  et  6,  p.  10  k  16  du  16  jull.  u 
îBpt.,  Sa  13  ayant  et  aprèi);  • 

B.  dei  Alpt,,   pin.  prèl  da  U  g 

Kurlaus  (eh.  L  e.  3  fr.  60  i  i,  dî.  3.60 
à  1,  souD.  3,  p.  S  k  10):  a.  BigcT,  k 
ïStJ  de  la  nn,  reHommandi  (sh.  t. 
e.  a  fi.  60  k  a,  rep.  l.DO,  3.60  et  S^ 
p.  B  k  S).  —  <&aptm  caOaUqiH  al 
itmplt  proliitunl, 

MûTT&n  (1636  m.),  aur  une 
l«nasse  1  une  grands  hiuUui  au- 
dessaa  de  U  vall^  de  Lautei' 
biuDDen,  est  un  des  endioita  les 
plua  fréquents  de  rOberlabd 
Bernois,  On  y  a  une  vue  célèbre, 
qui  oampnnd,  en  outre  dea  mon- 
tagnes mentionnées  ci-desaus,  le 
Wett«[horn  et  U  Seflneii'Furgge 
(p.  172),  tout  à  fait  kg.  etâ  dr. 
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Des  promenades ,  qui  commencent  entre  le  restaur.  et  la  brass.  de 
rhdt^  des  Alpes ,  s'étendent  à  l'O. ,  derrière  Mûrren ,  sur  le  versant 
de  V Allmtndhuhtl,  qui  est  couvert  de  sapins  dans  le  haut. 

VAUmendktibBl  (1968  m.)  se  gntvifc  en  V4  d*li.,  d'abord  paf  la  prome- 
nade qui  vient  d'êtra  mentionnée,  à  g.  Jusqu'aux  premiers  ehaleis  d'ilU- 
mend  (1/4  d'h,),  puis  à  dr.  par  le  ehemin  du  Sctiiltoom,  pendant  90  min., 
et  ensuite  encore  à  dr.  au  delà  d'un  chalet  isolé,,  d''où  il  n'y  a  plus  que 
6  à  8  min.  de  montée.  A  la  rue  qu'on  a  de  Mûrren  s'ajoute  encore  là 
celle  des  champs  de  neige  et  des  glaeiers  de  1*  Jungfrftu^  par-dessus  le 
8ehwarze  Mœnch.  —  V Obère  WinUregg  (1749  m.)  jouit  aussi  dWe  vue  plus 
dégagée.  Il  est  à  1/3  h.  au  K.-O.,  et  l'on  prend  à  g.  à  10  min.  de  Mûrren, 
au-dessus  du  ehemin  dé  fer  électrique. 

Au  «Bohiltbern  (9971  m.),  8  h.  i/a  à  4  h.,  très  intéressant.  Guide,  8  fr. 
et  un  pourboire.  Le  ehemin  qui  y  conduit  passe  aux  chalets  dMImeniI 
(à  dr. ,  l'AUmendhubel ,  v.  ei>  dessus)  et  tourne  plus  haut  dans  VEnge- 
thal^  vallée  uniforme  qui  se  termine  par  nn  cirque  de  rochers  au  pied 
du  Schilthom,  à  S  h.  1/2  de  Mûrren,  jusqu'où  l'on  peut  aller  à  cheval 
(19  fr.).  Ensuite  une  montée  escarpée  sur  de  la  neige,  des  éboulis  et  des 
rochers,  en  passant  au  monument  de  lady  Arbuthnot,  frappée  de  la  foudre 
à  cet  endroit  en  186^;  puis  sur  le  PetH  ^hitthom^  et  l'on  arrive  sans  dif- 
ficulté par  l'arête  au  sommet  du  Orând  Sfchitihom  (1  h.).  La  Jungfrau,  qui 
domine  de  beaucoup  les  montagnes  voisines,  se  présente  là  sous  son  plus 
bel  aspect.  On  y  a  de  plus  un  vaste  panorama  des  Alpes  de  TOberiand, 
où  l'on  a  tout  près  à  l'O.  la  Blûmlisalp,  et  du  nord  de  la  Suisse,  avec  le 
Rigi,  le  Pilate,  ete.  Panorama  d'Imfeid.  Le  Mont-Blanc  se  voit  de  la 
evete  à  2-900  m.  à  l'O.,  un  peu  au-dessous  du  sommet.  Le  retouv  par  le 
S^]/lûtnthal  (v.  ei-dessous),  la  SeJtnemOp  et  la  Tnt/elabrMké,  endroit  charmant 
an-dessus  de  Ôîmmelwald,  est  de  1  h.  1/9  plus  long  que  par  le  ehemin  di- 
rect, mais  beaucoup  plus  beau  :  on  ne  sauriût  tcMtfcefois  le  conseiller  aux 
daotes.  Descente  plus  courte  par  les  8eki^/iUhe^  en  passant  au  lac  Ormu- 
Se9U^  d'abord  escarpée,  sur  des  rochers  (guide  utile),  puis  par  un  beau 
ehemin^  traversant  les  gras  pâturages  de  la  SehUtalp  et  offrant  toujours 
de  magnifiques  coups  d'œil  sur  la  Jungfrau,  etc.  »  Il  «et  aussi  intéressant 
de  descendre  par  le  Ao<A«  Eerd  «t  le  nUi,  croupe  entre  le  Grand  Hunds- 
hom  et  le  Wild-Andrist,  aux  chaUis  du  DSrrtiAerg,  dans  le  Kienthai  (v. 
p.  129  et  194). 

Des  écriteaux  k  g.  au  delà  du  Kurbaus,  près  du  chalet  Bellevue 

et  cent  pas  plus  loin^  indiquent  des  chemins  qui  descendent  à  Stechel- 

berg,  directement  et  par  Gimmelwald.   A  5  min.,  un  pont  au-des- 

gus  d*ane'  cascade  du  Mûrrenbach,  et  à  20  min.,   Gimmelwald 

(1386  ro.)j  où  le  chemin  se  bifurque;  à  dr.,  on  va  en  8  min.  i  VIL- 

P,  SchUthorn  (p.  ô  à  6  fr.),  dans  un  site  charms^nt,  au  bord  du  Se- 

finenthal,  vallée  grandiose  entourée  des  murailles  de  rochers  du 

Bûttlassen,  du  Gspaltenhorn  et  du  Tschingelgrat;  à  g.,  on  descend 

en  4  min.  à  VH.-P.  Qimmelwcad  (p.  4  fr.  50  à  ô). 

Dans  la  YaUée  de  Sefinan»  jçromenade  intéressante  de  3  h.  aller  et  re* 
tour,  sans  guide,  jusqu'au  glacier  du  Gepaltenhorn.  ■  On  prend  4  l'O,  de 
la  pens.  Sohiltfaom^  traverse  le  SchiUbach  (Ô  min.),  monte  à  g.  de  la  vallée, 
d'où  Ton  a  un  magnifique  coup  d'oeil  en  arrière  sus  la  Jungfirau;  passe 
au  bout  de  V4  <l^h.  sur  un  pont  à  g.,  piuis  dans  un  bois  de  sapins  et  enfin 
sur  des  éboulis ,  dans  un  bassin  grandiose  où  il  y  a  beaucoup  de  oas- 
eades,  pour  arriver  au  gloeier  d%  Otpaltenhom  ou  de  Kirekêp^t^  au  pie<( 
du  Gspaltenhorn. 

Le  chemin  df»  Oiinmel^ald  à  Stechelbevg  passe  k  rhOt.-pens. 
Gimmelwald,  traversé  au  bout  de  V4  d'h.  la  Scfinen-Lùtschine,  re- 
monte ensuite  un  peu,  puis  redescend  sous  bois  et  traverse  un  ruis- 
seau qui  descend  du  cdté  dr.   Vue  k  g.  sur  une  belle  cascade  de  la 
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Sefloen-Liitschiae.  12  min.,  une  bifurcatiou  :  à  g.,  ^n  descend  en 
V4  d'h.  à  Steehelherg  (p.  168)  ;  à  dr.»  on  continue  de  plain-pied  yero 
Trachsellaucnen  («H.  Schmadribdch,  40  min.»  ;  p.  168).  De  ce  der- 
nier chemin  se  détache  encore,  au  bout  de  6  min.,  â  dr.,  un  sentier 
qui  mène  en  1  h.  Vt  (et  non  1  h.)  à  Vhôt.  Tschingelhom ,  au  Sttin^ 
berg  Supérieur  (p.  lé9),  en  passant  à  une  mine  de  baryte  abandonnée 
et  faisant  Yoir  à  la  fin  le  Schmadribacb  :  env.  3  h.  en  tout  de  Mûrren, 
sans  guide  (7  fir.),  s'il  finit  un  temps  clair. 


Cols.  —  Db   LAUTBRBRUNKBM   DAIIS   LM  KiBUTBAL  par  t»A  âBFIMBMFUBOOB, 

10  à  11  b.  jusqu'à  Beiehenbaeh,  sans  diffl«uUé  et  «a  soauae  intéressant  : 
çuide,  35  £r.  Jusqu'à  MUrrtm  (2  h.  i/s),  v.  p.  170.  De  là  on  monte  au  S.-O. 
a  r»lpe  de  Boçanggen^  puis  à  la  GMâenftirffe  (3  b.;  3616  m.),  eol  entre 
la  Bund^uh  (3866  m.)  et  le  Bmiasten  (3197  m.).  (Le  chemin  par  Oimmel- 
wald  et  le  Seflnenthal  est  plus  commode,  mais  plus  long  de  1  h.)<  £n 
descendant,  on  a  un  beau  coup  d'œil  sur  la  Wilde-Frau  et  la  Blumlisalp. 
On  passe  par  les  chaleU  du  DUrrenberç  (19d&  m.)  et  du  Steiuenbtrg  (1480  m.  \ 
gite),  pour  arriver  aux  chalets  de  (}m^nerên{  puis  on  descend  le  BufrenpfiMd 
(«sentier  des  ours»)  jusqu'à  la  TMcMikifl-A^  (3  h.;  1163  m.)  et  descend  dans 
la  vallée  de  Kitnthai  (v.  p.  194),  en  3  h.  1/9  jusqu'à  lUichenbach  (p.  193).  — 
De  la  Steinenberg'Alp  au  glader  de  Têchingel  par  la  Oamehancke^  y.  p.  194. 

Db  Lautbbbrubvbh  a  Kamdbbstbo  pab  la  Sbpikbxfvboob  et  lb  Hoh> 
THÛBLX,  14  h.  de  marche  fatigante  et  seulement  avec  un  guide  (30  fr.). 
On  peut  au  besoin  coucher  aux  chalets  du  Dilrrenberg  ou  à  la  cabane  de 
Dûnden.  Dans  le  Kienthal  par  la  Sefinen/urgçe^  t.  ci-dessns.  On  descend 
à  g.  en  deçà  de  la  Stêinenberg-A^^  on  iraverse  le  Poehtatbadt^  qui  sort  du 
gUtcier  de  Oatnehi  (p.  194),  et  l'on  remonte  par  la  Bunditipy  pui«  par  des 
pâturages ,  sur  des  versants  couverts  d'él>ottiis  et  de  neige,  au  Hohthttrli 
on  Diladcn-PaM  (9706  m.),  col  de  VŒsoMnen-Orat^  entre  le  Schwiu-ghmm 
(3788  m.)  et  la  Wilde-Frau  (3369  m.),  à  4  h.  i/s  de  la  Seanenforgge.  Vue 
snperbe  de  la  Bltimlisalp,  du  Doldenhorn,  etc.  A  g.  du  col  est  la  cabale 
dé  la  BHtmUÈOlp  du  0.  Â.  S.  (p.  196).  On  redescend  par  des  éboulis  et 
les  pentes  escarpées  du  Sehafberg^  en  laissant  tout  près  à  g.  le  glacier  de  la 
BlUmlisalpt  à  VQSschinen-A^  Supérieure  (1973  m.);  puis,  par  un  escalier, 
à  VŒiiehtnen'Mp  Inférieure,  et  on  longe  aulY.-O.  le  lac  d'iStchinen  (p.  196) 
pour  arriver  à  Kandersteg  (4  h.  ;  p.  194).  —  Le  col  de  Têchxngel  (v.  ci-dessous) 
est  beaucoup  plus  grandiose  et  n'offre  guère  plus  de  difficulté. 

*Db  Lavtbrbsukmbv  a  Kakdbrstbo  par  lb  col  db  Tschixgbl,  14  h., 
dont  6  à  7  sur  la  neige  et  la  glace,  course  fatigante ,  mais  sans  difficulté 
pour  les  touristes  un  peu  habitués  aux  montagnes.  Guide,  30 fr.;  por« 
teur,  36  fr.  On  couche  au  Steinbérg  Supérieur  (p.  1G9),  à  4  h.  1/2  de  Lauter- 
brunnen.  De  là  on  monte  à  TO.  au  glacier  de  Tèthfngeli^/i  d'h.);  on  tra- 
verse ce  glacier  et  la  moraine  latérale  de  g.  pour  arriver,  non  sans  peine 
G/i  b.),  au  pied  des  rocbers  de  l'O.  ;  puis  on  gravit  ces  rocherji ,  qui  sont 
d'abord  raides  et  où  il  faut  escalader  un  endroit  escarpé,  dit  le  Tschingel- 
tritt^  où  il  y  avait  auparavant  un  passage  presque  à  pic ,  d'env.  4  m.  de 
haut,  maintenant  avec  un  petit  sentier.  Plus  haut  (^min.),  on  marche 
commodément  sur  du  gazon,  et  c'est  là  que  se  fait  ordinairement  la  pre- 
mière halte.  Vue  admirable.  On  repasse  ensuite  sur  des  éboulis  pour 
arriver,  en  l/s  h.,  au  TscMngelJlrn^  champ  de  névé  qui  s'étend  à  perte  de 
vue.  On  suit  pendant  30  min.  la  moraine  latérale  ne  g.,  et  on  atteint  le 
glacier,  où  Ton  doit  marcher  à  la  corde.  Enfin,  après  avoir  encore  monté 
lentement  durant  1  h.  8/4,  on  est  au  col  de  TBolungel  (3834 m.),  où  Ton 
découvre  les  montagnes  de  la  vallée  de  Qastem  et  d'où  l'on  voit^  en  se 
retournant,  la  masse  excessivement  imposante  de  la  Jungfrau,  les  mon- 
tagnes qui  l'avoisinent  au  S.  et  à  g.  l'Eiger.  A  dr.,  le  Ospaltenhorn,  aux 
flancs  crevasséff,  et  la  Oajnehilûcke  (passage  menant  dans  le  Kienthal,  p.  194), 
jusqu'où  Ton  pent  pousser  en  allongeant  rexenrsion  de  1  h.,  et  d'où  l'on 
a  une  vue  surprenante  sur  le  KienÀal,  le  Niesen  et  la  plaine  de  Berne. 
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A  g.  du  eol  de  Tachingel  •'élève  le  Jfvtthom  (8041  m.),  »a  6.  duquel  il  y  * 
une  nouveLlle  e«l>Mie  du  C.  A.  8.  Qn  redeseend  peu  à  peu  par  des  e]i«mp« 
de  névé  faciles  à  traverser.  Le  bras  O.  du  glacier,  entre  les  parois  rocheuses 
de  la  Bliimlisalp  et  du  BVfindenbom  à  dr.  et  le  Petersgrat  à  g.,  s'appelle 
Kttndtrjtm.  On  arrive  en  i  h.  1/4  sur  la  moraine  latérale  de  g.  On  descend 
alors  rapidement,  sur  des  éboulis  et  bientôt  sur  du  gason,  dans  la  •mUé9 
de  Oastem.  Beau  coup  d'oeil  à  dr.,  d'une  saillie,  sur  l^xtrémité  du  superbe 
glaeier  de  Kander.  Enfin  l'on  marche  longtemps  avec  peine  sur  le  bord 
étroit  de  l'ane.  moraine,  muraille  colossale  qui  s'élève  à  dr.  à&letflQm. 
au'dessus  de  l'anc.  lit  du  glaeier.  Au  bout  de  1  fa.  1/3,  un  pont  sur  ItkKtmder; 
6  min.  plus  loin,  le  premier  chalet  (café  et  laiti  gîte  pour  9  pers.)  ;  à  16  min. 
de  là,  Selden,  et  3  h.  après,  K«mder§t€Ç  (p.  194). 

*Db  LAUTsuBsvmnBV  davs  i.a  vallAi  db  Lorrson,  ras  i<b  PBTBBseBAT, 
9  à  10  h.  du  Steinberg  à  Ried,  seulement  pour  de  vrais  alpinistes,  difficile 
mais  çrandiose  :  guide,  60  fr.  \  un  touriste  seul  doit  en  prendre  deux^  ou 
un  guide  et  un  porteur.  —  Jusqu'au  TteftingelJIm  ^  9  h.  1/3,  v.  ci -dessus. 
Là,  appuyer  à  g.  et  passer  entre  le  JAi«ft«ni  et  le  neMnjfelhoim^  peur  ar- 
river au  Fetenitat  (oh.;  890Ba.},  crête  «ouvMte  de  névé,  d'où  1^*00  a 
une  vue  admirable  sur  les  Alpes  du  Valais.  Descente  escarpée»  sor  du 
névé,  des  rochers  et  du  gason,  soit  par  la  tmlUe  de  FtUUr^  à  Vaipt  dé  FttfUr 
(bon  gîte  au  chalet  Seller),  soit  par  la  eaWs  d9  Um,  vers  JKflttsM  et  RUd 
(3  h.  i/a^  p.  900).  —  La  Wetterlttoke  (8169  m.),  entre  le  Tschingelhoni  et 
le  Breithom;  le  BeJunadrijoch  (3311  m.),  entre  le  Breithom  et  le  Grosshom, 
et  le  IBttafioeh  (3704  m.),  entre  le  Orosshom  et  le  Mittaghom,  sont  trois 
des  cols  difficiles  (guide,  46  à  60  fr.). 

Db  Lautbmrukiibh  A  i*'BGflX8BOKii ,  p«r  le  XAsiaeBtker  (8700  a.) ,  «z<» 
cursion  très  difficile,  deagereuse  «t  qui  se  fait  rarement  (18 h.;  coue^ 
dans  la  cabane  du  Boththal;  guide,  100  fr.).  On  passe  par  le  sauvage  Botk' 
thaï  et  l'énorme  croupe  qui  s'étend  entre  la  junç/rmu  (4167  m.)  et  le 
Gleucherk§m  (8989  m.),  d'o^  l'on  descend  au  grand  giuitr  d'Met$eh,  à  la 
eabat  Ooneordia  et  à  VMt.  Eggiêhor»  (p,  816).  —  L^  passage  par  le  Boththalt 
■attel  (3860  m.),  tout  près  de  la  Junèfrau  (p.  175),  est  de  même  fort  diffi- 
cile et  dangereux  :  19  à  90  h.  jusqu'à  l'Bggishom.  —  Par  le  cel  de  llbne* 
inh  (3760  m.),  entre  l'JSto^fK*  et  le  JfMMvAonh  PMsage  très  raide  et  très 
pénible,*  mais  sans  danger:  16  ,à  16  h.  ;  guide  80  fr.  —  L'excursion  à  la 
eàbame  du  Rdihthal  (3704  m.),  à  6  h.  de  Lauterbrunnen,  par  la  Siu/entieinalpt 
est  intéressante ,  mais  seulement  pour  ceux  qui  ont  rhabiiude  des  mon- 
tagnes; elle  demande  une  grande  journée,  aller  et  retour:  guide,  16  fr. 
De  là  à  la  Jungfran^  y.  p.  176.  ,  > 

48.    Blnterlaken  i  Grindèlwald. 

r.  ht  carte  p.  199, 

Cbbmih  de  fer  de  l'Obeklavd  Berbois  :  directement,  19  kil.  8,  en  1  h. 
19,  pour  6  et  3  fr.,  8  et  4.80  aller  et  retour;  —  par  Lauterbrunnen  et  la 
Wengemalp,  30 kil. ,  eh  4 h.  1/4;  de  Lauterbrunnen,  18  kil.,  en  9 h.  i/s, 

Îonr  14  fr.  «0  et  8  fr,^  billet  circulaim'  pour'  lee  deux  lignes,  'valable  pour 
jours,  90  et  13.96.  —  VoirnaBSi  d'lBtei;la^Mt  à  Ovindelwald^plus  anéables 
et  guère  plus  chères  pour  une  société:  a  i  chev.  13  fr.,  à  9  çhev.  36  fr.'— 
Malgré  le  chemin  de  fer,  on  fait  encore  avec  plafsii^  le  trajet- à  pied  de 
Lauterbrunnen  ou  mieux  de.Weuren  à  CMndelwald  pftr.  la  W^engemalp 
et  la  Petite  Scheidw,  et  pn  préf^wrii  aussi  le  cheini^  muletier  à  la  voie 
ferrée  à  la  descente,  a  cause  de  là  vapeur  et  de  l'oiïeur  désagréable  (huile) 
de  la  machine.  A  pied  jusqu'à  la  Wengemalp,  3  fa.  ;  à  la  Petite  Bcheidegg, 
Vid'h.;  à  <3^rindelvrald ,  9 h.  l'/j.  En  sens*  inverse:  de  0rittdelWaïA  à  la 
Bcheidegg,  8  h.  1/3;  à  la  WengemsAp,  1/3  h.  ;  à  LauterlirnuBen,  S  h.  Ob 
peut  envover  par  -le  cbeinin  de  fer,  sans  prendre  de  billet  peMonwel,  tiiitB 
valise  et  d'autres  petits  colis,  niais  non  des  sacs  ouverts. 

I,  LioifB  DiB«OT?B«  Jusqu'à  (d^U.  2)' ZtDtUût$chfnèn  (6S5  m^» 
V.  pw  167.    Qny  clMkBge  ordli^aiienAuti  de  Noituie,     La >. ligne  de 
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Grindelwald  mante  sur  la  rive  g.  de  la  L&tschine  Ndre  et  traverse 
un  tannet  et  une  galerie,  dans  le  Iiûtiolientlial ,  vallée  pittoresque 
et  bien  boisée,  parsemée  de  métairies.  Sur  la  rive  dr.  se  voit  la 
route  et  au  delà  les  versants  de  la  Scbynige  Platte  (v.  p.  166).  — 
12  kîl.  3.  L/atsehenthal  (T18  m.).  La  ligne  passe  ensuite  sur  la  rive 
dr.  de  la  Lûtscbine  et  gravit  le  Stalden  au  moyen  d'une  rampe  à 
orëmaillère  (lîOo/oe)  de  1770  m.  de  long.  —  14  kil.  4.  Burglauenen 
(889  m.).  En  face  se  montrent  le  Wetterhorn  et  le  Berglistock.  On 
continue  par  le  défilé  de  VOrtweid,  après  lequel  on  découvre  la  ma- 
gnifique vallée  de  Grindelwald:  à  dr.,  la  masse  imposante  de  l'Ëiger 
et  à  cOté  la  Jungfrau,  avec  le  Schneebom  et  le  Silberhorn;  au  milieu, 
le  Mettenberg,  le  Grand  et  le  Petit  Scbreckhorn  ;  plus  loin,  le  Finster- 
aarborn  et  le  Grand  Fiescherhoin  ;  à  g. ,  le  beau  Wetterhorn.  On 
monte  «neore  enfin  une  rampe  à  crémaillère  de  1900  m.  de  long.  — 
-  19  kiï.  S.QHndélwald  (p.  177). 

IL  hi/BKE  TXà  UL  WsNOBBNAiiP,  chemin  de  fer  à  crémaillère 
d'après  le  système  de  Riggenbacb.  Il  n'y  ft  Jamais  qu'une  voiture, 
mais ,  au  besoin ,  des  trains  supplémentaires.  Durée  du  trajet  et 
prix,  V.  p.  173.  —  Lauterbrunnen  (799  m.),  v.  p.  167.  La  voie  décrit 
une  courbe  pour  traverser  la  Liitschine  et  gravit  rapidement  les 
versants  escarpés  au-dessous  du  village  de  Wengen,  en  passant  sur 
dés  viaducs  et  des  ponts.  Beau  coup  d*oeiJl  eu  arrière  sur  Lauter- 
brunnen et  la  vallâ.  A  l'arrière -plan,  la  chute  du  Schmadribach 
et  au-dessus  le  Breitborn  et  le  Grossborn,  puis  encore,  à  dr.  du 
Breitborn  le  TscMngelborn  et  à  g.  de  l'esearpement  du  Schwarze 
Mœncb  le  Silberhorn  et  la  Jungfirau.  De  l'autre  côté  de  la  vallée,  le 
funiculaire  de  Mûrren  et  au-dessns  le  Sulegg-Grat,  avec  les  Lob* 
h<Brner,  qui  forment  comme  une  énorme  main.  JShfulte  une  grande 
couiibe. 

2  kiL  7.  Wengen.  —  hôtels:  •JST.-P.  BlûmUêàtp;  *B.-P.  FfctoH#(eh. 
3  fr.  60  à  3,  p.  6  àj7);  H. -P.  ailberhom  (eh.  9  Ar.,  dé.  1,  di.  3.60,  p.  6  à  6); 
tous  trois  près  de  la  gare  ;  *H.-P.  Alpenrate^  à  7  min.  de  la  gare,  en  pas- 
sant sous  la  vole  pv^s'Âi  prMnier  hôtel  #0b.  %>  «.--^fr.  à  3.00,  rep.  1.90,  3.60 
et  3,  p.  6.60  à  6);  H.-P.  MittaghorUt  plu«  loin  et  plus  bas,  recommandé 
(mêmes  prix)  \  *P.  Wengen  (Ulr.  Lauener),  1/4  d^h.  au  delà  de  TAlpenrose 
(p.  6à7fr.). 

"Wtngtri  (1277  m.)  est  une  station  d'été  sanç  prétention,  au  milieu 
de  pâturages  garais  d'arbres  et  au  pied  des  escarpements  du  Ttchuggtn 
(p.  177) ,  avep  vue  sur  la  vallée  de  Lauterbrunnen  et  au  S.  sur  la 
jungfrau.  Jolies  promenades,  en  particulier  i^u  Leiterhorrif  à  1  h. 
de  la  gare,  en  passant  derrière  l'hdt.  Silberhorn,  au-dessous  du 
Mœnnltchen  (v.  p.  177) ,  à  la  MttUentUp  et  la  WengemcUp  (v,  ci- 
dessous). 

Le  OBBMiK  Muuii'iBR  Ds  LA  Wehoibrkalp  descend,  h  Lauterbrunnen, 
a  g.  de  la  gare,  traverse  la  Lûiiehine,  remonte  tout  droit  et  rejoint  bientôt 
le  .eheioÂa .«Mi  vient  du  pont  de  la  Liitschine  (p.  168).,  Au  bout  de  s/4  d'h., 
le  rett.  Ztinder  et  un  belvédère.  SQjnin.  plus  loin,  au  delà  du  chemin  de 
fer.  yii^e  hifurcation:  à  g.^  en  30  min.  à  la  ga^e  de  Wengen  par  les  hôt. 
Hmagfaorn  et  Alpenrose^  â  dr.,  en  10  min'.,  a  la  petts.  Wengen  et,  en  pas- 
^ant*  aut-de»sus  (au  boni  d»  pD-mi»^,  ^  g.  et  noyi  p  di.^,  Jusjae  dang  le  bas 
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de  U  station  d^eau  (▼.  ei-defsoua).  —  On  peut  s'épargner  la  preulire 
montée  en  profitant  du  ch.  de  fer  jusqu'à  Wengea.  Là  on  traverse  la 
terrasse  devant  Thôt.  Blumlisalp,  y  prend  à  g.  et  tourne  un  peu  plus  loin 
à  dr.,  en  croisant  le  cb.  de  fer.  On  passe  partout  entre  des  elôturea,  des 
maisons  et  des  pâturages.  A  V%^i  un  débit  de  vin  et  de  bière.  10  min. 
plus  loin,  au-dessous  de  la  station  d*eau,  le  sentier  de  la  pens.  Wengen 
mentionne  ci-dessus.  A  8  min.  de  là ,  on  passe  pas  une  barrière  et  o^ 
entre  dans  un  bois  de  sapins,  d'où  Ton  ressort  aOmin.  plus  loin,  pour 
monter  à  g.,  par  un  pâturage  escarpé  et  à  la  fin  en  passant  sous  la  voie, 
en  s/4  d'b.  à  la  gare  de  Wêngtrnalp  (v.  ei-dessous).  —  En  continuant  tout 
droit  au  sortir  du  bois,  on  va  aussi  en  S/4  d'b.  à  la  *]bttlenalp  (1700  m.), 
située  au  "S.  de  la  vallée  dé  TrUmUten  et  en  face  de  la  Jungfrau.  De  là 
on  monte  directement  encore  en  y 4  d*h.  à  la  Wengemalp ,  ou  bien  Ton 
y  va  en  contournant  la  vallée  dans  le  kautet  passant  kl^J^Una^  (Ib.), 
où  aboutit  le  çlacier  d$  KU?ilauen$ni  à  8/4  d'h.  de  la  Wengernalp. 

Le  ehemin  de  fer  tourne  ensuite  dans  la  direction  du  Tschuggen, 
et  Ton  y  a  toujours  une  belle  vue  des  montagnes  neigeuses  et  des 
glaciers  qui  s'étendent  du  Grossborn  jusqu'au  delà  du  Gspalten^ 
hozB,  avec  le.Breithom  au  milieu.  On  passe  à  une  station  dVau, 
puis  au -^dessous  du  Lauberbora  (p.  176),  et  on  contourne  à  g.  le 
Oaitbachhom  (2319  m.). 

7  kil.  23.  Wengimalp  (1877  m.  ;  hôt,  Jungfrau,  cb.  t.  c.  4  à  5  fr., 
rep.  1.75,  3.50  et  4  è  5,  p.  8  à  10),  endroit  depuis  longtemps  célèbre 
par  la>  vue  qu^on  y  ft,  de  l'autre  c(^té  de  la  vaUee  de  Trumléten,  sur 
la  «JvngteQ,  la  Vierge  (4167  m.),  qui  s'y  montre,  sems  son  vMlè 
éternel  de  neige,  dans  toute  sa  majesté,  avec  ses  deux  pies,  à  dr.  le 
SMérhom  ou  pic4*Àrgent  (3705  m.)  et  à  g.  le  Sehrteehffrnon  pic  de 
Neige  (3415  m.).  Les  propcMions  en  sont  tellement  colossales  que  le 
»pec«ateur  se  fait  illusion  et  la  croit  tr&s  rapprochée,  quand  elle  est 
encore  à  4  kiL  A  g.  se  dressent  H  Mteneh  (41(^  m.)  et  VEiger 
(3975  m.);  à  dr.,  au  loin,  les  montagnes  du  liaut  de  la  vallée  d* 
Lftuterbrannen,  jusqu'au  <]^3paltenbotn.  —  Là  vue  est  un  peu  plus 
dégagée  au  Hundsschopf  (20  min.) ,  dans  le  haut  duquel  il  y  a  un- 
drapeau  et  un  banc.  On  a  aussi  une  belle  vue  de  la  vallée  du 
Oî/rm5cA6«ZW(1897m.),  à«/4-d'J^»de^i8*^nce,  en  prenant,  au-dessous 
de  la  gare,  à  g^  du  chemin  de  Wengen  et  à  dr.  à  8  min.  de  là  (à  g., 
on  va  à  la  Metttnalp). 

^  On  a  souvent  à  la  Wengernalp  et  plus  loin ,  ainsi  qu'à  GrindelwaldJ 
1  occasion  d*observer  des  avàlanmet^  et  plusiears  foia  dans  une  heure^ 
quand  il  fait  cbaud.  Si  ce  n'est  qu'elles  s'annon«ent  avec  un  bruit  sem» 
blable  au  tonnerre,  elles  n'o'nt  de  loin  rien  de  grandiose.  Les  masses  de 
neiges  glissent,  comme  une  cascade,  de  degré  en  degré  d^ns  les  anfrac- 
tuosités  dea  montagnes,  jusqu'à  ce  qu'elles  disparaissent.  Le»  grandes 
avalanebes  ne  tombent  ^u'en  hiver  et  au  printemps. 

par 

plusieurs  fois  par  an.  Bile  est  sans' dangegr  pour  les  aseensionistea  épron* 
vés,  mais  elle  demande  de  la  persévérance»  BUe  est  le  pins- Ikisile  Idu 
^oté  S.,  en  couchant  à  la  ca^ue  Con^riia  (9670 on.);  à&bi  de  ruôt.vEg* 
gishorn  (p.  3l5j  et  encore  6  à  7  b.  du  soxnmet.  Elle  est  plntf  fatigante  ée 
Gnndelwald.  On  couche  dans  ce  cas  à  la  cubant  duBH-ffU  (S  k  9  b.^ 
8399  m, i  p.  181),  d'oà  l'on  va  en  4  b.  à  4  h.  a/a*  par  le  cêl.duUœnch  et  le 
Junqfrqvjirn  (névé),,  an  «oWA<M«<»<<ei*  puis  en  1  H.  i/4  au'setamet.    De  fcw 
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Petite  SehêidHC  «t  46  L«at«rbninneii,  par  le  RaththàUtâtel  (p.  178),  l*we«n- 
«ion  Mt  diffleile  et  dangereuse.  De  la  cabane  de  Roihthal  (p.  1T9),  on  la 
fait  en  7  h.  i/j,  en  prenant  à  g.  du  Boththal.  et  e>8t  encore  un  itinéraire 
pénible,  mais  sans  danger:  guide,  80  fr.,  100  fr.  si  Ton  redescend  à  TEg- 
glshom;  porteur,  60  et  80  fr.  —  Le  Bflberhoni  (8706  m.)  a  été  gravi  la 
première  fois  en  1868,  en  13  h.  1/3,  par  E.  de  Fellenberg  et  K.  Bce&eher^  qui 
passèrent  par  les  çlaeiers  de  VBtçer,  de  Guçgi  et  de  Oieuen.  L'ascension 
est  diffleile  et  fatigante.  Elle  a  été  faite  la  première  fois  par  Tarête 
oeeidentale  en  1887,  par  Sefmonr  Kinç. 

La  Liaini  db  la  JimeraAir,  projetée  par  M.  Quyer>Zeller  de  Zurich, 
un  chemin  de  fer  électrique  avec  maximum  de  rampe  de  96^0}  commence 

jusqu'à  la  stat.  d'l!f9«rif2e««c^r 


à  la  Petite  Seheideg g  et  court  à  cfel  ouvert  jusqu' 
(9380  m.),  au  bord  du  glacier  de  T    ' 
eteomprend  encore  les  stat.  de 
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bane  du  Bei^li  (p.  181),  et  du  ifcmcA,  au  8.  du  Mœnch  et  près  du 
la  Jungfrau  (p.  180).  Du  terminus,  dit  Jungfrau^  à  4100  d^ftlt.,  il  y  aura 
un  ascenseur  de  66  m.  de  haut  et  un  escalier  pour  monter  au  sommet. 
Cette  ligne  doit  être  construite  dans  l'espace  de  0  ans  et  coûter  8  millions. 
Le  tfi^et  durera  env.  3  h. 

De  la  Wengemalp,  la  voie  monte  en  pente  douée,  en  offrant  tou- 
jours une  vue  magnifique  i  dr.  Les  piétons  suivent  le  chemin  mu- 
letier, qui  traverse  la  voie  au  delà  de  Thôt  Jungfirau,  passe  ensuite 
toujours  au-dessous  et  atteint  en  ^j^  d'h.  la  gare  de  la  Scheidegg  : 
ce  cliemln  est  particulièrement  intéressant  en  s»ns  inverse. 

9kil.  4,  Scheidtgg,  station  au  col  de  la  Petite  Seheidegg  ou 
Lauterhrwnntn-Schtidtgg  (2069  m.;  H^^P^  Bellevue,  eh.  t.  e.  4  à 
5  fir.,  dé.  1.75,  dî,  4) ,  au  l'on  change  toujours  de  voiture.  La  vue 
y  embrasse,  au  S.,  TEiger,  le  Mœnch  et  la  Jungfirau,  avec  le  Çilber- 
horn  et  \^  Schneehorn,  mais  de  côté  et  non  en  face  comme  à  la 
Wengernalp  ;  au  N. ,  la  vallée  de  Grlndelwald  jusqu'à  la  Grande 
Scheidegg,  dominée  à  dr.  par  le  liarge  sommet  du  Wetterhorn,  avec 
ses  pointes  de  rocher  et  sea  champs  de  neige,  et  borné»  au  N.  par  la 
chaîne  du  Faulhom,  où  l'on  voit  à  g.  le  odne  tronqué  du  Faulfaom, 
avec  son  hôteL 

Un  bon  chemin  mène  en  1  h.  de  Thôt.  BelleviM,  au  S.,  à  une  gr&tu  dans 
le  glacier  de  VBiger  (pourb.).  Il  y  a  par  là  quelque  chose  de  plus  intér- 
essant que  cette  grotte  (v.  p.  178),  c'est,  surtout  environ  à  michemin  du 
*FaUbodenhubel  (3l75m.i  bané),  la  vue  du  Mosneh,  d'où  deseendent,  à  g. 
le  glacier  de  TEiger  et  a  dr.  celui  de  Guggi.  —  Avec  une  longue-vue,  on 
aperçoit  à  côté  de  l'extrémité  inférieure  de  ce  dernier,  à  g.,  la  cabane  de 
Ougçi  (3490  m.),  à  1  h.  V4-9  h.  de  la  Petite  Scheidegg  (guide,  6  fr.),  cabane 
qui  sert  peu  oMintenant,  parce  que  le  Hœnch  se  gravit  de  celle  du  Bergli 
et  TElger  directement  de  l'hdt.  Bettevue  (v.  p.  180). 

Le  *£aaherhoni  (9475  m.)  offre  un  panorama  magnifique,  et  il  est  d^une 
facilité  d*accès  qui  permet  d*en  recommander  particulièrement  Taseension. 
Elle  se  fait  par  un  bon  sentier  quMndique  un  poteau  entre  la  gare  et 
rhôt.  Bellevue.  On  y  voit  toute  la  chaîne  des  Alpes  Bernoises  et  Ton  y 
a  un  eoup  d*o»il  grandiose  sur  le  Wettef>horn  et ,  à  dr.  de  là ,  le  large 
BergUstoek  et  le  glacier  supérieur  de  Grindelwald,  le  Vettenberg,  le  Grand 
et  le  Petit  Schreekhom,  le  Lauteraarhoi^,  l'Eiger,  le  Mœnch  et  la  Jung- 
tma\  plus  loin  à  dr.,  un  coin  du  Miitaghom,  le  Grosshom,,  le  Breithom, 
le  Tsehingelhom  et,  devant,  le  noir  Wetterhorn  de  Lauterbrunnen  ;  à  g. 
de  là,  le  glacier  de  Tsehingel^  à  dr.,  le  Petersgrat;  puis  la  chaîne  qui 
s^éiend  jusqu^au  Gspaltenhorn  \  plus  en  arrière,  la  BlQmlisalp  ;  en  avant, 
le  plateau  oe  Mttrren;  dans  le  bas,  Lauterbrunnem  et  le  Staubbach;  dans 
le  haut,  le  Bchilthom  et  le  Sulegg-Grat,  avec  les  Lobhœmer  (p.  174);  au- 
dessus  a  dr.,  le  Niesen  ;  plus  loin,  TAbendherg,  Wilderswyl  et  Unterseen  \ 
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ftu-dessu«,  !•  8t-Be»teiibeif  :  au-deMiu  de  U  Tallée  de  OrindelwAld,  1* 
•haîBe  du  Faulhom,  avee  le  Schwanhorn  \  vol  delà  de  U  Qnnde  Seheidegg, 
les  Suitenhttrner  et  le  Tittis. 

Au  Lanberhom  se  rattachent,  au  If.,  lea  roehers  esearpte  du  TiekMg§em 
(9699  m.)  1  à  9  h.  de  la  Seheiderg,  et  plus  loin  le  *W»iinliriien  (9846  m.>, 
également  un  point  de  vue  eélebre,  qu*ott  atteint  en  9h.-9h.  i/f  de  la 
Petite  Seheidegg.  Bn  attendant  roureiiure  d'un  ehemin  projeté  eur  le 
Tersant  du  Lauberhom,  on  deseend  d^abord  du  edté  dea  établei  de 
rhôt.  Bellevue  vers  les  ehalets  de  BuêtigUn  (1906  m.),  qu*on  voit  de  Thôt. 
à  g.,  et  Ton  rencontre  au-dessus  (i/f  h.)  un  vieil  alvier  avec  un  éeriteau, 
où  Ton  prend  le  chemin  qui  monte  le  plus.  On  aperçoit  bientôt  ensuite 
pour  un  instant  le  bâtiment  blane  de  1  hôtel  qui  est  sur  le  M«nnliohen, 
et  Ton  continue  par  un  ehemin  bien  tracé  qui  contourne  le  Tsehuggen. 
40  min.,  pont  sur  le  ruisseau  dit  Mthlbaumengràbtn,  60  min..  Ml.  Gfimdél- 
wàUi'Sigi  (env.  9900  m.;  eh.  t.  c.  8  fr.  60  à  4,  rep.  1.60,  8.60  et  4.60). 
90  min.f  sommet  du  Mssnnliehen.  La  vue  est  inférieure  à  celle  du  Lauber- 
hom  du  côté  de  TEiger,  du  Xœneh  et  de  la  Jungfrau,  à  cause  du  Tschug- 
gen,  qui  la  masque  en  partie,  mais  les  montagnes  à  dr.  et  à  g.,  vues  de 
plus  loin,  se  présentent  mieux  (panorama  de  0.  Studer).  —  De  Grindel- 
wald  au  Xsennliehen:  4h.,  9h.  i/s  à  8h.  à  la  descente;  guide,  inutile, 
10 fr.)  cheval,  18.  On  va  d'abora  presque  jusqu'à  la  stat.  de  Grand  (v. 
ci-dessous),  7  prend  à  dr.  au  delà  du  pont  de  la  Lutsehine  et  suit  un 
grand  chemin,  puis  un  ehemin  muletier  désigné  par  des  écriteauxj  on  tra- 
verse le  MêMbautnençraben  à  la  Steinênieeid  (env.  1900  m.) ,  on  éravit  la 
BaitfU%  dans  le  haut  de  laquelle  il  y  a  une  eabane-belvédère  (1660  m.); 
on  voit  devant  soi  Thôt.  Qrindelwald-Rigi  et.il  j  a  encore  près  de  9  h.  de 
montée,  par  Vhramenalp. 

La  voie  ferrée  et  le  chemin  muletier  (2  h.  ^/«  à  pied  Jusqu'à 
Grindelwald)  passent  derrière  l'hdt.  Bellevue  et  longent  le  versant 
de  la  montagne.  A  dr.  encore  un  beau  coup  d^œil  en  arrière  sur  la 
Jungfirau.  Le  ch.  de  fer,  qui  descend  d^abord  lentement,  traverse 
ensuite,  au  pied  de  TEiger,  la  WergUthcdalp ,  qui  est  couverte  de 
pierres.  -*  13  klL  Ô.  Alpi^^len  (1619  m.  ;  hôt  des  Alpes,  à  5  min.  de 
la  stat. ,  assez  cher) ,  sur  une  terrasse  d'où  Ton  a  de  belles  vues. 
Excursion  fatigante  mais  intéressante  de  là  à  la  «  mer  de  glace  » 
du  glacier  inférieur  de  Grindelwald ,  avec  un  guide ,  un  piolet  et 
une  corde.  —  Le  Wetterhom  se  montre  de  plus  en  plus  distincte- 
ment et  en  avant  le  Mettenberg.  Plus  loin  le  Schreckhorn,  dans  la 
dépression  entre  le  Mettenberg  et  les  parois  abruptes  de  l'Eiger.  On 
descend  ensuite  rapidement  dans  la  vallée  de  la  LilUcMne  Noire  et 
on  traverse  le  torrent.  —  17  kll.  Gtrund  (946  m.) ,  station  et  tête  de 
ligne  dans  le  bas  de  Grindelwald.  On  retourne  d^  là  en  arrière. et 
Ton  monte  i  la  gare  de  (18  kil.)  OrindelwcUd,  (Pour  aller  à  pied 
de  Grindelwald  à  la  Petite  Seheidegg ,  on  passe  sur  le  pont  de  la 
LOtschine  non  loin  de  la  stat.  de  Grund  et  on  suit  à  g.  un  chemin 
muletier  qui  traverse  plus  loin  la  voie  :  2  h.  jusqu'à  Alpiglen  et 
1  h.  Vf  de  là  au  col.) 

Grindelwald.  —  Hôt£ls,  tous  avec  restaur.  et  généralement  avec  ter- 
rasse: *de  VOun  (Boss  frères),  à  3  min.  de  la  gare,  grande  maison  neuve  à 
5  étaces  (917  ch.),  mais  sans  aseens.  (ch.  t.  e.  4  à  6  fr..  rep.  l'.SO,  3.60  et  5,  p. 
d«».  lO)  (  *d«  VAigUi  à  6-9  mia.  de  la  gafee  et  auM  nemes  propr.  (dS.  5.  p.  9 
à- 13),  avec  un  grand  jhxdltt. etphu.  dépendi \,*JBImér<, enireleedeuz preeéd. 
(180  eh.  dep.  8  fr.,  rep.  1.60, 8  et  4,  p.  7  à  8)  ;  —  *B.^P.  Bwtgfn$fy  à  côté  (eh.. 
t.  e.  dep.  8fr.,  rep.  1.96v  9.60  et  8,  p.  8)-,  ir.-/».  (7Hii<f«to<lM,  au  xàèwa»  en- 
droit, un. peu  plus  simple  (p.  dep.  Oou6fr«)t  Alp^nnêkt^  à  la  gare,  comme, 
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1«8  SI  8tiiv.  («h.  3  fr .,  dé.  1.35,  éâ.  9,  p.  d«p.  6):  H.-P.  Oberlamd;  B.  de  1m 
Oaire  (vin  an  tonneau);  —  *H.  du  éUMêr^  à  7-8  min.  au^dessotiê  de  la 
gare  et  à  la  même  dist.  de  Orund  (ch.  t.  e.  dep.  3  tt.^  rep.  1.9),  3;60  et  S, 
p.  dep.  5  (m  6);  —  H.-P.  Victoria^  15  à  30  min.  an-dessus  de  l»  V^^i  ^^^^f^ 
un  endroit  détwgé^  sur  le  versant  d'à  Dlirrenberg;  *B.'P.  SehttMçg^  kStttin. 
de  Ift  gare,  à  g.  ati-dessus  de  Thôt.  ,£iger,  dans  nn  endroit  ealme,  loin  de 
la  ponsstère  de  la  rue  et  avee  jardin  (p.  dep.  5  on  6  fir.).  —  Re$t.  BeUitmet 
à  côté  de  rhôt.  £»ger  (bière  et  eh.).  -•  PdtUêerie  J.  Zbmnn^  près  de  Thôt. 
de  rOurs.  —  Postb  bt  rkiÀûn.^  entre  les  hdt.  Eiger  et  de  TAigle. 

GlïiDEB:  XoA  Kmufmtmii  (guide-chef) ,  P^rrti  Baumanu  (an  Guggen), 
P.  Jl«im»«atf-Tuftbaeh,  Chrii.  Aimer^  père  et  fils,  Ulrie  et  Jïbiiif  Atmer^  Chr. 
^oAréw-Tryehelegg,  deux  Pttrrt  K€nifmmm,  deux  Bnni  Kaufmann^  Bmtt 
Baumann^  Bam  Bemet^  Ulrio  RtM,  C/ir.,  Ftid.  et  âfam.  /o«4i,  Mttm  Beimann^ 
Pierre^  Sam.  et  iSToita  ^r<nMiml,  JéO»  et  Chr.  Burgetter^  etc.  —  Bons  piolets, 
à  18  fr.,  ches  Chr.  Sehênck. 

La  mendicité  est  depuis  longtemps  une  plaie  de  Grindelwald.  Chan- 
teurs, joueurs  de  cor,  tireurs  d^armes  à  fén,  montreurs  d'animaux  des 
Alpes,  etc.,  y  font  assaut  &  la  bourse  des  voyageurs.  Les  aMotHés  re- 
commandent de  ne  tien  donner.  On  ne  peut  naturellement  sé.sOustrafre 
aux  péages,  mais  its  ne  sont  dfus  qu^une  foiiT,  même  otratfd  oti  paisse 
plusieurs  fois  dans  un  été.  Les  chemins  sont  en  génénl  daris  un  étit 
pitoyable. 

Grindelwald  ou  QydUdorf  (gare,  1041  m.  d'alt.  \  ^iae,  1057  m.)7 
village  de  3067  bab.,  domt  les  maisotts  sont  dispersées  au  loin  et 
ont  été  en  majenre  partie  reconstruites  depuis  le  gi^hd  incetidîe  de 
1892,  est  un  excellent  centre  d'excursions  dans  l'es  montagnes. 
Son  site  abrité  et  son  climat  tempéré  en  font  encore  un  séjour  d'été. 
Trois  montagnes  gigantesques  ferment  la  vallée  axi  S.:  V Eiger 
(3975  m.),  le  Mettenberg  (3107  m.),  oui  forme  la  base  du  Sclireck- 
horn ,  et  le  magnifique  Wetterhom  (3703  m.),  avec  ôes  trois  cimes, 
qui  donnent  au  paysage  son  aspect  caractéristique.  Entre  le  HÏetten- 
berg  et  le  Wetterhorn  est  le  glacier  supérieur  di  Orindeltbald  et 
entre  le  Mettenberg  et  TEiger  le  glacier  inférieur  de  Grindelwald, 
et  de  ces  deux  glaciers  sort  la  Lûtschine  Noire» 

La  plupart  des  touristes  se  contentent  de  visiter  le  ^gUcier  lu- 
périeur  :  cheval,  8  ti,  aller  et  retour.  De  la  gare ,  on  suit  la  grand' 
rue,  passe  aux  hôtels,  à  Véglise  (10  min.)  et  a  l'école,  qui  est  ornée 
de  jolies  sentences,  et  on  prend  un  sentier  à  dr«  ou  continue  à  g.  si 
l'on  est  à  chevaL  Le  sentier,  qui  monte  et  descend,  passe  à  quel- 
ques cabanes  (rairalch.),  puis,  à  la  an  à  dr.,  à  un  monument  en 
mémoire  du  Dr  A.  Haller ,  mort  dans  un  accident  en  1880,  et  mène 
en  3/4  à  Vhôt.  Wetterhom  (1232 m.;  cH.  1  fr.  ÔO,  p.  4^0  A  ô),  d'où 
le  chemin  principal,  à  g.  derrière  la  maison,  continue  vers  la  Grande 
Scheidegg  (p.  189).  A  dr.,  au  contraire,  on  descend  en  10  min.  au 
glacier ,  en  traversant  la  Lûtschine  (1200  m.).  Il  y  a  une  *grotte, 
creusée  dans  la  glace,  qui  est  pure  et  d'un  beau  bleu,  et  cette  grotte, 
la  plus  belle  des  environs  de  Grindelwald ,.  mérite  a  elle  seule  une 
visite  :  ôO  c.  d'entrée  (à  l'hôtel)  et  un  petit  pourboire. 

Pour  retourner  à  Orindeiwatd  par  un  autre  chemin  (1  h.  1/4  (  guide, 
6  fr.,  pas  nécessaire),  on  passe  parr  le  «lud«t  Milehbaah  (1960  m.  «  raftntîeh.), 
<|ui  se  voit  dans  le  haut,  sur  la  moraine  de  gauehe,  et  dont  des  écriteaux 
indiquent  le  sentier.  De  là,  d*ô6  Ton  a  un  beau  coup  d-œil  sur  les  séracs 
du  (iaeier,  on  prend  à  dr.  et  passe  sous  bois,  entre  le  Mettenbevg  et  la 
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BaiseçÇi  longe  la  rive  g.  de  U  Lutscluiné,  traverse  la  Snlz^   et  atteint  le 

Sont  de  la  seierie  mentionnée  ei-dessous ,  etc.  —  Les  grinipeurs  peuvent, 
tt  elialet  Hilehbacht  avec  im  guide  et  en  payant  1  fr.,  monter  par  la 
chemin  du  Wetterhom  (▼.  p.  180),  où  il  y  a  de  nombreuses  éehelles,  dans 
la  çorg4  du  HileMachy  en  V4  d'h.  au  bord  du  glacier,  au-dessus  des  séracs 
(env.  1600  m.),  d*où  i)  offre  une  belle  vue.   . 

Il  y  a  de  Tbôt.  Wetterhom,  du  côté  de  sa  chambre  obscure  et  de  son 
petit  pavillon,  «n  sentier  de  pitres,  très  sale  quand  il  pleut,  qui  mène 
en  90  min.  à  TE.^  soub  bois,  i  r*Xiabodiaa  («Ischbode^  ;  1341  m.),  p&turage 
an  pied  du  Wettorhom,  d'où  Ton  a  une  vue  magnifique  des  plaaiera,  du 
Mettenberg,  des  Scbreckhoemer,  de  TEiger  et  de  la  vallée  de  Giindelwald. 

Leglâeier  infériéiit  s'est  tellement  retiré  depuis  des  années^  qu'il 
est  seulement  intéressant  de  monter  jusqu'à  la  Bœregg  (t.  oi-dessous  ; 
guide,  inutile,  î  ff.  ;  <sîtév*  jusqu'à  la  Weissenfluh,  Vj  h*  «n  deçà,  10 fr., 
mais  mieui:  vaut  iXXet  à  pied).  £n  dehors  de  la  Bseregg,  on  ne  peut 
en  somme  recommander  qiie  la  visite  de  la  grande  gorge  de  la  Lut- 
sehine.  Il  y  a  au-dessus  de  Vh^  fitger  et  entre  Vh^.  d«  l'Aigle  et 
réglise,  ded  chemins  muletiers  q^ui  descendent  à  dr.  au  pont  sur  le 
bras  de  la  Lûtscliine  qui  vient  du  glacier  supérieur.  Sur  la  rive  g., 
à  une  scierie,  est  un  chemin  qui  monte  tout  droit  à  la  Bsregg  (v.  ci- 
dessous).  En  prenant  au  contraire  à  4'.,  On  va  de  plain-pied ,  à  la 
fin  par  un  pont  de  bols  sur  la  décharge  du  glacier,  à  l'entrée  de  la 
gorge  de  la  Lûtsehine,  rendue  accessible  par  une  galerie  en  bois 
(SO  c.).  Ensuite,  si  l'on  ne  veut  pas  monter  par  la  moraine  de  g.  (O.) 
à  la  grotte  du  glacier  (V^h.;  ÔOc),  creusée  dans  une  glace  malpropre, 
on  peut  retourner  à  GrindelvrAld  par  un  joli  chemin  sous  bois  sur 
la  rive  g.  de  la  Lûtsehine  et  à  la  An  par  une  passerelle  au-dessous 
de  l'hSt.  du  Glacier.  Ou  bien  on  monte  sur  la  rive  dr.,  à  70  pas  du 
pont  de  bois,  par  la  moraine  de  dr.  (E.) ,  en  V4  d'h.  au  chemin  de 
la  Bœregg:  on  passe  alors  «a  bout  de  ^/^  d'h.  à  une  cabane  où  se 
vendent  des  rafralch.  et  où  il  y  a  un  pont  sur  la  gorge  (50  c),  ^/^  d'h. 
plus  loin  à  une  seconde  cabane  du  même  genre  près  de  laquelle  il  y 
a  dans  lé  glacier  une  autre  grotte  peu  intéressante  (50  c.)  et  ensuite 
à  un  tir ,  où  l'on  prend  à  g.  pour  atteindre  le  chemin  de  la  Bœregg 
(V4  d'h.).  —  Par  je  chemin  ^ui  se  détache  à  g.  près  de  la  scierie 
mentionnée  ci-dessus,  on  monte  en  1  h.  Vs'  ^  ^'  ^U  ^^  chalet  Bœregg 
(1649  m.  ;  assez  cher),  qui  jouit  d'une  belle  vue  sur  la  *Mer  de  Olace 
inférieure,  vaste  étendue  de  glace  que  dominent  le  Zsesenberghorn, 
le  Grânhom,  les  Fieseherii(pmer  et  l'Eiger.  La  vue  est  plus  dégagée 
d'un  rocher  en  saillie  situé  20  à  25  miu.  plus  loin. 

Il  y  a  à  5  mi|i.  du  chalet  un  i^scalier  en  bois  par  où  Ton  peut  descendre 
ail  bord  de  la  Her  de  Glace, (1  it.).  On  peut  traverser  le  glacien  avec 
lin  guide  {(9fr.  de  Ôrindelw ald),  peur  aller  au  *^senberg  (1  h,;  iâ&3m.). 


où  paissent,  eu  été,  des  moutons.  L'ascension  du  *ZsBaenherglkem  (334$  m.), 
qui  se  fait  en  1  h.  Vis  4^  IZseaenberg  (guide,  lîlir.^»  est  très  iniéressante. 
On  y  eist  entouré  de  masses  àe  |;lac0  grandioses  et  on  y  voit  les  pics  gi- 
gantesques dé  rEiger,  de»  Sc^reckhœraer  et.  des  Fiescherhoernér.  Il  est 
encore  intéressant  de  eontinuejç  de  là  par  le  Fietcherjiro  et  un  étroit  sentier 
qui  descend  rapidement  au  KàUi.  d'où. Ton  retourné  à  la  Bseregg:  c'est. 
un  tout  relativement  facile  de  7  a,8  h.  (guid«,  20  fr.)- 

Le  Inttenbéiàr  (*Jii»elberg^  ;  SÎO?  mO,  àoni  rascension  se  fait  en  10  h, 
aller  et  retour,  de  Grindelwald,  par  la  Bseregg  (guide,  90  fr.) ,  offre  une 
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vue  grandiose  du  Schreckhom,  du  Finsteraarhom  et  du  glacier  supériemx 
de  Grindelwald,  mais  on  y  monte  assez  rarement. 

C*est  le  *Wéttêrhom  (3703  m.)  qui  se  gravit  de  préférence;  guide, 
60  fr.  -,  porteur,  45  fr.  L*aseen8ion  en  a  été  faite  jpour  la  première  UA» 
en  1844  et  elle  se  fait  maintenant  piresque  tous  les  jours  au  cœur  de  l^^é, 
par  un  temps  favorable.  Bile  demande  de  la  persévérance  et  luie  tête 
sûre.  On  monte  d'abord  du  chalet  Milebbach,  par  les  échelles,  au  glacier 
supérieur  (v.  p.  17SD;  pniA  on  le  traverse  pour  aller  au  SeMuff  et  on  con- 
tinue par  les  Èyhbmsh^laUeni  rochers  en  pente  et  où  coulent  des  ruisseaux 
en  temps  de  pluie,  jusqu^à  la  coftowe  éU  OleàkiMndxiii.  A.  8.  (2345  m.),  à 
5h.  Vs~0^-  ^^  Grindelwald,  où  Ton  couche.  Le  lendemain,  on  traverao 
le  Krinnenfimy  gravit  une  pente  raide  pour  atteindre  le  aaUtl^  croupe 
neigeuse  entre  le  Mittelhorn  (3706  m.)  et  1^  première  ci^e  ou  Btuli-Jung- 
frau  (3706  m.),  et  de  là  cette  cime  elle-même  (5  à  6  h.).;  Le  troisième  som- 
met du  Wetterhom,  le  Roienhor»  (8091  m.),  se  gravit  raremient.  Dcseeiito 
du  côté  de  la  c€^ne  du  J>ouen  (Bosenlau^  ou  Innertkirchen>,  v.  p.  188  ot 
190:  guide,  70  et  80  fr.  de  Grindelwald.  —  De  la  cabane  du  Gleckstein 
dans  la  r<aiée  d'Urbach,  par  le  cùldu  BérgU^  -v.  p.  190.  Le  Berglixtodt  (8067  m.), 
à  4  h.  V2-5  h.  de  la  même  cabane  (guide,  70  fr;),  jouit  d*ube  vue  sf^lendid» 
sur  les  Schrecl(h«en9ier)  le«  Wettterhoenier,  etc. 

Ascension  de  la  /«f^g/yflfu,  v.  p.  175}  du  FtntUraarhQf^  (d^  Gisindelwald 
par  le  eol  d'^Agaui'x^  très  difficile  et  exposée  aux  chutes  4e  pierres),  p.  192. 
—  Au  OraBd'SolîreekhôrB  (4060m.),  gravi  d^abord  en  1861  par  UiHê  ÉUpheny 
très  dificile,  6  à  7  h.  de  la  eabaêe  de  kt  Sehwarteçg:  guide,  80 fr.'-*-  Au  Vvtit- 
Bohreokhorn  (3497  m.),  4  i  6  h.  de  la  mêmç  cabane,  5  à  6  h.  de  celle  du 
Gleckstein  (p.  179) ,  intéressant ,  pas  trop  difficile  :  guide .  60  fr.  —  Au 
Mosneh  (4105  m.),  gravi  d'abord  en  1857  par  le  Dr  Pcrges,  5  à  6  h.  de  la 
e<i>tme  du  Èerglif  par  le  eol  dû  Maneh  (v.  ei-deM0U8)t'8  à9  h.,  et  non  sans 
danger,  du  côte  N.,  de  la  cabmé  de  Ovgçi:  guide,  7u  i  80  fr.  —  A  *rXiff«r 
(3975  m.),  gravi  d'abord  en  1858  par  Ch.  Barrington^  &  à  7  h.  de  la  Petite 
Scheidegg,  par  le  glacier  de  VEiger  et  Tarête  de  TO.  :  guide,  80  fr.  Ces  ascen- 
sions ne  sont  que  pour  de  véritablee  grimpeurs,  avec  de  bons  guidesi 

Cols»  —  De  Gbivdblwald  a.  ii'aiosncB  du  GniMsait  (p.  187),  par  U; 
*Strahle«r  (3851  m.),  passage  difficile,  mais  grandiose,  en  14  h.,  avoe  2  guides 
à  40fr.  Oix  couche  à  la  cabane  de  la  Schwarzegg  (ISCOO  in.)>  ^ftns  lé  haut  de 
la  Mer  de  Glace,  à  5  h.  de  Ghrindelwald.  Une  montée  raide:,  sur  la  glace  et 
des  rochers,  conduit  de  là  au  col  entre  le  Grand  Lauteraarhom  et  les  Strahl* 
egghœmer  (3  h.),  d'où  l'on  redescend  par  le  StrahUggfim  et  les  glaciers  de 
Finsteroar  et  d^Unieraar  au  pavillon  Doll/ut  (3  à  4  h.  ^  p.  191),  puis  à  Vhospiçe 
du  Orimeel  (3 h.*,  p.  191).  Le  passage  est  moins  difficile  et  plus  intéressant 
en  venant  du  Chrimsel  :  on  eoucihe  alors  au  boeoin  au  parvilloli  DoUfns.  » 
Col  de  Finateraar  (3360  m.),  e^tre  le  Finsteraarhorn  et  les  Strahlegghœmer, 
15  à  16  h.,  également  très  difficile,  mais  ofiVant  des  rues  superbes  sur  le 
Finsteraarhom,  etc.:  guide,  40 fr.  •—  Latttenuv-tattel  (3156m.),  entre  le 
Schreckbom  et  le  Berglistock,  16  à  17  h.,  faUgant,  mais  sanis  grande  diffl* 
culte  pour  des  alnidistes:  guide,  60  fr.  On  «ouche  à  la  cabane  dit  OUek- 
stein  (v.  ci-dessus),  d'où  l'on  a  encore  5  à  6 h.  de  marche,  par  VObere' 
OrindêhoeOd-fïmj  jusqu'au  col.  Vue  grandiose,  sur  le  Grand  Schreckhom, 
le  Lauteraarhom,  etc.  On  redescend  au  -XautcrMWTf m,  où  il  y  a  ouelquefoitf 
une  grande  bergschrand,  et  de  là  an  paHlUn  Dol^us  i$h.\  p.  191).  —  Dans 
la  vallée  d'^Urhach^  par  le  col  du  SérgU,  v.  p.  190. 

Db  Gbikdblwald  a  k^Eogishobb  (p.  315),  passages  praticables  seule- 
ment pour  les  alpinistes  éprouvés  et  avec  de  bons  guides.  Ool  de  la  Jung- 
firaa  (3380  m.),  entre  la  Jungfrau  ist  le  Hœnch,  16  h.  de  la  Petite  Scheidegg 
à  rhôtel  de  TEggishom,  par  le  glacier  de  Guggi^  très  pénible  et  difficile. 
Guide,  100  fr.  —  Ool  du  MoBuch  (3680  m.),  15  h.  de  Grindelwald  jusqu'à 
l'hôtel  (guide,  60  fr.),  en  profitant  de  la  cabane  du  BergU  (v.  ci-dessous) 
ou,  en  sens  inverse,  de  la  cabane  Concordia  (p.  315),  relativement  le  moins 

Sénible  et  le  plus  intéressant  de  tous  ces  passages,  si  là  neige  est  bonne. 
n  paise  de  la  Bceregg  par  la  Mer  de  Glace  inférieure,  pour  gagner  la 
moraine  de  l'autre  côte ,  d'où  Ton  a  2  h,  i/a  ^^  montée  raide ,  le  long  du 
KàlK  et  par  le  gtùeier  de  OHndelwOd-fUtek  (crevasses),  jusqu'à  la  cabame 
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du  BergU  du  0.  A.  B.  (8399 m.),  à  7-9  h.  de  Orind«lwald«  oh  Ton  a  uns 
▼ne  rMtninte,  Mais  im^yosaiite  de  1»  Fièseherwand,  des  Sehreekœrner,  de 
TEiger,  eie.  Snenite  use  autre  montée  raide.  de  3/4  ^'^-\  ^v  ^^^  rochers 
et  par  le  glacier^  jusqu'à  VVnter -Manchjoch  (9600  m.),  entre  le  Mœneh  et 
le  Fiesehergrat.  Puis  a  dr.,  par  VOber-ifcenehjoch  (3636  m.),  entre  le  Mœnch 
et  le  Trugberg,  au  JwnçfrattJU>n  (p.  174)  et  de  là  deseente  au  grand  çiaeier 
d'Aletteh  et  à  Thôtel  de  rSegisbom  (5  à  6  h.)\  ou  bien  à  g.,  par  V£teig- 
Schneefeld  (champ  de  neige  éternelle),  aussi  au  glacier  d^Aletseh  :  les  deux 
chemins  se  rejoignent  à  la  cvbaM  Concordia.  —  Col  de  J^Xlger  0619  m.),  entre 
rsiger  et  le  Moeneh  92  h.  de  la  Wengemalp,  trèli  difficile.  On  couche  à  la 
ca6aii«  de  Ouçgi  (p.  170),  d'où  Ton  monte  par  le  çiaeier  de  VEiger.  Quide, 
100  tv.  —  Col  de  Fieeoh  (Fieicherjoch  ou  OehtenJoch',  env.  3600  m.),  à  TE.  du 
PêtH  Fieieherhom  ou  Ochs  (3905  m.),  23  h.  de  Grindelwald,  très  diffleile  et 
p«a  intéressant. 

49.  Le  Faulhorn. 

V.  la  carte  p.  ISS. 

Gdids,  inutile:  de  Grindelwald,  10  fr.,  13  si  Ton  couche;  de  la 
Scbynige  Flatte,  6,  12  si  Ton  redescend  à  Grindelwald,  35  si  Ton  ya  par 
la  Grande  Scheidegg  à  Heiringen  ou  à  Im-Hof.  —  Porteurs  d£  chaise  (3 
suffisent  ordinairement) ,  6  fr.  chacun  \  s'ils  passent  la  nuit  au  sommet, 
13  fr.  Convenir  des  prix  d'avance.  —  Chevaux:  de  Grindelwald  au  Faul- 
hom,  aller  et  retour,  30  fr.,  35  si  Ton  y  couche*,  avec  retour  par  la  Grande 
Seheidegg,  80;  à  Meiringen  ou  à  Im-Hof  par  la  Scheidegg,  40;  de  la  8chy- 
nige  Flatte  au  Faulhom,  30;  d'Interlaken  à  Grindelwald  par  la  Schynige 
Flatte  et  le  Faulhom,  40;  à  Meiringen  ou  i  Im-Hof  par  la  Schynige  Flatte, 
le  Faulhom  et  la  Grande  Scheidegg,  en  3  jours,  50;  de  Meiringen  au  Faul- 
hom, en  1  jour,  30;  au  Faulhom  et  à  Grindelwald,  36.  —  Au  sommet, 
Vhâtel  Bfthren-Spycher,  oui  est  bon,  mais  assez  cher  (ch.  5  fr.,  s.  et  b.  1.50, 
l^ï-dé.  3,  dî.  5;  café,  75  c.). 

Le  ^Fanlhorn  (2683  m.),  situé  entre  le  lao  de  Brlenz  et  la  vallée 
de  Grindelwald  et  composé  de  schiste  calcaire  friable  {Hom,  pic; 
/awi,  pourri),  a  sur  le.Rigi  Tavantage  d'offrir  une  vue  immédiate 
des  géants  de  TOberlaud  Bernois  (voir  le  panorama).  Au  N.,  le  lac 
de  Brienz,  aux  pieds  du  spectateur,  avec  les  montagnes  qui  le  bor- 
dent, de  TAugstmatthorn  au  Rothhorn  ;  une  partie  du  lac  de  Thoune, 
le  Niesen  et  le  Stockhorn;  au  N.-E.,  des  parties  des  lacs  de  Quatre- 
Cantons  et  de  Zug,  avec  le  Pilate  et  le  Rigi;  puis  les  lacs  de  Morat 
et  de  Neucbâtel. 

De  Gkindblwald  av  Faulhobn,  4  h.  ^4,  3  h.  â  la  descente.  De 
la  gare,  on  prend  à  g.  près  de  Thôt.  Oberland,  un  petit  chemin  de 
voit.;  de  Vhôt.  de  VOurs,  on  traverse  la  rue,  se  dirige  vers  les  grandes 
étables  de  l'hôtel  et  prend  un  sentier  qui  monte  à  g.  entre  ce  bâti- 
ment et  la  buanderie.  Au  bout  de  3  min.,  à  dr.,  en  se  dirigeant  vers 
la  lisière  du  bois  de  sapins  qui  couvre  le  versant  du  Dûrrenberg,  dans 
le  haut.  10  min.,  carrefour,  où  l'on  va  tout  droit.  5  min.,  à  dr.  ;  2  min», 
à  g.,  à  une  maison.  On  atteint  bientôt  le  chemin  muletier,  qui  com- 
mence en  f^ce  de  Vhôt,  de  V Aigle,  quitte  la  rue  pour  un  large  chemin 
à  la  pens.  Schlœssli,  puis  passe  à  g.  des  étables  (Vg  h.).  Ensuite  on 
continue  par  le  chemin  principal,  en  partie  sous  bois.  40  min.,  au 
milieu  du  pâturage  de  Hertenbuht  (1571  m.)^  oh  appuie  fortement 
à  g.  et  monte  au  bois  (10  iuin.),  par  un  chalet  (rafraich.).  10  min. 
à  dr. ,  par  un  petit  étang.    20  min. ,  barrière,  où  l'on  passe  aussi  à 
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la  descente,  mais  pour  prendre  à  g.  25  min.,  Waldtfitz  (1890  m.; 
H.-P.  Alpenro«e,  simple,  mais  bon;  c}^2fi:.50)»où  Ton  ea^  priisqù^  à 
mi-chemin.  Vue  magnifique.  20  min.,  à  g.,  ohuto  du  Muhlibœh,  qu'on 
traverse,  et  bientôt  après  les  chalets  de  la  Ba/chalp  (1980  m.).  Le 
chemin  appuie  ensuite  un  peu  à  g.  et  traverse  un  ruisseau.  V4  <^'^' 
de  montée  peu  rapide  et  le  lac  dit  Bachsee  (2264  m.),  dans  un  bassin 
rocheux,  borné  à  g.  par  le  Rœthihom  (2759  m.)  et  le  Simelihom 
(2752  m.),  à  dr.  par  le  RUzengro^tli  (2524  m.).  Près  d'une  cabane  en 
pierre,  un  chemin  à  g.  pour  ceux  qui  descendent  à  la  Grande  Scheid- 
egg  (y.  ci  -  dessous).  On  est  en  vue  du  Faulhorn,  et  l'on  monte 
beaucoup,  pendant  1  h.,  sur  un  clapier  où  des  perches  indiquent  le 
chemin.  On  passe  encore  dans  le  haut  à  une  cabane  en  pierre  (joueur 
de  cor),  et  l'on  marche  enân  pi^squa  de  |^lain-pied  sur  l'alpe  jus- 
qu'au pied  du  Faulhorn.  Enfin  V4  d'h.  de  zigzags  jusqu'au  sommet 
(hôtel) ,  avant  lequel  aboutit  à  g.  le  chemin  de  la  Schynige  Platte. 
Pour  retourner  à  Orindelwald  (3  h.),  on  peut  aussi  passer  par  la  Buts- 
a2p,  dont  le  chemin  prend  à  dr.  de  la  ca'bane  en  pierre  (joueur  de  cor)  non 
loin  du  cône  supérieur  du  Faulhorn.  A  VO.  des  chalets  de  la  Bachalp 
se  dresse  la  Burg  (2209  m.)  où  Ton  monte  souvent  de  Grindelwald  en  Û  h. 
1/2.    Belle  vue. 

De  la  Schtnios  Platte  âv  Faulhobn,  4  h.,  3  h.  en  sens  in- 
verse, chemin  muletier  offrant  de  belles  vues,  qu'indique  une  flèche 
plus  bas  que  la  gare  (p.  166).  D'abord  par  Valpe  d^Xselten,  au-des- 
sous des  escarpements  de  V  Oherbergham  (2070  m.).  A  20  min.,  une 
barrière,  après  laquelle  on  prend  à  dr.  On  contourne  au  S.-O.  et  au 
S.-£.  le  Laucherhom  (2235  m.),  passe  dans  les  éboulis  du  Bittschi, 
au  delà  duquel  il  y  a,  au  pied  des  Sœgishamer,  un  sentier  qui  des- 
cend à  dr.  le  long  d'un  ruisseau.  Là  on  tourne  à  g.  (à  dr.,  par  con- 
séquent, en  sens  inverse,  en  vue  de  l'hôtel  de  la  Schynige  Platte, 
dominé  à  dr.  par  le  Geishorn  et  le  Gummihorn);  on  passe  VEgg 
(2129  m.)  au  bout  de  8  min.  et  on  redescend  dans  le  Sœgisthal. 
Bientôt  se  montre,  à  dr.,  le  signal  du  Faulhorn.  A  g.,  le  Rothhorn 
(2297  m.),  aussi  avec  un  signal.  35  min.,  chalet  près  du  lac  du 
Sœgisthal  (1938  m.).  On  contourne  le  lac  à  g.  par  un  chemin  bour- 
beux, ou  bien  l'on  passe  à  dr.,  où  il  n'y  a  pas  de  chemin.  Puis  ou 
monte  à  dr.,  sur  le  versant  dénudé  du  Schwabhorn  (2376  m.),  dans 
le  haut  duquel  aboutit  le  chemin  du  Giessbach  (p.  186).  1  h.  Vj» 
croupe  entre  le  Schwabhorn  et  la  Winteregg  (à  dr.).  Des  tas  de  pierre 
indiquent  la  direction  à  suivre.  12  min.,  cône  du  Faulhorn,  qu'on 
igravit  à  dr.,  pour  atteindre  l'hôtel  en  V4  d'h. 

Du  Faulhobn  a  la  Gbanue  Scheidego,  3  h.,  4  à  la  montée. 
Même  chemin  que  celui  de  Grindelwald  jusqu'à  la  cabane  en  pierre 
près  du  Bachsee  (V4  d'h.  ;  v.  ci-dessus).  Là  on  prend  à  g.  et  on 
longe  le  Ritzengrœtli,  toujours  à  la  même  hauteur.  A  */«  h.,  une 
barrière  entre  la  Bachalp  et  la  Widderfeldalp.  On  ne  descend  pas 
ensuite  dans  le  lit  du  cuisseau,  mais  on  continue  à  g.  par  le  chemin 
principal ,  à  la  même  hauteur.  12  min.,  arête  de  la  Langenbalm- 
Egg  (2166  m.) ,  qu'on  traverse  et  d'où  l'on  a  une  vue  magnifique. 
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8  min.,  continuer  à  g.  et  passer  le  ruisseau.  7  miiu,  descendre  à  g. 
sur  un  êùl  de  schiste  noir  friable.  Puis  par  une  barrière.  Le  cJbte- 
min  se  perd  par  endroits  et  il  &ut  toujours  aller  à  g. ,  sur  le  ver- 
sant, dans  le  haut  de  la  Orindclalp  et  en  se  dirigeant  sur  ThlUel  de 
la  Scheidegg ,  qui  se  voU  de  loin ,  en  temps  de  bnouiUard  sur  le 
Wetterhorn ,  mais  eu  appuyauit  un  peu  à  g.  On  traTerae  un  p«tit 
ruisseau  au  bout  de  V4  i'^*  ^  ^^  *u^«  ^  ^^^*  P^vs  lo^*  ^0  min., 
pont  rustique  sux  le  Bergelhaek.  5  min.,  chalets  supérieurs  ou 
Ohtrlasger  de  la  QrindtlcUp  (1954  m.),  avec  une  fontaine;  15  min., 
barrière.  On  monte  à  dr.  le  long  de  la  clôture  jusqu'à  la  prochaine 
barrière  (12  min.),  qu'on  traverse  pour  se  diriger  vers  la  cime  de  la 

colline  et  (8  min.)  l'hôtel  de  la  Grande  Scheidegg. 

Pour  ffUre  Taseensioa  du  Faulbom  de  ce  eôté,  remarquer  qu'il  ae  faut 
pas  tourner  à  g.  au  pont  du  Bergelbaeh,  mais  continuer  tout  droit,  ni 
prendre  pas  à  g.  plus  loin  sur  le  gazon,  là  où  eesse  le  sentier^  mais  mareher 
parallèlement  a  une  longue  elôture,  en  la  laissait  à  quelque  diatanee  à  g., 
et  se  diriger  vers  la  montagne,  au  pied  de  laquelle  on  retrouve  le  sentier. 

La  vue  du  ^aulhom  sur  La  enaîne  des  hautes  Alpes  et  la  vallée  de 
Grindelwald  est  en  partie  interceptée  par  les  hauteurs  voisines,  le  SimeU- 
hom  (376)  m)  et  le  Rœthihom.  —  Le  Mtbihon  (2759  m.),  qui  offre  une 
vue  tout  à  fait  dégagée  des  bautes  montagnes,  se  gravit  sans  difficulté 
du  Baehsee,  en  1  h.  Va.     Il  est  bon  d'avoir  un  guide ,  5  fr.  du  Faulhom.. 

Vue  encore  plus  étendue  du  baut  du  *Sebwarsh<nra  (3990  m.) ,  qui  in- 
tercepte, avec  le  Wildgent  (3893  m.),  la  vue  du  Faulhom  à  TE.  On  7  voit 
aussi,  Tun  derrière  Tautre,  les  lacs  de  Lungem,  de  Samen,  d^Alpnaeh,  de 
Kiissnacbt  et  de  Zug.  L'ascension  s'en  fait  de  la  Grande  Scheidegg  en 
Sh.  Vs  à  4  h.,  par  la  Orind^lalp  (y.  ci -dessus)  et  le  Krinntnt^oden  ;  de 
Rosenlaui  en  5  h.,  par  le  haut  de  la  BrdUnhodenalp  (3000  m,) ,  jusqu'où 
Ton  peut  aller  à  cheval,  et  par  le  petit  glacier  Bleu  («Blaue  QletscherOt 
et  de  VAxàlp  (p.  1B6)  en  4  h.  1/3.    Un  guide  est  nécessaire  (13  fr.). 


00.   Pe  Mcirinf^n  à  Xnterlaken.    Lac  de  Brienz. 

r.  Uê  carUê  p.  Uê  et  ISS. 

De  Meiringen  à  BWmjt,  iSkil.  de  ch.  de  fer,  en  35  min.,  pour  S  fr.  00, 
1  fr.  95  et  80  c.  —  De  Briens  (gare)  à  Inierlaken^  bat.  à  vap.  7  fois  par 
jour,  en  1  h. ,  pour  3  fr.  (8.30  ail.  et  ret.)  et  1  fr.  Bagages ,  60  c.  pour 
un6  malle. 

Xeiriagea.  •—  Hôzbls  -.  *a.  du  Sauvage  CWildenmann),  à  3  min.  de  la 
gare  (om.),  avec  un  grand  jardin,  où  est  la  «hap.  angl.  (ch.  t.  c.  5  fr.  à  6.60, 
d2.  6);  —  «de  VQnr»^  BrUatg,  tous  de«x  à  U  gare  (eh.  t.  e.  3  àS  fr.,  dé.  1.35, 
di.  1.60  à  8,  p.  dep.  5)  -^  H.  de  la  Oare^  modeste  :  *cle  la  Croix-Blanche,  dans 
la  rue  latérale  du  côté  de  l'église  (ch.  t.  c.  3  fr.  60,  dé.  1,  dî.  3.60,  p  6)  -,  de  la 
Poste,  pins  loin  dans  la  grand*rue  (ch.  t.  e.  3  fr.  à  3.60,  dé.  l.flO,  di.  3  à  3, 
p.  5  a  7)i  M«  CSer/,  à  8  min.  de  la  gat«  (om.),  du  eftté  du  pont  de  Willigen 
(eh.  t.  e.  3  fr.,  dé.  1.35).  —  Au  delà  de  l'Aar,  sur  le  chemin  des  chutes  du 
Reichenbach,  à  env.  30inin.  de  la  gare  (om.),  V*hât.-pens.  Bdehenbitch  et 
sa  dépend,  la  pens.  de»  Alpeê  (ch.  3  à  4  fr.,  rep.  1.60,  3  et  4,  p.  6  à  9).  — 
BB8*A.ijn. :  i  la  gare  et  dans  tous  les  hôtels;  ca/é-reit.  Victoria,  près  de  la 
gare  (dt.  1  fr.  60  à  3)}  bras*.  Stei»,  avec  jardin,  au  delà  de  l'hôt.  du  Cerf. 

GniDBs  :  MelchioTj  Joe.,  Jean  et  Pierre  Anderegg,  Jean  et  Oa»p.  von  Ber- 
çon,  H.  FOhror  jeune,  Jean  et  André  Jaun,  Oa$p.  Moor^  Oatp.  Marner^  André 
StmhUt  iUldUor  Xenger,  etc. 

Meiringen  (599  m.) ,  principale  station  de  la  ligne  du  Br^nig 
(R,  37)  et  chef-lieu  de  la  vallée  du  Hasli,  dont  les  habitants  passent 
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pour  être  yenus,  avec  ceux  de  Schwytz,  de  la  Scandinavie,  est  un 
gros  village  situ^  sur  la  rive  dr.  de  VAar,  dans  une  vall^  de  plus 
d'une  lieue  de  large  et  entourée  de  montagnes  escarpées  et  boisées.. 
Presque  complètement  Incendié  en  1891, 11  a  été  depuis  solidement 
reconstruit.  On  y  volt  au  S.  les  chutes  du  Reichenbaeh  (p.  187)  et 
au-dessus  les  champs  de  neige  du  Wellhozn  et  du  glacier  de  Rosen- 
laui.  Au  N.  se  dresse  le  Haaleherg,  d'où  descendent  le  Mûhlebaeh, 
VAlpbaeh  et  le  Vorfbaeh,  qui  forment  des  cascades  importantes  et 
couvrent  assez  souvent  la  vallée  d'éboulis  et  de  boue.  Plusieurs 
écriteauz  indiquent  dans  le  village  la  direction  de  la  «  gorge  de 
l'Alpbach»,  à  20  min.  de  distance:  entrée,  80  c;  petit  restaur.  et 
vue  dans  le  haut.  La  grosse  tour  isolée  de  l'église  de  Meirïngen  est 
un  reste  d'un  anc.  château;  on  l'a  toujours  dégagée,  comme  l'église, 
des  atterrisséments  qui  ont  exhaussé  les  alentours.  —  A  l'E.  de  Mei- 
ringen  est  la  tour  en  ruine  de  Re$ti, 

Une  des  principales  curiosités  des  environs  de  Meiringen,  avec  les 
chutes  du  Reichenbaeh  (p.  187),  est  la  *gorfe  de  FAar  (Aareklamm)^  k 
36  min.  de  la  gare.  Voit,  pour  y  aller,  avec  1  h.  d*arrêt,  à  1  ehev.,  4  fr.  ; 
à  2  ehev.,  7  fr.  \  avec  1  h.  1/2  d*arrêt,  en  se  faisant  prendre  à  Taub.  Lammi, 
6  et  10.  On  suit  la  grand'me  et  tourne  à  dr.  au  delà  de  l^dt.  du  Cerf, 
passe  sur  le  pont  de  Williçen  (p.  187  et  189)  et  continue  par  le  chemin  de 
g.,  celui  de  dr.  menant  à  Thôt.  Reichenbaeh  (v.  ci  «dessus).  La  gorge,  à 
rentrée  de  laquelle  il  y  a  un  restaur.^  où  Ton  paie  1  fr.  pour  la  visiter, 
a  été  creusée  par  TAar  dans  le  Kirchet.  Elle  a  1400  m.  de  long  et  elle 
est  bordée  de  hauts  rochers  auxquels  est  adaptée  une  galerie  en  fer.  Au 
bout  de  10  min.,  à  g.,  une  jolie  cascade.  Plus  loin  en  aperçoit,  dans  la 
direction  de  la  gorge,  le  Bitzlihorn.  On  revient  sur  ses  pas  ou  bien  Ton 
monte,  par  une  gorge  latérale,  en  16  à  30min.  à  Taub.  zur  Lammi^  sur 
la  route  du  Kirchet,  par  laquelle  on  redescend  en  96  min.  au  pont  de  Wii- 
ligen.  —  Un  écriteau  à  g.  à  3  min.  de  Taub.  ci-dessus  indique  la  direction 
de  la  chute  supérieure  du  Reichenbaeh  (I/2  h.  *,  p.  187). 

Sur  le  Haalabarff,  à  s/^  d'^,  |^u  X.  et  env.  330  m.  au-desaus  de  Jfei- 
ringen,  se  trouve  V^hÔt.-pent.  Aîphàch  Cch.  2  fr.  60,  dî.  S,  soup.  3,  p.  6.6O  à 
8)f  qui  jouit  de  la  vue  du' Wellhom  et  du  Wetterhom,  et  1  h.  1/2  plue 
loin,  par  Golderen  et  Wasterwendij  le  village  de  Hol^uh  (lOtô  m.;  *P. 
Willy  &  von  Bei^en,  4  fr.  60  à  6  fr.),  bien  situé  et  qui  jouit  de  beaux  points 
de  vue.  Il  y  a  un  chemin  plus  court  de  Meirïngen,  par  UnUr/tuh  (1  h.  1/3). 
On  gravit  de  là  en  4  h.,  avec  un  guide,  par  la  BàUàalpt  le  ^^ohenatouên 
(3484  m.),  dont  la  vue  est  superbe.  De  Meiringen,  on  y  va  directement, 
en  8  h.,  par  la  M^Ualp  et  la  Bchwarte^fiuh.  G-uide  de  Meiringen,  Id  fr.  ; 
de  Thôt.  Alpbach,  7  fr.  On  peut  redescendre  dans  le  Melchth€il^  par  la 
Frutt^  y.  p.  136.  —  A  ReuH  ou  RaU  (1063  m.),  à  TE.  de  Textrémité  supé- 
rieure de  la  gorge  de  T Alpbach  (v.  ci- dessus),  la  penê.-rttt.  KokUr. 

Le  chemin  de  fer  longe  la  rive  droite  de  VAar,  qui  est  canalisée 
jusqu'au  lac  de  Brienz.  A  g.,  sur  le  versant  de  la  montagne,  quelques 
cascades,  surtout  celle  de  VOltschibacK  On  croise  plus  loin  la 
route  du  Brûnig.  —  8  kil.  Brienznryler  (H.  Balmhof).  Puis  on  suit 
le  pied  du  Bcdlenberg  (727  m.) ,  qui  est  intéressant  pour  les  géo- 
logues; on  tourne  à  dr.,  passe  à  Kienholt  et  cOtoie  le  lac  de  Brienz, 

13  kil.  Brieni.  —  La  ^ar«  est  à  Traekt^  à  TE.  de  Brienz,  à  côté  de 
celle  de  la  Uç/ne  du  Rothhom  et  à  quelques  pas  de  la  ttoHon  du  balea»,  qui 
toutefois  arrête  aussi  d*ordinaire  à  Briens  même,  à  Thôt.  de  l'Oun.  — 
HÔTBLs:  de  VOurs  (Bœr),  à  8-10 min.  des  gares,  avec  terrasse  ombragée, 
au  bord  du  lac,  recommandé  (ch.  t.  c.  3  fr.,  dé.  1.30);  de  la  Croùc-BUinthê 
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<W«is«M  Knos),  i  TrMht,  prèi  des  garet  (eh.  t.  e.  S  fr.  60  à  8,  dé.  1.60); 
SeMttMe»f  plue  loin  à  TE.,  simple. 

Btien%  est  un  village  de  2531  hab.  et  près  de  2  kil.  de  loDg,  avec 
Traeht,  à  TE.,  au  bord  da  lac  de  sou  nom  et  au  pied  de  hauteurs 
couvertes  de  pâturages  et  d'arbres  fruitiers.  Au-dessus  se  dresse  le 
Bfientef'Orat ,  d'où  deseendent  le  Tr<uihtb€Mh  et  le  Mûhlbach,  ee 
dernier,  à  TO.,  formant  d'importantes  cascades^  qui  néanmoins  dis- 
paraissent souvent  en  été,  Brienz  est  le  centre  de  la  fabrication  des 
objets  en  bois  sculpté  dans  TOberland,  où  elle  occupe  env.  600  per- 
sonnes. II  y  en  a  un  grand  choix  à  V IndiutriehalU ,  près  de  Tbôt. 
de  rOurs.  V église  occupe  un  joli  site  à  5  min.  de  là,  à  TO.,  sur 
une  colline  d'oÙ  on  domine  la  ville  et  voit  la  vallée  de  Meiringen, 
ainsi  que  les  Sustenboerner,  à  Varrière-plan.  La  vue  du  pavillon  du 
Fluhberg,  ^4  d'b.  au-dessus  des  gares,  est  en  partie  masquée  par  les 

arbres. 

Le  *Bothheni  de  Brienz  (3351  m.),  point  culminant  du  Brienzer-Grat, 
est  desservi  par  an  ch.  de  fer  à  erémaillère .  avec  maximum  de  rampe 
de  350/0-  Gare,  y.  ei-dessus.  Trajet  en  1  b.  30.  Prix:  8  fr.  à  la  montée 
et  4  à  la  descente,  10  fr.  ail.  et  ret.  du  10  juil.  au  10  sept.,  9  avant  et  après, 
8  le  dimancbe.  Cette  ligne  s^élève  d^abord  par  des  piturages  parsemés 
â*arbres,  où  Ton  a  bientôt  à  g.  un  jdii  coup  d*oeil  sur  le  lac  de  Brienz  et 
la  chaîne  du  Schwarshom,  franchit  le  Truehtbaeh  et  tourne  ensuite  à  g.,  en 
montant  plus  rapidement.  Elle  retourne  en  arrière  en  deçà  du  Mithlbach^ 
dans  le  court  tunnel  de  Sckwarx/tuh,  et  elle  passe  sur  un  haut  remblai.  — 
2  kil.  3.  Oeldried  (1034  m.),  station  d'eau.  Vue  à  dr.  sur  la  vallée  de  Mei- 
ringen et  les  Sustenbcemer.  Grande  courbe  avec  le  tunntl  du  Stoekiêgraben 
et  les  5  tunnels  de  la  Planàlpjtuh.  —  3  kil.  59.  Hausttadt  (1336  m.  i  rafraîeh.), 
station  d*oii  Ton  a  une  belle  vue  à  g.  sur  la  Bliimlisalp,  le  Doldenhom  et 
le  Wildstrubel.  Ensuite  sur  la  rive  g.,  puis  sur  la  rive  dr.  du  JfiUObmcfi^ 
par  les  pâturages  de  la  Planaip  et  les  cbalets  de  MilUlttc^tl  (1531  m.), 
un  nont  sur  le  Béhomegghach  et  le  tunnel  de  Kûhmait.  ^  5  kil.  74.  Oberêit^el 
(183d  m.),  staAion  d'eau.  Grande  courbe  autour  du  vallon  supérieur  et  re»- 
tour  en  arrière  par  les  deux  tunnel*  de  Schœnegg.  —  7  kil.  6.  JHothhorn- 
kubn  (2353  m.),  station  sur  le  Sreiiengraty  $  min.  au-dessous  de  V*Mtel 
RotMiûmkulm  (3370  m. -,  eh.  3  fr.  50,  dé.  1.50,  soup.  3.50).  Il  y  a  encore 
13  min.  de  là  an  sommet,  où  une  pierre  triangulaire  marque  la  limite 
des  cantons  de  Berne,  de  Luceme  et  d'TJnterwald.  La  *vue,  suriout 
belle  le  matin  et  le  soir  (panorama  à  Thôtel),  est  presque  comparable, 
pour  retendue  et  le  pittoresque,  à  celle  du  Bjgi.  On  7  est  plus  près  des 
hautes  montagnes  qu  au  Bigl  et  Ton  y  a  un  plus  beau  coup  d'œil  sur  les 
vallées  voisines  qu'au  Faulhom.  Le  regard  y  embrasse  tout«  la  chidne  des 
Alpes  d'Uri,  d'Engelbei^  et  de  Berne;  au  premier  plan,  le  lac  de  Brienz;  à 
dr.,  au-dessus  d'Interlaken,  un  coin  du  lac  deThoune;  à  g.,  la  vallée  du 
Hasli,  de  iCeiringen  jusque  près  du  Grimsel;  plus  loin  à  g.,  le  petit  lac 
Eysee,  le  lac  de  Samen,  une  partie  du  lac  des  Quatre-Cantons,  avec  le  Bigi, 
un  coin  du  lac  de  Zug,  une  longue  bande  de  celui  de  Neuehâteli  etc. 

Le  iM  de  Briens  (566  m.)  a  U  kU.  de  long,  2  kU.  à  2  kil.  Vt  de 
large,  2990  hect»  de  superficie,  150  m.  de  profondeur  au  Giessbach 
et  262  a  Oberried,  et  il  est  de  6  m.  plus  élevé  que  celui  de  Thoune. 
Il  y  a  une  belle  route  sur  la  rive  N.:  17  kil.  de  Brienz  à  Interlakeu  ; 
voit  à  1  chev. ,  8  à  10  fr.  Oe  lac  est  entouré  de  hautes  montagnes 
boisées.  On  y  voit,  après  le  départ  de  Brienz  (v.  p.  184) ,  au  S.-E., 
k  l'arrière -plan,  les  Sustenhœrner  couverts  de  neige,  et  à  dr.,  les 
Thierberge.  Plus  loin,  les  cimes  neigeuses  disparaissent  Le  bateau 
traverse  le  lac  et  gagne  en  10  min.  le 
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OitMbMh.  —  De  U  stolion  (buffet)  parient  ua  etemin  de  voit,  «t  «a 
/unieuUrire  qui  mènent  à  une  terratse  devant  rhdtel  et  en  faee  dee  ^ntet. 
On  y  monte  en  90  min.  à  pied  et  en  6  min.  par  le  funiculaire  (860  m. 
de  long,  98^/o  de  rampe),  moyennant  1  fr.,  aller  et  retour,  et  00  e.  à  1  fr. 

{»our  les  bagages.  A  la  terrasse  est  r*A^{  Oieubaeh  (710  m.  d'alt.) ,  aux 
rères  Hauser,  avee  reetaur. ,  serriee  de  poste  et  télégr.  et  de  billet»  de 
«h.  de  fer  et  une  dépend,  pour  les  pensionnaires.  Prix  :  e)i.  t.  e.  dep.  4 
ou  5  fr.,  rep.  1.50,  8.60,  4.0D  et  5,  p.  7.60  à  10  (moins  av.  ^e  l«r  juil.  et 
apr.  le  5  sept.),  plus  1  fr.  une  fois  payé  pour  Téelair.  des  chutes  et  3  fr. 
par  sem.  pour  la  musique.  Il  y  a  à  la  pension  un  bon  étabUssemem*  kpdra- 
Ihérapique,  avee  bains  eleetriques.  5  min.  plus  haut,  Vhôt.  Btautite^  aux 
mêmes  propriétaires,  plus  simple  :  p.  6  fr.  avee  la  eh.  \  pour  les  passants, 
eh.,  soup.  et  dé.  6  fr.,  dî.  3. 

Le  ^Qitishach  est  un  tonent  qui  se  précipite  dans  le  lac  de 
Brienz  d^une  hauteur  de  300  m.,  en  tombant  de  rocher  en  rocher,  et 
remarquable  par  la  yerdure  qui  Tencadre  et  Tabondance  de  ses  eaux. 
Il  y  a  7  chutes,  dont  celle  du  bas  est  seule  visible  du  bateau.  On  en 
a  une  bonne  vue  d'ensemble  de  la  terrasse  de  Thôtel.  Il  y  a  trois 
ponts  sur  les  cascades  et  un  chemin  de  chaque  côté  jusqu'au  deu- 
xième (V4  d'h.),  puis  un  seul,  sur  la  rive  dr.,  de  ià  jusqu'à  celui  du 
haut  (Vt^O*  On  passe  par  une  gâterie  de  bois  derrière  la  deuxième 
chute.  Si  on  en  a  le  temps,  monter  jusqu'à  celle  du  haut,  où  le  torrent 
s'échappe  d'une  gorge  très  étroite  et  se  précipite  sous  le  pont  dans 
un  bassin  de  60  m.  de  profondeur.  On  voit  le  mieux  cette  chute 
d'un  rocher  en  saillie  à  dr.  du  pont.  Ce  n'est  pas  la  peine  de  monter 
plus  haut.  —  Vers  midi,  les  chutes  forment  des  arcs-en-ciel.  ^Eeiai- 
rage  aux  feux  de  Bengale  à  9  h.  Vs;  ^^  ^^  ^^^  ^  ^^  ^^  ^^  s^P^*  Ci  f^*} 
V.  ci-desRUs;  1  fr.  ÔO  pour  les  pers.  étrangères  à  l'hôtel). 

Un  écriteau  derrière  Tétabliss.  hydrothér.  indique  à  g.  la  direetion  du 
Ranft  (!90  min.).  eoUine  roeheuse  et  boisée  à  184  m.  au-dessus  du  lac,  qui 
est  visible  de  la,  et  à  dr.  la  direetion  du  petit  village  d'Eufe,  situé  au 
milieu  de  beaux  pftturages.  II  y  a  1/2  h.  jusqu*à  Tendroit  où  le  ehemin  dé> 
bouebe  au-dessus  du  lae.  Plus  loin,  on  peut  descendre  le  long  du  Naseli^ 
au  pont  de  VAar  et,  par  la  route  de  Meiringen,  à  Brient  (1  h.  1/2;  p.  184).  — 
A  8  h.  au-dessus  du  Giessbaeh  (porteur,  6  fr.),  la  station  elimatérique  d*Az- 
alp  (1651  m.^  modeste  hôtel;  p.  4  fr.  60  à  5),  d*où  VJxalphom  (9397  m.)  se 
gravit  en  9  h.,  le  FauUtorn  (v.  ci -dessous)  en  &h. ,  et  le  ^aekwarxhom 
(9980  m.)  en  4  h.  (guide,  10  fr.  ;  v.  p.  183).  Ost  au  Sehwarzfaom  qu'est  la 
source  du  Giessbaeh.  A  1  h.  de  Thôt.  Axalp  et  9  h.  i/^  du  Oiessbaeh,  le 
petit  lae  de  BMerbourç  (1694  m.),  dans  un  site  magnifique,  au  pied  de 
VOliêchikop/  et  au  milieu  d'un  bois. 

Du  O1K88BACH  AV  Favlhorv  (p.  181),  7  h.,  sentier  peu  agréable  en 
certains  endroits,  surtout  par  la  Bcettenaipy  exposée  an  soleil  du  matin: 
guide  utile  (19  fr.).  Le  sentier  aboutit  au  S.  du  Sehwabhom  au  ehemin 
muletier  de  la  Sehynige  Platte  au  Faulhorn  (p.  189). 

T>v  GiBssBAOH  A  Iktbslaken,  3  h.  1/2,  bon  sentier  ombragé,  par  le 
premier  pont  et  en  se  guidant  d'abord  sur  les  poteauic  jupqu'à  la  Éof^/hih 
(i/2h.),  point  de  vue  a  dr.  du  sentier.  Ensuite  on  retourne  fiu  dernier 
poteau,  on  passe  à  une  grande  hauteur  au-dessus  du  lac  et  on  descend  à 
la  fin  à  luUweM  (1  h.  ^  t.  ci  «dessous).  De  là  il  y  a  une  route  de  voit., 
qui  monte  d'abord  beaucoup  et  qui  mène  à  Sençç  (I/2 l^)i  à Beenigen  (1  h.) 
et  à  Interlaken  (i/g  h.  \  p.  160). 

Le  bateau  va  ordinairement  du  Giessbaeh  à  Oherried,  sur  la  rive 
N.,  mais  dans  les  trajets  rapides  il  longe  les  escarpements  de  la  rive 
S.  et  passe  à  la  Schnecktninsel ,  flot  boisé  où  11  y  a  une  petite  cha- 
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PfUt,  Pins  loin  sur  la  xiye  S.,  Iieltwald  (*pen$,  lêeltwald,  5  min. 
ft  rO.,  5  à  6  fr.  ;  âub.  zum  Strand)^  yilUge  dans  un  joU  site  et  relié 
par  une  l>eUe  route  à  Interlaken  (9  kil.  Ô;  v.  ci-^dessus).  —  Ensuitat 
sur  la  rive  N.,  Niederried,  dans  un  sUe  charmant,  au  milieu  de  ver- 
gers et  au  pied  de  V Aug$tmatthom  (p.  16Ô).  Plus  loin,  au  delà  d'un 
ressaut,  à  Ringgenherg  (p.  165)  s'ëlèvent  du  sein  de  la  verdure  les 
ruines  pittoresques  de  Tauc.  château  de  ce  nom  et  son  ^lise.  La 
Lûtchine,  descendant  des  vallées  de  Grindelwald  et  de  Lauter- 
brunnen,  verse  en  face  ses  eaux  grises  dans  le  lac.  Le  bateau  s'ar- 
rête à  Banigen  (p.  161),  et  entre  ensuite  dans  VAar  canalisée.  A  dr., 
sur  une  colline,  la  tour  en  ruine  de  V église  de  Qoldawyl  (p.  164). 
On  aborde  enfin  en  face  de  la  gare  à^ lnterlàlcen-0$t  (p.  160). 


61.  De  Veiringen  i  Omtelwald. 

F.  kl  carU  p.  MS. 

7  h.  i/s  à  8  h.,  par  un  ebemin  muletier:  eu  1  h.  i/«  jusqu*à  Taub  de 
Zwirgi,  par  les  ehutes  du  Raieheubfteh;  puis  eu  i  h.  '/4  a  Roseulaui  (2  h. 
de  Rosealatti  à  Heiringen):  9>/4  à  la  Grande  Seheidegg  (i'/i  à  la  des- 
cente) et  3  à  Grindelwald  (S  à  la  montée).  Guide  (inutile),  13  fr.,  90  y 
eompris  le  Faulhom.  Cheval  jusqu^à  Bosenlaui,  10  fr.  ^  à  la  Grande  Sehei* 
degg,  15,  à  Grindelwald,  95. 

On  prend  par  le  pont  de  Willigen  (p.  184),  puis  à  dr.  (à  g.,  le  chemin 
de  la  gorge  de  l'Aar),  et  on  arrive  en  5  min.  à  Vhôt,  Reichenbach, 
au  pied  de  la  hauteur  d'où  tombent  les  célèbres  *tihntet  dm  Beiehen- 
bAoh,  au  nombre  de  trois.  La  chute  du  bcu  est  à  5  min.  de  Th^tel 
(tout  droit) ,  près  d'une  scierie.  On  revient  de  là  à  l'hôtel  et  l'on 
prend  derrière,  à  g.,  entre  la  grange  et  la  fontaine,  un  grand  chemin 
muletier.  10  min.,  à  dr.,  «sentier  direct  des  chutes  du  Reichen- 
bach  et  de  Rosenlaui  ».  Ô  min.  plus  loin ,  à  dr. ,  une  cabane  d'où 
on  voit  la  chute  du  milieu  ou  le  KeêselfcUl  (25  c,  rien  de  curieux). 
On  continue  de  là  à  g.  et  non  à  dr.  par  le  pont.  On  sent  bientôt 
après  la  poussière  d'eau  venant  de  la  chute  du  haut.  18  min.,  quel- 
ques eabanes  où  il  y  a  encore  un  écriteau,  à  dr.  A  8  min.  de  là  est 
la  magnifique  ^ehute  du  haut,  qui  arrose  tout  aux  alentours.  Il  y 
a  une  cabane  (ÔOc;  raCratch.).  Plus  haut,  le  sentier  passe  à  une 
galerie  d'où  on  domine  la  chute  et  ramène  en  2Ô  min.  au  grand  che- 
min ,  par  où  l'on  descend  (écriteau)  en  5  min.  à  l'aub.  zum  Zwirgi 
(976  m.).  La  vue  s'étend  en  arrière  sur  la  vallée  du  Hasli  et  les 
montagnes  près  des  cols  du  Brûnig  et  du  Susten.  Un  sentier' à  dr. 
mène  vers  une  gorge  étroite  dans  laquelle  le  Relchenbach  se  pré- 
cipite par  dessus  des  rochers  (30  c). 

En  se  rendant  des  bains  de  Rosenlaui  à  Im-Hof  (Grimsel,  Bngstlen- 
Alp),  on  gagne  près  de  1  h.  en  suivant  ennpre  le  «hèieili  muletier  pen- 
dant o  min.,  au  delà  du  sentier  des  chutes,  et  m  prienant  ensuite  à  dr.  un 
sentier  qui  mène  sârement  en  95  min.  au  village  de  QeiiêhoU  (801  m.), 
eaehé  dans  des  arbres  fruitiers.  De  là,  on  monte  la  colline  à  travers 
une  prairie,  descend  rapidement  le  Kirchtt  (p.  tS8)  et  arrive  en  40  min.  à 
/m  .&o/(p.  189). 


^   I 
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Le  chemin  remonte  de  Tanb.,  a  une  grande  hauteur,  la  rive  dr. 
du  Reichenhach.  Au  bout  de  quelque  temps  se  montre  en  face  le 
Wellborn,  à  dr.  le  Wetterhorn;  à  g.,  derrière,  le  Rosenhoru  et  plus 
tard  le  glacier  de  IlSosenlaui.  Passant  ensuite  à  une  scierie  (1215  m.  ; 
aub.)  et  sur  la  rive  g.  par  un  pont  (1292  m.),  on  arrive  en  1  h.  20 
à  la  QschiJDandenmad'Alpy  endroit  depuis  longtemps  célèbre  par  sa 
••vue,  où  le  pic  nu  de  VEngelhorn  (2783  m.)»  1«  magnifique  glacier 
de  Rottnlauiy  entre  le  DoMcnhom  (3140  m.)  et  le  Wellhom  (v.  ci- 
dessous)  et  le  cône  neigeux  du  Wetterhorn  (p.  180) ,  à  dr. ,  forment 
avec  la  sombre  forêt  de  sapins  du  premier  plan  un  tableau  des  plus 
pittoresques.  Le  chemin  se  bifurque  au  delà  du  pont:  à  g.,  celui 
de  Rosenlaui  (20  à  25  min.),  à  dr.,  un  raccourci  menant  directe- 
ment à  rhôt.  zum  Schwarzwaldgletscher  (v.  ci- dessous).  La  vue 
est  la  même  des  deux  chemins. 

Les  baini  Ae  BdMiiteiii  (1830  m.  ;  •J7.-P.,  eh.  t.  e.  dep.  3  fr.,  d^. 
1.50,  p.  dep.  6  ou  7,  s.  la  eh.)  sont  isolés  dans  la  vallée  bien  arrosée 

du  Reichenhach,  qui  a  derrière  une  gorge  avec  une  cascade. 

A  g.  au  delà  du  pont  qui  traverse  le  torrent  en  face  de  rétablisse- 
ment commence  le  chemin  du  glacier  de  Bosenlaui,  où  il  y  a  des  écriteaux.. 
dont  un  indiquant  la  gorge  du  torrent  du  glacier,  où  ron  descend  par  un 
escalier  en  bois.  Le  %\MKin  de  Eoeenlani  est  célèbre  par  la  pureté  de  sa 
glace,  mais  il  a  tellement  reculé  qu^il  faut  marcher  1  h.  l/s  à  3  h.  pour 
en  voir  Tensemble,  à  la  fin  par  un  très  mauvais  sentier  sur  la  moraine 
de  g.,  jusqu'à  une  altitude  d*env.  1750  m. 

A  6  h.  aundessus  de  Bosenlaui  est  la  eahane  du  DdMca  (env.  3700  m.), 
station  de  premier  ordre  pour  des  alpinistes  éprouvés  et  persévérants.    On 

S  eut  aussi  y  aller  d*Im-Hof,  en  8  h.,  par  la  v<dUe  d'Urbach  (p.  190).  C'est 
e  là  qu'on  part  pour  les  ascensions  du  Douenhom  (3140  m.  ;  i  h.)i  du 
Rtnfenhom  (3373  m.;  3h.  V^,  du  BançtndgMêeherhom  (3394  m.;  4  h.)  et 
surtout  du  Wetterhûm  (3703  m.  ;  4  h.).  On  redescend  de  ce  dernier  pic  en 
3  h.  1/2  à  la  cabane  dit  Gleckstein  et  de  là  en  4  h.  à  OrindeUeàld  (p.  177). 
—  De  la  cabane  du  Dossen  au  (Sfrimêel^  par  la  WetterUmmi  (3183  m.),  le 
glacier  et  le  col  de  Oauli  (3137  m.),  10  h.,  course  fatigante,  mais  intérersante. 
On  peut  y  joindre  aisément  l  ascension  de  VJB¥figêchneehom  (p.  193). 

Le  chemin  de  Grindelwald  monte  ensuite  sur  la  rive  dr.  du 
Reichenhach,  d'abord  un  peu  sur  le  versant  N.  du  WelUgrat,  qui  est 
boisé ,  continue  à  peu  près  à  la  même  hauteur ,  passe  sur  la  rive  g. 
du  torrent  au  bout  d'env.  20  min.,  y  r^oint  le  chemin  direct  du  bas 
de  la  Gschwandenmad-Alp  (v.  ci-dessus),  monte  sur  cette  rive,  tra- 
verse la  Breitenboden~Alp  (1417  m.),  le  Oemehack  et  la  Schwarz" 
w€Ud-Alp  (1465  m.  ;  barrière  à  passer)  et  mène  en  1  h.  à  1  h.  V4  * 
V H.'P.  Schwarzwaldgletscher  (Ulr.  Thœni;  1530  m.;  bon,  ch.  2fr. 
à  2.50),  dans  un  joli  site,  au  milieu  d'un  bois.  A  g.,  les  parois  es- 
carpées du  WiHhom  (3196  m.)  et  le  glacier  dé  Sehwarzwald,  On 
passe  plus  loin  à  une  scierie  et  sur  un  pont  (25  min.;  1620  m.),  au 
sortir  du  bols.   Il  y  a  encore  ensuite  1  h.  de  montée  jusqu'à  la 

Grande  Soh«id6fg  ou  HMli-Celieidefg  (1961  m.;  hàt,,  assez  bon  ; 
ch.  2  tt,  50,  dé.  1.50,  soup.  3.50).  La  •vue  à  l'O.  y  est  surprenante. 
La  charmante  vallée  de  Grindelwald,  bornée  au  S.-O.  par  les  pâtu- 
rages de  la  Petite  Scheidegg,  forme  un  contraste  pittoresque  avec  les 
parois  nues  du  Wetterhorn,  qui  s'élève  à  une  hauteur  vertigineuëe. 
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Am  S.*0.  du  Wetterkorn  se  montrent  1«  Mettonberg,  le  Fietohergrat, 

le  Mcpnch  et  TEiger;  plm  loin,  le  Tsehingelgrat,  le  Ospaltenhorn  et 

le  Bliimlisalp.   Au  N.,  le  sombre  Schwarzhorn  et  d'autres  sommets 

de  la  chaîne  du  Faulhorn. 

Le  ekenan  du  Faalbom  (4  h.  ;  f .  188)  prend  à  g.  de  rkôtel  et  n'eti 
paa  difficile  à  tenir  par  un  temp»  elair.  On  roit  dëià  de  la  Grande  8e1i«ld- 
«CK  les  ehaleta  des  mrlctfftr  de  la  OrindtMp  (t/4  rh.)  et  de  là  une  partie 
dn  Faulhorn  lut^même.    Suite  du  triget,  t.  p.  m, 

A  la  descente,  on  a  toujours  devant  soi  TégUse  de  Orindelwald, 

Au  chalet  de  LauekbilfU,  un  joueur  de  cor:  à  la  montée,  on  met 

Vt  b.  de  là  à  la  Grande  Seheidegg.    A  g.  du  Mettenberg  se  voient 

successivement  le  Petit  et  le  Grand  Scbreckhorn  et  le  Lauteraar- 

bom.  Au  bout  d'au  moine  1  h.,  Vhdt.WeUerhom,  près  du  ffiaoier 

supérieur  de  Orindelwald,  et  à  peine  1  h.  plus  loin  C^rindelwaid 

(Pvl77). 

62.  De  Xeiringen  an  glacier  du  BhAne.   Le  Orinuel. 

V.  let  cmrtes  p,  166  et  120. 

37  kil.  DiLionicB  %  fois  par  jour  en  été,  traiel  en  7  h,  (61/2  de  .Oletflclk 
à  Meiringen),  pour  9  fr.  80  et  11  fr.  90  (coupé)  ;  IS  h.  i/s  jusqu^à  Oœsehenen 
(11  h.  i/s  en  sens  inverse),  pour  19  fr.  15  et  38  fr.  OS.  On  ne  prend  piis 
eliaque  fois  plus  d»  90  voyageurs ,  et  il  n*3r  •  pas  4'extra<poste  sur  la 
route  du  Orimset  —  Voit,  faejxg.:  de  Meiringen  i^  Oletseb,  à  1  ehev,, 
35  fr.  ;  à  )  chev.,  66;  à  3  ehev.,  90  (à  Guttannen,  19,  33  et  30,  à  la  Hand- 
egg,  17,  83  et  40,  à  Thospiee  du  Orimsel,  37,  fiO  et  05)  ;  de  Meiringen  à  An- 
dermatt,  66,  130  et  165;  à  ecesehenen  ou  vie»  versa,  73.  185  et  175;  à 
Fieseh,  56,  lOQ  et  135;  à  Brigue,  75,  140  et  185.  —  A  pied,  10  à  il  h.  :  Im- 
Hof,  11/4;  Guttaunen,  2  h.  V4;  Handegg,  1  h.  V4i  bospiee  du  Grimsel,  31/4; 
eol  du  Grimsel,  1;  glaeier  du  Rhône,  1  h.    Au  retour,  on  met  8  h.  1/2- 

Meiringen f  v.  p.  184.  La  route  traverse  VAnr  sur  le  pont  de 
WUliçen,  à  10  min.  de  la  gare  (à  g.,  laj  gorge  de  VAar;  p.  184); 
puis  elle  monte  le  Xirèhet  (705  m.) ,  croupe  boisée  et  parsemée  de 
blocs  de  granit  Cette  colline  divise  la  TnUée  du  HkilS  en  vàUée 
inférieure  et  vallée  supérieure  (v.  p.  183).  A  '/»  !»•  dans  le  voisi- 
nage, Taub.  tur  Lammij  où  aboutit  le  chemin  de  la  gorge  de  t'Aar 
mentionné  p.  184. 

La  route  descend  le  Kircbet  en  faisant  de  grands  lacets  (rac^ 
coure!),  et  Ton  y  voit  les  Gelmerhœrner  au  fond  de  la  vallée,  à  dr.  le 
Ritzlihorn  et  ensuite  le  Tristenstock.  Elle  traverse  plus  loin  la 
fertile  vallée  de  HcuHHmriSrund  et  passe  sur  la  rive  dr.  de  TAar 
à  Vhét  %ur  Alpenroie  (simple,  mais  bon). 

5  kiL  Im^Hof  (626  m.;  *J7.  Hof  et  sa  dépend.  VAlpenhof,  cb.  et 
b.  2  fr.  & 2.50,  p.  5  i  6;  voit,  et  chev.),  partie  principale  de  la  com- 
mune à* Innertkirehen,  d'où  se  détachent,  i  g.,  les  chemins  des  cols 

du  Susten  (p.  139)  et  du  Joch  (p.  137). 

Quand  on  vient  du  Grimsel  et  veut  aller  aux  ^uks  du  BHchenbaeh 
(Gvindelwald)»  on  peut  s'y  readre  diredtement.  dlm-Hof*  par  Oeiishokg  Xv. 
p.  187),  en  se  faisant  montrer  Tendroit  ùii  commence  le  chemin. 

Excursion  intéressante  au  S.-O.  dans  la  vallée  d^rVaek  (v.  la  carie 
p.  MB).  '  Le  chemin  <\vti  y  conduit  monte  en  i/^  fa.  à  rentrée,  étroite  comme 
une  gorge  de  montaîpBie.  U  est  presque  horUontalk  pendant  1  h.  ei  ensuite 
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e««srpé  juiqti*à  Talpe  de  Sehr<Bttini  (9  li.  ;  1000  m.  ;  ^te),  d*où  Ton  t&  à  gr. 
à  U  cabane  da  Do««en  (t.  jp.  188),  et  à  ia^ MatUfi^Alp  (1  h.:  1860 m.),  a« 
pied  de  rénorme  çlader  de  Ùauli.  1  b.  encore  plus  In^ut,  à  g^  de  ee  glaeier, 
la  cabane  de  OauU  du  G.  A.  S.,  sur  VUmen-Alp  (3198m.).   De  là  au  Grimsel, 

8ar  le  col  de  Gauli  (3137  m.),  avec  aseension  de  Vm»iç9cknéého«ji  (%31  m.), 
à  9  h.,  eottrse  fatigante,  mais  des  plu»  intéressantes  (guide,  95  fr.;  v. 
p.  193).  Par  le  eof  du  Berçii  (3441  m.)  k  Grindelwald,  10  b.  Va  à  il  b.  d'Im- 
Hof,  très  diffleile  et  relativement  peu  intéressant:  guide ^  30  fr.  De  la 
cabane  de  Gauli ,  on  monte  en  4  h..,  par  l«  gtaeier  de  OauH^  an  eol  entra 
leBergliitock  (p.  180)  et  le  Roeeuhom;  pnis  on  descend  parle  Grittdehtald- 
Ftrn  à  la  cabane  dtt  Oteeksiein  (p.  180).  —  La  cabane  du  Dossen  (p.  188)  est  à 
4  b.  l/s  à  5  b.  de  Talpe  de  Sc^tetlem  (y.  ci-dessus),  par  les  alpes  û''IUmen- 
<t«te,  d'Bmzêm  ei  de  I%ùÊs^in:  guide  de  Meiringen  on  de  Hof,  30  fr.  De 
là  à  Bosenlauit  au  WeUerhorn  et  au  Orinuel,  y.  p.  188.  Toutes  ces  courses 
ne  sont  que  pour  les  alpinistes  éprouvés,  avec  de  bons  g^ûides,  tels  que 
Jeem  ttentOery  Sènri  et  UMèh  Fuférêr,  Jean  Moor^  Xean  et  iteleh.  Tt^eni^ 
d'InnerikiMben. 

La  route  reste  ensuite  quelque  temps  de  plain-pied,  puis  monté 
peu  à  peu  du  cdtë  dr.  de  la  vallée,  qui  est  pittoresque  et  boisée, 
à  une  grande  hauteur  at^dessuy^u  Ut  où  bouiUoimiQ  Vè^^u.  Il  y  » 
un  petit  tunnel  sous  une  cascade.  Â  f  h.  ^/i,  Innert-  Vrweid  (751  m.  ; 
aub.).  Plus  loin  encore  un  tunnel.  A  7,  b. ,  Im-Boden  (868  m.). 
Ensuite  un  pont  sur  TAar  et  une  forte  montée.  On  continue  sur 
la  rive  g.  jusqu'à 

45  min.  OuttasiLea  (1060  m.  ;  hôt.  :  Buer,  cb.  t  c.  3  tt,,  dé.  1.50), 
principal  village  de  la  vallée  supérieure  du  Hasli.  On  voit  çà  et  U 
dans  les  prairies  des  pienes  amenées  par  les  avalanches.  Les  pay- 
sans les  mettent  en  tas  pour  qu'eUes  n'entravent  pas  la  végétation. 
Au  glacier  dé  Trift,  par  le  Furtwang-Sattel,  v.  p.  139.  Quide, 
André'  Sulzer,  etc. 

A  */•  h.  au  delà  de  Guttannen,  un  pont  sur  l'Aar,  la  Tschingel^ 
6r{]fcfc€(1138m.).  La  vallée  devient  plus  sauvage.  Des  rochers  noirs 
et  dénudés  s'élèvent  à  pic  à  dr.  D'énormes  masses  d'éboulis  té- 
moignent de  la;  poissance  des  avalanches  ou  de  la  force  des  eaux. 
A  Vs  1^*  de  là,  un.  autre  pont  sur  TAar,  la  Sehwarzbruntunbrûeke 
(1212  m.).  L'Aar  devient  plus  impétueuse  et  forme  des  cascades. 
La  route  contourne  la  hauteur  rocheuse  du  Stcsubenden  et  gravit  la 
croupe  de  la  Handegg,  en  décrivant  de  grands  eircuits,  taillés  d,«ns 
le  roc  à  plusieurs  endroits.  —  4Q  min. ,  restaur,  de  la  Handegg 
(seulem.  de  La  viande  froide  et  du  café),  où  l'on  a  accès,  à  g.,  à  un 
point  de  vue  de  la  **eateade  de  U  Handegg,  qu'on  voit  d'en  bas  et  à 
env.  100  m.  de  distance.  L'énorme  masse  d'eau  gris-vert  de  l'Aar,  à 
laquelle  vient  se  mêler  du  cdté  dr.  l'eau  blanche  ^  Xt^lenbach, 
se.  précipite  dans  une  gorge  de  75  m.  de  profondeur,  d'un  seul  Jet 
jusqu'à  mi-hauteur ,  où  elle  rebondit  sur  le  rocher  en  formant  un 
vaste  cercle  de  vapeurs  dans  lequel  le  soleil  produit  des  arcs-ren-ciel 
de  10  h.  à  1  h.  Les  personnes  voyageant  en  dilig«  peuvent  en  des- 
cendre au  reetaur.  et  l'aller  retfolndre  à  l'hdt.  Handegg.  La  route 
passe  plus  loin  4«ns  vlû  tunnel,  puiâ.sur  r<£rl6nbac1i»  où  il  y  a  une 
terrasse  d'où  on  domine  la  cascade.  Il  y  a  encore  6  min.  de  là*  à 
Vhét.  Handegg  (É4i?  m.),  situé  à  dr.  au-dessus  de  la  route. 
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On  traverse  plus  loin  la:  Handeggalp,  qui  est  parsemée  de  blocs 
de  rocher,  et  Ton  voit  à  g.  la  chute  du  Oelmcrbach,  C'est  la  dé- 
châf gé  dû  Oetwunee  (1821^  ta.),  1««  situé  ptui  haut,  entre  le  Oelmer^ 
hoTïi  et  lé  Sçhauhhom,  et  où  i*où  vi  en  1  h.  Vi  <!«  1&  Handegg,  par 
le  poikt  de  HeUenmad  (v.  ci-dessous)  et  uu  sentier  escarpé.  A  dr.  sur 
la  Handeggailp,  le  vieux  cl^eœiti  muletier,  qui  pa«se  par  la  Helle- 
Flatte  ou  Héhle- Flatte  («dalle  glissante»),  rocher  granitique  ar- 
rondi par  un  glacier*  La  ioul:«  traverse  TAar  sur  le  pont  de  HeUen- 
mad (14^6  m.)  et  monte  sur  1&  rive  g.  eu  faisant  une  grande  courbe. 
A  ro.,  dans  le  haut^^  le  glacier  d'^lén  et  au-dessus  H  crête  rocheuse 
de  TiÉrlengrietU.  Les  derniers  sapin»  disparaissent;  on  continue 
de  monter  régulièrenfent  et  TAar  bouiHt^ime  dans  le  bas.  ghrr  Tantre 
rive,  les  chaïets  dn  Bœterîchshoden  (17Ô5  m.)  et  à  g.  dans  le  haut 
\bgl4ieier  de  Qersten,  Ensuite  un  défilé  sauvage  où  passe  aussi 
rÀar  tit  où  r^n  voit  des  rochers  polis  par  les  glaciers.  A  ér .  au 
soilii'  du  di^lé  aboutit  le  chemin  muletier  et  dn  même  côt^  se  mon- 
trent lies  Ziùkenstiœ'cke,  avec  ïeur  glacier;  puis,  derrière,  le  Finster- 
aaffh^m^  avec  i'Aga»»izhorn,  et  plus  loin  le  Qrand  Fiesch^horn  de 
Orind^lWald. 

tTxoépitéttL  QiTÙBàtl  (1875  m.;  *hôiet,  ch.  t  c  4  a  5fr.,  dé.  1.25, 
dî.  ô)  est  à  2  h*  V«  ^  1^  Handegg,  dans  un  b^sraln  désert  entouré 
de  tocb^éVtf  presque*  n\isr,  qui  ùiit  scmiémm  un  peu  d'herbe  et  de 

moussé  du  côté  du  soleil,  et  â  rextrémité  0.  du  petit  toà  du  GrUntel. 

ÉxccKsioN  Ds  L'HosricB  DO  ûk(M8xi.  (v.  les  cartel,  p.  iSÛ  et,l66;  guide, 
Qatpard  Both).  —  Au  *P«tit  Siedelhoni  (3766  m.),  3  h.  v  guide,  doikt  on  peut 
se  paa^er,  ftfr.  On  suit  pendant  env.  S/4  d^li.  le  vieux  chemin  muletier 
(p.  193),  puis  on  tourne  à  dir.,  traverse  l'affluent  du  1m  du  Ôrimsel,  là  où  le 
chemin  muletier  coupe  la  grande  coarbe  dans  le  baut  de  la  route,  et  prend 
à  dr.,  où  il  n'y  pas  d'abord  de  sentier.  On  se  dirige  alors  sur  une  cime 
que  couronne  une  croix  (pas  le  Siedelhom,  qui  est  invisible),  par  dés  pâtu- 
rages, des  éboulis  et  des  rochers,  et  on  appuie  à  dr.  de  façon  que  la  cime 
en  question  soit  à  la  fin  à  g.  Enfin  on  trouve,  dans  le  haut,  un  sentier  bien 
marqué,  par  lequel  on  marche  vers  le  Siedelhom  lui-même  et  on  en  gravit 
la  cime  sar  des  ébôulis  de  granit.  La  vud  y  est  grandiose  ;  on  est  entouré 
de  montagnes  gigantesques  :  à  TO.,  le  Schreckhom,  le  Finsteraarhom  et  les 
Fieseherhaerner}  au  N.-E.,  la  haute  cime  du  Galenstoek,  d'où  descend  le 
glacier  dvt  Bhônè;  au  9.,  la  chaîne  du  Haut -Valais,  avec  ses  nombreux 
glaciers,  surtout  le  glacier  du  OHes;  au  S.-O.,  dans  lé  lointain,  l^Alp- 
hnbel,  ïes  Hischabef,  le  MontoCervin,  le  Weisàhom.  etc.  (panonMia  de 
lytll).  —  Si  Ton  veut  aller  ensnite  à  Haai-ChéHtUm  (p.  dl8>,  on  descend  au 
d.-B.  (gufder  u'tne),  où  l'on  rejoint  bientôt  le  chemin  muletier. 

An  PAViLLOM  DoLLFcs,  S  h.  1/2  à  4  h.,  7  h.  aller  et  retour;  intérésiinll 
et  sans  danger:  guide,  10  fr.  LMar  sort  de  deux  ënorméir  siseierd'  à  l'O. 
de  Thospice,  le  gh^i*'  infUrieur  et  le  glacier  supérieur  de  l'î^r  (UnUr  et 
Ober -A<»rgleiBeher)  t  séparés  par  les  Zfnkenêtœéte.  Le  glacier  inférieur  est 
formé  par  la  réunion  des  ffktcûrt  de  Fti^iteraw  et  de  Lautemar^  qui  se 
rejoignent  au  ^ied  de  Tarête  rocheu.4e  nommée  VAb»eh»ung  ou  Iin-Ab$Mwunç 
(8143  m.)v  mais  sont  encore  séparés  par  une  moraine  médian^  qui  atteint 
jusqu'à  90  m.  de  hauteur.  G*est  au  j^ièd  de  rAbschwung  (3490  m.)  que  le 
naturaliste  suisse  Hu^  construisit  une  cabane  en  1837  et  sur  la  moraine 
médiane  qu'Agassiz,  de  Keuchttél,  s'établit  en  1841,  avec  ses  compagnons 
Desor,  Vogt,  Wild,  etc.,  dans  une  construètfon  disparue  aussi  depuis'  long- 
teknps,  IVhôtel  des  17eu«hâtelois>,  d'où  ils  datèrent  leurs  célibres  observa- 
tions. M.  Dollfus-Ausset ,  de  Mulhouse,  bâtit  ensuite  plus  bas,  au  )f.  du 
glacier  de  Lauteraar,  le  pavillon  DoUAu  (39B9  m.),  mwintenant  transformé 
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•n  eab»]ke  du  Club  (t.  p.  180).  On  ▼«,  d»  rho9pi«e,  par  l^Àarth^àen^  qui 
est  eouvert  d^éboulis,  jusqu'à  rextrémité  du  glaeier  (1  b.  V4i  1878 m), 
et  de  là  on  monte  à  dr.  par  un  étroit  sentier  sur  les  roebers,  puis  sur  les 
galets  et  les  blocs  de  pierre  de  la  moraine  frontale.  On  arrive  en  40  min. 
enT.  sur  le  glacier,  dont  le  passage  n'offre  pas  de  difficulté  ^  puis  on  gravit 
la  moraine  médiane,  en  passant  à  de  belles  tables  de  glaeier,  et  on  traverse 
le  gladier  de  Lauteraar,  qui  est  crevassé.  Enfin  Ton  monte  rapidement  à 
la  cabane  (1  b.).  bâtie  sur  un  rocber  en  saillie,  d'oii  Ton  a  une  très  belle 
vue  du  glaeier  d  Unteraar,  des  Zinkenstœcke,  du  Tbierberg,  du  Sebeuebzt^.r- 
bom  et  de  TEseberbom,  en  face;  du  glacier  duTltasteraar  et  de  Ténorme 
Finsterarborn ,  à  Tarrière-plan  ;  de  rXbsebwung,  des  masses  imposantes 
du  lAuteraarbom  et  des  Scbreekbosmer,  à  dr.  —  On  peut  pousser  par  le 
glacier  jusqu'au  pied  de  rAbscbwung  ('/a  d'b.  ;  v.  ci-dessus),  où  Ton  voit 
le  Finsteraarbom  dans  toute  sa  grandeur.  A  peu  près  en  faee  du  pavillon 
PoUfus,  dans  la  moraine  médiane  du  glacier  de  Lauteraar.  a  été  retrouvé 
en  1884  un  bloc  de  rocber  avea  les  noms  de  Btengel  (1844),  Ots  et  Gb. 
Martins  (1845);  il  provient  de  Tbôtel  des  Keucbfttelois  mentionné  ci-dessus, 
et  il  était  alors  à  env.  3400  m.  de  son  emplacement  primitif. 

t7n  des  points  de  vue  les  plus  remarquables  de  ces  contrées  est  l*Sw^ 
aebneibera  (»B1  m.),  qu*un  bon  maMbeur  gravira  sans  trop  de  pofne:  on 

ravUlon  DoUfns  au  glacier  de  Lauteraar  et  au  pied  de  la  montagne  (9S08m.), 
b.  Vsi  *u  GauUarat  (8137  m.),  3  b.;  à  la  cime,  '/«d^b.  (v.  aussi  p.  190). 
Le  ïinsteraarbom  (4375  m.),  le  jeant  de  TOberland.  a  été  gravi  pour 
la  première  fois  en  1813,  puis  en  1SI9,  deux  fols  en  1843  etassex  souvent 
depuis  :  guide  dlm-Hof  ou  de  Heiringen,  70  fr.  \  de  Orindelwald,  90  tr.,  de  la 
cabane  Concordia,  60  fr.  (^uand  on  part  de  lliospice  du  Orimsel,  on  couebe 
dans  la  cabame  de  VObertUHioeh  (7b.;  v.  ci-dessous);  on  monte  de  là  à  la 
OoHuiûeke  (env.  8400  m.),  entre  le  Bothbom  et  le  Finsteraarbom,  puis  le 
long  du  flanc  O.  de  ce  dernier  au  Buçi-Sattêl  (4035  m.)  et  au  sommet  en  7  à 
9  b.  :  c'est  l'itinéraire  le  plus  reeomman^able.  L'ascension  est  très  diffi- 
cile de  la  cabane  de  rOberaarjoeb,  par  la  paroi  de  l'E.  et  Tarête  du  8.-E. 
(7  à  8  b.).  En  partant  de  Orindelwald,  on  couebe  à  la  eabtme  de  la  S^warx- 
^99  (p- 180),  et  on  va  de  là  au  sommet  en  9  à  10  b.,  par  le  col  de  FintUr- 
a«r  (jj8e0m.)«  le  eol  d*Agai9ix  (8850 m.),  à  edté  duquel  se  dresse  à  pie  VAgmir- 
hûm  (3056  m.),  et  le  HugitatUX^  dangereux  à  cause  des  ebutes  de  pierres  et 
qu*on  ne  saurait  recommander  pour  la  descente.  Enfin  si  l'on  part  oe  l'Enis- 
bom,  on  passe  la  nuit  à  la  cabane  (Joneordia  (fi  b.  ;  p.  816),  et  on  monte  à  la 
cime  en  8  b.,  nar  la  Chrûnhamludte  (8805  m.),  le  watHur  Ftescherjlm  et  le 
Bugi-Saitel.  Véme  quand  la  neige  est  bonne,  l'ascension  est  très  fatigante 
et  dif&eile,  et  ne  saurait  s'entreprendre  qu'avec  des  guides  de  premier  ordre. 

Gela.  —  Du  Obivsbii  a  la  FtnixA,  directement  par  le  *H«fftUafV»tU 
(3530  m.),  5  b.  Vi)  pénible,  mais  très  intéressant  et  préférable,  pour  les 
alpinistes,  au  cbemin  passant  par  le  Grlmsel  (v.  p.  138):  guide,  lOfr. 

Du  Obxxsbx.  a  Fibsch  ou  a  l'Eooishobii,  pab  I.B  COL  d'Obbbaab,  18  b., 
fatigant,  mais  intéressant:  3  guides  à  40  fr.,  60  y  compris  l'Oberaarbom. 
On  monte  en  7  b.,  par  le  glaeier  de  VOberaar,  à  la  càbaae  de  POberaaryoeh 
03180  m.;  dépôt  de  conserves),  près  duoel  de  VOberaar  (8338  m.),  au  8.  de 
VOberaarhom  (9643  m.),  que  les  grimpeurs  exempts  de  vertige  peuvent 
navir  en  1  b.  Vs-  Ensuite  on  descend  par  le  Studer/lm^  en  lonmant  le 
Rathhom  (8649  m.),  au  pied  duquel  se  trouve,  au  S.,  le  Sothloeh  0KC6  m.), 
où  l'on  couebait  auparavant  dans  les  ascensions  4u  Finsteraarbom.  Puis 
on  desceiid  avec  peine  et  parfois  même  non  sans  danger,  soit  par  le  gUih 
der  de  Fietch  (crevasses),  à  la  JBtoekalp  (p.  815)  et  à  VMtel  Juagfrau-Eggiê" 
hom  (p.  315),  à  7  b.  du  sommet  du  col,  soit  encore,  ce  qui  vaut  mieux, 
par  la  OrUnharnlûcke  (p.  315)  à  la  cdbame  ConcordiOy  puis  par  le  grand  gla^ 
der  d'Aletseh  à  Vh^el  JSggiskom.  —  Pab  l'Obbbaab-Botbjoch  (3^  m.),  au 
S.  du  eol  d'Oberaart  sans  difficulté  sérieuse.  —  Pab  lb  Studbbjogb,  l4  à 
15  b.  jusqu'à  Fiescb,  difficile.  On  monte  par  les  glacière  d'UnUraar  et  de 
Finsteraar.  Le  col  du  Stadeijoeb  (8438  m.)  est  entre  VOberoiarhom  (v.  cit 
dessus)  et  le  Studerhom  (3637  m.),  qui  se  gravit  facilement  de  là  en  s/4  d'h. 
et  d'où  la  vue  est  magnifique.  Du  col,  on  redescend  par  le  3tuder/lm  et 
le  glacier  de  Fieich  (v.  ci- dessus). 
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Du  Orimsel  à  Orindelwatd,  par  1»  StrahUgç^  le  col  (f<  /VMteroar  ou  le 
eol  de  LauUrtutr^  v.  p.  180;  à  la  cabane  de  Trift^  par  la  Tri/Wmmt^  v.  p.  199. 

Le  vieux  chemin  muletier ,  que  suivent  les  piétons ,  monte  à 
partir  de  l'hospiee.  La  route  contourne  le  lac  et  monte  par  de 
grands  lacets.  A  dr.  en  arrière  se  montre  le  Qrand  Schreckhorn. 
Le  eol  an  Chrlmsel  (1  h.  ;  2164  m.),  qui  relie  la  vallée  supérieure  du 
Hasli  au  Haut -Valais,  est  à  la  limite  des  cantons  de  Berne  et  du 
Valais.  De  l'autre  côté  est  le  Todtensee  ou  lac  des  Morts ,  dont  le 
nom  rappelle  les  combats  entre  les  Français  et  les  Autrichiens  en 
1799.  Très  belle  vue,  en  face,  sur  les  Alpes  Valaisanes  et  parti- 
culièrement sur  le  grand  glacier  du  Gries. 

Au  dernier  lacet  de  la  route,  au  eol,  se  voit  à  dr.  un  sentier  qui 
monte  encore  par  des  plateaux  rocailleux  jusqu'à  2904  m.,  puis  descend 
à  Saut-Châtm»»  (p.  818),  en  offrant  de  magnifiques  eoups  d'esil.  Il  prend 
3  h.  à  la  descMkte  et  2  h.  i/s  à  3  h.  à  la  montée,  et  par  ua  temps  sombre 
il  est  bon  d'avoir  un  guide  (4  fr.).  —  Pour  faire  Tascension  du  Fetii  JSUdel- 
horn  (p.  191)  en  venant  du  glacier  du  Rhône,  noter  qu*dn  n'y  monte  pas 
directement  du  col,  mais  en  prenant  à  g.  de  la  eourbe  de  la  route  du 
côté  de  Berne. 

'  La  route  descend  en  oArant  une  magnifique,  vue  du  glacier  du 
Rliftne,  domiinë  par  le  Galenstock  et  le  Dammastock,  et  «a  décrivant 
de  grandes  courbes  sur  le  versant  escarpé  de  la  Maienwanç.  Le 
chemin  muletier  est  plus  court,  mais  en  mauvais  état.  1  h.  au  moins, 
Vhôtel  du  glacier  du  Shône  (1761  m.  ;  p.  313  ;  1  h.  ^/,  â  la  montée). 
De  là  à  BH0ue,  v.  R.  81  ;  à  Àndermatt  par  la  Furica,  B.  35. 

53.   De  Spiez  à  Lodchei  par  la  Gemini. 

Voir  les  cartet  p.  154  et  194. 

14  b.  98  kil.  6  de  route  Jusqu'à  Kandersteg.  Diliossck  tous  les  ma- 
tins, trajet  en  6  h.,  pour  ofr.BB  et  7  fr.  76  (coupé).  —  Voit,  mastic.: 
pour  Frutigen,  à  1  cnev.,  10  fr.;  àSchev.,  18;  Adelboden,  18  et  99;  le  lac 
Bleu,  12  et  99;  Kandersteg ^  18  et  39:  en  se  servant  des  cbevaux  pour  se 
rendre  à  la  Oemmi,  90  et  fiO  fr.  —  Cliemin  muletier  excellent  de  Kander- 
steg à  Loëche-Ies-Bains  par  la  Oemmi,  un  des  passages  les  plus  intéres- 
sants et  les  pla«  fréquentés  des  Alpes:  5h.  i/s  à  pied  (v.  p.  194);  guide 
inutile.  ~  Ensuite  encore  une  route  jusque  dans  la  vallée  du  Bhône: 
9  h.  i/a  à  la  descente  et  3i/t  à  la  montée. 

Spie%  et  de  U  à  Emdthal,  v,  p.  159  et  156.  —  On  descend  de  là 
dans  la  vallée  de  la  Kandcr,  Vue  magnifique  de  la  Blûmlisalp  dans 
le  haut  du  Kienthal.  On  traverse  le  Suldbaeh,  —  25  min.  Xtl«nen 
(690  m.;  h&t.:  pem»  Dr  Luginbiihl,  bonne,  4  à  5  fr.;  Bar). 

La  route  se  blAirque  ici  et  Tembranch.  de  dr.  est  le  plus  court.  La 

dUlgence  prend  à  g.  —  8  kil.  2.  Beiehenbaoh  (712  m.;  hdt:  Bar, 

simple,  mais  bon),  à  V4  d'^*  ^^  Miilenen,  à  l'entrée  du  KUnthal, 

Le  Kienthal,  qui  iHérite  une  visite,  est  traversé  par  une  petite  route, 
d'oii  Ton  a  constamment  une  belle  vue  sur  le  BliMlassen,  le  Ospaltenhom 
et  la  Blikmlisalp.  Bile  va  jusqu'au  village  de  Mienthml  (1  h.  i/s;  modeste 
a«b.)-,  d'où  un  ebemln  de  chars  mène  à  rofps  de  f*ehim§el  (1  h.  i/s; 
lifiSm.).  A  lOmfai.  de  là,  la  chute  du  Poehtenbmhy  avec  le  ^Hs^cntesself 
sorte  de  moulin  de  glacier  en  aetiovj  curieux  à  voir  (guide  utile).  De 
cet  endroit-  i  M^rren,  pav  la  BejUiunfvrçge^  8  k  9  b.,  et  i  Ka^d^ttéfi^  par 
le  SohthMrH^  8  h.  i/a  à  9  b.,  v.  p.  179,     I#a  vallée  est  fermée  à  l'E.  par 
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le  glaeier  dé  Oamehi^  d'où  sort  le  Poehtenbach.  Passage  très  intéressant, 
mais  seulement  pour  de  vrais  alpinistes,  avec  de  bons  guides,  par  la  Gamohi- 
liieke  (3883  m.),  entre  le  Blûmlisalp  et  le  Ospaltevliorn,  au  TteMnçel/im 
(l^.  17S),  d'où  Ton  ya  à  Bied,  dans  la  vallée  de  Lœt«eli  (p.  173),  par  le  Peters- 
çraty  ou  à  Kandersteg,  par  le  col  de  Tsehinçel  (p.  173),  ou  encore  à  Lauter- 
brunnen  Cp.  172) ,  par  le  Tsehingettritt.  Distances  :  Tsehingelalp-Steinen- 
bei^,  1  h.  ;  extrémité  du  glaeier  de  Gameiii,  1  h.  1/2 x  Ôamehilveke^  3  h.  1/2; 
Rled,  6  à  7  h.  ;  Kanderateg,  6  h.  *,  Lauterbrunnen,  4  h.  —  Courses  de  mon- 
tagnçs  du  Kienthal:  au  Schilthorn  (3971  m.*,  p.  171)-,  descente  à  Miirren^  — 
au  Bflttlauen  (3197  m),  3  b.  1/2  à  4  b.  du  chalet  du  Dûrrenberg,  à  3  b.  1/2 
au-dessus  de  Tsebingel  (p.  193),  pénible  (guide,  35  fr.)  ;  —  au  Ofep«lt«]ib«ni 
(3496  m.),  par  le  Leitergrat^  entre  le  Biittlassen  et  le  (îBpaltenhorn  lui- 
même,  très  difficile  (guide,  70  fr.);  —  à  la  Wilde -Frau  (3359  m.),  de  la 
cabane  de  Diinden  (p.  195),  par  le  glaeier  de  Ut  BlUmliiolp^  3  h.,  fatigant. 

La  route  traverse  la  Kander.  Vue  magnifique  à  g.,  par  le  Kien- 
thal, sur  la  Blûmlisalp.  —  12  kil.  8.  Wengi,  dans  un  vaUée  fertile. 

15  kil.  4.  Fnitigen  (828  m.  ;  bôt.  :  *BelUvue,  ch.  t  c.  2  fr.  50, 
dé.  1.50,  dî.  3  à  3.50,  p.  dep.  5;  Adler;  *llelvetia,  ch.  1  fr.  50  à 
2.50 ,  dî.  3.50  à  4,  v.  c,  p.  5),  bourg  de  4021  hab.  sur  VEngstlig- 
hach,  qui  s'y  jette  dans  la  Kander  et  dont  la  route  d'Adelboden 
(p.  198)  remonte  à  dr.  la  vallëe.  Il  se  fabrique  ici  beaucoup  d'al- 
lumettes. Belles  Tues ,  surtout  près  de  l'église,  sut  la  vallée  de  la 
Kander,  le  Balmhorn,  l'Altels,  et  le  Doldenhom. 

La  vue  est  encore  plus  étendue  de  VUeblenberg  (1458  m.),  au  K.-O.,  à 

I  b.  1/4  au-dessus  de  Frutigen.  —  Excursion  facile  et  intéressante  en  3  h.  1/2 
à  4  b.  au'  Gerihorn  (3133  m.)  :  guide  pas  indispensable. 

La  route  traverse  l'Ëngstlighach  et  tourne  à  g.  dans  la  vallée  de 
la  Kander.  En  face,  le  Balmhorn  et  l'Altels.  Puis  les  ruines  du 
Tellenhour^  (20  min.)  et  ua  pont  sur  la  Kander,  Les  piétons  peu- 
vent suivre  la  rive  g.  Ensuite  la  riante  vallée  de  ICandergrund.  On 
laisse  plus  loin  à  g.  l'église  de  Bunderbach  (878  m.)  et  l'on  va  par 
une  route  neuve  à  Vhôt-rest  Blaitseehœke  (1  h.  V4  î  simple). 

On  va  de  là  à  dr.,  en  10  min.,  au  lao  Bleu  (Blaue-See)y  qui  mtérite 
d^être  vu,  à  cause  de  son  entourage  pittoresque  et  de  sa  couleur  admirable, 
surtout  dans  la  matinée:  entrée,  Ifr.,  y  compris  une  promenade  en  barque. 

II  y  a  une  pension  (5  fr.  50  à  7.50),  qui  n'est  pas  pour  les  passants. 

La  route  passe  ensuite  aux  ruines  du  Felsenhourg,  avant  Mitt- 
hoU  (Vz  h.  ;  962  m.).  Puis  elle  monte  davantage,  sur  le  Bûhlstutt, 
en  faisant  des  circuits  que  coupe  le  vieux  chemin.  Dans  le  haut,  on 
atteint  le  plateau  de  Kandersteg,  passe  au  Bûhlhad  (1  h.;  1185  m.; 
♦hôt,  ch.  1  fr.  50,  dî.  2.50,  p.  4.50  à  5)  et  on  arrive  à  (V4  d'h.) 

^kll.  6.  Kandersteg  (1169  m.).  —  H^bls:  *  Victoria  (Egger-,  cb. 

t.  c.  3  fr.  80  à  5,  rep.  1.50,  3.60  ©t  4,  p.  6,  s.  la  cb.);  —  •Gemmi^  *B(tr  ou 
de  V(kir*,  ^/sb.  plus  loin,  m  Efgensehvranâ  (v.  ci-desaous;  mêmes  prix); 
AlpenrosCf  au  N.  de  Tbôt.  Gemmi,  très 'modeste;  Pem.  J.  Reichen.  —  Guides  : 
Abr.  Uailer^  Bans  Ogi-MtOlfr^  Fritz 'Ogi^  Christ.  Hari,  Jean  Kilnzi.  Prix: 
jusqu^à  la  Sehwarenbaeli  (inutile;  montée,  3  b.;  descente,  S),  5fr.  ;  à  la 
Gemmi  (montée,  Ib.;  descente,  3/^  d'h.),  7fr. ;  à  Loëehe-liBS-BaiBs  (des- 
cente, 1  h.  i/a;  montée,  3  b^  1/2)^  10  fr.  — '  Cbev^l:  pour  la  Sebwarenbaeh, 
10  fr.j;  la  Gemmi  y  15  fr.  On  ne  peut  en  prendre  pourLoJ^be,  car  il  est 
défendu  d'y  descendre  à  cbeval.  —  Voitvkb  (souvent  des  voitures  de 
retour  à  bon  marché) :. pour  Frutigen,  à  1  ebev. ,  10  fr.,.  à  3  ehev.,  18; 
Bpiez,  tô  et  33;  Tboune,  33  et  40;  Interlaken,  35  et  45. 

On  a  ici,  entre  le  Biihlbad  et  l'bdt.  Victoria,  un  panorama  de 
montagnes  grandiose  :  au  N.-E.,  le  Birrenhoirn  aux  flancs  déchirés  ; 
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à  Të.,.  les  paroi»  coUvettes  «Le  neige  de  La  BLilmlisali»,  le  Doldan- 
boni  et  les  FisistoBCke.  Plas  loin,  les  moatagnes  dUparaiatent;  on 
nevoit  plus  que  lea  rochera  à  rextrémité  de  la  v&lUe,  surtoulleGeUi- 
hotn  (p«  196).  A  rO.^  une  vietlUi  moiaine.  I^a  nmt«  cesse  à  ^{fp^n*- 
Bchvfand,k  ^j^Yk,  de  Thôt  Victoria,  près  de  celui  de  rOurs. 

.  A  VE.  a'ouTre  la  vallAb  D*CEsciEixai) , .  oil  m  trouve  le  mafniâqtttt 
*Uo  dfdSsohiaen  (109dm.),  de  3kiL  de  long  et  1  dé  large,  à  Ih.  1/2  de 
distance.  iTu  guide  est  inutile  (4  fr.  ;  eber. ,  8  fr.).  Le  ebemin  prend 
à  g.  de  rbôt.  VScto*ia  et  remonte  la  rivé  g.  de  VŒMhémênbmchy,  en  partie 
soa*  l^is.  Il  pMae  au  bout  de  00  min.  sur  la  rive  dr.,  où  il  laisse  i  4'.. 
une  belle  cascade,  et  il  monte  par  une  pente  assez  raide  jusqu^au  lac, 
où  il  y  a  un  hôi.'peni.  (D.  Wandfltib,  recommandé,  p.  4  à  5  fr.).  ÀU'dessua 
du  lao  •^dlèvtfnt  des  montagnes  gigantesques  couvertes  de  neige  >  WMWm- 
lUdOp^  1«  Frûndêibhùm  et  le  DolMnhomy  aux  parois  escarpées,  d'où  tom- 
bent des  cascades.  Une  promenade  en  barque  sur  le  lac  est  fort  intéres- 
sante (1  b.  ail.  et  ret.  jusqu^à  la  gorge  dans  Tangle  S.-E.)  ;  éï  on  ne  veut 
la  fah<e,  Icmiper  le  lac  à  a.  jusqu^au  BergUbacht  où  Toa  est  en  face  des 
glaciers.  De  oette  vaUée  dans  le  Ki^nthal^  par  yŒtehbunàlp,  et  le  BUn^tn- 
Takzy  V.  p..i79:  guide  jusqu'à  Reicbenbach,  30  fr. 

La  Blfimliaalp  ou  ran,  puissant  massif  de  motitagnes  couvert  au  K. 
de  névé  éblouissant  et  à  pic  avt  8.^  du  edté  du  glacier  de  Kaadev,  a 
trois  sommets  principaux:  à  TO.,  le  BWmiUalfhor^  (SQîOm.),  le  plus  haut*, 
au  milieu,  la  Weiêse-Frau  (8661  m.),  la  cime  au  névé)  à  Vl^..  le  iforgên- 
horn  (3826  m.).  Viennent  ensuite  la  Witàe-Frau  (3289  m.  j  p.  IW,  U  Btûm- 
Uiaipstock  (3219  m.),  le  BlûmUsaHp  -  HolKhorn  (SSQQ  in.)  et  VdSicMnénhom 
(3490  m.).  Les  ascensions  du  Bliimlisalpborn  et  de  la  Weisse-Frau  sont 
fatigantes,  mais  très  intéressantes:  guide  pour  cbacune  d*6lleitf,  GO  fr.  On 
va  coueber  à  la  cabane  de  Bandent  au  Diindenpass  (env.  3760  ra.  ;  v.  p.  173), 
d'où  Ton  met  4  à  6  b-  <»  par  le  glacier  de  la  Bmmli»alp.  —  Le  Doldenhon 
(3647  m.)  est  difficile.  Il  demande  8  b.  de  Kandersteg,  par  ^alpe  de  Bi- 
bérg:  guide,  40.fr.  —  llème  remarque  pour  le  rtOndèaltoni  (3367  tH.)-, 
10  b.  Vs  de  Kandersteg,  par  Talpe  ïn  den  Frûnden;  guidé,  40  fr.  —  Pas- 
sages pénibles  delà  vallée  d'CBscblnen  an- glacier  de  Kauder,  par  rdbcMne»- 
>ocA  (eav.  3180  m.),  entre  l'Œsobineidiom  et  le  Fru^denborn,  et  .par  le 
Frûndeniçch  (euv.  9060  m.),  entre  le  Frilndenbom  et  le  Doldenbom. 

Le  "Mndeobom  ou  là  Wiiwe  0X868  m.)  se  gravit  sans  trop  de  difficulté, 
si  oti-a  l*babitade  des  montagnes,  en  6  b.  de  Kandersteg,  par  VŒ^lUnênaip 
Supérieure:  guide,  20  fr.  O»  peut  allei^  paa^  la  crdte  ju^^'A'à  la  ca>«me  da 
Ditndeu  (v.  ci-dessus)  et  revenir  de  là  à  Kandersteg:  13.  à  14  b.  en  tout. 

l^romenade   très   intéressante   de  S/4.d'h.   dans  la  "vallée  de  Qastem 
(]^.  2(M),  vallée  sauvage  d'où  la  Kander  sort  «tf  formant  deé  cascad08.   Bon 
seqtier  eatr«l  les  bôtels.  de  la  Oemmi :et:dé  TOui»,  sur  la  riVe  e.  de  la 
Kander,  et  pav  la  Klus  (p.  201)^  'Vers  le  baut  de  la  vallée,  où  se  dressent  > 
à  pic  le  Tatlisbom  et  TAltels.    Magnifique  ebute  du  Hfettenbach  (p.  201). 

L'^AlpMkeleidmbdl  (3201  m.),  à  rO:  de  Kahdersteg,  est  sans  difflculté 
et' très  intéressant: '3  b.v  gvûide  {utile),  8fr.  .On  pre^d  à  dr.  du  cb^min 
de  la  Gemmi,,  àjmia,  de  Tbôt.  de  TOv^rs,  trayerse>  VAlpbaeh  et  monte, 
dans  la  valUe'd'Ueiehinen  à  Valpe  â^Uêséhinen  (1  b.*,  1097m.),  puis  à  dr. 
par  le  cbeiaitt  des  Bondéilirindett  (p.  199),  <iui  est  en  partie  escai^pé,  à 
Vf^pê  cT^Jtosi^iefi  (9094  a».)  i  et  de  là  au  K.-£.,  par  des  pâturagas.,  au 
sommet  (2  b.),  où.  il  y  a  un  signal.    Vue  superbe. 

De  Kandersteg  à  Adetboden^  par  les  Bonderirinden ^  v.  p.  199  (guide, 
10  fr.);  à  OOÊUpei,  dans  le  Valais,  par  le  e§l  de  J,est$€h,  B.  50  (90fr.);  à 
LauterlMrimnen  par  \e  *aol  As  TfoUag «î,  p.  172  (12  b.  ;  30  fr.).  Il  vaut  mieux 
faire  cettç  dernière  course  en  sens  inverse,  parce  qu'il' u'ya  pas  d'aub. 
danv  la  vallée  d'e  Gastem  et  que  la  montée  est  très  longue  et  fatigante 
de:ee  côté.  ^  Passage  très  intéressant  pà»  le  *>etiMgrat  dans  la. vallée  de' 
Lœtscb  ;  en  11  à  12  b.  à  Ried  :  gxOde,  40  fr.  On  suit  la  ebemin  du  Tsebingel 
jijsqu'à  la  fauteur  du  Kanderfim,  puis  onmonte  doucement  à  dr.,-  sur 
des  pentes  de  névé,  au  col  ànFetere^ta  (3200  ib.),  d*où  la  vue  est  magiifi- 
fiqii«,  et  l'o»  àësteiM  à  Ried  par  la  vaUée  de  Fajter  on  de  TeUi  (p.  173). 

13* 
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Le  chemin  muletier,  qui  commence  à  l^hdt.  de  l'Ours,  monte 

dans  la  direction  du  OelUhom  (Mittaghom  ;  2289  m.)  et  il  laisse  à 

dr.  VAlpbaeh,  qui  descend  en  petites  cascades  de  la  vallée  d*  VeèeM" 

nené  II  forme  35  lacets  sur  le  flanc  de  la  montagne  au  pied  du  Gel- 

lihorn,  où  l'on  est  en  y.  1  h.  V4*    Ensuite  il  reste  longtemps  dans 

une  sapinière,  où  il  monte  et  descend  lentement,  à  une  grande 

hauteur  au-dessus  de  la  vallée  de  Gastern  (p.  201),  et  II  continue 

par  la  vallée  du  Sehufonbaeh,  d'où  Ton  a  de  beaux  coups  d'œil  sur 

le  Fisistock,  le  Doldenhom,  etc.    A  2  h.  Vt  de  Kandersteg^  on  est 

â  la  SpitalmatU  (1902  m.) ,  pâturage  dévasté  en  sept.  1895  par  une 

rupture  du  glacier  de  VAlteU  (3636  m.),  qui  s'élève  à  g.   On  traverse 

péniblement  le  chaos  de  rochers  dont  toute  la  vallée  est  couverte. 

A  l'Ë.  se  trouve  le  SchwarzgUtscher ,  entre  l'Altels  et  le  pic  noir 

du  Petit  Binderhorn  (3007  m.);  à  côté,  le  cône  brillant  du  Grand 

Rinderhom  (3457  m.).    Le  cours  d'eau  qui  sort  du  glacier  est  le 

Sehu>artb€ieh  (ruisseau  noir).   Ou  continue  au  milieu  de  débris  de 

roche,  et  on  atteint  en  Vs  h.  la  BohwarenbMk  (2067  m.),  où  il  y  a  un 

hôta  (2067  m.;  ch.  t.  c  3  fr.,  dé.  1.50). 

Le  Bahnhorn  (3711  m.)  se  gravit .  dUei  en  5  à  6  h. ,  par  le  ScJwarz- 
ifleUcher  et  le  Zaçengrat.  Aseension  pénible,  où  il  faut  un  gnide  (30  fr.). 
Panorama  srandioge  du  17.  de  la  Suisse  et  des  Alpes  Bernoises  et  Yalai- 
sanes.  —  L^Altels  (9636  m.)  est  moins  intéressant  (5  à 6  h.;  guide,  95  fr.). 
LorsquMl  y  a  peu  de  neige,  il  faut  souvent  tailler  beaucoup  de  degrés. 
Si  Ton  n'est  pas  sujet  au  vertige,  on  peut  joindre  Taseension  du  Balm- 
hom  à  celle  de  TAltels:  guide,  ôOfr.  —  L'ascension  du  Wildatrubel  (3953m.) 
est  nénible.  Il  fiaut  4  h.  à  4  h.  i/g  de  la  Gemmf .  par  le  glacier  de  LatmtMrn 
(p.  %)3)  :  guide,  %  fr.,  36  avec  descente  du  côte  de  la  Lenk. 

On  atteint  ensuite  en  Vt  b*  !•«  2<^  ^  Daube  (2214  m.),  de  2  kil. 
de  long  et  3  à  6  m.  de  profondeur,  gelé  pendant  7  mois  de  l'année 
et  qui  n'a  pas  d'écoulement  visible.  Le  chemin  monte  lentement, 
pendant  Vs  ^m  à  l'fi.  de  ce  lac,  et  atteint  10  min.  après  la  Qemmi 
ou  Baube  (2329  m.;  *hôt.  WUdstrubel,  ch.  t.  e.  3  fir.  à  3.50,  rep. 
1.50,  3  et  3.50,  p.  9),  au  pied  du  Daubenhom  (2952  m.).  ♦Vue 
magnifique  de  la  vallée  du  Rhône  et  des  Alpes  du  Valais  (panorama 
d'Imfeld):  à  g.,  les  Mischabel  (Balfrlnhorn,  Ulrichshom,  Nadelhorn, 
Dôm«  et  Tœschhorn);  plus  à  dr.,  le  Mont-Rose,  Ib  Barrhom,  le 
Brunnegghorn  ;  au  milieu,  l'énorme  Weisshorn,  le  Rothhprn  de  JSSinal, 
rOber-Gabelhom,  la  pyramide  tronquée  du  Mout-Gervin,  la  Pointe 
de  Zinal,  la  Dent-Blanche,  les  Bouquetins  et  la  Dent  de  Perroc;  à  dr. 
du  Daubenhorn,  le  grand  cirque  du  Wildstrubel,  avec  le  glacier  de 
LaBmmem,  et  k  une  grande  profondeur,  Loëche-4e8-Bain8.  Rtehe  flore. 

A  4  min.  au  delà  du  col  s'ouvre  l'abîme  dans  lequel  descend, 
sur  des  rochers  presque  à  pic  de  500  m.  de  haut,  un  des  chemins 
les  plus  curieux  des  Alpes,  qui  date  de  1T36-1741.  Les  lacets  de 
ce  chemin,  qui  n'a  jamais  moins  de  1  m.  50  de  large,  sont  taillés 
dans  le  roc,  et  il  ressemble  à  bien  des  endroits  à  un  escalier  tour* 
nant  II  y  a  des  barrières  et  des  parapets  aux  endroits  les  plus  es- 
carpés. Il  est  défendu  de  le  descendre  à  cheval.  Une  petite  croi^t 
de  marbre  à  ^f^  d'h.  du  col  rappelle  un  aecident.   Les  sens,  étrange- 
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me&t  i^weutés  dans  eette  gorge,  y  sembUni  yenir  dVn  hvsX.  Il  y 

a  au  pied  des  rochers  un  amas  d*^boulis  que  eouTreun  bois  de  sapins. 

La  descente  du  col  à  Loeche  prend  1  b.  ^/t,  et  on  ya,  en  sens  contndre, 

en  1  h.  de  Tëglise  au  pied  des  rochers  et  en  1  h.  Vt  ^^  ^^  '^  sommet 

Loéehe-lei-BaiiUi  en  ail.  Bad-Ltvk  ou  Badtn,  —  Hôtbls:  *det 
Aipêi  (eh.  et  s.  3  fr.  60,  rep.  1.50, 3.60  et  4.60,  p.  7  à  10)  ;  «tf*  te  JiaUon  Bkmche 
et  sa  dépead.  les  Oromdi  Bai»i;  *de  France  (eh.  t.  e.  4  fr.,  dé.  1.60,  dî.  4); 
•d*  rCTiwi^  (eh.  t.  e.  8  fr.,  dî.  4)  \  *dei  Frirai  Bru»»9r  (eh.  t.  e.  3  fr.,  dî.  3iS0, 
p.  5  à  6.60);  *B«Uevue^  reeommandé  aux  touristes  (eh.  t.  e.  3  à  3  fr..  rep. 
1.30, 3.60  et  $,  p.  6)  ;  *<?«aiattm«.  TtU  (eh.  t.  e.  3,  dé.  1,  dî.  S)  ;  du  Ghetal-Blame, 
simple  (eh.  t.  e.  1  fr.  50,  dé.  1,  dî.  3,  p.  4  à  5).  —  Brass.-sbst  :  à  la  Motion- 
Bkmehe^  à  Vk&t.  Bellevw  (Kursaal),  au  rtst.  dês  TouHifêi^  en  faee  de  Thôt. 
Guill.'Tell.  —  Chbtal  :  jusqu'à  Kandersteg,  30  fr.  ;  à  la  Sehwarenbaeh,  13  \  au 
lae  de  Daube,  8.  —  Pobtsdb  :  jusqu'à  Kandersteg,  10  fr.  ;  à  la  Sehwarenbaeh,  6  ; 
à  la  Gemmi,  4.  —  Diliobvcb  tous  les  mat.  en  été,  de  Thôt.  de  Franee,  pour  la 
stat.  de  Loëehe;  trajet  en  S  h.,  pour  8  fr.  95.  —  Voit,  pabtic.  pour  la  même 
station:  à  1  ehev.,  13  fr.  pour  1  ou  3pert.,  15 fr.  pour 3^  à  3ehev.,  36  fr. 

Lçéche-le^-Baini  (1411  m.)  est  uu  Tlllage  de  620  hab.,  composé 
d'une  partie  ancienne  aux,  vieilles  maisons  en  bois,  et  d'une  mo- 
derne avec  les  grands  hdteis  et  les  bains.  Il  est  au  milieu  de  beaux 
pâturages  )  dans  un  bassin  qui  n'a  d'issue  apparente  que  vers  le  S., 
où  coule  la  Daia,  Le  soleil  y  disparaît  dès  5  h.  du  soir  au  coBur  de 
l'été.  Le  clair  de  lune  y  produit  un  effet  magique  sur  les  rochers 
de  la  Gemmi.  Les  eaux  thermales  suUàtés-calciques  de  Loeche, 
dont  il  y  a  env.  22  sources,  à  27-Ôl^R.,  sont  connues  depuis  le  com- 
mène  du  moyen  Âge  et  efficaces  contre  les  maladies  cutanées  et  les 
rhumatismes.  Elles  attirent,  de  juin  à  sept.,. 600  à  700  baigneurs, 
surtout  des  Suisses,  des  Français  et  des  Italiens.  Il  y  a  6  établisse- 
ments, en  communication  avec  les  hôtels,  entre  autres  les  Grands 
Bains,  les  Bains  Neufs  et  les  bains  St-Laurent  On  sV  baigne  dans 
des  piscines  communes,  des  piscines  de  famille  et  des  cabinets,  et 
le  bain  dure  plusieurs  heures.  Les  visiteurs  sont  admis  aux  piscines 
communes  (ôter  sou  chapeau;  quelq.ue  ohose  «pour  les  pauvres»). 
C'est  un  spectacle  assez  original  que  des  baigneurs  dans  l'eau  avec 
des  manteaux  et  des  cravates  de  laine ,  s'entretenant  avec  vivacité, 
et  faisant  nager  devant  eux  de  petites  tables  chargées  de  tasses  de 
café,  de  journaux,  de  livres,  etc.  Les  bains  sont  ouverts  de  Ô  h.  à 
10  h.  du  matin  et  de  2  h.  à  5  h.  du  soir.  —  La  promenade,  allée  de 
10  min.  de  long,  du  Bain  Neuf  du  côté  de  l'hôt  Bellevue,  est  très 

fréquentée  le  matin  et  le  soir,  où  il  y  a  musique. 

EzcuBsiovs.  On  va  en  30  min.  de  Textrémité  de  la  promenade  jus- 
qu'au pied  des  rochers  qui  dominent  la  rive  g.  de  la  Dala.  Il  y  a  de  là, 
pour  les  grimpeurs  qui  ne  craignent  pas  le  vertige,  8  mauvaises  Achbllbs 
fixées  au  rocher,  par  lesquelles  on  arrive  au  sommet.  Belle  vue  d'une 
saillie  au-dessus  de  la  deuzi^aue  échelle.  Il  est  encore  plus  désagréi^Ie 
d>n  descendre  que  d'y  monter.  Un  bon  chemin  dans  le  haut  conduit  en 
1  h.  au  village  a'ArbiffnûH  (1377m.).  —  Autres  excursions:  chute  de  la  Daia^ 
ao-dessas  de  Loëehe,  au  K.-S.,  i/sh.>,  «^  de  FtuOlereUe  (1788  m.>,  d'où 
Ton  a  une  vue  splendide  sur  1  Altels,  le  Balmhom  et  la  Qen^ml.  à  TB., 
s/4  d'h.;  aipe  de  Torrent  (1934  m.),  par  le  pas  du  Loup  (Wolfstritt),  1  h.  1/2^ 
eOpe  de  Fhth  (3045  m.),  3  h.  lA. 

Ou  a  du  *TetvtDtheni  (86(B-m:)  une  vue  superbe  des  Alpes  Bernoises 
6t.Valaiea&es.    L'ascension  s'en  fait  en  4  h.  1/2V   On  peut  aller  à.  cheval 
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pr«8q«0  ôiiag«*ftir  Mmnwt  4iBtir^).  Uk  fvid*  lyeni  «tpe  «iré«Wé?(iOln#. 
Il  y  ft  UJ&  hôtel  neuf  di^ns  un  beau  «ite,  à  3  h.  i/g  de  Loëehe «il  b.  Va  cle 
la  cime.  Ôi  Ton  ne  veut  pas  reyenir  par  le  rnSme  ebemin,  on'  redescend 
par  le  gUuimr  de  Êffinçy  où  il  faut  «b  f^B^de.  En  venant  de  la  vallée'  du 
Rhêne,  on  éeonomise  un  bon  bowi  de  efaemia  «m  aUanJt  diroitcHleni  4e 
Loëehe-ViU^  (v.  ei-deMOus)  à  Arbicnoa  et  de  là,  avee.iMi£uide).9ar  CA«r- 
miçnon  (191Q  m.)  au  Torrentbom.  Les  guides  aiment  à  prendre  a  1*  des- 
cente par  les  échelles  mentionnées  ci-dessus,  mais  on  les  évitera,  sûrtcmt 
par  un  temps  humide.  —  On  fait  souvent  Taseension  du  Oétmhorn  (3||69  m.), 
près  de  Chérmighon,  par  la  Torrentalp  :  3  h.  i/j  de  liOeehe-les-Bains.  Cher- 
mignon  même  offre  a  ceux  qui  ne  veulent  pas  monter  plus  haut  une  vue 
supjBrbe  de  toute  la  vallée  du.  Rhône  et  des  Alpes  du  Yalais. 

Di^vç  LA  VALLÀB  i>B  Lœtsch,  par  la  OUtifurçire^  ou.  A  Kakdvrstvo,  par 
la  Giizifurgge  et  le  col  de  IkxUch^  fatigant.  Dans  la  vallée  de  LoetiBch,'  par 
le  eol  de  Ferden,  sans  difficulté  et  intéressant  (v.  p.  301).  —  A  Adelbodev, 
par  VBng»nigengrat  (7  à  8  h.),  intéressant  (v.  p.  300). 

La  route  de  la  vallée  du  Rhône  travene  la  Dala  pour  «n  des- 
cendre là  rivé  dr.   Vue  en  arriérer  sur  le  Rinderhorn  et  le  Balmh<»rn. 
—  ô  kil.  I«4en  (1187  m*;  téitcmf,  àeê  Alpes)^  ^û  les  piétons  pren- 
nent i  g«  le  chemin  muletier,  qui  est  plus  court.  La  toute  reste  en- 
'oore  quelle  temps  sur  le- versant  de  la' montagne;  puis  dépend  «n 

lacets,  et  traverse  (3  kil.)  Ift  gotge  de  la  Dala. 

Pour  aller  à  pied  à  Siérre  (p.  806(^,  on  prend  au  Mes  de  la  demiève 
•Qurba,  env.  500  m.  en  deçà  du  pont,  le  vieux  chemin  qui  s^mbranehe 
à  dr.  :  il  passe  dans  plusieurs  tunnels,  puis  il  descend  lentement  par  Yarén 
et  SMquetuen:  S  h.  jusqu*à  Sierre. 

La  route  quitte  la  gorge  env.  2  kit.  plus  loin  et  passe  encore  à 
une  grande  hauteur  au-dessus  de  ta  vallée  du  Rh9ne.  Un  poteau 
a  dr.  à  un  angle  (914  m.)  indique  le  chemin  direct  de  XoSeli^-TBle 
(753  m.;  p.  306),  que  la  route  n'atteint  qu'après  un  circuit  de  près 
de  4  kil.  Il  y  a  encore  1600  m.  de  la  ville  à  la  gare  (623  m.j  p.  306). 
Les  piétons  y  vont  de  Loëche-les-Bains  en  2  h.  à  2  Ti.  ^j^. 
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V.  la  carte  p.  1S4.  ,  ,         "  ' 

.,  31  kil.  6  de  Soies  à  MeUboden.  Diligence  tous  les  jours  à  7  h.  du  mat|n 
(de  Frutigen,  à  10  h.  i/j),  trajet  en  6  h.  1/4,  pour  6  fr.  10.  —  Voit,  partie.  : 
àl  chev.,  18  fy.  ;  à  2  ehev..  93  fr.;  de  Fmtigen,  10  et  16  ft. 

La  verdoyante  vallée  d'Adelbedm,  qu^axrose  VBi^gHU9ba€h^  est  uve  dés 
p)as  riantes  de  rOherland  Bernois.  La  partie  supérieur^,  terminée  var 
le  Lohner  et  le  Wildstruhel,  est  dVn  caractère  grandiose  \  le  village  d*Adel- 
hoden  lui-même  est  un  centre  de  promenades  et  d'êxeutsions  de  tout 
genre.    O^est  de  plus  une  station  elimatérique  assez  fréquentés. 

Frutigen  (828  m.),  v.  p.  194.  La  route  monte  d'abord  lentement 
sur  la  rive  g.  de  TEagstlig,  traverse  pluaieurs  torrents,  qui  deseen- 
dent  à  dr.  des  Spisserij  dans  la  chaîne  du  Niesen ,  «t  passe  sous'la 
lÀnterfluJi  (carrières  d'ardoise).  A  Hind^rwàld  (2.b.),  un  pont  hardi 
par  lequel  on  passe  sur  la  rive  dr.;  puis  Taub.  d«  Sttg^  le  Fochten- 
kesêtl  <Vi  ci-dessous),  à  2  min.  au-dessous  de  la  route,  et  Hirzhoden, 
ou  Ton  repasse  sur  la  rive  g.  Puis  on  moute  a 

1  h;  Vs  (16  kil.  de  Frutigen)  AdftItodMi  Uâ^  m.).  -  Hôtbls. 
*ff,'.P,Waditruhei  (eh.  t.  o.  3  fr. ,  dl;  3410,  toup.  9JS0,  p.  7.60  k^JB(Oè\  •KtÊr- 
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Amm,  4«Ba  vn  beau  tite,  »tiHl6BBu«  du  ▼IllAge  (eh.  t.  «.  S  à  4  fr.,  r^p.  1^  3 
et  S.fiO,  p.  6  à  9);  •F.  Mâêhniiê  (p.  6  à -6  fr.)^  AdUty  P.  AiW,  simplei. 

Addhàden  est  un  village  de  1579  ha\>.,  dans  un  beau  site,  sur 

«jie  tenaate  ensoleillée^  à  120».  au-dessus  de  r£ng^tlig1>ach.  J)  y 

a  de  Tiéilles  construetions  en  bois  intéressantes  et  une  Tîeille  église 

avec  une  fresque  du  moyen  ige.    A.u  cimetière ,  un  énorme  érable. 

Aux  Mivirons,  des  bois  d'essence  résineuse. 

EmriBOKS.  --  Oaides:  O.  FiahndHehy  maître  d'éeole^  Jean  Fiêren^  DoBid 
Spàfiy  aaiH:  gfpd.  —  PiovBMàDBB  AU  H..,  pat  V  JCutuT-aekntmd^  à  la  Bitaèh- 
eg gen  (S/4  d*h.  ;  1966  m.),  au  débouché  de  la  vallée  de  Ttekenten,  avee  vue 
0«r  la  vallée  de  Frùtieen  et  la  ehatne  du  Kiesen.  La  vue  est  phi«  étendue 
du  HàmU  (t497  m.),  "^h  ^'  plus  baut^  sur  le  ehemin  de  l*alpe  de  TseiMutea. 
—  A  la  OhelereaMhtaebt,  gorge  dans  le  Tedientengraben  (1  h.),  aveo  une 
grotte  intéressante  creusée  dans  le  roc  par  le  Tsehentenbaeh  et  ou  Ton  peut 
entrer  dans  le  bas.  —  Au  *PealitenkeMel  (1  h.  1/4),  gorge  profonde  de  TEngst- 
ligbaeb,  non  loin  de  Tanb.  de  8tag  (v.  ei-4essns),  a  %  f|tft»  a«»iess<ntf»  de  la 
route  de  Frutigen.  —  A  la  wettfnrtanne  ou  gehermtanne,  dans  VÀUtnbach- 
thaï  (1  h.),  par  SHegelsehwand,  au  pied  des  escarpements  de  TAlbrist  et  du 
Osiir.  ~  Dans  le  Beaderleatlial  et  aux  ehuUê  du  Lchutr^  3  h^  jusqu'à»  pied 
de  la  paroi  de  roeher  du  Lobner.  Vallée  riante;  belle  cascade.  Beau- 
coup de  rhododendrons  à  dr.  des  chutes  et  un  peu  plus  haut,  du  eôté 
de-  la  Bûnder-Alp.  —  Aux  «olmtea  4e  l'BngatUfbaeh  (3  h.),  imposante  eas- 
cade  à  deux  sauts,  de  160  m.  de  haut.  De  là  a  VEnçttUçalp^  t.  ci'deeaous. 
La  viaite  de  la  dtiite  du  haut,  qui  est  grandiose,  ne  saurait  se  coii«eiller 
qu^aux  pèrs.  exemptes  de  vertige.  —  Pbtites  coubsbs  db  MoiiTAGifBS.  Au 
XuBlabergii  et  au  Hœohat  (1940  m.),  fi  h.  i/t,  par  la  ferme  de  Bûden:  guide, 
peu  utiles  3fr.  Belle  alpe,  où  il  y  a  beaucoup  de  rhododendroua :  Vae 
duHœfhftt  sur  la  vallée  d'Adelboden.  >-  A  la  8ehwandfeldapitge^(3037  m.^, 
à  rO.  au-dessus  du  yillage,  3  h.  :  guide,  peu  utile,  4  fr.  Vue  très  intéres- 
sante. —  Au  EeKeabelahem  (8165  m.),  a  g.  du  Hannenmoos  fv.  ci^dessous), 

I  h.,  excursion  également  Intéressante:  guide,  6  fr.  *-  An  *Laveicf»t 
(33Mm.),  3  h.  Va  a  4  h,  par  VAlpe  SOUm  et  le  long  djiSiUemçrat:  giude, 
6  fr.  Belle  vue  des  Alpes  Bernoises  et.  des  montagnes  de  Vaud  et  de  Fri- 
bourg.'   En  bas,  les  bains  de  Lenk. 

AscBVsiOKs.  Au  *Sondenpits  (2548  m.  ;  4  h.  -,  guide,  8  fr.)  et  à  l*Iltig- 
hem  (3346  m.;  6  h.;  guide,  pas  nécessaire,  8fr.),  facilea  et  iniéresaantes. 

II  y  a  aar  rBUi§ematp  un  petit  lac  et  des  alviers.  —  A  T^Albriat  C2764  m.), 
5  à  6  h.,  pas  difâcile  :  guida,  13  fr.  Vue  spUndide  des  Alpes  Bernoises  et 
Valaisanes.    Montée  par  la  Furçgi-Ah>  (3004  m.).    Descente  intéressante 

Sar  le  Bahnmmo^ê:  guide,  16  fr.  --  Au  Gaiir  (3711  m.),  par  ScfucamdfeUL, 
h.,  seulement  si  Ton  est  exempt  de  vertige:  guide,  13  fr.  Belle  vue 
des  Alpes  Bernoises.  —  Au  Ovosa-Lehaer  (3066  m.),  7  à  8  h.,  pénible,  seule- 
ment pour  ceux  qui  ont  Thabitude  des  montagnes:  guide,  30 fr.  Vue 
magnifique.  —  Au  *Wildsfarabel  (cime  E.  ou  Grouêtrubet!,  3353  m.),  8  à  ^0  h., 
par  V£nÇ9Uigalp  (v.  ci-dessous)  et  la  Strub^Ugç  (3930  m,),  course  de  gla- 
cier très  intéressante,  tans  difficulté  pour  des  marcheurs  persévérants: 
Eiide,  SOfr.  Vue  grandiose  de  toute  la  chaîne  du  Valais,  au.  massif  du 
ont-Blanc,  du. glacier  de  Laemmem,  de  la  Plaine  Morte,  etc.  On  peut 
descendre  à  la  Oemnti  (p.  190),  par  le  glacier  de  Ikemmem,  qui  est  cre- 
vassé, ou  bien  à  la  Lenk,  (p.  303),  par  la  Plaine  McrU:  guide,  40  fr.  —  Au 
Felaeabegm  (3796  m.),  par  VEngOUgengrai  (p.  300),  7  h.  :  guide,  15  fr.  Belle 
vue  dea  environs  de  la  Gemmi  et  des  Alpes  Bernoises  et  Valaisanes.  — 
A  la  *KitaaUfliih  (3654  m.),  pa?  Riifdervatd  et  VOtUmgral  (passage  pour 
Diemtigen,  3363  m.),  5  h.  l/j,  ascension  très  intéressante. 

Cois.  -^^  D*Adsi;boi>«ii  ▲  Li  Lbhk  (p.  308).  par  le  Haknaamoea  (1954  m.), 
4  à  5  h.,  sans  difficulté  :  guide,  8  fr.  ;  ehev^,  io  fr.  Le  ehemin  a  des  paities 
marécageuses.  Il  y  a  un  graad  chalet  en  deçà  du  eol.  Baile^vua  ik  la 
descente,  sur  la  vallée  supérieure  de  la  8imme,  le  Wildt:teiibel,  le  Weias- 
hom  et  le  glacier  de  Reetili.  —  A  Kjliidbbsvbo,  par  les  Jetti«rhriB4e»(3887  m.), 
6 h.,  intéressant  et  pas  difficile:  guide,  10 fr.    On  peut  forA.bien  faire  en 
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mftme  Umpê  l'Mceiiaioii  da  BomderapHt  (w,  ei^deaaiu).  —  A  i.a  Scbwabbii- 
BàCB,  p«r  l«t  BondirkHnéén^  lu  vmlUe  ^Uticktnem  et  le  Sekttm'BçrttiU  (▼. 
6i-de«flouc),  8à9h.,  Mses  £àtig«nt:  guide,  15 fr.  —  A  la  Schwauv- 
'bacm-Qbmmi,  pab  l^Kvostliobmokat,  7  a  9  h.,  assez  pénible,  mais  intéres- 
sant :  guide,  15  fr.  On  passe,  au  8.  d^Adelboden,  près  des  ehaOe»  4e  VSngH- 
Ugbàch  (▼.  ei-dessus),  ov  on  fait  un  détour  de  1  h.  par  le  eheaiin  escarpé 
et  pierreux  de  VBngtlUgmlp  Oh.v  1938  m.*,  aub.),  grand  vallon  alpestre 
(ane.  bassin  de  lac)  au  pied  du  Wildttttihél  {^ .  ei-dessus);  puis  on  franchit 
rXagBtîiMftat  (3619  m.  :  3  h.),  en  passant  près  du  saurage  nehhtgéU^ék- 
tighêm  (3740  m.)  et  on  descend  dans  TC/sseMiMiiiAsU,  où  il  y  a  un  petit 
lae  (à  g.,  dans  le  bas,  VUttehImêmihtA;  p.  196).  De  là  on  va  à  g.,  par  le 
aehir^ggram  (3396m.),  à  la  Sclmart»lbach  (3 h.;  p.  196),  ou  bien  on  re- 
monte par  le  glaeUr  de  VUeêehinmklkmU^  àTO.  du  iV/stnAor»  (v.  ei-dessus). 
et  Ton  redescend  par  la  IMke-KwMiM  au  lac  de  Daube  et  au  téldela  Oemmt 
(4h. ;  p.  196).    Flore  alpestre  des  plus  riches;  beaueoup  d*edelweiss. 

66.  De  Oampel  i  Kandertteg.    Col  de  Lœtseh. 

F.  la  earU  p.  194. 

13  h.  ;  course  pour  de  bons  nnareheurs,  par  un  beau  temps,  et  avec  un 
guide  :  15  fr.  de  Ferden  ou  de  Bied,  30  fr.  de  Gampel.  La  vaUie  de  LœUeh 
elle-même  mérite  aussi  une  visite.  Il  y  a  une  mauvaise  route  de  voi- 
tures, jusqu'à  Qoppenstein,  et  un  ehemia  muletier  de  là  à  Bied  et  à 
Oletseherstaffel. 

Osmpel  (641  m.;  *H,  LaUehenihal)  est  à  20  min.  de  la  stat.  du 

même  nom,  sur  la  ligne  du  Simplou  (p.  306)  et  bot  la  rive  dr.  du 

Rhône,  à  Tendroit  où  la  Lonza  sort  de  la  vaUet  de  Latêeh  (Lœtschen- 

thaï).    Le  chemin ,  qui  monte  d'abord  rapidement  dans  une  gorge 

très  exposée  aux  avalanches,  passe  aux  chapelles  de  Mitthal  (1  h.  ; 

lOiôm.)  et  de  Ooppenstein  (Vt^*;  1230  m.).   Ensuite  on  traverse  la 

Lonza  (Vid'h.)  et  la  vallée  s'élargit  1  h.,  Ferden  (1389  m.);  V4  d'h., 

Kippel  (1376  m.;  logis  chez  le  curé).    On  monte  lentement,  par 

Wyler,  en  40 min.,  à  Xitd  (1509  m.;  *i/.  NeêtJiom,  simple),  dans 

un  beau  site,  au  pied  du  Biettehhom  (3953  m.). 

EzcuKSiOKS  (guides  :  Jo$.  Rubin,  Jof.  KtObermaUen^  etc.).  —  AuHehgleifiin 
iAdknpitxe^  3380  m.),  6  à  7  h.,  avec  un  guide,  sans  difficulté.  Vue  splen- 
dide  sur  les  Alpes  du  Valais,  depuis  le  8t-Gothard  jusqu^àu  Mont-Blanc, 
les  Alpes  Bernoises,  les  vallées  de  Lcetsch  et  du  Bh5ne,  et,  au  premier 
plan  à  TE.,  Ténorme  Bietschhom. 

Au  Biefteehhem  (3953  m.),  9  h.,  tr^s  fatigant  et  difileile,  seulement  pour 
les  alpinistes  exempts  de  vertige  :  guide,  60  fr.  On  couche  dans  la  tabaue 
du  Seha/berg  (3573  m.),  à  3  h.  de  Bied. 

Au  ^Lauterbrunnen-Brefthom  (3779m.),  7  à  8h.,  sans  difficulté  pour 
les  alpinistes  -,  guide,  90  fr.  —  Au  •Bockenhor»  (8397  m.),  4  h.  1/9  à  5  h.  1/9, 
sans  difficulté:  guide,  8  fr.  (v.  p.  301).  —  Au  TMdmgeUkom  (3581  m.),  par  le 
Petersgrat,  6  h.,  pas  difficile:  guide,  30 fr.  ~  Au  Oroahorm  (3765  m.),  8 h., 
sans  (Ufficulté  pour  les  alpinistes  :  guide,  85  fr. 

Cols.  —  A  LatOerbrunuen,  par  le  Peteregràl,  13  h.,  pénible,  mais  très 
intéressant:  guide,  35  fr.  (v.  p.  173).  —  Passages  de  la  wetierUUàê  et  du  col 
de  Schmadriy  difficiles;  v.  p.  173.  —  A  VEggUhom^  par  la  £«t«eftei»lfiete,  v. 
p.  815;  à  la  BeUOpy  par  le  BeMtpois,  p.  806.  Bon  logis  à  la  Ferler- Alp, 
au  chalet  Seller  (p.  173). 

Dâih9  la  YÂM^him  du  Bhôkb,  par  le  eel  de  Baltflehieder  (env.  3400  m.), 
fatigant,  mais  intéressant:  13  h.  de  Bied  à  Viège;  guide,  30  fr.  —  Par  le 
eel  de  Bietsch  (3841m.),  8 h.  de  Bied  à  Baron,  intéressant  et  sans  difa- 
cnlté  :  guide,  13  fr. 

Da  BiBD  Â  LofleaB-LBs-BAiws,  pab  lb  col  db  Fbbdbii,  8  à  9  h.  avec 
un  guide,  sans  difficulté  et  intéressant.    On  va  par  la  Kummeno^  (p.  301), 
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y  laiiM  à  dr.  le  ehemin  du  eol  de  Lœiaeli  et  monte  dftiif  U  v«IW«  de  Ftr- 
dtn  «u  Ml  dt  Vitie*  (IfiMin.),  e&tv«  le  if«(^»^Mm»  «t  le  ntrd«%4bÊàhh»rm. 
De  là  on  descend  sur  des  éboulû  à  U  Fluhal^  et,  par  I*  véMê  dé  la  i>«ki, 
à  LoieKt-Uê'Maim  (p.  197).  -  Par  U  Oitdftarm  (awOm.),  9  à  10  h.  jus- 
qu^à  Loëebe-les-Bains,  intéressant,  mais  pénible.  Le  eol  est  au  S.-O.  de 
eelni  de  Lœtseb,  entre  le  Ftrdtn-Rùikhom  et  le  BtiXmham.    On  redeseend 

?ar  le  çUkUt  de  Dala^  à  la  Fhtkmtp  (v.  ei-dessus).  -^  Pab  l*  col-ab  Rssti, 
à  8  b.,  également  intéressant  :  guide,  13  fr.  On  va  de  Ferden  par  Vmlpe 
de  ResH  (3111  m.  ;  3  lits)  et  on  arviTO  en  4  b.  an  eol  de  BMti  (9639  m.), 
entre  le  BesU-Rethhorn  et  la  Laueberspitae  (v.  d-des«ous).  On  redescend 
à  Loëcbe- Ville,  par  la  BticJudpt  en  8  à  4  b.  Onpeut  faire  aisément  du  col, 
en  Vid'b..  Tascension  de  la  Lmueherep&te  (9848  m.),  qui  offire  une  rue 
eplendide  aes  Alpes  Bernoises  et  Valaisanes  et  des  vallées  du  Bbône  et  de 
Lœtscb.  —  A  LoScHB-SousTB  par  le  «d  de  Faldum  (3644  m.),  entre  la 
Laucberspitze  et  le  Faldum -R»thhem  (3899  m.),  ou  par  le  oel  du  VlTen 
(3610  m.),  entre  le  Faldum -Botbbom  et  le  Viven,  deux  passages  sans 
difficulté.  Le  Ifiven  (3776  m.) ,  d*oà  Ton  a  de  beaux  points  de  vue ,  est 
facile  à  gravir  du  eol. 

Le  cbemin  direct  de  Rled  au  col  de  Lcdtscb,  qui  demande  3  h.  Vt? 
monte  à  VO.  par  Weistenried,  LauchemcUp  et  Sattlcgi,  Un  autre 
chemin  monte  au  N.-O.  de  Ferden  (p.  198),  d'abord  par  une  belle 
forêt  de  mélèzes,  ensuite  par  des  pâturages  et  par  la  Kummenalp 
(2  h.;  2075  m.))  puis  par  des  rochers,  des  éboulis  et  quelquefois  de 
petits  champs  de  neige  (2  h.)*  Le  eol  dt  Loetseh  (2695  m.)  est  do- 
miné à  rO.  par  le  Balmhorn  (p.  196) ,  à  r£.  par  le  Sehiltkom  ou 
Jffockenhom  (3297  m.).  Ce  dernier  pic,  qui  offre  une  Tue  superbe, 
se  gravit  du  col  en  2  h.  Vf  L&  "^^e  est  plus  grandiose  en  deçà  du 
col  que  du  col  même:  au  S.-£L,  le  Bietschbom;  au  S.,  les  Mischa- 
bel,  le  Weiashorn  et  le  Mont-Rose;  au  N.,  les  murailles  du  Dolden- 
horn  et  de  la  Blûmlisalp;  au  N.-E.,  le  glacier  de  Kander,  couronné 
par  le  Mutthorn. 

On  redescend  du  côté  dr.  du  glacier  du  LœUchenbtrjf^  et  passe 
du  côté  g.  non  loin  de  Textrémité ,  puis  par  le  SehœnhûlU,  et  on 
atteint  en  1  h.  V4  ^*  OfcettcUp  (1840 m.;  lait).  Belle  Tue  sur  le  haut 
de  la  yallée  de  Gastem.  Arrivé  dans  le  bas,  on  traverse  la  Kander 
pour  gagner  Qa$tcrndorf  (Vf  h.  ;  1524  m.  ;  rafiraîch.  au  pneiBief  ehalet). 
La  vallée  était  auparavant  beaucoup  plus  peuplée;  des  coupes  de 
bois  imprudentes  ont  fait  qu'elle  est  exposée  aux  avalanches  et  aban- 
donnée par  ses  habitants  du  mois  de  février  jusqu'à  la  récolte  des 
foins.  Au  delà  d'une  magnifique  forêt  qui  résiste  depuis  dea  siècles 
aux  avalanches  du  Doldenhom,  un  chaos  de  rochers  où  se  trouve 
Ocutemholz  (1  h.  ;  1365  m.).  La  vallée  fait  un  coude  et  forme  une 
plaine  assez  large,  bordée  au  S.  par  VAlteld  (3636  m.),  couvert  de 
neige,  et  le  Tatlishom  (2505  m.),  au  N.  par  les  FtHstcRcke  (2804  m.). 
Quelques  cascades  tombent  des  rochers  au  S.,  la  plus  belle  celle  du 
Geltenbach, 

Le  chemin  entre  à  l'extrémité  de  la  vallée  (1  h.)  dans  la  Kluê, 
défilé  de  ^/^  d'h.  de  long,  où  la  Kander  forme  une  série  de  cascades. 
Il  passe  vers  le  milieu  sur  la  rive  g.  et  il  rejoint  ensuite  la  route  de 
la  Gemmi  et  Kandersteg  (Vt  h. ;  1169  m.;  p.  194). 


M.  Jh  Thôime  à  Sion,  par  le  col  du  BawyL 

r.  U9  earU»  p.  Jôi,  X9â  et  U9. 

82  h.    De  Thoune  à  Loak,  53  kil..,  diligeaoe  ionê  leê  jours  ^  en  8  h., 

Sont  9  fr.  0t  11  fv.  80  (eoupé).  Voit,  partie.  :  à  i  ehêv^  36  fr^^  à  9  eàev., 
)fri  De  LeakàSiOB,  10  h.  i/si  ohemin  muletier ,  Mfeex  bon  4a  edté  de 
Berne)  maie  mAnvais  du  eôté  du  Yalaifl.  Guide,  utile,  16  Ir.  jusqu*à  Sion. 
Cher.,  90  fr."  Là  CteiÉsui  eet  préférable  au  Rawyl  pour  paaser  daua  le  Yalaia. 

Jusqu'à  Zwtîsimmen,  y.  p.  2Q4  à  206.  La  route  de  Leuk  traverse 
U  Simme  k  Owatt  et  remonte  le  ffaut-Simnunthal,  On  passe  en- 
suite à  Bettelried.  A  dr.,  le  château  de  Blankenhaufg  (p^.206). 
Puis  pàT St'Stephan  (1  h.;  1005m.;  itub. :  Adler).  Plus  loin,  Orodei 
et  Matten  (aub.),  à  Tentrée  de  la  vallée  de  Fermel  (p.  205).. 

1  h.  */4.  L«ik  (1070  m.  ;  h6t  :  *du  Cerf,  p.  5  fr.  ;  *de  la  Couronne, 

ch.  et  s.  2.50,  àé,  1.20,  p.  6;  *de  V Etoile,  ]^.  6;  de  la  Croix),  Tillage 

reconstruit  depuis  18t8,  à  la  suite  d*un  Incendie.  A  10min.au  S.-O., 

ou  9  min.  par  un  sentier,  les  ^haîns  de  Lenk  (1105  m.),  bains  d*eau 

sulfureuse  Men  organisés  (ch.  t.  c.  dep.  2  fi:.  50,  p.  9.5()).  Le  Wild- 

struhd  (3253  in.),  qui  ferme  la  Tallëe,  est  des  plus  imposants,  avec 

ses  champs  de  nei^e  et  ses  rochers  escarpés,  d'où  se  précipitent  une 

douzaine  de  ruisseaux. 

ExcvKsiovs  Cgiiidbs  :  Chr.  et  J.-Jl  Jaggi,  OoHUeb  LudU).  —  La  Sfmme  a 
sa  somree;  les  upt  fontaénea^  à  8  h.  au  8.  de  Lenk.  Belle  exeurslon  jusque 
là,  en  4  h.  aller  et  retour.  Route  de  roit.  par  Oèérrtipd  (aub.)  j,uBqu'à  SUilden 
(lh.'i/4^.  1890 jn.).  Entre  les  deux,  à  ç.  du  chemin,  la  fiurçi^uh.  rocher 
nummulitique  isolé,  avec  un  moulin  de  glacier  et  d^où  on  yoit  le  Wildhôm. 
Stalden  est  au  pied-  des  chutes  de  la  Simme.  On  prend  en  deçà  d'une  scierie, 
•  entre  des  aunes ,  un  sentier  oà  il  n^  à  pas  à  se  tromper.  U  monte  par 
un  circuit  sur  la  rive  dr.  du  ruisseau,  en  longeant  de  profondea  gorges  où 
il  y  a  de  belles  cascades  \  passe  à  deux  chalets,  traverse  des  pâturages  et 
le  ruisseau.  On  atrive  ainsi  aux  ehalets  du  Bistilibeirv  (lS97m.;  aub.  do 
P.  Bridig,  pas  chère).    Bios  rochers  presque  à  pic  au  8^  jiUUisaeat  les  $^t 

{ontaines  (1446  m.>,  q^i  n'en  forment  actuellement  plus  qu'une  seule.    Plus 
.'g.,  la  chute  ntpéHeiire  de  la  Simme,  visible  de  loin.    À  dr.,  le  OleUcher- 
h0m  (3948 m.)  et  le  Lmtfbodénkom  (3706 m.);  à  g.,  VAmmenmhiftnHia^m.). 
L*Ohtrla«llhoni  (9006m.),  à  TO.  du  tLsefesHberg,  se  gravit  souvent  de  Lenk, 
en  3  h.  l/s  par  la  Trpgegg,  ou  en  4  h.  par  Pct9cktnrU4  et  la  JUêâberç-Jlp 
(I74O  m.),  avec  un  guide.    On  revient  par  Rsetzliberg,  Stalden  et  Oberried. 

Au  *Kfllkerblatt  (193t  m.),  d'où  l'on  a  une  vue  superbe  du  Wildstrubel, 
3  h.  1/3,  intéressant.  On  monte,  derrière  Tétabl.  de  bains,  sur  la  rive  g.  du 
Krmmmbmeh,  qu'on  traverse  au  bout  de  10  min.  \  puis  on  gravit  le  BetMerç^ 
par  des  pâturages  et  des  bois  et  en  passaat  à  plusieurs  chalets. 

Au.lae  d'IlAgen  (3060  m.),  4  h.,  également  intéressant.  A  dr.  à  l'aub. 
d'iffigen  (p.  303),  d'où  l'on  va  en  30  min.  à  la  SHeren-Jlf/gendlp  (1680  m.  % 
'  rkfrafch.)  ;  puis  par  un  escarpement  pierreux,  en  1  h.  1/4,  à  la  croupe  en  deçà 
du  lac.  Ensuite  à  dr.  (beaucoup  d  edelweiss) ,  en  1/4  d'h.  an  misérable 
chalet  à  l'extrémité  O.  —  V4  d'h.  plus  haut,  au  pied  du  Jfitienhom  (2?77m.), 
la  èabane  du  Wîtdhom  (env.  340Om.),  au  G.  A.  S.  Le  «WilfÛ&orn  (3364  m.) 
se  gravit  de  là  en  3  h.  l/g  à  3  h.,  avec  un  guide  (25  fr.  de  Lenk  ;  porteur, 
18».).  On  monte  pénibtoment  par  la  moMine  du  fUêder  dé  Ihmgtl  et  le 
côté  E.  du  KirchU  (3791  m.)  à  la  partie  supérieure  du  glacier,  puia  par  Uane 
pente  douce  au  sommet.  Vue  splendide,  jusqu'au  Jura,  à  la  Forêt-Kolire, 
au  Tœdi.  aU  Vont-Leone,  au  Mont-Rose,  au  Mont-Blanc,  au  Mont-Viso,  etc. 
Au  premier  plan,  la  Plaine  Morte,  au  Wildstrubel,  eties  Diablerels.  On  peut 
descendre  au  S.,  par  le  glacier  du  Brotei,  en  3  h.  l/«  à  3  h,  à  YMiel  du 
Saneiêchy  à  l'alpe  de  Zam/ûurim  (p.  363). 


fpi^iàêy  V^fr^   On  moni«  tn  çoi  4u  Mavtm  <4;1m  ▼•  ei-4«Mous}  et  d«  là  i  g., 
a  la  eroupé  entre  le  ftdtarbaehstein  et  le  ' Weizsteinïom  (1  h.  l/^),  pvis 

-  èiieore  i  g.  juèqu^am  «amuiet  (1  h.).    Tué  tttâ^ifi<|«e.    Féii4fleati<mB« 

'   Le'Wlldalsi^Iel  fdiM  die  ro.,  d9|iliM.;<èlkê  du  millMl,  39â&tti.;  oi^e 
de  VE.  ou  0rMaitrii»««f  99G6mJ  0e  gratit.le  plua  faoUentnft  par  le.  coi  du 

^Bawyl.  Ob  ya.  (jucher  à  TauD.  dlfflgen  et  monte  de  là  en  3  h,  àii  epl, 
puis  à  g.;  en  SU.  1/0,  à*^ l'Arête  de  névié  entre  le  'Weiêàtabm  et  'le  Béhr- 

'  bàeHatein,  eu  8  h.-i^  à  H  efme  de  1*0.  pat  le  fiackr  de  la  PUtiM'^Mtru 
•^-le  ipiévé  deeiversanjUi  de  la  erdte  prii)<iipale.  et  en  l/sl^  ^  ^  eltaet-^u 
AÎlieu.  à  71^.  Va  dlffigen:  guide  de  Lenki  7^  ift  90  ayee  descente  sur  la 
(}emmi.  —  Il  y  à  du  KœtzTiberg  (p.  9QS^  un  sentier  esèarpé  menant  9n 
S'il.,  le  leiiK  des  todhert  dits  Fkammuék,  et  par  les  Sept-Fontalneb,  au 
JF^bàhêuU  (aol5m.),  d'oà  Ton  m<]^te«ii4h.  à  iskelme  de  ro.,  par  des  ébouHs, 
la  mbri^ine  et  le  glacier  d»  fiœixU.  —  Un  troisUme  chemin ,  qui  est  plus 
difficile,  itaxi  de 'la  RHxUtg-Atp  (3  ta.  l/j-,  p.  969';  gîte  sur  le  ifbhi),  mente 
f«(|>ideiiiettt  en  paieiinl  an  Lm^hodenlhêii^  (9706  aa'.).  fmndiit  le  l%iM^rg 
e«  le  ^Uieief  dft  ThierlfH'9i  P«sse  -mk  0llûU4hêrh9rfi  (384S  nt.),  sur  le  névé  du 
çtacter  Ji4  RœtxU  et  a<itéint  la  cin^é  de  1^0.  :  6  h.  de  Bhsberg.  Descente  au 
17.-0.  à  Lenk,  i^ar  le  çlaeier  étAtnmertény  diffletle^,  à  Vfi.  a  IzÛeitÉMiy  par 
le  ptaéltr  <l»  Liêt^memy  3  ta.  (p:  196)  ;  au  1C,-E.,  par  la  Birubeléj^  à  VÉngtt- 
UgtOp  ^k  Aa€tboitên(f;iW).  ^ 

'  Dé  L^vtA  CHATBList,  7  ta.  :  en  4  h.  1/s  ^  ^'0.,  par  le  TrUhHkbirçCXiiO  m.\ 
à  £ott«A«ii  a.  35i>,  et  en  S  ta.  l/a  ide  là,  par  le  Krinntn  (1660  m.),  à  CAâftfkt 
(p.  S53).  Chemin  en  partie  mauvais.  Guide,  13  fr.  •,  e]^ey.  35  fr.  T.  It.  87. 
Jfu  X«M  À-  6Bèft«WAr<|>.  906),  6=ta.:  sentier  pa»  It^  RêuUkêenbérg  ou  la 
Xi^Um-tagg  •(t>l3.m.;,  puie  par  ia  9«pf<^  4v  iV»rM<A<'  gt^de.  8  fr. .—  A 
ADBLB09VK  par  lÀ  BiohnefirMififi.  v..p..l99;.  guide  8  fr.ï  ctaev.  lo  fr.  ]?ar  le 
col  dM>»m«r«e4l  (3448  m.),  au  8.-'B.  de  rAfAm«Wei»^ra(  (3616  m.),  ihtéressàitt, 
7  ta.,  avec  un  guide. 

Le  chemin  du  RawyL  d'abord  car^(^ssable.  moiit«  lentement  au 
piéB  de  \a"inoTitÂgiîe  à  TOt  et  ÂVrîvW  au  bouieée  Vi^«  *^  1»  ^^®  g* 
de  VlffigenhcLchy  dans  la  joli€»valt^ecI«  Pcesc^fnried.  Les  voitures 
yeuvftnt  «n«ore  atler  ^/^à'-h,  plus  loin.  A  ômini  de  là,  la  belle 
eweada  d*IfAg«m  (1366  .m.  dans  le  bas)/  à  dr.  ût  laquelle  monte  mi 
cKemin.mnt^Uer.  Ce  ebeniih  tourne  20  min.  plU9  lotû,  au-dessus  4^ 
la  chute,  dan«  une  vaUée  beisée,  où  le  ruisseaii  se  pr<^pite  dans  «ui 
lit'pfofbiifl  entre  des  rochers.  Tiennent  ensuite  des -prairies,  k  ^. 
desquelles  ce  dj;ejs6ent  à  pic  les  parois  du  Rawyl,  et  Ton  est  en  Vt  ^* 
Â  rîlpt  d'ItUgm  (1601  Îb.';  a«&.)«  Là  on  tourne  fl  g^  a  un  poteau, 
dans  un  petit  bois,  et  Ton  monte  par  un  escarpement  couvert  d'ébou- 
lis,  puis  pat  un  bon  chemin  le  long  des  roéhers.  Au  bout  de  dOmin., 
on  travchrse>tm  TUisseav;  à  10  min.  duquel  est  une  cabaii«  en  pierre, 
sur  une  sailTie^  de* rocher  d'où  Ton  déeoÛTre  la  Tallée  dé  la  ^imae. 
A  V4  d'b.  de  la ,  on  est  au  petit  lae  du  Batoyl  (3800  m.),  d'où  l'6n 
eedirlge  àl'Ol  vers  unecroiz,'U  OrcMâé  Croix  ((/i'dli.)^  qui  désigne 
ia  ttmiie  des  cantons  de  Berne  et  du  Valais^  ^w.  point  le  plus  dlevë 
du  dti-du  Bavyl  nViM^a'ûUfk  (2415  m.).  Il  y  a  un  refuge.  Le  col 
est'un  plateau  d^sert^  et  rocheux,  dit ie'  ¥{cm  i»  iBow*,  entouré  de 
montagnes  escarpées  et  en  partie  couvertes  de  neige:  à  rCXy  k 
langue  evotipe-^udkftMa^^ftortf 42906  m*)*,  au  S.-O.,  le  Sdw^id^hom 
(2d38  m.):  et.  U  elme  neigeuse  du  WUêhofn  (3264  n.  ;  p.  202);  au 
Si,  lÉ'larfceJBatcy^^om  (290Bm.),  le  TfefetseeinTiom  (2780 m.) ;  à 
V^.,  le  ^ohf^hiU^  t^d53mv);  et  le  Wei^s^om  (3010 m.). 
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hê  chemin'  deTi«nt  mauvais  à  partir  du  eol  dti  Rawyl.  Il  passe 
a  un  autre  petit  lac  et  atteint  au  bout  de  V4  à^^*  1^  Y^otà  du  yersant 
mérid.|  où  Ton  a  une  Tue  restreinte,  mais  splendide,  des  montagnes 
du  Valais^  On  descend  le  long  de  hauts  rochers  à  pic,  en. laissant 
à  g.  les  chalets  malpropres  à^Armitton  (2111  m.).  En  ^/,  h.,  on  est 
dans  la  vallée  et  Ton  passe  sur  un  pont  (1820  m.),  près  d'une  bonne 
source.  Là,  on  ne  continue  pas  de  descendre  à  g.,  Ters  le^  Bavim 
Inférieurs  (1758  m.),  à  V4  d'h.  de  distance,  mais  on  remonte  un  peu 
à  dr.,  par  un  étroit  sentier;  puis  on  longe  le  versant  de  la  nïontagne, 
on  monte  au  bout  de  25  min.  par  une  pente  raide  à  dr.,  on  arrive  en 
20  min.  à  une  hauteur  près  d'une  croix  (1929  m.),  d'où  l'on  descend 
eu  Vt  ^*  AUX  chalets  de  Praz-Combeira  (1629  m.).  De  là,  il  reste  en- 
core 1  h.  ^/t  de  descentes  et  montées  fatigantes,  par  un  chemin  mau- 
vais et  pierreux,  pour  atteindre  Ayint  (1036  m.),  où  Ton  peut  loger 

chez  le  cure,  qui  a  du,bon  vin  muscat,  ou  chez  le  marchand  Mosoni. 

Un  ««Btier,  plus  court  d'emv.  lb.<,  suit  la  eonduUe  d^aau  nommée 

êêtOitr  du  Biuty  en  ail.  KœndU;  mais  il  n^eai  praticable  qa*à  ceux  qui 

sont  tout  à  fait  exempts  da  vertige.   C*est.  un  canal  dans  le  roc  à  400  m. 

'de  hauteur,  dont  le  rebord,  dominant  Tabîme  et  large  d*env.  un  pied, 

^  sert  de  sentier. 

B' AyjMit,  d'où  le  chemin  est  un.  peu  meilleur ,  on  passe  à  Gri- 
mituat,  en  ail.  OrUnséln  (882  m.),  et  à  CKamplan,  et  l'on  va  en  2  h. 
à  Sion  (521  m.  ;  p.  305)  ou  en  1  h.  Vi  à  St-Leonard  (p.  305). 


67.   De  Thoime  à  Oesseufl^,  par  1a  vallée  de  la 

Simme. 

55  kil.  3  DiMABiicas  par  jour,  3  direets,  à  7  h.  du  m.  et  midi  SO, 
faisant  le  triô^  en  8  b.  Vsf  «^  ^ao  Taprès-midi,  qui  m*  va  que  jnaqn^a 
Zweisimmen,  en  5  b.  40.  Prix:  intér.,  9  fr.  90^  coupé,  13  fr.  06.  Voit. 
^ABTic.  :  pour  Welssenbourg,  à  1  ebev.,  13  fr.  ;  à  3  cher.,  34;  Zweisimmen, 
38  et  90;  Gessenay,  95  et  OO-,  Château-d'Œx,  40  et  70t  Aigle,  80  et  160; 
Bulle,  70  et  130.  —  De  Spiê$  (p.  168),  dUig.  3  fois  le  jeur,  par  ITtfiMkf, 
pour  BrpdhUii  (1  h.  ;  p.  155),  en  correspond,  avec  celle  de  Tboune.  Voit, 
partie,  de  Spies:  pour  Weissenbourg ,  à  1  chev.,  10  fr.  ;  à  3  cher..  18; 
Zweisimmen,  33  et  40,  Lenk,  33  et  55,  Gessenay,  35  et  00,  Gliateatt-d^CBx, 
40  et  70,  Aigle,  75  et  135. 

Thoune,  v.  p.  153.    La  raute  longe  le  lac  jusi^u'à  Owait  (1  h.  ; 

p.  158) ,  puis  monte  lentement  et  en  ligne  droite  vers  le  Mestn 

(p.  156).  A  dr.,  dur  une  colline,  la  haute  tour  de  SiriBttUgen  (pw  157). 

A  g.,  dans  le  fond,  la  Kander,  qui  se  jette  dans  le  lac  de  Tboune 

par  un  tunnel  percé  en  1714.    La  route  en  longe  la  tive  g.,  puis 

celle  de  la  Simme ,  qui  se  jette  dans  la  Kander  près  de  Beuiigen, 

dont  on  remarque  le  joli  site.  —  1  h.  V4*  Br«dhfiei  (hdt.  :  ^Birsch), 

qui  a  un  vieux  château  pittoresque.   Wtfitmis  (p«  156)  est  à  20  min. 

à  r£.    La  route  entre  ensuite  par  une  porte  (défilé),  entre  la  iStm- 

menfkih  et  la  Bwrgfiuh,  dans  la  TaUée  dt  1»  SUnae,    I>es  champs 

de  blé ,.  des  ubtes  fruitiers ,  des  pâturages  verdoyants  y  alternent 

avec  des.  maisons  isolées  et  des  villages.  —  ^/^  à%.  Lftttevb««li 

(703  m.  y  hdt.  :  Bar),  où  s^ouvre,  au  S.,  la  vaUtt  4c  JHemtigp. 


Db  LATfaftBAca'  a  Mattbv,  il  y  m  un  ehemin  pin»  eouri  (7  h.),  nais 

S  eu  intéressant  f  par  la  TaUét  éê  Mantif.  On  trayerta  la  SUnmt  près 
e  Latterbaetaf  et  on  vnit  d*abord  la  rive  dr.  du  Kirtl,  en  laissant  4  dr., 
dans  le  liant,  le  Tillage  de  IHtmHçtn.  Pins  tard,  on  passe  snr  la  rive  s. 
et  par  Wmmpftn^  et  on  arrive  à  nehiapiê  (3  h.  1/4^  1147 m.),  oh  la  Tallée 
se  Difarqne,  pour  former  le  M^eniççmnd  à  dr.,  et  le  êehtftttdênthal  à  f. 
Le  Sehwendenthal ,  que  suit  le  ekenin,  se  bifurque  à  son  tonr  */4  A^l>- 

S  lus  loin,  à  WmrHumuen  (1910  m.).  Un  sentier  se  déiaehe  dn  petit  oliemin 
es  Toitures  et  monte  à  TO.,  dans  le  GHmb^ekthalt  Jusqu*a  la  Qxiaual 
(3  h.;  9(XB m.),  passage  peu  fréquenté  et  presque  sans  rue.  On  redeseend 
par  la  fertile  ffoUéê  de  /«niMf,  pour  arriver  à  Jfaffta  (9  h.  ;  p.  909). 

Yt  ^*  YrltnlMMli  (707  m.  ;  hOt.  :  Krane,  Lœwe,  simples  et  bons), 
qui  a  de  jolis  chalets. 

Le  itMkham  (9196  m.)  se  gravit  d*lei  en  4  h.  i/si  nMtis  il  faut  avoir 
Thabitude  des  aseensions.  Mieux  vaut  y  monter  de  TAokm,  par  ^ImioMfo^fii 
et  Ober-JStocken  (5  b.  Va;  aub.  :  *BfBr,  simple),  ou  ûb  Blumen$tein  (p.  106), 
par  la  WahUtlp  (4  b.;  nouveau  ebalet,  eber).  Flore  magnifique  et  vue 
grandiose.  On  peut  descendre  par  la  ffaMalp  aux  lMâ»ê  de  WêùMnbémrff^ 
a  la  fin  par  des  échelles. 

1  h.  Vt  (^  ^^^)  WtiMeftbonrg  (737  m.;  •hôt.  Weiêsenhourg,  eh. 
et  s.  2  fr.  50),  localité  composée  de  quelques  maisons  pioprettes. 

Dans  un  défilé  profond  et  escarpé,  dont  certaines  parties  sont  presque 
impénétrables  aux  rayons  du  soleil,  a  i/jb.  au  N.>0.  dans  la  montagne 
(voit,  des  frères  Hauser,  4fr.,  pour  90.mîn..l)  st  trouvent  les  bains  de 
Wslaaenbvww  (844  m v).  qui  sont  très  fréquentés.  Les  eaux,  sulfatées-cal- 
ciques  (17* B.),  n*en  s  emploient  qu*en  boisson,  contre  les  maladies  des 
organes  de  la  respiration.  Les  JMnê  Mutfi,  dans  un  endroit  abrité,  se 
composent  de  deux  grandes  maisons,  avec  saU^s  4e  lecture  et  de  billard, 
bureau  de  poste  et  de  télégraphe.  Prix:  ch.  9  fr.  60  à  6,  dt.  3.50,  p.  8  fr. 
s,  la  ch.;  bain  chaud,  1  fr.  w.  Les  Vîeitx  Batm^  1/4  d'h.  plus  haut,  dans 
le  fond  de  la  gorge,  sont  pour  les  petites  bourses:  pens.  6-4  7fr.  av.  la 
cil.  Ces  bains  et  les  alentours  (grands  bols  d*essenee  résineuse)  sont  la 
propriété  des  frères  Hauser. 

Da  'WnissBVBovse  aux  baivs  db  Quskxobl,  6  h.,  sentier  intéressant 
par  la  J^hcs,  en  passant  à  la  ekmiê  du  MorffÊtenbuek,  haute  de  60  m.,  à  la> 
Jùfrfêttnalp  et  au.cel  «i«  JUhrgkn  (3  h.  i/*;  1964  m.),  d'où  Ton  descend,  en 
laissant  à  g.,  Vih.  plps  bas,  les  bains  de  Schm^êVbtrg  (p.  906),  au  col  de 
Oantrist  (S/4  d'h.  ;  1600  m.),  qui  offre  une  vue  charmante.  On  traverse  enfin 
le  emrmf^él  SupiHêw  pour  arrWei»  aux  hmtm  de  0«r»<^  (1  h.  1/4;  p.  160). 

Deux  rochers  semblent  barrer  le  passage  avant  Boitlgen;  e^est 

la  Simmenegg  ou  VEnge  (défilé). 

2  h.  Boltifea  (831  m.  ;  hOt.  :  ^IvMherïïttÇy  Bœr,  ps«  ohetrs),  vil- 
lage prospère,  au-dessus  duquel  s'élèvent  les  deux  pies  de  la  Mittag^ 
ftuh  (1888  m.).  A  g.,  les  champa  de  neige  à  l'E.  du  Rawyl  (p.  203). 
A  V4  d'b*  ^0  Boltigen,  BHdenhach  (840  m.),  où  il  y  a  une  mi^  de 
houille^  de  là  l'enseigne  de  sa  grande  auberge. 

Da  BaxDBOiBAca  a  Bui>i<b,  8  h.,  par  une  route  de  voit.,  qnl  eomatenee 
à  dr.  un  peu  au-dessus  du  village  et  monte,  en  faisant  une- quantité  de 
circuits  (sentiers  qui  abrègent  en.  9  h.  l/s  au  col  du  Br%ehber§  (1606  m.  ; 
aub.).  A  la  descente  (éviter  le  sentier,  qui  est  mauvais),  on  se  dirige 
vers  BaQetaria  (1  h.;  1017m.;  h&t.  de  la  Ceucade).  village  dans  un  site 
riant,  avec  un  château  en  ruine  et  une  casaade  de  96m.  da.^ut.  (Un 
sentier  conduit  de  là  en  3  h.,  par  NeueeheU,  aux  bains  D<Mnèite^  mentionnés 
p.  919).  [Une  route  de  chars  monte  au  S.,  sur  la  rive  g.  du  ruisseau  de 
Bellegarde,  en  1  h.  i/s  à  Altkentsehen  (1906  m.  ;  aub.),  au  pied  de  la  chaîne 
de  rochers  nus  de  la  Oastlose  (1994  m.).  Il  y  a  de  là  des  passages  faciles 
menant  en  3  h.  à  Oesseiu^f,  par  le  Orubenberg  (1660  m.),  au  S.  de  la  Dent 
de  Ruth  (9939  m.),  et  en  2  h.  1/3  à  Reiehenstein  (p.  906),  par  la  Schlûndi.]  — 
Ensuite  par  la  vallée  de  Bellegarde,  aux  riches  pâturages,  où  se  fait  un  ex- 


eeltont  fronsAge  de  Gruyère  (v.  ci- /dessous) ^  et  pap  1«  éUifiU  de  la  ftinire, 
en  3  h.  V»  à  OhmrmtfCèOi  m.  ;  hôi.  i:«bi^pi9  ;^d%JiaréeàalrFerriMtt  p.  5  fr.), 
riche  .▼iUftge  daoB  un  aU^  ^barmant  e(  fréqveaV^  eoiune  aéjoùr  d^éte.  Jolie 
vi\e  de  régUse.  —  On  passe  .enfin  à  Crisun,  à  CA4^2,  aux  rcanea  de  Mout- 
Saiwemê  {plantes  rar^s),  sur  Îa, rivière  de.BeUeçttrife,  à  i0r«e  (pesa*  de  la 
Oroe)^  aur  la  ><S!flrt»«  par  un  lM>is  et  à  la  T^^u^-de- Trime  (p.  35(4)t  et  Ton  est 
en  3.  h.  1/9  à  J9wN«  (p.  353).  —  Joli  ekeiiiin  de  Gréaut,  par  Cerniatt  le  vieux 
eo«ye«i  éeVaiêaimU  (1094  m.)  et.  le  coi  de  la  CMeaUtUiX^m.)^  aux  Mn$ 
D^HUèf  ou  du  laç  i\roir  (ail.  1/2$  P- 3^9),  A  4. h,,  au  IjT.-Ë..  du  l%s  Xoir 
(dilig.  t.  les  j.  en  été  de  FrU>oun|)>.  dans  un  endroit  solitaire  au  l»erd  de 
la  Sinçine  Froide  y  les  baimt  de  achipefeU^erg  (jld84.m,),  bisn.  tenus  et  assez 
fréquentes.  Les.eaux  sont  sulfatées-ealcioues.  Au>dievsus,.ro«^M<2lj90m.), 
qui  se  gravit  en  3'h.  1/3  et  offre  une  belle  rue.  tJh  el^e'min  miueiier  con- 
duit en  3  h.  de  Sehwefelberg,  par  le  col  de  Oamtrisi  (p.  905),  aux  'hetine  de 
BtumeniM»  (p.  106)  ;  un  autre  en  3  h.  1-/2  par  le  SeêUbûhtgraê'  aux  ^nims  de 
O^tmigel  (p.  166). 

La  routé  traverse  la  Simme  à  Oarstatt  (40  min.)  et  tourne  brus- 
quement à  g*  autour  d'un  roeher  en  saillie,  le  Laubeggatalden ,  où 
il  y  a  une  belle  cascade  de  la  Simme.  Puis  on  retourne  sur  la  rive 
g.,  et  ron  passe  aux  ruines  de  ManhtHhtrg,  pour  arriver  à  (1  h.) 

HiiL  Zweitiimixeii  (98Ôm.;  hôt:  *Krone,  cb.  t.  c.  3fr.,  dé. 
I.ÔO,  dî.  3;  Simmentkalf  Bœr),  localité  de.  1910  hab.,.la  principale 
de  la  Tallée,  dans  un  large  bassfn,  sur  la  Petite  Simme.  Vieille 
église.  JoUe  vue  du  cimetière  et  du  cbâteau  de  Blan1çenl)tufg^si^g9t 
de  l'administration,  avec  la  prieon,  a  Vs  ^*  ^^  ^*"^  (P*  ^02)> 

La  route  monte  lentement  pendant  près  de  2  h.  et  traverse  le 
SeMûnidibach  à  Seichensfeiit  (lb>  ^4)7  d*où  part  le  chemin  d^Ab- 
lœntsehen  (p.  20&).  À  g.  ooule  La  Petite  Simmê,  dans  un  fond  boisé 
devins;  6  ou  6  ponts  sur  des  ruisseaux  profondément  encaissés. 
Sur  la  hauteur  (1283  m.  j  aub.)  commencent  les  Sadnen-  dicter, 
large  vall^  alpestre  couverte  d'innombrables  cbftlets.  Insensibler 
ment  se  développe  une.  belle  vue  sur  le  RubH  (2307  m.) ,  qvii  est  le 
baromètre  d!e  la  coutrëe  (v.  p.  104)  ;  sur  l-s^ête  denteUe.  de  U  Qumr 
Jiuh  (2459  m.),  piil§  »ur  les  neiges  du  Sa»et$ch  (p.  2^),  et  ênfln,  à  g., 
sur  le  grand  gtmoUt  de  QéUemX^,  2ôi).  Pluri  bas^  beaulc- coups  dVeil 
dans  les  vallées  de  Turbaeh,  de  Lau&tun  et  de  ChàteM  (p«  2ôi). 

Ôô  kik  Oeitiuqr»ep  ail.  SoaiMti  f  1031  m.  ;  kôt^  :  ^^dntJ^krtML'Logis  ; 
de  VOu^s,  simple^  m&is  bon),  boiïrg  de  3733  hab.  et  lecaUlé  princi- 
pale de  la  vallée  supérieure  à»\h'Sarifae*  La  population  est  exclu- 
sivement occupée  à  l'élève  du  bétail  et  k  la  prépânHiou  du  cttèbrer 
fromage  de  Gruyère  et  de  Tespèce  de  fromage  dite  vdchèri».  . 
■•■  :De  «essenay  à  ChàMet  et  à  Ai^le,  par  le  col  de  Biliom^  w,  p.  961  ;  à  JSion 
par  le  aameUeh^  p.  SSA. 

:D»  OotSBKAT  À  Chatbau^d'Œx:  li  kil.,  dilig.  2  fois  par  jour ,  en 
Ih.  90,  par  JSottgsmeef,  en  ail.  Bothetiib^rg  (PenS.  du  BuUi),  suz  là  limite 
des  canton»  de  Berne  et  de  Vaud,  et  la  ligne  de  démareatioft^dii  IMàçais 
flÉ  de  Talletnand^  et  par  Flt$ulruz, 
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88.  De  Borna  à  HeucbâtoL 

66  kil.  Chbmiv  d*  wmit  fCrajéf  en  1  h.  Va  Allh.  3/4.  Prix:  6  fr.  90, 
5fr.,  3fr.  65. 

Berne,  v.p.  146.  Jusqu^à  Bienne  (34  kil.),  p.  12.  La  Toie  atteint, 
près  des  beUes  alUes  au  S.-O.  de  la  ville,  le  iM  de  Biettne  (434  m.), 
qui  a  15  kil.  de  long  et  4  kil.  de  large.  On  le  contourne  à  l'O. 
Belle  vue  de  ce  qM,  p&t  un  temps  clair,  sur  la  chaîne  des  Alpes 
Bernoises.  -^  44  kil.  Douaniu,  en  alL  Twcmn  (hôt.  de  l'Ours).  Le 
ruisseau  du  même  nom  forme  plus  loin  une  jolie  Cascade. 

ÀMension  fUtérêSMOite,  par  la  gorge  ds  Déuûfm^  èa  ih,  l/^  au  «ont 
àè  Dooann*  (860  m.  ;  Kurhêas,  ncommkinàé^  p.  4 fr.  à 5.50}.,  d'où  Ton  a  une 
belle  Tue  sur  les  Iaç«  de  Sienne  et  de  Jforat  et  sttr  le«  kauteé  Alpe8<  De 
là  à  MaeoU»  (p.  13),  1  b.  1/3, 

46  kil.  Ol/ressej  en  aU.  Ligerz, 

A.  g.,  dans  le  lao,  Tanc.  U«  8t-Pierré,  couverte  de  vieux  ckênes,  de 
vignes  et  d'arbres  fruitiers  et  in«tintenant  reliée  à  la  terre  ferme  du  eôté 
de  Cerlier.  Elle  est  connue  par  le  séjour  que  J.^.  Kousseau  y  fit  en  1765, 
et  on  7  montre  encore  sa  ebambre,  dans  la  maison  qui  sert  d'Aâ<<I,  Barque 
de  Douanne  et  de  Gléresse,  4  fr.  aller  et  retour;  de  Neuve  ville,  6  fr.  Bat. 
à  vap.  de  Keuveville  à  Cerlier  et  à  Tfle  St-Pierré. 

49  kil.  HenTêyillé  (hôt^  :  ^du  Faucon^  des  Trviè-Pwêsonè),  petite 
ville  riante  de  2368  hab.,  la  dehiière  du  canton  de  Berne.  Collections 
archéologiques  remarquâmes,  surtout  d'antiquités  lacustres,  au  mu- 
êée,  près  de  la  gare  (50  c),  et  chez  le  Dr  Grossy  où  se  trouve  aussi 
la  collection  de  jades  de  Beek.  A20  min.  dr  U  gax e,  sur  Qn»  hauteur 
(534  m.),  les  ruines  d'un  ancien  ehâteau  des  évéques  de.Bi&le.  Belle 
vue  de  là  etde  lajroute  au-dessous.  Bans  le  voisinage  ,.'unfi  chute 
du  Beon,  souvent  à  sec  en  été. 

Au  17.  de  Keuveville  s^élève  le  *Chameral  (1609  m.),  qui  est  couvert 
au  S.  d'un  grand  nombre  de  villages  et  de  piturages.  Route  de  voit. 
iusqu*au  sommet  (4  b.),  par  Liçniire»  {8fBtûL.\  *H. -P.  BeauSéjour;  p.  4 
a6fr.)>  d^où  on  voit  les  Alpes  depuis  rùrirothstoek  jusqu^an  Mont-Blanc. 
Au  èemmet  est  le  bon  chalet -MM  du  Chasserai  y  qui  a  20  lits.  La  vue  du 
signal  (10  min.)  embrassa  une  grande  partie  de  TO.  de  la  Suisse,  la  Forêt- 
Noire,  le  Juta  et  les  -Alpes.  —  On  monte  de  MàcoUn  (p.  là)  au  Chasserai 
en  3  h.  i/,  et  de  St-Imi6r.(n.  312)  en  9  h.  i/s  à  3  h. 

Oerlier,  en  ail.  Erlaeh  (nôt.  de  VOvrs)^  est  situé  en  £aee  de  Keuveville, 
à  l'extrémité  S.-:^.  du  lae  (bat.  ;  v.  «i-dessusLk.  C'est  une  petite  ville  an- 
cienne, avee  un  château,  au  pied  du  veriiant  V.  du  Jolimont^  qu'on  peut 
facilement  pavir  en  V4  d'h.  En  baut,  un  Kvrhaust  un  belvédère  et 
d'énormes  blocs  erratiques  dits  le  «fardeau  du  Diable».  —  On  a  trouvé  sur 
la  rive  orient,  du  lac,  non  loii^  de  Cerlier,  à  liUeherz  et  à  Jiarigen ,  plus 
au  N.,  de  nombreux  restes  de  constructions  lacustres. 

Qn  q\iitte  ensuite  le  lac  de  Bienne.  —  53  kit  Landeronj  p«tite 
ville  à  g.  Plus  loin,  à  !'£.,  le  Jolimont  (v.  oi- dessus)^  —  55  kil« 
CrcêHer,  dont  l'élise  est  sur  un  rocher»  —  57  kil.  Coma/ux.  Tunnel. 
—  61  kil.  St' Biaise  j  relié  aussi  par  un  tramw.  à  Neuchâtel.  Dans 
le  voisinage,  la  maison  d^aliénés  de  Pr^fargier,  Près  de  Marin  (pens. 
Nusslé,  bonne),  la  célèbre  station  lacustre  de  la  Tine,  qui  a  donné, 
en  archéologie,  sou  nom  à  la  période  des  derniers  siècles  avant  l'ère 
romaine.  ^  La  voie  atteint  le  lao  dt  Heaohitel  (435  m.),  le  lacus 
Ehurodunensis  des  Romains,  qui  a  40  kil.  de  long,  6  A  10  kil.  de 
large  et  jusqu'à  153  m.  de  profondeur.  BeS  travaux  de*  correction  à 
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la  Thille,  qui  en  sort  vers  Textrémité  N.-B.,  ont^it  baisser  le  ni- 
Teau  de  ce  lao  «La  2  m»  Ses  rives  sont  planUas  de  vignes  à  TÛ.  et 
dominas  par  le  Jara.  A  l'E. ,  «n  a  une  vae  étendue  de  la  ehatne 
des  Alpes,  depuis  TOberland  Bernois  jusqu'au  Mont-Blanc. 

66  kil.  Henehàtel.  —  Gabb  (buffet),  dans  le  haut  de  la  villes  à  90  miu. 
des  grands  hôtels,  qui  ont  des  omnibus.  Oh.  âe  ftr  à  erimattlhn  de  là  au 
pori  (pi.  G8),  trajet  en  9 min.,  pour  90  et  10e.  II  se  prolonge  eoame 
tramway,  par  la  stat.  A^B^éle  (pi.  A 4),  sur  Colomhier  et  J9otMlrr  (p.'315). 
Tramw.  aussi  pour  JSt'Btaiie  (p.  906).  —  Batkxd  â  rAPBon  kur  l«  lao,  V. 
p.  316  et  219. 

Hôtels:  *Or.-H.  BeOevuê  (pi.  a,  G4),  dans  un  endroit  dégagé  au  bord 
du  lae  (eh.  3  à  4  fV.,  b.  60  e.,  s.  1  fr. ,  rep.  1.50,  4  et  6,  p.  8  i  10,  om.  60  c. 
à  1  fr.):  —  •er.'H.  dm  Lmc  (pi.  b,  Gd;  eh.  t.  e.  8  à  4  fr.,  dt.  SJyO,  p.  dep.  8, 
om.  60  a  76  e.)-,  •H.  du  Faucon  (pi.  e,  B3*,  eh.  t.  e.  9  à  4  fr.,  rep.  1.96,  8 et 
3,  p.  8  à  9,  om.,  60  à  76  e.)  •,  •ff.  du  Soleil  (pi.  d,  B  8-4;  ch.  9  fr.,  dî.  9.60  v.  e.)  ; 
H.  du  Port  (pi.  f,  G8)  -,  —  Penê.  Borel  (villa  Surville),  au-dessus  de  la  ville, 
dans  un  beau  site  (4  à  6  fr.  s.  la  eh.). 

GA^RS-aBSTAvn.  :  ChélH  du  Jardin  AnçlaU  (pi.  B9);  &ras«.  Oamibrimm^ 
au  port,  ete.  —  Baiuêy  au  port  (pi.  D8). 

N€UéJiâteL  en  ail.  Neuenburg  (437  m.) ,  chef-lieu  du  canton  du 
même  nom,  est  une  ville  de  18000  hab.,  dans  un  joli  sitei  sur  le  lac 
de  Neuthâtd  (p.  !208)  et  à  TE.  de  Temboucbure  du  8ûyon  (p.  211), 
au  pied  et  sur  le  versant  du  Jura.  Elle  ne  fait  partie  de  la  con- 
fédération helvétique  que  depuis  1815.  Capitale  d'une  principauté, 
elle  avait  passé  par  héritage,  en  1707,  à  la  couronne  de  Prueee,  qui 
n'en  a  reconnu  Tindépeiidance  qu'en  1857. 

Au  bord  du  lac  s'étendent  des  ^quaU  plantés  d'arbres,  dits  quais 
du  Mont-Blanc,  Osteirwald  et  des  Alpes,  sur  une  longueur  de  Vt 
lieue  et  d'où  l'on  a  une  belle  vue  des  Alpes.  Au  milieu,  Uport  (pi. 
D  3-4)  et  la  nouvel  hôtel  des  poates  (pi.  G  3). 

A  rO.  du  port,  le  otmkas»  ou  coltège  latin  (pi.  G 4),  où  il  y  a 
un  cabinet  d'histoire  naturelle  remarquable,' qui  doit  surtout  son 
origine  à  AgassiK  (p.  191)  et  à  Goulon.  Il  est  visible  le  jeudi  de 
10  h.  à  midi  et  de  2  à  4  et  le  dim.  de  2  à  4:  Là  aussi  est  la  blblib- 
thèque  publique,  qui  compte  100000  vol.  et  qui  est  ouverte  t.  les  j., 
excepté  les  dim.  et  lundi,  de  10  h.  à  midi  et  de  2  à  4.  —  Dans 
le  voisinage,  place  de  Purry  (pi.  B  4)^  la  stàhte'  de  Divuid  de  Pwry 
(1709-1786),  de  Neuchâtel  qui  légua  à  la  ville  4  millions  et  demi. 
Un  peu  plus  loin,  les  J?<t22«8<pl.  bI),-  petite  construction  pittofesque 
de  la  renaissance  (1670),  qui  sert  de  club. 

A  l'E.  du  port,  le  ^HvstE  Dser Beaux- Abt»  (pi.  D  8),  b«l  édilhce  du 
styie  renaissance,  où  se  trouvent  la  eoUeetioii  areht''Béo^iq^e'titf\é  ga- 
lerie de  peinture  dé  la  ville.  Eîitrée  libre  les  dim.  et  jeudi  de  10  h.  à 
midi  et  de  1  h.  â  d,  50  e.  les  autres  jours  pbur  chaque  oolleétiioii. 

REt-DS-cHACssAfl  t  à  dr.  et  à  ;.^  la  collection  kittori^te  ét'OrôMoloQiquey 
<|al  comprend  beaucoup  de  souvenir»  d.n  teiiip»  oh  Kench&tel  appaHenait 
à  la  Prusse.  —  Escalieb:  buste  «n,  bronze,  de  M.  de  ^^ron  (m.  18(^, 
peintre  et  fondateur  du  tnusée,  et  ^peintures  murales,  trois 'compositions 
religieuses  symbo1iqu«é ,  exécutées  d«  1888  à^  1894  par  Païut  Robert',  Au 
milieu,  la  Vie  iatelleetuolle  seion  respnt  chrélieB,  avec  le  Christ  sur  les 
nues,  au-dessous  TEvangite^  à  g.  les  Arts,  les  Sciences  et  la  V^rtu  «'éle- 
vant vers  le  ciel,  à  dr.  St  Michel  terrassant  le  dragon,  et  dans  le  fond 
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une  TUA  de  Neueh&tel.  Du  côté  f.,  le  Ciel  bénUsAnt  les  fruits  de  la  terre 
et  mettant  en  fuite  les  d'émons.  Du  côté  dr.,  la  Vie  industrielle,  des 
ouvriers  et  des  ouTrières,  des  fabricants  et  des  marehands,  devant  la 
statue  é«rée  de  ilndustrie,  vers  laquelle  se  presse  une  foule  «vide,  le 
groupe  de  dr.  éelairé  par  un  rayon  de  la  lumière  chrétienne  et  le  tout 
dominé  par  les  anges  de  Téquité  et  de  la  justice.  —  Belle  vue  du  balcon 
sur  le  iae  et  les  Alpes. 

I*'  éTACB.  —  Galbsis  d»  psi«Tvsa.  —  I'®  SALLB,  à  dr.  :  JhtboiSy  Soir 
d'automne,  Katinée  d'août;  P.  Sobertt  Brise  du  Boiti/acqttand,  Arrestation 
de  Voltaire  à  Francfort;  *Cak$me,  le  Mont-Boae;  Berthoud^  la  Jungfrau; 
JetmtMrire^  Bue  à  8ioB;  Têchaggtny^  Ohevaux  de  trait.  —  UCsallb:  gra- 
vures, eaux-fortes  et  dessins.  —  III®  salle  :  K.  Qirardtty  Couvent  de  fran- 
eiseains  à  Alexandrie t  /Mi6ey,  Kariae;  Edm.  dé  Furp^  Lucifer;  Roberi-FUury^ 
Beène  de  la  flt-Barthelemy ;  léap.  Robert ^  Bue  en  Italie;  Girardett  Crom- 
well  et  sa  fille.  —  IV®  sallb  :  petits  paysages  ;  animaux,  etc.  —  V®  salle  : 
dessins  de  Léop.  lUbert^  Thabile  peintre  de  scènes  populaires  dans  le  Midi 
(de  la  Ghanx-de-FondS;  1794-1835),  et  copies  de  toutes  ses  œuvres  par  son 
frère  Aurèle.  —  VI®  sallb:  £dm.  de  Purp^  Pêcheurs  vénitiens;  Ouilkirtnod^ 
Chevaux  à  Tabreuvoir;  A.  de  Mturon^  laBettenalp;  CoUman^  la  Campagne 
Toasaine;  /bmt,  le  Soir  au  bofd  de  l'eau,  Suines  de  Crozant;  B.  de  Pour- 
talè»,  la  vallée  de  Meiringen;  CtuiUurmod^  Chariot;  Boetw^  le  Orand  Canal; 
A.  de  Meurony  P&turage  près  d'Iseltwald;  Bocion^  à  la  Biviera;  Schuler, 
Flotteurs.  —  .VU®sallb:  à  g.  :  E.  Oirardet,  Amour  maternel,  El  Kantara 
(Algérie),  Bénédiction  paternelle,  Enfant  méchant;  K.  Oirardet,  les  Hugue- 
nots; iUop.  Xùbertt  *BasiIi4|ue  de  St -Paul- hors ^ les -Mufs  à  Kome,  après 
rincendie  de  1833  ;  *Pêcheurs  de  l'Adriatique,  Brigands  en  fuite.  Improvi- 
sateur ;  Anker^  l'Armée  de  Bourbaki  passant  en  Suisse  (1871).  —  VIII®  salle, 
à  g.  :  Oaud,  Feu  d'automne;  ALCalame,  le  Wetterhom;  Anter,  le  Dimanche 
aprèft^nûdi:  M.  et  A.  de  Meurony  A.  Veilkmy  Berihoudy  etc.,  paysages.  — 
IX®  SALLE,  a  g.  :  Groêclaude,  Desdémone  ;  Jeanmairty  Sieste  sur  la  montagne  ; 
quantité  de  bons  tableaux  anciens  de  la  collection  Pourtalès;  Bachelin, 
1  Armée  française  passant  en  Suisse  (1871),  D.-J.  Richard  (p.  31S)  s'en- 
gageant  à  réparer  la  montre  d'an  voyageur  (1697)  ;£.  Bumemdt  la  Pompe 
de  village;  Anker,  Pèlerinage  à  Gléresse;  B.  de  Pury^  le  Maître  d'armes; 
Teehaggenyy  Taureau  furieux. 

A  côté  du  musée  est  nn  sépulcre  prihMorique  intéMssant,  trouvé  en 
1876  dans  les  construetions  lacustres  près  d'Auvemier. 

Plus  lolu  au  N.-E..U  nouvelle  Aca4.€nùe  (pl.£F2),  qui  compte 
40  prolesseurs  et  150  étudiants.  Près  de:  là,  à  g.  eçt  à  dr.,  le  Jardin 
Anglaiê  et  le  jardin  Duoir,  et  deirière  ce  dernier  les  hàj^taux  de 
la  Ftovidenee  et  Fowtalès,  --  Au  palais  Rougtmont  (pi.  D  2),  où 
est  le  «cercle  du  Musée»>,  le  Musée  Alpestre,  belle  collection  d'ani- 
maux des  Alpes  empaillés  :  entrée,  1  fr. 

Le  oiiATVA.li  (pi.  B3),  sur  une  colline  au-dessus  de  la  ville  ^  est 
occupé  par  radministraUon  cantonale.  Les  plus  anciennes  parties 
datent  peut -être  du  xii^  s.  et  le  reste  est  des  xv^-xvd®  s.,  mais  il  a 
été  resUuré  en  1866.  —  A  côté  se  trouve  la  «Collégiale  (pL  A  3  ; 
clef,  rue  du  Château^  6),  église  construite  de  1149  à  1190,  mais 
remaniée  au  zm^  s.  et  dont  les  deux  clochers  goth.  sont  seulement 
du  zv®  s.  Le  chœur  renferme  un  grand  monument  goth.  de  comtes 
de  Neuchitel,  érigé  en  1372,  avec  15  statues  peintes,  en  partie  moins 
anciennes,  et  restauré  en  ld40.  Sur  la  place  devant  le  grand  portail, 
la  ttaiue  de  Farel  (m.  1565),  le  réformateur,  érigée  en  1875.  Joli 
cloître  goth.,  achevé  en  1450,  après  un  incendie,  et  restauré  de  1860 
à  1870.  —  Un  pont,  sur  un  anc.  fossé  du  château ,  relie  la  place  de 
la  Collégiale  au  pare  DuhoU,  qui  est  public. 
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Vobservataire  cantonal ,  k  25  miii.  au-dessus  de  la  ville ,  a  ëtë 
fondé  daus  Tintérét  de  Tborlogerle.  II  communique  par  des  fils 
tiectriques  avec  la  Chaux-de-Fonds,  le  Locle  (p.  212),  etc.  A  côté, 
le  Mailj  promenade  plantée  d'arbres,  d'où  on  voit  le  lac  et  les  Alpes. 
—  Du  même  cdté  encore,  le  nouveau  parc  du  Plan,  d'où  Ton  a  aussi 

une  vue  étendue  et  que  dessert  un  funiculaire  (pi.  B2-1). 

Jolies  promenades  dans  les  bois  des  environs  :  à  la  Roe^ê  dé  V Ermitage^ 
à  la  Péerrê'é-Bùt,  aux  gw^n  du  Seyn^  à  Ohmitéltn  (p.  916),  ete. 

Le  *gMyu^(il73  m.) ,  ramification  du  Jura  au  K.  de  la  ville ,  mé- 
rite nne^l^^^Oilig.  3  foia  par  jour  en  été,  en  3  h.  1/9,  1  h.  à  la  des- 
cente, pour  3  fr.  et  1  fr.  60  Voit,  a  1  ehev.  10  fr.,  à  3  ehev.  30  fr.  Le  che- 
min se  détache  de  la  route  de  la  Ghauz-de-Fonds  à  35  min.  de  Neuehâtel. 
On  arrive  en  i  h.  1/9  à  VMi.  de  Chmim^M  (1138  m. ;  00 ch.,  p.  6  à  9  fr.). 
3  min.  plua  bas ,  le  petit  hât.  du  Ckéitam  (même  propr.)  et  non  loin  de  là 
une  école  et  une  chapelle.  Du  Sign^  16  min.  au-dessus  des  hdtels  et  où 
il  y  a  un  diaque  d'orientation  du  G.  A.  8.  (par  Imfeld),  le  regard  embrasse 
les  laea  de  Keuchâtel  «t  de  Korat  et  toute  la  chaîne  des  Alpes,  du  Sentis 
au  Ment'Blanc,  qui  toutefois  est  rarement  visible  dans  tonte  sa  splendeur. 
G'est  le  soir  que  la  lumière  est  le  plus  favorable.  Vue  charmante  du  Pri 
Louait  (1/4  d'h.)  sur  le  Val  de  Rus  et  le  Jura,  à  TO.  —  Du  Ghaumont  au 
Choêêêrél  (p.  306),  4 h.,  ehemin  intéressant,  toujours  sur  la  c«éte  de  la 
montacne,  par  to  Dwm  et  Qmffwrt  (guide  utile).  —  *Oorg—  de  VÀreuee^ 
V.  p.  315;  *fé^'d4-RaMg^  v.  ei>desaous. 


69.  Se  VeuohAtel  an  Lode,  par  la  Chaitx-de -Fonds. 

88kil.  Gbsvik  db  rsa.  Trajet  en  3  h.  1/4.  Prix:  6  fr.  35. ,  8  fr.  80, 
3  fr.  80.  —  Le  trajet  de  Keuchâtel  aux  Hauts-Geneveys  est,  par  un  temps 
clair,  un  des  plus  beaux  que  Ton  puisse  faire  en  Suisse.    Vue  à  gauche. 

Neuchâtel,  v.  p.  209.  La  voie  passe  dans  le  haut  de  la  ville  et 
traverse  le  Seyon,  qui  descend  du  Chasserai  et  auquel  on  a  créé  en 
1839,  par  un  tunnel,  une  embouchure  moins  dangereuse  pour  la 
ville.  Ensuite  un  tunnel  de  680  mi.  A  la  sortie ,  *vue  superbe  sur 
le  lac  et  les  Alpes  Bernoises  ;  au  S.,  le  Montr-Blanc.  —  5  kil.  Cor- 
celU$  (573  m.).   Puis  ou  monte  sous  bois.    Deux  autres  tunnels. 

11  kil.  ChamhrcHen  (700  m.),  tête  de  ligne,  dans  un  site  magni- 
fique, au-dessus  de  la  vaille  de  la  Rctue  (p. 213).  On  rebrousse 
chemin  et  longe  une  chaîne  de  collines  boisées.  A  dr. ,  le  Val  de 
Bu%,  vallée  fertile  et  peuplée,  au  pied  du  Chaumont  (v.  ci-dessus). 

—  17  kil.  Lé9  Oeneveys'SfiT'Coffrane  (875  m.;  hôt.-bra8B.  du  Jura). 

—  20  kil.  Les  Hauts-Oeneveys  (956  m.;  buffet;  hôt.:  du  Jura,  du 
Nord,  simples),  point  de  vue  le  plus  élevé  de  la  ligne.  Le  Mont- 
Blanc  yproduit  un  effet  grandiose.  ' 

La  *1Nte*d«-Batt«  (1438  m.  ;  aub.),  dont  Tascension  se  fait  des  Hauts- 
Oeneveys  en  1  h.  1/4  (ehemin  4  g.  à  10  min.  du  village)  «  offre  une  vue 
magnifique  sur  le  Jura,  jusqu^au  plateau  de  LMigres  ;  sur  les  Vosges,  sur 
les  Alpes,  du  Sentis  au  Mont-Blanc,  et  sur  les  montagnes  des  environs  de 
Genève.  — -  On  monte  de  là  en  1/3  h.  au  *esl  dea  Logea  (1380 m.;  h6t.:  M 
te  Vue  de»  Alpes) ,  sur  la  route  de  la  Ghanx-de^Fonds,  d^où  la  vue  est  un 

rm  plus  restreinte.   On  en  redescend  en  i/s  h.  aux  Hauts-Geneveys  ou  en 
h.  1/4  à  la  Ghaux-de-Fonds. 

Puis  un  tunnel  de  3260  m.  (9  min.)  sous  le  eol  des  Loges.  — 

26  kiL  Les  Convers,  station  isolée  à  Textrémité  N.  du  tunnel,  dans 
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uu  vallon  "borde  de  rochers.  Encore  un  tunnel,  de  1388  m.  (3  min.), 
à  travers  le  Mont-Sagne,  et  un  autre  plus  petit. 

30kil.  La  Chaux-de-Fonds  (992  m.;  hôt.:  ^Gr.-H.  Central,,  ch. 
dep.  2  fr.  ;  *ff.  de  la  Fleur-de-Lys,  ch.  et  s,  3  fr.,  dé,  1.25  ;  *du  X4on- 
d'Or;  de  la  Croix-d'Or,  pas  cher;  de  la  Balance) j  ville  de  30000 
hab.,  qui  n.  de  beaux  édifices  publics.  C'est  le  centjre  de  la  fabri- 
cation et  du  commerce-  de»  montre»  diuns  la  région.  Oa  en  remaïque 
surtout  Vépli8€j  qui  a  une  curieuse  vo^e,  ^t  le  cïMèg^y-  qvï  enferme 
la  galerie  d*e  peinture  de  la  ville  (bons  tabléauic  d'artistes  suisses), 
la  bibliothèque,  le  musée  historique,  etc.    •. 

Jolie  ptomenade  au  K.  (th.)  à  la  hauteur  de  PouiUerei  (1961  m.),  d*oti 
Ton  a  une  vue  étendue  anv  \m  Frattehe-Oomté,  ja^qu'aux  Vesges,  sur  les 
Alpes  Bernoises  et  sut  le  Mont-BIane.  —  Afûeduo,  r.  p.  218.' 

Ezeurslen  intéressante  d'unte  -journée  aux  '^«Mva  du  DoiAt,  qui  sont 
fort  pittoresques.  Il  y  a  une  route  qui  monte,'  par  le  *re^âur.  Èei^AiTy 
à  un  rêêta«r.-hât.  non  loin  de  la  trnnbf  de  la  Ore/ftète,  d^où  la  <^ue  plonge 
dans  la  vallée  du  Doubs.  Puis  elle  s^engage  dans  un  bois  et  descend 
lentement  (raoeoureis)  '  au-  D»vb$^  à  la  Màison-Méntieur  (1  h.  B/i)i  dê,ta  un 
site  charmant;  elle  longe  la  rivière,  passe  au*î)at>rt/#n  dêê  Smneurs  (reÈ- 
tailr.)  et  aboutit  au  Biau/ônd  (9/4  d'h.),  dans' un  joli  site.  De  là  on  ra 
en  barque,  en  1/2  h.,  au  Refrain^  puis  à  pied,  en  3/|  d'h.,  au  nwuUn  de  la 
Mort  y  dans  un  site  sauvage  et  pittoresque.  En  face,,  le  curieux  passage 
des  EeheUe$  de  la  Mort.  —  Le  Doubs  forme  la  frontière  entre  la  Suisse  et 
la  France  sur  toute  .c^tte  partie  de  son  cours ,  qui  est.  encore  intéres&aQt 
pluir  btto:  eu  1>4rque  4ux  ^èftmre^  du'»%if-tt'XtoÉ.&Siftùiîà:)Ç^\Ùh*».yx^^éé' 
sous  de  }a  chute  du  Doubs,  en  barque  ou  à  pied  sur. la  riye  française, 
en  passant  à  dr.  à  la  Ooule^  au  Bief-a'Etoz  (3/^  d*hO  ou  sur  la  rive  suisse 
au  moulin  de  TTituiseret  (8/4  d'h.);  monter  à  dr.  à  Belfond  et  redescendre 
à  la  rivière  à  Ooumois  (1  h.;  *hôt.  de  la  Couronne;  bonnes  truites),  petit 
village  dans  un  5oli  site,  Sur- les  deux  rives.  Vue  rpu(e  «onduit  de  là  à 
TE.;  en  1  h.,  en  décrivant  de  grands  lacets,  à  £kig»elégùr  (JaUL  -du  Cheval- 
Blanc),  d'où  un  eh.  de  fer  ramène  en  1  h.  1/2  à  la  Chaux-de-Fonds. 

Un  joli  chemin  conduit  à.ï'O.  de  la  Chaux-de-Fonds  aux  ^lanchettêi 
(i  h.  1/4;  irestaur.)  et  au  Saut  du  D^ubé  ^1  h:  1/2;  p.  213). 

Djd  la  Chaux-dsFovds'a  Bij»<db:  tôkiU,  ch.  de  feTv^n  Ih.  Va  àS  h., 
pour  4  fr.  75,  3  fr,  35  et  2  fr.  40.  —  4  kil.  Balt^  du  Creux,  stat.  après  la- 
quelle on  entre  das  le  Val  St-Jmier,  vallée  industrielle  qu'arrose  la  Suxe 
(en  ail.  Schiiee).  —  dkil.  Renan.  —  13  kil.  Bonvilier^  avec  les- ruines  -pitto- 
resques du  ehûteau  d^Erguel.  — 16  kil.  St^Jmier  C814  m.  \  hôt.  :  de  la  Ki'Mf,  éee 
13  Canton*,  de,  la  Couronne).^  localité  principale  de  la  vallée,  avec  7114  hab., 
en  grande  partie  horlogers.  D'ici  au  Cheuêeral  (p.  308),  2li.  1/3  k3  hV,  par 
un  chemin  muletier.  —  15  kil.  ViUeret. —  2S  kil.  Gormoret.  —  28fkil.  Courte- 
laru.  —  28  kil.  Cortebert.  —  30  kil.  Gorg^inant,  — .39kih  Âo^eebot.  Suite 
du  trajett  jusqu'à  Bienne  (45  kiî.),  v.  p.  11. 

La  voie  fait  ensuite  un  coude  au  S.-O-  —  34  kil.  Eptaturei, 
38 kil.  Le  Locle  (921  m.;  hôt.:  *des  Trois-Raû,  du  Jura,  Na- 
tionçl),  ville  de  11 312  hab^  également  célèbre  poujr  l'industrie  hor- 
logère.  Sur  la  place  de  rAcadémie  d'horlogerie,  là  statue  en  brouze 
de  D.-J.  Richard  (ta.  1741),  fon'dateur  de  .l'industrie  horlogère  au 
Locle  .et  à  la  Chaux-de<-Forj^d8,  érigée  en  1888.  Belle  vue  du  Jura  de 
la  hauteur  de  Sommartel  (1826  m.),  k  1  h.  aa  S; 

Du  LocLK  A  Mor'tbau  (Besançon):  19  kil.,  ch;  de  fer,  en  85  min.,  ■*- 
3  kil.  Col  des  Roches^  d'où  une  route  intéressante  mène  aux  Brenete  (B  kil., 
v.  ci-desâous)  par  le  co<  dee  Rqeàee*  ^  8  h^lii  J^-Lap-ou-ViUerft  stat/ franc,  à 
env.  IMO  m.  au  S.-O.  du  lac  des  BreneU  (v.  ci-dessous).  —  Jro(*<ea«<(  douane) 
et  de  la  à  Besançon  (67  kil.),  v.  le  Iford-ÉH  de  la  France.,  par  Tîttdeker. 
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Du  LociiB  AUX  Brbvbts:  4  kil. ,  eb.  de  l^ar>  en  i/^d'li.  Cette  ligne,  à 
voie  étroite,  monte  à  dr.,  par  un  tunnel^  a  la  stat.  dite  U*  Frétés ^  puis 
passe  sous  bois  et  par  des  vallées  verdoyantes,  à  la  fin  à  une  grande  hau- 
teur au-dessus  de  la  gorge  du  Bied  (sur  l'autre  rive,  la  ligne  de  Horteau, 
V.  ci-dessus)f  et  par  deux  tunnels  dans  la  vallée  du  Doubs.  —  Les  Brenets 
(hdt.  ;  *de  la  Couronne,  *du  Lion -d'Or,  Bellevue)  sont  un  gros  village 
bien  situé.  On  y  deseend  en  1/4  d*h.  (30  min.  à  la  montée),,  au  Pré  du  Lae^ 
sur  le  *Ue  des  Breneta,  formé  par  le  Doubs  au-dessus  de  sa  ehute.  Il  est 
desservi  le  dim.  par  un  bat.  à  vap.  et  on  y  trouve  des  barques,  à  3  fr. 
aSi;  et  ret.  your  Spers.,  puis  Ifr.  par  pers.  en  sus.  Ce  lab,  aux  eaux 
vert>(Qikeé  et  qui  va  en  se  rétc^eisaaiii  entre  des  rochers  de  grès  es- 
earpéjs,  a  ei>v.  4kiL  de  long  et  â6m.  de  nrofondeur.  Il  offre  i^ne  série  de 
points  de  Vue  très  pittoresques,  ôti  -f  atteint  en  1/a  h.  en  barque  le  Saut 
du  DwÉlM  iff.  du  Saut  du  D»ubs^  avea 'jardin  ^  sur  la  rive  saltee^  B.  d*  la 
CM«I«,  4Vr  la  Hv«  français^,  «impl4s>.  A  6  min.,  ««r  la.jciv^frfaf.  (bac, 
6e.),  se  trouve  un  point  de  vue  élevé»  eo  face  de  Timposant  ''saut  du 
Dovhs  qui  a  35  m.  de  hauteur.  On  peut  retourner  aux  Brenets  en  1  h., 
p«r  «ne  roUte  de  la  tire  dr.  qui  paêfte  en  partie  soue  boib  et  effre  des 
éehl^pées  ehamantes  sur  1#  baçsin  dn  Doubs.    ' 

do.  De  Henehâtel  à  Pontarlier,  par  le  Yal  de  Travers. 

64  kU.  Ohkmw  ds  fbb.  Trajet  en  i  h.  s/4  i  3  h.  V4.  PrU:  6  fr.  75, 
4  Cr., -3  fr.  80.  —  Cette  li^ne  est  très  intéressante  et  pittoresque,  surtout 
eotpe  Neuchatel  et  Noir^gue,  de  Boveres^e  au  dernier  tuAnel  au  delà  de 
St-Sulpiee  et  de  &t-Piarre-de-la-Clus«  à  PoQtarlier.  Vue  à  gauch*.  —  £xpres8 
de  Poatarlier  à  Paris,. par  Dijon,  iù)i.  l/s;  de  Berne  à  paris,  14 h.  I/4. 

Ntuehâtel,  V.  p.  209.  Cette  ligne,  parailêle  à  celle  d'Yverdon 
jusqu'à  Auvernier,  traverse  le  Seyon  (p.  209)  et  passe  par  un  petit 
tunael  sons  la  route  du  Val  de  Travers.  Coup  d'œil  magnifique 
à  la  sortie  snr  le  lac  et  les  Alpes  (v.  p.  211).  La  voie  suit  des  "ver* 
8a.iit9  pllemtés'ile  vigaea  et  passe  au-dessus  de  la  gorge  de^Sérrières 
sur  lin'  liffvt  TiadUc.  Dans  la  gorge;  la  grand»  ikbrique  de  chocolat 
d*  âltiefcarci^aca-dessiis,  le  petit  chàteaa  de  Beauteg^srd. 

Bkil.  teVêmitr,  petite  ville  a  g.  dans  le  bas  (4ôl  m.;  H,  du 
Lac,  pas  «b«r).  On  Ifiiss*  à  g.  la  lign^  d'Yyerdoii  (p.  215),  et  on 
ibontQ  Hnlebieat,  encore  en  vue  du  iao  «t  des  Alpes.  Puis^  quand 
U:¥Oie  s'engage  dans  la  Talltfe  iNriisée  de  VApeuse  on  laJ2e»se,  on 
voit  à  g.^'  dane  lo  bas^  lo  grand  riaduc  de  la  ligne  de  Lausanne.' 
Benrior  coup  d'oèil  magnlique  09T  lo  iao.  Pvemiei  tunnel,  presque 
au-^eseoU»  de  la  stat.  de  Ghanrbrciien  <p^211),  puis  7  antres  tun- 
nbls  et  lu  bnhe  du  €hamp^u^  Metait^  (616  m.;  hôt  dés  Gorges  $ 
truites),  après  loquatei^mo,  dans'  vai  site  pittoresque.  Aux  ^ot^^es 
d«l*A-f  e«M«;  VI  p;  216. 

Qhaux- 

_'h.  en, 

roiETÎnage, 

la  maison  du  lient.  -  colonel  Perrier,  où,  d'âorès  uno  itaseriptifin^  J.^J. 
Benssoao  Mh>it#  qi^lqpa  temps,,  ll^y  a  denièce  les  tn^bMifes  «in  sentier 
qui  conduit  sur  la  rive  ^.\  en  '^/^h^  au  curieux  Saut  deBrot." 

19X11.  ioixfàgvtp  .(îisfm.^  *U.4ela  Croix- Blancl^e)  ^  au  pied 
du»  versàjit  ^,  du  0<m«.-cjm-  Fa*f  (v,  cV-des^oijis).    La  vallée,  nooimëe 
Yalàf^  yrai;ewj  d'ici  à  St-Sulpicè,  change  dje^  caractère  ^  VAreuae 
cQule  ^u  miliçu  dé  belles  prairie^..  .        . 
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Le  Ortux-in-TAB  ou  dn  T«nt  (1466  m.)  se  gravit  deKoiraigue  enSh., 
et  il  vaut  mieux  partir  de  cet  endroit  que  de  Boudry  (p.  915)  ou  de  St- 
Aubin  (p.  915),  à  cause  de  la  ""vue  surprenante  qui  s'y  déroule  tout  à 
coup,  du  Pilate  au  Mont-Blanc.  Le  Greux-du-Van  présente  dans  le  haut  un 
entonnoir  en  forme  de  fer  à  cheval,  de  160  m.  de  profondeur  et  près  de 
1  lieue  de  tour,  qui  se  remplit  de  brouillard  par  un  temps  orageux.  Il  y  a 
au  fond  une  source  excellente,  et  Ton  y  peut  descendre  sans  danger,  sinon 
sans  fatigue.  Plantes  et  minéraux  rares.  Rafraîeh.  en  haut  à  Xtkftrmé  Robert. 

23  kil.  Travers  (729  m.;  U.  de  rOurs),  d'où  un  chemin  de  fer 
d'intérêt  local  dessert  les  localités  qui  se  trouvent  dans  la  Tallëe  : 
Couvet,  Môtiers,  FUurier  (H.  de  U  Poste),  Buttes  et  St-Sulpice 
(v.  ci-dessous).   Plus  loin,de  l'autre  côté,  des  mines  d'asphalte. 

27  kil.  Cottvet(737m.  ;  •H,  de  l'Ecu-de- France),  joïi^  petite  ville 
qui  fabrique  de  l'extrait  d'absinthe,  ainsi  que  fifdtiers  et  Fleurier. 

La  voie  remonte  le  versant  N.  de  la  vallée.    Dans  le  ba«,  de 

l'autre  côté,  Métiers- Travers  (736  m.;  H.  delà  Maison-de- Ville), 

où  J.-J.  Rousseau  vécut  quelque  temps  après  avoir  été  banni  d'Yver- 

don  par  H  gouvernement  de  Berne  (1762). .  C'est  de  Mdiiers  qu'il 

data  ses  «Lettres  écrites  de  la  montagne». 

La  *fctfé  d«  la  RaiflM,  affluent  de  TAreuse,  mérite  une  visite.  On  y 
voit  des  rochers  et  des  cascades  pittoresques.  A  10  min.  de  Ifôtiers,  au 
pont,  que  Ton  ne  traverse  pas,  monter  à  dr.  le  long  du  ruisseau,  dans  une 
iolie  gorge  boisée,  et  1  h.  plus  loin  par  un  nouveau  sentier.  On  est  en 
35  min.  sur  la  hauteur,  d*ou  Von  peut  monter  au  Ghasseron  (p.  916),  si 
Ton  a  une  bonne  carte  ou  un  guide.  —  Perrière  Môtiers,  la  crotte  do  MQ*ior$^ 
dans  la  roche  calcaire.  Elle  a  plusieurs  ramifications,  dont  une  de  1  h.  1/3 
de  long.  On  peut  y  pénétrer  sans  danger,  mais  non  sans  difficulté,  jus- 
qu'à I/4  d'h.  de  distance.  Il  y  a  quantité  de  chauves-souris.  A  rentrée, 
une  cascade. 

30  kil.  Boveresse,  stat.  au-dessus  du  village  de  ce  nom.  On  aper- 
çoit dans  la  vallée  Ileurier  (748  m.;  hôt.  :  *de  la  Poste,  de  la  Cou- 
ronne) j  jolie  petite  ville  avec  de  grandes  fabriques  d'horlogerie  et 
d'absinthe.  De  là  au  Chasseron,  2  h.  Vs  de  route  <y.p.2iB^  Puis  un 
tunnel  et,  dans  le  fond,  8t-8ulpice  (779  m.),  qui  possède  une  grande 
fabrique  de  ciment  dé  PortUnd  et  de  pâte  de  bois.  Le  pays  est 
redevenu  très  pittoresque  depuis  Boveresse.  2  Tiaducs  et  2  tunnels. 
L'Areuse  a  sa  source  dans  le  bas,  et  c'est  immédiatement  un  fort 
ruisseau,  qui  met  en  mouvement  quantité  d«  moulins,  de  scieries 
et  d'usines.  Ou  dit  qu'elle  vi^t  sous  terre  du  lœ  des  TaiUhres, 
1  h.  ^/t  au  N.  La  route  de  voitures  traverse  également  un  petit  tunnel, 
dans  le  défilé  de  la  Cha/tne^  La  voie  atteint  «isaitei  son  point  cul- 
minant et  court  dans  une  vallée  uniforme,  où  il  y  a  des  tourbières* 

40  kil.  Verritres-Sniise  (933  m.  ;  *H,  de  la  Balance),  dernière 
localité  suisse,  où  l'armée  française  de  l'Est,  sous  Bourhaki,  passa 
la  frontière  en  févr.  1671. 

42  kil.  Verrières- de 'Joux  (919  m.),  sur  le  territoire  firançais 
(douane  à  Pontarlier).  La  contrée  redevient  plus  intéressante  i 
St' Pierre 'de -la- Cluse,  Le  défilé  de  la  Cluse,  que  traTersent  la 
voie  et  la  route ,  est  fortifié.  A  g.,  Tanc.  fort  de  Joux,  détruit  en 
1877,  et  beaucoup  plus  haut  à  dr.  un  autre  fort.  G^est  au  fort  de 
Joux  que  Mirabeau  fiit  interné  en  1775  sur  la  demande  de  son  père. 
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Le  fsmeux  Toussaint  l'Oaverture ,  chef  des  nègres  v^iroltéi  de  St- 
Domingue,  y  fut  également  enfermé  par  ordre  de  Napoléon  1^',  et  y 
mounit  en  1808.  —  On  traverse  ensuite  le  Doubè,  qui  sort  du  lac 
de  St'Point,  à  1  h.  V4  *«i  S-0. 

54  kil.  PMitmrli«r  (870m.;  •buffet,  dt.  3  à  4fr.,  ▼.  c;  bM.:  de 
la  Poste,  Grande  Rue,  cb.  2  fr.;  de  Paris,  Hational),  ville  de  7187 
hab.,  sur  le  Doubs,  où  a  lieu  la  visite  de  la  douane.  Elle  n'a  gnève 
de  curieux  qu'une  porte  du  zvm^  s.,  i  Tune  des  MtBéiaitéB  de  la 
Gtande  Rue.  —  Ligne  de  Dijon  et  PaH$,  v.  le  ,Nord*E$t  de  ta 
France,  par  B»deker. 

De  Poatariier  à  Xa«M«niM,  par  Vallorbes,  v.  B.  64. 

61.  I>e  Vencliâtel  à  Lausanne  (Oenève). 

76  kil.  CHaMiK  PB  fhk  du  Jura-Siuflok.  Trajet  ea  3  b.  à  3  b.  1/9.   Prix  : 

7  fr.  fiOt  &  fr.  6a  3  fr.  90.    Jusqu^à  Genève  :  133  bil.  t  3  b.  9/a  à  6  b.  ^  13  fr.  70, 

8  fr.  90.  6  fr.  So.  —  Bathau  ▲  vapbcb  sur  le  lac  de  JUreuchâtel^  seulement 
pour  Moral  (p.  231)  et  po«r  SMavaifer  (p.  319).  3  départs  ebaque  jour  pour 
eette  dei^ière  ville,  trajet  en  1  h.  1/3,  et  correspond,  avec  la  ligne  de  Fri- 
bourg  (p.  319). 

Neuchâtel,  v.  p.  209.  —  Jusqu'à  Auvemier  <6  kil.),  v.  p.  213. 
On  quitte  le  bord  du  lac  jusqu'au  deU  de  Bevaix.  >-*-  8  kU.  Oolembit r 
(H,  du  Cheval' Blanc),  qui  a  un  vieux  cbftteau  transformé  en  easerne 
et  de  belles  promenades.  Il  s'y  récolte  un  très  bon  vin  blanc  A 
1/2  h.  à  l'E.  au  bord  du  lac,  l'établissement  bydrotbérapique  de 
Chànélax,  avec  un* parc  et  une  belle  vue  (pens.  6  à  8  fr.). 

10  kil.  Boudry  (516m.).  La  petite  ville  de  ce  nom  (470  m*;  bdt: 
Maiion-de-VUlt)^  patrie  de  Marat  (1744-1793),  est  plus  bas  à  g.,  sur 
la  rive  dr.  de  l'Areuse,  i  20  min.  de  la  station.  Tramw.  de  Nencbâtel 

(p.  209). 

Les  *f«rgaa  de  PAsevM  ou  la  Bêtue  méritent  une  visite.  On  part  de 
la  gare  et  traverse  la  voie,  en  laissant  à  g.  le  viadue  du  ebemin  de  fer.  Puis 
on  passe  dan#  le  petit  village  de  TroUrodi^  et  avant  la  dernière  maison, 
on  deseend  à  g.  entre  deux  murs,  en  30  min.,  à  Tentrée  des  gorges.  Il  y 
a  un  sentier  en  partie  pratiqué  dans  les  rochers,  d'où  Ton  jouit  de  beaux 
coups  d^œil  dans  ces  gorges  pittoresques  et  boisées.  Au  bout  de  5  min., 
à  g.  jOA  ebemin  conduisant  au  ehaUt  aux  Clies  (contribution  pour  l'en' 
tretien  du  chemin).  30  min.  plus  loin,  à  dr.  dans  le  haut,  la  grûUe  aux 
Fourty  mii  a  une  grande  entrée  et  qui  est  d'un  accès  facile.  Ensuite,  du 
même  coté,  le  chemin  de  fer  de  Pontarlier,  avec  ses  tunnels,  et  plus  haut 
encore  la  route.  En  56  min.  (1  b.  40  de  la  gare  de  Boudry),  on  est  à  la 
halte  du  Cliaaip'dtt-MmKn  (p.  tlS).  Il  est  encore  plus  .commode  de  visiter 
les  gqrget  de  là,  en  descendant  àiBoudry>  Il  y  a  aufei  un  bon  sentier 
qui  y  descend  de  ChambreUen  (p.  311).  Billet  circulaire  de  Keuebâtel  à 
Chambrelien,  Boudry  et  Xeuchâtel  :  2«  cl.,  1  fr.  40-,  S<»,  1  fr. 

De  Boudry  au  Creux-da-  Fm  (p.  314),  3  h. 

La  toié  Araniibit  entruite,  sur  un  viaduc  grandiose,  la  profonde 
vallée  de  VAretbse,  qui  se  jette  dans' le  lac  à  g.  en  deçà  de  OovtaiUod^ 
on  se  récolte  le  meilleur  vin  rouge  du  canton.  —  14  kit  Bevaix 
(478  m.).  La  voie  se  rapprocbe  du  lac^  qu'elle  ne  quitte  plus  jusqu'à 
Yverdon.  —  18  kil.  Ootçier-St^A^êhin,  —  21  kil.  Vaumarcue,  qui  « 
un  beau  cbâteau  bien  conservé. 
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2Ô  kit  CkMMiM  (443  m.;  H*  de  VEcH^de-Franpe),  où  Vou  a.lorouvé 
beaucoup  d^' lestes*  de  eonstru^tloAS  lacustxes.  A  dr.,  dans  le  haut,, 
eut  Cûroelles  (468  ]&•)«  où  il  y  a  3  bloes  de  granit  brut  de  1  m.  50  & 
2  m.  50  de  haut,  posés  en  triangle,  qu'on  r^arde  comme  un  monu* 
ment  des  Suisses  en  mémoire*  de  La  bataille  de  Qr^uds/M|,  mais  qui 
sont  probablement  d'origine  eeitique.  Us  ne  sont  pas  visibles  du 
chemin  de  fer.  —  28  kil*  Onnem-Binivmars, 

33  kil.  €hNUliioil  ou  Grtmson  {lnùL:  du  LUm-d'Or^  de  la  Croix* 

Bouge,  de  la  Oare),  ville  pittoresque 'de  1708  kab.,  probHblement 

d'origine  romaine,  avec  un  beau  château  restauré^  au  bâton  de  Blouay 

(vue  de  la  terrasse).    Veglise,  qui  dépendait  jadis  d'une  abbaye  de 

bénédictins,  a  une  nef  romane  et  un  chœur  gothique. 

Le  château  de  Grandson,  qui  nasse  pour  avoir  été  bâti  vers  l'an  1000 
et  fut  le  b«tc«ati  dvla  fatjtfUé  âtelmânid  iuun«  MmH  ^J1475.a|i  pouvoir 
dea  Qemois  et  fut  qeeupé  en  1476  par  Charles  le  Téméraire,  due  de  Bour- 
gogne. Quelques  Hiem^ine?  plus  tard,  le  8  mars  147Ç,  le  due  fut  siurpria 
et  défait  aux  environs  de  0ràntlson  par  les  troupes  eonfédéréear  malgré 
la  supériorité  numérique  de  son  armée;  60000  hommes,  dit->on,  oontre 
9000O.    Les  Suisses  remportèrent  un  butin  énorme. 

La  voie  contourne  l'extrémité  S.-O.  du  lac  de  Neuchitel  et  fran- 
chit la  Thièle  ou  ToilCf  .non  loin  de  son  embouchure  dans  ce  lac. 

. .  Sï'khh  Tverdon  (437  tn.;  hât:  *de  Londres  ^  ch.  et  s.  2  fr.  5Q,. 
dî.  3;  du  PiMm),  ville  riante  de  6330  hab.,  yEburo4wnum  dea  Ro- 
mains, sur  la  Thièlo.  Jolias  promenades.  Le.  vieux  château, 
construit  en.  1136  paar  le  duc  Conrad  de  ^«Bhringen  et  q^i  fut  de 
1805  à  1825  la  maison  d'éducation  de  Pestalo^i,  comprend  actuelle- 
mèni  les-  écoles  municipales',  la  biblioth.QquB  .^t  un  iHl^sée  d'anti- 
quités cliques  ^  romainei  et  autres*  Près  du  cimetière  quelques 
Desteft  de  tours  d'un  Camp  romain,  —  A  V4  <1'^  *^  ^••'^  »  l^^  hain$ 
d' Yverdon,  avec  une  source  sulfureuse  et  un  Kurhaus  (p.  7  fir»)^  A 
c^^té,  la  pens.  la  Prairie  (5  à  6iT.)  et  la  Mainm  Bi£mche  C4fr.  à  4,50), 
toutes  deux  avec  des  jardins. 

Le  OhaMeron  (1611  m.),  dans  la  chaîne  du  Jura,  au  I7.-0.  d'Yverdon, 
offre  une  vue  étendue.  Dilig.  3  fois  ipar  joUr,  en  S  h.  1/4^  fcnir  Ste-Crotx 
(1106  m.  ;  pens..  Jacques),  au  pied  de  la  montagne,  d'où  ron  va  en  1  h.  Va 
à  j2  h.  au  sommet.  Ste-Croix  est  connue  par  ses  boites  à  musique.  Des- 
cente sur.  Fleurier  (p,  314),  en  1  h.  i/g.  par  une  bonne  route.  —  On  fait 
aussi  pour  la  yue  Tascension  de  V Aiguille  de  Beaulmt$  (IfiGSm.)  et  celle  du 
Mont-Suchet  (1596  m.),  en  3  h.  1/2  à  4  h. 

D'xvçrdon  à  Paiferne  et  à  rtibourg,  v.  p.  319. 

Le  chemin-  de  fer  quitte  ici  le  lac  et  s'ep^agedaus  la  large  vallée 
de  la  ThiUe  (ï>.  209),  formée  par  VOrhe  (p.»222)  et  le  Talent,  qui 
se  réunissent  non  loin  4e  la  stat.  à^Ependes,  On  a  à  l'O.  la  longue 
chaîne  du  Jura:  l'Aiguille  de  Beaulmes^  le  MoBt-.Suçhet  et^  pl^^ 
loin,  Dntre  ces  defux  montagnes,  le  Montr^d'Or,  la  Pent.  de  Yau^on 
et  le  Mbot^Tendre.  r^  47  klL  ChaoomayQrU^  A  Vt  ^-  ^  l'O,»  U 
petite  Ville  d'Orbe  (p.  222)  ;  omnibus  à  la  gare*  Puis  devx  tunnels, 
sous  le  Mû^remont,  —  53  kil.  Edei^enê.  On  entre  danf  la  .vallée 
bois^  de  la  Venogef  qui  communique  avec.  la.  Tt^lèle  par  le  ca^o^ 
d' Entreroches,  et  l'on  passe  à  la  Sarraat  (p.  22!i).     .     . 


60kil.  Penth<Uaz-Con9firkAj  (454  m.;  H.  des  ^and«'MotU*m), 
petite  ville. à  dr.  sut  une  colline  boisée^  Ligne  de  VaUorhe^  et  de 
pQnta,rlier,  v.  R.  64.  —  !p!ii  suite  la  valUe  de  U  Venoge.  —  68  kii. 
Buiiigny,  Au,  8.,  les  iiiontagnes  de  la  Savoie.  —  70  kil.  Benena* 

75  kili  hou^nne  (p.  238).  —  De  là  à  Qenève,  v,  p.  246. 


62.    Jh  Berne  à  Lanaanne  (Vevey), 

98kil.  0&9iiiv  dé  pbb  ira  JvKJk<SiUPLoii.  Jusqu'à  I^fibourg,  enlTttfn. 
k'iU  ih,  Pom»  3  Ir.  36i,  »  fr-  %  ei  t  fr.  70;  à  Ghesbiet^  en  8  b.  à  S  b.  Vt« 
p(mr  a  fr,  ^  Q  fr.  80  et  4  fr.  W^  juaa^'à  Lausaime,  en  8  b:  V4  à  4  b,,  pour 
10  fr.  30,  7  fr.  15  et  5  ft-.  10;  à  Genève  en  6  h.  1/3  à  6  h.  Va,  pour  l6'fr.  ÔÔ, 
il  fr.  60' et  8  fr.  80.  -^  Tour  a>T6r  direeteihent  h  Vevey,  ^^itter  fe'ebemin 
de  fer  II  Cbexbres.  •¥«•  à  ff^tftch^  vnv  tout  le  paMoni». 

Bernej  v.  p.  14&   Coup'  â'cBil  à  g.  sw  les  Alpes  BerBOises  et  les 

montagnes  des  vallées  de  la  Simme  et  de  la  Sariae,  où  l'on  disitingiie. 

suïtout  les  erétes  du  Brenlelre  (2d60  m.)  et  du  FoUérant  ('2S44  m.). 

Plus  à  dr.,  le  Molésou.   Mais  bientôt  une  fojrét  vient  masquer  la  vue. 

—  5  kil.  Bumplitz,  —  9  kil»  TharithamSi  On  passe  la.  Singine,  li^ 

mite  des  cantons  de  Berne  et  de  Ftlbourç.  ^-  14  kil.  Flamatt 

Ttè  FtiàMATT  A  LAtrPïv,  9  kil.  à  l'O.,  dîlîg.  8  fois  par  jour,  en  50mili., 
par  Neneneç^.  —  Xaupeii  {H,  '4e  VOutè)  est  Une  petite  ville  avec  un  vieux 
cb&teau,  au  confluent  de  la  Sfnçine  et  delà  Sarine,  célèbre  dans  Tbistoire 
de  la  Suisse  par  la  victoire  que  les  Bernois,  sous  les  ordres'  de  Rodolphe 
éfEpUMch  (p.  14^),  vcfmportèrent  en  1889  sur  les  boérgeois  de  Fri|>ou:èg  et 
les  npble«  de  TUecbtland,  4e  TArgovie,  de  Ifi,  Savoie,  et  de  la  Hauif:)tour- 
gogne.  On  a  élevé  en  io29  un  monument  commémoratif  sur  le  Br'amberÇy 
à  1/4  d*li.  an  liT^.  de  la  route  de  ^euenegg  à  Laûpen.  '* 

La  voie  fait  une  grande  cdurbe  et  passe  par  uh  tunnel  dkns  la 

vallée  verdoyante  de  la  Taferria,'  Ensuite  encore  "un  tunnel.  —  20 

kil.  SchmitteH,  —  26  kil.  Ùidli,  en  ail.  Dadlïigen.  Viaduc  de  30  m. 

de  haut.   Purs  une  plaine,  et,  au  delà  du  petit  vfilage^de  BcAlisivyl, 

qui  reste  k  g.,  l'imposant  *viiâditc  deQranfesy^  de  333^ m.  de  liong  et 

76  U.  de  bhut,  sur  la  vallée  profondemèiit  éiiesiisséé  de  \a-  Satine, 

'  32  kil.  ^riboiirg,  en  ail.  Tnfihurg,  ^  HÔTteLS:  *8è6*ii  ou  Sckteeigér- 
hef  (cb.  t.  e.  3  à  S  fi-.;  d€.  1/85;  df.  8,  p:  6  à8>-,  B.  dv  fmtcoài:  de  f«  Têfe-i 
Jlfoire  <ob.A.c.  \fr.50k2y  d&.i,/di.  a,  p.  6.50})  ^  Ut  Çr^x-BiatuM,  mo> 
deste;  ff.-P.  JB§lUvue^  recoifiiipkandé,  i^.l^minf  d^  la  ville,  au  4età,  du  graud 
pont  suspendu.  .      .      i  .    ■ 

Ffihourg  (640  m".)',  cbéf-lieù  du' canton  du  même  nom  et  de 
Tancien  VechtVaridj  foudée  vers  1178  par  le  duc  Bertbold  IV  tfe  Zaebi 
ringen,  est  bâtie  sur  unie  presqu'îl'e  baignée  par  la  Sarine,  dans  un 
site  analogue  à  celui  dè'lâerne,.  et  elle,  a  encore  de^  restes  de  forti-, 
âc^tîons.  Elle  compte  13328  bal).,  dont  là  majçrité  parlent  français. 
Ffil^burg  est  sur  la  limijke  des  langues  et  oiî  parle  encore  rallemanà 
dans  la  ^ille  basse.  11  y  a  depuis  1389  une  ui^iversité  catl^oliq^ue. 
Qn  n|a  guère  du  cbemîn^dë  fer  une  l^^o  dû  sitè.grai^diosé  de  c^etfe 
ville.   LJb  tour  suivant  demaJidel  b.  V» 

^W  pre.na^t  à  g.  à  1,*.  gare,  on  passe  î^  ï  {glUe^rote^afi^tfi^  qpi  i^sj; 
moderne,  et  arrive  en  7  min.,  par  un  il^^bo^rg,  à  une< place  d'où  p%rt' 
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à  g.  la  rue  du  Mus/e  (t.  ci -dessous).  La  rue  de  Lausanne  mène 
ensuite  tout  droit  à  la  place  de  V Hôtel -de-ViUe,  Là  se  trouve  un 
vieux  tilleul  creux,  de  4  m.  50  de  tour,  les  branches  soutenues  par  des 
piliers.  La  tradition  raconte  qu'après  la  victoire  de  Morat,  un  Jeune 
Frlbourgeois ,  à  l'exemple  de  TÂthénien  après  celle  de  Marathon, 
accourut  tout  d'une  traite  jusqu'à  la  ville  et  tomba  épuisé  en  criant 
«victoire» ,  avec  une  branche  de  tilleul  qu'on  planta  et  qui  est  de- 
venue cet  arbre.  A  dr.,  VMUH  de  ville,  vieille  eonstructiôn  qui  a  rem- 
pUC(é  le  château  des  Zahringen  et  qui  a  une  tour  goth.  octogone  de 
lÔii.  —  Nous  continuons,  à  g.  de  l'arbre,  pat  la  rue  du  Tilleul,  où 
nous  passons,  à  g.,  devant  une  statue  du  P.  Qr^g.  Oirard  (m.  1850). 

La  cathédrale  "'St-NicoIiAS,  située  plus  loin,  est  une  belle  église 
goth.,  commencée  en  1283,  restaurée  au  xv^  s.  et  en  1860.  Belle  tour 
de  86  m.  de  haut,  datant  de  1470-1492.  Curieux  bas-relieft  au 
grand  portail,  représentant  le  Jugement  dernier. 

Le  giitnd  <>''/'<'«  Qui  a  67  registreg  et  7800  tufanx*  a  été  conMmii  par 
Aloys  Mooser  (m.  1839),  dont  on  voit  le  buste  à  g.  de  rentrée.  On  en  joue 
tous  les  jours  en  été,  à  1  h.  1/3  et  à  8  h,  du  soir,  les  samedi  et  veilles  des 
fêtes  seulement  à  1  h.  1/3.    Bntrée,  1  tr.    Il  y  a  des  <lan««  goth.  renar- 

auables  dans  .le  chœur  et  un  tableau  de  ^schteandefi^  Sie  Anne  et  la  Vierge, 
ans  la  deuxième  chapelle  de  dr.  Les  trois  fenêtres  du  chœur  ont  des 
vitraux  modernes,  St  Nicolas  et  d'autres  saints.  A  Ventrée  du  chœu^,  au 
pilier  de  dr.,  une  plaque  en  mémoire  du  célèbre  jésuite  (kMi$iu9  (m.  1&97)^ 
dont  la  tombe  est  a  St-Michel  (v,  ci-dessous). 

£n  prenant  à  g.  derrière  St- Nicolas,  où  est  la  potte,  on  arrive 
au  *OBANb  PONT  SUSPENDU ,  qul  a  247  m.  de  long  et  se  trouve  à 
51  m.  au-dessus  de  la  Sarine.  Il  a  été  construit  en  1834  par  l'in- 
génieur français  Chaley,  Le  tablier  est  supporté  par  six  câbles,  de 
374  m.  de  long,  composés  chacun  de  1056  fils  passant  sur  des  piliers 
à  chaque  extrémité  et  profondément  ancrés  dans  le  sol. 

£n  remontant  la  rive  dr,,  on  arrive  en  8  min.  au  pont  pe  Gottb- 
BON,  qui  est  du  même  genre,  mais  de  1840.  Il  a  227  m.  de  long  et 
75  m.  d'élévation,  au-dessus  de  la  vallée  de  Qotteron  q.ui  débouche 
dans  celle  de  la  Sarine.  —  En  suivant  le  chemin  de  L'auti«  coté, 
prenant  à  dr.  au  bout  d'env.  Ô  min.  un  sentier  qui  raccourcit  et  en- 
suite encore  à  dr.,  on  descend  par  la  vieille  porte  de  BourguiUon  et 
passe,  à  12  min.  du  pont,  à  la  chapelle  de  Lorette,  qui  date  de  1648 
et  qui  a  été  restaurée  en  1888.  Belle  vue  à  dr.  sur  1a  ville  et  plus 
loin  à  g.  sur  la  vallée  de  la  Sarine ,  qui  est  barrée  par  upe  digue. 
Il  y  a  à  5  min.  de  la  chapelle,  à  dr.,  un  escalier  par  où  l'on  descend 
à  la  ville  basse,  pour  retourner  sur  la  rive  g.  en  passant  à  une  fon- 
taine, à  l'église  8t-Jean,  de  l'anc.  ordre  de  Malte,  et  sur  le  pont  du 
même  nom.  De  là  oïl  retourne  directement  à  la  gare  à  g.,  en  ^4  à^^,, 
ou  bien  l'on  monte  en  5  min. ,  par  un  escalier  à  dr. ,  à  l'hôtel  de 
ville,  et  l'on  va  de  là  par  la  ville  à  la  gare,  aussi  en  1/4  d'h. 

Le  Musée  Cantonal,  dans  la  rue  du  Musée  mentionnée  p.  218 
est  encore  à  voir  si  on  en  a  le  temps.  Il  est  installé  dans  lé  lycée, 
près  du  cottage  Bt^Michel ,  qui  a  été  fondé  en  1580  par  le  père  Oa- 
nisius,  avec  l'église  qui  en  dépend. 


à  Lausanne,  ESTAVAYER.  tV.  R.  69,    219 

Dan»  9  sAlIes  du  ree-de-ebansAéef  le  *mu8Éb  Masobllo,  légué  à  U 
villa  par  la  duebesse  Adèle  Colonaa,  née  d'Affry,  de  Fribours  (m.  1879), 
connue  comme  sculpteur  sous  le  nom  de  Marcello.  Il  se  compose  de 
scnlptureif  et  de  peintures  de  Tartlste,  de  peintures  de  Begnault,  Hébert, 
Delaer<4z,  Fortuny,  Courbet,  etc.  ;  de  meubles,  etc.  Gomme  sculptures  de 
Marcello,  un  Obeik  abyssin  et  la  Pythie  du  Orand  Opéra  de  Paris.  U  y 
a  aussi  une  gâterie  de  peinture  cemtonnile.  —  Au  i^'^  étage ,  dans  5  salles, 
une  ricbe  collection  d'antiquités  lacustres,  romaines  et  suisses,  une  col- 
lection ethnographique,  des  armes,  des  armures,  des  médailles,  etc.  —  Au 
^  étage,  dans  2  salles,  des  collections  de  zoologie  et  de  physique.  —  Au 
3^  étage,  des  collections  de  minéralogie  et  de  botanique. 

Db  FsiBOUBO  A  YvBBDOM:  51  kil.,  chemin  de  fer,  en  3  h.,  pour  3  fr.  76 
et  3  fr.  65.-6  kil.  Be^faux,  oh  il  v  a  un  énorme  remblai  sur  lequel  la 
Sûmeu  passe  par  un  aqueduc  de  135  m.  de  long.  Stat.  de  OroUey^  Lé- 
ehellett  Couttet  et  Corceueti.  —  33  kil.  Paterne  ^  aussi  sur  la  ligne  de  la 
vallée  de  la  Brqye  (p.  331).  On  traverse  la  Brofe  et  la  Glane.  —  37  kil. 
(Mgp.  —  33  kil.  letaTayer  (hôt.  :  de  la  Maium-de-YitU^  du  Cerf\  petite  ville 
avec  le  pittoresque  ^UUtau  de  Chitnoux,  sur  le  lae  de  Jfeuehâiel  (p.  309). 
Bat.  à  vap.  3  fois  par  jour  pour  Neueh&tel,  par  CorUttttod  et  Au^ernier. 
—  38  kil.  Chejfre».  —  43  kil.  rvonand,  sur  une  langue  de  terre  qui  s'avance 
dans  le  lae,  i  rembouchùre  de  la  M^ntue^  oh.  Ton  a  trouvé  des  antiquités 
romaines.  —  51  kil.  Tverdan  (p.  316). 

De  Fbiboub«  au  lao  Noib,  à  5  h.  au  8.-E.,  dans  la  vallée  de'  la  Sin- 
gine,  dilig.  tous  les  jours  en  été,  en  4  h.,  ^hr  Reehthalden  tXTU^eyen.  Le 
lae  IToIr  (1066  m.)  est  un  lac  poissonneux  entouré  de  hautes  montagnes 
et  où  sont  les  bain»  Domène  (eau  sulfureuse),  qui  sont  bien  organisés 
C*pen».  4  à  6  fr.,  ch.  1  àS  fk-.).  Vue  étendue  du  Kaiêêréççêchtost  (3186  m.), 
au  S.-E.  du  lac  (S  h.  avec  un  guide),  sur  VOberland  Bernois  et  les  mon- 
tagnes  du  Valais.  —  Du  lac  Xoir  à  Charmey^  par  la  Chésalette  (3  h.  l/j),  v. 
p.  306  ï  à  nouney  par  le  Gantristy  p.  153. 

Excursion  très  intéressante  de  Pribourg,  en  4  h.  i/a  à  5  h.,  à  la  *Berra 
(1734  m.).  On  suit  d'abord  une  route  de  voitures,  par  iTorly,  dans  un  joli 
site,  sur  la  QiriM^  et  par  le  Mouret  (3  h.).  Ensuite  on  monte  an  sommet 
(3  h.  i/a),  par  un  chemin  muletier  passant  au  Couein-Berra.  Vue  étendue, 
sur  le  Jnra,  les  lacs  de  Veuehfttel,  de  Morat  et  de  Bienne  et  les  Alpes. 
Descente  snr  VahoMê  (p.  906)  en  s/4  d'h.,  an  lae  Noir  en  1  h.  l/g. 

Au  delà  de  Fribouig,  on  voit  continueUement  à  g.  les  montagnes 
de  la  Tftil^  de  la  Slmme  et  de  Fribouxg,  surtout  le  Molésoiu  A  g., 
la  Olane,  aux  rives  abruptes,  et  un  pont  à  quatre  arches  où  passe  la 
route.  —  37  kil.  Matran,  —  40  kil.  Rosé,  —  42  kil.  JVeyrus.  — 
45  kil.  CoUem.  -^  48  kil.  tHkiéntm,  Oaènrttre' plds  loin  dans  la 
valUt  à€  la  Glane,  —  53  kil.  ViUaA-St-'Fiefte,  A  g,,  les  versants 
fertiles  du  Qibloux  (1203  m.)  et  le  couvent  de  la  FUle-Dieu, 

57  kil.  SonOBt  (775  m.  $  h^t  :  *du  Cerf,,  de  la  Cou^ronne,  *(2e  la 
Oroix^ Blanche),  petite  ville  encore  taut^  de  1885  faaK,  dans  un  dite 
pittoresque,  sur  la  Qlane  et  sur  une  eoUine.  Le  château^  fonde  au  x®  s. 
par  les  rois  de  Bourgogne,  est  occupé  par  l'administration.  Vveilift 
église  goth.,  qui  a  dés  stalles  avec  des  sculptures  gf<ftesques.  A  l'ex- 
trémité S.  de  la  colline,  une  grosse  tour  roa4«  «t  un  jardin  public, 
d'où  l'on  a  une  jolie  vue. 

]9mbba«cb.  de  19  kil.  sur  BuUe  (p.  dEjS),  traiet  en  63  min.^^our  1  fr.  65 
et  1  fr.  36.    Stations:  VwiêUràenât  SkOei  et  Vaufrux  (p. '354). 

62kiL  Siviriez,  Puis  un  tunnel  (761  m.).  —  67  kil.  Va.ùderen8, 
sur  la  ligne  de  partage  des  eaux  de  la  Glane  et  de  la  Broyé.  A  dr., 
la  vallée  de  la  Broyé,  avec  la  ligne  de  Payerne,  et  la  petite  ville  de 
Éùe  (p.  220).  —  73  kil.  Oton-le-Chàtel  (724  m.).    On  traverse  dans 
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une  tranchée  le  roeher  que  sunnonte  le  château  d'Oion  et  au  S. 
duquel  est  la  station.  Oron-la-Vilte  (t.  ci'-dessous)  est  à  dr.,  dans  le 
bas.  Ensuite  on  descend  et  on  traverse  la  Mionnaz,  puis  la  Broyé. 
--  77kil.  Paletieux  (y.  ci > dessous).  Puis  on  remoAte  un  peu,  à 
travers  une  jolie  contrée.  —  86  kil.  Stat.  de  Cbexbres  (620  m.). 

Le  ^Signal  do  iDbezbrM  (655  m.  ;  *hdttl  du  Signal,  avec  jardin),  à  S5  min. 
de  la  gare,  offre  une  vue  superbe.  En  baa^  la  plus  grande  partie  du 
Léman;  à  g.,  Yevey^  au-dessus,  de  g.  à  dr.,  le  col  de  Jaman.  la  Dent  de 
Jaman  et  les  larges  Rochers  de  Kaye,  les  cimes  jumelles  de  la  Tour- d'Aï 
et  de  Mayen;  plus  loin,  le  Grand -Kœveran  et  la  Dent  de  Mordes.  Au 
fbud,  au  milieu,  la  pyramide  du  Mont-Catogne  ;  à  sa  g.,  les  dmes  neigeiues 
du  Mont-Velan  et  du  Grand  -  Combin  ;  puis  les  montagnes  de  la  Savoie, 
avec  la  Dent  d*pche.  —  Pour  aller  à  Vevey,  on  n'a  pas  besoin  de  retour- 
ner du  Signal  à  la  gare,  mais  on  peut  descendre  directement  en  35  min. 
au  village  de  Ghexbres. 

De  Cbexbrbs  a  Vbvby:  7  kil.,  voit,  publiai) e  k  tôds  tes  trains,  trajet 
en  49  min.  (1  h.  Va  en  sens  Inverse).  La  route  traverse /7A«ar6r««  (96  min.  ; 
593  m.;  hfit.  :  ^Victoria,  avec  jardin  et  belle  vue,  pens.  dep.  5  ft.;  *Lion 
d'Or),  gros  village  qui  a  un  vieux  chiteau  et  d'où  I*oi^  peut  se  rendre  en 
35  min.  à  la  Stat.  de  lUvat-St-Saphorin  (p.  347).  Ensuite  la. route  descend 
vers  Vevey,  en  offrant  des  coups  d'œil  ibagnifiques  sur  le  lac  de  Genève 
et  les  montagnes  de  la  Savoie.  La  fin  du  trajet  est  désagréable;  on  passe 
entre  des  vignes  entourées  de  murs,  et  Von  rejoint  la  route  de  Lausanne, 
-th.   Vevey,  v,p.  340.  '    ' 

Ensuite  un  tunnel  de  460  m.,  et  l'on  a  une  **Yue  surprenante 
du  lac  de  Genève  et  de  ses  montagnes ,  à  paitir  des  Pléiades  et  de 
la  Dent  de  Jamau,  au-dessus  de  Vevey  (la  ville  est  cach^),  de  la 
vAlJbâfi  du  Bhdne  et  des  montagnes  de  la  Savoie,  jusqu^au  Jura.  ï>ans 
le  bas ,  quantité  de  villages  entre  des  vignes.  Un  tunnel  en  deçà 
de  Grandvdux  (CtUly).  On  aperçoit  Lutry,  Pully  et  Ouchy,  au  bord 
du  lac.  En  haut,  à  dr.,  Lausanne.  Tunnel  et  viaduc.  —  94  kil.  La 
Conversion  i Lutry),  Encore  un  grand  viaduc,  sur  la  Paudiney  un 
dernier  tunnel,  et  Ton  rejeint  la  ligne  de  Vev^y. 

98  kil.  Lauscmne  (p.  23d>.  --  D'ici  à  OaUve,  v.  p.  246. 
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103  kil.  €rbIiiv  db  tBBl  '  Tnijèt  en  4  h.  I/3.    Prix  :  8«  el.,  1  fr:  15;  9fi  «1., 
5fr.  35.  .      • 

Jusqu'à  BaUaieux  (21  kil.) ,  v.  oi-  dessus*   Oh'  im^ërst  la  jolie 

vallée  de  la  Broyé,  ^  24  kil.  Fahùsieux^^kaltii    A  g^«  le  Village, 

avee  ua  château  en  ruine,  r-  26  kiL  ChâHUênà.  •  A  10  mia*  au  N.- 

E.rOrén'laMViUie{M.  et^ee^ue).  —  31  kiL  EeuUeHs-nRw»   A  dx.„ 

SUT  UiAïauteur,  Bue  <707  pi.;  hèt,i  Mcdson  d»  ViUe,  Fleur  vU  Lffè), 

petite  ville  dounée  pu  un.  vieux  château  y  slir  unie  ooKina^'-rr 

37  kil.  Bressonaz.  ■.   .   > 

38  kil.  Xottdon  (515  m.  ;  hflt .-  du  Pont,  dt  la  Courùniu,  de  la 
Ville)j  vieille  ville  de  2647  hab.,  le  Minodunuyri  des  Romaifis,  llbng- 
temps  capitale  du  ,pays  de  Vaûd,.  Châteaux  dé  Varouge  et  de  Èôche- 
fort.    Jolie  église  gothique. 

JBncore  deux,  ponts  sur  la  Broyé,  —  44  kl^.  l^cens,  qui  a  un  vi^ui(t 
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cliâteau  pittoresque.  —  48  kU.  Hcnniez.  A  g.,  le  vieux  cbâteaii  de 
Sutpiettrt  tt  son  église,  sur  uu  haut  rocher.  —  51  kil.  Qrunges- 
Marnand. 

ô^kll.  TKfétïke  (453  m.;  hôt::  ♦de  POuts,  delà  OtQi^-jBlatiche)^ 
vieille  ville  de  9637  hab.,  peut^étH»  le  Fatemiatifm  des  Romains, 
<|tji  Alt  soKiveiit  au  moyen  âge  la  réddence  des  roic  de  Bourgogne. 

La  reine  Berthe,  femme  de  Rodolphe  II  de  Bourgogne  (91S-987),  y 
ibnda  une^  églifle  et  use  «bbaye  de  •  bénédif tiaa.  'l'f>«f s  W^o-  et  ceux 
de  leur  fils  Conrad  ont  été  retrouvé?  en  1864,  et  inhumes'  dans  réglée  ac- 
tuelle. On  y  montre  aussi  une  sellë  dc^  la  feîne,  dans  laquelle  «e  volt  ifn 
trou  fttit  peur  )plaicer  ga  quenouille.  Le  souvenir  de  la  prinesue  eflt  tou- 
joilrs  vivant  dan«  la  qi^ntrée,  où  Ton  narle  epeor«  plMs  qu^ail^eurs  avee 
admiration  «du  temps  où  la  reine  Berthe  filait*. 

De  Payerne  à  Fribourg  et  à  Yverdon^  v.  p.  219. 

La  y  allée  d^  la  Broyé  devient  plate  et  maréci^eusç.  —  §2  kil. 
Cortetttg,  —  '66  ]L{t:'Doin'pierft\  —'  67  kftV  tffmiêtiier, 

70  kil.  AveneUes  (463  m.;  hÔt:  •de  la  Oouromu,  de  Ville), 
VAventicum  des  Romains ,  jadis  ciipjtale  de  THelvétie  et  actuelle- 
m9Ptpe.<4te  ville  d,t  1Ç64  hah.  , 

Des  rentes  d''un  amphithéâtre  et  surtout  de  Tenceinte  témoignent  de 
Taneienne  prospérité  de  la  ville,  tlîi  chdiéau  du  moyen  âge,  à  rentrée, 
oee«pe  la^  plaid»  de  la  fdriet«Me  roihainfl.  Au,Jf;-Q.  «Bf'iinè  '«blafniie  Qe 
mATMie  eorinibienne ^  Ab  13  m.  de  haut,  d'un  teinple  d'Apollon  et  qu'on 
appelle  le  dgogniery  parce  qu'il  y  avait  durant  des  siècles  i^h  nid  de  ci- 
gognefi.  Le  muiêé  de  la  société  archéologique  «Pro  Aventléum*  j^ossëde 
les  aati^ités  trouvées  à  Avenches:  mo6aï(|ue0 ,-  fragtnenCs  de.  colonnes, 
InscHpttons  et  toutea ■  aortes  d'ustensiles,  et  c'est  dans  son  jardin  que  ee 
trouvent  les  restes  dé  l'amphithéâtre  romain.  Le  gardien  demeure  près 
de  l'église  (petit  pourboire). 

74  kil.  Faoug  (H.  du  Soleil,  H.-P.  Wicky),  où  l'on  arrive  au 
bord  du  iM  dé  Xoràt  (435  m.),  le  laeus  AventicenHs  des  Romains, 
appelé  au  moyen  âge  Uechtsee.  il  a  9  kil.  de  long.  Si^paré  de  icelui 
de  Neucbâtel  par  une  étroite  arête,  le  Mont-Vûlly  au  N.  et  le  Char- 
rnontel  au  S.,  il  communique  cependant  avec  lui  par  la  Bràye, 

78kil.  Korat,  en  &l\.,Murten  (464  m.;  buffet j  hÔt:  de  la  Cou- 
ronne^ *de  la  Croix j  ch.  1  fr.  50  à  %  dî.  Î.ÔO',  v.  c.,  p. 4.50;  du  Lion; 
Pens.  Kauer,  au  bord  du  lac,  pas  chère),  vieille  ville  de  2360  hab., 
avec  une  enceinte  bien  conseryée.  Elle  est  connue  par  la  bataille 
dft  1476  (v.  ci-'dèssous) ,  avj^nt  laquelle  elle  résista  lu  jours  k  Tar- 
tiUerie  de  Charles  le  Téméraire,  avec  une  garnison  de  15(K)  Ber- 
nois, commandée  par  Adrien  de  Bubenberg.  Ses  rues  étroites  sont 
bordées  d'arcades  et  elle  est  dominée  par  un  vie,ux.c/^a<caM.  Il  y  a 
à  la  maison  d' écçtle  une  collection  d'armes  bourfeirîgnohnes.,  A  l'ex- 
trén^lté  S.  ,de.la  ville,  un*  grand  e'tahlissemerit  de  bains  dans  le  lac. 

Un  obélisque  en  inarbre,  érigé  en  1839,  i  i/a  h.  au  S.  de  Morat,  près 
Au  Ue,  rappelle  la  bataille  du  39  juin  147é,  partie' la  plu«' sanglante  4e  la 
ftilale  trilogie  du  puitsant  due  d»  Bourgolne^  qui  patéM-Beê  tnésors  à 
Grandsmi  (p.  916),  sa  gloire  à  Mont,  et  la  vie  a  Kaney.  Lee  Bourgui- 
gntms  perdlreal  15<30O  hommes  et  tout  leur  matériel  de  gveive. 

Vu  HoEÀT  ,A  NEirciïATfeL,  baf.'  à  vap'.  9  fois  par  jour,  trajet  en  3  h.  1/2. 
Le  bateau  travei^e  -  le  laé  pour  se  diriger  yen  MoHer  et  P^az ,  à  l*Xl.  du 
Afont-VuUy  (609  m.).    Ensuite  11  va  à  Sugiet  et  il  paMe  st)us  un  pont  de 
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fer  pour  descendre  U  Broyé.  A  TO.,  la  chaîne  du  Jura,  depuis  le  Weissen- 
stein  jusqu'au  Ghasseron.  Le  bateau  entre  à  la  Stmge^  dans  le  lac  d«  iVett- 
ehàtel  (p.  906)  et  se  dirige  au  8.-0.  sur  CtMlr«>»,  puis  au  N.-O.  sur  S^ 
Biaise  et  NeuchàUl  (y.  p.  909). 

Le  chemin  de  ier  quitte  ensuite  le  lac.  —  82  kU.  Charmey,  en 
alL  Gaimit9,  A  g.,  le  Grand- Moo»,  bas -fonds  mis  depuis  peu  en 
.culture.  —  d6kil.  Chiètreif  en  ail.  Keraerê,  —  89kil.  Froêêes,  eu 
ail.  Frasehds,  —  92  kil.  Kallnaeh, 

97  kii.  A»xbtTg  (451  m.  ;  hôt.  de  la  Churanne),  vieille  ville  de 
1249  hab.,  sui  une  île  de  TAar.  A  côté  de  Téglise,  le  château  de  ses 
comtes,  qui  vendirent  leur  territoire  à  Berne,  en  1351.  On  traverseen- 
suite  l'Aar.  —  102  kii.  Lyss,  sur  la  ligne  de  Bienne  à  Berne  (p.  12). 


64.   De  Lausanne  à  Pontarlier,  par  Vallorbee. 

78  kil.  GnMiiT  DB  FSE.  Trajet  en  2  h.  l/^  à  8  h.  Priai:  :  7  fr.  70^  5  fr.  36, 
3  fr.  70.  C'est  la  ligne  directe  de  Lausanne  a  Paris  :  597  kil.,  env.  10  h.  1/2 
en  express,  58  fr.  K),  39  fr.  65,  36  fr.  06. 

Jusqu'à  Co88onay  (15  kil.) ,  v.  p.  217.  La  ligne  de  Pontarlier 
laisse  ensuite  à  dr.  celle  d'Yverdon,  près  de  VUlars'  Luasery^  — 
23  kil.  La  Sarru  (502  m.  ;  hôt  :  Maison-de-  Ville),  petite  vUle  qui  a 
un  vieux  château.  Deux  petits  tunnels.  —  28  kii.  Amex  (546  m.), 
stat.  pour  Orbt  (hôt,  des  JDeiuc' Poissons) ,  vieille  ville  de  1947  hab., 
à  */4  d'h.  au  N.,  dans  un  site  pittoresque,  sur  VOrbe,  qu'y  traversent 
deux  ponts.  Elle  fut  la  capitale  de  la  Petite-Bourgogne  au  x^  s.  et 
elle  a  conserve  de  ce  temps  les  deux  tours  de  son  château.  Jolie 
vue  de  la  terrasse. 

Ensuite  on  a,  d'abord  à  dr.,  puis  â  g.  une  vue  magnifique  des 
Alpes ,  du  Mont-Blanc  à  la  Jungfrau.  La  voie  décrit  de  grandes 
courbes ,  et  on  passe  à  Bofflens,  —  34  kil.  Croy-BomainmôHer,  à 
Vth.  de  Romainmôtier  (700  m.;  hôt  de  la  Maison-de-Ville),  une 
vieille  petite  ville.  —  Puis  on  longe  des  collines  boisées.  A  dr., 
dans  la  vallée  profonde  de  ÏOrbe,  le  village  dit  les  Cte'es,  avec  un 
château.  Dans  le  haut,  sur  la  rive  g.,  le  village  de  Li^nerolles,  d'où 
Ton  peut  faire ,  en  2  h.,  une  excursion  très  intéressante  au  mont 
Suchet  (1596  m.),  et  le  village  de  Ballaigues  (*H.-P.  la  Sapinière  ; 
*P.  Maillefer,  à  10  min.  à  TE.,  p.  4  à  6  fr.),  une  station  d'été.  En- 
suite deux  petits  tunnels.  —  42  kil.  Le  Day,  où  s'embranche  la 
ligne  du  Pont  (v.  ci-dessous).   Puis  on  traverse  l'Orbe. 

46kiL  Yallorbei  (768  m.;  hôt:  *d^  Genève,  à  la  gare;  dt  la 

Croix' Blanche,  de  Ville,  pas  chers),  localité  de  2147  hab.,  au  pied 

du  Mont'd'Or  (1463  m.),  reconstruite  en  majeure  partie  depuis  1883, 

à  la  suite  d'un  incendie.  Elle  fait  un  grand  commerce  d'horlogerie. 
Db  VALLoaBBs  AU  PoKT  :  13  kil.,  eh.  de  fer,  en  40  min.  Jusqu'au  (4  kil.) 
Day,  V.  ei-dessus:  On  monte  ensuite  à  dr.  sur  le  versant  boisé  de  la 
Dent  de  Vaulion.  Joli  coup  d'œil  à  dr.  sur  Vallorbes.  Tunnel  de  400  m. 
On  longe  enfin  le  lae  Breneiy  dont  la  décharge,  au  N.,  se  perd  dans  les 
rochers  par  des  «entonnoirs»  et  coule  sous  terre  jusqu'à  1  h.  de  distance, 
pour  former,  330  m.  plus  bas,  la  prétendue  source  de  V  Orbe. 
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13kil.  L*  P«mt  (^Mi.  de  la  Truite),  petit  village  au  8.  de  la  Dtnt  de 
VétMom  et  séparé  du  lae  Brenei  par  une  digue  avec  «n  pont. 

La  *D«at  de  Yaalimi  (1488  m.)  présente  à  VO.  une  paroi  de  roeher 
escarpée,  de  MO  m.  de  haut,  et  à  TB.  une  pente  douce  ^  couverte  de  pâ- 
ittrages.  On  arrive  au  sommet  en  1  h.  lA  du  Pont  (guide  agréable),  vue 
magnifique,  sur  le  lae  de  Joux  et  le  lae  des  Rousses,  à  TE.  duquel  est  le 
Nofrment,  qui  s'étend  jusqu'à  1»  Dôle;  au  S.-B.,  sur  une  partie  eonsidé- 
rable  du  lae  de  Genève,  et  au  fond  sur  la  elMÎne  du  Mont-Blanc,  les 
Alpes  du  Valais  et  TOberland  Bernois. 

Le  1*0  de  Jw,x  (1008  m.),  jolie  nappe  d'eau  vert<elair  de  9  kil.  de  long  et 
1600  m.  de  large,  est  desservi  par  un  petit  bat.  à  vap.  qui  va  jusqu'au  Roehe- 
ray  (60  min.,  60  c).  Il  s'arrête  à  l'^ioS^flyc,  petit  village  dans  un  joli  site,  sur 
la  tlve  B.,  d'où  l'on  fait  en  S  h.  l'aseension  intéressante  du  ntMit  Tendre 
(1080  m.)  ;  puis  au  Ideu,  village  sur  une  hauteur  de  la  rive  O.,  invisible 
du  bateau;  à  Oro^jeem  et  à  Bimue,  sur  la  rive  E.;  enfin,  au  Riycheraf 
(hôt.  Bellevue),  à  l'extrémité  B.  du  lac.  Un  omn.  mène  en  1/4  d'h.  du 
Roeheray,  au  Sentier  (hdt.  :  *pens.  Ouignard,  de  l'Union,  de  Ville,  du  Lion- 
d'<>r),  village  prospère  dans  un  beau  site.  9/4  à^^-  pivs  haut,  sur  VOrbe, 
le  Broêtu»  (lOlOm.;  hôt.:  de  la  Lande,  de  France),  qui  a  des  forges.  De 
là  à  BoUe,  par  le  eol  de  Marehairwt,  5  à  6  h.  -,  v.  p.  387. 

Yallorbes  est  tête  de  ligue  ;  le  train  rebrousse  chemin  et  entre, 
en  montant  rapidement  par  une  grande  courbe,  dans  la  vallée  boisée 
de  la  Jaugnenas.  Tranchées  et  2  tunnels.  —  57  kil.  Hôpitaux" 
Jougnty  première  stat.  française,  avec  la  douane.  La  voie  francMt 
la  croupe  supérieure  du  Jura  et  descend  dans  des  vallées  boisées  et 
rocheuses.  —  69  kil.  Frambourg,  A  g.,  sur  la  hauteur ,  le  fort  de 
Joux  (p.  214).  Ensuite  le  déÛlé  de  la  Cluse  et  un  pont  sur  le  Doub$. 

72  kil.  Pontarlier  (p.  215). 

66.   Genève  et  lee  environs. 

Arrivée.  Qakb  db  Coshavik  (pi.  DS),  pour  les  lignes  du  Jura-Sim- 
plon  et  de  Paris-Lyon-H éditerranée ,  sur  ia  rive  dr.,  dans  le  haut  de  la 
rue  du  Hont-Blane.  Oarb  db  Obuève-Saux -Vives  ou  des  VùUemdes,  pour 
Annemasse,  Cluses  (Chamonix),  Annecy,  le  Bouveret,  etc.,  sur  la  route  de 
Bonne  ville  (pi.  F8;  tramway  pour  la  plaee  du  Molard  et  de  là  pour  la 
gare  de  Gornavin).  L'heure  des  lignes  françaises  retarde  de  69  min.  sur 
celle  des  lignes  suisses  (v.  p.  331).  —  Omnibus^  de  ces  gares,  90  c.  à  l'aller 
et  60  c.  au  retour,  de  6  h.  du  m.  à  9  h.  du  s.,  et  la  moitié  en  sus  la  nuit, 
autant  pour  30  kilos  de  bagages  et  ensuite  10  ou  30  e.  par  10  Kilos  d'ex- 
cédent. —  Statiovs  pbs  bateaux:  rive  S>  du  lac,  au  Jardin  Anglais;  rive 
K.,  au  quai  des  Plquis,  et,  pour  les  express,  au  quai  du  Mont-Blanc. 

Hfttels.  Sun  la  bxvb  dh.,  avec  vue  du  lae  et  des  Alpes  :  *JB.  NaliwMl 
(pif, F 3),  quai  du  Léman;  *-a.  deê  Bergues  (pl.a,D4),  quai  des  Bergues; 
•if.  de  Bweie  (pl.b,  D4),  *ff.  de  la  Paix  (pI.c,D4),  tous  deux  ouai  du  Hont- 
Blane  (eh.  t.  e.  dep.  4  fr. ,  rep.  1.60,  S  à  4  et  5,  p.  10,  om.  1.36,  av.  bag.); 
*J7.  Beau- Rivage  (pl.d,K4),  quai  des  Pâquis  (eh.  t.  c.  dep.  6  fr.,  3«  dé.  3 
à  4,  di.  4  à  6,  p.  10);  *B.  d*AnaUUrre  (pi.  e,  £4),  quai  du  Hont- Blanc 
(ch.  t.  c.  3  fr.  à  3.60,  rep.  1.60,  3  et  4,  p.  dep.  8);  —  *ff.  Biehemond  (pl.r, 
E3-4),  rue  Adhémar-Fabri,  avec  vue  du  côté  du  pont  du  Mont-Blanc  (eh. 
t.  e.  dep.  3  fr.  ou  3.60,  rep.  1.36  à  1.60,  3  et  3.60,  p.  dep.  7  ou  8).  —  En- 
core sur  la  rive  dr. ,  mais  près  de  la  gare  et  sans  vue,  de  Q^  ordre:  M. 
8ui$te  (pi.  p,  D3),  rue  du  Mont-Blanc  (c^.  t.  c.  dep.  3  fr.  ou  3.60,  rep. 
1.36,  3  et  4);  S.  de  GeaHe  (pl.q,D3),  même  rue  (ch.  t.  e.  3  fr.  60à3,  cQ. 
3.60,  V.  c);  ff.  TermintU'Baur  (pl.a,I>3),  ff.de  la  aare,  H.  de  la  Monnaie, 
à  la  gare.  —  Sus  la  bivb  o.:  *B.  Métropole  (pl.g,D6),  au  Jardin  Anglais, 
avec  vue  du  lac  (Américains  ;  ch.  t.  c.  dep.  4  fr.,  rep.  1.60,  4  et  6,  p.  dep.  10)  ; 
•B.  de  VECU  (pi.  h,C4),  aussi  avec  vue  du  lac  (ch.  t.  e.  3  fr.  à  3.6D,  ^  dé.  3, 
dî.  4,  p.  dep.  8);  *H.  du  Lac  (pl.k,D5;  eh.  t.  e.  3  à  6fr.,  di.  4  et  soup. 
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3.50,  V.  e.^  p.  dep.  11);  *Ii.  de  Ut  Poate  (pl.i,  B4;  Alléttuuids -,  eh.  t.  e. 
3  fr.  50  à  4,  di.  3.50  et  boud.  3,  v.  c.)^  S.  dt.Piitris  (pLl,  D5),  avec  yne 
8ttr  le  iM  (eh.  et  s.  3  fr.  à  3.50)  ;  *B.  Ktctom'eifpL  n,iE6),  ra«  Fienre-Fatio,  1 
(eh,  4.  «.  â  à  4  fr,  rep.  1.35,  3.60  et  3,  p.  7  à  10);  ff.  (tu  Jfftnt-i}<«M«  4e 
laBaUmce  (pi.  b,G4),  du  Grande  Aigle  (pLo,D&),  .<4«  Nord  (eb.  t.  e.  dep. 
3  fr.^  d2.  3),  tous  rue  du  Rhône.  - 

Pentâons»  généralement  bonnes.  6iMt  lasive  mi.  (pl.B<Fl-4):  S.-P. 
Roih  (pl.&,I>4),  me  du  Jfont-Bhme,  10 (p .6  à 9  fr.);  Mme  Riehardet,  même 
rue,  6  à  8  (6  fr.);  Jackson  -  Fromont ,  rue  Pvadier,  1  (5  à  6fr.);  Mme  Bu- 
fwnin-TcuekoHy  me  Levrierv  15,  pl|iee  des  Alpai  (H  fr.)i  Mattrt^  nie  6e- 
vray,  3.,  plaee  des  Alpes*,  Moràardti  .boul.  Junes-Fasy,  3  (5  à  6  fr.);  S.-P. 
Belieoue^  route  de  Lyon,  39>d3^  aree  jardin  (5  à. 7  ff.).  —  8ijb  la  bits  o., 
QVARTiBR  6. -S.  eu  DBS  Mkvx-ViTBft  (pl.D-Fô'S):  Picoré ^  plaee  de  la  Mé- 
tropole, 3,  Jardin  Anglais  (42  è  4&  fr.  pttr  senfc.)^  Vumer^  quai  Pierre-FaAio, 
13  (6  iV.):  Mmét  lÀvet  é  Otobeiy  quai  des  Eaux-Vives,  3  (6  fr.);  Mme  Boveiy 
id.,  3  (5  a  6  fr.);  Fischer  Sceursy  quai  des  fiaux-Vires,  avenuB  de  la  Gre- 
nade, 3  (ô  à  6lr.)v  Béràrd^  me  du  Rhône,  59  (6fr.).  ^ -Sus  la  bivb  e., 
QUAitTiEx  S.-^O.  ou  DE  pLAivPALAis  (pi.  A-C4->8)-:  FMÊTe  " MtMiey ^  maison 
des  Trois^Rois,  piaqe  fiel>Air;  3  (5  £r.)  ;  .Beau^atte^  rue  Géaésal-Dufoar,  30 
(dep.  5fr.);  Breuleusc,  houl.  die  Fiadnpalais,  4  0t  6(6.à8fr.);  P.  du  Rkâne^ 
id.^  ^8  (5à6  fr.);  Mmes  ^a&ar«A<.  Rqnd-Point  de  Plainpalais,  5  (Ô.àTfr.); 
Fleischmçmny  id.,  6  (5  à  $  fr.)  ;  Mmt  Durciffourd^  boul.  dés  ïliilosophes,  3 
(4.  fr.  50  à  5)  ;  A.  Mouard^  id.,  7  (6  fp.SO  i  6)  ;  JTnie  Cîftiippttï*,  id.,«15  (4  fr.  60 
à  5)  ;  Jiumndi  chemin  Daneet ,  .3.  C4  4  <ô  fe.).;  MUé  Talion^  chemin  d«s  Jfi- 
neteries,  7  (dep.  4  fr.).  —  Entre  PLAijïPAiiAis  «t  les  Eaux -Vives,  au  S.  : 
Welien-Anibernjfy  place  ToBpffer,  6  (5  à  Bfr.);  Retferclwhy  Petii^Florissant, 
13  (160  fr.  par  mois).  —  A  Chaupel  -  sùn  -  Abvb :  H.-P.  Beau^S^wr  (8  ft., 
en.  dep.  1  fr.  60)  et  B.-P,  la  Roteraie. 

0afé»>c9staarants.  G.  du  Nord%  as/jez  eher;,C  de  la  CourQune  et  G.  de 
Oenètèy  tous  au  Orand-Quai  du  Lac  (pl.pB);  0.  du  Théâtre^  au  Théâtre 
(table  d'hôte  à  midi  1/4  e^  à  7  h.,  3  fr<  60,  v.  e.)i  Kioe^fW.  dèi 'Battions^ 
grand  jardin-restaur.,  promenade  des  Bastions  (p.  239),  en  été,  où  il  y  a 
souvent  concert  (déj.  à  midi,  3  fr.  60). 

Brasseries:  ri^e  g..,.' <^Uftr)ftdiff»>'-^ué  IHL'SiLfine^  QB,  près  du  Jardin 
Anglais,  très  fréquenté;  Berger ^  même  rue,  48;  L.  Muller^  même  t\xj^  63; 
F.  Landolty  en  face  de  rtfniversîtê  et  du  iardin  des  "Bastions^  brass.  de 
Bâte  et  ea/é-'breus.  de  V  Opéra  y  près  du  théâtrci  — .  rive  dr.,  Taverne  An- 
glaisey  rue  des  Alpes,  4  (déj.,  de  11  h:  à  3  h.,  3  fr.  50,  v.  c.)  ;  breus.  du  Jardin 
des  Alpesy  plaee  des  Alpes;  brass.  de  J!fttnfc/i,  boul.  James-Fazy,  3;  Jœger^ 
rue  Chantepoulet.  —  Brasseries  hors  de  la  Ville  :  î^'eiber,  route  de  Chêne, 
avec  une  grande  salle  et  une  terrasse  ombragée;  brass.  81- Jean  (pl.BS), 
d'où  Ton  a  une  belle  vue,  etc. 

Fiacx'ds:  course,  dans  la  ville  et  les  faubourgs,  1  à  1  pers.,  1  fr.  60; 
malle,  50  c;  l'heure,  1  à  4  pers.,  3  fr.  60;  1/4  d'h.  en  plus,  65  c.  La  nuit, 
de  10  à  6  h.  /lu  1^'  avril  au  30  sept,  et  de  8  h.  à  8  h.  en  hiver  :  course, 
1  à  4  pers.,  3  fr.  35;  l*héure,  3  fr.  75, 1/4  d'h.  en  plus,  1  fr.  Les  ooehers  de 
Oenève  sont  enelins  à  surfaire  ;  faire  les  ^fix  drkswtncè  et  noter  le  numéro 
d*un  âacfe  pour  le  cas  où  Ton  aurait  à  se  plaindi^e. 

Tnunirayf.  Tbamwayb  obdimaibes;  de  la  gare  de  Gornavin  <pl.  D3), 
par  le  pont  du  Hont-Blanc,  la  place  du  Môlard  Cpi- 1>6),  la  place  Neuve 
et  le  rond-point  de  Plaitîplais,  a  Carouge  (p.  333) ,  et  de  la  ga^  de  Cor- 
navfn  pat  la  plaee  du  Molard  et  le  Cours  dé  Rive,  ai  la  i/we  de»  Smux- 
Vives  (p.  333),  à  Chêne  et  à  Annemasse  (p.  386).  —  TbaitsiTay  Albctbiqub, 
du  Petit- Saceonnexy  par  la  gare  de  Gornavin  et  la  place  Bel- Air  à  Ohampel 
..(10  à  30  c).  —  TBAtaWAYS  A  vapbub  ou  Chemin»  de  fer  à  voie  étroite  pour 
les  envi  tons:  Veyrier^  St-Juhen^  Vemier^  Feifne^ytHc.  p.  281  8  334. 

Bateaux.  Bateavx  a  Vapeur  sur  le  lac',  v.  p.  !^  et .958;  Stations  à 
Genève ,  v.  p.  383.  Il  y  à  des  bhteauy  qui  font  plusieurs  foiâ  le  jour  le 
tour  du  Peut  Lac  y  en*9h.,  Sans  arfêt,  par  Believùe,  Versoix,  Coppet, 
Céligny^  Nyon,  Tougues,  Anières,  Corsier,  Bellerfve,  fa-  Belette  et  Oologny. 
On  fait  souvent  aussi  lè  tour  de  tout  le  Ittc,  env.  de  9 h*.  1/2  du  piat.  à  7  h. 
1/2  du  soir.  —  Bateaux  a  bamiîs,  toour  promenades  sur  !e  lac,  Ie$  meilleurs 
&  la  jetée  des  Pâqufs  et  au  Jardin  Anglaiis,  60  e.  à  1  fr.  30  Theure,  puis 
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90  à  60  e.  par  1/9  b.,  selon  le  bateau.  Batelier,  1  fr.  90  rhenre,  puis  60  e. 
par  l/s  b.  —  Bateaux  à  voiles  :  1  fr.  50  et  3  fr.  50  Tbeure,  puis  75  6.  et  1  fr. 
25  pariAb.,  plus  le  batelier  (obligatoire),  eomme  ei-dessus.  On  tous  remet 
le  tarif  imprimé.  Les  prix  sont  augmentés  de  moitié  le  soir,  à  partir  de 
6  ou  de  7  b.  Il  est  défendu  de  s*approeber  en  bateau  du  pont  du  Mont- 
Blane,  à  eause  de  la  rapidité  du  courant. 

Mayaain».  Genève  est  célèbre  par  son  borlogerie  et  son  orfèvrerie.  On 
y  fabrique  plus  de  UOOOO  montres  par  an.  Les  montres  contrôlées  officiel- 
lement sont  marquées  sur  le  mouvement  du  poinçon  d'Etat  de  Oenève. 
Maisons  renommées,  entre  autres  :  Tâcheron  é  GonatanHny  rue  des  Moulins, 
1  ;  Bachmann^  KahHy  Pateky  Philippe  é  C^*,  tous  sur  le  Orand-Quai  ;  (?otoy- 
Leresche  é: Jlls^  quai  des  Bergues,  31;  Plojoux^  rue  du  Rbône,  \\  J.  Rosiel^ 
id.,  13;  Henry  Capt^  id..  17;  Wirthy  place  du  Molard,  11.  —  Graveur,  M.  H. 
Bovy^  surtout  pour  méaailles,  rue  Ghantepoulet.  Opticien,  Th.  SHehlinç^ 
quai  des  Bergues,  39.  —  Boîtes  à  musique,  chez  F.  Conchon,  place  des  Al- 
pes, 9,  et  rue  des  Pâquis,  2;  O.  Baker-Troll  et  Cf**,  rue  Bonivard,  6.  —  Ar- 
ticles pour  pbotograpbes,  chez  Fabre  é  Borrey^  rue  du  Marché,  14.  —  Plantes 
des  Alpes,  au  Jardin  Alpin^  chemin  Dancet,  2. 

Librairies:  Oeorg  et  0**,  rue  de  la  Gorraterie,  10;  Bnrkhardt^  place  du 
Molard,  2;  Sftapelmohrt  rae  de  la  Gorraterie,  24;  A.  Cherbuliez^  rue  Bovy- 
Lysberg. 

Théâtre  (p.  230),  tous  les  soirs  en  hiver.  Prix  :  2  à  5  fr.,  un  peu  plus 
élevés  en  location.  —  Xonaali  sur  le  quai  des  Pâquis  (pi.  E  3),  avec  café- 
concert,  tous  les  soirs  à  8  h.  ;  entrée,  1  à  3  fr. 

GoneerU.  Goncerts  d'orgue  à  la  cathédrale  (p.  238),  les  lundi,  mercr.  et 
sam.  en  été,  à  7  h.  1/3  du  soir;  1  fr.  Autres  concerts:  au  Bâtiment  Elec- 
toral (pi.  B5),  le  dim.  après-midi  en  hiver;  au  théâtre^  tous  les  quinze  jours; 
en  été,  au  Jardin  Anglais^  souvent  le  jeudi,  avec  fontaines  lumineuses; 
place  des  Alpes  (pi.  DE  3)  et  au  Kiosque  des  Battions  (p.  224). 

Bains.  Baiks  chauds:  B.  de  la  Poster  place  de  la  Poste  (40 cabinets) ; 
B.  des  Alpesy  rue  Lévrier,  5,  etc.  —  Baids  du  lâ.g:  Écoles  de  natation^  au 
quai  des  Eaux -Vives,  rive  g.,  et  à  la  jetée  de  la  rive  droite  (pi.  10,  F4), 
réservées  aux  dames  de  8  à  11  b.  du  matin.  —  *Baik8  du  Bhôvb,  au-dessus 
du  pont  de  la  Machine  (pi.  G  4)  :  30  c.  en  commun,  60  c.  à  part,  avec  le  linge. 

Poste  centrale:  rue  du  Mont-Blanc  (pi.  D3  et  p.  326),  ouverte  de  7  h. 
du  mat.  à  8  h.  du  soir,  le  dim.  seulem.  de  8  h.  à  10  h.  et  de  11  h.  à  1  h. 
—  Télégraphe  central  (pi.  B  4),  rue  du  Stand,  toujours  ouvert. 

Expositions.  Exposition  permanente  de  la  soeiiti  des  Amis  des  Beaux- 
ArUy  à  TAthénée  (p.^),  dans  la  sem.,  de  10b.  à  6  h.;  le  dim.,  de  11  à  4. 
Entrée,  1  fr.  —  Exposition  municipale  des  Beaux-Arts^  tous  les  ans,  en  août 
et  en  sept.,  au  Bâtiment  Electoral  (v.  ei-dessus). 

Panorama  (pi.  B4),  maintenant  le  Siège  de  Be\fort  en  1870 -71  y  par 
Berne-Bellecour  (1  fr.)  et,  dans  une  dépendance,  un  plan-relief  de  Genève 
en  1860  (50  c). 

Cours  pablios  et  gratnltsi  à  TUniversité,  tous  les  soirs  en  hiver,  à  8  h. 

Xtablisssment  byuothérapique,  à  Champel-sur-Arve  (tramway,  halte  de 
la  Cluse).    Médecin,  le  Dr  Okttz.    Vue  de  la  Tour  de  CJiampel  (60  c.). 

Bureau  de  reaseif  nemente  de  V Association  des  Intérêts  de  GenHe^  qnai  du 
Mont-Blanc,  5;  renseignements  gratuits  tous  les  jours,  excepté  les  dim. 
et  fStes,  de  10  h.  à  midi  et  de  2  à  4. 

Genève  (375  m.),  en  ail.  Oenf,  en  ital.  Oinevra,  chef-lieu  du  plus 
petit  canton  (106  738  hab.)  de  la  Suisse  après  celui  de  Zug,  en  est 
par  contre  la  ville  la  plus  riche.  Elle  compte  plus  de  78000  hab., 
dont  216  millionnaires.  Elle  est  située  à  Textrémité  S.  du  lac  Lëman, 
à  Tendroit  où  les  flots  azurés  du  Rhône  s'en  échappent  avec  la  rapi- 
dité de  la  flèche.  Le  Rhône  coupe  la  ville  eu  deux  :  sur  la  rive  g., 
lé  vieille  ville f  siège  de  Tadministration  et  centre  du  mouvement,  avec 
les  faubourgs  de  PlainpalaiSy  au  S.-O.,  et  des  Eaux- Vives,  à  TE.; 
sur  la  rive  dr.,  le  quartier  St'Oervais,  avec  le  faubourg  des  Pâquis, 
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à  l'E.  Les  deux  parties  se  sont  développées  d'une  façon  extraordi- 
naire depuis  qu'on  a  rasé  les  anciens  remparts,  après  1850. 

Histoire.  Genève  apparaît  au  i^^^  s.  av.  J.-C.  sous  le  nom  de  Oeneva^ 
comme  ville  des  AUobroges  (César,  De  Bello  GallieOf  I,  6-8),  dont  le  pays 
fut  transformé  en  province  romaine.  Elle  devint  capitale  du  royaume  de 
Bourgogne  en  448,  échut  avec  lui  aux  Francs  en  533.  revint  au  nouveau 
royaume  de  Bourgogne  au  ix^  s.  et  passa  avec  lui  a  TEmpire,  en  1033. 
Conrad  II  s'y  fit  couronner  roi  de  Bourgogne  en  1084.  Les  Genevois  pro- 
fitèrent des  longues  rivalités  entre  leurs  évêques,  les  comtes  de  Genève  et 
les  comtes  et  ducs  de  Savoie,  pour  conquérir  bien  des  libertés.  Ils  s''al- 
lièrent  à  Fribourg  en  1518  et  a  Berne  en  1536.  Il  se  forma  alors  deux 
partis  dans  la  ville,  celui  des  Huguenots  (partisans  des  confédérés,  en  ail. 
«Eidgenossen»)  et  celui  des  Mameui^  partisans  de  la  maison  de  Savoie. 

Ce  fut  au  milieu  de  ces  discordes  q^ue  commença  Ja  réforme  reli- 
gieuse, à  laquelle  Genève  adhéra  immédiatement.  L  évêque  transféra  en 
1535  sa  résidence  à  Gex.  L'année  suivante  arriva  à  Genève  un  théologien 
expulsé  de  France  pour  ses  opinions,  Jbam  Calvin,  proprement  Caulvin 
ou  Chauvin^  né  à  Noyon,  en  Picardie,  en  1509.  Il  était  très  éloquent.  Il 
se  joignit  à  Farel^  alors  principal  prédicateur  de  la  réforme  à  Genève,  et 
il  acquit  bientôt  une  si  grande  influence  sur  toutes  les  affaires  de  TEglise 
et  de  TEtat,  qu'il  y  put  introduire  en  1541  une  discipline  rigoureuse,  qui 
dégénéra  en  intolérance.  Cartellio^  qui  niait  la  prédestination,  fut  banni 
en  1540;  Michel  Servet^  médecin  espagnol  qui  s'était  échappé  de  Vienne  en 
Dauphiné,  parce  qu'il  avait  écrit  contre  le  dogme  de  la  Trinité  (de  Trim- 
tatis  erroribus)^  et  qui  était  de  passage  à  Genève,  fut  arrêté  en  1553,  sur  la 
demande  de  Calvin,  et  condamné  au  supplice  du  feu  par  le  (îrand  Conseil. 
Genève  doit  à  Calvin  la  fondation  de  son  Académie  (1559),  qui  y  fit  fleurir 
les  sciences  et  fut  surtout  importante  pour  l'enseignement  de  la  théologie 
réformée.    Il  mourut  dans  cette  ville  en  1564. 

Les  tentatives  que  les  ducs  de  Savoie  firent  pour  assujettir  de  nouveau 
Genève,  en  particulier  au  commencement  du  xvii^  siècle  (v.  p.  239),  res- 
tèrent sans  résultat.  Plusieurs  princes  protestants,  qui  voyaient  en  elle  le 
boulevard  de  l'église  réformée  (Hollande,  Hesse),  lui  envoyèrent  des  som- 
mes considérables  pour  ses  fortifications. 

Le  xviii^  s.  fut  rempli  des  querelles,  souvent  sanglantes,  entre  les 
classes  inférieures  et  les  anciennes  familles  («citoyens»),  seules  en  posses- 
sion du  pouvoir  et  des  professions  lucratives.  Les  écrits  de  /.-/.  Routseau^ 
né  à  Genève  en  1713,  y  exercèrent  naturellement  aussi  leur  influence.  Son 
Emile  et  son  Contrat  êociai  furent  brûlés  en  1763  par  le  bourreau,  comme 
«téméraires,  scandaleux,  impies  et  tendant  à  détruire  la  religion  chrétienne 
et  tous  les  gouvernements*. 

Genève  devint  en  1798  le  chef-lieu  du  département  du  Léman^  et  elle 
est  entrée  dans  la  confédération  helvétique  en  1814,  eomme  32®  canton. 
Le  gouvernement  conservateur  fut  renversé  en  1846  sous  James  Faxy  et 
remplacé  le  37  mai  1847  par  une  constitution  démocratique  qui  est  encore 
à  peu  près  celle  d'aujourd'hui. 

Les  deux  parties  de  la  ville  que  sépare  le  Rhône  sont  reliées 
entre  elles  par  six  ponts.  Celui  qui  est  le  plus  en  amont,  le  magni- 
fique *pont  du  Hont-Blano  (pi.  D  4-5),  de  260  m.  de  long  et  16  m. 
de  large,  conduit  directement  de  la  large  rue  du  Mont-Blanc,  qui 
descend  de  la  gare ,  au  Jardin  Anglais  (p.  227).  Entre  le  pont  du 
Mont-Blanc  et  le  jxmt  des  Bergues,  d'où  l'on  y  arrive,  se  trouve 
Vîle  de  RoiMseau  (pl.D4),  plantée  d'arbres  et  où  s'élève  la  statue  de 
J,-J.  Rousseau,  bronze  par  Pradier  (1834).  Au  pont  de  la  Machine, 
le  troisième,  se  trouvent  la  station  centrale  d'électricité  et  les  bains 
du  Rhône  (p.  225).  Le  fleuve  est  plus  loin  divisé  en  deux  par  une 
île,  où  est  le  quartier  le  plus  ancien  de  la  ville,  récemment  en  partie 
démoli. 


Mon,  Brunawick,  GENEVE.  IV,  R,  65.    227 

Aux  abords  de  ces  ponts,  sur  Tune  et  Tautre  rive  du  fleuve,  s'é- 
tendent des  quais  brillants ,  avec  de  riches  magasins ,  en  particu- 
lier, sur  la  rive  g.,  le  Orand-Quai,  et  sur  la  rive  dr.,  le  quai  des 
Bergues,  A  la  suite  de  ce  deniler,  au  N.-E.,  est  le  quai  du  Hont* 
Blaae  (pi.  D  £  4) ,  d'où  Ton  a  une  *vue  superbe  de  la  chaîne  du 
Mont-Blanc,  qui  est  visible  à  peu  près  dans  toute  son  étendue  et 
qui  présente,  par  un  temps  clair,  un  spectacle  magnifique. 

C*est  à  cette  distance  seulement  qu^on  se  rend  exactement  compte  des 
hauteurs  relatUes  des  sommets  de  cette  chaîne;  à  Chamonix  le  spectateur 
se  trouve  dans  un  voisinage  trop  immédiat  pour  pouvoir  en  juger.  On 
peut  bien  apprécier,  en  particulier,  la  différence  considérable  qui  existe 
entre  Taltitude  du  Mont-Blanc  lui-même  (4810m.)  et  celle  de  TAiguille 
du  Midi  (3843  m.),  qui  le  suit  à  g.  Plus  à  g.  encore,  les  Grandes  Jorasses 
et  la  Dent  du  Géant  ;  en  avant  de  la  chaîne  du  Mont-Blanc,  le  groupe  des 
Aiguilles  -  Rouges  ;  puis,  au  premier  plan,  la  pyramide  du  Môle,  sur- 
gissant de  la  plaine,  accompagnée  du  pic  neigeux  de  TAiguille  d^Argen- 
tière;  toujours  plus  à  g.,  le  large  Buet,  et  enfin  la  croupe  allongée  et  ver- 
doyante des  Voirons,  qui  ferme  le  panorama  de  ce  côté,  comme  le  Salève 
à  dr.    Indicateur  des  montagnes  sur  la  balustrade. 

Près  du  quai  s'élève  le  monument  Bnmiwick  (pi.  £  4),  monu- 
ment superbe,  sur  les  plans  de  Franel,  érigé  par  la  ville,  légataire 
de  sa  fortune  (env.  20  millions),  au  duc  Charles  II  de  Brunswick 
(m.  1873). 

Un  escalier  flanqué  de  deux  lions  gigantesques  en  marbre  jaune,  par 
Cain^  monte  à  une  plate-forme  où  est  construit  le  monument,  imitation  de 
celui  de  Can  Signorio  délia  Scala,  à  Vérone.  11  se  compose  d'une  sorte 
de  baldaquin  en  marbre  à  trois  étages,  dont  celui  du  milieu  renferme  un 
sarcophage  avec  la  statue  couchée  du  duc  et  des  bas-reliefs,  par  Jguél. 
Aux  angles,  six  statues  d'ancêtres  du  défunt:  Auguste,  Othon  TEnfant, 
Charles-Guillaume,  Frédéric-Guillaume,  Henri  le  Lion  et  Ernest  le  (Con- 
fesseur; elles  sont  par  Seheenewerk^  Thomoê^  A.  MiUei  et  Kisslinç.  Plus 
haut,  à  la  pyramide,  les  Vertus  chrétiennes,  les  Apôtres,  etc.  —  La  statue 
équestre  en  bronse  du  duc,  qui  terminait  autrefois  le  monument,  a  dû  être 
enlevée,  parce  qu^elle  était  trop  lourde,  et  se  trouve  à  côté. 

A  la  suite  du  quai  du  Mont-Blanc  vient  le  quai  des  Pâquis,  où 
est  le  Kursaal  (pi.  £  3;  p.  225).  Plus  loin,  une  jetée,  avec  un  phare 
à  feux  scintillants,  et  le  quai  du  Léman,  qui  s'étend  jusqu'aux  villas 
de  Secheron.  —  Dans  la  rue  du  Mont-Blanc,  le  nouvel  hôtel  des 
Postes  (pi.  D  3)  dont  la  façade  à  colonnes  est  richement  décorée. 

Sur  la  rive  S.  du  lac,  à  g.  en  venant  du  pont  du  Mont-Blanc, 
s'élève  depuis  1869  le  Monument  NtUiontd  (pi.  D  5) ,  THelvétie  et 
Genève,  groupe  en  bronze  par  R.  Dorer,  érigé  en  mémoire  de  l'entrée 
de  Genève  dans  la  Confédération,  en  1814.  —  A  côté,  le  Jardin 
Anglais  ou  la  promenade  du  Lac,  avec  café-restaur.,  où  il  y  a  souvent 
concert  le  soir  en  été.  A  l'entrée,  à  g.,  une  colonne  barométrique.  Au 
centre,  une  fontaine  et  les  bustes  en  bronze  à* Al,  Calame,  par  Iguel, 
et  de  Fr,  Diday,  par  Bovy.  Dans  un  kiosque  est  un  relief  du  Mont- 
Blanc  au  6(X)0^,  visible  gratuit,  le  dim.,  de  9  h.  à  3  h.,  et  moyen- 
nant 50  c.  les  autres  jours.  Il  a  8  m.  de  long,  le  Mont-Blanc  0  m.  79 
de  haut,  et  le  rapport  de  la  hauteur  à  la  longueur  est  de  2  à  1. 

Puis  le  quai  des  Eaux-Vives  (pi.  EF5),  près  duquel  on  voit 
dans  le  lac  deux  blocs  de  granit,  dont  le  plus  gros,  dit  pierre  du 

ib* 
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NUon,  passe  pour  avoir  servi  d'autel  sous  les  Romains,-  pour  des 
sacrifices  à  Neptune.  Il  y  a  à  reztrëmité  du  quai  une  jetée  avec  un 
jet  d'eau  de  35  m.  de  hauteur,  qui  marche  les  dim.  et  fêtes  en  été 
et  qu'on  illumine  quelquefois  (p.  225).  Non  loin  du  quai,  la  salle 
de  la  Réformation  (pi.  E  6) ,  où  se  donnent  des  concerts  et  où  se 
trouve  le  Calvinium  (souvenirs  de  Calvin,  collection  ethnographique, 
etc.;  50  c),  et  un  plan^relief  de  JéruBolem,  par  lUès. 

En  suivant  la  rue  d'Italie,  à  dr. ,  près  de  l'hdt.  Métropole ,  et  en 
montant  ensuite  quelques  pas,  on  arrive  à  la  promenade  St^Antoine 
(pi.  C  D  6) ,  une  terrasse  plantée  d'arbres.  A  dr.  est  le  collège  St- 
Antoine,  fondé  en  1559,  à  g.  (E.),  V observatoire.  Un  peu  plus  loin 
au  S.-E.,  sur  une  colline,  la  chapelle  russe,  aux  coupoles  dorées,  et 
à  côté  le  buste  en  bronze  de  l'écrivain  R.  Tœpffer  (m.  1846). 

La  cathédrale  {St-Pierre;  pi.  06),  au  point  culminant  de  la  rive 
g.,  est  surtout  une  église  romane,  qui  fut  achevée  en  1024,  par  l'em- 
pereur Conrad  II,  mais  elle  a  été  transformée  aux  xii^  et  xin®  s.  et 
défigurée  à  l'extérieur  au  xviii^  s.,  par  uu  portique  corinthien.  Elle 
est  en  restauration. 

Intérieur.  —  Le  eonelerge  demeure  derrière  le  chœur,  rue  Farel,  8, 
et  rentrée  des  visiteurs  est  à  eôté  du  chœur.  Entrée  libre  dans  la  sem. 
de  1  h.  à  3  h.  A  d'autres  heures,  sauf  le  dim.  de  10  h.  à  midi,  90  c.  par 
pers.,,  1  fr.  pour  une  société  au>des8ua  de  5  pers.  Visite  des  tours,  1  fr. 
pour  1  à  5  pers.  et  30  e.  par  pers.  en  plus.  L  édifice  est  à  trois  nefs,  avec 
transept.  A  dr.  de  l'entrée  latérale,  le  tombeau  du  due  Henri  de  Roha», 
chef  des  protestants  sous  Louis  XIII,  qui  fut  tué  à  Rheinfelden  (p.  19), 
en  1638;  de  sa  femme  Marguerite  de  SuUjf  et  de  son  fils  Tanerède,  sarco- 
phage en  marbre  noir,  reposant  sur  deux  lions,  et  statue  assise  moderne, 
par  Iguel.  Sous  la  chaire,  Tancien  escabeau  de  Calvin.  Dans  la  grande 
nef,  sous  une  pierre  tumulaire  noire,  repose  le  cardinal  Jean  de  Brogny 
(m.  1436),  président  du  concile  de  Constance.  Un  monument  noir  dans 
la  nef  du  S.  rappelle  la  mémoire  dî' Agrippa  d'AtOnçni  (m.  1690),  éerivain 
et  confident  de  Henri  IV  de  France,  mort  exilé  à  Genève,  après  avoir  rendu 
des  services  à  la  ville.  —  A  eôté  de  Téglise,  la  belle  ekapeUe  de»  Macchabées 
du  style  goth.  (1406),  restaurée  de  1878  à  1888  et  ornée  alors  de  vitraux. 
—  Concerts  d^ orgue ^  v.  p.  335. 

L'hôtel  de  ville  (pi.  C  5-6) ,  à  peu  de  distance ,  est  un  bâtiment 
massif  et  lourd,  dans  le  style  florentin,  remarquable  cependant  à 
l'intérieur  par  la  rampe  qui  remplace  l'escalier,  et  qui  permettait 
autrefois  aux  conseillers  de  monter  en  litière  au  sortir  de  la  salle 
des  séances.  —  L'arsenal  (pi.  G  5),  en  face ,  renferme  le  musée  his- 
torique genevois,  qui  comprend  des  armes  anciennes  et  modernes, 
les  échelles  de  «l'escalade»  (v.  ci-dessous)  etc.;  il  est  ouvert  le  dim. 

et  le  jeudi  de  1  h.  à  4. 

Dans  le  voisinage,  Orand'Rue,  40,  est  la  maison  où  naquit  Jeem- 
Jacques  Rouueau  (1713-1778),  oui  était  fils  d'un  horloger.  CSelle  qu'on 
donne  à  tort  comme  telle,  au  n^  37  de  la  rue  Rousseau,  rive  dr.  du  Rhône, 
était  alors  la  demeure  de  son  grand-père. 

Le  musée  Fol  (pi.  C5),  ainsi  nommé  de  son  fondateur,  qui  Ta  donné 
à  la  ville,  Orand'Rue,  11,  à  dr.  dans  la  cour,  comprend  une  précieuse 
'collection  d'antiquités  grecques,  romaines  et  étrusques,  provenant  de 
fouilles,  ainsi  que  des  antiquités  et  des  curiosités  du  moyen  âge  et  de 
la  renaissance.    Il  est  ouvert  le  dim.  et  le  jeudi  de  1  h.  à  4  h. 

Le  prolongement  de  la  Orand'Rue,  la  rue  de  la  Cité,  aboutit  dans  le 
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bas  à  la  rue  des  Allemands,  dû  se  trouve  une  jolie  fontaine ,  dite  «nonti- 
f»e»(  de  V Escalade  (pi.  G 4).  Elle  rappelle  la  dernière  tentative  des  Savoyards 
contre  Genève,  qui  faillit  alors  tomber  en  leur  pouvoir,  en  1003.  On  fête 
eneore  l'anniversaire  de  TEsealade,  le  13  décembre. 

Un  portique  à  colonnes  à  côté  de  l'hÔtel  de  ville  conduit  à  la 
Treille,  promenade  plantée  de  marronniers.  Plus  bas  est  le  jabbim 
BOTAKIQUE  (pi.  BC5-6),  Créé  en  1816  par  le  célèbre  Aug.  de  Can- 
dolle  (m.  1841).  On  y  voit  à  la  serre  des  bustes  en  marbre  de  natura- 
listes genevois  célèbres. 

La  pBOMENADE  DES  Bastioks  ,  où  est  le  Kiosque  des  Bastions 
(p.  224) ,  séparé  le  jardin  botanique  des  bâtiments  de  l'Université. 
On  y  volt  un  David  par  Chaponnière ,  la  pierre  aux  Fées  ou  aux 
Dames, [une  prétendue  pierre  druidique,  avec  quatre  figures,  et,  à 
TE.,  le  modeste  monument  du  géologue  Oosse. 

L'Université  (pi.  B  6),  construite  de  1868  à  1872,  sur  la  prome- 
nade des  Bastions,  se  compose  de  trois  bâtiments  réunis  par  deux 
galeries  vitrées.  Au  milieu  sont  les  salles  de  cours  et  les  labora- 
toires ,  à  TE.  les  collections  d'antiquités ,  de  monnaies  et  de  mé- 
dailles et  la  bibliothèque,  à  l'O.  le  musée  d'histoire  naturelle.  Sur 
la  place,  devant  l'édifice  central,  le  buste  à^Ant.  Carteret  (m.  1889), 
conseiller  d'Etat  qui  fit  beaucoup  pour  l'instruction  publique  à  Ge- 
nève ,  bronze  par  Gharmot  (1891).  Dans  le  vestibule ,  le  buste  en 
bronze  de  l'écrivain  genevois  Mare  Monnier  (m.  1885),  par  Dufaux. 
Derrière,  le  modèle  du  monument  de  Saussure  à  Chamonix  (p.  273). 
L'université  compte  70  professeurs  et  env.  500  étudiants. 

La  bibliothèque,  fondée  vers  le  milieu  du  xvi^  s.,  compte  env.  190000 
vol.  et  16000  manuscrits.  La  salle  Lullin,  à  dr.  de  l'entrée,  publique 
les  dim.  et  jeudi  de  1  h.  à  4  h.  et  visible  les  autres  jours  moyennant  un 
pourboire,  contient  350  portraits  anciens  et  modernes  de  savants,  de  ré- 
formateurs et  d'hommes  d'Etat  genevois  ou  oui  furent  en  relation  avec 
Genève.  Les  plus  précieux  manuscrits  sont  dans  des  vitrines:  Homélies 
de  St  Augustin,  sur  papyrus,  du  vi^  s.;  tablettes  avec  les  comptes  de 
Thôtel  de  Philippe  le  Beau  (1908),  etc.  11  y  a  en  outre  beaucoup  de  mi- 
niatures, provenant  en  partie  du  trésor  de  Charles  le  Téméraire,  pris  à 
la  bataille  de  Orandson  (p.  216).  On  y  remarque  eneore,  sur  un  pupitre, 
une  Bible  française  imprimée  à  Genève  en  1588,  splendidement  reliée  en 
maroquin  rouge,  avec  les  armes  de  France  et  de  Kavarre;  le  conseil  de 
Genève  la  destinait  au  roi  Henri  IV,  mais  elle  ne  lui  fut  pas  donnée,  par 
suite  de  sa  conversion  au  catholicisme.  —  A  côté,  aussi  au  rez-de-ch&ussée, 
le  cabinet  des  médailles.  —  Dans  le  sous -sol,  le  musée  archéologique  y  qui 
comprend  des  antiquités  préhistoriques  et  autres,  surtout  d'un  intérêt 
local.  Il  est  ouvert  les  dim.  et  jeudi  de  1  h.  à  4  h.  Au  1^'  étage  est  la 
saîk  de  lecture  y  ouverte  dans  la  sem.  de  9  h.  à  midi  et,  sauf  dans  les 
vacances,  de  1  h.  à  6  h.  —  La  cour  renferme  le  musée  épigraphique^  collec- 
tion d'inscriptions  romaines  et  du  moyen  âge  trouvées  à  Genève. 

Le  miuée  d'histoire  nator^e,  organisé  sur  les  données  de  F.-J.  Pictet, 
comprend,  entre  autres,  la  célèbre  collection  de  coquillages  deB.  Delessert, 
celle  de  pétrifications  de  Pictet,  la  collection  géologique  de  H.-B.  de  Saus- 
sure, celle  de  Melly,  composée  d'env.  95000  coléoptères;  une  riche  col- 
lection de  la  faune  des  environs  de  Genève  \  un  magnifique  groupe  de 
cristaux  bruns,  provenant  du  Tiefengletscher  (p.  128),  etc.    Ce  musée  est 

Îublie  dans  la  sem.  de  1  h.  à  4  h.,  excepté  les  mardi  et  sam.,  et  le  dim.  de 
1  à  4;  mais  on  peut  toujours  le  voir  moyennant  un  pourboire. 

L'Athénée  (pi.  06) ,  au  S.-E.  du  jardin  botanique,  comprend 
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des  salles  de  cours  et  une  bibliothèque  spéciale.  C'est  ici  qu'a  lieu 
l'exposition  permanente  mentionnée  p.  225.  —  Dans  le  voisinage 
se  trouve  V école  de  chimie  (pi.  C  6). 

Au  N.-O.  du  Jardin  botanique  s'étend  la  place  Neuve  (pi.  BÔ), 
place  ronde  où  s'élève  la  ètatue  equcêtre  du  général  Dufour  (m. 
1875) ,  bronze  d'après  Lanz.  Au  S.-O.  de  cette  place ,  le  Conserva- 
toire de  mutigue.  Au  N.-O.,  le  ^théâtre,  construit  de  1872  à  1879, 
dans  le  style  de  la  renaissance,  sur  les  plans  de  Qosse,  avec  une 
riche  façade.  L'intérieur  (1300  places) ,  où  l'on  remarque  particu- 
lièrement le  foyer,  se  visite  dans  la  semaine  de  1  h.  à  4  h. 

Le  *miiBée  Bath,  à  l'entrée  de  la  rue  de  la  Corraterie,  renferme 
la  collection  du  général  russe  Rath,  qui  était  de  Genève  (1766-1819), 
collection  considérablement  augmentée  depuis  sa  mort  Le  bâti- 
ment date  de  1825.  Ce  musée  est  public  en  été  les  lundi,  mercr., 
jeudi  et  vendr.  de  1  h.  à  4  h.  et  le  dim.  de  11  à  4 ,  mais  on  peut 
aussi  le  voir  les  autres  jours  moyennant  un  pourboire  (catal.,  50  c). 

Vestibule  :  atatae  antique  de  Trajan,  bustes  de  célébrités  genevoises, 
dont  beaucoup  par  Fradier  (de  Genève;  1790-186S);  Molière  et  Kecker,  par 
Houdon  ;  Dumont  et  Jér.  Bentham,  par  Davidj  plitres  et  quelques  tableaux 
qui  n'ont  pu  trouver  place  dans  les  salles.  ' 

Galerie  de  peintura.  Gsavdb  salle,  au  milieu,  où  il  y  a  aussi  des 
bustes,  du  gén.  Bath,  par  Pradier,  et  de  L.  Favre  (p.  116),  par  Ch.  Tapfêr: 
•39-41,  Alex.  Calame  (de  Vevey;  1810-1864).  les  Saisons;  à.  dr.  et  à  g.,  339- 
333,  quatre  tableaux  de  Léop.  Robert  (p.  dlOU  ensuite,  à  g.,  1,  AgeuUy  De- 
vant une  forge  ;  quelques  tableaux  par  A.-  W.  Toepffer  et  par  son  fils ,  R. 
T^ffer  (m.  1846),  plus  connu  comme  écrivain;  10&,  /'«yei» •  Perri» ,  Gla- 
neuse; 147,  Humbertt  le  Gué;  5&<59,  Corott  paysages;  l(tt,  Fava»^  le  Géné- 
ral Dufour:  148,  Humberi,  Vaches  au  pâturage;  —  39,  Bodon^  le  Lac  Lé- 
man; 137,  Homunç,  la  St-Barthélemy  ;  76,  Fr.  Diday  (de  Genève;  1808-1877), 
le  Giessbach;  —  179,  J.-L.  Lugardon^  Arnold  de  Melchthal;  •TZ,  •TS,  Di~ 
dajfy  le  Lac  des  Quatre  -  Cantons ,  Orage  à  la  Handegg;  136,  BomunÇf  les 
Adieux  de  (Talvin;  388,  Veillon,  le  Lac  de  Tibériade  :  153,  Jacoi-Gumarmod^ 
Combat  de  vaches;  369,  366,  363,  tableaux  par  A.-W.  Tcepffer  et,  au-dessus, 
une  étude  par  Gh.  Staniffer. 

Salle  de  gauche,  vieux  tableaux,  surtout  de  Hollandais  :  309,  P.  Wou- 
werman^  Bataille  navale;  45,  le  (ktravaçey  Quatre  chanteurs;  304,  O.  NeU 
scher,  portrait;  133,  Oreuze,  tête  d*enfant,  étude;  397,  Weenix^  Gibier;  363, 
Z>.  Teniers,  les  Cinq  sens;  159,  Largilttirty  portrait:  389,  390,  391,  Yelas- 
quez ,  Philippe  IV  d^spagne  et  Marie  -Anne  d'Autriche,  sa  femme  ;  Chan- 
teurs espagnols;  375,  «a»  der  Sehty  portr.  d'homme;  361,  2>.  Teniert^  le 
Fumeur;  374,  373,  373  (plus  loin),  van  Goyen^  paysages;  14,  /.  Baêion  le  7., 
Adoration  des  bergers;  —  341,  Ryckaert  et  Moîenaer^  Estaminet  flamand; 
53,  Phil.  de  Cftampaiçae,  Religieuse  morte;  178,  J.-L.  Lugardon^  Délivrance 
de  Bonivard  (p.  345);  61,  A.  Cuyp^  Pâturage;  197,  van  MiereveU^  portr.  de 
femme.  —  Dans  le  cabinet  voisin,  des  portraits,  la  plupart  de  lAotard  (141, 
143,  143),  le  198  de  van  Mierevelt. 

Salle  de  dboitb,  outre  des  bustes  par  Carrièi^  Ch.  Toepffert  Du/aux 
(41,  le  peintre  Diday)  et  Bovf  (derrière),  surtout  des  tableaux  modernes. 
De  g.  à  dr.  à  partir  de  l'entrée  principale:  396,  VuOlermety  portrait;  — 
49,  vatireêy  Ambulance  suisse  en  l871  ;  184,  A.  Lugardan^  la  Wengeraaip  ; 
95-96,  de  8.  Durand  y  de  Genève;  397,  B.  VauHert  la  Mère  malade;  117, 
/.  Girardety  Déroute  des  Vendéens  après  la  bataille  de  Cholei;  47,  Coitrê»^ 
le  Récit  du  prisonnier  de  guerre  (1871);  87,  Du/mmXy  Bateau  maraîcher 
allant  àVevey;  —  319,  Ravely  Leçon  de  dessin;  386,  VauUer,  Paysans  «n 
procès;  7,  Ankery  Assemblée  communale  dans  le  canton  de  Berne;  119, 
Girony  Education  de  Bacchus  ;  64,  Darier^  Choristes  ;  150,  IMfy  Enterrement 
d'un  enfant;  99,  Duvàly  Sur  le  Haut-Nil;  317,  E.  de  Pury^  Enûleuses  de 
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perles  à  Venise;  80,  81,  79.  Fr.  Diday^  paysages;  118,  E.  Oirardet^  Arabes 
en  prière;  43,  Arthur  Calamey  Vevey;  95,  Durand ^  Après  la  revae;  206, 
Patégiêux;  Retour  du  marehé. 

En  aval  du  dernier  pont  sur  le  Rhône,  le  pont  dt  la  CoiUouvre- 
nilrt  (pi.  B  3-4),  se  trouve  Tuslne  des  foreei  motrioei  du  Bh6ne 
(pi.  B  3),  qui  fournissent  à  la  ville  de  l'eau  potable  et  â  quantité 
dHndustrles  de  l'eau  à  haute  pression  pour  actionner  leurs  machines, 
une  force  totale  de  4200  chevaux,  pour  un  prix  annuel  de  60  fx,  par 
litre  et  à  l'heure.  Tout  le  bras  gauche  du  Rhône  est  barre  dans  ce 
but,  tandis  que  celui  de  dr.  est  libre,  afin  d'éviter  des  variations  dans 
le  niveau  du  lac.  Même  sans  être  connaisseur,  on  visitera  avec 
intérêt,  du  quai  de  la  Poste,  la  grande  galerie  où  fonctionnent  les 
puissantes  turbines  de  l'établissement,  chacune  d'une  force  de  210 
chevaux  et  qui  font  en  moyenne  26  tours  à  la  minute.  —  On  con- 
struit à  6  kil.  en  aval  un  autre  établissement  de  ce  genre  qui  dis- 
posera d'une  force  de  12000  chevaux. 

Près  du  pont  de  la  Goulouvrenière,  sur  la  rive  dr.,  en  aval,  la 
promenade  Si -Jean  (pl.B3),  avec  le  buste  en  bronze  de  James 
Fcuty  (m.  1878;  p.  226).  Plus  loin  à  dr.,  Véeole  d'horlogerie,  con- 
struite de  1874  à  1878.  Il  y  a  au  1^'  étage  un  tntMée  des  Arts  Dé- 
coratifs, avec  une  importante  collection  de  gravures,  ouvert  de  9  h. 
à  midi  le  dim.  et  de  11  à  4  dans  le  sem.,  excepté  le  sam.,  ainsi  qu'un 
mus/e  industriel,  qui  possède,  entre  autres,  les  machines  employées 
par  L.  Favre  pour  le  percement  du  St-Gothard.  Plus  loin  encore, 
V école  des  Arts  Industriels,  qui  date  de  1877  ;  la  place  des  22  Can- 
tons, avec  Notre-Dame,  l'église  des  vieux-catholiques,  et  la  gare  de 
Comavin  (p.  223). 

Environs  de  Genève. 

Les  environs  de  Genève  (v.  la  carte  p.  232)  sont  jolis  et  en  partie 
couverts  de  magnifiques  maisons  de  campagne,  et  la  visite  en  est 
facilitée  par  tout  un  réseau  de  tramways  ou  chemins  de  fer  à  voie 
étroite.  Ces  tramways  ont  pour  points  de  départ:  sur  la  rive  dr.  du 
Rhône,  la  place  des  22  Cantons  (pi.  0  3)  ;  sur  la  rive  g. ,  le  quai  de 
la  Poste  (pi.  B  4)  et  le  cours  de  Rive  (pi.  D  6).  Billets  simples  seule- 
ment dans  les  voitures ,  billets  d'aller  et  retour  seulement  aux  gui- 
chets des  salles  d'attente.  Heure  de  Genève ,  dite  de  l'Europe  cen- 
trale ou  simplement  «heure  centrale»  (v.  p.  xxvi),  même  sur  le  terri- 
toire français,  pour  ces  tramways. 

De  Genève  a  Pbeony  et  a  Febney:  de  la  place  des  22  Gantons, 
14  fois  par  j.,  en  10  min.  jusqu'à  Pregny,  pour  20  c,  et  en  35  min. 
jusqu'à  Ferney,  pour  60  c:  v.  le  plan,  C4-3  et  D2-1.  —  1^  halte, 
la  Voie-Creuse;  2^,  Ariana,  où  l'on  descend  pour  visiter  le  musée 
de  ce  nom,  à  ô  min.  de  là,  et  le  château  de  Rothschild,  à  ^/^  d'h. 

Le  *mnB6e  Ariana,  légué  à  la  ville  par  l'écrivain  genevois  Gust. 
Revllliod  (m.  1890) ,  est  un  bel  édifice  du  style  de  la  renaissance, 
de  1880,  bâti  dans  un  grand  parc  qui  est  ouvert  tous  les  jours  de 
9  h.  à  7  h.,  et  d'où  Ton  a  une  magnifique  vue  des  Alpes.    Ce  musée 
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comprend  toute  sorte  d'objets  d*art.    Il  est  public  les  dim.,  mercr. 
et  jeudi  de  10  h.  à  6  h.  et  visible  les  autres  jours  moyeunant  1  fr. 

Rkx-ds-chausséb.  —  Dans  la  obakdb  sallb,  splendidement  décorée  et 
à  deux  étages,  supportés  par  des  colonnes  de  marbre,  au  milieu,  le  Som- 
meil et  la  îfort,  groupe  en  marbre  par  OvgUelmi;  bustes  en  marbre,  Ta- 
ses,  etc.  Dans  la  oalbsib  cbktralb,  à  g.  et  à  dr.j  de  précieuses  tapisse- 
ries du  xvii^  s.  et  des  plafonds  par  Dufour,  les  Saisons  et  des  Scènes  my- 
thologiques. Du  côté  g.  de  la  grande  salle,  des  porcelaines  chinoises  et 
japonaises,  des  marqueteries,  des  faïences  européennes,  des  ivoires  et  des 
bronzes,  entre  autres,  au  trumeau  du  «salon  japonais*,  un  Combat  contre 
un  serpent.  Du  côté  dr.,  des  porcelaines  européennes,  des  vases  antiques, 
des  objets  trouvés  dans  des  tombeaux  germaniques,  etc. 

I^^  ÂTAOB.  —  Dans  Tescalier,  un  boudoir  chinois.  Dans  la  galerie,  de 
vieux  meubles,  des  armes  et  des  vitraux.  —  Galbhir  db  peikturb.  1*^ 
salle:  portraits  par  le  Oiorgione^  BroneinOt  le  Onerehin^  HoWein^  Rigand^ 
etc.  Au  milieu,  une  petite  tête  antique  devenus.  —  3^  salle:  Séb.  dei 
Piombo,  Portement  de  croix  ;  BiberOt  St  Jean-Baptiste  \  L.  van  Leydtn^  Vierge  ; 
Fyt^  Chasse  au  sanglier;  *Raiphaël^  la  Vierge  de  Vallombreuse ,  répétition 
de  la  Vierge  au  chardonneret;  Vierges  par  L.  Crédit  A.  van  Dycky  etc.  — 
3^  salle  :  petits  tableaux  des  écoles  des  Pays-Bas,  fleurs  et  natures  mortes  ; 
bustes  de  G.  Revilliod  et  de  sa  mère,  Ananai  née  Delarive.  —  4^  salle: 
paysages  de  Diday^  (ktlame^  Duval,  Yeillon^  Loppé  et  Lugardon^  animaux 
par  Humberty  Agasu  et  Delarive^  et  tableaux  de  genre  de  VauUer^  S.  Du- 
randy  Rubio^  Tsepffer^  etc.  —  De  Tautre  côté  de  la  grande  salle,  des  ta- 
bleaux A''Hor.  Revilliod^  des  portraits,  des  pastels  et  des  dessins  d'anciens 
maîtres  genevois;  des  gravures  (10000  feuilles);  la  bibliothèque,  où  il  y 
a  des  autographes  intéressants;  une  collection  de  verres,  des  bronzes,  des 
terres  cuites  et  des  ivoires  d'Orient,  de  la  vieille  vaisselle  d*étain  gene- 
voise et  de  Targenterie:  bijoux,  monnaies,  médailles,  prix  d'honneur, 
émaux.     On  a  du  balcon  une  vue  magnifique. 

Dans  le  parc,  sous  de  vieux  arbres  derrière  son  anc.  maison,  où  Ton 
va  tout  droit  de  l'entrée,  le  tombeau  de  Revilliod  (y.  ci-dessus). 

Le  châteatt  de  la  baronne  Ad,  de  Rothschild ,  dit  «payilloii  de 

Pregny»,  construit  en  1860  par  Gindroz,  est  à  74^^^*  ^®  ^^  balte 

d'Ariana.  Son  magnifique  parc,  d'où  Ton  a  de  belles  vues,  est  ouvert 

aux  personnes  munies  de  cartes  qui  se  délivrent  gratuitement  dans 

les  bôtels  de  Genève,  les  mardi  et  vendr.,  de  3  b.  à  6  h.  en  juillet 

et  en  août  et  de  2  à  5  en  sept,  et  en  octobre. 

Le  TRAMWAY  passe  plus  loin  par  les  jolis  villages  du  PetH-Saeconnea: 
et  du  Grand- Sacconnex.  On  traverse  la  frontière  française  avant  la  Tuilerie 
et  on  arrive  à  (6  kil.  3)  Femay,  dit  officiellement  Femey-VoUaire  (hôt.  : 
de  la  Truite^  de  France)^  village  important  fondé  par  Voltaire  en  1Î06.  A 
la  station,  une  èiaiue  de  Voltaire^  bronze  par  £.  Lambert  (1890)  :  «au  Pa- 
triarche de  Femey,  1694-1758-i778>.  En  allant  tout  droit,  puis  tournant 
à  g.,  on  est  en  10  min.  au  château  de  Voltaire^  construit  par  le  philosophe 
et  qui  renferme  des  souvenirs  de  lui.  On  le  visite  en  été,  les  lundi,  merer. 
et  vendr.,  de  3  h.  à  5  (pourb.).  Au-dessus  de  Tanc.  chapelle,  la  fameuse 
inscription:  tDeo  trexit  Voltaire*.  Vue  de  la  terrasse  du  jardin.  —  De 
Femey  à  Qex  (10  kil.),  omnibus  4  fois  par  jour,  en  1  h.    Voir  p.  396. 

De  Genève  a  Vernies:  5  kil. ,  10  fois  par  jour  en  36  min.  Départ, 
place  des  33  Cantons  (p.  331;  v.  aussi  le  plan,  CB3  et  Al).  On  passe  par 
les  Délices^  leê  Charmille» <>  le  petit  village  de  vhâieUtine^  où  est  le  «théâtre 
de  Voltaire»,  transformé  en  magasin,  et  le  bois  des  Frères,  à  g.,  très  fré- 
quenté par  les  promeneurs,  au  village  de  Vernier^  dans  un  joli  site. 

De  Genève  au  bois  de  la  Bâtie  et  a  Chanoy,  tramway  du  quai 
de  la  Poste  (pi.  B4),  par  les  abattoirs  et  le  pont  de  St-Oeorge»,  sur  l'Arve. 
Au  delà  de  ce  pont,  une  route  monte  à  dr.  au  bols  de  la  Bâtie  (35  min.  de 
Genève,  à  pied),  grand  bois  entremêlé  de  prairies  (restaurants),   d'où 
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Ton  »  une  belle  Tue  de  Oenève  et  des  environa.  Dana  le  bM,  la  jonction 
du  Rhône  et  de  rArve,  dont  les  eaux  bleue  et  giiae  eoulent  Tune  à  eôté 
de  Tautre  sans  se  eonfondre  sur  plusieurs  centaines  de  mètres.  —  Du 
pont  de  St-€freorges.  le  tramway  continue  par  la  Rampé  -  QuidorU  le  PeHt- 
lancp  et  Ouês,  ^  n  kil.  Benex  (plus,  petits  restaur.),  gros  village,  d'o& 
Ton  monte  en  1/4  d'h.  au  point  de  vue  4u  s^«<  de  Bemex  (fiOB  m.).  Enfin 
encore  diverses  stat. ,,  entre  autres  LacMUêêx^  et  (iikil.  6)  CAoïMy,  stat. 
franc,  de  la  ligne  de  Genève  à  Bellegarde  (p.  980). 

De  Genâve  a  St- Julien;  9  kîl.,  13 fois  par  j.,  en  «/4d'h-  (en  13  min. 
à  Carouge).  Départ  du  quai  de  la  Poste  (v.  ci- dessus).  Au  delà  du  pont 
de  TArve,  à  dr.,  une  autre  ligne  menant  à  Loncy.  —  3  kil.  Oaroug a  (384  m.  : 
hôt.  :  de  la  Balance^  de  VEcu  de  Savoie)^  faub.  de  Genève  (5708  hab.),  fondé 
en  1780  par  le  due  Victor- Amédée  III  de  Savoie,  (][ui  sut  y  attirer  un  grand 
nombre  d'ouvriers  genevois  en  leur  accordant  d'importants  privilèges.  Il 
y  a  deux  stations,  Orand-BureaUy  à  l'extrémité  N.,  et  Carouçe-Rondeauy  à 
Textrémité  opposée,  près  de  la  station  du  tramw.  de  Carouge  -  Qenève  à 
Annemasse  (p.  366).  —  Plus  loin.  U  Baehet - Petep ^  Plan-Ui- Ouates^  où  est 
le  tir  et  le  champ  de  manœuvres  des  milices  genevoises  ;  Arare  et  Perly.  — 
9  kil.  St-Julian,  petite  ville  française  de  900  hab.,  sur  VAire  et  la  ligne  de 
Bellegarde  au  Bouveret  (p.  960).  A  90  min.  à  TO.,  les  ruines  pittoresques 
du  château  de  Tsmier.  —  On  peut  gravir  en  3  h.  de  8t-Julien ,  par  Beau- 
monty  les  Pitons  (1374  m.) ,  cime  la  plus  élevée  du  Salève  (p.  m). 

De  Genève  au  Salàve.  —  A.  Par  ETasMaiàsEs,  tramw.  de  la  place 
du  Molard  (pi.  CD5),  10  fois  par  j.,  en  50  min.,  jusqu'à  Etrembières  (60  c.), 
par  Chêne  et  Annemasse  (p.  966)  et  traversant  la  ligne  du  Bouveret  (p.  960), 
puis  celle  de  Cluses  (p.  960)  et  VArve.  BtremMèreê  est  un  village  de  la  rive  g. 
De  là  au  Salève ^  v.  ci-dessous.  —  B.  Par  Vbyrier,  tramw.  à  vap.  du  cours 
de  Rive  (pi.  D6),  15  fois  par  jour,  en95  min..jjusqu*à  Veyrier  (60  c),  par 
Florissant  et  en  traversant  VArve.  —  yeyrier  (•JST  Beau-Sijour)  est  un  village 
dans  un  joli  site,  à  la  frontière  et  au  pied  du  Salive.  Le  tramway  dessert 
encore  plus  loin  Bossey  (p.  934)  et  CoU&nges^  en  France. 

Le  *BalèYO»  longue  montagne  calcaire  au  S.-E.,  sur  le  territoire  fran- 
çais, est  très  fréauenté  de  Genève.  On  y  distinfnie  deux  parties,  sépa- 
rées par  le  «ceux  de  Monnetier»  :  au  K.-E.,  le  PeUt'Salive  (886m.)  et  au  S.-O. 
le  Orand-Salive  (1304  m.),  auquel  se  rattachent  le  Pem-Piion  et  le  Orand- 
■Piton  (1374  m.).  Il  y  a  des  chbmiks  db  pbr  Ai.rgtriqubs  d* Etrembières  et  de 
Veyrier  à  MonneUer  -  Metirie  et  de  là  un  seul  jusqu'aux  Treize  -  Arbres^  sur 
le  Grand-8alève.  Trajet  d'Etrembières  à  Monnetier,  97  min.  ;  aux  Treize- 
Arbres,  60  à  67  ^  de  Veyrier  à  Monnetier,  30  min.  ;  aux  Treise-Arbres,  60. 
Prix  :  d'Etrembières  ou  de  Veyrier  à  Monnetier,  95  c,  1  fr.  50  aller  et  retour; 
aux  Treize- Arbres,  3.90  et  5;  billet  circulaire  de  Genève,  place  du  Molard, 
par  Etrembières,  les  Treize  -  Arbres  et  Veyrier,  avec  retour  à  Genève  au 
cours  de  Rive  ou  vice  versa,  l'^cl.,  8  fr.  —  D'ETRSMBiàRBS  (v.  ci-dessus), 
on  passe  à  son  vieux  château,  aux  tours  couvertes  de  lierre  (au-dessous, 
les  trous  de  Tarabara,  qu'on  dit  de  l'époque  celtique)  et  on  monte  en  con- 
tournant le  versant  du  Petft-Salève.  Il  y  a  8  staft.  :  Bas-Momex  (495  m.), 
Baut-Momex  (680  m.)  et  Monnetier- Mairie  (v.  ci-dessous).  —  Kernaz  (hôt.  : 
*H.'P.  Bellevne^  à  la  stat.  de  Haut-Momex,  avec  vue  des  Alpes  ;  *H.  Beau- 
Site^  H.  de  Savoie  ;  •F.  J5ai»,  su  vieux  château  \  *P.  Chevalier^  etc.),  dans  un 
site  charmant,  au  S.  du  Petit-Salève,  est  très  fréquenté  comme  station  d'été. 
—  Db  Vbtribr  (v.  ci-dessus),  on  traverse  d'abord  la  ligne  d' Annemasse  à 
Bellegarde  (p.  260),  puis  on  contourne  les  grandes  carrières  de  pierre  de 
Veyrier  et  Ton  monte  au-dessus  du  Peu  de  r  Echelle  (v.  ci-dessous),  à  la  fin 
par  un  tunnel  de  111  m.  —  3  kil.  3.  MonneHer-EgUse  (719  m).  —  4  kil.  7.  Mon- 
netier 'Mairie ,  où  se  rejoignent  les  deux  lignes.  —  Konaetier  (hôt.  :  *ff.'P.  de 
la  Recann€tissanee^  *ff.  du  ChéUeau-de-Monnetier^  Chalet  de  Monnetier;  *H.-P. 
Trottet,  ch.  t.  c.  8  fr.  50,  dé.  1.95,  dî.  9.50,  p.  6.50;  B.  Belvédère)^  dans  une 
gorge  entre  le  Petit  et  le  Grand-Salève,  est  aussi  une  station  d'été.  Le  Peut- 
Salève  (898  m.),  qui  offre  une  vue  charmante,  se  gravit  facilement  de  l'Eglise 
en  i/s  h.  et  le  Grand-Salève  (v.  ci-dessous)  en  1  h.  i/}.  —  De  la  Mairie,  la 
voie  monte  sur  le  versant  en  partie  boisé  du  <}^rand-Salève  au  terminus  des 
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Treite-Arbres  (6  kil.  7^  1143  m.  ;  buffet-rest.  ;  aub.  dés  Treize- Arbres,  5  min. 
plus  loin).  De  eet  endroit,  on  met  1/4  d'h.  pour  arriver,  par  la  eroupe 
de  la  montagne  et  en  passant  à  la  Grande-Ôoi^e  (▼.  ci-dessous),  sur  le 
Crii  de  OrtMçe'Toumier  (190i  m.),  point  culminant  du  *anuid-SalèTe,  d'où 
Ton  a  une  vue  splendide  de  toute  la  chaîne  du  Mont-Blanc,  du  lac  de 
Oenève,  du  Jura,  des  cantons  de  Genève  et  de  Vaud  et  d*une  partie  de 
la  France  au  8.  De  là  on  peut  pousser  jusqu'aux  Pk'totM  (1  h.  ^/4iP-  ^3), 
—  A  PIED,  Taseension  du  Salève  se  fait  le  mieux  de  Veyrier  (p.  2S8),  par 
le  Pat  de  VS^heUe^  au-dessous  du  ch.  de  fer  électrique,  et  à  la  fin  par  un 
escalier  de  101  degrés  dans  les  rochers.  On  est  en  1/2  h.  à  MonneUer-Eglite 
(v.  ci -dessus),  d'où  Ton  monte  en  1  h.  1/2,  par  un  bon  chemin  muletier 
en  lacets  à  Taub.  des  Treize- Arbres.  —  L'ascension  est  plus  commode  mais 


sième  chemin,  un  peu  plus  pénible,  de  Bouey  (tramw.,  p.  233),  par  Crtvin 
et  la  Qrande-Qorge.  Le  sentier  est  raide,  mais  bon.  Il  mène  en  3  h.  sur 
le  plateau  (v.  ci-dessus).  Le  chemin  de  la  PeUte-Qorge^  à  g.  de  la  Grande, 
est  dangereux. 

De  Genève  sue  la  bive  g.  du  lac  :  belle  promenade  (tramw.  du 
cours  de  Bive  jusqu'à  Vésenaz,  50  c.),  le  long  du  quai  des  Eaux- Vives, 
à  l'ombre  de  ses  platanes  jusqu'à  Yisenai  (1  h.  :  aub.  avec  jardin  au  bord 
du  lac,  à  la  Belette).  Retour  en  1  h.  1/4  P*r  Golofny  (eafit-rest.  du  Chalet- 
Suiue^  des  Alpes)  ^  ou  bien  par  Vondauvres  et  Chougnjf^  plus  à  l'E. -.  belle 
vue  du  premier  chemin  sur  le  lac,  du  second  sur  le  Mont-Blanc.  —  De 
Vésenaz,  le  tramw.  se  prolonge  sur  la  petite  ville  française  de  Dtntvaine 
(16  kil.  4). 

Les  *Yoiroas  (1486m.),  autre  longue  montagne  près  de  Genève,  au 
N.-E.,  sur  le  territoire  français,  sont  également  très  fréquentés  de  cette 
viU^,  à  cause  de  leur  vue  magnifique  sur  toute  la  chaîne  des  Alpes  de  la 
Savoie,  le  Jura,  etc.  Gh.  de  fer,  de  la  gare  des  Eaux- Vives  (p.  333),  par 
Attnemasêe  (p.  366),  en  50  min.  jusqu'à  Bont-St-Didier  (p.  360)  et  de  là  3  h. 
en  voiture  ou  3  h.  1/2  à  pied ,  jusqu'au  sommet.  Correspond.  1  fois  par 
jour  en  été,  pour  4  fr.    Voit,  à  1  chev.,  10  fr. 

Dans  le  h&ut,  à  30  m.  au-dessous  du  sommet,  à  l'E.,  V*Mt.  de  VSrmi- 
tage  (40  lits  ^  p.  6  à  8fr.  ;  surtout  des  Français),  dans  un  beau  bois  de 
sapins,  et  10  min.  plus  bas  \''*Mt.  des  ChaleU  des  Voirons  (50  ch.  ;  p.  8  à  13  fr.). 
De  charmantes  promenades  y  conduisent  en  10  min.  sur  la  cime,  le  Calvaire 
ou  Orand  Signal.,  où  il  y  a  un  pavillon  (148  î  m.),  en  30  min.  à  un  ane. 
couvent  (140Om.),  sur  le  versant  K.-O.,  en  !/«  h.  à  la  crête  d'Auddt^  au 
S.-O.,  et  en  1  h.  au  Pralaire  (1413  m.),  cime  mérid.  des  Voirons  (p.  269). 

De  Genève  à  BeUegarde  (Lyon,  Paris),  v.  le  Nord- Est  ou  le  Sud-Set 
de  la  France^  par  Bsedeker;  à  Annecy ^  v.  p.  367  et  le  Sud-Est  de  la  Framee. 

66.  De  Oenève  à  Martigny,  par  Lausanne  et  Villeneuve. 

Lac  de  Oenève,  rive  nord. 

A.  En  bateau  à  vapeur. 

Lbs  batsaux  db  la  bivb  kobd  sont  bien  préférables  au  chemin  de 
fer,  pour  celui  qui  veut  voir  la  contrée.  Jusqu*à  Morges,  en  3  h.  à  3  h.  1/2, 
4  fr.  et  1  fr.  70-,  Ouchy  (Lausanne),  en  3  h.  1/2  à  S  h.,  pour  5  fr.  et  3  fr.  ; 
Vevey ,  en  3  h.  30  à  4  h. ,  pour  6  fr.  50  et  3  fr.  70}  ViUeneuve,  en  4  h.  à 
4  h.  8/4,  pour  7  fr.  60  et  3  fr.  ;  le  Bouveret,  en  4  h.  V4  à  6  h.,  pour  7  fr.  50 
et  3  fr.  Billets  d'aller  et  retour  valables  pour  3  jours,  la  moitié  en  plus. 
Ils  sont  même,  quand  on  le  demande,  valables  pour  le  chemin  de  fer,  en 
3®  cl.  ou  en  l^^^  avec  un  billet  supplémentaire,  que  délivre  le  conducteur 
du  train.  Stations  de  la  rive  N.,  toutes  avec  débarcadères  :  BeUevucy  Versoix, 
Coppet,  Citignpt  Nyon^  Rolle,  St-PreXt  Morges^  St-Sulpiee,  Ouchy  (Lausanne), 
Pully^  Lutrpy  Oullgj  Rivaz-St-8aphorint  Oortier  (Grand -Hdtel  de  Vevey), 
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Vevep-Marché^  Vetep-la-Tour,  Clarent^  MimtreuX'Vemêx  t  Territet-CMlUmi 
VaUneuvêf  le  Bouveret.  Les  deux  express,  qui  partent  de  Oenève,  quai 
du  Mont-Blanc,  à  9  h.  90  et  à  1  h.  50,  desservent  Kyon,  TfuMtont  Enamt 
Ouchy,  Vevey,  Clarens,  Montreux,  Territet,  Villeneuve  et  le  Bouveret.  — 
Il  y  a  aussi  plusieurs  fois  par  jour  un  service  de  bateaux  entre  les  rives 
N.  et  Ô.  :  de  Kyon  à  Kernier,  de  Nyon  à  Thonon,  et  d*Evian  à  Oucliy.  — 
Bons  restaurants  à  bord  des  grands  bateaux  (diner,  3  fr.  00),  médiocres  à 
bord  des  autres. 

Le  *lâe  do  Oenèvo  ou  Léman  (375  m.)  a  72  kiL  de  long  et  plus 
de  13  de  large,  entre  Morges  et  Amphion,  mais  seulement  2Vt  ontre 
la  pointe  de  Genthod  et  Bellerive,  sur  80  m.  de  profondeur  au  châ- 
teau de  Chillon ,  285  près  de  Meillerie ,  334  entre  Ouchy  et  Eyian 
et  75  entre  Nyon  et  Genève.  Sa  superficie  est  de  57  700  hect.  ou 
3880  do  plus  que  celle  du  lac  de  Constance.  La  beauté  du  lac  de 
Genève  a  été  célébrée  depuis  des  siècles  dans  toutes  les  langues,  en 
particulier  par  Voltaire,  Rousseau,  Byrou  et  Matthisson.  Son  eau 
est  bleue ,  tandis  que  celle  des  autres  lacs  de  la  Suisse  est  plutôt 
verte.  La  rive  N.  est  en  pente  douce  et  très  fertile,  tandis  que  celles 
de  r£.  et  du  S.  sont  dominées  par  les  longues  chaînes  de  montagnes 

du  Valais  et  de  la  Savoie,  qui  lui  font  un  arrière-plan  grandiose. 

Un  phénomène  curieux  de  ce  lac,  qu'on  a  du  reste  observé  aussi 
ailleurs,  ce  sont  les  seiches,  des  variations  du  niveau  de  Teau,  dues  à 
des  changements  dans  la  pression  atmosphérique.  On  distingue  les  seiche» 
longUudinale$<,àMXB  le  sens  du  grand  axe  du  lac,  et  les  seichei  transver- 
sale» ^  de  la  côte  suisse  à  la  côte  savoyarde.  Les  seiches  longitudinales 
peuvent  atteindre  jusqu'à  1  m.  90  de  hauteur. 

La  TEMpiBBATUKB  de  la  surface  est  de  6  à  6^  C.  en  hiver  et  s'élève  jus- 
qu'à 33<*  en  été.     Au  fond ,  elle  reste  entre  4°  5  et  ô^*  5. 

Le  lae  nourrit  31  espèces  de  poissons,  dont  les  plus  estimés  sont  la 
truite^  Vombre-c/ievaliert  la  féra^  espèce  de  truite  qu'on  trouve  du  reste  dans 
d'autres  lacs  des  Alpes  (v.  p.  !â)  et  \aL  perche.  —  Gomme  oiseaux,  il  y  a  le 
cfçne  («eyenus  olor»),  à  l'état  sauvage  ^  la  mouette  («larus  ridibundus»), 
Vhirondelle  de  mer  («sterna  hirundo»)^  plus  quantité  de  palmipèdes  de 
passage:  canards,  plongeons,  etc. 

Bateaux  a  vapeub.  Stations:  au  Jardin  Anglais  et  au  quai 
des  Pâquis,  au  quai  du  Mont-Blanc  pour  Texpress.  Les  rives,  aux 
innombrables  villas,  dans  la  verdure  et  sur  des  collines  produisent, 
un  effet  charmant.  A  g. ,  le  musée  Ariana  et  le  pavillon  de  Pregny 
(p.  232)  ;  plus  loin ,  Oenthod  (p.  246),  habité  jadis  par  les  natura- 
listes Ch.  Bonnet  (m.  1793),  H.-B.  de  Saussure  (m.  1799),  Pictet 
de  la  Rive  (m.  1872),  Ed.  Boissier  (m.  1885),  etc.  Puis  la  sUt  de 
BelUvue.  Plus  loin,  Yortoix,  village  de  1379  hab.,  qui  a  appartenu 
a  la  France. 

Coppot  {H,- P.  du  Lac;  jardin-rest.  au  débarc).  Le  château,  qui 
appartient  maintenant  à  la  famille  d'Hausson ville ,  fut  de  1790  à 
1804  la  demeure  de  Necker,  Genevois  d'origine,  banquier,  puis  mi- 
nistre des  finances  sous  Louis  XVL  Sa  flUe,  Mme  de  Staël  (m.  1817), 
y  séjourna  aussi  longtemps.  On  y  montre  aux  visiteurs,  seulement 
le  jeudi  de  2  h.  à  6  h. ,  son  portrait  en  Sapho ,  par  David ,  des 

tableaux  par  Gérard,  le  buste  de  Necker,  etc.  —  Ch.  de  fer,  v.  p.  246. 
Une  route  (voit,  a  la  gare)  conduit  de  Coppet,  par  Commuçnp  et  Oha- 
vannes-de-BoçUt  à  Bivenne  (470  m.),  bourg  et  station  d'été  à  1  h.  1/4  de  dis- 
tance, dans  un  site  charmant,  de  l'autre  côté  de  la  frontière  française  (dép. 
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de  TAini  pays  de  Qex),  où  il  y  a  un  établiss.  hydrothér.  parfaitement  or- 
ganisé. On  y  va  aussi  de  Nyon,  en  1  h.  8/4  à  pied  ou  en  06  min.  par  une 
Toit.  publ.  qui  correspond  avec  les  trains  express.  De  Genève,  il  y  a  4  lieues, 
qu'une  voit,  fait  en  1  h.  i/a,  (à  1  chev.,  16  à  18  fr.  ;  à  2  chev..  35  fr.).  Hôt.  : 
Gr.-H.  de»  Baint^  à  Tétabliss.  (300  ch.  et  salons;  pens.  dep.  10  fr.);  B.  de  la 
Truite.  —  De  Divonne  à  la  Dôlet  v.  ci-dessous. 

Céligny  se  montre  à  Tintérieur  des  terres,  dans  un  Joli  site,  sur 
une  hauteur.   Plus  loin,  le  château  de  Crans,  à  M.  van  Berchem. 

N70B  (hôt.:  du  Lan,  petit,  mais  bon;  Beauriva/ge,  avec  terrasse, 
au  bord  du  lac;  de  V  Ange  y  p.  5  à  6  £r.),  ville  de  4225  hab.,  le 
Noviodunum  des  Romains  et  leur  Colonia  Ju^ia  Equestris,  Son 
vieux  château,  du  xvi®  s.,  a  5  tours  et  des  murs  de  3  m.  d'épaisseur. 
U  appartient  à  la  ville.  Garnot  y  trouva  un  asile  auprès  du  bailli 
bernois  Victor  de  Bonstetten  (m.  1832).  La  terrasse  de  ce  château, 
où  il  y  a  des  restes  de  l'époque  des  Romains,  et  les  bellos  promenades 
dans  le  haut  de  la  ville  jouissent  d'une  vue  magnifique  sur  le  lac, 
le  Jura  et  les  Alpes ,  avec  le  Mont-Blanc. 

Bxcuasiow  A  LA  DÔLB.  très  intéressante.  Il  y  a  de  Nyon  une  route 
par  le  Jura,  menant  à  Trélex  (1  h.  de  dlst.),  St- vergue  (2  h.),  le»  Rou»»es 
(2  h.),  petite  forteresse  française,  et  Morez  (i  h.),  petite  ville  dans  le  départ, 
du  Jura.  On  met  2  b.  1/4  a  pied  de  Kyon  à  St-Cergue.  Le  mieux  est  de 
se  faire  conduire  en  voit,  jusqu'à  1/2  b.  au  delà  de  Trélex,  au  commence- 
ment de  Tane.  route,  qui  monte  tout  droit  pendant  1  b.  1/3,  en  suivant 
toujours  le  télégraphe.  —  Bt-Oexfue  est  un  gros  village  au  K.-E.  de  la 
Dôle,  aux  Vs  ^^  la  bauteur,  situé  dans  une  vallée  aux  riantes  prairies  et 
assez  fréquenté  en  été  (1043  m.  ;  bôt.  :  de  la  Potte^  •Capty  *P.  Aftber»on;  rOb- 
»ervat<fire  Amaty  sur  une  bauteur  à  6  min.  de  la  poste,  d'où  Ton  a  une  très 
belle  *vue  du  lac  de  Oenève  et  du  Mont-Blanc).  De  là  on  monte  en  3  h. 
à  la  Dôle  (guide,  5  fr.,  pas  nécess.),  par  le  chalet  de  Vuarne  (i  b.  ;  1383  m.) 
et  le  col  Sur  Porta  (1563  m.).  La  *I>61e  (1680  m.)  est  la  principale  cime 
du  Jura  suisse.  La  vue  y  est  des  plus  pittoresques  et  très  étendue,  gran- 
diose du  côté  du  Mont-Blanc  (meilleure  lumière  Taprès-midi).  —  De 
Oinçinty  1/2  b.  à  VO.  de  Trélex,  part  un  bon  cbemin  oui  conduit  en  2  b.  1/2 
aux  ehalet»  de  la  Divonne  (rafraîcb.),  à  1/2  b.  à  TE.  au  sommet;  un  autre 
mène  de  Divonne  (p.  236)  en  1/2  h.,  ou  de  Céligny  (v.  ei-dessus)  en  1  h.  1/4, 
à  la  Rippe.,  et  il  s'en  détaebe  en  deçà  de  Vendôme  (I/4  d'b.),  à  dr.,  un  large 
cbemin  sous  bois  qui  déboucbe,  env.  1  b.  plus  loin,  sbr  la  route  de  Oingins. 
—  De  Oenève,  le  meilleur  chemin  pour  aller  à  la  Dôle  est  par  Femey 
(v.  p.  232),  et  il  y  a  de  là,  en  été,  une  voit.  publ.  en  correspond,  avec  le 
train  de  7  b.  du  mat.,  par  laquelle  on  arrive  a  midi  à  la  Faucille  (28  kil.  ; 
4  fr.  ;  dép.  pour  le  ret.  vers  4  b.).  La  route  passe  par  Qex  (647  m.  ;  bôt.  du 
Commerce),  petite  ville  française  au  pied  du  Jura,  à  10 kil.  de  Genève. 
Le  ool  de  la  Faaeflle  (1320  m.  ;  H.  delà  FaueUle^  H.  de  la  Couronne^  simples), 
est  à  12  kil.  de  là  par  la  route  des  voit,  et  2  b.  à  pied  par  la  vieille  route. 
On  y  a  une  vue  magnifique.  Il  faut  encore  pousser  1  b.  1/4  plus  loin  par 
la  route  de  Morez  pour  monter  à  la  Dôle,  jusqu'au  delà  de  l'aub.  de  la 
Va»»erodef  où  l'on  prend  à  dr.  pour  monter  au  sommet ,  en  1  h.  i/« ,  par 
une  pente  de  gazon.    Les  voit.  publ.  de  la  Faucille  à  Morez  et  à  St-Claude 

Î»assent  aussi  à  la  Yasserode.    Détails  sur  cette  route,  v.  le  Nord-BH  de 
a  Franee,  par  Bsedeker. 

Des  Rou»»€*  (v.  ei-dessus),  12  kil.  au  delà  de  la  Yasserode,  une  route 
mène  au  N.  au  Bra»»u»i  au  lac  de  Joux,  et  au  Pont:  v.  p.  228. 

Plus  loin  au  bord  du  lac,  entre  des  arbres ,  le  grand  château  de 
Pranginsj  autrefois  à  Jo s.  Bonaparte,  maintenant  occupé  par  une  in- 
stitution de  Jeunes  gens  dirigée  par  les  frères  moraves.  Une  grande 
partie  de  la  propriété  qui  en  dépend,  dite  la  Bergerie  ou  le  chalet  de 
Frangins,  a  appartenu  au  prince  Jér.  Napoléon  (m.  1891). 


IJMW- 


à  MarHgny.  ROLLE.  JV.  B.  66.    237 

Sur  une  langue  de  terre,  Promenthoux,  et  en  face,  sur  la  rive 
savoisienne,  à  1  lieue  de  distance,  Yvoire  (p.  258).  La  chaîne  du 
Jura  s^éloigne;  à  cdtë  de  la  Doit  (y.  ci -dessus)  se  montre  à  dr.  le 
Noirmont  (1560  m.)*  Le  lac  forme  une  sorte  de  baie,  au  delà  de 
Rolle,  de  l'embouchure  de  la  Promenthouse  à  celle  de  VAubonne, 
Il  atteint  ici  sa  plus  grande  largeur,  plus  de  13  kil.  C^est  sur  les 
coteaux  environnants  que  croît  le  vin  de  la  Côte,  un  des  meilleurs 
de  la  Suisse. 

Belle  (*JEr.  de  la  Tête» Noire,  avec  jardin),  patrie  du  général  russe 
F.'C  Laharpe,  un  des  principaux  promoteurs  de  la  séparation  du 
Pays  de  Vaud,  soumis  à  Berne  jusqu'en  1798.  On  a  érigé  à  sa  mé- 
moire, dans  une  petite  île  artificielle,  un  obélisque  de  13  m.  de  haut. 

A  1  h.  au  N.  de  Rolle,  sar  une  colline  aux  flanea  couverts  de  Yienes, 
au-dessus  du  village  de  Bcugy,  se  trouve  le  *SifBal  de  Boncy  (713 m.; 
pavillon-aub.),  point  de  vue  renommé,  d^où  le  regard  8*étena  sur  le  lac 
et  les  montagnes  de  la  Savoie,  dominées  par  le  Mont-Blanc.  On  y  va  le 
mieux  de  la  stat.  de  ch.  de  fer  A^Avbonne-AUamam  (p.  3M).  On  se  rend 
d^abord,  à  pied  ou  par  la  correspond.  (3  ou  3  fois  le  jour),  à  AuBoving 
(40min.;  *a.  de  la  Couronne)^  vieille  petite  ville  dont  Téglise  renferme 
le  cœur  de  Tillustre  amiral  Duquesne  (m.  1688).  De  là,  on  monte  en  s/4  d^h. 
au  Signal.  Voit,  'partie,  de  la  gare  à  Aubonne,  3  fr.,  8  fr.  aller  et  ret.  ;  au 
Signal,  avec  i  h.  d'arrêt,  7fr.  —  A  1/3  b.  de  la  stat.  et  10  min.  au  S.-O. 
d* Aubonne,  le  ch&teau  de  Trivelin-t  dans  un  beau  site  et  avee  un  grand 
pare  (603  m.  ;  bôt.-pens.,  5  à.7  fr.).  40  min.  de  là  au  Signal.  —  A  8  kil.  a  l'O. 
d'Aubonne  et  9  kil.  au  N.  de  Rolle,  Oimel  (786  m.;  M.  dé  rZTMof»,  p.  dep. 
5  fr.),  séjour  d'été  favori  des  (Genevois,  avec  des  promenades  sous  bois. 

Une  route,  desservie  par  une  voit.  publ.  jusqu'à  St-Geon;es,  conduit 
au  N.-O.  de  Rolle  au  Brtuêus  (p.  338),  par  OMp^  Burtig»py  Lonçirod,  81- 
Georges  (3  h.  ;  941  m.  ;  aub.)  et  le  eol  de  Karehainu  (1  h.  1/9;  1450  m.  ;  a«6.). 
Vues  magnifiques  et  variées,  à  la  montée  de  6t-Georges  au  col,  sur  le  lac 
de  Genève  et  la  vallée  du  Rhône,  jusqu'au  fort  de  rScluse;  à  la  descente 
vers  le  Brassus,  sur  le  lac  de  Joux  et  la  Dent  de  Vaulion. 

Entre  Rolle  et  Lausanne,  la  rive  est  presque  plate.  Le  village 
de  St-Prex  s'avance  dans  le  lac  sur  une  langue  de  terre.  Ensuite 

XorgeB  (hôt.:  *du  Mont-Blanc,  convenable  pour  un  séjour,  p. 
dep.  5  fr.;  •dw  Port,  de  la  Couronne),  petite  ville  animée  de  4088 
hab.,  dans  une  large  baie,  avec  un  port  et  un  château,  qui  sert  d'ar- 
senal. Une  échancrure  des  montagnes  du  premier  plan,  du  côté  de 
la  Savoie,  laisse  voir  un  peu  à  dr.  le  Mont-Blanc  dans  toute  sa 
beauté,  se  reflétant  dans  le  lac,  quand  l'eau  est  calme,  et  le  coup 
d'œil  est  alors  grandiose.  Bains  bien  organisés  dans  le  lac.  —  Sur 
une  hauteur  à  */,  h.  au  N.,  le  vieux  château  de  Vufflen»,  qu'une 
tradition  fait  remonter  à  la  reine  Berthe  (p.  221). 

Le  bateau  à  vapeur  touche  à  la  stat.  de  St-Sulpice,  puis  à 

Ouehy  (380  m.),  nommé  autrefois  Rite,  le  port  de  Lausanne.  — 
HÔTELS  :  *B€au-Rivagey  avec  un  beau  parc,  des  bains,  etc.  (eb.  t.  c.  5  à  7  fr., 
3«  dé.  3.60;,  dî.  4  à  5,  p.  10  à  16);  *Jï.  du  Ghâtew^  au  lac,  semblable  à  un 
château,  avec  un  belvédère  à  ascenseur  (ch.  t.  c.  dep.  3  fr.,  rep.  1 .50,  3.60  et 
5,  p.  dep.  8)  î  •ff.  d* Angleterre  (ch.  t.  c.  3  à  4  fr.,  dé.  1.85,  dî.  4,  p.  6  à  9)  ;  *H, 
du  Port  y  simple,  près  du  lac,  ainsi  que  les  précédents;  fenê.  du  Chalely 
avenue  Roseneek;  pens.  la  Printannière  (4  à  0  fr.).  —  Baivs  dans  le  lac, 
deux  établissements,  Tun  10  min.  à  TO.,  l'autre  5  min.  à  l'E.  de  la  stat. 
des  bateaux:  80  c.  avec  le  linge.  —  Cahot:  60  c.  à  l'heure,  1  fr.  50  avec 
un  rameur. 
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La  çwe  du  ebemin  de  fer  Jnra-Simplon  est  aux  3/4  de  la  liautetir 
(450m.),  entre  Ouehy  et  Lausanne:  montée  à  pied  en  90min.,  descente 
en  20  min.  —  lAgne  funiculaire  («fieelle»),  d'Ouchy  à  Lausanne,  à  Ouehy 
à  3  min.  du  bateau,  à  Lausanne  sous  le  G-rand-Pont  («gare  du  FIon>); 
trajet  en  9  min.  (46  trains) ,  pour  60  et  %  e. ,  80  et  40  e.  aller  et  retour. 
Stat.  :  Jordils  et  Ste-Luee  («Gare»),  près  de  la  gare  du  Jura-Simplon.  — 
Commissionnaire  du  bateau  au  eh.  de  fer:  pour  un  petit  colis,  10  c.^  une 
malle  ordinaire,  30  e.  *,  une  malle  pesant  plus  de  60  kilos,  90  e. 

Lausanne.  —  hôtels:  *ff.  Oibbon  (pi.  a,  £4),  vis-à-vis  de  la  poste 
(eh.  t.  c.  4  à  6  fr.,  rep.  1.60,  3  et  4  à  6,  p.  6  à  10;  Thistorien  anglais  Gibbon  y 
acheva  en  1787,  dans  le  jardinet  derrièt«  la  salle  à  manger,  son  Histoire 
de  la  Décadence  et  de  la  Chute  de  TEmpire  Romain);  *H.  Riehe-Jifont  (pi.  b, 
DE 5),  avec  un  beau  jardin  (ch.  t.  e.  4  à  6  fr.,  dî.  4  à  5);  *JI.  du  Faucon 
(pi.  c,  F3;  ch.  t.  c.  3  à  5  fr. ,  dé.  1.60,  di.  4,  p.  6  à  10);  *Jr.  Terminus,  à  la 
gare  du  Jura-Simplon  (p.  S46;  ch.  t.  c.  3  à  5  fr.,  dé.  1.35,  dî.  3.60  à  4,  p.  7  à 
10);  S.  du  Orand-Pont  (pi.  d,  B4;  ch.  t.  c.  3  fr.  50,  dé.  1.35.  dî,  3.50,  p.  H); 
*H.-P.  BeauHte  (pi.  e,  D4;  ch.  t.  c.  2  à  4  fr. ,  dé.  1.25,  dî.  3.50,  soup.  2.60): 
*H.'P.  Victoria,  avenue  de  Rumine  (ch.  t.  c.  2  fr.  60  à  4,  dî.  3,  p.  6  à  8);  *H. 
du  Nord  (pi.  f,  F3-4),  rue  St-Pierre  (ch.  t.  c.  3  fr.  50  à  3,  dé.  1.85,  dî.  3, 
p.  6  à  9);  B.  Belkvue  (ch.  dep.  3  fr.);  H.  des  Messageries,  place  St-François, 
A',  H,  de  la  Poste,  rue  du  Petit-Chêne,  4.  —  Pevsioks:  Beauséjour,  avenue 
de  la  Gare;  Campart,  route  d'Ouchy,  en  face  du  temple  anglais;  Mercanton, 
avenue  des  Alpes  (1(X)  fr.  par  mois)  ;  PiiUi,  à  Ste-Luce  (5  fr.),  etc. 

Restaurants:  H,  du  Nord,  H.  du  Grand -Pont  (v.  ci -dessus):  café  de 
la  Banque;  rest.  du  Théâtre  (v.  ci-dessous);  ht^et  de  la  gare  (dî.  3  fr.  60); 
café  Vaudms,  place  de  la  Riponne,  3.  —  Bbasseribs  :  Gambrinus,  rue  Hal- 
dimand,  près  de  la  place  de  la  Riponne;  Bavaria,  rue  du  Petit-Chêne,  3. 

Théâtre  (pi.  F  4),  fermé  en  été,  avenue  du  l?hé&tre,  avec  café -res- 
taurant. 

Fiacres:  à  1  chev.,  i/j  h.,  1  fr.  60;  à  3  chev.,  3;  1  h.,  3  et  5:  1  h.  1/0, 
4  et  7;  2  h.,  5  et  9;  de  Lausanne  à  Ouehy,  2  et  4;  à  la  gare,  1.50  et  9; 
d^Ouchy  à  la  gare,  2  et  4. 

Omvibds:  de  la  gare  à  Lausanne,  1  fr. ;  pour  Ouehy  (bateau),  seule- 
ment lorsqu'on  le  commande  (funiculaire,  v.  ci-dessus). 

Librairies:  B.  Benda,  rue  Centrale,  3;  F.  Pnyot,  rue  de  Bourg,  1;  7%. 
Roussy  A  Oie,  rue  de  Boui^,  2.  —  Musique,  £.-R.  Spies,  place  St-François,  2. 

Lausanne  (483  m.) ,  le  LatMonium  des  Romains ,  est  une  ville 
de  34049  hab.  et  le  chef- lieu  du  canton  de  Vaud.  On  la  voit  de 
fort  loin  lorsqu'on  s'en  approche  en  bateau,  dans  son  site  charmant 
et  dominée  par  sa  cathédrale  et  son  château,  qui  couronnent  les 
derniers  contreforts  du  Mont-Jorat.  L'intérieur  en  est  moins  at- 
trayant; ce  ne  sont  que  montées  et  descentes.  Les  deux  quartiers 
sont  reliés  par  le  Orand-Pont  ou  pont  Pichard,  du  nom  de  l'archi- 
tecte qui  l'a  construit,  de  1839  à  1844,  au-dessus  de  la  vallée  du 
Flon,  actuellement  en  grande  partie  comblée  et  couverte  de  con- 
structions. Il  a  180  m.  de  long.  La  rue  presque  horizontale  que 
cet  ingénieur  a  tracée  passe  près  de  la  cathédrale  et  au  château ,  et 
elle  fait  le  tour  de  la  ville.  Elle  a  sous  le  château,  au  N.,  un  tunnel 
d'env.  50  pas  de  long.  Les  nouveaux  quartiers  ont  de  belles  mai- 
sons. Lausanne  a  d'excellentes  écoles  et  une  université^  dep.  1891. 

La  «CATHÉDRALE  (pL  E2),  coustrulte  de  1235  à  1275,  est  un  bel 
édifice  du  style  goth.  primitif.  Elle  a  été  bien  restaurée  de  1875  à 
1887,  sur  les  plans  de  Viollet-le-Due  (m.  1879).  On  y  monte  de  la 
place  de  la  Palud,  par  un  escalier  de  160  marches.  On  la  visite 
tous  les  jours  en  été,  sauf  le  dim.  de  9  h.  à  midi  et  de  1  h.  à  4  h.  ; 
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en  d'autres  moments,  on  paie  30  c.  par  personne.  Sonnette  du  be- 
deau à  l'entrée. 

L**iiiTiBiBiiK  de  eette  église  (protestante) ,  qui  mesure  100  m.  sur  46, 
étonne  et  charme  par  Tharmonie  de  ses  proportions.  La  nef,  qui  a  19  m. 
de  hauteur,  présente  vingt  faisceaux  de  colonnes  de  formes  Tariées.  Sur 
les  bas  côtés  règne  un  triforium  dont  les  arcades  ont  de  légères  colon - 
nettes,  et  au-dessus  sont  des  arcades  plus  grandes,  encadrant  les  fe- 
nêtres. Le  choeur  se  termine  en  hémicycle,  et  il  a  dans  le  pourtour  des 
arcades  qui  rappellent,  par  leurs  chapiteaux  aux  formes  archaïques,  Tar- 
chitecture  boui^^ignonne- romane.  La  rosace,  les  portails  et  les  stalles 
du  côté  S.,  dans  le  chœur,  sont  dignes  d'attention.  Sur  la  croisée  s'élève 
une  helle  flèche,  de  66  m.  de  hau^  construite  en  1874. 

Les  vomnunTS  les  plus  remarquables  sont:  celui  d^Otton  de  Grondêo»^ 
tué  en  1986  dans  un  duel  judiciaire  contre  Gérard  d'Estavayer  (les  mains 
sur  le  coussin  sont  un  symbole  de  la  justice  criminelle  ;  celles  de  la  statue 
ont  été  brisées):  ceux  de  Tévêque  GuHl.  de  Mênikotux  (m.  1406),  de  la 
princesse  russe  C€Uheritu  Orlùff  (m.  1789),  de  la  duchesse  Omrolint  de  Cwr- 
UMde  (m.  1788),  de  Mme  HenHette  Strat/ord-Camninç  (m.  1818),  femme  de 
l'ambassadeur  d*Angleterre,  par  Bartolini,  et  celui  de  la  comtesse  Wall- 
modett-Oimbûm  (m.  1788).  —  Une  plaque  dans  le  mur  au  X.  du  chœur  rap- 
pelle le  major  Davel,  décapité  en  17»  pour  avoir  voulu  délivrer  le  canton 
de  Vaud  de  la  domination  bernoise.  —  G^est  dans  eette  église  qu'eut  lieu, 
en  1586,  une  célèbre  disputb,  à  laquelle  prirent  part  (TtOrtf»,  Farel  et  Viret. 
Elle  amena  la  translation  du  siège  épiscopal  à  Fribourg,  et  la  séparation 
du  pays  de  Vaud  de  l'église  catholique  et  de  la  Savoie. 

La  terrasse  (529  m.),  ancien  cimetière  de  la  cathédrale,  offre  un 
beau  panorama  de  la  ville,  du  lac  et  des  Alpes  de  la  Savoie.  La 
vue  est  plus  étendue  de  la  tour,  qui  a  42  m.  de  haut. 

L'anc.  CHATEAU  épiscopal,  plus  haut,  sur  une  autre  terrasse  d'où 
l'on  a  aussi  une  belle  vue,  a  été  bâti  au  xm^  s.,  mais  transformé 
plusieurs  fois.  Il  est  occupé  par  l'administration  cantonale.  La  salle 
des  Eviques  a  des  meubles  et  des  vitraux  anciens  remarquables. 

Le  McsÉB  OA17TOKAL  (pi.  E2),  ouvert  les  mercr.  et  sam.  de  10  h. 
à  4  h.  et  le  dim.  de  11  à  2,  est  installé  dans  le  bâtiment  de  l'Aca- 
démie, non  loin  de  la  cathédrale.  Il  comprend  des  collections  d'his- 
toire naturelle,  en  particulier  la  riche  collection  conchyliologique 
de  M.  de  Charpentier  (m.  1855);  des  antiquités  d'Aventicum  (p.  221) 
et  de  Vidy,  l'anc.  Lausanne,  et  une  riche  collection  d'antiquités 
lacustres,  des  médailles,  etc.  Là  aussi  est  la  bibliothèque  cantonale, 
qui  compte  120000  volumes. 

Le  MUSÉE  Ablaud  (pi.  D3),  place  de  la  Riponne,  en  face  de  la 
Orenette  ou  halle  au  blé,  est  une  petite  galerie  de  peinture,  pu- 
blique les  dim.  de  11  h.  à  2  h.  et  les  merc.  et  sam.  de  10  à  4.50  c. 

les  autres  Jours  pour  une  pers.  et  30  c.  par  pers.  en  sus. 

Au  rez-de-chaussée,  une  salle  avec  des  tableaux  de  Bocion.  Dans  l'es- 
calier. Un  abreuvoir,  par  KoUer.  Salle  de  g.  an  1®'  et.  :  diaprés  le  Domi- 
niquiny  le  Songe  de  Joseph  ;  le  Carache,^  Joseph  jeté  dans  la  citerne  ;  Jov- 
venet^  Ouérison  du  paralytique;  Glepre^  Exécution  du  major  Davel,  Adam 
et  Eve,  Bataille  du  Léman,  etc.  —  Salle  de  dr.  :  Anker^  le  17ouveau-né  *, 
CcUamei  le  Lac  de  Brienz;  viday^  le  Wellhom,  la  <}hute  du  Beichenbach  ; 
Oirardetf  Retour  de  la  montagne;  van  Muyden^  (}aehe-eaehe ;  VauHety  la 
Matinée  du  dimanche  ;  Burnand^  I)ans  la  montagne,  etc. 

Sur  le  MoNTBBNON  (496  m.),  colline  A  l'O.  de  la  ville,  où  il  y  a 
de  belles  avenues  jouissant  d'une  vue  magnifique  sur  le  lac,  le  fa- 
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laia  de  Justice  fédéral,  dans  le  style  de  la  renaissance,  par  Recordon 

—  Hors  de  la  ville,  à  l'O.  (pi.  A3),  Tasile  des  ▲tbuolbb  (507  m.), 
fonde  en  1843  par  M.  Haldimand  (m.  1862)  et  Mlle  de  Geijat. 

Il  y  a  au  N.-E.,  au  Champ-de-VAir,  à  Tendroit  le  plus  élevé  de 

la  Tille,  un  nouvel  hôpital  gajvtonal  (250  lits),  une  station  viticole 

et  méte'orologique  et  une  école  d* agriculture. 

Le  *8ifmal  (647  m.),  à  1/4  d*h.  au-dessus  du  eliftteau ,  est  un  point  de 
vue  renommé.  Pour  8*y  rendre,  on  passe  par  la  plaee  de  la  Barre  (pi.  E 1) 
et  Ton  eontinue  tout  droit  par  la  route,  une  eentaine  de  pas,  puis  on  monte 
à  dr.  un  chemin  pavé  et  en  partie  avec  des  degrés.  Bnsuite  on  prend  la 
route  à  dr.  jusqu  à  ee  qu'on  aperçoive,  à  dr.,  une  maisonnette  avee  la 
pyramide-signal  et  un  jardin,  ou  se  trouve  le  point  de  vue  (rafraîeh.).  Un 
sentier  esearpé  à  dr.  y  eonduit  plus  rapidement  que  la  route.  La  vue  y 
embrasse  une  (nrande  partie  du  lae  de  Genève,  les  Diablerets,  le  Grand-Mœ- 
veran,  ete.  \  mais  on  n'y  voit  pas  le  Mont-Blanc,  qui  se  voit  au  contraire 
des  Grandet- Rocket  (586  m.),  à  1/9  h.  de  la  ville,  à  dr.  de  la  route  d'Tverdon. 

—  Retour  agréable  du  Signal  en  ville,  par  la  vallée  boisée  du  FUm^  à  TE., 
d'oii  Ton  revient  à  la  plaee  de  la  Barre  par  la  rue  des  Eaux.  Fiacre  de 
Lausanne  au  Signal  et  retour  à  la  gare,  5  fr. 

De  Lavsavkb  a  Bbkohbk:  21  kil.,  cb.  de  fer  à  voie  étroite,  trajet  en 
1  h.  27  min.    A  la  2«  stat  (8U1.),  JonxUnt-Geryy  un  grand  asile  d'aliénés. 

—  14 kil.  BehaUent  (629  m.;  *H.  des  Balances),  ville  prospère  de  1069  hab., 
avec  un  anc.  château  transformé  en  pensionnat  de  garçons.  —  21  kil.  Bercher. 

Les  versants  des  montagnes  à  TE.  de  Lausanne ,  sont  couverts 
de  vignes  très  soignées,  qui  produisent  le  bon  vin  blanc  de  la  Vaux. 
Près  de  la  station  de  Pully,  dans  le  haut,  le  grand  viaduc  de  la 
Paudèze  (p.  220),  sur  la  ligne  de  Fribourg;  dans  le  bas,  celui  de  la 
ligne  de  Villeneuve-Martigny  (p.  246)  ;  au-dessus  de  Lutry,  le  via- 
duc de  la  Conversion  (p.  220).  Peu  à  peu  on  voit  se  dérouler  un 
hémicycle  de  montagnes  comprenant  les  Rochers  des  Verraux ,  la 
Dent  de  Jaman,  les  Rochers  de  Naye,  la  Tour  d'Aï,  la  Tour  de  M ayen, 
la  Dent  de  Morcles,  la  Dent  du  Midi;  entre  ces  deux  dernières,  au 
S.,  le  Mont-Gatogne,  et  au  fond,  la  pyramide  neigeuse  du  Grand-Com- 
bin.    Stations:  ChUly,  Bivas-St-Saphorin, 

Yovey,  en  ail.  Vivis,  le  Vibiscus  des  Romains. 

Statiovs  DBS  BATBAux:  CorHert  k  VO..  au  Gr.-H.  de  Vevey;  Vetep- 
Marehé,  pour  la  ville  proprement  dite,  et  revep-la-Tonr^  à  TE.,  au  Or.-H. 
du  Lac.  —  Gabb  (buffet),  au  N.  de  la  ville.  Pour  des  excursions  à  TE. 
(Montreux,  etc.),  il  vaut  mieux  partir  de  la  gare  de  to  Tour-de-Peth  (p.  246). 

HÔTBLS  :  *Or.'H.  de  Fevey,  à  TO.  de  la  ville,  sur  la  rive  dr.  de  la  Ye- 
veyse,  avec  ascenseur,  grand  pare,  établissement  de  bains,  etc.  (ch.  t.  e. 
3  àlOfr.,  rep.  1.50,  8.60 et  0,  p.  8  sans  la  ch.:  fermé  en  hiver)*,  *Gr.-M. 
det  Troit'Couromuet^  quai  Perdonnet;  ^Or.'-H.  au  Lac^  quai  Sina  (eh.  t.  e. 
3  fr.  60  à  6.60,  2«  dé.  d,  dî.  4.60,  p.  7  à  12),  tous  trois  de  grandes  maisons, 
au  bord  du  lae  ;  pens.  du  15  oct.  au  i^^  mai.  ^  *J7.  Mocur^  au-dessus  de 
la  ville,  à  TE.  (v.  p.  242)  ;  *H.-P.  d:' Angleterre  (ch.  t.  e.  2  fr.  60  à  4.60,  dî.  3, 
p.  5.60  à  8);  *H.-P.  du  Château  (p.  6  à  12  fr.).  ces  deux  derniers  aussi  au  lae, 
avec  jardins;  *H.  du  PonU  à  la  gare,  avec  jardin  (ch.  2  fr.  60,  dé.  1.25,  dt. 
2.60):  *B.  det  Troie -Roit^  non  loin  de  la  gare  (ch.  t.  c.  2  fr.  à  2.60,  dé. 
1  à  1.25,  dt.  2.50  à  3)  ;  *J7.-F.  de  FamiUe^  près  de  la  gare  (ch.  1  fr.  60  à  3,  dî. 
80  c,  p.  8.60  à  4)  -,  *H.  de  la  Gare,  simple.  —  Pbnsioiis,  v.  p.  242. 

CafAs  :  *du  Lae  (bière  de  Munich),  BeUevue^  sur  le  auai:  0.  du  Théâtre. 

—  Cercle  du  Létnaa^  avec  salle  de  lecture  et  un  grand  jardin  où  Ton  jouit 
d'une  belle  vue  du  lac,  accessible  aux  étrangers. 
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VoiTURBS  Di  PLACB  :1a  eourte  dans  la  ville,  à  1  c)iev.,  1  fr.  60;  à  3  eher. 
3  fr.  -,  à  rheure,  1/3  h^  1  fr.  60  et  3  fr.  ;  1  h.,  3  et  4  fr.  ;  chaque  Va  b-  en 
8118,  1  fr.  et  1  fr.  60.    ve  la  gare  à  Hontreux,  7  fr. 

Omkibus  :  de  la  gare  aux  hôtels,  30  e.  ;  une  malle,  10  e.  ;  à  la  Tour-de- 
Peilz,  90  e.  •,  une  malle,  16  e.  ;  à  Ghexbres,  de  la  poste,  1  fr.  (v.  p.  330). 

Tbamwat  i^LBGTRiQUBt  du  Gr.-H.  de  Vevey,  par  toute  la  ville  et  jusqu'à 
Chillon,  toutes  les  10  min.,  trajet  entier  en  1  h.  ;  mix,  10  à  80  e.  Stations: 
Vevey-Oaré^  H.  du  Lae^  Villa  Thamine^  Maladaire^  (Jlaren»y  Vemex^  Kursaal^ 
TerriUtt  ChilUm. 

Baiqubs  :  à  l'heure.  1  fr.  sans  rameur,  3  fr.  à  1  ram..  3  fr.  à  3.  Pour 
Chillon,  à  1  ram.,  6  fr.  ;  a  3, 10  fr.  :  St-Gingolph  (p.  259),  mêmes  prix;  Meil- 
lerie  (p.  259),  à  3  ram.,  13  fr.,  à  3  ram.,  15  fr. 

Baims  du  lac:  à  TE.  de  la  ville,  au  delà  de  Thôt.  du  Lac. 

TniÂTKB,  rue  du  Thé&tre,  à  dr.,  derrière  la  place  du  Marché. 

P08TB  BT  vio^AsBAPBB,  plac6  do  TAncien-Port. 

LiBBAiBiBs  (photogr.,  location  de  livres)  :  E.  SeJiksinçer  (successeur  de 
B.  Benda);  Buç-  Vodoz^  me  du  Léman.  —  Piano»-.  Fatisch  frères^  rue 
d'Italie;  2%.  Rattenberger  (aussi  à  Montreux  et  àBex).  —  Bamqubb:  Crédit 
du  Léman,  rue  d'Italie;  OAovomtM,  de  PaUtieux  é  Oie  y  rue  d'Italie;  W. 
Cuénod  é  (He,  Grande  Place. 

Vevey  (385  m.))  située  à  Tembouchare  de  la  Veveyae  dans  le  lac 
de  Genève  et  presque  entièrement  sur  la  rive  g. ,  est  une  ville  de 
lOOOShab.,  la  seconde  du  canton  de  Yaud.  Elle  a  d'importantes 
fabriques,  des  manufactures  de  tabac,  etc.  J.-J.  Rousseau  y  a  placé 
la  scène  de  son  roman  la  «Nouvelle  Hëloïse»  (1761).  On  y  a  une 
belle  vue  sur  la  partie  supérieure  du  lac,  avec  l'embouchure  du 
Bhdne  et  les  Alpes  Yalaisanes  à  l'arrière -plan,  la  Dent  du  Midi, 
déchiquetée  et  couverte  de  neige,  le  Mont-Velan,  le  Mont-Catogne 
(Pain  de  Sucre).  Sur  la  rive  S.,  les  carrières  de  pierre  de  MeiUerie, 
dominées  par  les  cimes  de  la  Dent  d'Oche  ;  plus  loin  à  g. ,  au  pied 
du  Grammont^  St-Gingolph.  Au  débarcadère  de  Yevey-Marché,  le 
château  de  M.  Couvreu,  qui  a  un  beau  jardin  avec  plantes  du  Sud, 
qu'on  peut  visiter  (1  £r.  de  pourb.).  A  !'£.  de  là ,  les  quaia  Per- 
dormet  et  Sinct,  qui  sont  à  l'abri  du  vent  du  nord  et  où  se  trouve  la 
station  de  bateaux  de  Vevey-la-Tour. 

On  va  à  la  gare  en  remontant  la  place  du  Marché,  à  dr.  de  la- 
quelle est  le  théâtre ,  puis  la  rue  tortueuse  de  Lausanne.  A  l'Ë.  de 
la  gare  se  trouvent  la  chapelle  russe,  qui  a  un  dôme  doré,  et  le  beau 
musée  Jenischf  qui  n'est  pas  encore  ouvert. 

L'église  St-Mastin,  au  delà  de  la  chapelle  russe  et  du  chemin 
de  fer,  est  construite  sur  une  colline,  dite  la  terrasse  du  Panorama, 
entourée  de  vieux  tilleuls  et  de  châtaigniers  et  d'où  l'on  a  une  très 
belle  vue,  expliquée  par  une  table  d'orientation.  L'église,  qui  date 
de  1498,  ne  sert  au  culte  qu'en  été.    Derrière  est  le  cimetière. 

Dans  Téglise  sont  inhumés  les  Anglais  Ludlovo  et  Broughtonj  deux  des 
juges  qui  condamnèrent  à  Téchafaud  Charles  I^'  d'Angleterre  (1648),  ré- 
fugiés plus  tard  à  Veve^  (pierre  commémorative  sur  le  quai  Sina).  Con- 
certs d^oigue  dans  la  saison. 

A  Textrémité  E.  de  la  ville,  le  temple  anglican  et  ï église  catho- 
lique, La  tottr  de  PeU%,  vieille  tour  qu'on  voit  dans  les  arbres  au 
bord  du  lac,  passe  pour  avoir  été  construite  au  xiii^s.,  par  Pierre 

Bœdeker,  la  Suisse,  90^  édit.  16 
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de  Savoie  et  servit  de  prison  sous  les  Bernois.  La  famille  Sarcuin, 
propriétaire  du  château  voisin ,  possède  une  collection  d'armes  an- 
ciennes. 

Le  ohâtaau  d'Hautaville  (504  m.),  à  V4  d'h.  au  N.-E.  de  Verey,  au  delà 
de  rhôt.  Muoser,  a  un  fort  beau  pare.  On  a  une  belle  vue  de  sa  terrasse 
et  de  son  pavillon  en  forme  de  temple  (pourb.  au  jardinier).  —  V4  d*li. 
plus  haut,  le  vieux  château  de  Blonay  (646  m.),  à  la  famille  de  ee  nom. 
La  route  qui  y  mène  d^Hauteville  passe  par  les  villages  de  St-Légier  et  de 
la  ChiésaZi  aux  maisons  desquels  on  voit  des  peintures  humoristiques  exé- 
cutées par  H.  A.  Béguin,  peintre  de  Paris  originaire  du  pays.  Au  retour, 
on  peut  prendre  le  ehemin  à  dr.  au  delà  du  pont  («Montreux,  5  kil.>),  jus- 
qu'au premier  ehemin  en  contre -bas,  lequel  vous  conduit  en  30  min.  à 
ChaiUy  (v.  ci-dessous)  et  90  min.  plus  loin  au  pont  de  Tavél^  dans  le  bas  du 
château  de»  Crêtes  (v.  ci-dessous),  a  5  min.  de  la  gare  de  CUtrens.  —  A  1  h.  au 
K.-E.  de  Blonay  sont  les  Pléiades  (1364  m.)^  montagne  qui  jouit  d'une  vue 
célèbre.  Il  y  a  un  chalet-restaur.  à  1/4  d*h.  du  sommet.  Dans  le  bas,  à 
8/4  d'h.  à  r£.,  les  petits  bains  sulfureux  de  VAUiax.iiO^  m.  ;  pens.  4  àô  fr.). 

De  Vevey  à  Fribourg,  v.  B.  63-,  à  ChâUau-d'CBx^  par  le  Jaman,  p.  255. 
—  Excursion  très  intéressante  à  St-Oingolph  (i  h.  i/^  en  bateau)  et  de  là 
à  pied  à  Novel  et  au  BlancJtard  (p.  260),  par  la  vallée  de  la  Iforge. 

Plus  loin  au  bord  du  lac,  à  1  h.  deyevey,  s'étend  le  beau  village 
de  CSlareni ,  si  sentimentalement  décrit  par  Rousseau.  Il  y  a  à  l'ex- 
trémité 0.  un  quai  avec  une  allée  de  platanes,  de  ^/^  de  lieue  de 
longueur.  Sur  une  éminence  au  N.-O.,  le  château  des  Crète»  (457  m.), 
qui  fut  souvent  habité  par  Gambetta ,  en  été.  Il  a  de  jolis  jardins 
et  sa  terrasse  offre  une  vue  magnifique  (entrée  permise).  A  côté,  uti 
bois  de  châtaigniers,  nommé  le  bosquet  de  Julie,  d'après  le  romau 
de  Rousseau.  £n  bas,  au  bord  du  lac,  le  petit  groupe  bigané  des 
villas  Dubochet  (v.  ci-dessous).  Vue  superbe  du  cimetière  au-des- 
sus de  Glarens.  A  1/4  d'h.  au  N.,  près  de  Tavel,  le  vieux  château 
de  Châlelard  (502  m.).  —  Entre  Glarens  et  Vemex,  une  église  evan- 
gûique  allemande  du  style  roman. 

Pensiens.  —  Il  y  a  dans  cette  baie  S.-E.  du  lac  de  Genève  une  quantité 
de  pensions  (v.  Tintrod.  III),  dont  nous  mentionnerons  les  plus  connues. 

A  Vevey:  *H.-P.  du  Château  (▼.  p.  240);  *P.  du  Pa^orama^  avec  jar<tin 
et  jolie  vue,  recommandable  aux  dames  seules^  *B.-P.  Jiooser  (80  ch.)  à 
Ghemenin,  10  min.  au-dessus  de  la  ville,  avec  une  vue  superbe  (6  à  10  fr.); 
P.  Florentine.  —  P.  Béguin^  à  St-Légier;  *P.  ConUe,  *P.  de^JUpeê,  à  la  Tour- 
de-Peilz,  près  de  Vevey. 

A  Olareos.  Au  Basskt,  avant  Glarens:  *H.-P.  Ketterer^  dans  un  site 
abrité  (6  à  8  fr.)  et  au-dessus  d*un  bon  établissement  de  bains  dans  le  lac. 
O^est  là  que  commence  la  partie  du  lac  abritée  contre  le  vent  du  K.,  s*éten- 
dant  jusqu'à  Vey taux,  la  seule  à  recommander  pour  Thiver.  Les  villas 
à  dr.  avant  Glarens  au  nombre  de  33,  ont  été  construites  et  aménagées 
par  H.  Dubochet,  de  Paris  (m.  i8T7),  qui  y  a  dépensé  3  millions  1/2,  et 
elles  appartiennent  maintenant  avec  le  château  des  Grêtes  à  M.  Jules 
Guiehard,  de  Paris.  Elles  se  louent  en  entier,  toutes  meublées  de  4Ô0O 
à  8000  fr.  par  an.  S'adresser  au  régisseur,  villa  n^  6.  —  A  Glabbvs  même  : 
à  g.,  ff.-P.  Beaunte  (Moser);  à  dr.,  *ff.-P.  Verte-Rite  (5  à  7  fr.)-,  à  g.,  H.-P. 
Sani'Souei  (5fr.);  à  dr.,  *ff.  Roth^  avec  jardin  au  bord  du  lac.  Près  de 
la  gare,  H.-P.  des  Crttes  (5  à  6  fr.);  *H.-P,  du  Châtelard  (E.  Brun-Monnet-, 
5  à  7  fr.,  bonne  table).  —  A  Bauot  (471  m.),  10  min.  au-dessus  de  Glarens, 
P.  Baugy.  —  A  Ghaillt  (489  m.),  10  min.  plus  loin ,  *P.  Mury^  avec  jar- 
din; P.  la  Colline.  —  A  Ghasmkx  (587  m.),  1/3  h.  au-dessus  de  Glarens,  B^.-P. 
Du/our.  —  Enthb  Clahbus  bt  Vbbmbx,  au  bord  du  lac:  *Qr.'B.  Rop^  avec 
un  beau  jardin  (table  spéciale  pour  les  malades  de  restomac);  à  g.,  *P. 
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Oermann;  à  dr.,  P.  ClarênHOy  *H.  Continental ^^^ P.  Loriut.,  3  maisons,  avee 
jardina  au  bord  du  lac  (6  fr.  et  au-dessus). 

A  Xontreaz-Yeratx.  A  g.  de  la  stat.  de  bateaux:  *(7r.-J7.  Monney  é 
Beau-Séjour  eni  Lae  (eh.  t.  e.  dep.  3  fr. ,  rep.  1.60,  3  et  4,  p.  dep.  6  ou  7); 
H.  du  Ciçne,  avec  3  dépend,  et  un  jardin  au  lae  (eh.  t.  e.  4  fr.,  3®  dé.  9.Ô0, 
dî.  4.60,  p.  dep.  7):  *P.  PiUvet  (6  fr.  60),  ausai  au  lae:  M.-P.  3ui»$e,  à  g.  de 
la  rue  et  avec  jarain  au  lac  (eh.  t.  c.  3  à  3  fr.,  dé.  l.SO,  dî.  3,  p.  dep.  0.60). 
Près  de  la  gare,  en  face  de  laquelle  il  y  a  une  grande  IHnkhaUe  pour  eaux 
minérales:  *ja.-P.  BeUevue  (5  fr.  60  à  S)i*B.  d«  la  Qare  (eh.  t.  e.  3  à  8  fr., 
42.  3,  p.  de  0  à  6.60);  H.  Victoria  é  P.  Barbier  (eh.  3  fr.,  dé.  1,  dî.  3  60,  p. 
6)^  H.  de  Montreux  (eh.  dep.  1  fr.  50,  dé.  1,  soup.  3,  v.  c.)-,  H.  Central  (eh. 
à,  dé,  1  fr.).  Avenue  de  Belmont,  13  min.  an  N.  de  la  gare,  H.  Betmont^ 
avec  vue  dégagée.  A  la  station  de  bateaux:  H.-Rett.  TonhàUey  pour  hommes 
seuls,  paa  cher;  B.  du  Pare  é  reet.  Nicodet,  —  Biàsa  à  la  Tonhalle,  au  eqfé 
dei  Alpeê  et  chez  Nicodet  (v.  ci -dessus),  tous  au  débarcadère.  —  Bureau 
des  étrangers  au  collège.  —  Pharmacies:  Rapin  et  «ScAmMI,  à  Montreux; 
Bngehnann,  àTwrritet.  —  Librairies  Bendm  et  Fai$t;  eabinet  de  lecture  ehes 
Benda.  —  Abomubmiit  à  payer  si  Ton  reste  plus  de  8  jours  :  1  pers.,  1  fr., 
1.60  et  3;  3  pers.,  1.60,  3.60  et  3;  8  pers.,  3,  3.60  et  4,  etc.  On  reçoit  alors 
une  «estampille»  qui  donne  le  droit  d^entrer  au  Kursaal,  mais  il  faut  des 
cartes  spéeiiUes  pour  les  bals,  les  concerts  d^artistes,  le  théâtre  et  autres 
divertissements  extraordinaires. 

A  Benporti  plus  loin  au  S.,  sur  la  route  de  Territet,  où  est  le  Kur- 
saal  (concert  t.  les  j.  à  8  h.  et  a  8  h.  du  soir;  abonn.,  v.  ci^dessus:  en* 
trée  pour  les  pers.  de  passage,  1  fr.):  à  dr.,  H.  du  Hman;  *H.'P.  des 
PaknUr»  (dep.  6  ou  7  fr.)  ;  H.  Bidumond  é  P.  des  Fougères  (dep.  6  ou  7  fr.)  ; 
à  g.,  •H.  dé  Paris  (7  à  10 fr.);  Maison  Blanche;  •H.  yaUonal,  avec  jardin 
et  terrasse  dominant  le  lac  (7  i  10  fr.);  à  dr.,  *H,'P.  Beau-Rivage,  *H.-P. 
Breuer  (eh.  t.  c.  4  à  6fr.,  di.  4,  p.  7  à  13),  tous  deux  avec  jardins  au 
bord  du  lac;  *P.  Bonport,  les  quatre  dernières  maisons  à  10min.  de  la 
gare  de  Montreux-Vernex  et  5  de  celle  de  Territet-Glion  et  jouissant  d'une 
belle  vue.  —  Aux  Plamchbs,  à  10  min.  de  la  gare  et  du  lac  :  *P.  Vautier  (6  à 
10  fr.).  *P.  Yisinandt  la  plus  vieille  de  Montreux;  */>.  Mooser  CE.  Lorétan; 
6  à  6  fr.);  *P.  Biensis  (6  à  7  fr.),  toutes  avec  une  belle  vue. 

A  Territet,  près  de  la  gare  de  Territet-Glion  :  ^Orand-SâUl  é  H.  des 
Alpes  (p.  7  fr.  50  à  16),  établissement  grandiose,  avec  de  belles  salles, 
hydrothérapie,  terrasse  au  bord  du  lac  et  vuesplendide;  *  H.  Mont- Fleuri 
(800  m.),  avec  pare,  bien  situé,  sur  la  hauteur  (8  à  8  fr.).  —  A  g.,  H,  dit 
Lae,  simple,  mais  bon;  A  d^ Angleterre  (6  à8fr.);  à  dr.,  *J7.  Bristol  4:  p, 
Mounoudd  k  8fr.);  *H.-P.  Béatrice;  *H.'P.  Biehelieu  (6  à  7  fr.), 

A  Yeytaux:  *H.  Bonivard  (ch.  t.  c.  dep,  8  fr,);  •Jy.-P.  Ifasson  (5  à 
7fr.);  H.-P.  Chtthn,  près  du  château  (6fr.80  à  6).  —  Euthb  0«illoh  st 
ViLLBMBiTvs  (P-  345),  *ff.  Bfrou,  grande  maison  bien  située  (omn.  à  la 
gare  de  Villeneuve;  p.  8  à  9  fr.). 

A  OUoB  (893 m.;  funiculaire,  v.  ci-dessous),  dans  un  endroit  sain  et 
magnifique:  *H.  du  Bighi -  Vaudois  (8  à  13  fr.);  •B.-P.  Victoria  (8  à  14  fr.), 
chacun  avec  un  jardin;  *i7.  de  Olion,  avec  jardin  (6  à  8  fr.)v  *B.  Bellevue, 
avec  un  beau  parc;  *B.  du  Uidi  (4  à  5  fr.);  B.-Best.  Nicodet  (6  fr.).  Ces 
jnaisons  sont  souvent  fermées  en  hiver.  —  Au-dessus  de  Glion  :  *Or.-B.  de 
Caux  et  *ar.-B.  de  Saige  (p.  344). 

La  plupart  de  ces  maisons  reçoivent  aussi  des  passants  aux  prix 
ordinaires  des  hôtels;  naais  elles  sont  généralement  pleines  en  automne. 
On  trouve  ausei  beaucoup  de  garnis,  avec  ou  sans  pension. 

La  CURB  !>■  RAisiv  commeuce  ordinairement  à  la  fin  de  sept,  et  dure 
env.  4  semaines.  —  AigU  (p.  347)  et  Box  (p.  348)  sont  également  fréquentés 
comme  séjours.  Au  cœur  de  Tété,  quand  la  chaleur  est  trop  grande  aux 
bords  du  lae,  on  aime  à  se  réfugier  dans  les  pensions  de  Châieaiu-d^CBx 
(p.  358),  ÙrtMnt-BesÈus  (p.  863),  ViVlars  (p.  347),  etc. 

Xontreuc  est  le  nom  général  sous  lequel  on  désigne  les  loca- 
lités dispersées  depuis  le  lae  jusque  bien  avant  dans  la  montagne  : 
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Clarens,  Vemex,  Crin,  8âUi,  Bonport,  Tetritet,  CoUonges,  Vey 
taux,  ChUlon,  Charnex,  Sonzier,  Olion,  etc.  La  Baye  de  Montreux 
(ruisseau)  et  la  Veraye  divisent  le  district  ou  la  paroisse  de  Mon- 
treux en  trois  parties  principales:  le  Chàtelard,  les  Planche»  et 
Veytaux,  qui  comptent  ensemble  10696  habitants.  Le  centre,  avec 
la  gare ,  la  station  des  bateaux  et  des  quais  transformés  en  prome- 
nades, est  Montreux'  Vemex,  la  principale  agglomération.  A  Ô  min. 
de  Textrémlté  S.  est  le  Kursaàl  (v.  p.  243).  En  face,  VéglUe  catho- 
lique y  du  Style  roman.  8  min.  plus  haut ,  au  pied  de  la  montagne, 
le»  Plcmche»,  sur  la  rive  g.  de  la  Baye  de  Montreux  et  reliés  à  Sale», 
sur  la  rive  dr.,  par  le  pont  de  Montreux,  haut  de  30  m.  A  l'E.,  au- 
dessus  des  Planches,  la  vieille  egli»e  de  Montreux,  précédée  d'une 
terrasse  renommée  pour  sa  *vue,  qui  s'étend  sur  le  lac  depuis  l'em- 
bouchure du  Rhône  Jusque  bien  loin  au  delà  de  Lausanne. 

EXCCB8IOK8  DB  HoMTSBUx  (tramway  électrique  de  Vevey  à  Chillon,  v. 
p.  341).  —  Excursion  principale  ▲  *Gliom  bt  aux  *Bochbb8  db  Katb.  A 
OlioB  (693m.;  hôtels,  v.  p.  343),  funiculaire,  à  côté  de  la  station  de  Ter- 
ritet-Glion  (t.  p.  346),  31  trains  par  jour,  trajet  en  9  min.,  pour  1  fr., 
1  fr.  fiO  aller  et  retour.  Cette  ligne,  longue  de  680  m.,  avec  garage  au 
milieu,  a  jusqu'à  570/o  de  rampe.  Il  y  a  dans  le  haut  un  bt^H^ettaur., 
avec  une  terrasse,  où  Ton  a  un  coup  â*œil  ravissant  sur  la  partie  supé- 
rieure du  lac  de  Genève  et  les  montagnes  qui  Tentourent,  au  milieu  des- 
quelles est  la  Dent  du  Midi,  avec  son  manteau  de  neige.  Retour  inté- 
ressant par  la  gorge  du  Chauderon  (v.  ci-dessous*,  1  h.  Jusqu'à  Montreux; 
se  faire  indiquer  le  chemin).  —  *Db  Gliob  a  Natb:  7kil.  64,  eh.  de  fer 
à  crémaillère,  en  1  h.  1/4;  10  fr.  60  aller  et  retour,  13  fr.  de  Territet.  Gare 
à  dr.  de  celle  du  funiculaire.  La  ligne  passe  d'abord  dans  un  tunnel  sous 
les  maisons  de  Glion.  A  g.,  la  profonde  goige  de  la  Baye  de  Montreux 
(p.  345);  de  l'autre  côté,  le  village  de  Bontier  et  le  réservoir  générateur 
de  la  force  électrique  pour  Montreux ,  taillé  dans  le  roc.  On  monte  en- 
suite iMitement  dans  ae»  prairies,  et  passe  par  un  petit  viadua.  A  g.,  un 
beau  coup  d'œil  sur  Montreux  et  le  lac  ;  en  bas,  dans  la  vallée,  le  grand 
bôtel  des  Avants  (v.  ei-dessous).  Puis  la  voie  s'élève  plus  rapidement 
et  passe  par  une  tranchée  et  dMis  le  tunnel  courbe  de  TrembUx^  de  135  m., 
sur  le  flanc  8.  de  la  montagne.  —  3  kil.  Cmux  (1064  m.  ;  buffet),  stat.  au- 
dessous  du  *Onuid>H»t«l  de  Oanx  (1003  m.  ;  eh.  t.  c.  4  fr.  60,  rep.  1^  3 
et  5),  qui  a  une  vue  splendide  sur  le  lac,  les  Alpes  de  Savoie  et  du  Va- 
lais. —  La  voie  contourne  l'extrémité  supérieure  de  la  fMUUe  de  la  Veraife 
(à  dr.,  le  massif  des  Rochers  de  liaye),  repasse,  au  delà  des  chalets  de 
Mifoux,  du  côté  V.  de  la  montagne  et  monte  par  des  versants  escarpés, 
avec  vue  à  a.  sur  la  vallée  de  Montreux  et  en  face  sur  le  cône  de  la  i^ent 
de  JanuM  (18f78m.),  atteint  le  sommet  de  la  crête  entre  Jaman  et  Naye 
(1705  m.)*et  la  traverse  dans  un  tunnel  courbe,  de  75  m.  —  6  kil.  Janum 
(1740m.),  station  isolée  dans  la  eombe  d'amonf.  Au-dessous,  le  petit  lac 
de  Jaman  (1668  m.).  L'ascension  de  la  Dent  de  Jaman,  où  l'on  a  une  vue 
magnifique,  peut  se  faire  de  cette  station  en  i/a  h.  (v.  p.  366).  Franchis- 
sant ensuite  une  arête  rocheuse  escarpée  des  deux  côtés,  avec  vue  à  dr. 
sur  le  lac  de  Genève  et  à  g.  sur  les  montagnes  de  la  Gruyère,  on  se 
dirige  sur  les  Rochers  de  Naye,  les  traverse  dans  un  tunnel  de  346  m.  de 
long  (1846  m.  d'alt.),  monte  par  le  bassin  supérieur  dit  Ptam  des  Fêmtaines, 
en  décrivant  une  grande  courbe,  et  passe  dans  un  dernier  petit  tunnel. 
—  7  kil.  64.  Na^  (i9T7  m.  t  ^arand-miêl,  eh.  dep.  3  fr.,  dé.  1.60,  dî.  4  à 
6,  p.  dep.  8),  le  terminus,  a  70  m.  (iO  min.)  au-dessous  du  sommet  (eignal) 
des  *Roehers  de  Haye  (3046  m.).  La  vue,  qui  est  magnifique  (panorama, 
1  fr.  80),  embrasse  les  Alpes  Bernoises  CWetterhom,  £iger,  Mœach,  Junc- 
frau  et  Finsteraarhom),  les  Diablerets,  le  Grand  Mœveran,  les  Tours  de 
Mayen  et  d'Aï,  une  partie  des  Alpes  du  Valais  (Grand  Combin,  Bflnt  du 
Midi}  et  de  celles  de  la  Savoie  (Aiguille  d'Argentière,  Aig.  Verte),  et  tout  le 
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lac  de  Genève   II  y  a  à  côté  de  la  gare  un  jardin  almn  dit  Jmrdin  Fàvraty 
créé  par  la  Société  botanique  de  Montreux  :  entrée,  90  c. 

À  la  *fforfe  du  Ohaudenmi  ravin  boisé  avec  de  beaux  rochers  et  des 
cascades  et  baigné  par  la  Baye  de  Monirenx  (p.  243),  entre  OUon  et  8on- 
zieTt  1  h.  aller  et  retour  du  pont  de  Montreux  (p.  241),  3  h.  par  Glion.  — 
Aux  AvaaU  (973  m.  ;  •H.  dé»  AtamU;  p.  6  à  13  fr.  en  été,  6  à  10  en  hiver)  : 
en  voit,  par  Charnex  et  ChauUn^  en  1  h.  40  min.  (omn.  du  16  avril  au 
15  oct.  de  la  gare  de  Montreux  à  9  h.  du  mat.,  en  1  h.  00  min.,  retour  à 
4  h.  du  s.,  en  s/4  d'h.  ;  3  fr.  à  la  montée,  3  à  la  descente,  4  aller  et  retour; 
voit,  partie,  à  1  chev.,  13  fr.  ;  à  3  chev.,  18  fr.)  ^  à  pied  par  Sonxier  (hôt.  de  la 
Maison-Blanche,  pas  cher),  en  i/a  h.  ;  de  OUon  par  la  çorge  du  Chauderotty  en 
1  h.  40.  Les  Avants,  dans  un  site  charmant,  sont  fréquentés  comme  séjour 
d'été  et  d'hiver  et  on  va  de  là  en  1  h.  au  Mont-Cubly  (1068  m.),  d'où  la 
vue  est  charmante;  en  3  h.  1/2  à  la  Dent  de  Jama»  (1878  m.),  par  le  col  de 
Jamam  (p.  366),  etc.  —  A  ChamêXi  kflhauHm^  aux  bain»  de  V Allia»  (1040  m.) 
ou  aux  Pléiade»  (1366  m.)  et  retour  par  Bhnaf  (p.  242),  6  h.  —  Aux  Qrmont»^ 

5ar  Aigle,  v.  p.  253.  —  A  KiMara,  v.  p.  247.  —  Au  Grammontj  v.  p.  260.  — 
.  la  Pi»»evache  et  aux  gorge»  du  Trient  (p.  250),  aller  et  retour  en  un  jour 
par  le  chemin  de  fer. 

Le  bateau  fait  ensuite  escale  à  Territet-Chillon  (*H.  des  Alpes, 
etc.;  y.  p.  243),  en  face  de  la  gare  de  Territet'Glion  (p.  246). 

Le  *eliftteau  de  Ghillon  est  à  V4  d'h.  à  TE.  de  cette  stat.  de  ba- 
teau et  à  5  min.  de  la  stat  de  ch.  de  fer  de  Veytaux-ChiUon  (p. 247). 
C'est  un  anc.  château  fort  sur  un  rocher  au  bord  du  lac,  profond  à 
cet  endroit  de  80  m.  On  y  arrive  par  un  pont  sur  un  fossé  de  20  m. 
de  large.  Au-dessus  de  Tentrëe  se  voient  les  armes  du  pays  de  Vaud 

(pourb.  au  gardien). 

Il  est  établi  par  des  documents  (Pertz^  Monum.  //,  p.  556)  que  Louis 
le  Débonnaire  fit  enfermer  en  830  Tabbé  de  Gorvey,  qui  soulevait  ses  fils 
contre  lui,  dans  un  château  «où  il  ne  pouvait  voir  que  le  ciel,  les  Alpes 
et  le  Léman»,  sans  aucun  doute  le  chatbau  de  Ghillon.  Pierre  de  Sa- 
voie, surnommé  le  Petit  Gharlemagne,  le  fortifia  en  1348  et  lui  donna 
Tair  superbe  et  pittoresque  qu'il  conserve  encore.  Les  forts  piliers  du 
style  romano-byzantin  qui  soutiennent  les  voûtes,  sont  de  l'ancien  château. 
Les  comtes  de  Savoie  l'habitèrent  fréquemment;  il  servit  (plus  tard  de 
prison  d'Etat  et  il  renferme  maintenant  des  archives.  —  Plus  d'un  Gene- 
vois a  expié  dans  les  cachots  de  Ghillon  une  parole  trop  libre,  en  parti- 
culier Bonivard^  prieur  de  St-Victor  de  Genève,  oue  le  duc  de  Savoie  fit 
enfermer  dans  le  souterrain,  en  1530,  et  attacher  a  un  pilier  où  l'anneau 
existe  encore.  Les  dalles  sont  usées  alentour  jusqu'à  la  distance  où  ses 
pas  pouvaient  atteindre.  Lorsque  Genève  et  le  pays  de  Vaud  s'afi'ran- 
chirent,  en  1536,  ce  fut  Ghillon  qui  résista  le  plus  longtemps,  mais  il  fut 
enfin  emporté  par  les  Bernois,  secondés  du  coté  du  lac  par  une  flottille 
de  Genève.  Bonivard  fut  rendu  à  la  liberté  avec  d'autres  prisonniers  et 
mourut  en  1570,  à  l'âge  de  74  ans.  —  Les  souterrains  produisent  un  eflet 
surprenant  quand  les  rayons  du  soleil  couchant  ^  pénètrent  par  les  étroites 
meurtrières.  Les  piliers  sont  couverts  de  milliers  de  noms,  parmi  les- 
quels on  lit  ceux  de  Byron^  dont  on  connaît  le  «Prisonnier  de  Ghillon*  ; 
Eug.  Sue,  Oeorge  Sand^  Victor  Hugoj  etc. 

Entre  Ghillon  et  Villeneuve,  sur  le  versant  de  la  montagne ,  est 
le  grand  hôtel  Byron  (p.  243).  A  8  min.  à  TO.  de  Villeneuve,  dans 
le  lac ,  la  petite  lie  de  Peils ,  fie  artificielle  créée  il  y  a  un  siècle 
et  ombragée  de  trois  ormes  :  on  y  a  un  panorama  complet. 

A  ^If  h.  de  Ghillon,  dans  la  baie  E.  du  lac,  est  située  YilleneuTe 
(♦H.  du  Port,  sur  le  quai;  ♦JET.  de  la  Ville),  petite  ville  purée  qui 
a  remplacé  le  PennlluciM  ou  Penneloci  des  Romains.  Station  du 
chemin  de  fer,  v.  p  247.  Bon  vin  dit  du  Glos  des  Moines. 
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Un  sentier  conduit  en  4  h.  1/2  de  Villeneuve  à  Montbovon,  par  le  eûl 
de  la  Tinière  (1638  m.),  et  en  6  h.  à  Chdtew-d'Œx  (p.  256), 

Suite  du  trajet,  de  Villeneuve  à  Mattigny^  v.  p.  247-250. 

B.    En  chemin  de  fer. 

190  kil.  Ghbmii«  de  pbr  du  Juba-Simplok.  Trajet  en  4  h.  3/4  ^6  b-^^  ^'V' 
à  3  h.  jusqu'à  Lausanne,  2  h.  1/4  à  3  li.  1/4  jusqtrà  Veyey.  Prix:  13  fr.  35) 
9  fr.  35,  7  fr.  70^  6  fr.  35,  4  fr.  45  et  3  fr.  20  jusqu'à  Lausanne,  8  fr.  35,  5  fr. 
85  et  4  fr.  30  jusqu'à  Vevey.  —  On  délivre  des  billets  d'aller  et  retour  pour 
2  jours  sur  les  lignes  de  Genève^  à  St-Mauriee  et  du  Bouveret  à  Brigue  (v. 
R.  80).  Ces  billets  sont  valables  pour  les  bateaux  à  vapeur,  de  même  que 
ceux  des  bateaux  pour  le  chemin  de  fer  (v.  p.  234). 

Genève,  v.  p.  223.  La  voie  est  passablement  plus  élevée  que  le 
lac  (p.  235).  On  a  des  coups  d'œil  channants  sur  les  collines  de  la 
rive  orient,  et  sur  ses  nombreuses  maisons  de  campagne.  Au-dessus, 
uar  un  temps  clair ,  le  Mont-Blanc.  —  4  kil.  Chamhésyy  stat.  pour 
'Pregny  (p.  232).  —  6  kil.  Oenthod- Bellevue,  —  9  kiL  Verseix 
(p.  235).  —  14  kil.  Coppet  (p.  235).  —  18  kil.  Ce^igny,  où  l'on  aper- 
çoit, à  g.,  la  Dôle  (p.  236).  —  23  kil.  Nyon  (p.  236).  On  passe  ensuite 
à  côté  de  Frangins  et  de  son  château  (p.  236) ,  et  on  s'éloigne  du 
lac.  Puis  ou  traverse  la  Promenthouse  et  le  vignoble  de  la  Côte, 
qui  s'étend  jusqu'à  l'Aubonne  (v.  ci-dessous).  —  28  kil.  Qland.  ~ 
32  kil.  Qilly'Burnnel, 

35  kil.  Selle  (p.  237).  La  hauteur  plus  loin  à  g.  est  le  célèbre 
point  de  vue  dit  Signal  de  Bougy  (712  m.),  où  l'on  monte  facile- 
ment de  RoUe  ou  de  la  stat.  suiv.  (v.  p.  237)..  —  40  kil.  Aubonne- 
Allaman  (v.  p.  237).  —  Traversant  plus  loin  VAuhonne,  on  se  rap- 
proche de  nouveau  du  lac.  —  45  kil.  St-Prex,  localité  à  dr.,  sur 
une  langue  de  terre  dans  le  lac. 

49  kil.  Xorges  (p.  237).  La  gare  est  à  8  min.  de  la  stat  des  ba- 
teaux. Par  un  temps  clair,  on  aperçoit  un  instant  à  dr.  le  Mont-Blanc, 
dans  toute  sa  beauté.  Au  N.-O.,  au  loin ,  au-dessus  de  la  vallée  de 
la  Morgeê,  qu'on  traverse,  le  château  de  Vufflens  (p.  237).  —  On 
quitte  de  nouveau  le  lac,  on  traverse  la  Venoge  et  on  rejoint  la  ligne 
de  Neuchâtel  (p.  217).  —  57  kU.  Renens, 

61  kil.  Lansaane  (454  m.  ;  •H.  Terminus  ^  buffet)  ;  v.  p.  238. 

La  voie  longe  généralement  le  lac  jusqu'à  Villeneuve  et  on  se 
placera  à  dr.  pour  la  vue.  A  g.,  la  ligne  de  Fribourg  (p.  220).  Grand 
viaduc  sur  la  Paudèze.  A  g.,  dans  le  haut,  le  viaduc  de  la  ligne  de 
Fribourg  (p.  220).  Ensuite  un  petit  tunnel,  et  on  longe  la  chaîne 
de  collines  nommée  la  Vaux,  —  67  kil.  Lutry,  Puis  encore  un 
tunnel.  —  70  kil.  Oully  (p.  240).  —  75  kiL  Rivaz-St'Saphorin 
(p.  240).   On  quitte  le  bord  du  lac  et  traverse  la  Veveyee, 

80  kil.  YeT«y  {buffet;  p.  240).  —  81  kil.  La  Tour-de-PeUt  (p. 
241).  —  83  kil.  Burier,  Puis  un  tunnel.  —  85  kil.  Clarena  (p.  242). 
Vue  sur  Montreux,  Chillon  et  la  belle  baie  orientale  du  lac. 

86  kil.  Montrenz-Yernex  (p.  243).  On  reste  maintenant  dans  el 
voisinage  du  lac.  —  88  kil.  Territet-OUon  (café-rest.  et  petit  bazar), 
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stat.  au-dessus  de  celle  des  bateaux  (p.  245)  et  d'où  part  le  Ainicv* 
laire  de  Glion  (p.  244).  —  89kil.  Vet/taux-Chillon,  k  5  min.  du 
château  de  ChUlon  (p.  245). 

91  kil.  YilleneuTe  (p.  245).  La  voie  s'engage  dans  la  large  vallée 
du  Rhône,  bordée  des  deux  côtes  de  hautes  montagnes.  Le  fleuve 
se  Jette  dans  le  lac  à  5  kil.  à  l'O.,  près  du  Bouveret  (p.  260).  Ses 
eaux,  qui  ont  fini  par  former  des  atterrissements  considérables  de 
vase  et  de  galets,  ont  ici  une  couleur  noirâtre,  contrastant  singu- 
lièrement avec  leur  bleu  cristallin  au  sortir  du  lac  à  Genève. 

95  kil.  Boche,  première  stat.  de  la  vallée  du  Rhône.  A  g.,  Tvorne 
(447m.;  aub.  de  la  Couronne),  village  dominé  par  une  montagne 
qui  en  a  englouti  une  partie  en  1584,  par  suite  d'uu  tremblement  de 
terre.  On  y  récolte  d'excellents  vins,  les  meilleurs  ceux  de  Grosex- 
Grillé,  de  la  Maison-Blanche  et  du  clos  du  Rocher.  A  dr.,  la  cime 
découpée  et  couverte  de  neige  de  la  Dent  du  Midi  (p.  261). 

101  kil.  Aigl«.  —  Hôtklb:  *0rand'B6tel,  bien  situé,  à  i/a  h.  au-des- 
ên»  de  la  ville,  avee  un  établiss.  hydrothér.  et  un  grand  pare,  reeom- 
mandable  pour  un  séjour  (eh.  3  à  6  fr.,  b.  1,  s.  1,  rep.  1.50,  S  et  5,  p.  6  à 
19,  cm.,  1  à  1.60):  *H.-P.  Beau-Site^  à  la  gare  (eh.  3  a3  fr.,  rep.  1.35,  3  et 
3.50,  p.  6  à  7)^  ^vietofiay  à  3  min.  de  la  gare,  près  de  la  poste,  avee  jardin 
(eh.  3  fr.,  dî.  8,  soup.  3);  H.  du  Nord^  maison  bourgeoise. 

Aigle  (423  m.)  est  une  petite  ville  de  3555  hab.,  bien  située,  sur 

la  Grande-Eau  (p.  253),  avec  un  grand  château. 

A  1/2  h.  au  S.  est  le  Flantovr  (584  m.),  colline  boisée  avee  des  prome- 
nades et  une  vue  charmante. 

A  3  h.  1/4  à  TE.  au-dessus  d'Aigle  et  3  h.  i/s  d'Ollon  (v.  ci -dessous), 
sur  le  versant  de  la  montagne  de  la  rive  dr.,  est  situé  Villars^  qui  a  des 
pensions  très  fréquentées.  Le  mieux,  pour  y  aller,  est  de  partir  d'Aigle, 
parce  qu'OUon  est  presque  aussi  loin  de  la  station  d'OUon-St-Triphon  que 
d'Aigle,  et  que  ce  dernier  endroit  offre  de  plus  de  meilleurs  logements  et 
de  meilleures  voitures  :  3  h.  à  la  montée  et  f  h.  Va  ^  la  descente^  à  1  chev., 
15  fr.  ;  à  3  chev.,  30  fr.  et  un  pourb.  ;  dilig.  aussi  t.  les  j.,  à  3  h.  1/3  du  s. 
(en  4  h.  1/2),  pour  3  fr.  75-,  retour  de  Villars  à  8  h.  30  du  mat.  (en  3  h.  10). 
D* Aigle  à  OUon  (3/4  d'h.  ;  483  m.  ;  H.  de  Ville ,  médiocre) ,  belle  route  en 
partie  ombragée^  d  OUon  à  Villars^  bon  chemin  en  lacets,  offrant  de  belles 
vues.  Les  piétons  prennent  le  vieeux  hemin,  ombrage,  mais  en  partie 
escarpé:  au-dessus  d*011on,  à  g.,  la  route  de  Panex^  au  bout  de  1  min.,  à 
une  bifurcation,  tout  à  fait  à  dr. -,  40  min.  plus  loin,  la  Poutaz  (747  m.), 
petit  village,  à  la  seconde  fontaine  duquel  on  monte  à  g.  Ensuite  il  n'y 
a  plus  à  se  tromper.  35  min.,  Huemoz  (l(X)6m.),  dans  un  site  charmant. 
40min.,  Ckesières  (1335m.  ;  *H.  du  Chamossaire,  p.  5  fr.  50  à  9  ;  P.  Mon-  Chalet), 
qui  a  une  vue  magnifique.  30  min.,  Yillars  (1370  m.  ;  hôt.  :  *H.-P.  Breuer^ 
ch.  t.  c.  de  3  à  3  fr.,  dé.  1.35,  dî.  8.50,  soup.  3.50,  p.  7  à  9^  «iT.  Gr.-Muveran, 
préféré  par  les  Français,  p.  6  à  10  fr.  :  *H.-P.  Stllevue^  un  peu  plus  haut, 
eh.  t.  e.  3  fr.  50  à  4,  dé.  1.35,  di.  4,  p.  6  à  9;  F.  Victoria,  p.  5  à  6  fr.  ;  bains 
d'eaux  salines;  poste  et  télégraphe).  Environs  charmants  et  ressemblant  à 
un  pare,  avec  beaucoup  de  bancs  à  tous  les  points  de  vue  et  aux  endroits 
ombragée  ;  air  de  montagne  doux  et  fortifiant  et  pas  de  vents  du  nord  ni 
de  l'est.  Vue  magnifique,  sur  une  partie  des  Diablerets,  le  Grand  et  le 
Petit -Mœveran,  la  Dent  aux  Favres,  la  Tête-Noire,  la  Dent  de  Morcles, 
le  massif  K.  du  Mont-Blanc,  avec  le  glacier  de  Trient;  la  Dent  du  Midi, 
la  vallée  du  Rhône,  etc.  Excursion  principale:  au  *CliamoMaire  (3118  m.), 
en  3  h.  1/3;  guide  inutile.  Boute  de  chars  jusqu'aux  chalets  de  Bretayes 
(1788  m.;  aub.)<,  à  1  h.  au-dessous  du  sommet  (signal),  où  Ton  monte  à  g. 
un  peu  en  deçà  de  ces  chalets  (se  faire  montrer  la  direction).  Panorama 
excessivement  pittoresque,  embrassant  surtout  la  vallée  d'Ormont,  les  Alpes 


248     IV,  R,  &6.  BEX.  Dé  Genève 

Bernoises,  le  Weisshom,  les  Diablerets,  le  Grand -Mœveran.,  la  Dent  de 
Morcles,  le  Hont- Blanc,  la  Dent  du  Midi  et  la  vallée  du  Rhône.  —  De 
Bretayes,  on  descend  en  2  h.  k  la  Forelax  (1363  m. )i  par  un  chemin  en 
partie  mauvais,  en  passant  à  de  petits  lacs,  le  Ute  des  Chalet»,  le  lac  Noir 
et  le  *îae  des  Ohaoonneâ  (aub.).  De  la  Forclaz  enfin  on  remonte  en  l/j  h.  au 
Sepey  (p.  253)  en  traversant  la  Qrande-Eau.  On  revient  le  même  jour  en 
voiture  à  Aigle  et  à  pied  à  Villars,  ou  bien  le  lendemain  par  Au  Pont, 
Pkunbuit  et  Chestères.  —  Autres  excursions  de  Villars  :  en  I/4  d'h.  aux  ClosàUU, 
où  Ton  a  une  vue  splendide  sur  la  vallée  du  Rhône  et  le  Mont-Blanc; 
en  2  h.  k  Panex  ou  Pkunbuit,  par  Chestères  et  les  Eeovets  (chev.,  10  fr.);  en 

1  h.  1/4  à  la  montagne  de  la  Truehe  (vue  magnifique),  par  Chesieres,  etc.  — 
De  Villars  à  Ormont- Dessus,  par  le  col  de  la  Croix,  4  h.  (v.  p.  253).  Un 
suide  est  inutile-,  on  se  fera  seulement  indiquer  le  chemin.  —  De  Villars 
a  Oryon  (p.  257)  par  Arveye,  1  h.  ;  aux  Plans  (v.  ci-dessous),  2  h.  i^j. 

Un  chemin  au  N.-O.  d'Aigle  conduit  en  2  h.  (voit,  à  1  chev.,  8  fr.  ;  à 

2  chev.,  15),  par  Yvorne  (p.  247),  à  Corbeyrier  (929  m.  ;  •H.-P.  Dubuis,  5  fr.), 
dans  un  site  abrité  et  qui  a  de  beaux  points  de  vue.  Du  Signal  (I/4  d'h.), 
vue  sur  la  vallée  du  Rhône,  depuis  St-Maurice  jusqu^au  lac  de  Genève  et 
à  Lausanne.  Vue  plus  étendue  du  plateau  des  Agittes  (1523  m.  ;  route  de 
voit.,  1  h.  8/4  à  2  h.  à  pied),  notamment  sur  la  Tour  Sallières  et  la  Dent 
du  Midi.  —  A  la  Tour  de  Mayen  (2325m.),  de  Corbeyrier,  par  les  alpes 
de  Luam  et  dMt,  3  h.  1/2  à  4  h.,  avec  un  guide,  et  à  la  Tour  d'Ai  (2334  m.), 
4 h.,  avec  un  guide,  deux  ascensions  intéressantes  et  pas  difficiles  avec 
de  Texpérience. 

D*AiOLB  A  Lbtsiv  (Grand -Hôtel,  v.  p.  253),  3  h.  1/2  par  la  route  de 
voit,  qui  passe  au  Sepey  (3  h.  en  voit.,  pour  15  et  25  fr.);  2  h.  lA  à  3  par 
le  sentier  direct.  —  D  Aigle  aux  Obmonts,  v.  p.  253.  Voit,  a  1  chev. 
jusqu'au  Sepey,  10 fr.;  jusqu'à  Ormont- Dessus,  15  fr.  et  1  fr.  de  pourb. 
Dilig.  jusqu'au  Sepey,  en  2  h.  1/4;  jusqu'à  Ormont-Dessus,  en  5  h. 

105  kll.  Ollon^St-  THphon,    A  g.,  une  colline  boisée  avec  une 

vieille  tour.     Le  village  de  8t-Triphon  est  à  TE.  de  la  colline,  à 

20  min.  de  la  gare,  et  Ollon  au  N.-E.,  20  min.  plus  haut.    De  là 

à  Villars  (2  h.  Vt)»  v-  ci-dessus.    A  g.,  le  Grand-Mœveran  et  la  Dent 

de  Mordes. 

109  kil.  Bez.  —  hôtels  :  *Qr.-H.  des  Salines,  avec  des  bains  de  toute 
sorte,  bien  situé,  à  40min.  de  la. gare,  dans  un  endroit  à  l'abri  du  vent 
du  K.  et  recommandable  pour  un  séjour  (ch.  t.  c.  2  fr.  50  à  6,  dî.  4,  p.  7 
à  13);  *H.-P.  Villa  des  Bains,  à  côté;  *Or.-H.  des  Bains,  dans  le  village 
(ch.  t.  c.  2  à  3  fr.,  rep.  1.25,  2  et  3,  p.  6  à  7);  •H.-P.  des  Alpes  (ch.  t.  c. 
2  fr.  50,  dé.  1,  dî.  2.50,  p.  5  à  6);  •H.-P.  Crochet  (p.  5  à  6  fr.);  H.  de  r Union 
(p.  dep.  5fr.);  P.  des  Mûriers {  H.  du  Monde.  A  Chièire,  près  Bex:  *P. 
Mœscking  (4  fr.  à  4  fr.  50). 

Bex  (pron.  Bê;  430  m.)  est  un  bourg  de  4420  hab.,  dans  un  site 
charmant,  sur  VAvançon,  à  ^Uà!\i,  du  chemin  de  fer  (omnibus, 
30  c).    Il  y  a  de  nombreuses  promenades  bien  entretenus. 

Jolie  vue  de  la  colline  du  Montet  (609  m.),  à  i/sh.  au  V.  de  Bex,  du 
Buet  et  de  la  tour  de  Duin,  ruines  d'un  château  sur  une  colline  boisée  à 
8/4  d'h.  au  8.-E.  A  1  h.  au  N.-E.,  les  salines  de  Divens  et  de  Bévieux,  où 
conduit  une  route  généralement  ombragée,  qui  monte  doucement.  Il  faut 
une  demi-journée  pour  les  visiter  (guide.  5  fr.).  On  va  ordinairement  en 
voiture  à  Dévens,  d'où  l'on  se  rend  aux  salines.  Le  sel  est  tiré  de  l'ar- 
gile schisteuse  au  moyen  de  grandes  fosses  remplies  d'eau,  qu'on  fait 
ensuite  évaporer.  Il  y  a  deux  blocs  erratiques  énormes  dans  le  bois 
derrière  les  salines. 

Une  route  à  l'E.  de  Bex,  sur  la  rive  g.  de  l'Avancon,  conduit  en  2  h. 
à  Freniires  (868  m.),  et  8/4  d^b.  plus  loin  aux  Plans  (1120  m.;  pens.  :  •Tan- 
ner, •Marletag,  simples ,  5  à  7  fr.),  dans  la  valUe  des  Plans,  vallée  solitaire 
d'où  se  font  d'intéressantes  excursions ,  par  ex.  au  Pont-de-Nant  G/s  b.  ; 
1253  m.  ;  rafraîch.),  où  on  a  la  vue  des  glaciers  de  la  Dent  de  Morcles;  à  la 
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Croix  de  Jmtrnat  (3h.  ;  3106  m.)  t.  ei-deMOus);  au  glaoUr  de  Plan-Niv4 
(dh.)',  kVArçéntine  (4 h.;  3433 m.);  à  U  *Dent  de  MoreUs  (Th.;  3960 m.), 
où  ToA  a  une  rue  grandiote  de  la  ehaîne  du  Mont-Blane  et  des  Alpe«  du 
Valaia,  par  iVimf  et  le  çlaeier  déê  MarUneU  (deseente  en  8  h.  i/s  à  Moreles  ; 
T.  ei-desAous);  à  la  T4ie-à^Pierrê'Grepi  (Th.:  ^10 m.);  au  Orand-Mœveran 
(Th.;  3061  m.),  par  la  FrHe'^e  SaiUes  (3599  m.-,  passage  menant  dans  la 
vallée  du  Rhône  entre  le  Grand  et  le  Petlt-HoBTeran)  ;  à  Anxeindat  (4  h.  ; 
p.  35T),  par  le  ce)  dei  JBueU  (3038  m.),  ete.  —  Guides:  FéUx  Cherix^  Phil. 
MarUiat^  Oh..,  Jules  et  Vime.  VeUUm^  des  Plans. 

De  Bex  à  Chyan  et  à  «We»,  par  le  pae  de  Ohevittey  ▼.  R.  09;  à  Chetières 
et  à  FitMrs»  t.  p.  34T  (3  h.  par  Dépêtu). 

Le  chemin  de  fer  traverie  l'ÀTançon  et  le  Rh&ne,  rejoint  la  ligne 
de  la  rive  g.  (p.  262)  et  pasee  dans  un  tunnel  courbe. 

114 kll.  Bt-Xanriee  (420  m.;  hôt:  H,'P,  OHsogono,  à  la  gare 
et  dont  dépend  le  *hVfffet;  eh.  t  c.  3  fr.  50,  dî.  4.50  v.  c,  p.  8  à  15; 
H,  des  Alpes,  pas  cher;  H.  des  Bains,  de  V  Union,  de  l'Ecu-du-  Va- 
lais; H,  de  la  Dent -du-  Midi,  médiocre),  petite  ville  ancienne 
(1666  hab.),  VAgaunum  des  Romains,  occupant  un  site  pittoresque, 
dans  un  angle  formé  par  le  fleuve  et  la  montagne.  Son  nom  lui  vient, 
dit-on,  de  St  Maurice,  qui  aurait  souffert  ici  le  martyre ,  près  de  la 
chap.  de  Yerollley  (v.  ci-dessous),  avec  la  légion  Thébaine,  dont  il 
était  le  chef,  pour  avoir  refUsé  d'abjurer  la  fol  chrétienne ,  sous  le 
règne  de  Maximien,  en  303.  L'abbaye,  habitée  maintenant  par  des 
augustins,  est  la  plus  ancienne  de  ce  côté  des  Alpes,  fondée,  dit-on, 
pur  St  Théodore,  vers  la  fin  du  iv®  s.  Elle  possède  plusieurs  œuvres 
d'art  anciennes  :  vase  sarrasin ,  crosse  d'or  avec  des  figurines  d'un 
travail  exquis,  coupe  d'agate,  coupe  donnée  par  la  reine  Berthe  et 
très  bel  Evangile,  qu'on  ne  peut  voir  que  sur  recommandation.  Il 
y  a  des  inscriptions  romaines  dans  le  mur  du  cimetière  et  à  la  tour 
de  la  vieille  église.  A  l'O.  de  la  gare ,  â  ml  -  hauteur ,  le  rocher  en 
apparence  inaccessible  de  l'ermitage  de  Notre' Dame-du-Sex  («Sax», 
rocher) ,  où  conduit  un  étroit  sentier  taillé  dans  le  roc.  Plus  loin 
au  N.,  au-dessus  du  tunnel  du  ch.  de  fer,  la  grotte  attx  Fées,  grotte 
à  stalactites  remarquable ,  à  l'extrémité  de  laquelle  est  un  lac  avec 
une  cascade ,  qu'on  peut  faire  éclairer  aux  feux  de  Bengale.  Elle 
est  à  ^/id'h.  de  la  gare;  cartes  et  guide  au  vieux  château. 

C'est  à  St-Maariee  que  Ton  change  de  voiture  pour  le  Bùuveret  (p.  360), 
d'où  partent  des  bat.  a  vap.  en  correspond,  avee  le  eh.  de  fer.  Si  Ton 
n'est  pas  pressé,  on  préférera  le  triùet  par  cette  voie.    Y.  p.  334. 

Les  bains  de  Lavev  (430  m.),  à  1/9  h.  au-dessus  de  St-Mauriee,  sur  la 
rive  dr.,  sont  très  fréquentés  i*hôUt;  dî.  3  fr.  50,  soup.  3.T6jOm.  T6  c). 
Il  sont  alimentés  par  une  source  thermale  sulfatée-sodique  (30^  B.),  dans 
une  trinkhalle  au  bord  duEhône,  à  8  min.  deThôtel.  —  Une  petite  route, 
qui  prend  au  S.  à  1/4  d^h.  de  l'hôtel  et  monte  en  faisant  de  nombreux 
lacets  sous  bois,  conduit  en  3  h.  1/2  à  VTR.  à  Xerelee  (1165  m.;  pent. 
Chenaux,  3  fr.  60  à  4),  village  dans  un  ioli  site,  au  pied  de  la  Dent  de 
àforcUs.  De  là  à  la  Croix  de  jaterntu  (3106  m.),  d'où  Ton  a  une  vue  splen- 
dide,  en  3  h.  s/4  par  Planhaut  (deseente  par  les  Plans,  p.  348)  \  k  la  Déni 
de  Morcles  (3960 m.*,  v.  ci-dessus),  5 h.  l/j.  Qîie  sur  du  foin  au  Haut-de- 
Jtorelet  (1760  m.),  à  i  h.  1/2  du  village.  Ouides  :  Ch.  Ouillat  et  Jul.  Che- 
seaux,  de  Morcles. 

Plus  loin,  à  dr.  de  la  voie,  la  chapelle  de  Véroilley,  qui  a  des 

firesques  sans  valeur,  et  en  face,  sur  la  rive  dr.  du  Rhône,  les  baim 
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de  Lavey  (v.  ci-dessus).  On  se  rapproche  du  fleuve  et  passe  près 
de  l'endroit  où  des  torrents  de  boue  se  sont  précipitas,  en  1Ô3Ô,  de 
la  Dent  du  Midi  sur  la  vallée ,  et  Tont  couverte  de  débris  de  toute 
espèce  et  d'énormes  quartiers  de  roche.  Quoique  encaissée  dans 
une  tranchée,  la  voie  monte  assez  fort  sur  ces  débris. 

121  kil.  Evionnax,  sur  l'emplacement  de  la  ville  A^Epaunum, 
détruite  en  563  par  un  torrent  de  boue.  En  avant,  la  cime  blanche 
du  Grand- Combin  (p.  302).  La  voie  et  la  route  font  un  coude,  près 
de  la  BalmaZf  autour  d'un  rocher  au  bord  du  Rhône,  et  l'on  voit 
à  dr.  la  *PiB8eTache,  chute  superbe  de  la  Salanfe,  qui  descend  des 
gorges  de  la  Dent  du  Midi  et  se  précipite  dans  le  Khône  d'une  hau- 
teur de  70  m.  Cette  cascade,  qui  est  surtout  belle  dans  la  matinée, 
est  à  '/4  d'h.  de  la  stat.  de  Yernayaz.  Il  y  a  à  dr.  un  sentier,  garni 
dans  le  haut  d'un  garde-fou  (1  fr.). 

124  kil.  yernayaB  (463  m.).  —  Hôtbls:  *Or,'H.  des  Gorçes^du-THenit 
à  10  min,  de  la  gare,  dans  un  beau  site,  en  face  des  gorges  (eb.  t.  e. 
3  à  5  fr.,  rep.  1.60,  3  et  4.50).  —  H.  des  AlpeSy  à  côté,  simple  (ch.  3  fr.  60); 
H.  de  la  Poste,  modeste^  *H.  de  la  Oare,  à  la  gare,  avee  restaur.,  pas  cher. 

Vtmayat  est  le  point  de  départ  des  routes  de  Ghamonix  par 
Salvan  (R.  74  B)  et  par  Gueuroz  (p.  283).  Guide  pour  la  Tête-Noire 
ou  pour  le  Châtelard,  6  tt,  ;  pour  Ghamonix,  12  tt,  ;  pour  la  cascade 
du  Dalley,  4  tt. 

Au  delà  de  Yernayaz,  à  dr.,  les  ro<ihers  nus  de  l'entrée  des 
*gorgei  du  Trient,  gorges  d'érosion  du  glacier  du  Trient,  qui  s'éten- 
dit à  une  époque  Jusque  dans  la  vallée  du  Rhône.  On  les  visite  en 
payant  1  f^.  à  l'hôtel.  On  peut  s'avancer  jusqu'à  700  m.  de  distance, 

par  une  galerie  de  bois  adaptée  au  rocher,  au-dessus  du  torrent 

La  vue  à  rentrée  des  gorges  est  vraiment  grandiose.  Les  roehers, 
hauts  de  130  m.,  se  mpproehent  tellement  à  eliaçiue  eoude  qu'on  croirait 
être  dans  une  immense  grotte  voûtée.  A  Tendroit  où  on  le  traverse  pour 
la  deuxième  fois  le  Trient  a,  dit-on,  13  m.  de  profondeur.  À  Textrémité 
de  la  galerie  de  bois,  il  forme  une  chute  de  lOm.  de  haut.  Les  gorges 
ont  encore  de  là  13  kil.  de  long,  jusqu'en  face  de  Thôtel  de  la  Tête-Noire 
(p.  281) ,  d'où  on  en  voit  le  commencement.  —  On  peut,  de  Vemayaz, 
visiter  la  Pisse  vache  et  les  gorges  du  Trient  entre  deux  trains. 

De  Gueuroz  (673  m.) ,  ou  Ton  monte  en  35  min.  sur  la  rive  dr.  du 
Trient,  près  de  l'entrée  des  gorges,  par  un  sentier  sans  danger  (v.  p.  383), 
on  jouit  d'une  belle  vue  sur  la  vallée  du  Bhône,  le  Grand-Gombin,  la  Dent 
de  Mordes,  etc. 

Avant  Martîgny,  à  Tangle  que  forme  la  vallée  du  Rhône ,  on 

aperçoit  sur  la  hauteur,  à  dr.,  la  Batiai  (60Ô  m.),  anc.  chfiteau  des 

évoques  de  Sion,  construit  en  1260  et  détruit  en  1518.  On  y  monte 

en  ^4  <1'^*  du  pont  de  la  Drance  :  entrée,  30  c.  Belle  vue  sur  la  large 

vallée  du  Rhône.  —  La  voie  franchit  la  Dranee, 

130  kil.  Xartigny.  —  Hôtbls:  Clerc  (ch.  t.  c.  5  fr.  60,  di.  5);  *S.  du 
MonuBUmc  (eh.  t.  c.  3  à  5  fr.,  dî.  4,  p.  7  à  13)  i  iT.  de  VAigU  (ch.  t.  e.  3  fr., 
dé.  1.30,  dî.  3.60,  p.  6)t  H.  JfaHonaly  à  côté  de  la  poste,  simple  (eh.  dep. 
1  fr.  60,  dî.  3.60)-,  *H.  du  Or. -St- Bernard,  à  la  gare,  à  10  min.  de  la  ville 
(ch.  t.  c.  3  à  3  fr.,  dé.  1.36,  dî.  3.60,  p.  6);  •B.-Rest.  de  la  Gare  (ch.  1  fr.  50, 
dé.  1.36,  dî.  3.60). 

MarHgny'Ville{A7%m.)e9t  une  petite  ville  de  1552  hab.,  l'Orto* 
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durui  des  Romains,  dont  on  a  découvert  récemment,  dans  des  fouil- 
les ,  une  grande  construction.  0*est  d'ici  qae  partent  la  route  du 
Orand-St- Bernard  (R.  78),  celles  de  Ghamoniz  par  la  Tête -Noire 
ou  le  col  de  Balme  (R.  74  A  et  75)  et  celle  du  Val  de  Bagnes  (R.  79), 
ce  qui  fait  qu'il  y  a  beaucoup  d'animation  en  été.  Sur  la  place  du 
Marché  se  voit  un  buste  en  bronze  de  la  Liberté ,  par  Gourbet  — 
A  20  min.  au  S.,  sur  la  route  du  Grand-St-Bernard,  se  trouve  Afar- 
tigny- Bourg  (hôt.  des  Trois-Gouronnes,  simple).  On  rëçolte  dans 
le  voisinage  d'excellents  vins,  le  Coquempey  et  le  Lamarque,  tous 

deux  connus  déjà  des  Romains. 

A  1  h.  au  K.-E.  d«  Martigny,  près  du  Tillage  de  Braïuant  aur  la  live 
dr.  du  Rhône,  les  F^UaUrres^  eoUme  rocheuse  dont  la  flore  et  célèbre. 

Excursion  intéressante  à  TArpille  (9062  m.)i  en  4  ou  6  h.,  avec  un 
guide.  Chemin  muletier,  par  ks  £aitag  (p.  30O).  Il  monte  plus  loin  dans 
les  vignes,  au  petit  village  du  Sommet-deS'  VigftMy  passe  à  Aovetfrc,  monte 
rapidement  sous  bois  aux  chalets  A'Jrpitte  (1818  m.)  et  de  là  au  sommet, 
d'où  Ton  a  une  vue  magnifioue  sur  le  glaeier  de  Trient,  le  Mont-Blanc  et 
les  Alpes  Valaisanes  et  Bernoises.  On  redescend  au  8.  sons  bois,  en  1  h., 
au  ce)  de  la  Forciat  (p.  281}. 

La  *Pierre-à-Yeir  (3476  m.),  cime  de  roche  calcaire  dans  la  chaîne  qui 
sépare  la  vallée  du  Bhône  de  celle  de  la  Drance,  se  gravit  de  Maitigny 
(éhj.  guide,  8fr.  ;  mulet,  10 fr.),  de  Saxon-les-Bains  (p.  dÛQ),  de  Sembraneher 
(p.  307)  ou  de  Ghable  (p.  803).  On  y  a  une  vue  magnifique  des  Alpes  de 
la  Savoie,  du  Valais  et  de  TOberland  Bernois,  des  vallées  du  Rhône, 
d'Entremont  et  de  Bagnes,  et  du  glacier  de  Oiétros  (p.  903).  Du  eol,  à  1/4 
d'h.  au-dessous,  on  peut  aescendre  à  8axon-Ies-6ains,  soit  à  pied  en  3  h., 
soit  en  1  h.  à  1  h.  1/3  par  un  traîneau  (sans  danger,  mais  peu  agréable). 

*Qtg99  d%  Dwnûmty  t.  p.  398:  4  h.  de  Kartigny  aller  et  retour. 

Chemin  de  fer  Jusqu'à  BHgue  (77  kil.),  v.  R.  80. 


(retour  en  o  n.  ^f^.  ue  uressena 
jusqu^à  Ormont-Dessus,  3  h.  ;  av 
d'Aigle  au  8epey,  31  ju«qu*à  Orm( 
à  1  chev.,  8  fr.  ;  à  3  chev.,  16-,  à 


67.   De  Oessenay  à  Aigle,  par  le  col  de  Pillon. 

Voir  otfM*  la  carte  p.  304. 

11  kil.    DiLioBMCB  tous  les  jours  de  Gessenay  à  Aigle,  en  9  h.  1/4 

(retour  en  8  h.  1/2).   De  Oessenay  à  Chfttelet,  3  h.  V4i  par  le  col  de  Pillon 

'    ~  ^  h.;  au  Sepey,  3 h.  l/a.  ^^  Aigle,  3 h.  Vs-    H  kil. 

Ormont-Deesua.  Voit.  deChâtelet:  à  Oessenay, 
.  16-,  à  Ormont-Dessus,  30  et  88  ^  à  Aigle,  40  à  70, 
et  un  poûrb.    De  Thoune,  v.  p.  158. 

i 

Qf%tna/y  (1031  m«),  v.  p.  206.  La  route  prend  au  S.  par  la  large 
et  agréable  vallée  de  la  Sarine,  dont  la  partie  supérieure  s'appelle 
value  de  Ckâtelet,  et  elle  passe  à  Ehnit  et  à  Oitad  (Vt  b.;  1050  m.  ^ 
H,  de  l'Oura),  à  Tentiée  de  la  valUe  de  Lauenen^ 

Une  route  sur  la  rive  dr.  du  LanSbach^  traversant  au  bout  de  10  min . 
le  Turbaehi  qui  descend  à  g.,  conduit  en  1  h.  i/a  à  Lanenen  (1360  m.  ;  H.  de 
VOun,  simple;  guides.  Jae.  et  Ood.  Sehwitzgabel) ,  localité  principale  de 
la  vallée,  dans  un  site  charmant.  1  h.  plus  haut,  le  lœ  de  Lauenen 
(iSTB  m.),  dans*  un  site  splendide.  On  a  la  meilleure  vue  du  SûM^  sur  la 
rive  B.  du  lac.  Au  S.  se  précipitent  en  belles  cascades,  des  deux  côtés 
du  Hakuenêehritthom  (3898  m.),  les  ruisseaux  qui  sortent  des  claviers  de 
OeUea  et  de  Duaçel.  —  De  Lauenen  à  Lenk,  par  le  Tmuiiiberç,  et  à  Châ- 
telet,  par  le  JTWfiiie»,  v.  p.  303.  A  8V<m,  par  le  col  du  Brozet  {Gettenpast; 
3808  m.),  8  h.  jusqu'à  Zmifieitro»  (v.  ci  -  dessous)  avec  un  guide,  pénible,. 
—  La  eabone  du  mldhom  (p.  303^  est  à  5  h.  de  Lauenen. 
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2  h.  1/4-  Chàtelet,  en  ail.  Qstcig  (1192 m.;  *H.  de  VOws,  p.  5  à 

6  fr.))  danâ  un  beau  site.   Au  S.  s'élèvent  le  SanetseKhotn  ou  Mont* 

brun  (2946  m.)  et  VAvdon  ou  Oldenhom  (3124  m.). 

Db  Chatblbt  a  Sion,  par  lb  Sawbtscb,  9  h.,  course  assez  intéressante. 
Onide,  pas  nécessaire  pour  les  alpinistes  sMl  fait  beau,  19  fr.,  (Em.  Komang 
et  Abr.  Uelliger,  de  Ghitelet);  ehev.,  35  fr.  Le  ekemin  traverse  la  Sarine 
et  monte  assez  rapidement,  d^abord  par  des  pâturages,  puis  en  iaeets,  taillés 
en  partie  dans  le  roc  vif,  par  le  Roihengraben.  On  atteint  en  3  h.  1/2  le 
Krtutboden  (3003  m.),  plaine  déserte  où  Ton  marche  env.  '/«d'h.  :  puis  on 
monte  doucement,  en  passant  à  la  Grande  Orokt  (3331  m.),  en  1/4  d^h.  au  ool 
du  Banetaoh  (3334  m.  -,  hôt.  TheUer),  à  3  h.  Vs  de  Cbitelet.  A  g.  est  VArpeU- 
stock  (9039  m.),  à  dr.  le  SatuUchhom  (3946  m.)  et  le  grand  glacier  de  Zan- 
Jleuron  ,  d*où  sort  la  Sarine.  On  descend  en  1/2  h.  à  Talpe  de  Za^fleuron 
(3064  m.  *,  hôt.  Sanetsch,  simple)  d'où  Ton  jouit  d*une  belle  vue  sur  les 
Alpes  du  Valais  et  d*où  1  on  fait  en  4  h.  Taseension  de  VAudon  (v.  ci-dessous), 
en  4  h.  1/3  celle  du  Wildhom  (p.  308),  en  5  h.  celle  du  aaautêehhom  (v.  ci- 
dessus)  et  en  6  h.  celle  des  DiablereU  (v.  ci-dessous),  cette  dernière  pas  trop 
difficile  de. ce  côté,  par  le  glacier  de  Zanfleuron.  Vue  magnifique  du  48116- 
lage  (3736  m.),  à  3  h.  i/g  de  Thôtel.  —  Puis  descente  par  de  nombreux 
lacets  à  Talpe  de  Olary  (1500  m.),  par  la  gorge  sauvage  de  la  Morge  et 
le  Pont-Nevft  pont  hardi  d*où  le  chemin  est  praticable  aux  voitures,  en 
3  h.  à  OhandoUn  et  de  là  par  Ormona  en  1  h.  1/3  à  Sion  (p.  905).  De  Sion 
au  col,  6  h.  ;  de  là  à  Chitelet,  3  h. 

La  Toute  tourne  au  S.-O.  à  Châtelet,  dans  la  vallée  du  Reusch- 
baeh,  et  monte  lentement  à  travers  des  bols  et  des  prés,  en  vue  des 
rochers  de  ïAudon  (v.  ci -dessous)  et  de  la  8ex~  Rouge  (2977  m.). 
On  arrive  en  2 h.  au  col  de Fillon  (1550 m.),  au  S.  de  la  Palette 
(v.  ci-dessous).  A  la  descente,  où  Ton  a  à  g.,  dans  le  haut,  la  cas- 
cade du  Dard ,  on  voit  bientôt  s'étendre  une  charmante  vallée  en- 
tourée de  belles  montagnes  boisées.  Onaont-Daiius  est  le  nom  de 
la  commune  formée  par  les  maisons  et  les  chalets  dispersés  dans 
cette  vallée.  A  g.,  les  rochers  du  Creux-de- Champ ,  le  pied  des 
DiablereU ,  dont  les  torrents  forment  la  Orande-JSiau.  On  atteint 
ensuite  en  1  h.  le  Plan  (1163  m.;  *H,  des  DiableretSj  en  face  du 
bureau  de  poste  d'Ormont-Dessus,  avec  des  bains,  ch.  t.  c.  4  fir.,  dî. 

4,  p.  6  i  8  ;  *P.  Bellevue,  pas  chère  ;  P.  du  Moidin,  P.  du  Chamois), 
Puis  on  passe  à  ï*hôt,  PUlon,  qui  est  bien  situé,  et  on  est  à  (7t  h.) 
V«rf-rEgliBe  (1112  m.;  P.  Mon-S/jour,  P.  Busset,  H,  de  l'Ours, 

simples),  localité  principale  de  cette  vallée. 

Exovssioxs  DU  Plad  (guides:  MolUent  V.  Oottraut,  Fr.  Bemett  Fr.  et 
Moite  Fiehmrd}.  Au  Gr«ui-de-Ohamp,  cirque  grandiose  au  N.  des  Diablerets, 
où  des  cascades  tombent  de  toutes  parts,  1  h.  i/a,  en  allant  jusqu'au  pied 
de  la  plus  grande  (1903  m.).    Belle  vue  de  Ut  Lapaz  (1633m.),  1  h.  i/j  au 

5.  du  Plan,  sur  le  Creux- de-Champ,  TAudon,  etc.  —  A  la  *Pal«tt«  (3174  m.), 
3  h.  (guide,  5  fr.  ;  ehev.,  13  frj,  facile  jusqu'aux  chalets  d*Junamg  (3  h.  1/4), 
après  lesquels  il  7  a  encore  V4  d'h.  de  montée  un  peu  pénible  et  sans 
sentier.  Vue  sur  les  Alpes  Bernoises,  depuis  les  Diablerets  jusqu'à  la 
Jungfrau^  au  S.-O.,  sur  la  Dent  du  Midi.  Dans  le  bas,  au  K.,  le  joli  lac 
d'Ame».  On  monte  aussi  sans  difficulté  à  la  Palette  du  col  de  Pillon,  en 
1  h.  1/3  à  3  h.,  en  passant  au  petit  lac  de  Rettau.  —  A  la  Pointe  de  Kaillnret 
(1951m.),  3h.  i/a  de  Vers  -  l'Eglise ,  aussi  sans  difficulté.  Vue  jusqu'au 
Mont-Blanc.    Guide  superflu  pour  les  alpinistes. 

L'Andon  ou  Oldenhom  (3134  m.)  se  gravit  en  7  h.  de  Châtelet  et  en  8  h. 
du  Plan  :  guide ,  15  fr.  Il  faut  l'habitude  de  la  montagne.  On  couche 
au  chalet  de  PilUm ,  ou  à  l' Oldenalp  Supérieure  (1874  m.) ,  si  l'on  vient  de 
Châtelet.  —  Le  principal  pic  des  Diablevets  (3346  m.)  se  gravit  du  Plan 
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en  7  h.,  mais  l'ascension  est  difficile:  euide,  18  fr.    Descente  par  le  gla- 
cier de  Zan/Uuron  à  Thôt.  Sanetseh  (p.  963). 

D'Ormovt-Dbssus  a  Villàbs  ou  a  Ortok,  par  lb  col  db  la  Croix, 
4  h.  ou  4  h.  i/a ,  excursion  intéressante ,  pour  laquelle  on  peut  se  passer 
de  guide  (6  fr.  ;  à  Villars,  par  le  col  de  la  Croix  et  le  Chamossaire,  6  h.  i/«). 
On  remonte  la  vallée  de  la  Grande-Eau  jusqu'à  i/s  h.  de  Thôtel  des  Diable- 
rets,  prend  un  ehemin  muletier  à  dr.  (8.-0.)  dans  une  vallée  latérale,  et 
monte  beaucoup  pendant  1  b.  V41  presque  toujours  en  vue  des  Diablerets, 
jusqu'au  col  de  la  Oroix  (1784  m.),  à  5  min.  au  "S.  du  petit  village  de  la 
Croix.  Vue  restreinte.  Si  Ton  ne  monte  pas  au  Chamossaire,  pousser  du 
moins  jusqu'à  l/s  h.  à  dr.  du  col,  sur  les  pâturages ,  où  l'on  a  une  belle 
vue  du  Mont-Blanc.  A  la  descente,  le  sentier  reste  sur  la  rive  dr.  de  la 
Orytmne  et  se  bifurque  au  bout  de  1  h.  1/4,  à  g.  sur  Arveye  (10  min.),  à 
dr.  sur  ViUar»  (90  min.;  p.  247).  —  Le  chbmik  db  Grtom  deseend  à  g.  en 
deçà  d' Arveye  et  traverse  le  ruisseau;  on  est  en  40  min.  à  Oryon  (p.  357). 
CSe  chemin  est  préférable  à  celui  qui  passe  la  Gryonne  1/9  b.  au-dessous 
du  col  et  conduit  à  Gryon  par  la  rive  g.,  à  cause  des  superbes  points  de 
vue  qu'il  offre  sur  la  Dent  du  Midi,  la  Dent  de  Morcles,  etc. 

.  Ormont-DeMoni»  formé  des  maisons  de  la  yallée  inférieure,  touche 
à  Ormont- Dessus.  La  route  de  Château -d*Œx  (p.  2Ô6)  rejoint  la 
nôtre  à  dr.  à  1  h.  Va  ^®  Vers-rEglise.  Au  S.  se  montre  la  Dent  du 
Midi.  Vf  ^'  plus  ^^^^1 1*  S*P«7  (11^  m.),  localité  principale  de  la 
▼allée  Inférieure.  Hôtels:  des  Alpes;  du  Mont'd*Or,  recommandé; 
du  Cerf  y  pas  cher.  Voit,  à  1  chev.  pour  le  Plan,  8  fr.  et  2  f^.  de 
pourboire. 

ExcuRSiovs.  Au  Pic  de  Chauny  (3377  m.).  en  4b.  1/2,  pas  difficile  (v. 
aussi  p.  256).  —  Au  ^Chamonaire  par  la  Forclaz  (3  h.  1/2  à  4  h.)  et  à  Vil- 
larf  (1  h.  1/2),  V.  p.  248.  —  Une  route  de  voit,  qui  offre  de  beaux  points 
de  vue,  par  les  Crêtes,  conduit  en  t  b.  à  Leysin,  sur  une  terrasse  de  mon- 
tagne exposée  au  soleil  (1963  m.).  Hôt.  :  *Gr.-H.  de  Lepeiny  à  900  m.  au- 
dessus  du  village,  à  l'abri  du  vent  du  K.  et  où  la  vue  est  dégagée  (190  ch., 
5.  8  à  15  fr.)  ;  *H.  du  Mont-Blanc  (p.  dep.  6  fr.)  ;  P.  CuUaz,  P.  de  r Espérance, 
ans  le  village,  bonnes.  Bon  vin  d'Tvome  au  cab.  du  «capitaine  Tauxe*. 
Jolies  promenades  près  du  Gr. -Hôtel.  Excursions  :  à  Pretfondat  (1^  m.) 
d'où  le  regard  embrasse  le  lac  de  Genève,  V4  d'b.;  au  UKà^Al,  près  de  la 
Tour  d'Aï  (fatigant),  3  b.  1/2,  etc.  —  De  Leysin  à  AiçU,  par  un  bon  sentier, 
généralement  à  l'ombre,  1  b.  1/2  (9  b.  1/2  à  3  b.  à  la  montée;  v.  p.  248).  — 
De  Leysin  à  Corheyrier  (p.  348),  par  un  sentier,  1  h.  1/2. 

La  route  d'Aigle  (2  h.  72)  tourne  ensuite  brusquement  au  S.-O. 
dans  une  vallée  bien  boisée.  La  Orande-Eau  forme  plusieurs  cas- 
cades dans  le  fond.  A  g. ,  le  Chamossaire  (p.  247).  On  traverse 
enfin  la  Grande-Eau.  —  Aigle,  v.  p.  247. 


68.    De  Bulle  à  Châtean-d'Œz  et  à  Aigle. 

V.  les  cartes  p.  $36  et  252. 

66kil.  DiLiGBifCB  3  fois  par  jour  de  Bulle  à  Gbateau-d'Œx  (39  kil.), 
en  3  b.  1/2,  pour  6  fr.  70;  1  fois  de  là  à  Aigle  (37  kil.),  en  6  b.,  pour 
8  fr.  85.    Voit,  à  9  ebev.  de  Bulle  à  Aigle  (7  b.),  75  à  80  fr. 

Bulle,  en  ail.  Boll  (760  m.;  hdt.:  *des  Alpes,  près  de  la  gare,  ch. 
2  fr.,  dé.  1,  dt.  2.50  à  3,  p.  6  à  7;  ♦d<5  V  Union;  du  Cheval  Blanc; 
*de  la  Ville  ou  de  la  Poste,  ch.  1  fr.  ÔO  à  2,  di.  2.50,  p.  ô),  petite 
ville  industrielle  de  2797  hab. ,  à  l'extrémité  de  l'embranchement 
de  Romont- Bulle  (p.  219),  est  le  centre  des  Alpes  firibourgeoises. 
La  contrée  a  d'excellents  pâturages.    Les  habitants  de  ce  district 
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montagneux,  qui  parlent  le  gruérien,  un  idiome  romand,  6*occupent 
principalement  de  la  fabrication  du  fromage.  Leur  chant  du  Ranz- 
deS'  Vaches  est  célèbre. 

A  S/4  d*h.  au  8.,  90min.  en  voit.,  sur  le  Tersaat  du  Moléson,  Xont- 
banry  (837 m.;  *H.  Mimlbarry,  p.  5  à  6  fr.;  *H.-P.  du  Moléêon),  établisse 
ïAent  d>anx  snlfureuses  bien  organisé.    On  y  a  une  vue  charmante.    3  h. 
à  S  fa.  1/2  de  là  an  Moléson. 

Da  B0LLB  AU  MoL^aOK,  4  fa.  ;  guide,  inutile  aux  touristes  expérimentés, 
8fr.  On  suit  pendant  1/4  d  h.  la  route  de  Ghâtel-St-Denis'(v.  ei-dessous)  et 
tourne  à  g.  près  d*une  seierie.  Le  ebemin  monte  doucement,  longe  un 
ruisseau,  la  Trêmêy  passe  sur  la  rive  dr.  au  bout  de  90  min.,  à  un  moulin, 
et  conduit  de  là  en  1/3  h.  à  Tane.  eouyent  de  chartreux  de  la  Part- Dieu 
(966  m.).  De  là,  on  suit  un  sentier  (poteau)  sur  le  versant  O.  de  la  mon- 
tagne et  Ton  traverse  plusieurs  petits  affluents  de  la  Trême.  A  i/a  h.,  le 
Oros-Ckalet-yéuf;  1  h.  plus  loin,  le  Oros-Fkuutp  (1180  m.),  auberge  simple, 
dans  un  grand  p&turage;  s/^d^fa.,  la  Bonne- Foutt^ne  (1813  m.),  aussi  un 
chalet,  d'où  Ton  arrive  en  1/2  h.  au  sommet,  par  un  chemin  escarpé. 

Le  *Kolésim  (9005  m.),  le  Bigi  de  la  Suisse  occidentale,  «st  un  massif 
de  rocher  tombant  à  pic  de  toutes  parts  et  entouré  de  pâturages  et  de 
forêts,  oui  se  distinguent  par  la  richesse  de  leur  flore  alpestre.  La  vue 
s''étend  du  sommet  sur  le  lac  de  Genève  et  les  montagnes  de  la  Savoie, 
la  Dent  d^Oche  et  la  Dent  du  Midi,  jusqu^à  la  chi^e  du  Mont-Blanc,  sur 
laquelle  se  détachent,  entre  autres,  la  plus  haute  cime  de  cette  montagne, 
TAiguille  Verte  et  TAiguille  d^Argentière.  A  g.,  plus  rapprochée,  la  Dent 
de  Morcles,  tête  d'une  chaîne  de  montagnes  qui  a  pour  point  central  les 
Diablerets  et  se  rattache  aux  montagnes  de  Gruyère,  situées  en  face  du 
spectateur.  Des  Alpes  Valaisanes,  on  n'aperçoit  que  le  Grand -Combin, 
à  g.  de  la  chaîne  du  Mont-Blanc.  Les  Alpes  Bernoises  sont  aussi  en  très 
grande  partie  masquées;  à  Textrême  gauche,  le  Titlis;  à  TO.,  le  Jura. 

D'Albbuvb  au  MoLéso»,  3  h.  1/2  à  4  h.  AU>euve^  v.  ci-dessous.  On  passe 
sur  la  rive  g.  du  ruisseau  en  sortant  du  village  \  puis  on  pénètre  par  des 
prairies  dans  une  gorge  pittoresque,  où  Ton  suit  un  chemin  ombragé 
sur  le  versant,  jusqu'à  une  petite  chapelle.  Bientôt  après,  une  scierie. 
On  repasse  là  sur  la  rive  dr.,  et  1/2  h.  plus  loin  sur  la  rive  g.,  près  d'une 
pile  à  charbon.  A  5  min.,  un  premier  chalet.  On  voit  alors  dans  la  di- 
rection du  N. -N. -£.  l'arête  qui  sépare  le  Grand  du  Petit  Moléson.  Le 
chemin  reste  encore  un  certain  temps  facilement  reconnaissable ,  jus<]ue 
dans  le  voisinage  du  chalet  du  haut,  qu'on  doit  laisser  à  g.  De  la,  il  y 
a  encore  1  h.  i/^  d'ascension  très  fatigante,  sans  chemin  tracé,  mais  ce- 

Sendant  sans  possibilité  de  se  tromper,  pour  arriver  au  sommet  de  l'arête, 
'où  l'on  atteint  en  10  min.  la  cime  de  la  montagne. 

De  Bulle  à  Boltigen^  dans  la  vallée  de  la  Simme,  par  la  PoUie  de  BeUe- 
garde^  v.  p.  906  et  905;  dilig.  t.  les  i.  en  été,  trajet  en  6 h.  1/4.  —  Dilig. 
aussi  t.  les  j.  de  Bulle,  l'après-midi  (en  2  h.  lA),  par  Vuadem^  Yau^ruz 
(H.  de  la  Ville)  et  Senualety  a  Ohàtel-Bt-Senis  (814  m.  ;  if.  de  la  VUle),  petite 
ville  dans  un  joli  site,  sur  la  Vevejfêe.  De  là  au  Moléson^  4  h.,  par  Talpe 
de  Tremettat.  De  Châtel-8t- Denis,  dilig.  3  fois  par  jour  pour  la  stat.  de 
PàUzieuXy  en  60  min.,  et  tous  les  matins  pour  vevef^  en  1  fa.  40. 

La  route  de  Bulle  à  Château-d'Œx  passe  par  la  Tour-de-Trême 
(V4  à\.)^  qui  doit  son  nom  à  une  vieille  tour  pittoresque,  et  par 
Epagny  (^i  b.;  728  m.;  aub.  de  la  Groix-Blancbe;  voit  à  1  chey. 
pour  Montbovon,  7  fr.).   A  dr.,  sur  une  bauteur, 

Gruyère,  en  ail.  Oreierz  (830  m.;  *H.  de  la  Fleur ^ de ^ Lys, 
simple),  petite  ville  avec  un  anc.  ^château,  qui  date  des  ix^  et  x^s., 
et  qui  a  appartenu  aux  puissants  comtes  de  Oruyère,  dont  la  famille 
s'est  éteinte  au  xiv®  s.  Ce  cbiteau  bien  conservé  y  avec  ses  tours, 
ses  fossés  et  son  enceinte  de  fortes  murailles ,  a  été  restauré  par  le 
propriétaire  actuel,  qui  Thabite  en  été,    On  peut  le  visiter  moyeii- 
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nftnt  potliboirêf  en  s'ftdrefls&nt  au  eoneiêrge  ;  od  y  voit  dét  frcfsqms, 
d«8  armes  anciennes^  etc.  Jolie  vue. 

La  route  entre  ensuite  dans  la  vall^  de  la  Sarine.  A  </t  h.  dft 
distance,  Enney  (734  m.);  à  rarrière-plan,  la  Dent  de  Oorjeon 
(1969  m.);  à  dr.,  les  Vadalles  (1587  m.),  contrefort  du  Moléson.  A 
^/4  d'h.,  VUlard'ious-Mont  ;  en  face,  à  Tentr^  d'une  gorge,  le  gros 
village  de  Orand-VUlard  (hOt.-pens.).  Puis  on  passe  à  Seirivue, 
a  Albenye  (20  min.;  768  m.  ;  ^H,  de  VAnge,  pas  cher;  ascension  du 
Moléson,  V.  ci-dessus),  et  traversant  VHongrin,  au-dessus  d'un  vieux 
pont  pittoresque,  on  arrive  en  1  h.  à 

KontboTon,  en  ail.  Bubenherg  (79Ô  m.;  *H.*P,  de  Jaman,  pas 
cher;  chevaux  et  guides). 

Db  JtOKTBOyOK  A  JloVTKBUX,  PAS  LB  JaMAM  ,  6  h.  ^  A  VCTET,  7  h.  l/s  ^ 

guide  inutile  (8fr.);  ehev.  jusqu^au  eol,  15:  jusqu'aux  Avants,  30;  jns- 
qu^à  Montreux  ou  Vevey,  96  fr.  Ck>urse  très  intéressante.  Il  importe  d'ar- 
river le  piaf  tôt  possible  au  eol,  ear  les  vapeurs  qui  s'élèvent  du  lac  laas- 
quent  souvent  la  vue  vers  midi. 

A  30  pas  de  Thôtel,  monter  à  dr.  de  la  route;  au  bout  de  36min., 
encore  à  dr.,  près  d'une  maison;  36  min.  plus  loin,  par  un  pont  sur  l'J^oii- 
grin  (870m.);  à  16  min.  de  là,  l'église  d'AlUèrM  et  15min.  après  l'aab. 
de  la  Croix-Ncire.  (Un  chemin  plus  eourt,  se  détachant,  de  la  route  de 
Hontbovon,  à  dr.  à  10  min.  d'.iI6ettve  [v.  ci-dessus] ,  conduit  en  1  h.  ^/^  à 
AUières  par  Sciemet^  localité  après  laquelle  il  faut  descendre  un  peu  à  g. 
et  non  monter  à  dr.)  De  l'anb..  on  monte  un  peu  jusqu'au  pied  du  col, 
puis  de  plus  en  plus  sur  des  pâturages,  où  il  ne  faut  pas  trop  appuyer 
a  g.  On  passe  aux  chalets  du  Plan  dk  Jaman,  un  peu  au  delà  de  la  fron- 
tière du  canton  de  Vaud,  et  l'on  arrive  au  bout  de  1  h.  1/2  au  *ool  de 
la  Sent  ode -Jaman  (1513  m.).  On  y  a  tout  à  coup  un  panorama  superbe 
des  rochers  de  Vaye  et  de  toute  la  crête  de  montagnes,  au  S.,  jusqu'à  la 
Tour  d'Aï;  au  N. ,  jusqu'à  la  Dent  de  Lys  et  au  Moleson.  La  vue  em- 
brasse le  riche  pays  de  Vaud,  la  chaîne  méridionale  du  Jura,  la  longue 
rangée  des  Alpes  de  la  Savoie,  la  partie  E.  du  lac  de  Genève,  et  an  8. 
les  énormes  montagnes  qui  ferment  le  Valai»,  ainsi  que  les  cimes  blanches 
du  Grand -St- Bernard.  Vue  encore  plus  étendue  de  la  Dent  do  Jaman 
(1879  m.),  qu'on  atteint  au  bout  de  1  h.  1/4  de  montée  pénible  au  S.  (des- 
cente à  la  stat.  de  Jaman  de  la  ligne  Glion-Kaye,  v.  p.  344).  —  Du  col 
aux  *Bockerê  de  Nape^  v.  p.  344. 

Du  col  à  Montreux,  le  chemin  est  facile  à  trouver;  il  se  bifurque  à 
13  min.  des  chalets:  à  dr.,  le  bon  chemin;  celui  de  g.,  un  peu  plus  court, 
mais  plus  pénible,  y  conduit  aussi,  par  le  versant  £.  de  la  Baye  de  Mon- 
treux. A  So  min.  sur  celui  de  dr. ,  un  pont  sur  le  ruisseau  de  Montreux. 
Ensuite  une  bitorcation,  où  l'on  descend  à  g.  par  un  bon  chemin.  A  90 
min.,  lea  Avanta  (966  m.;  *H.  des  Avant$y  v.  p.  345).  On  longe  à  partir  de 
là  le  côté  O.  de  la  vallée,  sur  une  route  de  voit,  qui  continue  de  suivre 
la  direction  de  la  hauteur  quand  celle-ci  tourne  à  l'O.  Près  du  coude,  à 
40  min.  des  Avants  et  sur  la  limite  des  plantations  d'arbres  fruitiers,  on 
prend  à  g.  un  chemin  plus  étroit,  mais  aussi  pavé,  qui  mène  en  10  min. 
a  Sonzier  (K^m.),  d'où  l'on  descend  assez  rapidement  à  g.,  en  i/a  h.  à 
M&nireuS'Vemex  (p.  349). 

En  prenant  le  chemin  de  dr..  au  coude  de  la  route,  on  parvient  bientôt 
à  Chamex  (676  m.),  village  cache  au  milieu  d'arbres  fruitiers,  d'où  il  y  a 
une  autre  route,  passant  au  K.  de  Ghàtelard  (p.  343),  qui  conduit  à  Breni 
et  à  C^aHif.  Là  on  tourne  à  g.,  pour  descendre  sur  la  grande  route  qui 
mène  à  Veveif  (p.  340),  à  1  h.  i/a  dvi  coude  de  la  première  route.  -^  Dans 
le  trajet  en  sens  inverse,  de  Veve^,  on  prend  le  premier  chemin  à  ^.  de 
la  grande  route,  aux  dernières  maisons  de  la  Tour,  appuie  d'abord  a  dr., 
13  min.  après  encore  à  dr.,  et  rencontre  13  min.  plus  foin  un  poteau  in* 
diqaaat  les  chemins  de  Chailly,  Chamex  et  JanMn. 
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Au-dessus  de  Montbovon,  la  vallée  de  la  Sarine  tourne  à  l'£. 
La  route  entre  dans  une  gorge  boisée.  A  g.,  la  Sarine ,  dans  un  lit 
profondément  encaissé.  A  ^4  à'h.,,  la  Tine  (aub.),  où  la  vallée 
s'élargit  et  présente  de  beaux  pâturages.  ^/^  d'h.  plus  loin ,  sur  la 
rive  dr.,  BoBtinière  {^H.-P.  du  Orand' Chalet,  beaucoup  d'Anglais, 
p.  5  à  6  fr.  ;  P.  de  la  Tour),  A  Vt  ^*  ^^  ^^ ,  lei  Moulins,  à  Tembou- 
chure  de  la  Townurease,  A  dr.,  la  route  d'Aigle  (v.  ci -dessous). 
Notre  route  traverse  la  Sarine  ^j^  d'h.  plus  loin,  au  Pré,  et  monte  en 
20  min.  à 

29  kil.  Chàteaux-d'CEx.  —  hôtels:  *Berthod,  dans  un  site  dégagé, 
fréquenté  par  les  Anglais  (ch.  t.  e.  3  fr.  60  à  3,  rep.  1.60,  3  et  4,  p.  dep.  5)  ; 
•jy.  de  rours  (ch.  t.  c.  3  fr.  50à3,  dé.  1.50,  dî.  aCôO,  p.  6  à  8)  î  A  de  ViUe; 
*P.  Rosat,  Bricody  de  la  Cheneau^  Martin^  du  Midi,  Morier-Rosat^  etc.  (p.  dep. 
5  fr.).  —  Glaces  et  chambres  chez  Turrian,  en  face  de  Thôt.  Berthod. 

Château- d' (Ex,  en  ail.  Œseh  (994  m.),  est  un  village  de  2691 
hab.,  aux  maisons  disséminées  dans  une  belle  vallée.  Il  est  fréquenté 
comme  station  d'été.  Joli  panorama  de  l'église ,  située  sur  une  col- 
line au  milieu  de  la  vallée.  A  l'E.,  les  cimes  déchiquetées  du  Ruhli 
(2307  m.)  et  de  la  Oumfkth  (2459  m.). 

Ascension  intéressante  du  "Hnont  Oray  (9071  m.),  en  3  h.  (guide  agréable). 
Vaste  panorama  des  Alpes  Bernoises  et  Valaisanes  jusqu  au  Mont-Blanc, 
et  au  N.  jusqu'*aox  lacs  de  Keuchâtel  et  de  Sienne. 

De  Ghâteau-dŒx  à  Gessenay  (3  h.  1/3),  v.  p.  306. 

La  route  de  Château-d'Œx  à  Aigle  (37  kil.)  se  détache  de  celle 
de  Montbovon  aux  Moulina  (^2  1^*;  P*  256),  à  g.,  et  s'élève  dans  la 
vallée  de  la  Toumeresae  ou  vallée  de  VEtivaz,  par  une  série  de 
longues  courbes.  Les  piétons  prennent  l'ancien  chemin  au  Pr^,  im- 
médiatement au  delà  du  pont  sur  la  Sarine.  La  route  longe  les 
rochers  dans  le  haut  et  offre  un  coup  d'œil  pittoresque  sur  le  lit 
profondément  encaissé  du  ruisseau.  1  h.  Vi*  Au- Devant,  où  la 
vallée  s'élargit  et  où  Ton  voit  à  dr.,  dans  le  haut,  la  suite  de  la  route, 
qui  va  tourner  ^/^  d'h.  plus  loin  à  VEtivaz  (1178  m.).  Les  piétons 
abrègent  en  prenant  à  Au-Devant  un  sentier  qui  descend  à  dr.  près 
d'une  scierie;  ils  rejoignent  la  route  sur  la  hauteur,  en  montant  par 
un  chemin  assez  raide  et  rocailleux.  De  l'Etivaz,  à  5  min.  au-des- 
sous d'une  source  d'eau  sulfureuse  (*H.  des  Bains),  il  y  a  1  h.  de 
marche  jusqu'au  col  (1392  m.).  Quelques  min.  plus  loin,  la  Lèche- 
rette  (1381  m.;  aub.).  On  descend  de  Ik  k  V Hongrin ,  qu'on  tra- 
verse, puis  on  remonte  pour  franchir  un  second  col  et  gagner,  en 
40  min. ,  les  Mosses  (1446  m.  ;  hôt.  des  Alpes,  simple),  d'où  l'on 
jouit  d'une  vue  magnifique  sur  la  Dent  du  Midi.  Descendant  en- 
suite dans  la  vallée  de  la  Raverette^  on  atteint  en  ^/^  d'h.  la  Com- 
ballai  (1364  m.  ;  *H,  de  la  Couronne,  p.  6  fr.),  endroit  très  fréquenté 
à  cause  de  la  source  qui  s'y  trouve  et  de  la  pureté  de  l'air  qu'on  y 
respire.  De  là  au  Pic  de  Chaussy  (2377  m.),  3  h.,  facile  et  intéres- 
sant (v.  p.  253).  Plus  loin ,  on  a  toujours  une  vue  magnifique  sur 
la  vallée,  les  Diablerets  et  l'Oldenhorn.  On  atteint  en  1  h.,  par  de 
nombreux  lacets,  le  Sepey  (p.  253),  et  en  2  h.  7i  de  là  Aiçle  (p.  249). 


267 

69.  De  Bez  à  Sion.    Pm  de  Cheville. 

V.  la  carie  p.  969. 
13  h.  Route  de  voitures  de  Bex  à  Gryon  (3 h.  Vs):  omn.  des  hôtels,  50e.  ; 


dllig.,  en  3  h.  1/9,  3  fr.  90;  voit,  à  1  ehev.,  13  fr.  ;  8  fr.  à  la  descente.  Ensuite 
un  chemin  muletier.  Un  guide  est  agréable  jusqu'à  Aven  (v.  ci^dessous)  : 
P.-L.  Amiguet,  P.-F.  Broyon,  O.-F.  et  Henri  Aulet,  de  Gryon.  Prix,  jusqu'à 
Sion,  13  fr.    Au  besoin,  on  en  trouve  aussi  à  Anzeindas.    Cheval,  30  fr. 

Le  chemin  par  le  pas  db  Chsvillb  coupe  Tangle  droit  que  la  vallée 
du  Bliône  fait  a  Hartigny.  Il  offre  une  suite  presque  ininterrompue  de 
paysages  grandioses  et  sauvages,  surtout  du  côté  du  Valais  (S.),  et  vers 
la  fin  un  panorama  étendu  de  la  vallée  du  Rhône.  Comme  il  est  un  peu 
long,  on  fera  bien  de  l'abréger  de  3  h.  l/a  en  couchant  à  Orpo». 

Bex,  V.  p.  24d.  —  La  route  prend  au  N. ,  par  BMeux  (p.  248), 
y  traverBe  VAvançon  et  monte  en  lacets,  en  passant  au  Chêne,  à 
Fenaiet  et  aux  Fosses,  On  abrège  en  suivant  le  vieux  chemin.  Belle 
vue  sur  la  Dent  du  Midi  et,  à  l'approche  de  Gryon,  à  dr.  dans  la 
vallée  des  Plans,  dominée  par  le  Grand-Mœveran  ;  à  g.  sur  les  Dia- 
blerets.  —  2  h.  1/2»  Gryon  (1107  m.;  hôt.-pens.:  Saussaz,  Morel; 
4  fr.  50  à  5  £r.),  village  important,  dans  un  beau  site. 

De  Gryon  à  ViUan  et  à  OrmMt-Dtssus^  par  le  eol  de  la  Or^ix^  v.  p.  363. 

Arrivé  à  la  dernière  maison  du  village  (10  min.),  on  prend  à  dr. 
et  non  à  g.  En  face,  les  pics  des  Diablerets,  dont  on  suit  le  versant 
S.,  dans  la  vallée  de  TAvançon.  A  dr.,  V Argentine  (2433  m.)  et  le 
Grand- Maveran  (3061  m.).  1  h.  plus  loin,  les  chalets  de  Sergne- 
ment  (1294  m.),  au-dessus  desquels  le  chemin  passe  sur  la  rive  g. 
de  TAvançon.  ÎPuis  on  traverse  un  bois  de  pins  sur  Le  versant  escarpé 
de  V Argentine,  dont  les  parois  calcaires  brillent  au  soleil  comme 
de  l'argent.  On  repasse  sur  la  rive  dr.  avant  les  chalets  de  Solalex 
(1466  m.),  situés  3/4  d'h.  plus  loin,  et  on  arrive  dans  le  haut  par  un 
grand  circuit  sur  des  éboulls.  A  1  h.  Vt  de  là,  les  chalets  d'iUttein* 
dai  (1896  m.),  l'un  d'eux  une  aub.  ouverte  de  la  mi -Juillet  à  la  fin 
de  sept.  (9  lits).  Au  S.,  le  glacier  de  Paneyrossax,  qui  descend  de 
la  Tête-à-Pierre-Orept  (2910  m.).  A  côté,  à  l'E.,  la  Tête-du-Oros- 
Jean  (2612  m.).  Au  N.  s'élèvent  les  flancs  calcaires  escarpés  et  dé- 
chirés des  Diablerets  (3246  m.),  dont  l'ascension  est  très  difficile  de 
ce  côté  :  elle  se  fait  en  4  h.  d'Anzeindaz  (v.  p.  252). 

Ensuite  on  monte  lentement,  en  ^4  d'h.,  au  pas  d«  Cheville 
(2049  m.).  A  l'E.,  la  chaîne  des  Alpes  Yalaisanes,  dominées  par  le 
Weisshorn.  A  la  descente,  on  tourne  la  montagne  à  g.,  là  où  un  mur 
et  une  barrière  indiquent  la  frontière  du  Valais;  puis  on  passe  Â  une 
cascade  et  arrive  en  Vt  ^*  &ux  chalets  de  CheviUe  (1740  m.)>  Tra- 
versant alors  le  ruisseau,  on  suit  le  versant  de  dr.,  descend  des  lacets, 
passe  aux  chalets  de  Derhorence  (1589  m.)  et  se  trouve,  en  V^  h.,  au 
lac  de  Derhorence  (1432  m.),  situé  dans  un  bassin  sauvage.  Ce  lac 
a  été  formé  en  1749  par  un  éboulement  des  Diablerets.  A  g.  dans 
le  haut,  le  grand  glacier  de  Zanfieuron  (p.  252). 

Le  sentier  contourne  le  lac  au  S.  ^j^  d'h.  plus  loin,  on  traverse 
la  Lizeme;  puis  on  longe  la  rive  g.,  passe  aux  chalets  de  Besson 
(1332  m.),  et  descend  le  Val  de  Triquent,  sur  la  pente  de  la  mon- 
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tagne ,  qui  tombe  à  pie  dans  la  gorge  profonde  de  la  Lizernek  Le 
chemin  est  généralement  protégé  par  un  petit  mur  et  sans  difficulté, 
mais  des  chutes  de  pierres  le  rendent  parfois  dangereux.  On  des- 
cend peu  à  peu  sur  cette  pente  boisée,  en  1  h.  ^4  à  la  chapelle  St- 
Bernard  (1076  m.)?  à  l'extrémité  de  la  gorge  de  la  Llzeme,  où  l'on 
a  subitement  une  vue  étendue  sur  la  vallée  du  Rhône. 

On  descend  ensuite  à  g.,  en  20  min.  à  Aven  (946  m.),  village 
au  milieu  d'une  forêt  d'arbres  fruitiers;  puis  on  est  en  20min.  à 
Erde  et  en  25  min.  à  St-S/verin ,  joli  petit  village  qui  dépend  de 
Conthey,  un  des  vignobles  les  plus  renommés  de  la  vallée  du  Rhône, 
et  dont  les  maisons  s'étendent  jusqu'au  pont  de  la  Morge  (Vt  h.). 
Route  de  là  à  Sion  {^/^  d'h.),  v.  p.  305.  Au  lieu  de  la  chaussée  pou- 
dreuse, on  prendra  à  partir  de  St-Séverin  le  chemin  qui  passe  par 
les  vignes  des  collines  de  Murax,  où  l'on  jouit  d'une  jolie  vue. 

Un  autre  chemin,  plus  eourt  et  ombragé  Taprèf-midi,  aur  la  rive  dr. 
de  la  Llzeme,  prend  à  dr.  5  min.  en  deçà  an  pont  (t.  ei-dessus).  Il  passe 
d'abord  sur  des  éboulis,  où  il  n'est  pas  facile  a  trouver.  On  est  en  10  min. 
aux  chalets  de  MotteUm.  Là,  on  monte  à  dr.,  en  passant  au-dessus  des 
chalets  de  Servapktna  (1343  m.) ,  où  Ton  peut  avoir  du  lait.  Au  bout  de 
1  h.,  les  chalets  de  VAireUe.  On  marche  toujours  à  la  même  hauteur,  où 
Ton  a  de  jolis  coups  d'œil  sur  la  vallée  du  Bhône ,  et  enfin  Ton  descend 
par  un  chemin  en  zigzag  à  Ardon  (1  h.  1/2)1  ^  iO  min.  de  la  station  du 
même  nom  (p.  906). 


70.    De  Oenève  à  St-Kanrioe  par  le  Bouveret. 
Lac  de  Genève,  rive  sud.    Val  d'IIliez. 

V.  Us  cartes  p.  236  tt  268, 

Batbau  ▲  VAPBUB  par  la  rive  S.  du  lac,  en  majeure  partie  française, 
jusqu*au  Bouverety  en  4  h.  3/4  à  5  h.,jpour  0  fr.  et  3  fr.  Stat.  :  Colognp^  La 
Bêlottêi  Betterwêy  Oorsier,  ÀnièreSy  Hérmamee^  TouçHes-Douvalnê  ^  Nerniêrt 
Tvoire,  Sciez,  Anthp'Séchex,  Z%oimmi,  AmfiMûn,  Evian,  —  Chsiuii  db  fbb,  de 
la  gare  des  Eaux-  Vives,  par  Amnemasse,  68  kil.  jusqu'au  Bouveret,  en  3  h.  i/j, 
pour  8  fr.  90,  6  fr.  35,  4fr.  56  e.}  v.  p.  360.  V.  aussi  le  Sud -Est  de  là 
France,  par  Bœdeker. 

Qenève,  v.  p.  228;  lae  de  Genève,  p.  235.  Beau  coup  d'œil  en 
arrière ,  au  départ ,  sur  la  ville  et  ses  environs  aux  innombrables 
villas.  Le  bateau  s'arrête  à  Coloçny  (village,  dans  le  haut,  v.  p.  234), 
la  Belotte  {V^senaz,  v.  p.  284)  et  Bellerive,  stat.  pour  Collonge, 
situé  dans  l'intérieur  du  pays.   Ensuite  CknrHer,  Anières  et 

Hermance  (*P.  Gillet ,  5  fr.).  Une  petite  rivière  qui  débouche 
ici,  V Hermance,  forme  la  frontière  de  la  France  (Savoie).  Plus  loin, 
TougtteB  (hdt.-rest.)  et  Nemier,  £n  face,  sur  la  rive  N.,  Nyon  (p.  236). 

Au  delà  du  cap  où  s'élève  Yvaire,  avec  son  vieux  château,  le 
lac  s'étend  subitement  sur  une  largeur  triple  de  celle  qu'il  avait 
jusqu'alors  :  il  a  plus  de  13  kil.  entre  RoUe  et  Thonon.  On  ne  peut 
distinguer  les  villages  de  la  rive  N.  que  par  le  temps  le  plus  clair. 
Au  S.,  une  grande  baie,  au  fond  de  laquelle  se  trouve,  à  dr.,  Ex- 
cenevrex.  Vue  plus  dégagée  sur  les  Alpes  de  la  Savoie.  Stations 
de  Scie»  et  à^AnthySéchex,  Puis  vient 
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!fhoiimi-2es- JËTaim  (427  m.  ;  hdt.  :  *Or.-ff.  à€9  Bainê,  k  r«ztr4- 
mité  0.  de  la  ville,  avee  vue  du  lac;  de  l'Europe,  sur  la  terrasse;  du 
Léman,  simple),  ville  de  d780  hab.,  pittoresquement  étagée  au-des- 
sus du  lac.  La  partie  du  bas ,  nommée  Bive^  est  reliée  à  celle  du 
haut  par  un  funiculaire  (10  c).  Thonon  est  Tanc.  capitale  du  Cha- 
biais,  et  elle  fut  la  résidence  des  comtes  et  des  ducs  de  Savoie.  Ses 
nouveaux  édifices  et  sa  belle  terrasse,  où  se  trouvait  le  château,  dé- 
truit en  1536,  font  un  fort  bel  effet.  Il  y  a  à  l'O.  un  nouvel  établisse- 
ment de  bains  d^eauz  bicarbonatées -benzoïques  froides.  Eglises 
goth.  St'Hippolyte,  du  zv^  s.,  et  St^Franfois-de'Sales,  de  construc- 
tion récente. 

Chemin  de  fer  de  Belleçarde,  t.  p.  2)00.  —  Â  1  h.  au  8.  de  Thonon,  les 
AlUnges,  bourg  dominé  par  les  ruines  d*un  vieux  château  (713  m.-,  vin), 
à  i/s  h.  du  village.  Il  y  a  dana  le  haut  un  couvent  et  une  chap.  8t-Fran- 
çois-de-Sales.    Jolie  vue. 

Db  Thokoh  ▲  SixT,  PAS  LA  VALL^B  DB  LA  Dbavcb.  Une  grande  route 
remonte  cette  charmante  vallée,  par  ta  JBawne^  U  Biot  et  St-Jêan-d*Aulph 
<36  kil.  ;  hdt.),  où  il  y  a  un  couvent  en  ruine.  Elle  se  bifurque  A  kil.  plus 
loin,  au  deU  du  pont  de  la  Dranee,  en  face  de  If<mtriond.  A  dr.,  on  va 
en  3  h.  l/a  à  TmUnges  (p.  370),  par  les  Oets  (1113  m.),  â  g.  à  Martine  (4  Kil.  ; 
H.  des  Alpes).  De  là  à  Samoens  (4  h.),  par  le  col  de  JouplaM  ou  le  col  de 
tu  Golèse^  V.  p.  370)  à  Ohempiry  (6  h.  1/2),  par  le  col  de  Coux,  p.  303;  aux 
bains  de  Morginy  p.  361. 

Ensuite  le  bateau  passe  devant  le  vieuz  château  de  MipaUle^ 
jadis  résidence  du  duc  Victor -Amédée  VIII  de  Savoie  (m.  1451). 
On  fait  ensuite  le  tour  du  grand  delta  formé  par  les  alluvions  de 
la  Drance  à  son  embouchure  dans  le  lac.  Dans  la  baie  à  l'E.,  les 
bains  à^Amphion  (Gr.-H5tel,  H.  des  Bains),  avec  une  source  ferru- 
gineuse et  entourés  d*un  bois  de  châtaigniers.   Plus  loin, 

^yÎMM'les- Bains,  —  Hôtblb:  *ar.-S.  des  Baînst  dans  le  haut  (ch.  t. 
e.  3  à  8  fr.,  b.  1,  s.  1,  rep.  f  .60,  3.60  et  5,  p.  13  à  16,  om.  1)  \  *Or.'ff.  d'BvUm^ 
avec  jardin  (eh.  t.  c.  dep.  4  fr.  60,  dî.  o);  S.  de  Fonbonne,  S.  de  Paris^  au 
bord  du  lae.  tous  de  1®^  ordre;  È.  de  France  (eh.  t.  c.  3  à  3  fr.,  rep.  1,  3.60 
et  3.60,  p.  8  à  10);  H.  de  la  Paix^  des  Etrangers  (p.  8  fr.),  des  Alpes,  du  Nord, 
etc.  —  Bbstauk.  au  *ea*ino;  dé.  3fr. ,  di.  3.60,  v.  c.  —  Chbmiv  db  fbr, 
V.  p.  360.  Oare  à  10  min.  à  VO.  de  la  ville  et  halte  à  3  min.  au-dessus  de 
Thot.  des  bains. 

Evian  eist  une  ville  de  2777  hab. ,  dans  un  Joli  site ,  bâtie  en 
amphithéâtre  au-dessus  du  lac  et  avec  des  eauz  bicarbonatées  miztes 
froides,  fréquentées  surtout  par  les  Français.  Les  bains  sont  sur  la 
hauteur,  au  mUieu  de  la  viUe.  Belle  vue  du  jardin  disposé  en  ter- 
rasses derrière  rétablissement.  Casino  et  joli  théâtre  sur  la  prome- 
nade au  bord  du  lac. 

Pour  plus  de  détails,  v.  le  Sud-Est  de  la  France,  par  Bsedeker. 

Puis  le  vieuz  château  de  Blonay  et  la  stat.  Tourronde-Lugrin, 
En  face,  sur  la  riveN.,  Lausanne,  qui  présente  un  aspect  pittoresque, 
et  un  peu  plus  loin ,  â  dr.,  le  viaduc  de  la  Paudèze ,  sur  la  ligne 
d'Oron.  Les  montagnes  de  la  rive  S.  deviennent  plus  escarpées.  Au 
bord  du  lac,  XeUleria,  dans  un  site  charmant.  Des  rochers  ren- 
daient cet  endroit  inabordable  par  terre  ;  on  les  a  fait  sauter  en  con- 
struisant la  route  du  Simplon,  sous  Napoléon  I*^*".  Le  chemin  de  fer 
y  passe  dans  un  tunnel.    Très  belle  vue  près  des  Volettes, 
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St-CMngolpIi  i^H,  Sui$9€,  H,  du  Lion-d'Or),  sur  un  petit  cap  en 
face  de  Yeirey  (p.  240) ,  est  moitié  à  la  France  et  moitié  au  Valais. 
La  frontière  y  est  formée  par  la  gorge  de  la  Morge.  Dans  le  voisi- 
nage, la  grotte  de  Viviere,  qu'on  visite  en  bateau. 

Belle  excursion  dans  la  goii^e  de  la  Morge  et  par  la  erête  de  la  mon- 
tagne k  Port- Valais  (v.  ei-dessous)  et  de  là  au  Bouveret  ou  à  Vouvry.  On 
y  jouit  de  superbes  points  de  vue.  On  peut  étendre  cette  excursion  en 
suivant  la  rive  g.  de  la  Morge  jusqu'à  Novel  (1  h.  1/4  ;  bonne  aub.) ,  en 
montant  de  là  avec  un  guide  au  Blanehard  (1  h.  8/^-  1415  m.)  lait,  etc., 
dans  un  chalet  près  du  sommet)  et  revenant  à  St-Gingolph  par  la  rive  dr. 
de  la  Morge  et  par  des  bois.  —  De  Novel  à  la  Sent-d'Oobe  (3434  m.),  5  h., 
avec  un  guide,  très  intéressant,  par  les  Oranges  (I/2  h.)  et  les  ehaiets  d'Oehe 
(3  h.  1/2) ,  à  3  h.  du  sommet.  Vue  superbe.  —  Le  *Orammont  (3178  m.) 
se  gravit  sans  difficulté  de  St-GingoIph,  en  4  h.,  par  les  chalets  de  Friiat  et 
de  la  Ohaumeny^  puis  par  des  pentes  de  gazon  et  enfin  par  des  blocs  de 
rocher.  L^ascension  est  plus  pénible  de  Novel  (4  h.,  av.  un  guide).  De 
Vouvry,  v.  ci-dessous.  —  Un  chemin  muletier  conduit  à  TE.  de  ITovel,  en 
4  h.  i/a,  à  Vouvry  (v.  ci-dessous),  en  contournant  le  Grammont  à  TO.  et 
au  S.  et  passant  aux  petits  lacs  de  Lovenex  et  de  Taney. 

Le  Bouyeret  {H,  de  la  Tour;  rest.  Chalet  de  la  Forêt,  avec  un 
grand  parc)  est  situé  à  Textrémité  S.-E.  du  lac  de  Genève,  à  ^j^  d'h. 
au  S.-O.  de  Tembouchure  du  Ithùne^  qui  rend  ici  le  pays  maré- 
cageux et  dont  le  courant  rapide,  la  Battaglière,  se  distingue  en- 
core à  plus  de  Vt  ^*  d®  distance  dans  le  lac. 

Du  BouvBBST  ▲  BaLLBeASDB  :  101  kil..  chemin  de  fer,  4  h.,  il  fr.  80, 
7  fr.  66,  6  fr.  —  6  kil.  m^Oingolph  (v.  p.  309).  Tunnel  de  805  m.  —  13  kil. 
MeitUrie  (v.  p.  359).  —  17  kil.  Lugri%- Tour- Ronde.  —  33  kil.  Btdns  d'Evian 
(halte).  —  33  kil.  Xylan  (p.  350).  On  traverse  la  Drance.  —  83  kil.  l%onon 
(v.  p.  300).  —  43  kil.  PerrignUr.  —  48  kil.  Bons-at-Didier.  Aux  Voirons,  v. 
p.  334.  —  53  kil.  MackUly.  —  56  kil.  St-Cergvê*.  —  63  kil.  JlnnemssM,  où 
Ton  croise  la  ligne  de  Genève  (p.  333)  à  Cluses  (Chamonix  p.  366)  et  à 
Annecy,  etc.  On  traverse  ensuite  VArve.  —  69  kil.  JBossep-Veyrier,  au  N.-O. 
du  Salève  (p.  338).  —  74  kil.  Archamps.  —  77  kil.  St-JnUen.  Tramw.  de 
Genève,  v.  p.  333.  —  83  kil.  Viry.  —  88  kil.  VaUeiry.  Enfin  un  tunnel,  un 
pont  sur  le  Rhône,  et  Ton  rejoint  la  ligne  de  Genève  à  Paris  et  à  Lyon,  etc., 
sur  laquelle  on  traverse  encore  le  tunnel  du  Crido  et  le  viadue  de  la  Val- 
serine.  —  l(tt  kil.  Bellegarde  (v.  le  Sud-Est  de  la  France,  par  Bœdeker). 

Chemin  de  fbb.  —  La  ligne  de  St-Maurlce  tourne  au  S.^E.  dans 
la  vallée  du  RhOne,  dont  elle  suit  la  rive  g.  (ligne  de  la  rive  dr., 
V.  p.  247).  Sur  une  colline  à  dr. ,  Port-  Valais,  le  Poirtuê  VaUesice 
des  Romains,  jadis  sur  le  bord  du  lac.  A  la  Porte-du-Sex  (393  m.), 
les  rochers  se  rapprochent  tellement  du  fleuve,  qu^il  s'y  trouve  à 
peine  assez  de  place  pour  la  route,  et  elle  y  passe  par  une  «porte» 
jadis  fortifiée ,  qui  était  alors  la  clef  du  Valais.  Un  pont  de  bois 
conduit  k  Cheasel,  sur  la  rive  dr.   A  dr.,  la  Dent  du  Midi  (p.  261). 

6  kil.  VoUTry  (H,  de  la  Poste),  première  station,  à  1  h.  de  celle 

de  Roche  (p.  247).  Belle  vue  près  de  l'église.  C'est  ici  que  débouche 

dans  le  Rhône  le  canal  Stockalper,  commencé  il  y  a  plus  de  cent 

ans  par  la  famille  de  ce  nom  (v.  p.  309),  mais  resté  inachevé. 

De  Vouvry  au  ^Oraininont  (3178  m.),  5  h.,  sans  difficulté  et  très  In- 
éressant.  Les  alpinistes  n'ont  pas  besoin  de  guide.  On  peut  aller  à  che- 
val, par  Miex  (aub.),  en  3  h.  i/s  à  Taney  (simple  gSte),  à  Textrémité  O.  du  lac 
du  même  nom.  Il  y  a  ensuite  encore  1  h.  1/3  d'ascension.  Vue  superbe, 
du  Mont-Blanc  au  Mont-Orvln  et  à  la  Jungfrau,  et  sur  le  lac  de  Genève. 
Descente  du  cdté  de  St^Oing^lpb,  v.  ei-dessua.  —  On.  gravit  aussi  de  Vouvry, 
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•MM  diMMlié  (fvide  pM  indlspeiisftble),  en  6  b.,  l«i  «OormtUi  At  Wm 
(9441  m.),  pftr  mUx  (t.  cl-deMui),  le  col  <r«  Femo*  (8  h.  i/s  à  4  h.),  I»  crête 
à  ar.  et  le  eh»l«t  de  ki  OAaltaf  0/4  d'h.^  g)te  ^lur  le  foin),  à  1  b.  lA  du 
aommet,  d^où  Ton  a  un  inperbe  panorama.  Descente  (a-vee  gnide)  a  Lo- 
9Êmex  oa  Vamp  (▼.  ei  -  desstM) ,  on  bien  (eana  guide)  an  8.  à  fci  OhapeJlêt 
dana  la  ^aUéê  d^JJbitdmtee^  d^où  r<m  eontiane  de  deaeendre  à  dr.  par  une 
bonne  vonte,  i  MvUm  (5  b.),  on  monte  à  g.  à  M&rgin  (9  b.  Va  ^  3  b.  :  t.  ei- 
éenons)  par  Ohâtel  («H.-P.  Villa-Cbâtel,  p.  6  à  6  fr.)  et  le  Kw  «te  Morçin. 

A  dr.,  Vionnaz  et  Muraz,  au  pied  des  montagaea.  En  face, 
Yvorne;  à  dr.,  les  Diablerets  et  U  cime  blanche  de  TAudon.  Pais 
CMombe^y  avac  un  couvent,  d'où  Ton  a  une  b«lle  vue.  Il  y  a  sur 
le  Rhdne,  entre  cette  localité  et  OUon-St-Triphon  (p.  248),  un  pont 
suspendu  de  65  m.  de  long. 

16  kll.  Kenthegr  (430  m.  ;  hOt.:  *du  Cerf,  *de8  Pùstea,  pas  chers), 

qui  a  un  vieux  ch&teau.    Env.  20  min.  plus  haut,  dans  un  bois  de 

châtaignieis,  des  blocs  erratiques  dont  Tun,  la  Pitrre-a^dto ,  qui 

est  énorme,  repose  en  équilibre  sur  une  surface  à  peine  grande 

comme  la  main  :  elle  n'est  pas  facile  à  trouver  sans  guide. 

Au  S.-O.  de  Montbey  e«t  le  *Yal  d'IUias,  belle  vallée  de  5  lieuM  de 
long.  Voit,  pour  Troiatorrents.  à  1  ebey.,  6  fr.  ^  i  3  ebev.,  10;  pour  Gluun- 
péry,  10  et  ab^  Morgin,  13  et  94  et  un  pourb.  Omnibus  pour  Champéry 
toua  lea  joura  en  été,  trajet  en  3  b.  l^,  pour  9  fr.  90.  —  A  la  aovtie  de 
Kontbey,  une  belle  route  neuve  aur  la  rive  g.  de  la  Vièze^  ani  montera 
travera  dea  vignea,  puia  pendant  1  b.  en  aerpentant  dana  dea  boia  de  ebâ- 
taigniera.  Joli  coup  d'œil  en  arrière,  aur  la  vallée  du  Bbône,  lea  Di»- 
blereta  et  le  Grand-Mœveran.  Lea  piétona  ae  feront  montrer  la  vieille  route 

Ïiavée,  auivront  le  télégrapbe  et  reprendront  avec  lui  la  route  neuve,  à  g., 
/4  dli.  au-deaaua  de  Hontbey:  i  dr.,  on  monte  à  Morgin.  Au  bout  de 
i/ab.  (à  pied),  Tr^iitorrêt^ts  (783  m.;  H.- P.  Troiatorrenta),  dana  un  beau 
site,  au  aéboucbé  du  Val  db  Moaex«,  o4  ae  trouvent  lea  petita  (oôm  dé 
Morçin  (1343m.;  «Grand-Hôtel,  p.  6  i  8fr.;  H.-P.  du  Chalet;  H.-P.  de  la 
Forêt,  p.  8  à  10  fr.) ,  avec  une  aouree  ferrugineuae  et  fréquenté  comme 
aéjour,  à  3  h.  de  Hontbey.  —  Le  chemin  du  Val  d'IlUes  monte  doucement, 
toinoura  en  vue  de  la  Dent  du  Midi,  juaqu^à  Vol-d^JUiez  (50  min.  ;  9G9  m.  ; 
H.-P.  duBepoa),  et  Obampéry  ('Ad^b.;  1088  m.),  village  le  plue  élevé  du 
Val  déniiez,  dans  un  beau  site .  *H.  d€  la  I>mt  du  Midi  (eb.  3  a  4  fr.,  9e  dé. 
3.60,  dî.  3.0O,  p.  6  à  9);  J7.  de*  Alpes  f  •S.-P.  JBerra  (cb.  t.  c.  3  fr.,  rep. 
1.30,  3.50  et  3.60,  p.  5);  M.-P.  de  Ohampérp  (p.  dep.  6  fr.)&  *J7.  de  ta  Croix- 
FidiraU  (cb.  3  k  3  fr.,  dî.  3);  *P.  du  Chaht  (6  fr.);  P.  du  Nwrd. 

ExcuKaiOMa  ]>■  CnAMpiaT.  (Guides:  Uaur.  GaiUei^  lea  frèvea  Qreuon^ 
Ani.  ClemenU  B.  Joris,  etc.).  Aux  çaieries^  90  min.  On  deacendi  la  Viise, 
la  traverse,  passe  à  une  scierie  et  remonte  vers  la  paroi  de  rocher  en  face 
du  village  dana  laquelle  il  y  a  dea  galeriea  d^où  Ton  a  dea  éehappéea  de 
vue  charmantes  sur  la  vallée  juaqu*à  Troiatorrenta:  entrée,  60c.  —  Au 
Hûêd'Ayemê,  d*où  Ton  a  une  belle  vue  de  la  vallée,  Ib.  ;  guide  inutile. 
—  Au  *Oulet  (1986  m.),  qui  offre  une  vue  splendide,  particulièrement  sur 
la  Dent  du  Midi,  3  b.,  sans  difficulté:  guide,  4  fr.  On  suit  pendant  env. 
9/4  d'b.  le  chemin  du  col  de  Coux  (p.  383),  prend  à  dr.  à  une  petite  chapelle, 
à  un  grand  ebalet  à  g.,  à  un  autre  à  dr.  un  peu  plus  haut  et  bientôt  aprèa 
dans  des  sapins,  et  on  arrive  par  un  étroit  sentier  à  la  croix  du  sommet. 
U  y  a  partout  des  p&tres,  auprès  desquels  on  peut  ae  renseigner. 

A  la  *2>ent  du  llidi  (3380  m.),  7  à  8  b.,  pénible^  mais  intéressant,  avec 
un  guide  :  18  fr.,  30  si  Ton  couche  à  Bonaveau,  34  ou  36  si  Ton  redescend 
par  Vemayaz.  On  fait  bien  d*a11er  eoueber  aux  cbalets  de  Bonaveau 
(1666  m.  ;  bon  gîte),  à  1  b.  V4  <^^  Cbampéry.  De  là  on  monte  en  5  à  6  b.  au 
sommet,  par  le  jmm  d*Eneêtf  le  eol  de  4jtugiinfé  et  le  4H4  dea  Pareueuar.  L'as- 
cension est  très  fatigante  pendant  les  3  darnlèies  heures,  mais- sans  danger, 
si  on  a  le  pied  sAr.  Vers  la  fin  de  Tété,  il  n'y  a  presque  pas  de  neige. 
La  vue  du  sommet  est  magnifique  ;  elle  embrasse  le  Mont-Blanc,  les  Alpes 
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V«iaiMne8  et  Bernoises.    Le  fond,  au  8.,  est  formé  par  les  Alpes  du  Dftii- 

phiné  et  du  Piémont,  et  on  voit  le  Léman  de  Villeneu-re  à  Vevey.  —  A 1» 

descente,  on  n' 

Salvan,  en  6  h. 

éboulis ,  aux  mi  _        _  _ 

des  belles  easeades'de  la  SaUuift^  sur  des  sentiers  rocailleux  et 'escarpés,  en 

i  h.  1/2  à  Van-dl'ei^Hani  (lait).   Ensuite  on  traverse  la  Salanfe  et  Ton  a  un 

meilleur  cliemin,  au  S.  de  la  vallée,  avee  vue  du  Hont-Blane  au  delà  du 

tournant  du  col  de  la  MaU€;  puis  on  redescend  à  St^am  (1  h.  \  p.  982). 

A  la  Tour  SalUfoes  (3337  m.),  8  à  9  h.,  difficile  :  guide,  30  fr.  On  eouebe 
àBonaveau  (p.  381).  Il  faut  traverser  le  gkteiir  du  Mîmt-Rvan.  Vue  magni- 
fique sur  le  Mont-Blanc.  —  Vue  du  même  genre  des  Dents  Blaaehea 
(3774  m.) ,  dont  Taseension  se  fait  en  7  b.  1/9  par  les  chalets  de  Bartnazt 
sans  danger  si  on  a  Tbabitude  des  montagnes,  mais  avec  un  guide  (16  fr.). 

Cols.  —  Db  Champ^bt  a  Samoëks,  par  le  col  de  doux  et  \e  eol  de  la 
Oolète^  7  h.,  chemin  muletier,  guide  inutile  (13 fr.).  On  continue  tout 
droit  à  la  chapelle  mentionnée  p.  381  (V4  d*h.),  et  Von  passe  à  plusieurs 
chalets.  Belle  vue  en  arrière  sur  la  Dent  du  Midi.  On  arrive  en  3  h.  de 
Ohampéry  au  «el  de  Oouz  (1394 m.;  aub.),  d'où  Ton  domine,  à  TO.,  la 
vallée  de  la  Drance.  La  première  arête  à  g.  est  le  «ol  de  la  Oolèse.  On 
redescend  ensuite  quelque  temps  sous  bois,  où  il  ne  faut  pas  prendre  les 
chemins  de  dr. ,  qui  mènent  à  Morzine  (p.  %9)  \  puis ,  à  la  sortie  de  la 
forêt,  on  trouve  un  peu  à  g.  la  continuation  du  chemin.  On  atteint  en 
1  h.  1/2  le  col  de  la  Golèse  (1671  m.),  où  Ton  a  une  belle  vue.  Descente 
par  les  chalets  des  Chavannes  sur  le  hameau  dit  lee  AUamanê,  qui  reste  à  g., 
puis  dans  la  vaUée  du  Oiffre.  A  1  h.  8/4^  Samoins  (p.  370).  Si  Ton  n'arrive 
pas  trop  tard,  on  fait  bien  d'aller  immédiatement  a  Sixt  (1  h.  l/g-,  p.  370). 

Db  GHAMptBT  A  Sixt,  par  le  eol  de  8ager<m^  8  à  9  h.,  course  pénible, 
demandant  un  pied  exercé  et  un  guide  (18  fr.).  On  descend  de  l'hôtel  de 
la  Dent  du  Midi  par  une  petite  route  de  voitures ,  qui  remonte  la  vallée, 
jusqu'à  un  pont  (30  min.);  puis  on  va  jusqu'à  l'endroit  où  deux  ruisseaux 
forment  la  VUie  (8  min.),  cours  d'eau  principal  de  la  vallée,  et  l'on  passe 
sur  un  second  pont  (éviter  le  sentier  à  g.).  A  10  min.  de  là,  on  prend 
un  second  sentier  à  g.,  qui  monte  considérablement  pendant  1  h.,  on  passe 
10  min.  après  aux  chaleU  de  Bonaveau  (p.  361) ,  puis  on  monte  lentement 
le  long  de  rochers  escarpés,  pour  atteindre,  en  40  min. ,  le  pa»  d*Sneel^  à 
partir  duquel  il  faut  grimper  pendant  quelque  temps  avec  précaution. 
A  1/4  d'h.  de  là  se  détache  à  g.  le  chemin  du  col  de  Glusanfe  et  de  la 
Dent  du  Midi  (v.  ci- dessus).  Ifotre  chemin  s'élève  lentement  à  travers 
les  pâturages  de  Valpe  de  Chuwrfe^  sur  la  rive  g.  du  ruisseau,  le  traverse 
au  bout  de  1/2  h.  et  monte  ensuite  très  rapidement  sur  des  rochers  jus- 
qu'au ool  de  fiagerou  (1  h.  *,  3413  m.),  crête  escarpée  des  deux  côtés,  entre 
les  DenU  Blanches  (v.  ci-dessus)  à  dr.  et  le  Jfout-Ruan  0047  m.)  à  g.  (as- 
cension intéressante,  3  h.  du  col).  On  descend  du  eol  enV4d'h.  aux  cha- 
leU de  VoçettUe  (1864  m.),  puis  en  I/2  h.  aux  chalets  de  Boray^  et  en  Va  ^' 
au  fond  de  la  vallée  du  Qiffre^  en  longeant  des  rochers  presque  à  pic. 
Ensuite,  dans  la  vallée,  Nant-Bride  (1  h.  1/4)  et  Sixt  (1  h.  1/4-,  p.  370). 

Db  Gbamp£st  a  Vbbmayas,  par  le  col  de  Glusanfe  ou  Sezanfe  (3500  m.), 
10  à  11  h.,  pénible,  avec  un  guide.  On  monte  à  g.,  au  delà  du  pas  d^Encel 
(v.  ci-dessus),  au  eol  situé  entre  la  Dent  du  Midi  et  la  Tour  Sallières,  et 
Ton  descend  par  la  vaUie  de  la  Salanfe  à  Sakan  et  à  Vemafos.  —  On  peut 
aussi,  des  chalets  de  Saianfe^  1  h.  au  delà  du  col  de  Glusanfe,  aller  à  dr. 
par  le  col  ou  Chieu  d*Emanep  (2437  m.),  entre  la  Tour  Sallières  et  le  Luisin 
(p.  383),  dans  la  vallée  du  Triège,  à  Emaney  et  à  Triqueni  (6  à  6  h.,  p.  383), 
ou  bien  an  col  de  £ar&mn«.  (3480  m.),  pour  redescendre  dans  la  vallée 
de  V Eau-Noire^  à  Barberine  et  à  Vaioreiné  (7 h.;  p.  381),  ou  enfin  à  l'E., 
par  le  col  de  Salanfe  (3333  m.)  à  Evionnat  (3  h.  1/2;  p.  %0). 


Le  chemin  de  fer  traveiBe  ensuite  la  Viète,  qui  sort  du  Val  dll- 
liez,  et  se  rapproche  du  Rhône  à  Massongtx.  A  g. ,  la  ligne  de  la 
rive  dr.  (p!  249).  -  23  kil.  St-MauHce  (p.  249). 
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71.  De  Genève  à  Ghamonix 266 

A,  Par  Cluses 266 

Kdle.  Pointe  d'Andey.  967.  —  De  Cluses  à  Taninges. 
Pointe  Percée.  Pointe  d'Arren.  Aiguille  de  Varens. 
St-Oenraif- les -Bains.  Aux  Houebes,  par  le  eol  de 
la  ForeUs.  968.  —  Oorges  de  la  Diosas.  969. 

jB.  Par  sut 269 

Pralaire.  969.  —  Môle.  Pointe  de  Mareelly.  De  Bamoëns 
à  Ohampéry;  à  Moraine.  970.  —  Excursions  de  Sixt. 
Fond  de  la  Combe.  Pie  de  Tannevorge.  Pointe  Pelouse. 
De  Sixt  à  Cbamonix,  par  le  Buet.  970,  971. 

72.  Ghamonix  et  ses  environs 271 

Montanvert.  Mer  de  Glace.  973.  —  Cbaneau.  Jardin. 
Aiguilles  de  Cbannos  et  du  Dru.  971.  —  Flégère. 
Aiguille  de  la  Fioria.  Brévent.  975.  —  Glacier  des 
Bossons.  Pierre-pointue.  Aig.  de  la  Tour.  Pierre  à 
i'Eebeile.  976.  —  Aig.  du  Midi.  Plan  de  l'Aiguille. 
977.  —  De  Cbamonix  au  Buet;  à  Courmayeur,  par  le 
eol  du  Géant.  Cols  de  Triolet,  de  Talèfre,  de  Pierre- 
Josepb,  des  Hirondelles,  de  Miage.  977. 

73.  Le  Mont-Blanc 277 

74.  De  Ghamonix  à  Martigny  et  à  Yemayaz   ....    279 

I.  De  Ghamonix  â  Martigny,  par  la  Téte-Noire      .    279 
Pavillon  de  Lognan.    Glacier  d'Argentière.    Col  des 
Grands-Montets.  Col  du  Mont-Dolent.  Col  du  Cbar- 
donnet.      Col  d'Argentière.  980.   —  Goufire  de  la 
Tête-Woire.  981. 

II.  De  Ghamonix  à  Yemayaz,  par  Finhaut  et  Salvan    282 
Coi  de  la  Gueula.   Cascade  du  Dalley.  989.  ->  Lnism. 
Dent  du  Midi.   Tour  SaUières.  De  Vemayax  à  Cba- 
monix, par  GueuroB.  988. 

7Ô.  De  Martigny  à  Ghamonix,  par  le  eol  de  Balme  .     .    283 
Glacier  de  Trient.    Du  col  de  Balme  à  la  Tête-lToire. 
984.  —  A  Orsières,  par  le  Col  du  Tour.  985. 

76.  De  Ghamonix  à  Gourmayeur ,  par  le  col  du  Bon- 
homme et  le  col  de  la  Soigne.  Tour  du  Mont-Blanc    285 

Col  de  yo7.a.  Mont-Joli.  986.  —  Col  du  Mont -Tondu. 
Col  de  Trélatéte.  Col  d'Enclaves.  987.  —  De  Chapiu 
à  Pré-St-Didier,  par  le  Petit-St-Bemard.  988.  —  Ex- 
cursions de  Courmayear.  Dollone.  Col  de  Chéeouri. 
Mont  de  la  Saxe.  Pavillon  du  Mont-Fréty.  Grandes 
Jorasses.  De  Courmayeur  à  Martigny,  par  le  col 
Ferret^.  990. 

77.  De  Gourmayeur  à  Aoste  et  Ivr^e 291 

Crammont.  De  Pré-St-Didier  à  Bourg-St-Maurice,  par 
le  Petit -8t- Bernard.  991.  —  Becca  di  Kona.  998.  — 
Mont  Emilius.  Mont  Failère.  D*Aoste  à  Zermatt,  par 
le  eol  de  Valpelline.  Mont  Luseney.  Passages  de 
Valpelline  au  Val  St-Bartbélemy.  994. 


17,18 


264  MONT-BLANC. 


78.  De  Martlgiiy  à  Aostopax  le  Grand-^St-Bernard  .     .    296 

Gorgea  dti  Dttmaat.  396.  -^  De  îfartigny  à  Sembraneher, 
par  le  Mont-Chemin  ;  à  Onières  par  le  Val  Champez. 
Lae  de  Ghampex.  Cabane  d^Omy.  Mont  Brûlé.  397.  — 
Tête  de  Bois.  Le  Valsorey.  Orand-Combin.  398.  — 
.Mont*Velan<  399.  —  Chenalelte.  Pointe  des  Laee- 
randes.  Mont-Mort.  De  Thospiee  du  GraBd«St''Ber- 
nard  à  Martigny>  par  le  eol  de  Fenêtre  \  à  Gourmayenr, 
par  le  eol  Ferret.  900.  —  Col  de  la  Séréna-  ^Oi. 

79.  De  Martigny  à  Aoste,  par  le  c61  de  Fenétie.  Val  de 
Bagnes 302 

Col  de  Sezblane.  Cabane  de  Panossière.  Orand-Combin. 
Col  d«  Ofêt.  CoU  de  Sevreu,  de  Lonvie,  de  Cl«n- 
son.  dÛ3.  ~>  âlaeier  de  Oiétros.  903l  —  Courses  de 
MauToisin  et  de  <%anrioB.  Mont-Avril.  Tour  de  Bous- 
sine.  Orand-Combin.  Mont-Blane  de  Seilon.  Mont- 
Pleureur,  etc.  Cols  du  SonadoB,  des  Maisons  -  Blan- 
ches >'  de  Crête-Sèche,  de  Seilon,  de  Breney,  de  Va- 
se vay,  etc.  308.  904. 

80.  De  Martigny  à  Domodossola,  par  le  Simplon     .     .    304 

De  Biddes  à  Chable,  par  le  eol  des  Btablons.  905.  — 
Mont-Bonrin.  906.  >-  De  Brigue  à  l*hdtel  Belalp. 
Glacier  supérieur  d'Aletsch.  Sparrhom.  De  ThÔtel 
Belalp  à  Bied,  par  le  Belehpass.  907.  906.  —  Bx- 
cursions  de  Bérisal.  Wasenhom.  Betilihom.  Bortel- 
hom.  De  Bérisal  à  Iselle,  par  Veglia.  90d.  —  Mont- 
Leone.  Excursions  de  fhospice  du  Simplon.  De 
Simplon  à  Saas.  Cols  de  Rossboden,  de  Laquin,  de 
Sinrolten,  de  Simeli  et  de  Gamsen.  910.  —  Fletseh- 
hom.  De  Gondo  à  Saas,  par  le  col  de  Zwisehbergen. 
311.  —  Du  Val  Antrona  à  Saas,  par  le  col  de  Saas;  à 
Mattmark,  par  le  col  d*Antigine.  313. 

81.  Du  glacier  du  Rb6ne  à  Brigue.   Eggishom    .    .     .     313 

Gerenthal.  313.  —  D'Ulrichen  à  Airolo,  par  le  col  de 
lïoyëne.  Lœffelhom.  Blindenhom.  314.  —  Excursions 
de  l*h<)t.  Eggishom.  Lac  de  Mserjelen.  Cabane  Con- 
cordia.  Grand  Aletschhom.  De  rEggishorn  à  Bied,  par 
la  Lœtschenlucke  ;  à  la  Riederalp  et  à  Thôtel  Belalp. 
De  la  Riederalp  à  Mœrel.  915.  —  De  Fiesch  à  Baeeno  ou 
à  la  cascade  de  la  Tosa,  par  le  Binnentbal  et  le  col 
d^Albrun.  A  Baeeno  par  le  eol  du  Geisspfad,  par  le  eol 
de  laKriegalp  ^  à  Iselle  par  le  col  de  Boccareccio.  316.317. 

82.  D'TTlrichen  à  Domodossola.  Col  du  Gries.  Cascade 

de  la  Tosa.   Val  Formazza 317 

Mont-Basodino.  De  la  cascade  de  la  Tosa  à  Airolo;  à 
Bignasco.  318.  —  D'Andermatteu  à  Cevio.  319. 

83.  Vallées  méridionales  du  Valais,  entre  Sion  et  Tourte- 
magne  (Val  d'Hérens ,  Val  d'Anniviers  et  vallée  de 
Tourtemagne) 320 

I.  De  Sion  à  Evolena  par  le  Val  d'Hérens,  et  au 

Val  d'Anniviers  par  le  ool  de  Torrent .     .     .    320 

MavMis  de  Sion.  Val  d^Hérémenee.  330.  —  Excursions 

d^Evolena.  Pic  d'Arsinol.  Mont  de  TEtoile,  etc.  331. 

A.  Combe  d'Arolla.    Excursions  d'Arolla.    Lac  Bleu  de 

Lucel.    Pigno  d^Arolla.    Aiguille  de  la  Za.    Mont- 
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OoHon.    L'Svêq«4.   Dent»  4e  Têiiivt.    D«it  Pertoe. 
Dent  des  Bouquetins.  323.  —  D'AroUa  iYalpelliney' 

Sar  le.  eol  4e  Collon.  Col  de  Za-de>Zap.  IrAroUa 
anf  le  Val  d^Hërémenee  jxar  le  eol  de  Eiedmatten 
ou  par  le  |mis  des  Chèvres  -,  dans  le  Val  de  Bagnes 
par  le  eol  de  Chermontane  ou  le  col  de  TEvêque;  à 
zermatt  par  le  eol  de  Bertol,  le  eol  du  Mont-Brulé 
ou  le  eol  de  ValpeUine.  333. 
M.  Ferpèele.  Alpe  de  Brâeolla.  Dent  BlMiehe.  Orand- 
Comier.  De  Forpèele  à  Zinal,  par  le  eol  du  Grand- 
Comier,  ou. par  le  eol  de  la  Pointe  deBrieolla.  A 
Zermatt  par  le  eal  d'Hérens.  334.  —  A  Pra'B«yé  par 
le  eol  des  Bottqnetin3«  Saaseneire.  Pas  de  I*ona. 
Col  et  Corne  de  Sorebois.  835. 

IL  De  SUite  i  Zinal,  par  1«  Val  d'Anniviers  .  .  326 
"De  Sierre  à  Ifit-Lne.  Illhom.  336.  —  Alpes  de  TAllée 
et  d^Ârpiletta.  ftoe  de  la  Vaehe.  Cabane  du  Moun- 
tet.  Boe  Noir.  Corne  de  Sorebois.  Qarde  de  Bor- 
don.  Pointe  d^Arpitetta.  Beséo.  337.  —  Pigno  de  ' 
r Allée.  Betiquetin.  Diablovs.  Grand-Gomier.  Both- 
liorn  4e  Zini^l.  0.ber-GabeUu>m.  De  ?inal  à  Evo^ 
,  lena,  par  le  eol  T Allée  et  le  eol  de  Couronne;  à 

Zermatt.  par  le  eol  de  Trift.  le  eol  Durand,  les  eols 
de  Koming  et  de  Sehalli;  83S. 

III.  St-Luc,  Bella-Tola.  A  la  vallée  de  Tourtemagne 

par  le  pas  du  Bœuf  ou  le  col  de  Meiden,  et  à  la 

vallée  de  la  YUge  par  le  col  d'Augstbord   .     .     328 
Col  des  Dfablona.    Paa  de  la'Fe^elêita.    De  Gruben 
à  Tourtemagne.    Scbwars^rn.    De  Gruben  à  St- 
Nieolas,   par   le   col   de  Jung.    Cols   de  Barr,   de 
Brunnegg  et  dé  Bies.  380. 

84.  De  Vlège  k  Zermatt 331 

De  Stalden  à  rhospiee  du  Simplon,  par  le,  col  de  Bis- 
tenen.  Ml.  —  Excursions  de  Zermatt.  Gorges- du 
Gomer.  feîffélberg  et  Gornergrat.  338.  —  Hôtel  du 
Lac-Koir.  Btœmli.  Col  St-Théodule.  335.  —  Staffel- 
alp.  Glacier  de  Findelen.  Breithom.  336.  —  Cima 
di  laszi.  Riffelhoni.  Hettelhom.  tTnter-Gabelhom. 
Wellenkuppe.  Ober-Eothhom.  Strahlhom.  Him- 
pfisclihom.  Dôme.  Lyskamm.  Mont-Bose.  dS7.  — 
Kont-Cervin.  Ober-Gabelhom.  Bothhorn  de  Zinal. 
Weisshom.  Dent  Blanche.  Dent  d*Hërens.  338.  — 
Cols  St-Tliéoditle,  dePurgg,  de  Toumanehe,  du  Schwarz- 
thor,  des  Jumeaux,  de  Lys,  de  Felik,  de  Sesia,  de  Piode. 
888.  3d9.  —  Du  Riffel  à  Maeugnaga  par  le  Neu-Weiss- 
thor.  Alt-Weissthor.  De  Zermatt  à  Zinal,  à  Evolena, 
à  ArolJa,  à  Chanrion,  à  Valpelline,  à  Saas.  339. 

85.  De  Viègé  à  Saas  et  à  Mattmark    .......     340 

Excursions  de  Saas-im-Grund.  Wèissnues.  Sonnighom. 
LatelfaorA.  810.  —  Sxeursions  de  Saas-Fee.  Mittàg- 
hèm.  Bggi&erhom.  Allalinhom.  Alphubel.  Hadel-' 
hom,  Sâd-Jjenzspltze.  Ulrichshom.  Balfrinhom.  341. 
—  De  Saas. à  Zermatt,  par  les  cols  de  TAlphubel,  de 
Fee,  des  Misehabel  él  du  Dôme,  par  le  ^adeljoeh  et 
■  le  Leb^oeh^  it  St-Kieolas,  par  le  eol  de  Bied  ei  le 
WindjQcb.  Pe  Fee  à  Mattmark,  par  TEgginerpass. 
841.  —  Excursions  de  Ifattmark.  Stellihom.  ï^ehwarz- 
berg-Weissthor..    Aftlerpa^é.    Col  4? Allaita.  Âlfi. 
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86.  De  Piedimolera  à  Macagnaga,  puis  à  Mattmark  par 

le  col  du  Monte-Moro 343 

Excursions  de  Haeugnaga.  Belvédère.  844.  —  Piszo  Bian- 
eo.  Mont-Bose.  De  Maeugnaga  i  Talpe  de  Petriolo; 
à  Zermait,  par  le  !Keu-Wei88thor.    34o. 

87.  De  Macugnaga  à  Zermatt,  en  faisant  le  tour  du 
Mont-Rose 346 

I.  De  Maetignaga  à  Alagna  par  le  eol  du  Turlo  ou  par 

le  eol  delle  Loeeie.  SW.  -*  Pile->A]p.    Gomo  Bianeo. 

Colle  Moud  et  Boechetta  Moanda.  wT. 

II.  D^Alagna  à  QreMOney- la -Trinité  par  le  eol  d'Olen. 

Ck>l  delle  Pis«e.    Col  de  Valdobbia.  ^7.  —  Cortlys. 

Cabanes  de  Linty,  Onifetii,  et  Sella.  347.  818. 

.    m.  De  Oresaoney-la-Triniié  à  Fiéry,  par  )a  Bettafèrea.  Col 

deBettolina.  Pinterjoch.  Oranhaopt.  Va)  d'Ayae.  318. 

IV.  De  Fiéry  k  Brenil  p.ar  le  eol  des  Cimef^BÎanehes. 

348.  349. 
V.  De  Fiéry  à  Valtoumanebe.  349. 
VI.  De  Fiéry  an  eol  St-Théodule  et  à  Zermatt.  340. 

88.  De  ChâtlUon  à  Valtonmanehe  et  à  Zermatt,  par  le 

col  St-TWodule .,./:..    349 

Orand-Toumalin.  Col  de  Valeoumère.  Château  des 
Dames.  3fi0. 


71.  De  Oenève  à  diamonix. 

A.  Pur  Cimes. 

90kil.  Cbbmiii  db  pbr,  de  la  çare  deê  Buux-ViMê  (pi. F 8)  à  Chtiêg^ 
46  kil.  en  1  h.  i/a,  pour  5  fr.  70,  4  fr.  35  et  2  fr.  36,  et  intiomvam  de  là  à 
Ctuunonixt  en  4  h.  V4  pour  8  fr..  14  fr.  aller  et  retour.  De  Genève  à  Cha- 
monix:  13  fr.  36  en  l'«  el.  et  11  fr.  65,  en  3^  el.,  33  fr.  06  et  19  fr.  80  aller 
et  retour.  Billets  à  Oenève  à  la  gare  et  au  Grand- Quai,  28  (correspond. 
Forestier)  et  10  (l^eyrae)^  à  Cbamomx,  aux  bureaux  des  voitures,  près 
de  rhôt.  Impérial.  On  offre  dans  les  hôtels  de  Genève  des  billets  a  prix 
réduits  (Cook)  avee  retour  par  la  Tête-^CToire  et  Hartigny  ou  Salvan  et 
Vemavas.  —  L^heure  de  1&  gare  des  Eaux -Vives  (tramw.  de  la  place  du 
Molard;  voit,  à  1  ebev.,  3  fr.)  retarde  de  56  min.  sur  celle  de  Genève.  — 
A  Cluses ,  présenter  son  billet  au  bureau  de  la  corresponde ,  i  dr.  à  la 
sortie,  et  se  hâter  pour  avoir  une  bonne  place,  de  préférence  sur  le  de- 
vant. Beaucoup  de  poussière  près  des  roues.  Quand  la  grande  voit,  est 
complète^  on  la  fait  suivre  d autres  voitures  dont  les  places  sont  pré- 
férables a  celles  de  Vintérieur  de  la  prMoière.  Par  la  correspond,  du 
matin,  on  n'arrête  pas  pour  déjeuner  et  on  arrive  tard  pour  le  faire  à 
Cbamonix.  Voit,  à  3  ebev.  Gandau  k  4  places)  de  Cluses  k  Cbamonix 
(4  h.  à  4  h.  l/a),  40  à  60  fr.  et  un  pourboire. .  Pas  de  visite  douanière  dans 
cette  partie  de  la  Haute-Savoie. 

Oenlvej  y.  p.  223.  La  vole  monte,  passe  dans  un  tunnel  et  con- 
tinue d'abord  par  un  plateau  (▼.  la  carte,  p.  232).  —  A  dr.,  le  Sa- 
lève;  à  g.,  la  chaîne  du  Jura.  —  4111.  Chêne  (422m.),  gros  bourg 
genevois  qui  a  Vaspect  d'une  ville.  A  dr. ,  le  Mont-Blanc,  entre  la 
pyramide  du  Môle  (p.  267)  et  la  double  cime  de  la  Pointe  d*Andey 
(1879  m.).    On  traverse  le  Foron,  qui  forme  la  frontière  de  France. 

6  kil.  AnneûMM  (436  m.;  buffet;  hôt:  d»  Mont-Blane,  Na- 
tional, dans  la  ville;  de  la  Oare,  avec  cafë,  pas  cher),  ville  fort 
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4té»due,'âe  2380  hàk.^  aussi  sur  U  ligns  d)»  B«llegardê  (Padris:,  Lyon) 
au  Bouveret  (p.  260)  et  d'où  part  le  tramw.  de  Samoëita  (f>.  269). 

La  ligné  de  Cluses  fkit  un  grand  circuit  dans  la  direction  de 
Bellegarde,  traverse  VArve  près  à* Etrembièreê  (rive g.;  ligné  du  Sa- 
live, y^  p.  233)  et  tow^ne  à  g*  dans  la  yall^  de  l'Arve.  Belle  vue  à  g., 
avec  la  chaîne  du  MonirBlanc  à  Tarrière-plan*  —  9  klL  Monnttitr^ 
Morat^.  A  dr.,  sur  la  hauteur  Mo^nex  (p.  233),  dans  un  site  char- 
ukani;  à  g,,  la  gorge  de  TArre,  Viaduc  imposant  sur  le  ViaUon; 
beaucoup  d'arbres  ftultlers;  toujours  une  belle  vue  sur  la  vallée  de 
l'Arve,  et  pont  sur  le  Foran  (11  y  a  trois  ruisseaux  de  ce  nom).  — 
15  )aii,ReignUT  (H.  du  Mont-Blanc).  —  ISkil.  Pers-Juaty-Chfvrier, 

21  kil.  Ia  BMhei-aiur"7QroA  (580  m.  ;  *H,  d£  la  Croix^Blamhe), 
ville  de  3350  hab. ,  sur  un  rocher  de  la  rive  g»  du  Foron,  avec  un 
reste  de  ehiteau  du  xa,^  s.  -r  ChangemenI  de  voiture  pour  Cluses 
(Chamoni9E)vdont  la  ligne  s'eaibrani^he  plus  loin,  après  un.  grand 
viaduc  ma  le  Foion,  à  g.  de  la  ligne  d'Annecy.  Pour  cette  dernière, 
y.  le  Sud-Est  d9  la  France,  par  Bœdieker.  Ensuite  ua  petit  tunaeL 
A  dr.,  les  escarpenents  de  la  Pointe  d'Andey  ;  à  g.,  le  Môle  et  plus 
loin  a  rsTrière-plan  Jas  Voirons.  On  redescend,  par  une  contrée 
boiséey  dauB  U  vaU4e  de  l'Arve.  —  28  kil.  St- Pierre  -  de -SumUly, 
OB'  traverse  la  J^ni0,  bientôt  après  l'Arve  et  dépasse  à  g.  Bonnevile. 

SSkil.'Benneville  (4Ô0m.;  hôt.:  de  la  Couronna,  assee  cher; 
de  la  Balance)^  ville  de  2213  hab. ,  dans  un  site  pittoresque ,  entré 
de«  collines  plantées  de  vignes  ei  dominée ,  à  dr.  et  à  g. ,  par  la 
Pointe  d^Andey  et  le  Môle  (v.  ct-dessous).  Un  beau  pont  traverse 
l'Arve  dans  la  ville  et  fl  y  a  sur  la  rl^e  dr.  un  monument  en  l'hôn-^ 
neur  des  soldats  de  lia  Haute-Savoie  morts  dans  la  guerre  de  1870- 
71,  sur  la  rive  g.  une  colorme  de  22  m.  de  haut,  avec  la  statue  du 
roi  Charles-Fehx  de  Sardaigne.  —  Tramw.  à  vap.,  de  la  grand'  place, 
pour  Bonne  (vjp.  269). 

Le  Xôle  (ISôâTm.),  montagne  conique  isolée  au  N.-E. ,  se  gravit  de 
Benneville  en  8  b.  1/3  à  4  h.  par  Lépmrg%if  (90  min.)^  GmlUnou»  et  le 
couloir  dtt  /'«r<W«,  ou  par  Rtyrvt  (Retay),  le  cêl  4$  lUyrei  (9Sftin.),  la 
grange  à  Béroud  (i  h.  9/^  à  31).)  et  la  Lardère  (3/4  d'h.;  1518  m.),  où  U 
y  a  un  chalet-refuge  du  G.  A.  F. ,  d^où  Ton  découvre  déjà  le  massif  du 
If  ont-Blanc.  Le  sommet  est  sAd'h.  plus  haut.  Panorama  magnifique. — 
Aseêncioh  «to  St-Jeoira,  v.  p.  370. 

La  Ptfiiitè  d'Andey  (1819  m.),  au  8.,  demande  8  h.  ou  S  h.  1/2  ^  selon 

Îs'on  va  par  Pumtekff  (I/4  d'fa.)  et  And^f  (S/4  d'h.)  ou  bien  par  Iftticf  (V4  d'h.), 
ritèn  (1  h.ï  aub.),  jùèqa^oii  Ton  peut  aller  en  voit.,  en  passant  par  Fow^ir; 
pois  par  Sotaitim  (i  h.),  à  >/4  d*b-  du  sommet.  La  vue  est  très  belle,  mais 
en  paHie  interceptée  au  8.  par  les  rûehen  de  Letehaux  (IMOm.). 

.  Plus  loin ,  la  Ugne  continue  tout  droit  i  travers  la  large  vallée 
de  TArve,  entourée  de  hautes  mantagnes.  A  dr.  monte  la  route  de 
Bonnevîlle  à  Brixon,  Pont  sur  le  Oiffte,  —  89  kil.  Marignier 
(467  m.  ;  hôt  médiocre).  Tramw.  sur  Pont-du-Biste  (v.  p.  270).  A  dr., 
de  hautes  montagnes  calcaires.  On  mit  toujours  La  rive  dr«  de  l'Arve. 
46  kit  Cniises  (490  m.  j  'H.  de  la  Gare,  avec  buffet;  dé.  3fr.  50, 
dî.  4,  V.  e,;  JET.  Beyusi\  petite  ville  peuplée  surtout  d'horlogers,  où 
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U  v^l^  deVArre  se  rétrécit,  est  provisoiveiiieiit'la  dernière  stslioii 

de  la  ligne  de  Ghamoniix. 

Une  route  q«i  monte  au  'S.  par  ChâHlJUm^  mine  d'ioi  à  TatUng^êHD  k^il.)^ 
sur  U  ligne  de  Genève  à  Samoëna  (p.  370) ,  et  une  route  neuve  à  dr.  » 
ITane^-iur-Ctuses  <3  kil.  i/a). 

La  BOOTE  DS  Ohâmonix  suit  la  vallée  ëtrdite  de  i'Arve  en  cô- 
toyant U  rive  dr.  de  la  rivière.  —  47  kil.  Bè&ine  ii9Ô  m,),  hameau 
au  delà  duquel  on  voit,  à  g.,  à  1S28  m.  de  hauteur,  Tentiée  de  la 
grotte  de  Balme,  grotte  à  stalactites  dont  la  visite,  peu  intéressante, 
demande  2  h.  aller  et  retour  et  coûte  3  fr.  par  personne. 

Ô3  kil.  Magltmd,  Puië  on  a  à  dr.  la  Poi/àte  d'Arreu  (2468  m.) 
et  la  Pointé- Percée  (2752m.;  v.  ci-dessous),  à  g.  les  Aiguilles  rf« 
Vttrens  (2488  m.).  On  aperçoit  de  loin  la  c<toc<i<l«  d'Arpenkuif  qui 
est  belle  après  les  pluies. 

La  vallée  s'élargit.  La  route  traverse  T  Arve  et  parcourt  en  droite 
lignée  le  large  bassin  de  la  vallée,  d'abord  sous  bois;  inaifi  on  aplus 
loin  une  vue  splendide  de  la  chatue  du  *Mont-Blano,  dont  TiiÉpo- 
saute  masse  neigeuse,  d'une  blancheur  éblouissante,  se  dresse  au 
bout  de  la  vallée  et  paraît  tout  près,  Mon  que  la  montagne  elle-m6me 
soit  encore  éloignée  d'env.  ÔOkil.  en  ligne  droite.  Les  différentes 
cimes,  qui  se  présentent  successivement,  sont  d!e  dr.  k  g.  :  rAigoiUe 
du  Qt>ùter,  le  I>êm«  du  Goûter,  le  Mont-Blanc  lui-même,  le  Mont- 
Maudit,  le  Mont-Blaftc  du  Tacul,  T Aiguille  du  Midi^t  l'Aiguille 
Verte. 

63  kiL  Ballanehei  (546  m.;  hôt.:  de  BeUev^e,  de§  Meesageries), 

ville  fort  étendue,  de  1799  ha.b.   Sur  la  place,  une  joUe  fontaine  en 

mémoire  de  la  Révolution,  avec  statue  de  la  Paix  par  Gsmbos  (1880). 
La  Point* -Peroée  (3753  m.),  qui  offre  une  vue  magnifique  du  Moni- 
Blane^  se  gravit  d*iei  sans  trop  de  difficulté  en  6  h.  à  6  b.  V2>  avec  un 
guide,  par  le  Prat-is-Ros  (3  h.  1/2)  et  le  eol  des  Veftè  i2h.).  —  Ascensions 
pins  diffîeiles  à  la  Pointe  éTArrtu  (3468  m.),  6  h.,  et  à  VJiguiUe  de  Varette 
(3488  m.),  6  h.  1/3,  avec  un  guide.  —  A  Albertville  par  Flumet  et  à  An- 
necy par  le  eol  Je»  Aravity  v.  le  Sud-Eêt  de  la  France^  par  Bœdeker, 

66  kiL  Domancy.  —  71  kiL  Le  Fayet  (567  m.;  H.  de  la  Paix, 

H.-P.  Curtet),  au  pont  dn  Bon-Nant,  près  des  bains  de  St-Gervais. 

Une  route,  qui  traverse  l'Arve,  conduit  au  N.  du  Fayet  à  Chède  et 

Servez  (v.  ci-dessous). 

Les  bains  de  St-Gervais  (633  m.  \  nouvel  *h6tel  au-dessus  d«  Pétabliss.) 
sont  à  10  min.  &u  S.  ou  à  dr.,  dans  une  gorge  boisée  de  It^veMée  de  Mont- 
joie.  L*établissement  a  été  reconstruit  depuis  la  catastrophe  qui  Ta  dé- 
truit en  1893,  par  suite  de  la  rupture  d'un  glaei«r  dans  la  vallée  de  Bion- 
nassay  (p.  386).  Détails,  v.  le  Sud-JSêi  de  la  France^  par  Bœdeker.  —  Le  village 
de  St-Oerraia  (817  m.  ;  bot.  :  *du  MontrJoU^  *du  Mont-Blanc^  *dee  Etrangers; 
pensions),  admirablement  situé  et  fréquenté  comme  station  elimatérique, 
est  beaucoup  plus  haut,  à  g.  de  la  vallée,  à  4  kil.  du  Fayet  par  la  route, 
30  à  36  nkin.  par  le  raccourci  etâO  min>  des  bains.  Entve  les  deux,  1/4  d^b. 
au-detsoQS  du  village  et.  à  4  min.  du  sentier ,  la  *eaêea4e  de  Cripin^  for- 
mée par  le  Bon-Nant.  —  Une  route  mène  en  3  b.  du  village  aux  Contaminée 
(p.  386).  Le  Mont- Joli  (3537  m.)  se  gravit  sans  difficulté  de  St-Gervais, 
en  &b.    Deïeente  par  8t-lffieolas-de«Véroee;  en  tout  8  b.    V.  aussi  p.  366. 

Les  piétons  peuvent  quitter  la  dilig.  «u  Fayet  et  atteindre  directement, 
en  0  à  6  b.,  le  FouiHy  et  le»  Souches^  par  le  eol  de  la  Vorelaï  (10o6  m.), 
entre  le  Pràrion  (1968  m.)  et  la  W^-Noire  (1768  m.),  qu*il  ne  faut  pas  eon- 
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f«ii4ré  ayee.««l)e  qui  est  etkive  ChamonU  et  XarUgnyJp.  981).  Un  guide 
est  utile  (6  fr.).  Le  paMage  par  le  col  de  Vota  (p.  388)  eet  plus  intéres- 
sant, mais  demande  1  h.  de  plus. 

La  route  monte  ensuite  'eonsidéiiablement  sur  la  rivê  g.  de  TArve, 

à  la  fin  i  UBegtatide  hauteur  au-dessui  de  la  rtVlèfe-,  et  toune  au 

bout  de  4  kil.  pour  «rriver  dAns  une  vmHée  boisée,  fin  fiioe,  le  Damé 

du  0&ûêêri4SU  mO  9ftVAigu4Ue  du  Midi  (3843  m.).  -  77  kiU  Le 

ChâMard  (aub.).   Puis  un  tunnel,  àti-dessus  duquel  se  voit;,  à  dr., 

une  auQ,  galerie.    On  se  rapproche  ensuite  de  TArve. 

A  g.,  une  route  qui  traverse  TArr e  et  pav  où  Ton  descend  en  10  min. 
à  Servez  (bôt.  :  H.-P.  Diosaz;  A  la  l^o^ère,  .reeommandé),  d'où  Von  visite 
les  *prorfea  de  la  Dioias.  Le  torrent  de  ce  nom,  qui  vient  du  Buet  (p.  271), 
»y  est  creusé  un  lit  très  profond  et  y  forme  de  belles  easeades.  La  gorge 
est  léavereée  par  une  galerie  ^e  1  kil.  de  long,  adaptée  au  roolier  el  'qui 
en  rend  Taeeès  facile.  On  pi^ie  1  fr.  d'entr^.  Aller  jusqu'à  TextréqMtd, 
à  la  caêoade  de  Sou/jleti  Tendroit  le  plus  grandiose. 

80  kil.  Le»  Morkte'es^  aub.  au  pont  PélUsier  (62Ûni.),  par  où  il 
y  a  un  Autre  chemin  menant  aux  gorges  0e  la  Diosaz  (2  kiJ,.) ,  pouic 
ceux  qui  viennent  de  Ohamonix.  Vé  <^'^*  P^^^  loin,  à  dr*,  un  che- 
min montant  au  FouUly,^i  aux  Bouche$.  La  route  continue  de 
suivre  le  bord  de  l'Arve,  qu'elle  traverse  sur  le  pont  Ste- Marie, 
d'où  l'on  a  une  belle  vue,  puis  sur  le  pont  des  Oures,  Les  glaciers 
se  montrent  plus  distinctement,  mais  ils  répondent  d'abord  p^u  à 
l'attente  qu'on  »'en  fait,  à  oause  des  dimensions  grandioses  de  leur 
entourage.  £n  premier  lieu,  le  glacier  de  la  Oriaa,  puis  le  ptacier 
de  Tctconnayj  plus  loin,  près  du  village  du  même  nom,  U  glacier 
des  Bossons  (p.  276),  qui  descend  plus  bas  que  tous  les  autres  et 
senible'  être  1»  plus  grand.  La  route  traverse  l'Arve  un*  dernière 
Ibis  au  delà,  sur  le  pont  dt  Ferruiota*,  *^  90  kil.  Çhamoni»  (p.  271). 

B.    Par  iizt. 

l>e  Genève  à  Anttem'assey  6  kil.,  chemin  de  fer,  en  13  à  30  min^  pour  60, 
41V  et  90e.  D'Annematfse  à  Samoimt,  AéliiX.^  tramw.  àvap.,  en  0h.,  pour 
3  fr.  55  et  3  fr.  30.  De  Bafaoëns  à  SM*  <»  kil.  Wi  «  orna,  en  1  h.,  pe^ur  1  fir., 
1  fr.  ^  aUer  et  retour.  De  8ixt  k  Chamonivy  chemin  muletier  (U  h,)  par 
les  cols  d'Antemè  et  du  Brévent,  fatigant,  parce  qu'il  faut  généralement 
franchir  ces  deux  cols,  ainsj  que  la  nM>ntée  et  la  descente  intermédiaires, 
vers  midi,  mais  on  y  jouit  de  la  vue  la  plus  grandiose  du  JioutTBlanc.  Un 
guide  ,(18  tr.-,  all.et  ret.)  n'est  pas  nécessaire  par  ^e  beau  ^emps.  Il  est  bon 
de  prendre  des  provisions,  parce  qù*on  ne  trouve  guère  en  route  que  du  lait 

De  Genève  à  (6  kil.)  Annemasse,  v.  p.  266.     Le  tramway,  qui 

a  sa  tête  de'  ligne  près  de  là  gare,  traversé  là  ville,  tourne  à  dr.  (£.) 

à  l'extrémité  N. ,  laisse  à  dr.  la'  colline  de  MoriihoiÉx  et  passe  aux 

stat.'de  Malléb¥û^àe,  Bàs^Monthoùk  tk Bôrly,  -^  13' kit^'Z/a  Bergve 

(512  m.),  au  S.-O.  des  Voirons. 

le  l^alalré  (1413  m:) ,  eim6  S.  des  tbirons  tp.  33ft),  se  gràVif  de  ce 
côté  en  3  b.,  par  Lucinget  (8/4  d'h.)  et  le»  Oét».    Vue  splendme. 

lô  kil*  Bofinê,  boungjjidis  fortifié,  sur  la  Menoge.  Embranch. 
de  13  kn.  sift  Bonneville  <p.  267).  ~  17  kil.  Pont  de  FUlinges 
(544  m*}  àùbj.  Qmnibus  2  fois  par  jour  poux  poege,  à  7  kil.  au 
N.,  d'où  part  le  chemin  le  plus  commode  pour  monter  aux  Voirons 
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(2  h.  ;  p.  234).  On  remonte  ensaite  la  vallée  du  Foron,  —  22  kil. 
Viuz-en~Ballaz.  Puis  on  descend  entrç  la  Pointe  dès  Brasses 
(1607  nu),  à  g,,  et  le  Môle  (1869. m.),  à  4r.     .   ..  .    „ 

27  :kil.  8t-J6oire  (088  m.;  H.-^P.  des  Alpts^  simple,  mais  h^uïi 
l)oui€  de  lÔôÔhab.,  avec  le  ehâtecM  de  la  Flichirevty  plna  liaiit,.^u»a 
statue  de  Sommeiller,  l'un  d0s  ingénieurs:  du  tunnel  du  MoBH^ni3* 

Le  X61e  (1869  xa.)i  qui  offre  une  Y«e  splendide  de  la  vallée  de  TAive 
et  du  Mont-Blanc,  se  gravit  de  St-Jeoire  en  È  h.  I/2,  par  Montrenaz  et  les 
chalets  de  Pingeiy  C}har-d*Ataly  Ghar-éPArnoni  et  EtuiteUx:  On  peut  monter 
à  eheval  jusqu'à  1  b.  du  sommet.  Ascension  dé  Bonneville,  v.  p.  967.  Le 
refuge  du  G.  A.  F.  est  de  ee  côté,  an  6. 

La  route  monte  par  une  gorge  étroite  et  tourAe  ensuite  à  g.  dans 
la  vallée  du  Qiffre,  —  28liiL  FonUdu^Risse,  d'où.un^mbraneb.  de 
7  kil.  conduit  à  Mariynier  (p.  267),  par  le  Breuilht. 

Ensuite  une  forte  montée,  où  l'on  a  une  très  belle  vue  à  dr.  — ' 
â2  kîl.  Mieussy  (678  m.;  aub.),  à  TO.  de  U  Pointe  de  Maréelly  (v. 
ci-dessous).  En  face,  le  Buet  et"  le  Mont -Blanc.  On  c'oiitôume  le 
côïié  à\i.  Roc  de  Suets  {9i6  m,).  *     •  '   '         * 

B^kii.  Taningeti  (641  m.;  È,  deé  Balances) ^  ville  industriéire 

de  2197  hab.,  avec  l'anc.  ahhaye  dé  Mélari,  transformée  en  collège. 

Route  de  Cluses  par  Châtillon,  v.  p.  268.     ' 

La  Jointe  de  Haroelly  (3166  m.)  se  gravit  d^iéi  èii  4  h.  1/2  pkr  tin  ïientier 
escarpé  passant  aux  PcwteW  et  à  Talpe  de  Orané-iBlmuof,  ou  de  Mieustf 
(v.  ci-dessus)  en  5  h.,,  avec  un  guide.  —  Une  rQu|ifk ; cood^uit  de  Tayagea 

Sar  les  Oets  (1173  m.),  au  K.-E..  dans  la  vallée  de  la  Drance,  à  ^kil.) 
t-Jeûn-dTAulph  (p.  369).    Voit.  publ.  t.  les'j.   de  Tauinges  poui-  Mbi-tinè 
(p.  359),  en  8  h.  1/4! 

Puis  on  continue  tout  droit  dans  la  vallée  du  Q4iffre/^VL  fond  d<e 

laquelle  se  remarque  suïto  ut  1«  OriQUir»,  ei- dessous),  -r--  47  kii^ 

Verckaix-  Morillon, 

50  kiL  Samodns  (759  m.;|ffoa.  «SaDuoën»;  hôt:  *de  la  Croix- 
d'Or,  pas  cher;  du  Commerce^  des  Glaciers,  modestes),  ville  de 
2532  bab.,  au  pied  du  mont  Crum  (2250  m.).  Belle  vue  de  La  vallé» 
à  la  petite  chapelle  à  10  ihin.  au-dessus  de  l'église. 

De  Samoëns  à  Champéryy  dans  le  Val  dllliez,  par  lé  eol  de  h»  Ûoièse 
et  le  col  de  Coux^  Th.;  v.  p.  363.  —  Deux  cols  au  N. ,  le  col  de  /oupltme 
(1718 m.),  à  g.,  et  le  eol  de  la  Oolège  (1671  m.),  à  dr. ,  conduisent  eu  4 h. 
à  Morxine  (p.  »9). 

La  noTTTE  DE  SiXT  tourne  au  S.  et  entre  dans  le  défilé  des  Tines^ 
Puis  la  vallée  s'élargit;  en  face  se  montre  le  Buet;  à  dr. ,  ^  Pointe 
de  Sales ,  la  Pointe  des  Places  et  la  cascade  du  Rouget  (v.  ci-des- 
sous); à  g.,  le  Pic  de  Tanneverge  (v.  ci-dessous). 

58 kil.  Sixt  ou  VAhhaye  de Sixt  (757m. ;.fl^.-P. du F.er-àr Cheval, 
dans  un  ancien  couveiit,  bon). 

Les  environs  de  Sixt  offrent  un  aspect  grandiose,  surtout  au  prin- 
temps, quand  la  neige  fond  et  gonfle  les  torrents  ;  de  tous  côtés,  de  belles 
cascades  tombent  du  haut  des  parois  de  rocher  imposantes  qui  entourent 
le  haut  de  la  vallée,  que  sa  forme  a  fait  Sfommer  le  7eroà*<0h««al.  >  On  7 
compte  dans  cette  saison  jusqu^à  90  cascades t ■  qui  9e  véduisent  à  5  du.o 
en  été  çt  en  automne.  Excursion  intéressante^  en  3  b.,  à  travers  les  restes 
d'un  vaste  éboulement  qui  survint  «n  lé03,  jusqu'au  Fond-dé-îa-Ccmbey 
où  se  trouve  une  aussi  easead». 
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Se  Slact  è  Ckàmpér^  par  le  09l  de  «agr«r«h»  (9414  m. :  8  à9  h.,  dlfaeile), 
V.  p.  963.  —  Au  Pie  de  TMueverg*  (P9inl€  4ê»  Roues,  3966  m.),  9  fa.  de  8izt, 
«▼ec  ua  guièe,  par  le  eol  de  Bageroa  ou  le  col  de  Tannê9«rf4  (9391  m.>; 
difûeile.  Vue  splendide.  On  peut  redeteeudre  sup  Sménaih  dans  ^a  ««Jm« 
cl«  2a  Bmberéte^  et  aUer  de  là  à  FinthautM  (p.  989),  par  le  «e<  de  ki  Gueula 
(p.  382).  —  A  la  Peinte  Peloiuie  (3475  m.),  par  le  lac  de  Gers,  Q,h.,  pas 
difficile,  (iOMLXi  d'c^tl  superbe  sur  le  Xont-filane..  Descente  fatigante  sur 
St-Gervais  (p.  383)  par  le  disert  de  PlaU  et  les  escaliers.de  Plaie,  un  sentier 
vertigineux  Qui  rappelle  celui  de  la,  Gemmi  (p<  l^o). 

Dtf  Sixx  A  CiiAiioMix  PA.R  un  BuKT,  .13  k  13  h.,  pénible ,  mais  intéres< 
sant^  guide  indispensable  (331'r.  ^  netaur  compris).  Jusou  aux  chalets  de^ 
S'onds  (3  b>)  V.  ci-dessous  j  de  là  à  g.  en  3  b.  ^A  au  col  JUchaud  ou  d«s  Fo^ds 
(3333  m.).,  et  par. des  éboulis  et  la  n«ige  çn  ^Tb.  Va  au , sommet  du  *fiaet 
(3100  làj.  Vue  splendide  et  t;rès  étendue,  sur  la  ebaine  du  Mont-Blanc, 
le  Kont-Sose,  le  Hont-C3ervin,.  les  Alpes  Bernoises  (Jungfrau ,  Finateraar- 
born),  la  Dent  du  Midi,  le  Jura  ,9t  jusqu'aux  Alpes  du  Daunhiné.  Des- 
cente assex  péi»ible,  en  3  k..  au  ehaHet  4e  la  Pierre-à-Bir^srA  (1930  m.  $  gîte) 
et  en  4  b.  piir  la  vailie  de  Bérard  (p.  380)  et  Avgeniière  à  Ch€tmoiUx. 

Le  OHBiiiN  HirLETiB&  ddCHJktiQNix  pftî  le  col  d'Anteme  demande 
11  b.,  et  U  eàt  fatigant.  Il  iJemonte  d'abord»  au  S»,  la  vàLltc  des 
M'onâ»,  où  l'on  a  devant  soi  la  Fointe  de  SuLea  (2494  m.;  2  b.  des 
cb'alets  défi  Poilds).  A  dr.  atant.  Sa^va^ny  (^/jh,),  U  charmante 
casearde  deè  Dechargeux.  Plus  loîh,  !&  cascade  du  Eoùgcttiy  à^  h; 
de  Sixt,  lus  ehahU  des  Fond»  (1381  ift<),  au.  pûd  du  Bueli,  avec  la  villa 
«Eagle's  Nest»,  à  sir  Wills.  A  5  min.  de  là,  après  un  pont,  on  laisse  a 
g.  lé  chemin  du  col  de  L<â'c^aud  et  $< Bû^t  (t.  ci-dessous),  Puis  oh 
passe  a.\ixehàletei  de  Qroête^Chèvre,  .ii^h*  des  préoédenAa,  et  on  est 
1  b.  après  au  plateau  du  Bae  du  Col,  Là  on  laisse  à  dr.  les  chalets 
d^Antëtne,  et  Ton  pàâse  au  l^ord  du  tac  d* interne  (â'Oiain.,  t204pm.), 
au  delà  duquel  se  voit  la  Tèttrà-VAne  (2792^  ni.).  Il  y  a,  enpore 
3/4-  dlhw  de  ^ikontée  pour  arriver  au  ^^  d'Asteme  (2264  m.),  à  enr. 
&  h.  ou  16  .kil.'dé  8ixt.  On  a  U  tout  à  eoup  devant  soi  le  Mont- 
Blanô,  et  le  coup  d^cçil  est  j$'u|ie  be^t^,  d'un  grandiose  surprenant, 
èupérieur  même  à  tout  autre.  —  On  laisse  ensuite  «  dr.  un  chemin 
^ui  de=sc(}lid  rapidement  'à'^erroz  (2li.  V2^P*269]r;  on  passe  aux 
chaleta  dé  Moede,  (187B  vL},  deçc^end  danis  ta  vaUee  de  la  JHçaazj 
traverse  le  torrent  sur  un  pont  .(1  hi  1/2  ;  16B7  m.)  «t  remonte  par  les 
àhtdets  d'Arttvé^vL  tùï  dtt  Bféyent  (2461  m.).,  à  3  h.  1/2  ou  10  kil. 
de  Tautré.  Ënlîn  il  y  a  encore  1  j^.  V4  à  2 1.  (7  IfiL  Vt)  ^^  chemin 
jusqu'à  Cham<ynu,  par  les  chalets  de  Piart^Prûi  (^/^  h.  ;  2064  m.  ;  aub. 
ass^z  chère;  au  Br/vent,  v.  p. 275)  et  U  restaur,  des  CKahlettes,  — 
Çhamonix,  v,  ci-dessous. 

»  .'■'''  '  ' 

73.    Ohamonix  et  ses  environs. 

.  HteBMc  ^d:'An9Merre  é ^de^  Londres  (jardin).  *Bopal,.*Mpiriml,  tous 
le»  troie  dans  le  mèva»  g«aaie  (eh.  t.  e.  dep-.  4  ou  6  ir.,  dé.  8.60,  dS.,  64  fi,  v.  n. 
e..  ^ommé  aux  autres)  :  *M.  duMont^Blame  Cch.  t.  e.  fl  fr.  fiO  à5,  dî.  &,  p.  9)  $ 
*Coumt  (beaucoup  d^i^giaUv  eh.  t.  e;  3  tr,  60  à  i,  df.>  4,  p'  dép.  8^v  *^^ 
Alpes,  préféré  par  lea  Allemands  (eh.  t.  e.  dep.  3  fr.,  dî.  4,  p.  dep.  8).— Plus 
modestes:  •#,  de  1a  Poète  (eb.  t.  c. 2  à  3^.,.d    ~        ~    -  -     ^- 

5étfa-»fte,àréntrée'(eli.'dep.  ^fr.^  df  3.60,  dT.3 
4t<l«r«7»AM»'(tb.  <tt»pi  3  fr.,  dé.  i 


[s  (eh.  t.  c.  dep.  3  fr.,  dî.  4,  p.  dep.  8).— Plu» 

t.  c.  a  à  3^.,.dé.  i  diÇ.  3i»,  p,.dej?,  Û)î  •H. 

fr.,  dé.  î»,  dî.  3.fiarprdep.  ^)\*H.de  France 

1.60,  dî.  9)  V  ^H.  Sfuisse  (mêmes  prix)  ;  *ff:  de  là 
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Craix-Mlunehe  («h.  1  fjr.  60  à3.S0,  dé.  S.60,  dî.  8)  ;  *  A  <ie  la  Ftdx  (mdnie»  prix)  ; 
•JET.  dé  la  Mer  de  Giaee,  sur  Ut  route  d«  Xwtif ny,  ui  V.  (p.  6  fr.)  \  A  Ji«atwé- 
>««r  (hôt.  g«nii),  S.  delà  Terra9se^  avec  Mfé  (eh^  dep.  3  fr.,  df.  3,  p.  5  à  7); 
A  dt(  Xo0,  daii0  un  joli  «ite,  à  aOaiii.  i  VO. 

CafAs:  CurriiTt  uses  eher;  0.  de  Itf  7«rraise,  au  bord  de  TArre. 

Odidïs.  Un  i^ide  est  superflUf  avee  les  descriptions  suivantes,  pour 
les  promenades  ordinaires:  an  ÈfûnUmvirt,  à  la  Flégtre^  an  Brévent  et  à 
la  FUrre-PoiiOne.  On  n'en  prend  non  plus  pour  le  CKaptam  que  si  Ton  veut 
traverser  la  Mer  de  Q^laee  (p.  378J).  On  rencontre  du  reste  partout  des  voya- 
geurs ou  des  habitants  de  la  vallée.  —  Lee  guides  sont  organisés  en  eom- 
pagnie  sous  la  direction  d'un  guide-ehef ,  qui  les  désigne  à  tour  de  rôle 
pour  chaque  excursion,  taais  on  en  peut  demander  un  ,de  son  choix.  Les 
bagages  sont  portés  par  les  guides  on  à  leut  ftrais,  lorsqu'ils  nd  dépassent 
pas  le  poids  de  13  kilogr.  pour  les  courses  ordinaires  et  de  7  pour  lek  courses 
extraordinaires.  Les  eourses  ordinaires  sont  censées  accomplies  en  totalité 
lorsque  la  moitié  du  trajet  a  été  effectuée  et  gue  le  voyageur  lui-même 
juge  à  propos  de  ne  pas  aller  plus  loin.  Au-uessous  de  la  moitié,  il  est 
dû  les  Vs  du  prix.  Il  y  a  un  tarif  spécial  dans  ce  cas  pour  rascension 
du  Xont-Blan4.  On  reco«uaande  pour  Us  excnmion»  difficiles:  Henri 
Devouauoud,  Benoît  Simon  dit  Benonu  Jule$  ^mond^  des  Frac;  Franc. ^  AHf. 
et  Jas.  Simond^  dé  Lavanéher;  Ocup.  et  Jbs.  Simohd,  des  Hossons;  Bd.  et 
Avç.OupeUui  Mieh:  et  Adolphe  FotUf^êt,  Àlph.y  Fféd.  et  Mieh.  Fapott  Mieh, 
SlanoXf  Al.  To^mier,  Franc.  Meugmier,' Jpk»  Jfiostonejft  Mkh^t  Amg.  et  /<is. 
DeuaiUoud^  JeanrJo».  Burnet^  Al/,  et  P.-Ch.  Comtes  Joê.  Coeha^,  Jo$.  Tow^ier, 
Alex.  CouHety  Arist.  Fariniy  etc. 

GHâvADâB  BT  ifOLaTs:  mêMM  prix  que  les  guides  pour  les  eourses  or* 
dinaires. 

VoiTURBs  PUÈLiQCBs,  V.  p.  386.  —  Il  importe  de  retenir  sa  place 
d^avance,  la  veille  pour  le  départ  du  matin. 

PosTB  Bv  v^AeaaPBB!,  dans  la  rue  derrière  le  eàsino;  lettre  pour  la 
Suisse  limitrophe,  15  e. 

Derrière'  lliôtel  Royal,  sur  le  chemin  du  Montanveri,  rBXPOsiTiov  db 
M.  LoFpi,  Thabile  peintre  des  Alpes  :  entrée  libre.' 

BxcuKSiovs.  On  va  d*abord,  dans  une  première  visite  à  Chamonix,  an 
Uomkmvert^  à  la  Mer  lit  ûtau^  vaJQImptmê  et  à  la  Fléçtrf,  et  Tom  pe«t  en  faire 
le  tour  en  une  journée  :  au  Montemvert  (p«  97$,  eav.  2  h.  i/a  v  ^*  ^^  .P**  Mt 
Mer  de  Qlaeey  au  Chapeau  (p.  j37i),  1  h.  lA;  puis  aux  Tine»  (p.  909),  Vj  ^^'^^  \ 
à  la  FUgkro  (p.  ^70),  9  h.  3/4,  et  retour  à  Cnamomlic,  1  h.  V4)  soit  env.  Th.  ifi 
de  marche.  Le  «hemin  du  Motntaa'iêrt  est  à  l^mbre  le  matin,  de  foo^e 
heure;  celui  de  la  Fiégàre,  Faprès-naldit  du  moins  en  partie,  et  ou  arrive 
aussi  de  cette  manière  à  la  Flégère  juste  au  moment  bù  le  Uont-Blàne 
commence  à  être  le  mieux  éclaira.  '  Vu  guide  n*est  guère  nécessaire  dans 
cette  excursionj  ane  pour  traverser  là  Mer  ^e  Olaae^  el  on  en  trevre  au 

Ïontanvert.  81  1  on  a  un  mulet,  ob.  le  £alt  ecnidwire  du  Jlontaiiveii  aux 
ines  ou  au  Chapeau.  L'excursion  dû  llontanveri  et  du  Chapeau  denuuide 
à  elle  seule  env.  6  h.  et  celle  de  la  Flégère  aussi  6  h.,  arrêts  non  compris. 
-<-  Quand  on  vient  de  TE.  et  qu\)n<  a  eouehé  à  AanemHère^  on  qulM»  la 
route  i  Lavaneher  et  Vqï\  va  a|)  Montanveri  par  le  Çh^p^au  et  la  Xer  de 
Glace.  —  On  peut  aussi  monter  a  la  Fléaère  de  la  Joux  (p.  1375  et  380), 
sur  la  rive  dr.  de  TArve,  mais  seulement  a  pied,  par  un  mauvais  chemin 
qu'il  faut  se  faire  montrer  (prendre  un  enfant;  1  fr.  à  1  fr.  00). 

Outre  le  Mon  tan  vert,  le  glacier  de»  Boteon»  (v.  p.  376)  mérite  d'être 
visité  Taprès-midi,  lorsque  le  «iel'«stoQUiTMrt  et  tqu^çb  n'aurait  pas  de 
vue  des  hauteurs  :  aller  et  retour  en  3  h.  —  Ceucade  de  Blaitièret  à  TE.  de 
Chamonix,  i/gh.;  entrée,  COc.  —  Bxeuiisifln  i  la  J^i^rre-PoMas  (p.  376), 
5  à  6  h«  aller  et  retour  ;  env.  une  journée  si  Toa  va  tm  même  temps  à 
TAlguille  de  la  Tour  .et  k  la  Pierte^-rBahelle.  ^  Aseenaion  àvL.Mréifeai 
(p.  9uO)^  7  h.  aller  et  r^oar,  3  h.  de  plu»  en  atontant  ou  en  descendant 
par  la  Flégère. 

Chamtfnix  (1050  m.)  est  un  Ixmrg  âe  2447  hab.,  qtii  ii*«  d'im- 
portance que  pa^  son  site,,  dans  la  vallée  du  même  nom,  vallée 
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haute,  de  Ô  lieues  de  long  sur  1/4  de  1.  de  large,  qui  court  en  droite 
ligne  du  N.-£.  au  S.-O.,  du  col  de  Balmt  jusqu'aux  Houehei,  Elle 
est  traversée  par  VAtve  et  bornée  au  8.-E.  par  la  chaîne  du  Mont- 
Blanc,  avec  les  énormes  gUieier»  deê  Bo»$oni,  des  BoU  (Mer  de 
Qlace),  d'ArgenHère  et  du  T<nt^^  au  N.-O.,  par  les  pics  des  Aiguil- 
les-Bouge» et  le  Bre'vent.  Cette  vallée,  défrichée  dès  le  Jiâ  s.  par 
des  bénédictins,  n'est  toutefois  bien  connue  que  depuis  le  zvnr  s., 
par  suite  des  relations  des  Anglais  Pococke  et  Windham  (1743)  et 
des  naturalistes  genevois  de  Saussure  (m.  1799),  Pictet  (m.  182Ô)  et 
Deluc  (m.  1817). 

Un  monument  de  Saussure,  par  J.  Salmson,  s'élève  sur  une  petite 
place  de  la  rive  g.,  à  l'opposé  de  l'église.  C'est  un  groupe  en  bronze, 
érigé  en  1887,  au  centenaire  de  l'ascension  du  Mont-Blanc  par  le 
célèbre  naturaliste.  Il  y  est  représenté  avec  le  guide  J.  BalmcU, 
qui  l'y  avait  précédé  en  1786  et  qui  avait  déjà  un  petit  monument 
devant  Téglifle. 

Le  *)tontaavert  ou  Af onfent;er«  (1921  m.)  est  une  hauteur  &  l'S. 
de  la  vallée,  qui  se  gravit  en  2  h.  à  2  h.  Vt  (guide  inutile;  mulet, 
6  ti,).  On  n'en  fait  l'ascension  que  pour  la  vue  de  l'énorme  glacier 
qui,  sous  les  noms  de  glaciers  du  Qéant  ou  du  TaeiU,  de  Leschaux 
et  de  Talèfre,  remplit  les  gorges  les  plus  hautes  de  la  chaîne  du 
Mont-Blanc,  en  formant  trois  bras,  et  qui  descend  dans  la  vallée  de 
Ghamonix  en  une  seule  et  énorme  masse  de  glace ,  d'env.  7  kil.  de 
long  sur  750  à  2000  m.  de  large ,  nommée  Mer  de  Qlace  au-dessus 
et  glacier  des  Bois  au-dessous  du  Montanvert.  On  voit  de  cette 
hauteur  les  vagues  de  la  Mer  de  Glace  sur  un  espace  de  2  lieues. 
Le  chemin  muletier,  qui  monte  en  grande  partie  sous  bois,  prend 
à  g.  de  l'hôtel  Royal  et  tourne  plus  loin  à  g.  U  est  ensuite  facile  à 
trouver;  il  n'y  a  qu'à  suivre  le  télégraphe  de  l'hôtel  qui  est  au  som- 
met. On  passe  aux  chalets  des  Mouilles,  des  Plcmards  et  du  CaiUet 
(1487  m.;  rafraîch.),  ce  dernier  endroit  à  mi-chemin.  La  montée 
devient  ensuite  plus  raide ,  pendant  1  h.  sous  bois.  On  laisse  à  g. 
au  bout  de  12  min.  un  chemin  muletier  descendant  aux  Bois  (p.  274), 
celui  par  lequel  les  montures  sont  conduites  au  Chapeau  (p.  274). 
La  vue  se  dégage  avant  qu'on  soit  à  l'hôtel,  et  l'on  est  émerveillé  du 
coup  d'œil.  V*hdtel  du  Montanvert  est  une  grande  maison  sur  la 
croupe  de  la  montagne  (1908 m.;  ch.  t.  c.  4  fr.,  rep.  2,  4  et  5,  vin 
ord.  2).  On  a  là  devant  soi  la  *Mer  de  Qlace  et  les  énormes  mon- 
tagnes qui  la  dominent.  En  face,  l'imposante  Aiguille  du  Dru 
(3815  m.);  à  g.,  V Aiguille  Verte  (4127  m.),  couverte  de  neige,  et,  plus 
bas ,  V Aiguille  du  Bochard  (2672  m.)  ;  à  dr. ,  V Aiguille  du  Moine 
(3418  m.)  ;  dans  le  fond,  les  Qrandes  Jorasses  (4206  m.),  le  Mont- 
Mallet  (3988  m.)  et  VAiguUle  du  Qeant  (4019  m.);  en  deçà,  tout  à 
fait  à  dr.  près  du  spectateur,  V Aiguille  de  Charmoz  (3442  m.)  et 
VAiguUle  de  Blaitière  (3533  m.). 

La  Xer  de  Glaee  sépare  le  Montanvert  du  Chapeau,  et  c'est  or- 
dinairement par  là  qu'on  se  rend  de  l'un  à  l'autre,  en  1  h.  ^4  à  1  h. 

Btedeker,  la  Suiase,  X»  édit.  18 


274     V,  R.  72.  CHAMONIX.  Chapeau, 

Vf  Lft  descente  de  Thôtel  par  U  moraine  demande  15  min.  Le 
pasaage  du  glacier  n'offre  pas  de  difflcnlté,  et,  si  l'on  a  le  pied  sûr, 
on  n'a  pas  besoin  de  guide  (3  fr.,  5  tt.  Jusqu'au  Ghapeau;  chaussons, 
1  fr.).  On  arrive  en  15  à  20  min.  de  l'autre  côté,  en  se  dirigeant  à  la 
fin  yers  la  gauche  de  deux  rochers  assez  gros,  et  il  feut  encore  5  min. 
pour  gravir  la  moraine  latérale  de  dr.,  où  l'on  arrive  à  une  baraque 
(rafraîch.;  faire  prix).  I>e  là  on  descend  en  40  min.  au  Ghapeau, 
par  un  sentier  et,  eu  dernier  lieu,  par  des  degrés  dans  un  rocher 
escarpé  appelé  le  Mauvais  Pas]  garni  de  barres  de  fer.  Il  y  a  de  ce 
côté  trois  cascades  qui  peuvent  être  fort  belles. 

Le  *€auipean  (1549  m.  ;  petite  aub.  ;  dej.  ordln.  3  tt,  50,  v.  n.  c.)  est 
un  rocher  en  saillie  au  N.-E.  du  glacier  des  Bois ,  au  pied  de  V Ai- 
guille du  Boehard  (2672  m.).  Bien  qu'il  soit  beaucoup  moins  élevé 
que  le  Montanvert,  on  y  voit  très  bien  le  glaeier  des  Bois,  aujour- 
d'hui considérablement  diminué  dans  sa  partie  inférieure.  Au  fond, 
le  Mont'Mallet  (3988m.)  et  VAiguUle  du  Géant  (4019  m.);  i  dr., 
les  Aigumes  de  Charmoz  (3442  m.),  de  BlaiHère  (3533  m.)  et  du 
Midi  (3843  m.),  le  Dame  du  Goûter  (4331  m.)  et  VAiguUle  du  Goûter 
(3843  m.) ,  ainsi  que  la  vallée  de  Ghamonlz.  —  Ensuite  il  y  a  un 
bon  chemin  muletier  par  la  moraine ,  puis  par  un  bois.  Il  se  bi- 
furque au  bout  de  25  min.,  à  dr.  sur  Lavaneher  (^4  d'h.;  p.  279), 
à  g. ,  sur  les  Tines  (20  min.  ;  p.  279) ,  en  passant  i  mi-chemin  à 
Thôt.  Beau-Séjour  (p.  279).  —  Il  y  a  un  chemin  plus  court  d'env. 
V4  d'h.,  mais  en  partie  plus  manvais,  â  g.  à  20  min.  du  Ghapeau.  Il 
descend  par  la  moraine,  en  laissant  à  g.  la  source  de  l'Arveyron, 
puis  par  les  Bois  et  les  Praz  (40  min.;  p.  279). 

Le  *Jardin  (2787  m.;  guide  indUpensable;  19  fr.)  est  vm.  roeher  triaa> 
gulaire  qui  s'élève  au  milieu  du  glaeier  de  Tolère  ^  et  qui  est  entouré  de 
tous  eôtëfl  comme  d*un  mur  de  moraines.  —  Du  Montanvert  (p.  273),  où. 
Ton  eonehe,  on  tourne  à  dr.  et  on  arrive  par  les  Pontâ^  des  roeners  main> 
tenant  garnis  de  barres  de  fer,  et  par  des  moraines,  à  V Angle ^  où  on 
aborde  la  Mer  de  Glace  (beaueoup  de  crevasses),  qu'on  suit  pendant  2  h. 
1/2  à  3  h.,  jusqu'au  pied  des  sérac»  de  Talèfré.  Ensuite  on  tourne  à  g.  et 
on  monte  le  long  de  la  Fierre-à-Bérangery  a  dr.  des  séracs  (*/4  d*h.  à  1  h.  ; 
à  mi-hauteur,  une  cabane  en  mine).  Prenant  enfin  tout  droit  à  travers  le 
glaeier  de  Talèfre.  on  atteint  en  25  min.  le  Jardin.  Cette  excursion,  qui 
procure  un  coup  d'œil  grandiose  sur  les  solitudes  glacées  de  la  chaîne  du 
Mont-Blanc,  est  assez  fatigante,  mais  sans  difficulté  pour  les  vrais  aseen- 
sionistes,  et  il  y  a  même  des  dames  qui  l'entreprennent.  II  jaillit  sur  le 
Jardin  une  source  qui  est  entourée,  au  mois  d'août,  de  maintes  fleurs.  — 
Jl  y  a  encore,  pour  cette  excursion,  le  chemin  du  Couvercle^  à  g.  des  séracs 
de  Talèfre;  il  est  à  peu  près  abandonné  depuis  que  l'abaissement  du  ni- 
veau de  la  Mer  de  Glace  l'a  rendu  d^aceès  difficile,  mais  il  permet  de 
varier  agréablement  l'itinéraire. 

L'Aiguille  de  Obarmos  (3442  m.)  se  gravit  du  Montanvert,  ayec  un  guide, 
en  5  h.  1/2  ou  davantage ,  selon  qu'on  s'arrête  ou  non  à  la  première  de 
ses  cinq  dents.  On  se  rend  d'abord  à  une  plate-forme  rocheuse  au  pied 
d'un  couloir  au-dessus  du  glaeier  de*  NantiUons,  su  S.  de  l'aiguille  (8  h.), 
puis  ou  monte  par  la  face  orientale  de  la  montagne  jusqu'à  la  dent  du  N. 
(2  h.  1/2).  Il  faut  2  à  3  h.  pour  atteindre  de  là  la  cinquième.  La  quatrième 
semble  être  la  plus  élevée. 

L'Aignille  dn  Dzu  (8815  m.)  peut  se  gravir  du  Montanvert  en  12  h.  en- 
viron, mais  elle  n'est  que  pour  les  vrais  montagnards,  car  elle  présente  de 
sérieuses  difficultés.    Il  faut  escalader  un  couloir  où  tombent  aes  pierres, 
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un*  olieninée  TeriiMl«  d*eiiv.  00  m.,  trayerter  le  couloir  ma  eol  sur  une 
échelle  mal  asaurée,  franchir  un  autre  eol  en  0e  balançant  au  bout  d*une 
corde,  puis  une  étroite  corniclie,  escalader  d^autres  cheminées  difflciles  et 
enfin  passer  encore  à  eheral  sur  des  roches  et  une  arête  de  neige ,  ayec 
iOOÛ  m.  de  vide  de  chaque  côté. 

La  *Fligère  (1806  m.))  en  face  de  la  Mer  de  Glace,  est  une  mon- 
tagne qui  s^adosse  à  VAiguiUe  de  la  Floria  (29Ô3  m.),  un  des  plus 
hauts  pics  des  Alg:uille8  Rouges.  On  y  va  en  2  h.  7t  &  3  h.  de  Oha- 
monix,  5  aller  et  retour.  A  pied^  on  suit  la  route  d^Argentière  (p. 279) 
pendant  ^/j  h. ,  Jusqu'aux  Chahleê ,  et  tourne  à  g.  en  deçà  du  pont 
de  l'Arve  pour  passer  dans  une  prairie  marécageuse  jusqu'au  bas 
de  la  montagne  (12  min.) ,  où  commence  l'ascension.  Le  chemin 
muletier,  plus  long  de  quelques  min. ,  traverse  l'Arve  et  les  Praz, 
tourne  10  min.  plus  loin  k  g.,  près  d'un  bois,  et  retraverse  l'Arve,  là 
où  aboutit  le  sentier.  On  monte  ensuite  en  zigzag  pendant  35  min., 
sur  une  pente  nue  et  escarpée  ;  puis  on  entre  à  dr.  sous  bois.  25  min. 
plus  loin,  le  pavillon  des  Praz  (rafraîch.)  ;  50  min.  après  ,  la  croix 
de  la  Flégère,  où  il  y  a  une  *auberge  (ch.  2  fr.  50,  de.  3.50,  dî.  4, 
p.  6).  La  *vue  de  là  (v.  le  panorama)  embrasse  toute  la  chaîne  du 
Mont-Blanc,  depuis  le  col  de  Balme  jusqu'au  delà  du  glacier  des 
Bossons.  £n  face,  le  glacier  des  Bois  (Mer  de  Glace),  entouré 
d'aiguilles  très  aiguës  :  à  g.,  T Aiguille  du  Dru  et  l'AiguUle  Verte, 
couverte  de  neige;  à  dr.,  les  Aiguilles  de  Oharmoz,  de  Blaitière,  du 
Flan  et  du  Midi.  Le  Mont-Blanc  lui-même  se  voit  en  entier,  mais 
il  ressort  moins,  à  cause  de  son  éloignement.  Les  cimes  déchirées  des 
Aiguilles  Rouges ,  au  N.  de  la  Flégère,  offrent  aussi  un  aspect  tout 

particulier.  L'effet  est  le  plus  beau  vers  le  soir. 

Le  chemin  muletier  se  prolonge  jusqu^à  1  h.  au  delà  de  la  Flégère, 
au  paviU<m  de  la  Floria^  d'où  Ton  fait  en  3  h.,  avec  un  guide,  Tascension 
de  TAignille  de  la  71oria  (S958  m.),  qui  offre  une  vue  magnifique  et  très 
étendue,  à  TO.  jusqu'au  lac  de  G-enève.  —  L'ascension  du  Belvédère 
(3966  m.),  la  plus  haute  cime  des  Aiguille»  Rouges^  est  également  intéressante, 
mais  difficile;,  elle  demande  3  h.  i/s  du  pavillon.    Magnifique  panorama. 

On  peut,  en  se  faisant  indiquer  le  sentier,  descendre  de  la  Flégère  du 
côté  d'Argentière.  On  arrive  à  un  pont  sur  TArve  à  la  Joux  (p.  380)  et 
on  continue  de  là  par  la  route  de  la  rive  g.  ou  bien  par  un  sentier  de  la 
rive  dr.  jusqu'au  pont  des  CkoioUU  (p.  380),  en  deçà  a'Argtntiire  (p.  380). 

On  peut  aller  de  la  Flégère  au  Brévent  (v.  ci-dessous),  par  la  «route 
de  Planpraz»,  à  30  min.  au-dessous  de  la  croix.  Masmifiques  coups  d'œil. 
A  mi-chemin,  les  chalet»  de  Charlaaot,  On  est  en  3  h.  a  l'aub.  de  Plan- 
Prag  (3064  m.;  v.  p.  376),  déjà  visible  de  la  Flégère,  et  il  y  a  encore  de 
là  1  h.  1/4  d'ascension  escarpée  à  g.,  à  la  fin  par  une  cheminée,  qui  a  des 
barres  de  fer  et  des  degrés. 

Le  *Brévent  (2525  m.),  continuation  S.-O.  des  Aiguilles  Rouges, 
offre  une  vue  dans  le  même  genre,  mais  plus  grandiose  que  celle  de 
la  Flégère.  Guide  (inutile),  lOfir.;  mulet,  lOfir.  Le  nouveau  che- 
min muletier,  qui  prend  à  dr.  à  l'hôt.  Beau-Site,  demande  4  h.  ^j. 
Il  passe  par  la  Mola  et  les  Massons ,  puis  par  un  bois  de  sapins  et 
par  le  Plan  Lâchât  (1  h.  */»;  1473  m.;  raflraîch.),  d'où  l'on  a  une 
vue  superbe,  et  il  atteint  par  de  nombreux  lacets  le  Plan  Bel- Achat 
(1  h.  •/4  ;  2126  m.  ;  restaur.  ;  lit,  2  fr.  ;  din.  4),  sur  la  croupe  de  la 
montagne,  au  S.-O.  du  sommet.  Il  y  a  encore  enfin  1  h.  ^4  d'ascen- 

18* 
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sion,  en  passant  près  du  sombre  et  petit  lac  dtt  Bfévent.  Si  la  Mei 
de  Glace  et  rAiguille  Verte  se  présentent  de  la  Flëgère  au  premier 
plan,  on  voit  du  Brévent  le  Mont-Blano  lui-même  dans  toute  sa 
migesté.  On  y  voit  de  plus,  à  dr.,  à  cdté  du  Buet  et  des  Aiguilles 
Rouges,  les  Alpes  Bernoises;  au  S.*0.,  les  montagnes  du  Dauphin^. 
Pour  raflcenaion  du  BréTent  par  Plem-PraM  (9064  m.)^  il  y  a  deox  che- 
mins, Tun  direct,  celui  des  piétons,  à  dr.  du  précédent,  qui  mène  en  8  h. 
à  Taub.  de  Plan-Prax,  et  Tautre  par  la  Flégère  (v.  ci-dessus). 

Le  glacier  des  Bossons ,  celui  qui  descend  aujourd'hui  le  plus 
dans  la  vallée  et  qui  progresse  de  nouveau,  est  un  Joli  but  de  pro- 
menade. Il  faut  3  h.,  aller  et  retour,  et  un  guide  pour  le  traverser: 
6  fr.  de  Ghamonix,  2  fr.  du  pavillon  près  du  glacier.  On  peut  na- 
turellement faire  le  trajet  dans  les  deux  sens ,  mais  on  y  va  plus 
souvent  par  le  côté  droit  (autre  chemin,  v.  ci-dessous),  en  suivant 
d'abord  la  route  de  Cluses,  jusqu'au  delà  du  font  dt  Perralotaz 
(Vs  h.  ;  p.  269)  et  prenant  à  g.  après  une  auberge.  On  arrive  ensuite 
en  ^/t  h.  à  un  pavillon  (rafiraîch.  tarifés) ,  sur  la  moraine  de  g.  de 
l'énorme  glacier,  qui  offre  un  beau  coup  d'œil.  Ses  aiguilles  at- 
teignent 80  m.  de  hauteur.  Il  est  dominé  par  le  Mont-Blanc  du 
Tacul  (4249  m.).  A  g.,  les  AiguUUa  du  Midi  (3843  m.)  et  de  Blai- 
tière  (3533  m.).  Une  grotte  de  80  m.  de  profondeur,  dont  la  visite 
est  intéressante ,  a  été  creusée  dans  le  glacier  (entrée  et  éclairage, 
1  fr.).  La  traversée  du  glacier  ne  peut  se  faire  sans  guide  (v.  ci-des- 
sus ;  chaussons,  1  tr,)  ;  on  arrive  en  ^i  h.  sur  Fautre  moraine.  De 
là  on  va  rejoindre  aussi  en  ^/j  h.,  en  traversant  deux  torrents  sur 
des  ponts  tremblants,  le  chemin  de  la  Pierre-Pointue  (v.  ci-dessous). 

La  ^Pierre- Pointue  (2049  m.),  sur  le  chemin  du  Mont-Blanc 
(p.  278),  est  aussi  elle-même  un  but  d^excursion  et  très  fréquentée. 
On  y  va  en  3  h.,  par  un  chemin  muletier  où  l'on  n'a  pas  besoin 
de  guide  (mulet,  8  fr.).  On  prend  par  la  rive  g.  de  l'Arve,  et 
l'on  passe  d'abord  aux  maisons  du  Prax-Conduit ,  des  Barats  et 
des  Tsourê  i}/^  d'h.).  Là  on  monte  à  g.,  à  travers  bois.  25  min. 
plus  loin,  un  pont  sur  un  petit  torrent,  d'où  l'on  peut  aller  à  la  jolie 
cascade  du  Dard,  qui  forme  une  double  chute  (rafratch.),  visible 
ensuite  du  chemin.  On  franchit  un  peu  après  le  Nantdea  Pèlerins, 
et  on  laisse  à  Ô  min.  de  là  à  dr.  le  sentier  du  glacier  des  Bossons 
(v.  ci-dessus).  Ensuite  on  monte  en  zigzag.  A  dr.,  la  vallée  sau- 
vage dans  laquelle  le  Nant-Blanc  se  précipite  entre  des  blocs  de 
rocher.  Au  bout  de  '/i  d'h.,  le  chalet  de  Para  (1605  m.).  Puis  on 
traverse  un  bois  et  des  prairies  pendant  1  h.  Ys?  jusqu'à  la  Pierre- 
Pointue  (2049  m.),  sur  le  bord  de  l'énorme  glacier  des  Bossons 
(pavillon-restaur.  assez  cher).  Vis-à-vis  et  en  apparence  tout  près 
du  spectateur  :  le  Mont-Blanc ,  le  Dôme  du  Goûter ,  l'Aiguille  du 
Goûter,  etc.  Vue  splendide  aussi  en  particulier  au  N.  et  à  l'O. 

A  TAignille  de  la  Tour  (3383  m.),  d*où  Ton  a  la  meilleure  vue  du  gla- 
cier des  Bossons .  1  h. ,  du  pavillon  de  la  Pierre-Pointue  ;  guide  agréable. 
—  A  la  Pierre -à -l'Echelle  (3411  m.),  également  intéressant;  Ih.  1/4; 
guide  utile.    On  suit  un  étroit  sentier,  le  chemin  du  Mont-Blanc,  qui  con- 
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tourne  un  rooher  à  dr.,  pré*  d*im  eb*let,  «t  qui  MMe  «u  glMi«r  dM 
Boston0.  U  faut  y  u*r6b«r  svee  prudence,  car  il  y  tombe  det  pierres. 
Vue  splendide  sur  les  masses  ererassées  du  glacier^  au-dessus,  TAiguille 
et  le  Dôme  du  Goûter,  le  Bosses  du  Dromadaire  et  la  eime  du  Mont- 
Blane^  au  premier  plan,  les  Grmtdê'MtOêiê  (p.  980),  qui  sont  à  3 h.  i/s 
de  distanee  (seulement  avec  un  guide).  —  A  1  Aigniile  du  Wdi  (9843  m.), 
aseension  diffleile  de  8  h.  Vsi  '^▼oe  un  guide  (60  fr.),  en  passant  par  la 
Pierrë'à-rBchêUê  (v.  ei-dessus)  et  le  eût  du  Midi  (6  h.  Vsi  9000  m.).  «Vue 
des  plus  grandioses,  on  peut  redeseendre  par  le  çUieiêr  dm  OémU  et  la 
Mer  de  Olacei  en  9  h.  à  Chamonix.  —  Retour  agréable  de  la  Pierre-Pointu* 
par  le  Flan  de  l'Aiguille  (1  h.  1/2).  Il  n'y  a  pas  de  chemin  battu,  et  il 
est  bon  d*ayoir  un  guide.  On  passe  sur  des  pentes  gazonnées  et  sur  la 
moraine  du  gUteUr  dee  Pèleriney  et  Ton  monte  un  peu  à  la  fin  pour  arriTor 
au  Plan  de  VAigtMle  ou  la  Tapiat^  au  pied  des  masses  énonnes  de  VAiç. 
du  Plan  (3873m.)  et  de  VAig.  du  Midi  (y.  ei-dessus)  et  d'où  Ton  a  une 
*vue  magnifique,  s'étendant  iusqu*à  TOberland  Bernois  et  aux  montagnes 
du  Daupbiné.  On  redeseend  de  là  en  2  h.  à  Chamonix',  par  les  chàîeU 
iur  U  Rocher  et  les  Tsour»  (p.  376). 

Olacier  S* ArgentHre^  Lognan,  etc.,  v.  p.  380. 

Db  GHA.MOMIX  AU  BuBT  (Sixf)^  aseension  recommandable,  mais  pénible, 
de  9  à  10  h.,  avee  un  guide  (38  fr.  aller  et  retour  en  1  j^  %  en  3  j.).  A 
Argentière  (3  b.)  et  à  l'entrée  de  la  vàUée  de  Bérard  (8/4  d'h.),  par  le 
chemin  de  la  Tête-Koire,  y.  p.  380.  Puis  en  3  h.  au  chalet  de  la  Pierre- 
à-Birardy  où  l'on  fait  bien  de  coucher  pour  être  de  bonne  heure  en  haut. 
De  là,  alternativement  par  des  éboulis  et  par  les  neiges,  en  8  h.  i/g  de 
marche  pénible,  jusqu'au  sommet  du  Buet  (p.  371). 

De  Chamonix  à  Sixiy  par  les  eoU  du  Brivent  et  d'^Anteme^  v.  p.  371. 

Db  CnAuovix  A.  CouBMATBUB,  PAB  LB  COL  DU  G^AMT,  15  à  16  h.,  passagc 
fatigant,  mais  sans  trop  de  difficulté  pour  les  yrais  ascensionistes  et  très 
intéressant:  guide,  50 fr.;  porteur,  30 fr.  On  va  d'abord  coucher  à  Vhdtel 
du  Montanvert  (p.  373).  De  là  on  traverse  la  partie  supérieure  de  la  Mer 
de  Olacey  le  glacier  du  Tacul  ou  du  Oéant  (crevasses);  on  passe  à  dr.  au 
MiH'Blanc  du  Taeul  (4U9  m.),  à  g.  à  1'^^^.  ou  Dent  du  Géamt  (4019  m.), 
et  l'on  monte  ainsi  en  6  h.  au  ool  du  Oéant  (3896  m.),  entre  VAig.  de  Saus- 
sure (8636  m.),  à  dr.,  et  les  Aig.  Marbrées  (3637  m.),  à  g.  Il  y  a  3  refuges, 
et  l'on  y  jouit  d'une  vue  magnifique.  Ensuite  on  descend  le  long  de 
rochers  presque  à  pic  au  pavUlon  de  Moat-Frét^  (p.  390),  et  à  (Untrmaifeur 
(p.  MO). 

Autres  passages  de  Chamonix  à  Gourmayeur  par  la  chaîne  du  Mont- 
Blanc,  tous  très  difficiles,  parfois  mêmes  dangereux  et  praticables  seule- 
ment aux  alpinistes  de  première  force:  eel  de  Triolet  (8493m.)  et  eol  de 
TaUfra  (3676  m.),  tous  deux  dans  le  haut  du  glacier  de  Tal^re^  à  l'E.,  entre 
VAig.  de  Triolet  et  VAig.  de  Talèfre  (guide,  60  fr.);  eel  de  Pierre -Joamh 
(3478m.),  au  S.  de  VAig.  de  Tolère  (guide,  60  fr.);  ool  des  Hirondelles 
(3479m.),  entre  les  PeiiUs  et  les  Otandes  Jorasses  (guide,  60 fr.);  eol  de 
Xiaff*  (3403  m.),  entre  VAig.  de  BUmnassa^  et  le  D&im  de  Miage  (guide, 
60  fr.). 

73.   Le  Hont- Blanc. 

Le  Xont-BlaiM,  depuis  1860  la  frontièie  de  la  France  et  de 
l'Italie,  atteint  4810  m.  d'altitude.  G'est  le  roi  des  Alpes,  mais  non 
des  montagnes  de  TEurope ,  comme  on  le  croyait  encoie  naguère, 
car  TElbrouz,  dans  le  Caucase,  à  5631  m.  (Gaorisankar,  en  Asie, 
8840m.)'  Dans  les  Alpes,  on  ne  peut  citer  immédiatement  après 
lui,  pour  la  hauteur,  qUe  le  Mont^Rose,  qui  a  4638m.,  et  le  plus  haut 
sommet  des  Pyrénées,  le  Nétbou,  a  seulement  3404  m.  U  se  com- 
pose en  grande  partie  de  granit  des  Alpes. 

Le  Mont-Blanc  a  été  gravi  pour  la  première  fois  en  1786  par  le 
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gaide  Jacques  Bahnai  (p.  273),  et  par  le  docteur  Pftocard;  en  1787, 
par  le  célèbre  naturaliste  de  Saussure  (p.  273),  dont  le  voyage,  entre- 
pris en  compagnie  de  18  guides ,  a  été  d'un  grand  intérêt  pour  la 
science.  Le  chemin  est  maintenant  bien  connu  et  en  partie  jalonné, 
et  Tascension ,  néanmoins  toujours  pénible ,  est  grandement  faci- 
litée par  la  vieille  aub,  des  Or ands^ Mulets,  à  7  b.  de  Cbamoniz,  et 
la  cabane  des  Bosses,  à  1  h.  ^/f  du  sommet.  U  y  a  même  au  sommet 
un  observatoire  du  Mont-Blanc,  Aussi  trouve-t-on  presque  tous  les 
jours  à  Cbamonix,  au  coeur  de  l'été,  quand  il  fait  beau,  des  sociétés 
qui  veulent  entreprendre  cette  excursion  et  auxquelles  on  peut  se 

joindre. 

AsoenirioB  du  Mo&t-Blaae.  La  vue  du  haut  du  Kont- Blanc  n^est  pas 
toujours  en  rapport  avec  la  peine  qu*on  a  pour  y  monter,  car  les  objets 
cessent  parfois  a*être  distincts  à  cause  de  la  grande  distance.  Q^and  le 
temps  est  trop  beau,  on  ne  distingue  que  les  grands  traits  du  paysage, 
les  Alpes,  le  Jura,  les  Apennins.  Comme  pour  tous  les  panoramas  loin- 
tains, la  vue  n^est  complète  et  nette  que  si  des  nuages  légers  et  très  élevés 
tamisent  Téelatante  lumière  du  soleil,  sans  toutefois  Tintercepter.  Bien 
des  personnes  sont  en  outre  plus  ou  moins  incommodées  par  le  mal  de 
montagne  (grande  difficulté  pour  respirer),  et  Ton  ne  peut  guère  station- 
ner au  sommet  à  cause  du  froid.  L  ascension  est  de  plus  très  coûteuse. 
On  prend  d'ordinaire  3  guides,  à  100  fr.,  et  1  porteur,  à  60  fr.,  pour  une 
personne  seule,  plus  1  guide  supplémentaire  pour  chaque  personne  8*ad- 
joignant  à  la  société.  Une  personne  habituée  aux  ascensions  peut  toute- 
fois se  contenter  de  1  guide  et  1  porteur.  Il  faut  ensuite  compter  les  pro- 
visions, les  frais  aux  Grands -Mulets,  etc.,  de  sorte  que  Tascension  du 
Mont-Blanc  ne  coûte  pas  moins  de  390  à  fnO  fr.  par  personne.  —  On  se 
chaussera  le  plus  chaudement  possible  pour  marcher  sur  la  neige. 

De  Chamonix,  l'ascension  prend  d'ordinaire  3  jours,  en  couchant 
à  l'aller  aux  Grands-Mulets  (7  h.  de  montée)  et  au  retour  à  la  ca- 
bane des  Bosses  ou  encore  aux  Grands-Mulets.  Le  1^  jour,  on  monte 
d'abord  à  la  Pierre- Pointue  (p.  276)  et  à  la  Pierre-à-V  Echelle  (env. 
4  h.  ;  p.  276)  ;  puis  on  traverse  le  glacier  des  Bossons,  où  commen- 
cent les  difficultés,  mais  dont  on  admire  les  séracs,  en  passant  à  sa 
jonction  avec  le  glacier  de  Taconnay.  Il  y  a  env.  3  h.  de  traversée 
jusqu'aux  Grands- Mulets  (3050  m.),  rocher  à  7  h.  de  Chamonix,  où 
se  trouve  une  petite  aub.  (4  ch.  ;  lit  t.  c,  12  fr.  ;  dé.,  3  fr.  ;  dt.,  6  fr.  ; 
vin.  ord.,  4  Ar.  50)  et  une  cabane-observatoire.  La  vue  y  est  déjà  très 
étendue.  —  Le  2®  jour,  on  repart  de  grand  matin,  on  passe  par 
le  glacier  de  Taconnay  et  se  dirige  vers  le  Petit- Plateau  (3  h.; 
3655  m.)  et  le  Orand-Plateau  (1  h.  ;  3932  m.).  Là  on  laisse  main- 
tenant d'ordinaire  à  g.  un  chemin  plus  long,  mais  plus  sûr,  menant 
au  sommet  en  3  à  4  h.,  par  le  Corridor,  le  Mur  de  la  Côte,  les 
Bochers-Bouges  et  les  Petits- Mulets  (4666  m.).  A  dr.,  on  y  va  par 
le  col  du  Dôme  (Dôme  du  Goûter,  à  dr.,  v.  ci-dessous)  et  le  rocher 
des  Bosses  (4367  m.) ,  où  est  le  refuge  Vallot,  dit  aussi  cabane  des 
Bosses,  construit  en  1890-91  et  qui  est  maintenant  ouvert  gratuite- 
ment aux  voyageurs  même  pour  la  nuit.  Il  n'y  a  plus  de  là  que 
1  h.  Vt  <1^  montée,  par  les  Bosses  du  Dromadaire,  jusqu'au  lommet 
du  Xont-BUae,  où  il  y  a  un  observatoire  depuis  1898.  La  con- 
struction, en  forme  de  pyramide  tronquée,  de  10  m.  sur  Ô  à  la  base 


LES  ÏINES.  V.  n.  74,    279 

et  de  15  m.  de  haut,  est  établie  directement  sur  la  neige,  les  fouilles, 
poussées  jusqu'à  12  m.  de  profondeur,  n'ayant  pu  faire  trouver  le 
rocher.    L'habitation  est  dans  le  sous-sol. 

De  St'Gervais  (p.  968),  TMeeiifioik  le  fait  par  le  e9l  de  Yùul  (p.  986)  et 
par  le  glucxtr  de  Tiie- Rouge  (3189m.),  Oh.  plus  loin,  où  était  la  eavité 
pleine  d^eau  dont  la  débâcle  a  causé  la  catastrophe  des  bains  de  St- 
aervais  en  1893  (p.  368).  On  passe  la  nuit  à  VAiguilU  du  Goûter  (3848  m), 
où  il  y  a  une  eabane  (8819 m.),  à  8-10 b.  de  St-Oervais,  et  on  va  de  là 
en  6  à  6  h.  au  sommet  par  le  Dôme  du  Goûter  et  les  Moseeê  (v.  ei-deasus). 
Cette  route  est  plus  difficile  et  plus  dangereuse,  mais  beaucoup  plus  belle 
et  plus  intéressante  que  celle  de  Chamonix.  Elle  est  très  recommandée 
aux  montagnards  exercés,  mais  il  ne  faut  l'entreprendre  que  par  un  beau 
temps  assuré. 

On  y  monte  aussi  de  Oourmapeur  (p.  389),  en  14  h.  env.,  par  le  toc  de 
Combea  (p.  389),  le  gUtcier  de  Miage  (7  h.  i/s  de  Courmayeur)  et  la  cabmne 
du  Dôme  (8160  m.),  au  pied  de  VAigume  Gri$e  (3963  m.)  {  puis  par  le  gla- 
cier du  Dôme^  Tarête  S.-O.  du  Dôme  du  Goûter  (5  b.)  et  le  refuge  ValloU 
aux  Bosses  (y.  ci- dessus). 

Souvent  on  fait  à  part  Taseension  du  Bdme  du  Goûter  (4331  m.  \  v.  ei- 
desBus) ,  qui  est  sans  danger  et  très  intéressante  \  elle  demande  4  h.  à 
4ih.  1/2,  des  Orands-H ulets  ;  un  guide  de  Cbamonix  coûte  60  fr. 


74.   De  Chamonix  à  Martigny  et  à  Yemayaz. 

Voir  les  eariet  p.  27 i  et  869. 

Deux  BOUTBS  DB  voiTOREs  et  uu  cHBMiv  vuLBTiBB  relient  la  vallée  de 
Chamonix  au  Valais.  Les  deux  routes  se  confondent  jusqu^au  Châtelard, 
à  4  h.  1/4  de  Chamonix.  De  là,  celle  de  dr.  conduit  à  Martigny,  par  la 
Tête-Noire,  aussi  en  4 h.  1/4,  et  celle  de  g.  à  Vernayaz,  par  Finhaut  et 
Salyan.  en  4b.  La  première  est  la  plus  fréquentée,  mais  elle  est  infé- 
rieure a  la  seconde  pour  la  beauté  et*  la  variété  du  paysage.  Quant  au 
ebemin  muletier,  comme  ce  qu'il  a  de  plus  intéressant  est  la  vue  quHl 
ofiVe  sur  la  vallée  de  Chamonix  et  le  Mont-Blanc,  une  des  plus  belles  des 
Alpes,  nous  Tavons  décrit  à  partir  de  Martigny,  p.  ^S&.  —  On  n'oubliera 
pas  que  les  horloges  avancent  en  Suisse  de  51  min.  sur  celles  de  France 
(v.  p.  xxvi). 

I.  De  Chamoniz  à  Xsrtigiiy,  par  la  Tête-Koire. 

8  h.  1/3.  Route  de  voitures ,  celle  par  où  Ton  passe  dans  Texcnrsion  à 
Chamonix  avec  billet  circulaire.  Volt,  de  la  correspond.,  16  fr.  par  per* 
sonne.  Billets  à  Chamonix  au  bureau  des  MeKiageries,  à  Martigny  au 
Or.-H.  du  Mont-Blanc.  Voit,  partie,  à  3  ehev.,  85  à  40  fr.,  prix  à  débattre 
d^avanee.  Voit,  de  retour  moins  chères.  On  t&ehera  de  partir  à  bonne 
heure,  si  Ton  ne  veut  pas  s'arrêter  en  route  ni  coucher  a  Martigny.  4 
voyageurs  peuvent  obtenir  une  voiture  spéciale  et  partir  quand  il  leur 
plaît.  A  pied,  un  guide  (13  fr.)  est  tout  à  fait  inutile,  et  Ton  peut  aussi 
se  passer  de  porteur  en  envoyant  ses  bagages  par  l'intermédiaire  du  bu- 
reau des  Messageries,  moyennant  3  fr.  jusqu'à  Martigny. 

Chamonix  y  v.  p.  271.    On  remonte  la  vallëe  et  traverse  l'Arve, 

entre  les  ChaUes  (à  la  Flégère,  v.  p.  275)  et  les  Praz  ('/g  h.  ;  H.-P. 

du  Chalet-des*Praz,  bon;  H.-P.  National,  bon,  ch.  1  fr.  50,  p.  4.50 

à  5).  On  laisse  à  dr.  le  village  des  Boii  et  le  glacier  des  Bois  (p.  274). 

30  min.  Le^^Tines  (•H.  de  la  Mer^de-Qlace,  H.  du  Touriste)  et,  à  dr., 

un  chemin  conduisant  au  Chapeau  (p.  274).  Puis  un  défilé  boisé.  — 

16  min.  Lavancher  (1173  m.;  ♦H.-P.  Beau-Séjour,  à  10 min.  à  dr., 

dans  le  haut;  ch.,  2  Àr.).  Au  Chapeau,  v.  p. 274.  r-  10min.  Les  lies. 
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Sur  rentre  rive  (pont),  la  Joux  (p.  275).  —  5  min.  Qfcaonet,  — 
2ô  min.  Les  Chosalets,  où  la  route  passe  sur  la  riye  dr.  de  l'Arve. 
Là  aboutit,  à  g.,  le  sentier  de  la  Flégère  mentionné  p.  275. 

15  min.  (2  h.  ou  8  kU.  de  Chamonix)  Argtntière  (1208  m.  ;  *H, 
de  la  Couronne,  ch.  t.  c.  3  ti,,  dé.  3,  dî.  3.50,  p.  5  à  7;  H.  BeHevue, 
ordinaire),  au  N.-O.  de  l'énorme  glacier  du  même  nom,  qui  descend 
entre  VAiguiUe  Verte  (4127  m.)  et  VAiffuUle  du  Chardownet  (3823  m.). 

FaYiDon  de  Lognan  «t  glaeiar  d'Argentiire.  Un  ehemin  de  muleta 
(guide,  6  fr.j  mulet,  6  fr.)  conduit  en  3  n.  des  Chosalets  (v.  ei-dessus)  au 
paviUon  de  Loçnan  ou  du  Chardonnet  (2000  m.  ;  aub.  Devouaasoud).  On  a 
1/4  d^.  plus  haut  un  eoup  d'œil  magnifique  des  aéraes  grandioses  du 
*glaeier  d"* Argentier e.  Il  y  a  souvent  dana  ee  glacier  dea  espèces  de  fon- 
drières. De  là  on  atteint  en  1/2  h-i  aree  un  guide,  qu^il  vaut  mieux  prendre 
à  (Thamonix,  la  Mer  de  Glace  d'ArçentHre^  qui  est  horizontale  et  presque 
sans  crevasses.  On  peut  sV  avancer  sans  danger.  Panorama  grandiose, 
du  nûlieu,  aur  les  eimea  qui  ae  dressent  de  tous  les  côtés:  Aiguille  du 
Chardonnet,  Aig.  d*Argentiere,  Tour-Noire,  Mont-Dolent,  les  Courtes,  les 
Droites,  Aig.  Verte.  On  peut  aller  sur  le  glacier  jusqu^au  Jardin  (9684  m.), 
îlot  rocheux  au  pied  de  TAig.  d^Argentière  :  flore  nehe  en  été.  TJn  sen- 
tier au  S.-O. ,  par  les  chaleu  de  Lognan  et  de  la  Pendant ^  permet  de  des- 
cendre en  2  h.  1/2  du  pavillon  aux  Tines  (p.  279)  ou  à  Lavaneher  (p.  279; 
V.  la  carte). 

ExcuBBiONs  IM7  PAviLLOM  DB  LoovA».  —  A  VAig.  du  Chardonnet  (3828  m.), 
7  h.,  avec  un  guide  (66  fr.  de  Ohamonix),  difficile.  —  A  VAig.  d'Argenture 
(9912m.),  8  h.,  avec  un  guide  (même  pfix),  difficile.  —  Au  Momtakvbrt 
(p.  273),  par  le  «el  dea  Granda-Monteta  0240  m.),  8  h.,  avec  un  guide,  dif- 
ficile. Le  point  le  plus  élevé  du  col  ae  trouve  entre  TAig.  Verte  et  TAig. 
du  Bochard,  dans  le  haut  du  glacier  de  la  Pendant.  —  A  Gocbhatbub 
(p.  289),  par  le  col  du  Mont-Dolent  (3643  m.),  entre  le  Mont-Dolent  (3830  m.) 
et  VAig.  de  Triolet  (3879  m.),  14  h.,  avec  un  guide,  très  pénible.  Descente 
par  le  glacier  de  Pré-de-Bar  aux  chalets  du  même  nom  ou  à  la  cabane  de 
Triolet  (2684  m.)  et  dans  le  Val  Perret  (v.  290).  —  A  ORSiisBS,  sur  la  route 
du  Grand-St-Bemard  à  Martigny  (p.  29y)  ,  par  le  col  du  Ohardonnet^  11  h., 
avec  un  guide  (50  fr.),  difficile,  mais  très  intéresaant.  On  monte  en  4  h.  lU 
au  col  dn  Chardonnet  (3346  m.).  par  le  glacier  d'Argentière ,  qui  eat  très 
raide.  De  ce  col,  aitué  entre  1  Àig.  du  Chardonnet  et  TAig.  d*Argentière, 
on  paaae  par  le  glacier  de  Saleinat  à  la  nouvelle  cabatie  de  iSoletnaz,  d*oii 
il  y  a  une  deaeente  eaeurpée ,  à  dr.  dea  séraca  grandioses  du  glacier,  vers 
Praz-de-Port  et  OrHère»  fB  h.  :  p.  297).  —  A  Orsierea  par  le  eol  d'Argentière^ 
12 h.,  très  difficile;  guide,  60fir.  Le  ool  d'Argantière  (3620 m.),  d'o<L  Ton 
a  une  vue  superbe,  se  trouve  entre  la  Tour 'Noire  (9824  m.).  et  les  Aig. 
JRougei  (3666  m.).  Descente  dangereuse  par  le  glacier  de  la  Neuva  aux  cha- 
lets de  la  PoUfy  dans  le  Val  Perret  (p.  291). 

Au  delà  d'Argentière,  la  route  monte  à  g.  en  décrivant  des  courbes 
hardies  et  laissant  à  dr.  le  chemin  du  col  de  Balme  (p.  285),  qui  se 
voit  en  face,  avec  son  hôtel.  —  25  min.  TrÛeckamp  {1400  va., ',TWt. 
du  Col-des-Montets).  Beau  coup  d'œil  k  dr.  sur  le  glacier  du  Tour 
et  en  arrière  sur  la  magnifique  Aiguille  Verte.  —  15  min.  Col  des 
MonteU  (1445  m.),  sur  la  limite  des  bassins  du  Rhône  et  de  TArve. 

La  route  passe  ensuite  de  Tautre  côté  de  la  vallée  et  descend 
lentement.  —  20  min.  Poya»  (hôt.  du  Buet) ,  où  un  poteau  indique 
à  g.  le  chemin  de  la  ^cascade  à  B/rard  ou  à  Poyax  (25  min.),  nr 
tuée  dans  une  gorge  sauvage  et  qui  mérite  d'être  vue  (détour  de 
^/t  h.  ;  50  c).  Le  chemin  de  la  valle'e  de  Bérard  conduit  au  Buet 
(3109  m.),  qu'on  aperçoit  à  Tarrière  plan  (v.  p.  271).  —  15  min. 
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VEmt' Noire,  qu'on  triiT«r9^,  U  y  a  un  petit  rtct^w*  au  pont.  .— > 
15  min.  de  cet  endroit  à  U  cMcade. 

Puis  une  vallée  aolitaire,  entourée  de  hautes  montagnes  couvertes 
de  pins.  £n  face,  le  Bel-Oiseau  (p.  282).  — 10  min.  Pr^tinières  mai- 
sons du  village  de  Valoroine  (640  bab.) ,  dont  Tëglise  reste  à  g.  — 
20  min.  Ç0aUin€,  près  dft  If <|ueUe  on  volt  ie  tommetdu  Mont-Blanc 
pour  la  dernière  fois.  La  vallée  se  rétrécit;  la  route  df^cend  jusqu'au 
torrent,  qui  bouillonne  sur  les  rochers,  et  le  retraverse  au  bout  de 
5  min.,  dans  une  gorge  pittoresque.  —  lô  min.  Confluent  de  la  Bar^ 
berine  et  de  l'Ëau-Noire.  Le  premier  torrent  form^  une  belle  cas- 
cade et  il  y  en  a  encore  une  plus  grande  7t  ^*  Pl^^  ^^^  (1  ^-  po^r 
la  voir), 

5  min.  Frontière,  à  un  pont  sur  l'£au-Noire  (1122  m.). 

Le  Gh&telard  {hôL  Suiaa^  au  Chàt.elard,  eb.  2  a  3  fr.,  dé.  2.ôp  à 
3,  dî.  3.50  à  4)»  au  delà  du  pont,  est  À,mi-obemin  enitre  Cbamoniz  et 
Martigny.  C'est  6  min.  plus  loin,  aux  ruines  d'un  bôtel  incendié,  que 
se  séparent  les  deux  routes  de  la  violée  du  Rhône;  à  dr.,  celle  de 
Martigny;  i  g.,  celle  de  Vernayàz  (v.  cl-déssOus). 

La  route  de^  Martigny  passe  à  5  min.  dé  là  ^ur  la  rive  dr.  de 
r£au-Noire.  L'ancien  chemin  mal  famé  de  Ma^as  (mauvais  pas), 
qui  conduisait  dans  la  vallée,  reste  à  g. ,  tandis  que  la.  route  monte 
beaucoup.  De  l'autre  côté  de  la  sombre  et  profonde  vallée  de  î'Ëau-^ 
Noire  monte  aussi  la  route  de  Vemayaz. 

40  min.  LaTêto-Kolre)  rocher  que  la  route  traverse  dans  le  tunnel 
de  la  Bothe-Perce'e.  Au  N.-O.,  le  Bel  ^Oiseau  (p.  282);  au  N.-E., 
au-îiessus  de  la  vallée  du  Trient,  la  Dent  de  Morde»  (p.  249)  et  le 
Grand- Maveran  (p.  249).  —  10  min.. (3  h.  d'Argentière),  Hôtet 
de  la  Tête-Noire  (1194  m.;  déj<,  3  fir.  50).  Il  y  a  à  2  min.  en  deçà 
un  belvédère  en  bois  d'où  Ton  a  une  vue  magnifique  de  la  gorge  de 
rEau-Noîre. 

Un  sentiei;  à  g.  de  lliôiel  deséend  à  pie  en  90  min.  au  gouffre  de  la 
Téte^-Veife,  «ombye  gorge  an'  fond  de  laquelle  boutllônne  le  Prient,  qui 
§owa»  là  plniievn  «aieades  et  où  SI  y  a  hb  irarieax>  pont  naturel  dit  tpont 

Syatérieux?.    BiUet»  d'«ntrée,  à  l'hôtel,  ave«  un  guide  «  1  fr.   Il  y  a.  ^  à 
'min.  de  montée  raide  pour  rejtonmçr  à  Thiatel.    Vn  loutre  sentier  con- 
duit directement  à  Finhaut  (v.  ér-dessouà). 

Le  chemin  tourne  ici  brusquement  à  dr. ,  pénètre  dans  la  forêt 
de'  Trient  et  contourne  la  base  4«  la  Tété-Noire.  Le  THent,  qui  re- 
joint un  peu  plus  loin  TËaU-Noire,  bouillonne  au  fond  de  la  vallée. 

30min.  Trient  (1295 m. ;  hôt. :  des  Alpes;  du  Olacîer^de- Trient), 
A  l'extrémité  de  la  vallée  est  VAiguilt^  du  Tour  (3531  m.),  avec  le 
tuagnifique  glacier  de  Trient  (p.  284).  On  peut  aller  par  cette  vallée 
rejoindre  le  chemin  du  col  de  Balme  (p.  284).  —  Bnsuite  un  bout 
de  chemin  escarpé  en  lacets,  oû  aboutit,  déià  à  une  assez  grande 
hauteur  (poteau),  celui  du  col  de  Balme  à  la  Fo^claz. 

40  min.  Col  de  la  VbroUs  ou  col  de  Trient  (1523  m.  ;  deux  hôt.)  ; 
v.p.284. 

La  vue  est  encore  restreinte  au  col;  mais  30  min.  plus  baa,  on 
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a  une  *tu6  magttift(iuè  de  U' vallée'  dil  Rh5ne  jusqu'à*  Sion.  Dauft 
le  bas  est  Martigny ,  qu'un  piéton  atteint  en  2  h.  ^4  P^i'  1&'  route^ 
talifdis  qu'on  y  va  diieetement  en  f  h.  1/2  pat  le  vieux  chemin  es- 
carj^.   Potirlésloealltës  et  MnrUgny,  v.  p.  284  et  250i 

n.  •  De  Ohiunraix  à  VvnUQrstf ,  "ptkt  linliant  et  SàlTan. 

7  6.  »/4-  K€niB  rotite  que  ci- dessus' ja8qù*aa -Châtela'rd,  puis  route 
pratÎMbla  aettlMnent  auxiToiturea  légères,  maii  plus  belle  que  la  prêté- 
dente.  Voit.,  partie.,  65,  50  fr.  —  L'entrepri^  l^eyrae  avait  en  1895  pour 
cette  routé  un  service  de  voitures  dans  le  genre  de  celui  de  la  Téte-Kolre, 
à  16  fr.  par  personiie. 

Jusqu'au  Châtelard,  à  la  bifurcation  de  la  route  de  la  Tête- 
Noire,  V.  p.  281.  De  là  il  y  a  encore  4  h.  de  marche.  On  monte  à 
g.  de  l'hôt.  en  ruine,  pendant  env.  40Éiin.  Aune  croix,  on  prend 

1  dr.  et  on  continue  à  peu  prè^  à  la  même' hauteur,  toujours  Uvec 
une  belle  vue  sur  les  vallées  de  PEau-Noire  et  du  Trient,  le  glaéier 
de  Trient  et  VAlg.  du  Tonr. 

45  min.  (1  h.  25  du  (Ùhâtelar^). .  Pinhant  bu  FinshautSy  dans 
un  site  charn^ant  (1237  ml  j  hôt  :  ^H.-P.  ÈeawSejour,  p.  4  fr.  50  à 
5.50;  *B:-P.  du  BelrOiêeaù,  p.  5  à  7  fr.  ;  P,  de  ta  CM±]  H.-P.  du 

Mont'Blànt)  P.  delà  Croiaj-F^cïcVàZe, 'simple,  inaiâ  bonne). 

On  peut  aller  d'ici  eà  1  h.  à  Tlidtel  de  la  Téte-lfofre.  Il  faut  se  faire 
montrer  1«  sentier  étroit,  qui  deaeend  i^apldMiient  à  un<  pènt .  4iir  l'^Eau- 
Noire.  On  remonte  à  dr.  sur  l'Autre  rive,  i^xi  pfu!»gant  à  ^uelqmas  maiçoAir, 
où  Ton  prend  au  besoin  un  enfant  pour  se  faii'Q  conduire  à  Thôtel. 

A  S  n.'  à  ro. ,  par  un  bon  Rentier,  le  *col  de  la  Oneola  (1945  m.),  au 
S.  du  Bal'- Oiseau.  Vue  aplendide,  par^dessus  la  vallée  de  la  BâïbMnne, 
aur  le  Mont-Blanc,  le  glae^er . de,  Tiient ,  etc.,  et  à  TE.  sur  les  Alpes  Ber* 
noises.  On  )peut  descendre  du  col  à  Smosion^.  dans  la  vallée,  et  au  Châie- 
Utrd  (p.  381),  par  répaulemènt  du  Pérton  (3679  m.),  en' passant  aux  belles 
chutes 'de  la  Barberi»e  (pi  381).  On  peut-  encore  aller  d*Bmos8ôa,  à  Six* 
(p.  370)  par  le  col.de  Tannevetife  (p.  2Ti),,au  N.-Q.  -r  Asee^aioAa  faciles 
de  Fihbaut,  avec  un  guide,  au  Set -Oiseau  (3638  m.),  4h.  ^  à  ta  Rionda 
(3377  m.),  8  h.  ;  à  /a  Rebarmag  (3474  m.),  3  h.  Va- 

Bnsuiie  on  moiàte  un  peu,  puis  on  continue  de  plainrpied,  et 
on  a  toujours  une  vue  svperbe.  -  Plus  loin  on  descend  en  lacets 
dan?  vLn  bois ,  longe  là  m^ontagne  à  une  certaine  hauteur  et  'passe 
à  f  tiquent  (994  m.;  H.-P.  du  Mont-Rose,  cb.2fr.,  dé.  1,  dî.  2.50, 
p.  4  à  5  ;  de  ^a  Pen^-du-Midi,  p.  3  fr.  50  à  5). 

1  h.  *Oofg€8  du  Triège  (.«buffet»  au  pont).  0^  y  visite  lee 
belles  cascadeis  du  Triège ,  .encadrées  de  loche^s  et  de  sombres  sa- 
pins, où  il  y  a  des  degrés  et  des  ponts  en  boij  (entrée,,!  fir.).  Puis 
on  remonte  lentement  pendant  20  min,  et  redescend  de  même,  entre 
de  curieux  rochers  polis  paf  un  glacier  et  en  passant  àVhôt.'penè» 
de  la  Creusaz  (p.  4  fr.;  bon). 

30  min.  (1  h.  V2  de  Finhaut).  Salva»  (9^0  m.  î  hôt.  ;  *^.-P,  <i« 
la  Vent-du'Midi,  ch.  2  fr.  à  2.50,. p.  4  à  5}  ♦Gr.-  H.  de  Salvan,  ch, 

2  fir,  50,  dî,  3,  p.  6  à  7;  Bellevue ;  ieV pnion,j^k  cl^er).  .Ou  y  voit  un 
gros  bloc  erratique  et  des  sculptures  préhistoriques  remarquables. 

Visite  intéressante  à  la  *oaseade  du  Balley,  formée  par  la  Scdaf^t. 
Utt  chemin  commode  y  êon-duit  en  40m:  environ,  par  le  petit  village 
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des  Çriutçtft  nr  le  veivantide  U  menlagtt*  4q  oftlé  da.ta  talKe  du  Bliôii*. 
Bon  point  de  vne  en  faee  de  U  easeade,  La  SiUanfe^  foime  pins  loin  la 
Pissevaehé  (p.  ^SSO),  en  tombant 'dans  la  vallée  du  fthône.  —  Belle  vue  sur 
1«  Mont-Bfane,  le  Grand-Gombin,  etc.,  anx  Jr«yeit«  de  la  Orèuie  (1765 m.): 
9'li.,Vs  ftT^o  un  guide  ;  jolie  route  sons  boi0^qn*on  peut  faire  auei  à 
ebeval.  —  ikjieension  intéressante  du  Luiaia  (3786  m. ),  en  ,6  h.  de  Sal<> 
van,  avec  un  guide,  par  Vatpe  et  le  col  ou  Chieu  (VÉmanep  (p.  363).  Vuç 
superbe  des  montagnes  de  la  Savoie,  du  Vklais  et-del*Oberland  Bernois-. 
Descente  en  Q  Jb..  par  Soiatift  et  Vcm  (p.  963).  -t  44*  fien^du  Kidi  (8960 m.), 
8  h.  avec  un  guide,  pénible,  mais'Jntéressant  :  par  lei  Oranges  et  Van-crtn- 
jffâut  en  S  h.  a  Vatpe  de  BaUuife  (18d5m.  ;  gîte)^,  puis  par  le  col  de  (Hutanfe^ 
où  Ton  rejotot  la  route  dé  Chaineëry  (p.  9^>,  et  au.  point  le  plus  élevé 
à  ro.,  en  5  A.  Le  sommet  de  TE.  e»t  piue  intéressant,  nais  pl««  diffleile. 
—  A  la  Tevjr  SalHteee  (S337  m.),  7  à.  Vs  ^  ^  b.  aitee  un  gttiAB,^  difÛeUe  et 
fatigant  :  en  3  k.  y%  à  Va^pe  dTJSnmfiv  (1861  m.  ^  gîte),  puis  en  9  h.  «n  col 
de  Barberine  (3480  m.)  et  de.  là  en  84  A  ta.  au  sommet,  où  IVai  a  un  paao* 
rama,  grandiose.    Descente  à  C*<avM]»^r^.4p,  963). 

.  On  dasecind  enfin  commodément  à  Yeniayaz  «n  Vé  d'h.  (1  h.  V4 

i  U  montée),  par  d'lnno(ml>Ba1>les  Uceta,  qui  passent  et  repassent  le 

tonent,  au  m^ieu  de  ehiteigniers  et  de  noyeiSk  ^  Vemaya»^  v. 

P^250.      .:...     =     -...'•. 

Ofutre  la  rout^  par  Salvan,  le  senties  sur  la  rive  dr.  du  Trient,  àfi 
Vernâyaz  à  la  Têie-Noire  (Sh.^,  se  recommande' au jl  piétons,  au  besoin 
arec  un  guide.  Il  y  a  au-deSSous  des  ifor^e»  âh  THent  (p^  3iS0)  un  sentiier 
ea.cig^g  par  où  Ton  mente  à  g.,  en  Vu  ta.^  à  Û'tMtiiiDir  4v73  m.),  où  Ton  a^ 
d'une, colline  rocheuse,  ^ha  belle  vue  sur  la  vaMée  du  Bfiône  jnsqu^à  ia 
Gemini  et  les  montagnes  du  Orand-St-Bemard.  De  là  on  va  en  1/3  n.,  par 
une  foi^i  de  hêtres,  à  la  fa^laty  d*où  il  ya  un  Sémti^r  qui  mène  en  1/0  U. 
à  Salvan  (p.  383)  par  la  vallée  du  Trient let;- rejoint  dans  ie  village,  a  la 


une  grande  hauteur  au-dessus,  iu.  «onduenf  du  Trient  et  de  V£au-l^oire* 
Puis,  on  redescend  à  g.  dans  la  v|iUée  du. Trient,  on  traverse  le  torrent 
snr  un  pont  rustique  et  l'on  remonte  de  nouveau  pour  arriver ,  au  l^out 
dé  s/4  d%.,  à  la  routé  de  Chamonix,  un  peu  a«-des«ué  de  VMi.  de  la  Tite- 
Npire  (p.^i). 

'   •        '    .      '.     .  .  •_      •      .         .♦        '  •        <      ' 

76.    Be  'Martigny  à  Ohftnômx,  pttr  le  col  de  Bftimei 

Voir  les  cartes  p.  sàe  et  É12. 


3  chev.,  9  à  10  fr.  I^agageai  v.  p.  379'.  On  peut  se  passer  de  guide  (13  fr.). 
Cheval  ou  muleti  avec  le  conducteur^  34;  fr^  Le  chemin  est  si  mauvais  du 
eol  de  Balmie  au  Tour,'quMl  vaiut  mieux  aller  à  pied.  Il  y  a  le  long  du 
chemin  plusieurs  auberges  et  des  cabanes  où  Ton  peut  avoir  des  rafrai- 
ehissements. 

MarH^flhy  {ilb m,) ^  v.p,6^.  En  quittant  la  ville,  on  suit  au 
S.-O.  la  route  du  Qrand-St-Bemard  (p.  296)  et  traverse  le  long  vil- 
lage de  Martigny- Bourg  (p.  250).  —  30  min.  I^ont  de  la  ï>ranQe 
(500  m.).  —  4  min.  La  (^oix.  On  prend  à  dr*  d'une  maisan>  qui 
porte  deux  écriteaux,  la  route  de  voitures  de  €hamonlx,  qui  monte 
lentement  en  faisant  de  grands  circuits ,  d'&botd  en  passant  ent^e 
des  vignes,  sous  des  châtaigniers  et  d':âutres  ,«,ri>res.  fiiultlers ,  puis 
perdes  pâturages  et  sous  bois.  £lle>oi)oi^>souvent'le  vleuv  chemin 
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diMCt,  M  les  deux  se  «onfbnéent  quel^uofoù.  —  20  min.  L€9  Sap" 
p€8,  —  25  min.  ha  Fontaine,  —  10  min,  Setgnieu»  (860  m.).  — 
15  min.  Xe  Faiy*  La  route  monte  ici  i  dr,  en  laisant  une  grande 
courbe  qne  coupe  le  chemin  muletier.  -^  45  min.  C^altt  de  Bel* 
levue,  où  l'on  a  tin  beau  coup  d'œll  en  arrière  sur  la  vallée  du 
Bhdne.  —  20  min.  Le$  Chavans  (restaur.). 

40mitt.eoldeUi7ofclai(lô23m.),  &3li.  Vs dé Martigny.  HÔt: 
*H.  OayDescomhes  (cb.  t  c.  3tf^  dL2.$0  a  3);  ♦iT.-rcaf.  Fougère, 

2  min.  plus  loin^  pas  cher;   Route  de  la  Téte-Noire,  y.  p.  281. 

Un  chemin  presque  de  plain-pied,  kg.  du  eol,  eonduit  en  1  h.  i/j^aii 
l«r  de  Trient  (eztrém.  infer.,  1696  m.),  le  dernier  an  K.  danil  te  groupe 
u  Mont^Blane.  On  le  voit  bien  en  nfentant  ehv.  Vsb.  du  eôté  g.  —  A 
0hmmp4»  (p.  997),  paf  le  oe<  de*  Mcmnd4e9  (3683  ib.),  5  b.  !/«  à  6  h.,  svee  un 
guide.  —  Au  mont  d'Arpille  (9669.11.  ;  p.  '951>,  i  b.  Vs  du  col  de  la  Forelai. 

l&min.  Bifurcation  (potéaîv);  on  quitte  le  ebcMn  de  Trient 
pouf  deeeendre  à  g.,  en  face- du  col  deBatme.  —  10 min:  Peut 
(cantine);  en  face  des  maisons  du  liaut  de  Trient  (p^  281).  '  On  'monte 
ensuite  dans  une  prairie  à  g.  A  g.  aussi  se  montre  le  gloHe^  de 
Trient  (v.  cl- dessus).  —  20  min.  Pont  sur  le  Jfant-Noir.  Après 
avoir  fait  env.  200  pi^s  sur  U  rive  dr.,  on  gravit  une  q^ontée  rai4e 
en  zigzag  pendant  1'  b«)  dans  la  forêt  de  M<m^in,  éclaircie  par  les 
avalancbes.  Ensuite  on*  continue  au  N.  par  des  pentes  couvertes 
d^berbe  et  de  ros^s  des  Alpes.  —  15  min.  Cantine.  —  15  min. 
Chaleta  de  Zerhazière  (2030  m.). 

30  min.  *CoI  de,  Balme  (2202  m.;  hôt,  Suisse,  médiocre),  sur  la 
frontière.  Vue  célèbre  de  la  ebatne  du'MontrBtanc,  avec  les  Aiguil** 
les  du  Tour,  d'Ar^ntière,  Terte;  du  Dru,  de  Charmoz  et  du  Midi, 
et  le  DOme  du  Goûter.  Op  voit  toute  la  vaUée  Jusqu'au  col  de 
Voza.  A  dr.,  les  Aiguilles  Bouges;  à  côtéy  à  g«,  le  Brévent;  à  dr.)  la 
cime  neigeuse  du  Buet.  En  se  retournant,  on  voit  au  delà  de  la 
Forclaz  le  Valais  et  les  montagnes  qui  le  séparent  de  l'Oberland 

BeitiKoU.,  Jusqu>la  Gepin^i,.  fbecvB^I^I^M  '^A^  d^il^-;b9!^s;  A^ 
Finsteraarbom,  au  Grimsël  et  à  U  Furka.   .. 

La  vue  est  eneoreplus  étendue  à  V4  d^b.  à  dr.  (N.-Q.),de  Tbôtel,  du 
sommet  de  la  Babne  (92n4  m.),  où  se  tr6uv^  une  etOi^x  de  oofs,  au  pied  de 
la  Croix  de  Fer  ou  Aigu&lé  de  Èahne  (2940  m-),  où  aboutit  la  chaîne  de 
montagnes  qui  s^élëve  à  pie  du  col  de  Ba^é.  Là,  le  Hont-Blane  se  montre 
plus  dégagé  et  produit  un  effet  eneorè  plus  grandiose;  on  aperçoit  au 
K.-E.  toute  la  ebahid  des  Alpes  Bernoises,  comme  une  énorme  muraille 
blanebe  couronnée  d''une  Infinité  de  créneaux;  à  TE.,  à  ses  pieds,  la  gorge 
de  la  Tête -Ivoire,  et  derrière,  la  Dent  du  Midi.  On  peut  commencer  la 
descente  immédiatement  à  cet  endroit.    L'ascension  de  l'Aiguille  de  Bahne 


gravit  seul,  malgré  les  guides,  et  qui  y  périt. 

Do  001.  Ds  BaLMB  A  EA.  TÉtt-lfeiKn,  e«eurAidn  intéressante  de  9  b'.  i/s, 
pour  laquelle  lee.ftn»  babUtiéa  aux  mooiapie*  pelav»iit  se  pa«stv  de  guide, 
sUl  fait  Deau.  A  VO.  du  col,  derrière  la  hauteur  mentionnée  «^-desfus, 
où  est  la  borne  frontière,  se  trouvé  un  Sentier  étroit,  mais  bien  battu, 
qui  mène  en  10  min.  va  bord  de-  la  vallée  de  la  Tête-Nolre.  Là,  11  n'y  a 
plu»  dis  smti^r;  on  tourne  à  dr.  (au  lff.)i  par  nae  petite «peiite,  et  on  martba 
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prM<|tt»  4e  plâln^pied  p«aiidM|t  avèlqaM  aiin.,  jiilq«%  «•  q^t'on  «pei^oiTO 

Sliwieqra  U«  de  pierrei  («ny.  1/4  d'h.).  Oa  retrouve  ft^oni  le  eentier,  ^ 
r.  des  tas  de  pierres.  Les  ebalets  de  Catôgne  (9003  m.)  restent  à  dr.  ^  le 
•entier  traverée  lé  torrent'  et  deseend  «n  pente  vâide  le  long  de  la  rive  di^. 
swr.nn  plateau -Inférienr  de  lai  mentHoe.  40 mU.  plua  loin,  dans  I»  di- 
veetion  Hf.-E..  les  chalets  des  OrçmçMu.  Près  du  ebalet  situé  le  plus  au 
K.  se  voient,  a  g.,  deux  rochers  qui  frappent  par  leur  couleur  blanene;  on 
se  dirige  de  ee  eôié,  en  traversant  le  torrent,  on  continue  en  ligne  dr. 
ma  N.  en  paseant' entre  les* deux  reehere,  et  on  retronve  le  chemin,  qui 
est  en  partie  escarpé  et  roeailleux,  mikis  qu'on  ne  peut  plus  manquer;  il 
conduit  en  1  h.  I/4  a  la  TVie-JVe/re,,  en  passant  aux  chalets  disséminés  aes 
J«vH.  -—  Ce  chenùoin  est  partieuliètement  pour  le  royageur  pressé  qui  veut 
v«lr  en  un  ^««r  (10  h.  1/3  à  19  h;),  de  Martigny.»  le  col  de  Balme  et  la 
TêtfoKoiret  U  est  moins  recQfnm»^i.d»^le  en  seiu  inverse. 

.  Du  col  de  Balme  à  Orsières  par  le  ool  du  Tenr  (3S0O  m.),  11  à  19  h,  avec 
un  guide,  passage  difficile,  qu!  ne  se  recommande  qu*aux  touristes  aguerris. 
Le  long  des  rochers  des  Orands  -  Automnes  au  glacUr  du  T&w^  qu^on  franchit 
péniblement- pour  gagner  le  eet^*  entre  VAif.  du  T&mr  (3S37  m.)  et  la  Fente- 
Fourche  0531  m.),  quâ  peuvent  ee  gravir  de  là  (vues  splendides).  Deeeente 
pttr  ie  gieieter  de  Ttien*  et  le  chuter 'd'OrUf  k  la  eàbame  d*Ormp^  d*où  Ton 
gagne  S&m  la  Prôg  et  OreUfeg  (<v.  p.  897).  ■ 

Il  y  a  encore  i  K  de  «luelie  du  col  de  Balme  jusqu'à  Chamonix. 
Le  chemin  est  raide  et  mstivats  et  la  desoeste,  jusqu^à  Aigentière  (1  b. 
50),  et  Ton  n'y  peut  guère  passer  qu'à  pied.  II  traverse  des  pâturages 
parsemés  de  fleurs,  surtout  de  roses  des  Alpes,  et  on  a  continuelle- 
ment k  dr.  VArve,  qui  y  prend  sa  source.  —  1  h.  45.  Lt  Tour 
(1431  m.).    Voitures,  ▼.  pî  283.  —  A  g.,  le  heau  glacier  du  Tour. 

—  10  min.  La  Buisme,  âécHarge  du  glacier.  —  20  min.  VArve, 

—  5  min.  Argentière  (p.  280).    Pour  le  reste  de  la  route  jusqu'à 
ChatnoniTf  (2  h.),  v.  p.  279. 


;  76.   De  Cbamomi.  à  Counnayeiiri  par  les  ools  du 
Bonhoiiuiia  et  d«  la  feig^e^ 

Voir  te$  cùrtee  p.  S7S  et  »€$. 

Chemin  muletier.  3  jours  de  marche  :  1^  aux  CJontamines ,  5  h.  V4« 
ou  mieux  à  Kant-Borant^  pour  y  coucher,  7  h.  î/j;  3^  de  Ifant-Borant 
aux  MottetS)  nar  lé  col  des  Fours,  5  h.  Vsi  ou  6  h.  1/9  par  Chapiu*,  8^  à 
Courmayeur,  o  b.  i/a.  Un  hon  mareheur  peut  toutefois  aller  en  1  jour  de 
Kant-Borant  à  Courmayeur.  Si  Ton  veut  faire  une  partie  du  chemin  en 
voiture  et  renoncer  au  col  de  Yoza,  on  prend  a  Ohamonix  une  voit,  pour 
les  Contamines  &a  Ifetre-DameMte'Ia-Oorge,  et.  on  arrive  ainsi  facilement 
le  1^'  ^ur  à  Ghapiu  ou  aux  Mottets  et  le  3«  i  Courmayeur.  -^  Avec  de 
Texpénene  et  sMl  fait  beau ,  on  peut  se  passer  d^un  guide,  qui  toutefois 
peut  être  utile  aux  novices  j^our  lepassage  du  col  dts  Fours  :  de  C^amÀ- 
nix  à  Courmayeur,  pour  3  jours,  QOtr.\  pour  3  jours,  34  fr.,  plue  16  fr. 
pour  le  retour. 

L''exeursion  dite  tour  du  Kont-Blane  se  fait  souvent,  et  on  peut  la 
recommander  d*une  façon  particulière,  comme  étant  sans  dlf Acuité  et  in- 
téressante. Pour  faire  eomplètement  le  tour  duUont-Blano,  on  peut,  de 
(^urmayeur,  gagner. Martigny  par  le  toi  Ferret  (p.  300)  ou  par  le  Orand- 
St^Bemard  et  revenir  à  Cbamoitfx  par  le  col  de  Balme  (p.  384)  ou  la 
Téte-Koire  (p.  381).  -*■  Il  est  bon  d'avoir  un  peuseport  pour  les  courses  de 
montagne  à  la  frontière  dltatie,  car-  les  douaniers  italioM  et  français 
demandent  maintenant  des  papicro  de  légitimatton* 
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On  suit  U  rovito  de  CIums  <p.  269)  pendant  1  h.  ^/4f  jusqu'à  la 

Otiaz»   Là  on  toutne  à  g.,  près  d'une  croix  de  fer  ;  puis  on  trarerse 

le  Nant  ds  la  QHa%,  qui  coule  dans  un  lit  très  profond,  et  Ton 

atteint  en  ^4  d'h.  It»  Houchea  (hdt.  du  G-laeieT)  simple)*  2  min.  su 

delà  de  r^glise,  située  dans  un  endroit  pittoresque,,  coule  un  ruisseau 

que  traverse  la.route.  Il  y  a  sur  sa  rive  g.  un  sentier  passaÙe  et  facile 

à  tenir,  qui  passe  V^  h.  plus  loi»,  à  dr.,  par  une  gorge  boisée,  et  qiai 

mène  au  ]^aylllon  de  BeUetue  (1  li.  Vt  ;.  1812  m.  ;  aub.).    Ce  chalet 

est  liiti  sur  une  crête  du  Mont-Lachat  (2111  m.),  voisin  du  col  de 

Yoza,  et  il  offre,  surtout  le  soir,  une  *vue  magnifique  d«  la  vallée 

de  Ghamonix,  jusqu'au  col  de  Balme,  de  la  eliatne  du  Mont-Blanc 

de  sommet  du  Mont-Blanc  est  cach^  par  le  Dôme  du  Qoûter)  et  de 

la  vallée  de  l'Arve. 

18  mil»,  au  delà  des  Houehefl,  à  usa  epoijc,  s^embraiMbe- à  g.  uaamlre 
chemin^  d'ebord  plus  coaunode,  mais  ensmitepltis  jnaovaia,  awriout  qfumd 
il  a  plu;  il  mène  en  S  h.  au  eel  de  Vena  (1675  at.>,  entre  le  Mèmt-taOM 
(3111  m.)  et  le  Prarùm  (p.  309),  90sLin.  à  ^O.  du  pavillon  de  Bellerue. 
La  vue  y  est  également  belle,  mais  plus  restreinte-  L*aub.  est  maintenant 
fermée  (rafraiiBb.  au  ebalei).  On  TddeMènd  ')^ar  la  rive  dr.  dn  ruisseau 
▼ers  Mioammtmf  et  les  Oentoainess  o^i  mieiax  iplus  eomt)  à  g^  piar  le  ver- 
sant  de  la  montaçae,.ve(ra  le  pont  du  torrent  de  Bionnassay,  où  Ton  re- 
joint le  ebemin  ei-dessous. 

Pu  pavillon  deBellevue,  on  .descend  au  S.,  en  laissant  a  g. 
V Aiguille  de  Bionnc^say  (4061  m.),  en  passant  i(on  iQ^in  de  Textré- 
mité  du  placier  de  Bionnassay  et  en  traversant  sur  un  pont  le 
torrent  qui  en  soit.  .C'est  par  ce  torrent  qu'est  venue,  par  suite  de 
l'effondrement  d'une  cavité  remplie  d'eau,  au  glacier  de  Téte-Rouge 
(p.  279),  la  trombe  qui  a  détruit  en  1892  les  bains  de  St-Gervais 
(p.  268).  On  suit  plus  loin  un  assez  bon  sentier  de  mulets  sur  la 
rive  g.j  et  Ton  ^st  en  1  b.  Yi  à  Chamfel,  où. l'on  descend  à  g.^  près 
d'une  fontaijlle,  pkr  un  •clie'miîi'^s^àTpé.  '  Oh  a  delà  une  Iftelle  vue  de 
la  vaUee  de  Moip^çieyyHU^  >»Àn.HBulti^e«t,^biiaii'l)oisée  que  borne 
à  l'O.  le  Mont-Joli  (y,  ci-dessous),  avec  Xe  Mont-Roseleite  (2690  m.) 
à  l'arrière -plan.  On  voit  aussi  à  l'E.,  au-dessus  de  bauteurs  cou- 
vertes de  verdure ,  quelques  cimes  neigeuses  à  l'O.  de  la  chaîne  du 
Mont-Blanc  :  Aig,  du  Tricot,  de  Tr^etttte,  etc.  -—  Au  bout  de  18  min., 
la  Villette,  et  6  min.  plus  loin,  la  route  de  St-Gervàis  (p.  268)  aux 
Contamines.  Cette  route  traverse  le  torrent  de  Miage  en  deçà  du 
hameau  de  Tresse,  A  dr.,  sur  le  versant  du  Mont-Joli,  la  beUe  église 
de  St-Nicolas-de-  V^foee,  On  passe  eiisuite  à  une  certaine  hauteur 
du  côté  dr.  du  Bon- Nant  et  l'on  monte  peu  à  peu,  par  Champdet, 
en  1  h.,  vers 

Les  Contamineu-sur-St-Oervais  (1197  m.  \  H.  de  V  Union,  ch.  t. 

c.  3  fr.  50;  H*  du  Bonhomme),  gros  village  avec  une  belle  église. 

Le  *Keut^eU  (3637  m.),  qui  offre  une  vue  splendide  du  Mont-Blane, 
ete.,  se  gravit  sans  diffieulté  de  St-Kieolas^-de^Véroee,  en  8  b.  Guide^  6  tr. 
11  y  a  à  S/4  d'b.  du  sommet  un  chalet  Crafrateh.).  »  Il  y  a  dee  Contamines 
au  pavilUm  dé  Trélmtiu  (▼.  ei-dessous)  un  ehemin  plus  commode  que  celui 
de  Kant'Bonmt;  il  monte  à  g.  à  30  min.  au-dessus  des  Contaminée.  —  A 
lïant-Borrant  par  le  paTillon,  S  h.,-  intéreseant.- 
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An  delà  des  GoatamilieB,  1&  route  de  voitures  deecead  au  bemeau 
de  Pdntet,  en  offrant  tonjours  une  belle  vue  sur  toute  la  vallée, 
jusqu^aux  cimes  du  Bonhomme.  Puis  la  vallée  se  rétrécit  et  on 
atteint  la  chapelle  de  Notre-' Dame'-^e^a'Oorge  (1  h.),  sur  la  rive  g. 
du  Bon-Nant,  dans  une  gorge  profonde.  Là  cesse  la  routé  de  voitures, 
à  laquelle  succédé  un  chemin  muletier,  qui  est  pavé  et  raide.  On 
laisse  un  pont  à  dr.  et  on  monte  tout  droit.  On  passe  devant  quan- 
tité de  lâchers  polis  par  un  glacier,  puis  à  travers  un  bois  et  près 
de  deux  cascades.  Au  bout  de  Vs  ^*)  on  franchit  sur  un  pont  la 
gorge  du  Bon-Nant,  et  10  min.  plus  loin  on  est  aux  ehàlets  de 
Kft]it*B<»rant  (1457  m.  ;  hôtel,  ch.  t.  c.  3  à  4  fr.,  dt.  3).  On  passe  !à 
à  g.  un  pont  en  bois,  puis  on  monte  dans' des  prairies,  par  un  sentier 
le  plus  souvent  rocailleux.  Dans  le  haut,  à  g.,  le  grand  glacier  de 
Trûatêtê,  a^tec  te  col  de  Béranger,  En  airrièTe,  le  regafd  e*^nd 
Jusqu'aux  Aiguilles  èe  Yarens  (p.  268): 

De  Xant-Borant  ou  mieux  des  Contamine» '<v.  ei-deséus)  aux  Mottets 
ou  au  GOtl  de  la  Seigne,  diree4em<niit,  par  le  eel  dn  Xcnt-Tendu  (8068  m.), 
7  h.f  pénible,  mais  «ans  dangev  pour  les  alpiniates^  avec  un  guide  (30  fr.). 
On  monte  àg.  de  l^antrBorant  li^oV^eê  easeadea),  en  1  h.  1/9  au  pavUlon  de 
TrélatiU  (1976  m.  ;  aub.  recommandée) ,  d^ûù  l*on  a  une  belle  vue  sur  le 
glaeier  de  Trélatête.  Puis  au  S.-E.  par  «e  glaeler  au  eoK  à  g.  du  M<m>t' 
Tondu  (3196  m.).  Belle  vue,  en  partieulier  de  la  hauteur  a  g.  O»  redes- 
cend à  dr.  aux  MotteU  (p.  388)  où  a  g.  nar  des  rochers  escarpés  et  le  glacier 
âet  Lancettet  ou  du  Otaeiers  ^  an.  cet  aè  Ut  Seiçne  (p.  968).  ^  Par  le  ool  de 
«lélatéie  (3496  m.>;  Immédiatement  au  8.  de  l'Alg.  de  Trélatête,  au  glaeter 
dt  i: Ailée- ffkmeht  ei  wlaede  Contai  (p.  900),  tiès  ^ffleUe,  avec  2  guides, 
a  60  fr. 

,  50  min.  Chalet  à  la  Balme  (17iô  m.),  petite  auberge  dans  le  haut 

de  la  vallée  de  Montjoie.  Jusqu'à  cet  endroit,  un  guide  est  inutile  ; 

an  peut  aussi  s^en  passer  au  delà,  quand  11  fait  beau  (v.  p.  285). 

Si  cependant  Ton  croit  ne  pouvoir  se  passer  de  guide,  on  en  pren4ra 
un  aux  contamines  plutôt  qu^à  Kant-Borant  ou  à  la  Balme,  où  Ton  n^esi 
pas  sûr  d*en  trouver.  Des  (Contamines  jusqu^au  col  du  Bonhomme ,'6  à 
fifr.;  au  «ol  des  Fours,  même  prix;  à  Cbapiu,  8  ^^lOv  aux  Mottoia,  10 
à  13,  davantage  quand  le  guide  ne  peut  revenir  le  même  jour.  Si  l'on  ne 
prend  de  guide  que  jusqu'au  col  du  Bonhomme ,  e:dger  quMl  vienne 
jusqu'au  point  le  plus  élevé,  à  la  croix  du  Bonbomme  (v.  ci-aesséus),  où 
le  ebemin  se  bifurque  pour  monter  k  g.  au.  col  des'  Fours  ou  descendre 
tout  droit  à  Chapiu,    Mulet  dp  Kant-Borant  an  col  du  Bonhomme,  8  fr. 

On  monte  une  pente  raide  au  milieu  de  blocs  de  rodier  d'un 

aspeet  sauvage,  en  suivant  toujours  un  ebemin  BMrqué  par  des  perohes. 

A  Vs  b*)  le  Plan,  Jovet  (1962  m.),  où  il  y  a  quelques  chalets,  en  deçà 

desquels  est  une  «atcade,  à  gauche. 

Outre  le  coi  des  Fours  (V.  ci-desséua),  il  y  a  pour  se  rendit  A'iei 
aux  Hotteta  le  col  d'£ncUtve$  (9986  m.),  entre  le  Hont- Tondu  .et  la  Tête 
d*Enelaves.  Ce  cbemîn  est  plus  court,  mais  aussi  plus  difficile:  4  h.  cle 
de  ITanf-Borrant. 

30  min.,  le  Plan  des  Dames,  où  un  tas  de  pierres  tappelle,  dit- 
on,  une  dame  qui  aurait  péri  dans  un  otitagan.  Le  sentier  monte  à 
àr,  à  Textrémité  de  la  va^ée  (20  min.),  et  U  atteint  en  25  min.  le 
ool  dû  Bonhomme  (2340  m.)»  où  le  regard  en^biasse  le  fond  désert 
de  la  valléejdans  laquelle  jaillit  la  Oitte, 
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Un  mattvwfl  auntier '(guide. utile)  deBcend  du  Del,)p«r  le  ckaM  de  ta 
Same  et  la  rive  |;.  de  la  Gitte,  en  i3  h.  aux  ebalet»  de.  ta  OitU^  et  de  là 
en  3  h.  I/s  k  Seav/ort;  y.  le  8nd-iS»t  de  ta  France^    par  Asedéker. 

Deux  hauts  rochers  s'élèvent  ici,  semblables  à  des  tours  écrou- 
lées; ce  30Ot  les  rochers  du  Bonhompu  et  de  la  Bonnefe^me, 
On  pren4  ensuite  à  g,,  sur  le  y«rsan^  de  ^a.  montagne,  pAi  \m  chemin 
que  désignent  des  pecches  .et  ^ui  passe  à,  une,  excellente  source,  où 
l'on  fait,  bien  de  déjeuner..  Puis  on  monte  jusqu'à  la  orolx  du  Bon- 
homme (40  min.  ;  2485  m.)*  ^ne  magnifique. sur  leç  montagnes  de 
la  Xarentaise ,  au  milieu  desquelles  pn  remarque  la  belle  pyramide 
neigeuse  du  Mont-Pourri  (3788  m^.  C'est  à.  ce  col  que  le  «hemin 
se  bifurque:  celui  qui  continue  tout  droit  descend  à  Ohapiu;  pour 
celui  de  g.,  y.  jci-dessous. 

COiftpiii  ou  Icê  Ch4spi€ux  ii  b.  ^4»  ^^^  ^*)  ^^  ^^  vieux  -village 

dans  le  Val  des  Glaciers,  1  b*  V4  en  deçà  d98  Mottetd  (v.  «i*de6^u8). 

Hôt.  du  SoleU,  bon  ;  H.  des  Voyagturs, 

Db  Ghâmo  a  BooA»-dt-H&umiCE  (Tayentaise) ,  8  h.,  par  un  ehemiu 
d'abord  trèâ  roeaillenix,  put»  meilleur,  et  où  Ton  a  toujours  une  belle 
vue  sur  la  vallée  Bupérieure  de  risère.  On  paabe  au  CWy  et  à  BotmtPiO' 
tei'Baitu  v.  le  8ud-Éa  4e  la  Franet^  par  Bttdeker.  De  Bùurg-St-JUmtrice^ 
on  peut  aller  en  11  b.  à  ^ré^t-Didier ,  par  le  Pêtil-St' Bernard^  et,  par  un 
temps  tneertain,  ee  ehemin  est  préférable  à  celui  du  eol  de  la  Soigne. 

Le  chemin  de  g.,  k  la  croix  du  Bonhomme  (v,  ci-dessus),  désigné 
d'abord  par  des  perches,-  conduit  directement  aux  Mottets.  Il  m^Mite 
en  35  min.  au  ool  dèi  7onrt  (2650  m.) ,  en  dernier  lieu  en  passant 
sur  de  la  neige.  Un  guide  y  est  utile  aux  personnes  peu  hftbituée'é 
aux  courses  de  montagnes^  La  Pointe  des  Fours  (2719m.),  à  10min. 
à  dr.,  en  contournant  le  versant  de  la  Cime  des  Fours,  oiÂre  une  vue 
superbe.  Descente  escarpée^ut  des  éboulis  de  roche  schisteuse,  puis 
par  des  pâturages.  A  1  h.  Y4  ^n  col,  les  premiers  chalets  (2004  m.); 
20  min»  plus  loin,  le  hameau  du  Glacier,  où  aboutit,  à  dr.,le  chemin 
venant  de  Chapiu  (v.  ci^^dessus).  On  descend  là  à  g.  vers  un  pont 
(17B1  m.),  traverse  le  ruisseau  et  remonte  dans  la  direction  des  deux 
maisons  des  Xottets  (20  min.  ;  1898  m.  ;  aub,  chez  la  Vve  Fort;  mu- 
let pour  le  col  de  la  Soigne,  6  fr.)*  Les  Mottets  sont  dans  le  haut 
du  Val  des  Glaciers,  au  N.  duquel  est  V  Aiguille  dit  Gracier  (3834  m.), 
avec  le  grand  glacier  dts  Olaeiers, 

Chemin  des  Contawlnee,  par  le  e<a  du  MiH-T^udu^  v.  p.  967;  du  Flan 
Jovet  par  le  eol  d'JSnelaveiy  p.  287. 

Ensuite  il  y  a  un  sentier  de  mulets,  qui  monte  en  serpentant  au 
^ol  dé  la  Soigne  <1  h.  ^4;  2512  m.).  Au  sommet,  oà  une  croix  in- 
dique la  frontière  de  la  France  et  de  l*ltalie ,  on  a  une  *vu£  gran- 
diose sur  l'Allée-Blanéhe,  vallée  de  plusieurs  lieues  de  longueur, 
dans  laquelle  la  partie  S,  de  la  chaîne  du  Mont-Blanc  se  dresse  à 
pic  à  une  hauteur  effrayante. 

EvvKiOKfjpu  coh  PK  l'A.  Ssioys..—;  Inusédiatement  à  g.  du  eol^  i'<^. 
du  Glacier  (3834m.)  et  1*^1^0.  de  Trélatite  (3933  m.);  puis  iTmposant  dôme 
de  neige  du  Mont-^am^  avee  ses  énoitees  soubassements  du  Éother  du 
Àfonl-Blauc  et  du  Jf<mt'MaudH.    Plua  loin,  à  g.  de  1*^^.  de  VBtUUUe^  xok 
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pic  isolé  et  bardi,  VAiff.  BUatehe  de  PéUtei  (4118m.).  Plua  à  dr.,  à  Tarrière- 
plan,  les  montagnes  du  Orand-6t-Bernard,  le  Jfonf-Fetaii,  le  OrmnA-OwMn^ 
ete.  Dans  le  fond  se  voit  le  lae  de  Gombal  (v.  ei-dessoas).  En  arrière, 
on  a  encore  un  joli  eonp  d'œil  sur  les  montagnes  de  la  Tarentaise,  mais 
il  n^est  rien  en  comparaison  de  la  vue  grandiose  à  TE. 

Un  sentier  mène  au  S.-E.  du  col  de  la  Soigne  au  glacier  du  Breuit^ 
d'où  Ton  peut  faire  Taseension  de  la  Pointe  de  Léehaud  ou  montaçme  de  la 
Seigne  (3h.^  3136  m.),  qui  ofire  un  panorama  merveilleux.  On  en  peut 
redescendre  aux  Mottets  (3  h.;  v.  ci-dessus),  par  des  sentiers  difficiles 
passant  au  col  du  Breuil  (2901  m.)  et  au  col  de  rOueillon  (3701m.  ?).  —  Un 
autre  sentier  mène  en  1  h.  du  col  de  la  Seigne  au  col  des  Chewannes  (3606  m.) 
et  de  là  en  3  h.  1/4  env.,  par  le  vallon  des  Chavannes,  à  Pont- Serrant ^  sur 
la  route  du  Petit- St-Bernard  (p.  391). 

On  redescend  du  col  y  en  appuyant  à  g. ,  but  de  la  neige  et  des 
éboulis,  puis  par  des  pâturages,  et  Ton  est  au  bout  de  ^/^  b.  aux 
derniers  chalets  de  V Allée-Blanche  (2205  m.)'  25  min.  plus  loin, 
les  chalets  du  bas  (2175  m.))  à  Textrémité  d'un  petit  plateau*  De 
là  on  tourne  une  colline  à  dr.,  traverse  un  ruisseau  et  descend  à  un 
second  plateau.  Vue  magnifique  sur  l'imposant  glacier  de  V Allée- 
Blanche,  que  domine  V Aiguille  de  Trélatète,  A  Textrémité  du  pla- 
teau (V4  d'b.)  est  le  lac  de  Combal  (1940  m.),  lac  vert  borné  au  N. 
par  la  moraine  colossale  du  glacier  de  Miage,  A  Tautre  extrémité 
de  ce  lac  (10  min.),  près  d'un  barrage,  le  chemin  passe  sur  la  rive 
g.  de  la  Doire,  qui  en  sort,  et  descend  le  long  de  la  moraine  dans 
une  gorge  remplie  de  débris.  On  repasse  au  bout  de  40  min.  sur  la 
rive  dr.  La  vallée  s'élargit  et  prend  le  nom  de  Val  Véni;  on  y  est 
en  5  min.  à  la  cantine  de  la  Visaille  (1653  m.),  d'où  l'on  a  une  vue 
splendide,  en  particulier  des  Jorasses  et  de  la  Dent  du  Géant. 

On  continue  sur  la  rive  dr.  par  un  bon  chemin ,  dans  des  prai- 
ries et  dans  un  bois,  en  passant  au  chalet  de  Pertud  {^/^  d'h.),  sur 
la  rive  g.  A  g.,  le  beau  glacier  de  la  Brenva,  qui  a  beaucoup  reculé  ; 
il  remplissait  auparavant  toute  la  vallée.  Au  bout  de  20  min. ,  le 
chalet  de  Notre- Dame-de-Ouérison,  Un  peu  plus  bas,  au  sortir  du 
bois,  le  regard  embrasse  jusqu'à  une  grande  hauteur  le  glacier  de  la- 
Brenva.  A  g.,  TAig.  de  Pétéret,  et,  au-dessus,  la  cime  neigeuse  du 
Mont-Blanc  ;  à  dr. ,  le  pavillon  du  Mont-Fréty  (v.  ci-dessous)  et  le 
pic  déchiqueté  de  la  Dent  du  Géant'  Le  chemin  tourne  quelques  min> 
plus  loin,  à  un  rocher  près  de  la  chap.  de  Notre- Dame-de-Gi^érison 
ou  N.-D,-de-Berner  (1436  m.).  A  g.,  dans  le  bas,  au  débouché  du. 
Val  Ferret  (p.  290),  le  village  à'Èntreves,  On  descend  ensuite  vers 
la  Doire,  à  l'endroit  où  elle  reçoit  la  Doire  du  Val  Ferret  et  prend  le 
nom  de  Doire  Baltée.  Ou  la  traverse  encore  une  fois,  vis-à-vis  des 
petits  bains  de  la  Saxe  i}U  h.)  ;  on  est  en  V4  d'h.  à  Vhôtel  du  Mont- 
Blanc  (v.  ci-dessous)  et  10  min.  après  à 

Courmayeur.  —  hôtels  -.  ^Royàl  (eh.  t.  c.  5  à  6  fr.,  rep.  1.50,  3.50  et  5)  \ 
•de  VAnge  (mêmes  prix)i  ♦d«  VUnion  (ch.  t.  c.  3  fr.,  rep.  1.50,  3.50  et  4.50, 
p.  8  à  10)  ;  *du  Mont-Blanc^  à  10  min.  du  village  (ch.  et  s.  S  fr.  50,  dî.  4,  v.  c). 
■  —  Rest.  Vernep  (ch.  à  louer).  —  Café  du  Mont-Blanc.  —  Omnibus  pour  Aoste, 
V.  p.  291  i  voit.,  à  1  ehev.,  15  fr..  à  3  chev.,  25  fr.  —  Il  y  a  une  compagnie  des 
guides^  qui  a  à  peu  près  les  mêmes  prix  que  celle  de  Ghamonix.  ()n  peut 
recommander  les  suiv.  :  Laur.  et  Julten  Protnent^  O.  Petigaxy  J.-M.  Lanier^ 
J.  Oardin^  Al.  Berthod^  Pointai,  et  Alexis  Puehozy  J.  ei  L.  Croux^  P.  Revel^  etc. 

Bwdeker,  la  Suisse,  20«  édit.  19 
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Courmayeur  (1224  m.)  est  un  village  de  600  bab.,  daus  un  site 
magniflqae,  à  rextrémité  supérieure  de  la  vallée  d'Aoste,  très  fré- 
quenté par  les  Italiens  comme  séjour  d*été  et  à  cause  de  ses  eaux 
minérales,  bicarbonatées-calciques.  Bleu  que  Courmayeur  soit  situé 
plus  haut  que  Chamonix,  le  climat  y  est  plus  doux  et  la  végétation 
plus  riche.  La  cime  principale  du  Mont-Blanc  y  est  masquée  par 
le  Mont'  Chétif  (2342  m.),  mais  on  la  voit  à  10  min.  au  S.,  sur  la 
route  de  Pré-St-Didier  (p.  291). 

Excursions.  —  Dollon*,  petit  village  à  TO.  de  Courmayeur.  au  pied 
du  Mont-Chétif,  Jouit  d*une  vue  magnifique  des  Jotmuè^  avec  leur  glacier 
(v.  ei*  dessous).  Jolie  promenade  de  ee  eôté,  par  le  pont  de  la  Doire 
(10  min.)  et  le  village ,  a  dr. ,  oik  Ton  deseend  par  un  sentier  ombragé  à 
Textrémité  N.,  pour  revenir  par  la  rive  g.  G/ah-)'  —  Un  ehemin  muletier, 
à  rO.  de  Dollone  (guide  inutile),  conduit  en  3  h.  au  ool  de  CMoouri  ou  Ché- 
ermt  (1960  m.),  au  8.-0.  du  Mont-Chétif  (v.  ci-dessus),  d'où  Ton  a  une  vue 
superbe  du  Mont-Blane.    B«tout  par  rAllée-Blanehe  (p.  388). 

Le  *moat  de  la  Saxe  (3366  m.  ;  3  h.  1/9  à  3  h.  -,  guide,  6  fr.,  inutile)  offre 
une  vue  complète  de  la  partie  orientale  de  la  chaîne  du  Mont-Blanc,  depuis 
le  col  de  la  Seigne  jusqu^à  celui  de  Ferret  :  la  Dent  du  Oéant  et  les  Jorasses 
sont  dans  son  voisinage  immédiat.  Il  y  a  un  bon  ehemin  muletier  qui  y 
monte  à  dr.  de  Courmayeur.  par  la  Saaee^  VilUiir  et  les  ehaleU  du  Pri  (3  b.  ; 
3084  m.),  à  1  h.  de  la  première  cime.  On  peut  redescendre  dans  le  Val 
Ferret,  par  les  chalett  du  Leuchi  (1^1  m.). 

Le  *Cramtnont  (3737  m.),  qui  offre  une  des  vues  les  plus  grandioses  du 
Mont-Blanc,  se  gravit  le  mieux  de  PréSt-Didier  (v.  p.  391). 

Excursion  intéressante  de  3  h.  lA  à  3  h. ,  par  un  bon  chemin  mule- 
tier, au  pavillon  du  Kont-Fréty  (31i9  m.),  où  il  y  a  une  aub.  et  d'où  Ton 
jouit  d'une  vue  magnifique.  De  là  au  col  du  Oéant  (3363  m.  ;  p.  377),  3  h.  1/2 
de  montée  raide  et  fatigante.  Ouide  jusqu'au  pavillon  (pas  nécess.),  6  fr.  ; 
jusqu'au  col  (indispensable),  13  fr.  aller  et  retour,  15  pour  deux  jours.  — 
Du  col  au  sommet  de  V Aiguille  ou  I>eni  du  Oéant  (40fO  m-)i  6  à  7  h.,  très 
difficile.  —  A  Chamonix  par  le  col  du  Géant,  14  à  15  h.  ;  guiae,  50  fr.  ;  por- 
teur, 80  fr.    Il  faut  3  guides  ou  1  guide  et  1  porteur. 

De  Courmayeur  au  ifon^^famc,  v.  p.  379. 

Aux  Grande*  JwttMâM  (4306  m.),  14  h.,  avec  un  guide,  course  difficile 
et  où  Ton  est  exposé  aux  avalanches.  1  h.  1/4  par  le  Val  Ferret,  jusqu'à 
PlanpeÊnêtère  (v.  ci-dessous),  puis  à  g.,  sous  bois,  par  des  pentes  de  gazon 
et  ensuite  par  un  glacier  et  des  rochers  escarpés,  a  la  fin  très  pénibles  (il 
y  a  une  corde),  en  5  h.  !/«  à  une  cabane  du  C.  A.  I.  (38(X)  m.)  et  par  le 
rocher  du  Reposoir^  en  6  à  8  h.  au  sommet. 

Db  Cousmatbus  a.  Martiowy,  par  lb  col  Ferbet,  14  h.  On  peut  faire 
la  route  à  cheval,  mais  il  est  bon  de  prendre  un  guide  pour  le  passage  du 
60I  jusqu'aux  chalets  de  Ferret  (15  fr.).  Le  ehenin  reste  sur  la  rive  g.  de 
la  Doire  à  partir  de  la  Saxe  (v.  ci-dessus),  jusqu'aux  cbaleta  de  Planpantiére^ 
àl  h.  1/4  de  Courmayeur-,  puis  il  passe  sur  la  rive  dr.  de  la  Doire  du  Val 
Ferrety  et  11  repasse  sur  la  rive  g.  1  h.  plus  loin,  aux  chalets  de  Praz-Sec 
(1637  m.):  le  sentier  de  la  rive  dr.  va  se  perdre  entre  les  énormes  blocs 
de  pierre  d'une  moraine.  On  monte  ensuite  par  un  chemin  raide,  dana 
le  val  Ferret,  où  Ton  passe  aux  ehétives  cabanes  de  la  Vachep  (1641  m.), 
Firaehi  (1767  m.),  Oruetta  (1768  m.)  et  Sagivon  (1943  m.).  A  g.  sont  les  mo- 
raines du  glacier  de  Triolet,  au  N.  duquel  on  découvre,  à  une  grande  hau- 
teur sur  les  rochers  du  Mont-Rouge,  la  eàbame  de  Triolet  du  C.  A.  1.  (3854  m.), 
point  de  départ  our  VAig.  de  Triolet  (3879  m.  ;  8  à  9  h.,  difficile),  le  col  de 
Triolet  (p.  377),  etc.  Au  bout  de  3  h.  1/3  dans  la  vallée,  on  est  aux  chalets 
du  Pré'de-Bar  (3060m.;  rafraieh.),  au  pied  du  glacier  du  même  nom,  qui 
descend  du  Mont -Dolent  ou  QrapiUon  (3890  m.).  De  là,  le  chemin  mule- 
tier monte  en  lacets,  en  1  h.  1/3,  au  ool  Ferret  ou  de  la  Peulat  (3536  m.), 
sur  la.  frontière  entre  l'Italie  et  la  Suisse,  d'où  l'on  a  une  vue  splendide 
du  Val  Ferret  et  de  la  |>artie  S.  du  groupe  du  Mont-Blanc,  avec  ses  éngr- 
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mes  coulées  de  glace,  sur  les  Jorasses,  TAig.  du  Géant  et  rAlléo-Blanche^ 
jusqu'au  col  de  la  Seigne.  [li  y  a  un  autre  passage  plus  court  au  K.,  au 
pied  des  rochers  du  Mont-Dolent,  le  peu  de  Grapillon  ou  col  du  Petit-Ferret 
(3492  m.),  mais  il  est  plus  fatigant  et  sans  vue.]  On  redescend  en  1  h.  aux  ctta- 
leU  de  la  Peulat  (30So  m.),  traverse  plus  bas  la  Drance^  rejoint  en  1/2  h.  le 
chemin  du  col  de  Fenêtre  (4  h.  à  4  h.  1/2  de  là  à  rhospice  du  Gr.-St-Bernard  ; 
V.  p.  301)  et  va  à  g.,  aussi  en  i/j,  h.,  aux  chaleU  de  Ferrtt  (1696  m.  î  cantine 
av.  quelques  lits,  propre  et  pas  chère).  Ensuite  le  chemin  est  bon  et 
facile  à  trouver  ^  il  traverse  la  partie  N.  du  Val  Ferret  ou /Virrex  (Suisse) 
et  passe  à  la  Folly  (i/«  h.  ;  à  g.,  dans  le  haut,  le  glacier  de  la  Neuva^  p.  280), 
à  ta  Seilot  (Va  h.^  1500  m.  i  petite  aub.),  à  Praz-de-Fort  (1  h.  1/4).  où  le 
chemin  devient  praticable  aux  voitures*,  à  VUle-d'' hseri ,  à  Som-la-Proz  et 
à  Oriières  (1  h.  1/4;  p.  297).  En  partant  de  Courmayeur  à  3  h.  ou  4  h.  du 
matin,  on  peut  arriver  à  Orsières  dans  Taprès-midi,  à  temps  pour  prendre 
la  diligence  de  Martigny. 

77.   De  Courmayeur  à  Aoste  et  Ivrée. 

101  kil.  Db  Courmayeur  a  Aostb:  34  kil.,  omnibus  3  fols  par  jour  en 
juillet  et  en  août,  trajet  en  4  h.  (5  en  sens  inverse)  pour  3  fr.  et  3  fr.  50 
(impér.).  Voit,  à  1  chev.,  18  fr.^  à  2cliev.,  30  fr.  —  D' Aoste  a.  Ivrbe: 
67  kil.,  chemin  de  fer,  en  2  h.  1/2,  ponr  7  fr.  60,  5  fr.  30  et  3  fr.  45.  Trajet 
des  plus  intéressants^  travaux  d'art  grandioses  et  contrée  magnifique. 

Courmayeur,  v.  p.  289.  La  route  d' Aoste  qui  n'est  pas  intéres- 
sante à  pied  (7  h.),  descend  en  serpentant  à  la  Doire  et  passe  sur  la 
rive  g.  dans  une  gorge  boisée.  Les  piétons  prendront  de  préférence 
le  vieux  chemin,  où  l'on  a  de  belles  vues;  il  reste  à  g.  dans  le  haut 
et  rejoint  la  route  au  delà  de  Pré -St- Didier.  A  50  min.  de  Cour- 
mayeur, Palésieux,  où  Ion  passe  sur  la  rive  dr.  pour  arriver  à  (V4  d'h.) 

Pré -St- Didier  (1000  m.;  ♦H.  de  l'Univer$,  pas  cher;  rest.  de 
Londres),  village  qui  a  des  bains.  A  dr. ,  la  vallée  du  Petit- St- 
Bemard  (v,  ci' dessous).  Les  sources  thermales  sont  à  5  min.  au- 
dessous  du  village.  La  Thuile  s'est  frayé  là  un  passage  vers  la  vallée 

de  la  Doire  dans  des  rochers  à  pic. 

ExcuRsions.  —  Guides:  F.  Brunod^  Joe.  Barmat^  etc.  —  L'ascension  du 
^Crammont  (2737  m.),  qui  mérite  particulièrement  d'être  faite,  demande 
3  h.  1/2  de  Pré -St- Didier.  On  suit  la  route  du  Petit-8t-Bernard  (20  min. 
par  la  traverse)  jusqu'au  premier  tunnel,  puis  on  monte  à  dr.  à  Chanion 
(i/âh.;  1820  m.)  et  de  là  a  la  cime  (2  h.  1/2).  Vue  grandiose  du  Mont- 
Blanc  et  des  Alpes  Grées.  A  5  min.  au-dessous  est  le  pavillon  de  Sausturey 
un  refuge  du  G.  A.  I.  Il  y  a  encore  un  chemin  muletier  qui  se  détache 
de  la  route  à  Elevât^  à  1  h.  de  Pré-St-Didier  et  qui  rejoint  le  précédent  a 
la  dernière  montée.    Les  alpinistes  peuvent  se  passer  de  guide. 

Db  PHé-ST-DiDiBR  A  Bourg-St- Maurice,  par  le  Petit -St-Bbrkard, 
8  h.,  chemin  souvent  préféré  à  celui  du  col  de  la  Seigne  (P- 288).  Il  y  » 
une  belle  route  neuve,  qui  monte  en  serpentant  dans  la  vallée  de  la  Tnwie 
(raccourci),  passe  par  la  Bàlme  et  la  Thuile  (2  h.-,  1441m.;  deux  simples 
aub.),  d'où  l'on  aperçoit  le  grand  glacier  du  Rutor  (3486  m.),  accessible 
de  ce  côté  (à  2  h.  au  S.,  les  magnifiques  ^cascades  du  Rutor)  ;  puis  par  Font- 
Serrand  (1  h.  1/4;  1651  m.),  la  canHne  de»  Eaux-Rousses  (2055  m.),  et  le  col 
du  Petit-8t-B«rnard  (V4  d'h.  ;  2188  m.).  1/4  d'h.  plus  loin,  au  S.,  est  la  fron- 
tière de  la  France  et  un  hospice  (2153  m.),  où  l'on  trouve  un  bon  gîte  (table 
ordinaire  gratuite;  table  meilleure  à  prix  fixes  d'après  un  tariO-  Ascen- 
sions très  intéressantes  de  cet  endroit  au  Mont  -  Valaisan  (2882  m.),  au  S.- 
E.,  en  3  h.  1/0;  au  Belvédère  (2642  m.),  à  l'E. ,  en  1  h.  1/2,  et  à  la  Lance- 
branlette  (29Mlm.),  à  l'O.,  en  3  h.  Vues  splendides  de  la  chaîne  du  Mont- 
Blanc.  —  Le  chemin  de  Bourg  -  St  -  Maurice  (4  h.)  descend  peu  a  peu,  et 
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Ton  a  une  vue  toujours  belle  sur  la  vallée  supérieure  de  Tlsère,  la  Ta- 
rentaise^  et  les  montagnes  de  la  Savoie.  On  passe  par  St-Oet-main  et 
Séez.  —  Bourg-St-Maurloe  (815  m.;  *H.  des  Voyageurs  ou  Mayet^  eh.  et  s. 
3  fr.  50,  dî.  3)  est  une  petite  ville  sur  VIshre.  Détails  sur  la  région,  v.  le 
Sud- Est  de  la  France^  par  Bœdeker.  —  De  Bourg  -  St  -  Maurice  à  Chapiu, 
V.  p.  288. 

Au  delà  de  Pré-St-Didier,  la  route  repasse  sur  la  rive  g.  de  la 
Doire  et  offre  un  coup  d'œil  magnifique  en  arrière  sur  le  Mont- 
Blanc  ,  qui  reste  dès  lors  visible  jusqu'à  Avise.  Elle  longe  long- 
temps à  une  grande  hauteur  le  versant  de  la  montagne  et  redes- 
cend enfin  entre  des  vignes  dans  une  vallée  fertile.  Au  S.  apparaît 
la  belle  pyramide  de  la  Orivola  (3969  m.).  —  '^d'h.  Xorgex  (920m.  ; 
«1*6.  de  l'Ange).  A  g.,  sur  la  montagne,  se  voient  les  ruines  de  Châ- 
telar  (1171  m.);  plus  loin,  la  Salle,  où  il  y  a  aussi  un  château  en 
ruine.  Sur  la  rive  dr.,  la  belle  cascade  de  Derby,  qui  forme  plusieurs 
étages.  La  vallée  se  rétrécit;  la  route  passe  sur  la  rive  dr. ,  par  le 
pont  d'Eguilive  (1  h.  V2Î  ^^^  ™'),  puis  dans  un  défilé  étroit  et  pit- 
toresque, la  Pierre  taillée,  et  continue  sur  Ruinaz  (787  m.;  aub, 
de  la  Croix,  médiocre).  En  face.  Avise,  dans  un  site  pittoresque,  sur 
un  rocher  escarpé,  avec  les  ruines  d'un  donjon  et  une  vieille  église. 
Le  Mont-Blanc  disparaît.  La  route  passe  encore  dans  une  gorge 
rocheuse  (au  premier  plan,  la  pyramide  du  Mont-Emilius),  à  Live- 
rogne  ('/4  d'h. ;  729  m.;  hôt,  du  Col-du-Mont,  simple),  village  dans 
un  beau  site ,  mais  malpropre.  On  y  traverse  le  lit  profond  de  la 
Doire  du  VaXgrisancke,  C'est  ici  qu'apparaissent  les  premiers  châ- 
taigniers. On  voit  en  se  retournant  les  champs  de  neige  du  Rutor; 
à  g.,  sur  un  rocher  à  pic,  l'église  àeSt- Nicolas  (1196m.).  Puis  vient 
Arvier  {}j^  d'h.)  ;  on  descend  rapidement  et  traverse  la  Savaranche, 
A  dr,,  sur  la  hauteur  à  la  jonction  du  Val  de  Rhèmes  et  du  Val  Sa- 
varanche,  le  château  et  l'église  à'Introd.  Plus  loin  YillentaYt 
(50  min.;  700  m.;  aub.  du  Cerf,  très  simple),  village  bien  situé  et 

dominé  par  les  ruines  du  château  d'Argent,  sur  un  haut  rocher. 

Excursions  de  Liverogne  et  de  Villeneuve  dans  les  Alpes  Grées  y  y. 
V Italie  septentrionale^  par  Bœdeker. 

La  route  suit  maintenant  la  rive  g.  de  la  Doire ,  où  elle  monte 
un  peu,  en  passant  devant  une  vieille  tour.  Coup  d'œil  magnifique 
en  arrière  sur  le  Rutor,  avec  ses  trois  cimes;  sur  la  Grîvola,  avec 
le  glacier  de  Trajo,  etc.  En  face  de  St-Pierre  (661  m.),  dont  l'église 
et  le  vieux  château  s'élèvent  sur  une  colline  rocheuse,  débouche  au 
S.  le  Val  de  Cogne.  Sur  la  rive  dr. ,  Aymavilles,  qui  a  des  forges 
et  un  château,  au  comte  Castiglione.  La  route  passe  au  château 
royal  de  -Sarre  (657  m.)?  puis  dans  une  large  vallée  sans  ombre ,  et 
l'on  atteint  Aoste,  à  2  h.  de  Villeneuve. 

Aoste.  —  HÔTELS,  les  deux  premiers  ouverts  seulement  en  été:  *ff. 
Royal  Victoria  y  à  la  gare  (ch.  de  3  à  4  fr.,  b,  75  c,  s.  1  fr.,  rep.  1.50,  3  et 
5,  p.  9  à  12):  *i7.  du  Mont-Blanc,  à  l'extrémité  O.  de  la  ville  (eh.  t.  c.  3  fr. 
à  3.50,  dé.  l.oO,  dî.  5);  Lanier^  dans  Thôtel  de  ville  (bonne  cuisine);  de  la 
Couronne,  en  face;  ff.-P.  Centoz,  place  Charles-Albert,  recommandé.  —  *Café 
National,  dans  Thôtel  de  ville.  —  Bt^et  de  la  gare^  peu  reeommandable. 
—  Voitures  :  pour  St-Bémy,  à  1  chev.,  15  fr.  ;  à  2  chev.,  35  fr.  \  pour  Cour- 
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autyeur,  18  et  90  fr.  Omnibus  pour  Gourmayeur,  t.  p.  391  (bonnes  chambres 
aa  bureau  des  omnibus,  place  Gharl  es- Albert  :  3  fr.  t.  c);  pour  St-Rémy, 
V.  p.  396. 

Aoste,  en  ital.  Aosta  (583  m.)t  VAtigusta  Prœtoria  Salasèorum 
des  Romains,  est  une  ville  de  5700  hab.  et  le  chef- lieu  de  la  pro- 
vince italienne  du  même  nom,  au  confluent  du  Buthier  et  de  la 
Doirt  Bottée  (Dora  Baltea).  Il  y  a  ici  beaucoup  de  crëtins.  Cette 
ville  a  encore  des  antiquités  qui  font  preuve  de  son  importance  du 
temps  des  Romains:  les  murs  d'enceinte,  flanqués  de  fortes  tours  et 
formant  un  rectangle  de  724  m.  sur  572,  sont  conservés  sur  toute  leur 
longueur.  Ils  ont  encore  au  S.-O.  leur  revêtement  et  leur  entable- 
ment. On  aperçoit  de  la  place  Charles-Albert,  au-dessus  des  mai- 
sons, les  murs  de  Tanclen  théâtre  et  les  arcades  de  V amphithéâtre. 

La  rue  principale  conduit  en  5  min. ,  à  TE. ,  par  une  porte  an- 
tique, la  POBTE  PHÉTOIIIEMME,  au  bel  *ABC  DE  TIUOMPHE  d'AuGUSTE, 

qui  a  10  pilastres  corinthiens  ;  puis  au  delà  du  Buthier ,  qui  a 
changé  de  cours,  à  une  belle  arche  de  pont  romain,  à  moitié  en- 
fouie dans  la  terre.  —  Dans  le  faubourg  est  l'église  St  -  Ouns ,  où 
se  voient ,  dans  le  chœur ,  le  tombeau  de  l'évéque  Gallus  (m.  546) 
et  de  belles  stalles  du  xv^  s.  Elle  a  une  crypte  à  colonnes  romaines 
et  un  cloître  à  colonnes  du  style  roman  primitif  (xu®  s.) ,  dont  les 
chapiteaux  sont  intéressants.  A  côté  de  l'église,  une  tour  en  pierre 
du  xii^s.,  construite  avec  des  matériaux  romains.  En  face,  deux  fûts 
de  colonnes  antiques,  devant  une  chapelle.  —  Sur  la  même  place, 
le  prieuré  de  St-Ours,  édifice  pittoresque  du  xv®  s.,  qui  a  une  tour 
octogone,  des  ornements  en  terre  cuite  et,  à  l'intérieur,  de  bonnes 
sculptures  sur  bois  et  des  fresques. 

La  CATBÉDBALE  date  dans  sa  forme  actuelle  du  xiv®  s.  Au-des- 
sus du  portail,  un  bas -relief  en  terre  cuite  polychrome;  dans  le 
chœur,  deux  mosaïques  du  x^  s.  et  des  stalles  du  commencement  de 
la  renaissance.  Dans  le  trésor,  deux  reliquaires  des  xiii*^  et  xv®  s., 
un  camée  avec  portrait  d'impératrice  romaine,  enchâssé  dans  une 
monture  du  xiii®  s.,  et  un  diptyque  du  Consul  Probus  (406) ,  avec 
l'empereur  Honorius. 

A  la  porte  du  S.  de  la  ville,  la  tour  de  Bramafofn  (xii^s.),  dans 
laquelle,  dit -on,  un  comte  de  Challant  laissa  mourir  de  faim  sa 
femme.  —  Au  mur  de  l'O.,  la  tour  du  Lépreux,  connue  par  le  récit 
de  Xavier  de  Maistre,  et  où  vécurent  un  lépreux  du  nom  de  Guasco 
(m.  1803)  et  sa  sœur  Angélîca  (m.  1791). 

Entre  la  ville  et  la  gare  une  belle  statue  de  Victor  Emmanuel  II 

en  chasseur,  bronze  d'après  Tortone. 

Excursions.  —  A  la  *Beeoa  di  Noua  (Pie  Carrel;  3143  m.),  6  à  7  h., 
avec  un  guide  (12  fr.),  très  Intéressant.  II  faut  des  provisions.  On  prend 
un  chemin  muletier,  d^abord  poussiéreux,  qui  traversa  la  Doire  et  monte 
rapidement,  par  Charvenwd  (246m.;  guides:  Orég.  et  Orat.^Jos.  Corné), 
puis  par  un  bois,  à  Termitage  de  St-Orat  (1773  m.) ,  aux  cabanes  de  Cha- 
mùléy  et  par  le  col  de  Plan -Fenêtre  (9335  m.),  à  Valpe  Oomboé  (4  h.  1/2; 
3131  m.  ;  fîte),  dans  une  dépression  à  TO.  de  la  Becca.  30  min.  au-dessus 
du  col  au  S.  est  le  »ignai  Bismonda  (3347  m.),  où  il  y  a  un  refuge  et  d'où 


294     V,  Ë.  77,  tJIÎÀTILLON.  De  Ccnirmayéur 

Ton  a  une  vue  magnifique  du  Butor  et  des  Alpes  Pennines.  De  Comboé, 
un  bon  chemin  en  zigzag  conduit  en  3  h.  1/2  à  la  cime,  près  de  laquelle 
il  y  a  un  refuge  du  C.  A.  I.,  la  cabane  Budden.  Panorama  grandiose,  em- 
brassant toute  la  chaîne  du  Mont-Blanc,  le  Mont-Rose  et  les  Alpes  Orées 
(panorama  de  Carrel).  —  A  la  descente  de  la  Becea,  on  peut  laisser  Gom- 
boé  à  g.  et  prendre  directement  par  la  vallée  du  Gomboé.  Au-dessous  du 
vallon  de  Comboé,  une  jolie  cascade,  au  pied  de  laquelle  on  traverse  le 
ruisseau.    On  descend  ensuite  à  g.  dans  la  direction  de  Charvenêod. 

Au  Xont-Emiliua  (3559  m.),  4  h.  1/2  de  Comboé,  fatigant  et  seulement 
pour  les  vrais  aseensionistes,  avec  un  guide  (90  fr.).  On  suit  le  chemin 
du  col  d^Arbole,  qui  mène  à  Cogne,  jusqu'aux  ehaleti  d'Arbole  (1  h.),  et 
Ton  tourne  ensuite  à  g.,  en  passant  a  un  petit  lac.  La  vue  y  est  encore 
plus  étendue  que  de  la  Becca  di  Nona. 

Au  *]Iont •  Fallftre  (9063  m.),  7  h.  d'Aoste,  au  N.-O.,  par  un  chemin 
muletier  qui  passe  à  Ville-aur-Sarre.  Vue  splendide  des  Alpes  Pennines 
et  Grées.  Il  y  a  un  refuge  à  1/4  d'h.  au-dessous  du  sommet,  la  etUtane  de 
la  Reine-Marguerite.     Guide,  dont  on  peut  se  passer,  10  fr. 

D''Ao8TB  A  Zermatt  par  le  eol  de  Yalpelline  (3563  m.),  3  jours,  passage 
intéressant,  mais  fatigant:  9  h.  par  la  Yalpelline  jusqu^aux  chalets  de  /Va- 
Rayi  (p.  333)  ;  de  là,  avec  peine,  par  le  çlaeier  de  Za-de-Za%  au  col,  au  S. 
de  la  Têie  -  Blanche  (3750  m.) ,  et  par  les  glacier*  de  Stock  et  Zmvtt  à  Zer- 
matt  (10  à  13  h.  1  p.  335).  —  Le  Kont-LuMney  (3606  m.)  se  gravit  en  7  h. 
de  Bionat  (p.  333),  à  3  h.  an-dessus  de  Yalpelline  et  5  h.  d'Aoste.  Ascen- 
sion difficile.  Vue  grandiose.  —  D'Oyace  (p.  333)  ou  de  Bionaz  au  Val 
St' Barthélémy  (v.  ci  -  dessous) ,  par  le  col  de  Veuona  (env.  3700  m.),  sans 
difficulté  et  intéressant;  de  Bionaz  par  le  col  de  Jfontagnaia  (3853  m.),  aussi 
sans  difficulté;  de  Pra-Rayé,  par  le  col  Livoumea  (3ffîl  m.),  fatigant. 

D'Aoste  à  Evolena  par  le  col  de  Collon.,  v.  p.  333;  dans  le  Val  de  Bagne* 
par  le  col  de  Fenêtre^  p.  301;  k  Martiifnp  par  le  Grand-St^Bemardy  R.  78. 

D'Aoste  à  Cogne  (Alpes  Oréeê)  v.  Vltalie  septentrionale^  par  BsBdeker. 

Le  CHEMIN  DB  FEB  traTorse  le  Butkier  et  la  Bagnère  et  se  rap- 
proche de  la  Dolre,  dont  le  Ht  est  rempli  d'îlots.  Vue  splendide  en 
arrière  sur  la  vallée  d'Aoste,  entourée  de  montagnes  grandioses  :  au 
8.  la  Becca  di  Nona  et  le  Mont-Einilius  ;  au  N.,  le  Grand -Combin 
et  le  Mont-Velan  ;  à  l'O. ,  le  Rutor  (v.  p.  291).  A  g. ,  dans  le  haut, 
le  château  de  Quart  (758  m.).  —  8kil.  Quart-  Villefranche  (ô3Ôm.). 
On  traverse  la  Doire.  —  11  kil.  Si  -  Marcel  y  à  l'entrée  de  la  vallée 
de  ce  nom.  Au-dessus,  le  pèlerinage  de  Flou,  On  repasse  sur  la  rive 
gauche.  Au  N.  débouche  le  Val  St- Barthélémy  (v.  cî-dessus).— 13kil. 
Nîi8  (535  m.),  avec  un  château  en  ruine.  Deux  autres  ponts  sur  la 
Dolre.  A  dr. ,  le  pittoresque  château  de  Fenis,  près  du  débouché 
du  Val  de  Clavalite\  dans  lequel  on  aperçoit  la  pyramide  neigeuse 
de  la  Teraiva  (3513  m.).  On  traverse  sur  la  rive  g.  Ténorme  cône 
d'éboulis  de  Diémoz,  Viaduc  de  98  m.  de  long  et  tunnel.  —  20  kil. 
Chambave  (495  m.),  dont  le  vignoble  est  renommé.  Encore  un  beau 
coup  d'œil  en  arrière  jusqu'au  Rutor. 

La  vallée  se  rétrécit  et  la  voie  passe  entre  la  rivière  et  des  rochers, 
dans  2  tunnels,  par  une  grande  tranchée  dans  des  éboulis  et  sur  la 
Matmoire  ou  Marmôre,  qui  vient  du  Mont-Gervln. 

25  kil.  Chàtillon  (551  m.  ;  *H,  de  Londres,  ch.  t.  c.  3fr.  ;  *H,-P, 
Suisse,  tous  deux  au  pont;  H,  des  Alpes,  à  la  gare),  chef-lieu  d'ar- 
rond.,  de  900  hab.,  avec  un  beau  château  des  anc.  comtes  de  Chal- 
lant,  dans  un  site  magnifique,  à  20min.  de  la  gare,  au  débouché 
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dn  VeUtoumanche.  La  profonde  gorge  de  la  Matmoire ,  qui  est 
boisëe  et  présente  un  aspect  très  pittoresque,  y  est  traversée  par  un 
pont  grandiose  à  une  arche.  --  A  Valtournanche  et  à  Zermatt  par 
le  col  St'Th/odtde,  y,  R.  88. 

On  suit  plus  loin  la  rive  g.  de  la  Doire.  A  dr.,  sur  une  hauteur 
escarpée,  le  vieux  château  d*  Ussel,  des  Ohallant.  2  petits  tunnels.  — 
27 kil.  St-YIneent  (432 m.).  La  localité  (575 m.;  hdt.: *du  Lion-ê'Or, 
dé  la  Couronne)^  où  il  y  a  des  bains  d^eau  minérale,  est  à  20 min.  à  g. 
au-dessus  de  la  voie,  au  pied  du  Mont-Zerhion  (2721  m.).  —  Ensuite 
le  *défllé  de  Xo&tjoTet,  partie  la  plus  grandiose  de  cette  ligne,  où 
il  y  a  une  série  de  tunnels,  alternant  avec  des  murs  de  soutènement 
énormes ,  à  une  grande  hauteur  au-dessus  du  lit  où  bouillonne  la 
Doire.  A  la  sortie,  à  g.,  dans  le  haut,  les  ruines  considérables  du 
château  de  Montjavét  ou  St'-Oermain,  Viaduc  grandiose  sur  la 
Doire.  Encore  un  tunnel.  —  32  kil.  Montjovet.  La  vallée  s'élargit  ; 
vaste  vignoble;  à  dr.,  d'énormes  murailles  de  rocher;  plus  loin, 
contre  la  montagne,  Champ'de'Prat,  au  débouché  du  Val  Chaiame, 
dont  le  ruisseau  a  couvert  au  loin  de  ses  décombres  la  vallée  de  la 
Doire.    Ponts  sur  cette  rivière  et  VEvançon. 

38  kil.  Verres  (390m.;  hôt.:  d'Italie,  de  VEcu- de- France), 
localité  de  ll^hab.,  a  ^4  ^'^'  ^  Sm  ^^^<^  ^n  vieux  château  des 
anciens  comtes  de  Challant,  la  Rocca,  dans  un  site  pittoresque, 
sur  une  colline  rocheuse  au  débouché  du  Val  Challant  (p.  348). 
En  face,  sur  la  rive  dr.  de  la  Doire,  Uèogne,  qui  a  aussi  un  ancien 
château  des  Challant.  Au  N.-E. ,  entre  le  Val  Challant  et  le  Val 
Qressonay,  la  pyramide  rocheuse  de  la  Becca  di  Viou  (3032  m.). 

41  kil.  Amax,  qui  a  un  château  en  ruine.  On  traverse  une 
grande  langue  de  terre  formée  d'éboulis  et  repasse  sur  la  rive  dr.  à 
Campagnola,  —  45  kil.  Hône-Bard ,  dans  un  site  magnifique.  A 
dr. ,  le  Val  Champorcher  ou  Camporciero ,  aux  belles  cimes  ro- 
cheuses; au  N.-O.,  au  fond  de  la  vallée  de  la  Doire,  le  Mont-Luse- 
'n>ey  (p.  294).  Sur  une  colline  escarpée  de  la  rive  g.,  le  fort  de  Bard 
(391  m.) ,  dont  Amédée  IV  de  Savoie  s'empara  en  1242  après  un 
long  siège,  que  400  Autrichiens  défendirent  bravement  durant  huit 
Jours,  contre  Tarmée  française,  en  mai  1800,  avant  la  bataille  de 
Marengo,  et  qui  fut  reconstruit  en  1815.  Il  marque  la  limite  des 
langues  ;  on  ne  parle  plus  au  delà  que  l'italien. 

Après  un  nouveau  pont  sur  la  Doire,  un  tunnel  de  60Ô  m.  sous 
le  fort  et  une  vallée  rocheuse.  —  48  kil.  Donna»  (325  m.;  aub.: 
Rosa),  dans  un  Joli  site.  Puis  une  large  vallée ,  bordée  de  magni- 
fiques montagnes,  et  un  pont  sur  le  Lys,  —  50  kil.  Font*8t-]I«rtin 
(337  m.  ;  aub.  :  Rosa  Rossa,  Cavallo  Bianro),  village  à  20  min.  à  g., 
avec  un  château  en  ruine ,  des  forges  et  un  vieux  pont  romain,  sur 
le  Lys,  au  débouché  de  la  profonde  vallée  du  Lys  ou  Val  Oressoney 
(p.  348),  dans  un  site  très  pittoreque. 

Puis  encore  deux  ponts  sur  la  Doire,  dans  laquelle  il  y  a  ici  une 
grande  fie.    A  g.,  sur  un  coteau  couvert  de  vignes  et  de  vergers,  le 
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village  de  Carema.  —  53  kll.  Quincinetto,  sur  la  rive  dr.,  au  pied 
du  Becco  dette  Steje  (2800  m.).  Sur  la  rive  g.,  les  ruines  à^  Ces-- 
nota,  —  Ô6kil.  Tavagnctsco,  le  village  sur  la  rive  dr.,  en  face  de 
Settimo  Vittone,  qui  est  plus  considérable,  au  pied  de  la  Colma  di 
Monbaron  (2370  m.)>  Yallée  pittoresque  et  biea  cultivée  :  dans  le 
bas ,  des  vignes  en  terrasses  ;  au-dessus ,  des  bois  de  noyers  et  de 
châtaigniers ,  et  dans  le  haut  des  rochers  dénudés.  On  traverse  la 
Boire  à  Montestrutto ;  à  g.,  Terra$8a  et  S,'Qermano,  avec  un  châ- 
teau en  ruine. 

60  kil.  Bçrgoinuioo  (282  m.),  qui  a  des  sources  d'eau  arsenicale. 

La  vallée  s'élargit.  —  63  kil.  MontcUto-Dora,  qui  a,  sur  une  col- 
line rocheuse,  un  anc.  château  fort  imposant,  en  ruine,  mais  bien 
conservé*  Enfin  un  tunnel  de  1109  m.  de  long,  sous  la  colline  où 
se  trouve  Ivrée,  et  un  dernier  pont  sur  la  Doire. 

67  kil.  Ivrée  (234  m.;  hdt.:  Scudo  di  Francia,  Universo,  Cfh- 
rona  d'ItcUia,  etc.),  ville  deôiOOhab.,  dans  un  site  pittoresque, 
sur  la  rive  g.  de  la  Doire.  Elle  a  un  vieux  château  fort  et  beaucoup 
d'églises.   Y.  VJtàtie  septentrionale,  par  Baedeker. 


78.  De  Martigny  à  Aoste,  par  le  Orand-St-Bernard. 

17  h.  :  iusqu''à  Thospiee,  il  h.;  de  Thospiee  à  Aoste,  6  h.  (d'Âoste  k 
Thospiee,  8h.  ;  de  Thospiee  à  Martigny,  9  fa.).  Route  iusqu^à  Thospiee, 
ehemin  muletier  de  là  à  St-Bény  (3  h.)^  puis  route  jusqu  à  AoBte  (4  h.  i/g). 
—  DiLiOBKCE  de  Martigny  à  Orsières  (3l  kil.),  tou«  les  jours,  en  3  h.  1/3 
(2  h.  au  retour,  l'après-midi),  pour  3  fr.  25.  —  voit,  pabtic.  :  pour  Orsières, 
à  1  ehev.,  15  fr.  ^  a  2  ehev.,  20^  pour  Bourg  -  St  -  Pierre ,  2S  et  40;  pour  le 
Grand-St-Bematd,  50  et  60.  Voit,  a  1  ehev.  de  6t-Rémy  à  Aoste,  pour  1  pers., 
10  fr.-,  2  pers.,  12;  d'Aoste  à  St-Bémy,  pour  1  ou  2  pers.,  15  fr.  D' Aoste  à 
St-Bémy,  omnibus  t.  les  j.,  en  4  h.,  pour  6  fr.  (retour  en  3  h.). 

Le  Grand -Si  •Bernard  est  sans  aoute  moins  intéressant,  comme  pas- 
sage, que  la  plupart  des  autres  grandes  routes  des  Alites,  mais  il  offre  de 
belles  parties,  et  c'est  le  cfaemin  le  plus  court  et  le  plus  facile  de  la  vallée 
du  Rhône  en  Italie  (Aoste,  Gourmayeur).  Le  séjour  à  Thospice  est  égale- 
ment intéressant.  6i  Ton  ne  va  pas  plus  loin,  on  peut  s'en  retourner  par 
le  col  de  Fenêtre  et  par  le  Val  Ferret  (p.  301). 

Martigny,  v.  p.  250.   De  là  par  M€trtigny' Bourg  au  pont  de  la 

Drance  {}j^  h.))  ^*  p.  283.    La  route  se  bifurque  à  4  min.  du  pont, 

près  d'une  maison  du  village  de  la  Croix  (Ô09  m.),  à  dr.  sur  Cha- 

monix  (p.  283),  à  g.  vers  le  Grand-St*Bernard.  Cette  dernière  route 

traverse  une  étroite  vallée,  au  fond  de  laquelle  coule  la  Drance;  elle 

passe  par  le  Brocard,  le  Borgeau  et  les  Volettes  (1  h.  ;  restaur.  des 

Gorges  du  Durnant). 

*0«t«oi^  Pvrnant.  De  Martigny,  4  h.  aller  et  retour.  Voit,  à  1  cher., 
7  fr.  ;  à  iTchev.,  10  fr.  Une  route  de  voit,  conduit  en  20  min.  des  Valettes, 
à  dr.,  à  l'entrée  des  gorges  où  le  Durnant  forme,  entre  des  rochers  à  pic, 
une  série  de  14  cascades,  rendues  accessibles  par  un  ehemin  de  800  m. 
de  long.  On  paie  1  fr.  d  entrée.  Il  y  a  un  faôtel-restaurant.  Dans  le  haut 
des  gorges,  le  sentier  rejoint  le  chemin  de  Champex  (v.  ci-dessous).  — 
Jolie  vue  de  la  hauteur  de  Lombard  (880  m.),  où  l'on  monte  en  Vah.,  sous 
bois^  par  un  sentier  qui  prend  à  g.  de  l'entrée  des  gorges.  Ce  sentier  se 
continue  plus  loin  sur  Champex  (v.  ci-dessous). 
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Ensuite  Bovemier  (^4  d'h.  ;  621  m.)*  L&  Drance  coule  dans  une 
étroite  gorge  boisée  et  d'énormes  blocs  de  rocher  entravent  son 
cours,  surtout  près  de  la  galerie  de  la  Monnaie  (^t  b.),  de  64  m.  de 
long.  Il  y  a  eu  là  en  1818  un  grand  éboulement  occasionné  par  la 
rupture  d'une  digue  dans  le  Val  de  Bagnes  (v.  p.  803). 

30  min.  plus  loin ,  Sembraneher  (720  m.  ;  auh.).  La  Drance 
d' Entremont,  qui  descend  du  St-Bernard,  s^  réunit  à  la  Drance  de 
Bagnes  (p.  302).  Sur  une  colline,  les  ruines  d'un  château  ;  à  dr.,  le 

Catogne  (2579  m.),  qui  se  dresse  à  pic. 

De  Mabtiomy  a  Sbmbbavchsb,  par  le  Ment-GbêBiiiB,  4  h.,  intéressant  et 
davantage  en  sens  inverse,  pour  ceux  qui  viennent  du  St-fiernard.  Coups 
d^œil  magnifiques  sur  la  vallée  du  Rhône,  etc.  On  monte,  de  Martigny- 
Bourg,  à  g.  dans  la  forêt,  par  Ghemin-d'en-BcUy  à  Chemin  (1154  m.)  ^  puis 
on  se  dirige  à  dr.  vers  Venee  (1138  m.),  en  passant  à  des  mines  de  fer, 
et  Ton  descend  par  des  lacets  à  Sembraneher. 

Db  Sembbamcheb  a  Saxon  (p.  904),  par  le  p<M  du  Lens  (1660  m.),  5  h., 
chemin  muletier.  —  La  Pierre -à -Voir  (2476  m.)  se  gravit  également  d'ici, 
en  6  à  6  h.  :  guide,  7  £r.  ^  v.  aussi  p.  l3ôl. 

La  route  tourne  au  S.  dans  la  Vallée  d' Entremont,  traverse  deux 
fois  la  Drance  et  monte,  sur  la  rive  g.,  à  2a  Donay,  puis  à 

1  h.  ^2-  Ortièrei  (882 m.,  H.  des  Alpes),  au  débouché  du  Val 
Ferret  (p.  291).   Il  y  a  une  tour  très  ancienne  et  remarquable. 

Le  chemin  par  le  Val  Champêx  est  plus  intéressant  pour  les  piétons 
et  pas  beaucoup  plus  long  que  la  route;  on  va  par  là  en  5  h.  i/a  de  Mar- 
tigny  à  Orsières.  Route  jusqu'aux  Volettes  (1  h.  1/3),  v.  ci-dessus.  De  là 
on  monte  à  g.  de  l'entrée  des  gorges  du  Durnant,  par  où  l'on  peut  aussi 
passer  (v.  ci-dessus);  puis  on  atteint  successivement,  par  des  bois  et  des 
pâturages,  les  hameaux  de  Lombard  (v.  ci-dessus),  de  Crettet,  des  Orangettes 
et,  au  bout  de  2  h.  1/2,  Champex  (1370m.  \  restaur.).  Ensuite  on  passe  encore 
sous  bois,  franchit  le  col  (1494  m.)  et  redescend  au  petit  lac  de  Champex 
(l/2h.',  1465  m.),  dans  un  endroit  fréquenté  comme  séjour  d'été.  Hôt.  :  *H. 
du  Lac  (p.  5  à  6  fr.),  P.  D.  Crettezy  P.  Biselx^  P.  E.  Crettez  (p.  4  fr.),  toutes 
simples,  mais  bonnes.  Excursions  (guides-.  F.  Biselx,  D.  et  M.  Crettez)  :  au 
Grand  Plan  (3000m.),  2  h. -,  à  to  Breya  (2378m.),  3 h.;  au  Catogne  (2579  m.), 
3  h.  1/2;  à  la  Pointe  des  Ecandies  (2886  m.),  4  h.  1/2,  difficile.  Un  chemin 
muletier  et  un  sentier  mènent  par  la  vallée  d^Arpette^  qui  est  monotone,  en 
3  h.  1/2,  à  la  Fenêtre  d'Arpette  (3683  m.),  au  N.  de  la  Pointe  des  Ecandies, 
d'où  l'on  a  une  vue  superbe  de  l'imposant  glacier  de  Trient  (p.  384).  Des- 
cente de  là  au  col  de  la  Forclaz  (p.  384),  3  h.  —  A  la  cabane  d^Orny  (v.  ci- 
dessous),  par  le  .co2  de  la  Breya  (2500m.),  5  à  6  h.,  avec  un  guide,  pas 
difficile  pour  les  alpinistes.  —  Du  lac  de  Champex,  le  chemin  muletier 
descend  à  g.,  par  Biollay^  en  1  h.  à  Orsières^  et  un  sentier  conduit  directe- 
ment à  dr.,  en  1  h.,  à  Som-la-Prox. 

D'Orsières  à  Courmayeur,  par  le  col  Ferret^  v.  p.  291  et  390.  Passages 

Jour  aller  à  Chamonix:  col  du  2'our,  du  Ckardonnet,  d'Argeniière,  etc.,  v.  p. 
85  et  380.  La  cabane  d'Orny  (3692  m.)  est  à  6  h.  d'Orsières,  par  la  Combe 
d'Omy  (avec  un  guide).  Excursions  de  cette  cabane  (guides:  Henri  Copt^ 
F.  Biselx^  etc.,  v.  ci-dessus)  :  à  la  PoinU  d' Orny  (3278  m.),  2  h.,  pas  difficile  -,  au 
Portalet  (3350  m.),  par  le  col  de$  Plines,  3  h.  ;  à  V* Aiguille  du  Tour  (3631  m.), 
par  les  glaciers  d'Omy  et  de  Trient  y  3  à  4h.,  pas  difficile  pour  les  alpi- 
nistes et  fort  intéressant;  au  Darrei  (3537  m.),  5  h.;  à  la  Grande- Fourche 
(3617  m.),  5  h.,  etc.  Belle  vue  aussi  de  la  Fenêtre  de  Saleinaz  (3309  m.), 
entre  la  Grande -Fourche  et  les  Aiguilles  Dorées  (3  h.),  pas  difficile;  des- 
cente à  la  cabane  de  Saleinaz  (p.  2cO),  par  le  glacier  de  Saleinaz.  Au  col 
de  BeUmCf  par  le  col  du  Tour^  p.  385. 

D'Orsières  au  «Mont-Brolé  (2575  m.) ,  4  h.  1/2  avec  un  guide  (6  fr.), 
facile  et  très  intéressant.    Vue  magnifique  sur  l'ensemble  des  Alpes  fier- 
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noises  et  du  Valais ^  le  lac  de  Oenève,  arec  le  Jura  dans  le  fond;  tout 
près,  la  Dent  du  Midi,  la  chaîne  d'Orny  et  de  Trient,  le  Grand-Combin, 
etc.  L'ascension  est  aussi  facile  de  Liddes  (4  h.)  et  de  Chable  (p.  903 -, 
5  h.).  —  A  Chable,  par  le  eol  de  Sexhlanc^  Th.,  intéressant;  y.  p.  303. 

La  route  traverse  la  Drance,  qui  coule  dans  un  lit  profondément 
encaissé  et  qu^on  voit  rarement.  Elle  monte  ensuite  en  faisant 
une  grande  courbe,  qu'abrège  le  vieux  chemin  muletier.  Arrivé 
dans  le  haut  de  la  vallée ,  on  a  une  vue  superbe  du  Mont  -  Velan 
(p.  299),  qui  en  remplit  le  fond  avec  ses  glaciers  et  ses  champs  de 
neige.  Les  versants  de  cette  large  vallée  sont  couverts  de  pâturages 
et  de  champs  cultivés.  Entre  Fontaine- Desious  (11Ô8  m.)  et  Rive- 
Haute  (1222  m.),  encore  une  grande  courbe  que  le  piéton  peut 
éviter.   Ensuite  la  chapelle  St-Laurent, 

1  h.  8/4.  Liddts,  gros  village  (1338  m.  ;  hôt.  :  *du  G t, -S t- Bernard, 
de  V  Union,  d'Angleterre).  A  g.,  le  Merignier  (3092  m.)  et  les  Mai- 
sons-Blanches (3699  m.).  Au-dessus  de  Liddes,  la  chapelle  St- 
Etienne.  La  route  traverse  près  à'Allèves  le  ruisseau  du  même  nom, 
qui  descend  du  glacier  de  Boveyre  ;  puis  elle  laisse  à  g.  la  chapelle 
de  Notre-Dame-de-Lorette, 

1  h.  V4«  Boxag'Bt-'Bi^TT^  ou  St- Pierre- Mont- Joux  (1633  m.; 
hôt.  :  Au  Déjeuner  de  Napoléon,  bon),  village  considérable,  à  l'ex- 
trémité du  Valsorey,  avec  une  église  du  xi®  s.  Près  de  sa  tour,  sur 
le  mur,  une  borne  milliaire  romaine.  Au  S.  du  village ,  des  restes 
de  fortifications ,  avec  une  porte  antique.  A  g. ,  sur  un  mamelon 
dominant  le  village  et  qui  portait  autrefois  le  château  de  Quart,  le 
jardin  alpin  Linnœa,  qui  jouit  d'une  belle  vue.  La  elef  est  à  Thôtel: 

entrée,  50  c.  ;  gardien,  le  guide  Jules  Balley. 

ExcuBsioKS  (guides:  Dan.^  Emm.  et  Jules  Ballep^  Michel  Qenoud).  A  la 
Tête-de-BoiSt  3  h.  1/2,  intéressant:  guide,  6  fr.  ;  mulet,  même  prix.  Belle 
vue  du  Mont-Blanc,  du  Grand-Gombin  et  du  le  Val  d'Entremont. 

Dans  le  VaUorey,  par  un  bon  chemin  sur  la  rive  dr.  du  torrent  du 
Valsorey^  jusqu'à  la  belle  cascade  qu'il  forme  et,  en  3  h.  1/2,  aux  cTialets 
d:" Amont  (3193m.;  gîte),  dans  un  site  grandiose.  L'arrière-plan  se  com- 
pose du  glacier  du  Valsorep  et  de  ses  deux  affluents,  le  glacier  du  Sonadon^ 
partant  du  Grand-Combin,  à  g.,  et  le  glacier  du  Tzeudet^  à  dr.  Belle  vue 
sur  le  blanc  Mont- Velan  et  les  dentelures  des  Luitettes.  —  Gîte  aux  cha- 
lets pour  ceux  qui  veulent  aller  par  le  col  de»  Maison*- Blanches  (3436  m.) 
ou  le  col  du  Sonadon  (3489  m.)  au  Val  de  Bagnes  (R.  79) .  ou  par  le  col 
du  Valsorey  ou  des  Chamois  (3113  m.)  au  Val  d'Ollomont  (p.  304).  —  Le  Orand- 
Combin  (4317  m.)  peut  se  gravir  en  8  à  9  h.  des  chalets  d'Amont,  par  le 
col  des  Maisons -Blanches  ou  mieux  par  le  glacier  du  Sonadon.  Ascension 
grandiose,  mais  difficile,  seulement  pour  des  alpinistes  éprouvés:  guide, 
40  fr.    Elle  est  plus  facile  de  la  cabane  de  Panossière  (v.  p.  303). 

Au  delà  de  Bourg- St- Pierre,  on  traverse  la  gorge  profonde  de 
la  Drance  du  Valsorey,  qui  forme  une  belle  cascade  en  amont  du 
pont.  Le  chemin  était  autrefois  tellement  escarpé  que  Bonaparte 
y  eut  à  surmonter  les  glus  grandes  difficultés  pendant  son  célèbre 
passage  des  Alpes,  qu'il  effectua  avec  30000  hommes,  du  15  au 
21  mai  1800.  La  nouvelle  route,  taillée  dans  le  roc,  évite  les  plus 
mauvais  endroits  du  vieux  chemin.  Elle  traverse  la  forêt  de  Bourg- 
St-Pierre  et  le  défilé  de  Charreire, 

1  h.  V4.    Cantine  de  Proi  (1802  m.),  aub.  isolée  à  l'entrée  du 
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Plan  de  Pro».   A  TE.  se  dresse  le  dôme  de  neige  du  Mont-Vetan, 

avec  le  glacier  de  Proz,  d'où  descendent  de  grandes  moraines. 

L''aseension  du  *]Iont-VelaA  (3760  m.)  est  difficile  et  seulement  pos- 
sible aux  alpinistes  éprouvés  ;  6  à  7  h.  ^  guide,  95  fr.  On  part  de  la  can- 
tine de  PrOB  ou  des  enalets  du  Valsorey  (v.  ci>âes8us).  De  la  cantine,  on 
passe  par  le  glacier  de  Prez^  franchit  aes  endroits  très  escarpés  et  arrive 
au  sommet  en  6  h.  L'autre  chemin  est  un  peu  plus  long,  mais  moins 
pénible.  On  passe  au-dessus  des  chalets  d'Amont  par  une  cheminée,  pour 
arriver  sur  la  moraine  à  TE.  du  çlacier  du  Vaisorep;  on  traverse  ce  glacier 
dans  la  direction  de  la  paroi  rocheuse  à  TE.  du  mont  de  la  OouiUe  ;  on 
monte  (escalade  intéressante)  vers  la  partie  supérieure  et  la  plus  grandiose 
du  glaeier,  qu'on  traverse  aussi,  et  Ton  gravit  une  autre  cheminée  et  des 
blocs  de  rocher,  pour  arriver  au  bout  de  6  à  7  h.  au  sommet,  oii  Ton  a 
une  vue  superbe,  au  N.  jusqu'au  lac  de  Oenève,  au  S.  dans  la  vallée 
d'Aoste.  A  une  distance  assez  rapprochée,  à  l'O.,  le  Mont-Blanc^  au  y.-E., 
le  Orand-Gombin  ;  plus  loin,  le  Mont-Gervin,  le  Mont-Rose,  etc. 

La  route  traverse  pendant  20  min.  les  pâturages  couverts  d'ébou- 
lis  du  Plan  de  Proz  jusqu'à  la  cantine  d'en  haut»  Puis  elle  tourne 
à  dr.,  dans  un  défilé,  le  peu  de  Marengo.  —  1  h.  ^4*  Hoêpitalet 
(2100  m.),  deux  chalets  en  pierre,  avec  des  étables  et  une  fromagerie 
dans  un  vallon,  à  dr.  au  delà  de  Veau.  La  route  passe  V4  d'h.  plus 
loin  le  pont  Nvdrit  (2190  m.) ,  sur  la  Drance ,  qui  est  encore  un 
ruisseau  insignifiant,  retraverse  la  rivière  sur  le  pont  Tronchet 
(2273  m.)^  et  monte  par  la  Qrande^Gombe,  —  Vî  ^' 

L'ho8pie«  du  Oraad-St- Bernard  (2472  m.),  situé  au  sommet 
du  col.  Cet  hospice  se  compose  de  deux  grands  bâtiments ,  l'un 
avec  beaucoup  de  chambres  séparées  par  des  cloisons  de  bois  et 
disposées  pour  recevoir  les  voyageurs  ;  le  plus  petit  [hôtel  St-Louis)^ 
refuge  en  cas  d'incendie,  servant  de  magasin  et  la  demeure  des  voya- 
geurs pauvres.  Quand  on  arrive ,  une  cloche  dans  le  vestibule  ap- 
pelle un  des  religieux ,  qui  souhaite  la  bienvenue  aux  étrangers  et 
leur  indique  des  chambres.  Il  préside  aussi  aux  repas,  qui  ont  lieu 
en  commun  (maigre  le  vendr.  et  le  sam.),  à  midi  et  à  6  ou  7  h.  du 
soir.  On  est  logé  et  nourri  gratuitement;  mais,  si  l'on  n'est  pas  in- 
digent, on  dépose  dans  le  tronc  des  aumônes,  au  premier  pilier  à 
g.  dans  l'église ,  au  moins  ce  qu'on  aurait  payé  dans  un  hôtel.  A 
côté  de  l'hospice,  un  petit  restaurant. 

L'hospice  a  été  fondé  par  St  Bernard  de  Menthon,  en  962.  Les  10  à 
15  religieux  augustins  et  les  7  domestiques  imaronier$)  qui  l'habitent  sont 
tenus  d'accueillir  et  de  soigner  gratuitement  les  étrangers,  et  d'aller  à  la 
recherche  des  voyageurs  en  danger  pendant  la  saison  des  neiges,  qui  dure 
ici  près  de  9  mois.  Ils  entretiennent  dans  ce  but  de  gros  chiens  à  poil  ras 
et  à  l'odorat  très  fin,  qui  accompagnent  les  maroniers  dans  leurs  courses. 

Le  couvent  du  Gr.-St-Bemard  est  la  maison  mère  d'une  congrégation 
d'env.  40  membres.  Quelques-uns  des  religieux  desservent  l'hospice  du 
Simplon  (p.  810);  d'autres  ont  des  cures.  Les  infirmes  et  les  vieillards 
ont  un  asile  à  Martigny.  Le  St-Bemard  est,  avec  la  cantoniera  de  S.  Maria 
(3485  m^.),  au  col  de  Stelvio,  la  plus  haute  habitation  d'hiver  des  Alpes. 
Humboldt  dit  dans  son  «Cosmos»  que  la  température  moyenne  de  l'hospice 
du  Or.-St-Bernard ,  situé  par  45**  de  latitude  K.,  est  de  0°79  Réaumur  au- 
dessous  de  zéro:  en  hiver,  —  7**;  au  printemps,  —  3°1;  en  été,  +  7**3; 
en  automne,  —  0^1.  Elle  ne  se  retrouverait  dans  la  plaine  qu'à  une  lati- 
tude de  76  degrés,  au  cap  S.  du  Spitzberg. 

Pendant  les  campagnes  d'Italie  de  1798  à  1800,  plus  de  100000  soldats, 
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Français  et  Autrichiens,  ont  franchi  ce  passage.  En  1799,  les  Autrichiens 
tournèrent  Thospice;  mais  les  Français  en  restèrent  maîtres  après  de 
sanglants  combats,  et  ils  établirent  dans  le  couvent,  pendant  toute  une 
année,  une  garnison  de  180  hommes.  Il  a  déjà  été  question  p.  298  du 
passage  de  Bonaparte.  C'est  un  fait  acquis  à  l'histoire  que  les  Romains 
ont  utilisé  ce  col  100  ans  av.  J.-C.  A  partir  de  la  fondation  de  la  Colonia 
Auçusta  Prœtoria  Salastorum  (Aoste,  So  ans  av.  J.-C),  il  a  été  toujours  de 
plus  en  plus  fréquenté.  Les  Lombards  y  passèrent  vers  547,  une  armée  de 
Gharlemagne,  commandée  par  son  oncle  Bernard,  en  773,  etc. 

L'hospice  était  très  riche  au  moyen  âge  ;  sa  destination  philanthropique 
lui  attirait  beaucoup  de  dons  et  de  protecteurs  puissants,  parmi  lesquels 
se  distinguaient  les  empereurs  allemands.  Ces  richesses  ont  disparu  dans 
le  cours  des  siècles;  les  30  à 40000 fr.  que  réclame  aujourd'hui  son  entretien 
proviennent  en  partie  de  collectes  faites  chaque  année  en  Suisse,  et  les  dons 
des  voyageurs  sont  pour  une  bien  faible  part  dans  cette  somme.  La  mai- 
son accueille  annuellement  16  à  SOOÛO  voyageurs;  3000  à  peine  donnent 
quelque  chose  et  en  moyenne  la  moitié  d'un  prix  d'aubexge.  Cependant 
les' frais  augmentent;  les  vivres  viennent  pour  la  plupart  d'Aoste  et,  en 
été,  une  vingtaine  de  chevaux  sont  occupés  chaque  jour  à  aller  chercher 
le  bois  de  chauffage  dans  le  Val  Ferret  (p.  3),  à  4  h.  de  distance. 

Le  vaste  bâtiment  actuel  date  du  milieu  du  xvi^  s.  La  chapelle  a 
été  construite  vers  1680.  La  salle  à  manger  est  ornée  de  gravures 
et  de  dessins  donnés  par  des  voyageurs  reconnaissants.  La  Mblio- 
thèque,  au  premier  étage,  renferme  des  antiquités  trouvées  aux  en- 
virons, des  statuettes,  des  fragments  de  tables  votives  d'airain  offertes 
à  Jupiter  Pœnin ,  à  la  suite  de  dangers  auxquels  on  avait  échappé  ; 
des  médailles  et  de  petites  collections  d'histoire  naturelle.  A  g. 
dans  la  chapelle,  le  monument  du  général  Desaix,  mort  à  Marengo 
en  1800,  avec  un  bas-relief  de  Moitte. 

A  quelques  pas  de  l'hospice  est  un  troisième  bâtiment  peu  élevé  ; 
c'est  la  morgtie,  où  sont  exposés  les  corps  des  personnes  qui  ont 
péri.  Même  en  été,  le  petit  lac  à  l'O.  de  l'hospice  est  souvent  cou- 
vert le  matin  d'une  petite  couche  de  glace.  Sur  le  versant  à  dr.,  un 
jardin  botanique  alpin  établi  par  les  religieux.  —  On  voit  de  l'hos- 
pice, à  l'E.,  la  cime  neigeuse  du  Mont -Velan  (p.  299)  et  à  côté,  à 
g.,  le  Combin  de  Corbaa^ière  (3722  m.). 

A  la  Obenaletta  (3889  m.),  au  N.  de  l'hospice,  1  h.  i/s,  avec  un  guide  ; 
en  partie  assez  ralde.  A  la  Pointé  des  Lacerandea  {Pie  de  Dronazj  39fô  m.), 
au  N.-O.,  3  h.  1/2  à  3  h.  avec  un  guide,  pénible.  Au  Mont-Mort  (3886  m.), 
au  S.-E.,  1  h.  i/s,  sans  difficulté.  Ces  trois  ascensions  sont  très  intéres- 
santes. Vues  splendides  du  Mont-Blanc,  des  Alpes  Grées,  du  Mont-Rose 
et,  au  ]^.,  des  Alpes  Bernoises. 

D£  l'hospicb  du  Osa»d-St-Bbbkabd  ▲  Mabtignt,  pab  lb  col  db  Fb- 
»BTBB,  9  h.,  chemin  intéressant  pour  le  retour,  si  l'on  ne  veut  aller  plus 
loin  que  l'hospice.  Guide  indispensable  pour  ceux  qui  n'ont  pas  l'habi- 
tude des  montagnes.  Chemin  muletier  se  détachant  de  celui  de  la  Vacherie 
(v.  ci-dessous),  a  30  min.  de  distance,  et  montant  assez  rapidement  à  dr. 
au  ool  de  Fenêtre  (1  h.  ^  3699  m.),  d'où  la  vue  est  belle.  Descente  à  dr. 
sur  des  éboulis,  quelquefois  sur  de  la  neige  et  en  passant  aux  trois  petits 
lacs  de  Fenêtre^  aux  chalets  du  Flan  la  Chattd  (1  h.  1/4;  3056  m.)  et  à  ceux 
de  Ferret  (1  h.  :  1696  m.),  avant  lesquels  débouche  le  chemin  du  col  Ferret 
(p.  391).  —  A  CouBMAYBUB  (p.  389) ,  chemin  le  plus  court  de  l'hospice  (9 
à  10  h.),  par  le  col  de  Fenêtre  et  le  col  Ferret.  Pour  arriver  au  col  Ferret, 
on  n'a  pas  besoin  d'aller  du  col  de  Fenêtre  jusqu'à  Ferret:  on  descend, 
avec  un  guide,  à  g.  du  Plan  la  Chaud,  par  des  pentes  de  gazon  escarpées, 
jusqu'à  un  pont  sur  la  Drance;  on  reste  quelque  temps  sur  sa  rive  g.  et 
l'on  monte  ensuite  sur  la  rive  dr.  du  ruisseau  descendant  du  col  Ferret, 
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jusqu'à  env.  50  min.  de  distanee,  à  an  endroit  où  il  faut  le  traverser.  Puis 
encore  I/2  b.  de  montée  raide,  jusqu'au  chemin  du  col  Ferret  (p.  391): 
il  y  a  6  h.  de  marche  de  Thospiee  à  ce  eol. 

Au  N.  -  0.  du  lac,  près  d'un  petit  ruisseau,  sont  des  dalles  cou- 
chées, avec  les  armes  d'Italie  ;  elles  marquent  la  frontière.  Dans  le 
voisinage,  au  Flan  de  Jupiter,  se  trouvait  un  temple  élevé  à  la  grande 
divinité  des  montagnards  ;  les  Romains  Vh^^el&ient  Jupiter  optimiis 
maximua  PaninvA  ;  de  là  le  nom  de  Mons  JovU  des  Romains,  Monte 
Jove  des  Italiens,  Mont-Joux  des  habitants  du  pays,  et  la  déno- 
mination générale  &' Alpes  Pennines  ou  Pœnines,  Le  chemin  con- 
tourne un  rocher,  avant  lequel  il  y  a,  près  d'une  croix  à  g.,  un  sentier 
plus  court  qui  rejoint  le  chemin  muletier  près  de  la  cantine,  et  des- 
cend, en  faisant  un  grand  circuit,  à  la  Vacherie,  vert  pâturage  où 
paît  le  bétail  de  Thospice  et  où  sont  aussi  quelques  chalets ,  ainsi 
que  la  cantine  de  Fonteinte  (2217  m.).  A  l'O.,  le  Pain  de  Sucre 
(2901  m.)'  On  descend  ensuite  en  zigzag  à  g.  de  la  vallée,  puis  par 
un  bon  chemin  sur  le  flanc  £.  de  la  montagne,  en  1  h.  à  St-Bémy 
(1632  m.;  hôt. :  des  Alpes  Pennines,  recommandé;  de  la  Croix- 
Blanche)y  village  où  recommence  la  route.  Douane  italienne.  Voit, 
publ.,  V.  p.  296.   Mulet  pour  Thospice,  4  fr.  50. 

Db  ST-RéMT  A  GouBMATBCR  (p.  389)  par  le  col  de  la  SAréiut  (3810  m.)i 
9  à  10  h.,  pénible  et  peu  intéressant. 

Au  delà  de  St-Rémy,  à  dr.,  le  Val  des  Bosses,  vallée  profonde 
qui  débouche  dans  celle  du  Grand-St-6ernard.  Les  deux  côtés  de  la 
vallée  commencent  à  être  bien  cultivés  à  St-Oyen  ('/4  d'h.;  1377  m.) 
et  deviennent  plus  riches  à  Etronbles  (30  min.  ;  1280  m.  ;  aub.  Na- 
tionale). La  route  traverse  ici  le  Buthier  et  se  continue  à  dr.  de  la 
vallée,  bientôt  à  une  grande  hauteur  au-dessus  de  la  rivière.  Sur 
le  versant  d'en  face ,  l'église  à^Allein,  A  40  min. ,  les  Echevenoz 
(1235  m.),  petit  village;  Vt  b*  pl^s  loin?  ^<z  Cluse  (1202  m.),  maison 
isolée.  Puis  (20  min.)  le  hameau  de  Condemine,  où  l'on  découvre 
la  Valpelline,  longue  vallée  au  fond  de  laquelle  se  voit  la  cime 
neigeuse  de  la  Dent  d'Herens,  Au  N.  se  montre  la  cime  ronde  du 
Mont-Velan  et  l'imposante  pyramide  du  Grand-Gombîn.  La  route 
descend  en  Vt  ^-j  ®i^  faisant  de  grands  circuits,  à 

Oignod  (994  m.  ;  aub.) ,  qui  a  une  tour  carrée  datant  du  xiv^  s., 
dans  un  site  des  plus  pittoresques,  à  l'entrée  de  la  Valpelline  (p.  294).. 
Dans  le  bas ,  le  clocher  blanc  de  Roisan  et  plus  haut  le  village  de 
Valpelline  (p.  323).  La  contrée  prend  le  caractère  méridional;  on 
y  voit  des  noyers,  des  châtaigniers,  des  champs  de  maïs  et  des  vignes. 
La  route,  toujours  à  une  grande  hauteur  du  côté  dr.  de  la  vallée, 
descend  peu  à  peu.  On  a  quelque  temps  devant  soi  la  belle  pyra- 
mide de  la  Qrivola  (3969  m.).  A  g.,  le  cône  tronqué  du  Mont- Mary 
(2814  m.).  Au  delà  de  Signayes  (V4  d'h.),  à  dr.,  le  Rutor  avec  ses 
trois  cimes;  en  face,  la  Becca  di  Nona  et  le  Mont-Emilius;  à  g., 
les  contreforts  méridionaux  du  Mont -Rose.  On  est  enfin  en  Vt  h- 
à  Aoste  (p.  292). 
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79.  De  Martigny  à  Aoste,  par  le  col  de  Fenêtre.  Val 

de  Bagnes. 

V.  la  carie  ^  p.  2$6. 

De  Martigny  à  Manvoisin^  8  h.  1/4  (Sembrancher ,  23/4;  Chable,  Il/a; 
Champaec,  1  ;  Lourtier^  1/2;  Mauvoiein,  31/2).  Bonne  route  jusqu'à  Lourtier, 
et  diligence  de  Martigny  à  Chable  t.  leâj.^  en  3  h.  30;  voit,  jusqu'à  Lour- 
tier.  à  1  chev. ,  18  fr.  Ensuite  un  chemin  muletier.  Quand  on  veut  se 
rendre  à  Aoste  par  le  col  de  Fbkrtrb  (guide,  18  fr.),  on  couche  à  Mau- 
voisin  ou  à  Chermontane ,  3  h.  3/4  P^us  haut.  De  Ghermontane  au  col, 
1  h.  1/2;  de  là  à  Valpelline,  4h.^  puis  à  Aoste,  3  h.  Guides:  Séraphin  et 
Juitin  Bessard^  Maur .-Antoine  Troilkty  François  Besse^  etc.,  de  Chable. 

De  Martigny  k  Sembrancher  (2  h.  '/4) ,  v.  p.  297.    La  route  du 

Val  de  Bagnes  se  détache  à  g.  de  celle  du  Gr.-St-Bernard  (R.  78), 

traverse  la  Drance  de  Bagnes  et  en  remonte  la  rive  dr.   A  1  h.  ^27 

Chable  (836  m.;  *H»  du  Oietroz,  pas  cher),  localité  principale  de 

la  vallée,  dans  un  site  pittoresque.     A  l'arrière -plan,  la  Ruinette 

(3879  m.),  couverte  de  neige;  à  g.,  le  Mont'- Pleureur  (3706  m.)  et 

le  glacier  de  Oietroz, 

La  Pierre-à-Voir  (2476  m.)  se  gravit  d'ici  sans  difficulté  en  6  h.  (guide, 
6  fr.  ;  v.  p.  251).  —  Au  Mont-BrOU  (2575  m.),  par  Zeppelet  et  Mille,  6  h.  ;  v. 

Ç.  2^.  —  A  Orsières  ou  Liddes  (p.  298),  par  le  col  de  Sexblanc  (env.  2250  m.), 
h.,  sans  difficulté  et  intéressant  (guide  agréable).    Belle  vue  du  col  sur 
le  Mont-Blanc.  —  A  Riddes,  par  le  col  des  EtablonSy  v.  p.  305. 

Plus  loin,  on  suit  la  rive  g.  de  la  Drance  (à  dr. ,  Montagnier)^ 
et  l'on  passe  à  Versegere  et  à  Champsee  (1  h.-,  910  m.).  On  traverse 
la  Drance  et  l'on  monte  à  Lourtier  (*/2  h.  ;  aub.),  où  s'arrête  provi- 
soirement la  route.  La  Drance  forme  plusieurs  belles  cascades  entre 
Lourtier  et  Mauvoisin.  A  Oranges- Neuves  {^/^  d'h.),  elle  reçoit  un 
affluent  considérable  du  glacier  de  Corhassière.  —  20  min.  Fionney 

(1497  m.;  •Jï.  du  Orand-Combin ;  *H,-P.  Carron^  5  fr.). 

A  la  eabant  de  PaaoMière  (2718  m.),  excursion  très  intéressante ,  en 
4  h.  1/2  de  Fionney,  avec  un  guide,  par  Valpe  de  Corhassière,  ou  en  3  h  l/s  à 
4  h.  de  Mauvoisin,  par  le  col  de  Plangolin  ou  des  Otanes  (2850  m.).  La  cabane 
du  C.  A.  S.,  bien  située  au  bord  de  l'énorme  glacier  de  Corhassière^  est  le 
point  de  départ  pour  des  excursions  au  Comhin  de  Corhassière  (3722  m.),  au 
Tournelon- Blanc  (3il2  m.),  au  col  des  Maisons- Blanches  (p.  306),  etc.  L'ascen- 
sion du  Grand-Combin  (43l7  m.)  se  fait  surtout  bien  d'ici,  en  7  à  8  h.  ;  mais 
elle  n'est  que  pour  les  grimpeurs  à  l'abri  du  vertige  (v.  aussi  p.  298  e  304). 

Cols.  —  Passage  pénible  menant  à  l'Ë.  de  Fionney,  par  Vûlpe  du  Crit 
(2309  m.),  au  ool  du  Crét  (3148  m.),  au  S.  du  Parrain  (â262  m.).  Vue  su- 
perbe. Descente  par  le  glacier  des  Ecoulaies  à  l'alpe  de  la  Barma  (6  à  7  h.), 
dans  le  Val  des  Dix,  à  1  h.  au-dessous  de  Liappey  (p.  321).  —  Un  passage 
du  même  genre  est  le  ool  de  Serreu  (3201  m.),  entre  le  Parrain  et  la  RosfO- 
blanche.  Ou  y  monte  en  4  h.  I/2,  par  l'alpe  de  Sevreu  et  le  petit  glacier 
du  même  nom.  Vue  magnifique.  Descente  en  2  h.  à  la  Barma.  Guide  pour 
Evolena,  par  les  cols  du  Cret  ou  de  Sevreu  et  le  col  de  la  Heina,  18  fr.  — 
Deux  autres  passages,  qui  ne  sont  que  pour  des  alpinistes  éprouvés,  con- 
duisent au  K.-£.  au  glacier  du  Grand-Disert,  par  le  eol  de  LovTie  (2900  m.), 
au  S.-E.  du  Mont-Fort  (3330  m.),  ou  par  le  ool  de  Cdeuson  (2916  m.),  à  l'O. 
de  la  Rosablanehe  (3348  m.),  qui  se  gravit  facilement  du  col  en  1  h.  l/^ 
et  offre  une  vue  magnifique.  On  redescend  du  col  par  l'a^e  Cleuson  (8  à 
9  h.-,  2126  m.)  dans  le  Val  de  Nendaz,  et  par  cette  jolie  vallée  en  3  h.  à 
Nendaz  (1018  m.),  puis  en  2  h.  Va  à  Sion  (p.  306).  On  peut  aussi,  du  col 
de  Cleuson,  traverser  le  Grand-Désert  dans  la  direction  du  N.-E.  et  des- 
cendre dans  le  Val  des  Dix,  par  le  col  de  Prazjleuri  (2971  m.). 
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Au-dessus  de  Fionney,  la  yallëe  devient  plus  étroite  et  plus  sau- 
vage. Le  chemin  reste  sur  la  rive  dr.  de  la  Drance,  passe  à  Bonat- 
chease  et  sur  le  pont  de  Xsuvoisin  (1  h.  ^t;  1698  m.),  â  30  m.  au- 
dessus  de  la  rivière,  dans  un  site  sauvage.  Sur  l'autre  rive,  20  min. 
plus  haut,  V*hôtel  du  Giétroz  (1824  m.;  24  lits). 

A  20  min.  au  S.  de  cet  hôtel,  à  dr.  de  la  vallée,  la  cascade  du  Giétroz^ 
décharge  du  grand  «laoier  de  Giétroi»  qui  a  considérablement  reculé.  Bunne 
vue  de  ce  glacier  de  la  Pierre-à-Vire  (3386  m.),  où  Ton  monte  en  1  h.  1/4 
en  prenant  derrière  Thôtel  et  passant  à  une  chapelle.  —  Pendant  Thiver 
de  1817-1818,  des  avalanches  de  glace  et  de  neige  avaient  formé,  au-dessus 
de  Hauvoisin,  un  lac  de  3  kil.  de  long  sur  60  m.  de  profondeur,  qui  finit 
par  rompre  s.i  digue  et  causa  d'épouvantables  ravages  dans  tout  le  Val  de 
Bagnes  )  jusqu'à  Sembrancher  et  Martigny.  Un  accident  du  même  genre 
avait  eu  lieu  en  1595,  selon  la  Cosmographie  de  Seb.  Munster  (Bâle,  1598). 

Ensuite  le  sentier  deeeend  de  nouveau  au  bord  de  la  Drance  et 

traverse  le  lit  de  Tanc.  lac  mentionné  ci-dessus.   Puis  il  passe  par 

la  gorge  de  Torrembey,  aux  chalets  de  Petite- Chermontane  (1  h.  7t; 

1917  m.),  sur  un  pont  de  la  Drance  qu'il  faut  un  peu  chercher  et  aux 

chalets  de  Vingt-Huit,   ^/|  h.  au-dessus  de  ceux  de  Boussine  (2002 

m.),  le  sentier  se  bifurque:  à  dr.,  on  va  en  Vid'h.,  par  la  moraine  et 

de  plain-pied  par  Textrémitë  inférieure  du  glacier  du  Mont' Durand^ 

à  Talpe  de  Grande-  Chermontane  (2230  m.)^  occupée  en  juillet  et 

en  août,  à  g.,  on  passe  la  rivière,  pour  aller  aux  chalets  de  Lancey 

(2047  m.),  d'où  Ton  monte  en  1  h.  Vi  à  la  eabaae  de  Ghftarion  du 

G.  A.  S.  (2640  m.),  bien  organisée,  dans  un  site  magnifique,  sur  le 

versant  0.  de  la  Pointe  d'Otemma  (3394  m.).    Le  fond  de  la  vallée 

est  formé  de  l'O.  à  l'E.,  par  le  Grand-Combin  (4317  m.),  la  Tour  de 

BousHne  {3337m.),  VAmianthe  (3600m.),  la  Tête  de  Buy  (3422m.), 

le  Mont-AvrU  (3341  m.)  et  le  Mont-Gdé  (3517  m.). 

CovRSBs  DB  MOHTAGKEs.  —  Au  'Mont- Avril  (3341  m.),  de  Grande-Cher- 
montane,  à  i/a  h.  de  Chanrion,  par  le  col  de  Fenêtre,  3  h.,  sans  difficulté: 
guide,  10  fr.  \  v.  ci-dessous.  —  A  la  Tour  de  Boussine  (3837  m.),  de  Cher- 
montane, par  le  glacier  du  Mont-Durand,  7à8h.,  pas  facile:  guide,  95  fr. 

—  Au  Grand-Oombia  (4317  m.),  de  Chermontane,  par  le  col  du  Sonadon  (v. 
ci-dessous),  10  à  13  h.,  difficile:  guide,  40  fr.  (v.  aussi  p.  d(X)  et  805).  —  Au 
Mont-Blanc  de  Seilon  (3871  m.),  de  Chanrion ,  par  le  glacier  de  Breney,  6 
à  7  h.,  ou  de  Mauvoisin,  par  le  glacier  de  Qiétroz^  10  h.:  guide,  30  fr.;  vue 
grandiose.  —  An  Mont-Pleureur  (3706  m.),  de  Mauvoisin,  par  Valpe  de  OU- 
troz^  8  h.,  sans  grande  difficulté:  guide,  15  fr.  —  A  la  Pointe  d''Otemma 
(3394  m.),  de  Chanrion,  2  h.  1/2  à  3  h.  :  guide,  13  fr.  —  Au  *Pign0  d'AroUa 
(3801  m.),  de  Chanrion,  5  à  6  h.,  pas  difficile  :  guide,  30  fr.  (v.  p.  831  et  339). 

—  Au  Toumelon- Blanc  (3713  m.),  de  Mauvoisin,  8  h.:  guide,  15  fr.  —  A  la 
Luette  (8644  m.),  de  Mauvoisin,  7  à  8h.:  guide,  15  fr.  —  A  la  Serpentine 
(3flM  m.),  de  Chanrion,  5  à  6h.:  guide,  30  fr.  —  A  la  Ruinette  (3879m.), 
de  Chanrion,  7  h.  :  guide,  30  fr.  Les  prix  de  ces  excursions  sont  donnés  à 
partir  de  Mauvoisin,  mais  on  no  trouve  guère  des  guides  qu'à  Martigny 
ou  à  Chahle. 

Cobs.  —  Par  le  ool  du  Sonadon  (3489  m.)  à  Bourg  -  St  -  Pierre ,  passage 
de  glacier  difficile;  11  à  13  h.  :  guide,  30  fr.  On  monte  à  TO.  de  Cher- 
montane, par  le  glacier  du  Mont-Durand^  au  col  au  S.  du  Grand-Combin, 
et  Ton  redescend  par  le  glacier  du  Sonadon  dans  le  VaHorey  et  à  Bourg- 
St'Pierre  (p.  398).  —  Par  le  ool  des  MaUona •  Blanches  (3436m.),  passage 
imposant  mais  difficile;  13  à  13  h.  de  Mauvoisin  à  Bourg-St-Pierre :  guide, 
35  fr.  On  couche  dans  la  cabane  de  Panossière  (p.  309).  —  Au  S.,  outre  le 
col  de  Fenêtre  (v.  ci-dessous),  le  ool  de  Créte-Sèoho  (3888  m.)  conduit  par 
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r extrémité  inférieure  du  glacier  d''Olefnma  et  par  le  gUtcitr  de  Crète- Sèche 
dans  la  Yalpelline  (p.  333^  8  h.  de  Chanrion  jusqu'à  Valpelline;  guide, 
18  fr.).  —  Passage  menant  dans  le  Val  d'Hérémenee  par  le  col  de  Seilon 
(3260  m.),  difficile,  5  h.  3/4  de  Mauvoisin  à  Liappey,  6  h.  1/4  jusqu^à  Arolla, 
par  le  glacier  de  Qiétroz  et  le  glacier  de  Durand  ou  de  Seilon^  qui  est  très 
crevassé^  mieux  de  Chanrion  par  le  glacier  de  Lyrerose  et  le  col  du  M4nU- 
Rouge  (v.  p.  323).  —  Par  le  ool  de  Breney  (3650m.),  difficile,  7  à  8  h.  de 
Chanrion  à  Talpe  de  Seilon.  On  monte  en  I/2  h.  du  eol  de  Breney  au 
*Pigno  d'AroUa  (3801  m.),  où  la  vue  est  superbe  (v.  p.  808).  On  peut  aussi 
se  rendre  à  Arolla  du  glacier  de  Durand,  à  TE.,  par  le  col  de  Riedmatten 
ou  le  pas  de  Chèvre*  (v.  p.  323).  —  Par  le  ool  de  Yaseva^^  (3263  m.),  in- 
téressant et  sans  grande  difficulté;  6  à  7  h.  de  Mauvoisin  a  Liappey.  —  A 
Arolla  (Evolena),  par  le  glacier  d^Otemma  et  le  eol  de  Chermontane^  10  h. 
de  Chanrion,  v.  p.  823;  par  le  eol  de  FEvêque^  13  h.,  p.  323.  —  Du  glacier 
supérieur  d'Otemma  à  Yalpelline  (v.  ci-dessous),  par  le  eold'^Otemma  (env. 
dSoOm.)  ou  par  le  col  de  la  Rtuse-d^ Arolla  ou  d*Oren  (3242  m.),  difficile, 
8  à  9  h.  de  Chanrion  à  Pra-Bayé:  guide,  20  fr. 

De  Cfaermontane  au  col  de  Fenêtre  (2786  m.),  11  y  a  1  h.  Va?  par 
un  sentier  à  travers  des  pâturages ,  sur  des  éboulis  et  des  débris 
de  moraine  et  le  long  du  glacier  de  Fenêtre.  A  g.,  le  Mont- Gelé' 
(3517  m.)  ;  à  dr.,  le  Mont^Avril  (3341  m.),  qui  se  gravit  sans  diffi- 
culté du  col  en  1  h.  V,  ^  ^  ^v  ®^  4^^  ^^'^  ^°®  *^^^  superbe.  Beau 
coup  d'œil  du  col  sur  le  Val  d*(Momont  et  la  chaîne  des  Alpes 
Grées.  On  redescend  par  un  chemin  muletier  qui  passe  aux  chalets 
de  Balme  et  de  Vaux  et  à  Ollomont  (3  h.;  1337m.;  petite  aub.),  et 
l'on  arrive  à  VaZpelline  {^/^  d'h.  ;  954  m.  ;  2  petites  aub.).  —  Une 
route  mène  ensuite  en  3  h.  à  Aoste  (p.  292). 


80.  De  Martigny  à  Domodossola,  par  le  Simplon. 

F.  lei  cartes^  p.  296^  30êt  310  et  320. 

143  kil.  Chemik  de  feb  du  Jusa-Simplov  de  Martigny  à  Brigue:  77  kil., 
trajet  en  2  h.  I/2  à  3  h. ,  pour  8  fr.  20,  5  fr.  80  et  4  fr.  10.  De  Lausanne  à 
Brigue  :  6  à  6  h.,  15  fr.  20,  10  fr.  70  et  7  fr.  60.  De  Genève  à  Brigue  :  8  h.  1/2, 
21  fr.66, 15  fr.  15  et  10  fr.80.  —  Diliobkcb  de  Brigue  à  Domodossola,  66 kil., 
2  fois  par  jour,  en  8  h.  s/4,  pour  16  fr.  05  et  19  fr.  30  c.  (coupé).  Les  ba- 
gages qu^on  désire  envoyer  en  avant,  par  la  diligenee  du  Simplon,  doi- 
vent être  remis  au  bureau  la  veille  au  seir,  pour  qu'ils  partent  le  matin. 
On  ne  peut  les  envojrer  au  delà  d'Iselle ,  à  moins  d*y  joindre  les  clefs 

Sour  la  visite  douanière.  —  Extba- poste  à  2  chev.  de  Brigue  à  Domo- 
ossola,  88  fr.  40.    Voit,  partic.  :  à  1  chev.,  35  fr.  ^  à  2  chev.  70  à  80,  aux 
hôtels  de  Brigue. 

Il  y  a  en  été  dans  les  parties  marécageuses  de  la  vallée  inférieure  du 
Rhône  une  espèce  de  cousins  dont  on  a  beaucoup  à  souffrir;  il  importe 
de  fermer  de  bonne  heure  les  fenêtres  des  chambres. 

Martigny  (476  m.),  v.  p.  251.  (De  Genève  ou  de  Lausanne  k 
Martigny,  v.  R.  65  et  70.)  La  large  vallée  du  Rhône,  que  remonte  le 
chemin  de  fer,  est  bordée  d'énormes  chaînes  de  montagnes  dont  le 
bas  est  planté  de  vignes  jusqu'à  Loëche.  Le  fond  était  auparavant 
en  majeure  partie  couvert  d'éboulis,  mais  de  grands  travaux  de  cor- 
rection Ton  rendu  propre  à  la  culture.  —  5  kil.  Charrat-Fully. 

9  kil.  Saxon  (478m.  ;  Gr.-H.  des  Bains,  à  5  min.  de  la  gare),  qui 
a  des  bains  d'eau  thermale  iodurée.    Le  village,  dominé  par  les 
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raines  d*un  château,  occupe  un  site  pittoresque,  dans  une  gorge  au 

pied  de  la  Pierre-à-Yoir,  à  20  min.  au-dessus  du  chemin  de  fer. 

De  Saxon  à  la  Pierre-à-Voir  (3476  m.),  6  à  6  b.  ;  ffuide,  6  fr. :  ehev.  et 
conducteur;  13  fr.:  v.  p.  261.  —  De  Saxon  (ou  de  Riddes,  ▼.  ci-dessouB)  à 
Chablb,  dans  le  Val  de  Bagnes  (p.  309),  par  le  col  des  mcMons  (3173  m.), 
7  h.f  par  un  chemin  muletier  (guide  inutile).  Belle  vue  du  eol.  ~  A  Sem- 
braneher,  par  le  pat  du  Lent,  v.  p.  297. 

Plus  loin,  sur  une  colline  de  la  rive  dr.,  Saillon,  avec  les  ruines 
d'un  château.  —  14  kil.  Biddes.  On  traverse  le  Rhône,  puis  la  Li- 
zeme  (p.  258).  —  19  kil.  Ardon  (hôt.  du  Pont).  Ardon,  Vetroz  et 
Conthey,  villages  dont  les  vins  sont  célèbres  (v.  p.  258),  se  trouvent 
à  g.  de  la  voie,  au  pied  des  montagnes.    On  traverse  la  Marge. 

26  kil.  Sien,  en  ail.  Sitttn  (521  m.;  *H.  de  la  Poste,  ch.  t.  c. 
3  fr.  50,  dî.  3,  omn.  50  c.  ;  ♦H.  du  Midi,  pas  cher,  bon  vin  ;  P.  Beerli- 
Peter),  ville  de  5513  hab.,  sur  la  Sionne,  qui  la  traverse  dans  un 
lit  muré  et  recouvert  de  poutres,  sous  la  rue  principale,  nommé  pour 
cette  raison  rue  du  Grand- Pont,  C'est  le  Sedv/num  des  Romains 
et  auj.  le  chef-lieu  du  canton  du  Valais,  incorporé  de  1810  à  1815 
à  l'empire  fran^is,  sous  le  nom  de  départ,  du  Simplon.  Sion  pré- 
sente de  loin  un  aspect  très  pittoresque,  surtout  à  cause  de  ses 
deux  oh&teaux  en  ruine,  sur  des  collines  isolées.  Sur  celle  du  N., 
le  château  de  Tourbillon  (655  m.) ,  construit  en  1294  et  détruit  en 
1788  par  un  incendie.  On  y  monte  en  20  min.,  en  prenant  à  g.  de 
l'hôtel  de  ville  la  rue  du  Château.  On  y  a  une  vue  étendue,  d'un 
côté  Jusqu'à  Martiguy,  de  l'autre  jusqu'à  Loëche.  Il  y  a  eu  sur  la 
colline  du  S.  une  forteresse  romaine  ;  on  a  élevé  sur  ses  ruines  le 
château  de  Valère  (621  m.),  environné  de  tours  et  d'autres  con- 
structions, parmi  lesquelles  est  V église  Notre- Dame-de^  Valère  (ix®- 
xni^  s.),  qui  a  de  curieux  chapiteaux,  des  tableaux,  de  belles  stalles, 
etc.  Dans  l'anc.  salle  des  Calendes  se  trouve  le  mus^e  cantonal 
d'antiquités,  de  création  récente.  —  Un  troisième  château,  le  châ- 
teau de  Majoria,  tout  près  de  la  ville,  a  été  aussi  brûlé  en  1788, 
avec  une  partie  de  la  ville.    Il  y  a  maintenant  une  caserne. 

La  ville  elle-même  n'offre  rien  de  bien  remarquable,  sauf  sa  ca- 
thédrale goth.,  de  la  fin  du  xv®  s.,  avec  un  clocher  du  xx®  s.  A  côté 
est  la  jolie  église  8t-ThéodtUe,  —  L'anc.  maison  du  bailli  George 
^peraaxo,  rue  de  Gundis,  a  une  belle  salle  avec  un  plafond  re*- 

marquable  de  la  renaissance,  de  1505.    On  peut  la  visiter. 

A  Thoune  par  le  Rav>pl,  B.  56.  —  A  Bex  par  le  pas  de  GhenlU,  E.  69. 
A  ChàteUt  par  le  Sanetseh^  p.  252:  5  h.  de  Sion  à  Vhôt.  du  San^hy  à  Talpe 
de  Zan/leuron.  —  Aux  Mayens  de  Sion  et  à  Evolena^  dans  le  Val  d'Hirens^ 
B.  83.  A  30min.  de  Bramois  (p.  820)  1  h.  à  TE.  de  Sion,  dans  la  gorge 
de  la  Borgne^  l'ermitage  de  Lonç*bcrgnet  dans  un  rocher,  très  fréquenté 
par  les  pèlerins. 

La  Borgne,  qui  vient  du  Val  d'Hérens  (p.  320),  débouche  dans 
le  Rhône  au-dessus  de  Sion.  A  dr.  se  voient  un  instant  les  Dents 
de  Veisivi  (p.  322).  On  traverse  la  Bière,  qui  descend  du  Rawyl 
(p.  204).  —  31  kil.  St-Léonard  (aub.).  —  34  kil.  Granges,  à  10  min. 
au  S.;  sur  la  rive  g.,  avec  son  église  et  un  ch&teau  en  ruine. 
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41  kil.  Sierre,  en  ail.  Siders  (538  m.  ;  hôt.  :  *Btllevue,  avec  jardin^ 
ch.  et  b.  2  à  3  fr.,  àé.  1.25,  dt.  4,  p.  6  fr.;  Poste,  eh.  t.  c.  2  à  3  fr., 
dé.  1.20,  dî.  3;  ^Terminus,  à  la  gare,  ch.  2fr.),  ville  de  1342  hab., 
dans  un  site  pittoresque ,  sur  une  colline ,  et  entourée  d'une  riche 
végétation  méridionale.    On  y  remarque  de  vieilles  malsons. 

Da  eôié  du  Rhône,  les  restes  du  château  de  Vieux  -  Sierre^  d*où  ron  a 
une  jolie  vue  du  Val  d'Anniviers ,  avee  le  Botbborn.  A  1/4  d*b.  au  8., 
sur  une  colline  rocheuse  dominant  le  fleuve,  Pane,  chartreuse  de  la 
Oérande  (6^  m.),  auj.  une  institution  de  sourds-muets.  Il  y  a  là  deux  petits 
lacs,  avec  des  bains.    Les  environs  de  8ierre  produisent  un  très  bon  vin. 

De  SUrre  à  8t-Luc^  dans  le  Val  dTAnnivier»  (Bella'Tola)y  et  à  Zinal^  et 
du  Val  d'Anniviers  dans  la  vallée  de  Tourtemaçne  et  le  Val  dPHirenty  v.  R.  83. 

Au  K.-O.  de  8ierre,  dans  la  montagne,  se  trouve  Montana  (1334m.; 
*H.  du  FarCf  p.  7  à  13  fr.;  adresse  postale,  à  Oranê •  sur ' Sierre) ^  titktion 
climatérique  à  2  h.  ^/^  h.  par  un  chemin  muletier  qui  passe  à  Corti» 
(chev.,  10  fr.)  et  2  h.  par  un  sentier  où  sont  Loe  et  Yùçne.  Vue  su^rbe 
sur  les  Alpes  Valaisanes.  Grands  bois  d^essenee  résineuse.  Ezeursions: 
PoinU  de  Vermala,  1/2  h.;  JMnte  de  Mentahrp  (1579  m.),  1  h.;  Pépinet 
(1981  m.),  2  h.  ;  mont  Lachaud  (2323  m.),  S  h.  ^  col  de  Pochet  (2498  m.),  3  h.  I/2  ; 
mont  Tubang  (2852  m.),  4  h.  1/2;  mont  Bonvin  (3(XX)m.),  5  b.;  glacier  de  la 
PUtine-Morie^  Wildetrubel^  etc. 

Après  Slerre,  un  petit  tunnel  et  une  profonde  tranchée.  En  face, 
sur  la  rive  g.  du  Rhône,  des  collines  plantées  de  pins  et  Finge  («fi- 
nes»), en  ail.  Ffin.,  qui  marque  la  limite  des  pays  de  langue  fran- 
çaise et  de  langue  allemande.  —  44  kil.  Salguenen,  en  ail.  Salgeêch, 
village  renommé  pour  son  vin.  Tranchées  dans  le  roc;  la  voie  se 
rapproche  du  Rhône,  dont  la  vallée  est  couverte  d'éboulis.  On  traverse 
la  Data,  dont  on  aperçoit  la  gorge  à  g.  Ensuite  on  passe  dans  le 
bas  de  la  ville  de  Loëche  et  sous  la  route,  puis  encore  sur  le  Rhône. 

49  kil.  Loëehe-SouBte,  en  ail.  Leuk-Susten  (623  m.  ;  hv^et;  H, 

de  la  SotMte,  ch.  t.  c»  2fr.  50  à  3.50,  dî.  4),  station  à  1600  m.  de 

IioSche-Ville,  en  ail.  Leuk-Stadt  (753  m.  ;  É,  de  la  Couronne)^  vlUe 

de  1546  hab.,  sur  un  coteau  de  la  rive  dr.  du  Rhône  planté  de 

vignes,  avec  un  vieux  château  pittoresque  et  plusieurs  tours. 

A  Loëche-Uê-Bainê  (p.  197),  voit,  à  1  efaev.,  13  fr.;  à 3  chev.,  35  fr.  On 
y  va  à  pied  en  3  h.  à  3  h.  1/2,  en  prenant  à  g.  dans  la  ville,  à  un  écriteau 
au  delà  de  Téglise  et  à  dr.  au  delà  du  çont  dans  la  gorge  de  la  Dala 
(p.  198),  par  le  vieux  chemin  muletier  qui  coupe  les  lacets  de  la  route. 

On  voit  ensuite  du  chemin  de  fer,  à  dr.,  vers  le  S.-O.,  1'//^- 
graben  ou  BcUUngraben,  sorte  de  cirque  rocheux  aux  parois  jaunes 
et  nues.  Près  de  la  vole,  le  château  du  baron  Verra.  On  passe  en- 
suite sur  une  digue  en  maçonnerie,  au  bord  du  fleuve  canalisé,  puis 
sur  le  ruisseau  de  Tourtemaçne, 

54  kil.  Tourtemagne,  en  ail.  Turtmann  (636  m.  ;  hôt.  :  de  la  Poste 
ou  du  Lion,  du  Soleil) ,  village  à  10  min.  à  dr. ,  au  débouché  de  la 
vallée  de  Tourtemagne  (p.  330).  Le  ruisseau  forme  à  8  min.  de  la 
Poste  une  belle  cascade  de  26  m.  de  haut. 

57  kil.  GampeL  Le  village  de  ce  nom,  qui  a  des  fonderies  aban- 
données ,  est  à  20  min.  sur  la  drive  dr. ,  au  débouché  de  Tétroite 
vallée  de  Latsch  (p.  200),  où  l'on  aperçoit  la  haute  croupe  de  névé 
du  Petersgrat  (p.  173).  Puis  à  g.  Ba^-Châtillon,  avec  les  ruines 
insignifiantes  d'un  château.  —  62  kil.  Barogne,  en  slhRaron  (644  m.), 
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en  face,  sur  la  rive  dr.,  au  débouché  de  la  valUe  de  Bietich,  avec 
une  vieille  église^  sur  une  colline  rocheuse.  Sur  la  rive  g.,  à  dr.  de 
la  route,  au-dessus  de  Turtig,  la  chapelle  de  Wandfluh,  pèlerinage 
dans  des  rochers  boisés,  où  conduit  un  sentier  bordé  de  stations.  — 
Ensuite  un  pont  sur  le  Rhône,  puis  un  autre  sur  la  ViègCy  torrent 
qui  a  couvert  au  loin  la  vallée  du  Rhône  de  toutes  sortes  de  débris. 

68  kll.  Viège,  en  ail.  Visp  ou  Vispach  (657  m.  ;  buffet,  médiocre  ; 
*H,  de  la  Poste,  ch.  t.  c.  2  ftr.  50,  dé.  1.25,  dî.  4;  *H,  du  Soleil,  ch. 
2fr.  à  2.50,  dé.  1.25,  dî.  3,  p.  dep.  5;  H.  des  Alpes,  à  la  gare,  ch. 
2  f^.  50  à  3,  dî.  3.50),  localité  de  Ô38  hab.,  dans  un  site  pittoresque, 
au  débouché  de  la  vallée  de  la  Viège.  La  magnifique  cime  blanche 
au  fond  de  cette  vallée  est  le  Balfrinhom  (3802  m.) .  la  première 
du  Saasgrat,  qui  sépare  la  vallée  de  Saas  de  celle  de  Zermatt.  — 
Ligne  de  Zermatt,  v.  p.  337. 

On  traverse  plus  loin  des  éboulis  à  Tembouchure  du  Gamsen 
(p.  310)f  qui  sort  de  la  vallée  de  Nanz,  A  dr.,  le  pèlerinage  de  Olis, 
avec  une  grande  église,  au  pied  du  Qliskom  (2528  m.).  A  !'£., 
la  belle  pyramide  du  Bortelhom  (3204  m.).  Enfin  un  pont  sur  le 
lit  endigué  de  la  Saltine. 

11  kiL  Brigue,  en  ail.  Brig  (680  m.  ;  ^buffet,  av.  ch.  ;  dé.  2fr.  50). 
—  HÔTSLa:  *ff.  des  Couronnée  é  de  la  Poste  (eh.  t.  e.  3  fr.  60  à  4  fr.,  dî.  4); 
H.  d'AngleUrre  (ch.  t.  e.  3  à  4  fr. ,  3®  dé.  8,  dî.  4.80)5  ^^-P-  Suisse;  *S.-P. 
JiulUr  (ch.  t.  c.  1  fr.  60  à  2,  dé.  1,  dî.  3.50,  p.  4.50  à  6)5  *H.-P,  de  Londres, 
en  faee  de  la  poste  (eh.  1  fr.  50  à  3,  dé.  1,  dî.  3.50). 

Brigue,  actuellement  la  dernière  stat.  de  la  ligne  de  la  vallée 
du  Rhône,  est  une  ville  remarquable  de  1172  hab.  he  palais  des 
Stockalper,  du  xyn^  s.,  avec  ses  nombreuses  tours,  sa  belle  cour,  sa 
grande  salie  des  chevaliers ,  etc. ,  mérite  une  visite.  C'est  la  plus 
grande  habitation  privée  de  la  Suisse.  Il  a  été  construit  par  Oasp. 
Stockalper  (m.  1691),  qui  était  le  maître  du  commerce  par  le  Simplon, 
pour  la  protection  duquel  il  entretenait  une  garde  d'env.  70  hommes. 
Belle  vue  de  la  terrasse  devant  l'anc.  couvent  des  Jésuites.  IjSl  belle 
montagne  couverte  de  neige  au  S.-E.  est  le  Wasenhorn;  au  N.,  le 
Sparrhorn,  la  Belalp  et  rEggishorn. 

De  Bkiovs  a  l'hôtel  Belalp,  excursion  tris  intéressante  de  4  h.  1/2 
à  6  h.  :  porteur,  6fr.  ;  cheval,  15  fr.  On  passe  le  pont  du  Rhône  et  va 
jusqu'à  rentrée  de  NaUrs  (30  min.  ;  p.  317),  où  un  poteau  indique  à  g.  un 
chemin  muletier,  en  partie  raide  et  presque  sans  ombre,  qui  mené  à  Bel- 
alp par  Qeimen  (i0i9  m.),  PlaUen  (3  h.  ;  1830  m.  ;  aub.),  la  Bisehenen-Alp  et 
VÈggen-Alp.  —  L'*hdtel  Belalp  (313? m.-,  ch.  t.  e.  4  fr.,  dé.  1.60,  dî.  5,  p.  9 
à  11),  qu'on  aperçoit  longtemps  auparavant,  à  3  h.  l/g  de  Fiatten,  sur  la 
Lûsçen^Alpy  au  pied  du  Sparrhorn  et  à  une  grande  hauteur  au-dessus  du 
glacier  supérieur  d'Aletsch^  est  convenable  pour  un  séjour.  Vue  magni- 
fique sur  les  Alpes  du  Valais.  6  min.  plus  haut,  la  petite  «tJ/a  Lûsgen,  de 
feu  le  prof.  Tyndall. 

ExcvsBions  de  l'hôtel  Belalp.  Jolie  promenade,  par  le  village  de  Bel- 
alp (3017 m.),  jùsqu^à  Nessel  (Ih.  Va  à  3h.^  3035 m. ^  lait,  etc.),  à  une 
grande  hauteur  au-dessas  de  la  vallée  du  Rhône,  où  l'on  a  une  vue  ma- 
gnifique. —  Au  *glaeier  rapteieor  d'Aletsch»  très  intéressant.  Chemin  mu- 
letier jusqu'à  la  moraine  de  l'O.  (1  h.  1/3;  3379  m.),  qu'on  traverse,  ainsi 
qu^une  seconde  moraine  et  le  glaeiér,  qui  est  presque  sans  crevasses  et 
où  il  y  a  beaucoup  de  tables  et  d'entonnoirs,  etc.,  jusqn'à  la  eetbane  d'Ober- 
aUtsch  du  C.  A.  S.  (Ih.  1/4;  3660  m.)  au  pied  des  Fusshœmer  (3638  m.). 

20* 


308     F.  R,  80.  BELALP.  De  MarHgny 

On  peut  facilement  s'avaneer  sur  le  glacier,  à  dr.,  par  V Ober-ÂMsehfim^ 
jusqu'au  pied  du  Orand-Alet9ehhom  (t.  ei-dessous)^  à  g.,  par  le  Beiehjim^ 
jusque  vers  les  pentes  de  neige  du  Beichpass  (v.  ci-dessous).  L'ejccursion  de- 
mande 8  à  10b.  aller  et  retour,  et  il  faut  un  guide  (5  fr.)  et  des  provisions.  — 
Au  *Spanrbem  (Belalphomy  3036  m.),  3  h.  1/2  à  3  h.,  la  plupart  du  temps  par 
un  chemin  muletier.  Guide ,  4  fr. ,  inutile  à  ceux  qui  ont  Thabitude  des 
montagnes.  Vue  splendide,  inférieure  au  K.  à  celle  de  TEggishom  (p.  315)., 
mais  supérieure  au  S.  (panorama  à  rbôtel).  Au-dessus  du  glacier  supérieur 
d'Aletseb  se  montre  surtout,  au  N.,  le  Grand -Aletscbbom  (ascension,  v. 
ci-dessous  et  p.  315);  à  côté,  le  Sattelhom,  rsbnefluh,  le  Distelhom,  le 
Breithorn,  les  Tsehingelhœrner;  à  g.,  le  Kesthom,  à  côté  du  Hobstock. 
En  ligne  droite  au  S.,  la  large  masse  du  Mont-Leone;  plus  loin  à  dr.,  le 
Fletsebhom,  le  Mont-Rose,  les  Miscbabel,  le  Hont-Cervin,  le  Weissbom, 
le  Brunneggbom,  la  Dent  Blanche  et  le  Grand  •  Gombin  i  à  g.  du  Mont- 
Leone,  le  Bortelhom,  le  Hiilleborn,  le  Helsenborn,  le  pic  d^Arbola,  le  Gu- 
schiborn,  TOfenhorn,  les  cimes  du  groupe  du  St-Gothard  et  enfin  les  Fie- 
scherhœmer  du  Valais. 

Ascensions  de  la  cabane  d'Oberaletseb,  pour  des  alpinistes  :  au  OroÊtd- 
Aletichhôrn  (4198  m.),  7  à  8  h.  (guide,  40  fr.  ;  v.  p.  315);  au  *Gr.'Ne$thom 
(3820m.),  6  à  7  h.  (guide,  40  fr.;  panorama  granaiose);  au  LœiichentJuUer 
Breithom  (8783m.),  5  à  6  h.  (guide,  40  fr.):  aux  Fusshœmer  (3628  m.),  4  h., 
escalade  intéressante;  au  ^ittelhom  (3746  m.),  4  h.  1/2;  au  SetdenhtMm 
(3807  m.),  6  à  7  h.,  très  difficile. 

De  rhôt.  Belalp  à  Vhôtel  de  VEggiihorn^  5  h.  1/3^  v.  p.  316:  guide,  8  fr., 
nécessaire  seulement  pour  traverser  le  Gr.  Glacier  d^AIetscb  (3  fr.). 

De  l*hôtbl  BBLA.LP  A  BiBD,  PAE  Ls  Beichpass,  8  à  9  h.,  pénible^  mais 
très  intéressant:  guide,  25  fr.  On  va  d'abord  par  le  glacier  mpéHeur 
d^AUtseh  et  le  Beiehjirny  en  4  h.  1/3  à  6  h.,  au  BdohpaM  (3136  m.),  entre  le 
Sehienhom  et  le  Latscheuihaler  Breithorn  (v.  ci-dessus).  Ensuite  on  des- 
cend rapidement  par  le  glacier  de  Distel^  la  belle  alpe  de  OleUehergUtf^el  et 
Vaipe  de  Faficr  (aub.,  p.  173),  dans  la  vallée  de  LvUch^  à  Ried  (3  h.  i/a  à 
4  h.  ;  p.  aOO). 

Haut'Valais  et  passages  de  la  Furka^  du  Orimsel  et  du  Ories^  v.  R.  81, 
52,  33  et  83. 

La  ROUTE  DU  SiMPLON,  construlte  de  1800  à  1806,  sur  les  ordres 
de  Napoléon  I^\  est  la  prsemière  grande  route  et,  après  celle  du 
Brenner ,  le  premier  passage  eairossable  des  Alpes.  Elle  quitte  la 
vallée  du  Bhône  à  Brigue:  de  là  à Domodossola,  66  kil.,  que  la  di- 
ligence fait  en  9  h.  '/s,  ô  h.  V2  jusqu'au  village  de  Simplon,  où 
Ton  s'arrête  ^/^h.,  et  3  h.  Vt  jusqu'à  Domodossola.  £n  revenant,  elle 
met  5  b.  Vs  de  Domodossola  à  SimplOn,  et  4  de  là  à  Brigue. 

A  pied  :  de  Brigue  à  Bériaal.  par  la  route,  3  h.  1/4:  par  les  elMmins  de 
traverse,  2  h.  3/4)  de  Bérisal  à  1  hospice,  2  h.  1/4;  de  1  hospice  à  Simplon, 
1  h. 3/4)  ^0  Simplon  à  Algaby  (Gfltein).  35min.  (20 min.  par  un  sentier); 
d'Algaby  à  Gondo,  1  h.  1/4;  de  Gondo  à  Iselle,  3/4  d'h.^  d'Iselle  à  Domo- 
dossola, 3  h.  1/4.  En  sens  inverse  :  de  Domodossola  à  Iselle,  4  h.  ;  d^lselle 
à  Gondo,  1  h.;  de  Gondo  à  Algaby,  1  h.  3/4*,  d'Algaby  à  Simplon  (sentier), 
3/4  d'h.  V  de  Simplon  à  Thospice,  3  h.  1/4  -,  de  l'hospice  à  Bérisal,  2  h.  1/4  ;  de 
Bérisal  à  Brigue ,  2  h.  1/9,  ou  1  h.  3/4  par  un  chemin  plus  court.  La  route 
du  Simplon,  praticable  même  en  hiver,  est  inférieure  à  celle  du  Splugen 
pour  les  travaux  d'art,  mais  elle  lui  est  bien  supérieure  pour  le  paysage. 

La  diligence  part  de  la  gare  et  s'arrête  ensuite  au  bureau  de  poste 
de  Brigue  (708  m.),  où  la  route  commence  à  monter.  Il  y  a  un  sen- 
tier assez  ralde  qui  abrège  beaucoup.  Il  prend  à  g^  hors  de  la  ville 
(suivre  le  télégraphe) ,  se  confond  plus  haut  avec  le  vieux  chemin 
muletier  et  rejoint  la  route  8  min.  en  deçà. du  deuxième  refuge.  La 
route  du  Simplon  laisse  à  dr.  à  10  min.  de  la  ville  la  vieille  route 
de  Olis  (p.  307),  avec  le  haut  pont  Napoléon  (757  m.),  sur  la  Stl- 
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tlne;  en  face,  le  OlUhom  (2528  m.)-  Puis  elle  monte  par  de  longs 
circuits  dans  de  beaux  pâturages  à  TE. ,  dans  la  direction  du  Kle- 
nenhom  (2695  m.)«  Beau  coup  d'œil  en  arrière  sur  Brigue  et  la 
yallëe  du  Rhône.  Sur  la  rive  dr.  du  fleuve,  dans  le  haut,  Thôtel 
Belalp  (p.  307),  dominé  par  le  Sparrhorn;  à  g.,  le  Nesthorn;  à  dr., 
plus  loin,  le  cône  de  rJBggishom.  Au  S.,  à  une  grande  hauteur,  le 
glacier  de  Kaltvasser,  au-dessous  duquel  la  route  passe  avant  d'at- 
teindre le  col,  et  lo'  Schœnborn.  Au  delà  du  hameau  de  SMucht, 
à  1  h.  de  Brigue,  le  premier  reftcge  (977  m.).  La  route  retourne  en 
arrière  et  monte  en  laoets  sur  le  versant  boisé  de  la  montagne ,  en 
offrant  toujours  des  coups  d'œil  magniiques  sur  la  vallée  du  Rhône 
et  sur  les  montagnes  autour  du  glacier  d'Aletsch  ;  elle  se  rapproche, 
après  la  chapelle  de  Bleiche  (1253  m.),  de  la  profonde  gorge  de  la 
Saltine,  Au  deujdhne  refuge,  dit  de  Sehallberg  (1  h.;  1320  m.; 
aub.),  où  Ton  volt  au  loin  le  col,  deux  torrents,  qui  descendent  de 
chaque  cÔté  du  Staldhom,  se  réunissent  dans  le  fond  à  la  Saltine, 
dans  la  valUe  de  la  Qanter,  qui  tourne  à  TE.  Beau  coup  d'ceil  sur 
le  Wasenhom,  le  Furggenbaumhom,  le  Bortelhorn,  etc.  On  continue 
presque  de  plain-pied  tout  droit,  en  remontant  la  vallée  de  la  Ganter, 
jusqu'au  pont  de  la  Oanter  {^/^  d'h.  ;  1407  mi.),  qui  est  très  exposé 
aux  avalanches  en  hiver.  La  route  fait  de  là  un  grand  circuit  (sen- 
tier raide  qui  abrège  à  g.)  polir  atteindre  (20  min.) 

Ukil.  Bériial  (1526  m.),  le  troiHème  refuge  {*H.'P.  Be'rUal 
ou  de  la  Poste^  dans  un  beau  site,  ch.  t.  c.  3  fr.  50,  dé.  1.50,  di.  4; 
en  face,  un  reataur.). 

Excusa lOMB.  De  Bérisal  au  Vfiuenkorn  (PunU»  di  Terrmroêê0y  SSfiftm.), 
5  à  6  h.f  avec  un  guide  (8  fr.),  sans  difficulté  et  iatéresaant.  —  Au  BettU- 
hom  (39d3  m.),  5h.<  avec  un  guide,  également  sans  difficulté  (v.  d.  316). 
—  An  Bortethom  (Punta  del  Rebhio^  3904m.),  5  h.,  avec  un  guide  pO  fr.), 
par  la  B^rUUUp^  pénible. 

Db  BiaisAL  A  ISBLLB,  PAJt  Vbglia,  8à9)i.,  avee  un  guide,  fatigant, 
mais  très  intéressant.  On  monte  par  la  Bortelalp  et  le  glacier  du  côté  K.-E. 
du  FurggenUtumhom  {Punta  (TAurona,  3991  m.)  au  col  de  BebUo  iForca  del 
RebMo  ;  3756  m.),  et  Ton  redescend  par  des  rochers  et  des  éboulis  à  Valpe 
VegUa(n.  316);  ou  bien  Ton  va,  de  Bérisal,  à  Talpe  Veglia  par  la  Laub- 
Alp  (19lOm.)  et  le  col  de  Furggenbanm  {Pasio  di  rorehetta  ou  Força  d'Au- 
rona^  2690  m.)  entre  le  Furegenbaumhorn  et  le  Wasenhom.  De  VegUa  à 
Trasquera  et  /««««,  v.  p.  312.  —  De  Talpe  Veglia  à  Valpe  Devero  (p.  316), 
par  le  col  de  Valtendra  (3437  m.)  et  le  col  de  Buseagna  (3388  m.),  6  à  7  h., 
avec  un  guide,  sans  difficulté  et  intéressant.  —  De  Veglia  au  Simplon  par 
la  Beoehetta  d'Aurena  (2830  m.)  et  le  glacier  de  KalttcMiert  6  à  7  h.,  avec  un 
guide,  seulement  pour  des  alpinistes. 

1  h.  plus  loin,  le  quatrième  refuge  (1751  m.).  On  revoit  à  dr. 
le  col;  au-dessus,  le  Rauthorn,  avec  son  glacier,  et  le  beau  pic  du 
Fletschhorn,  avec  le  glacier  de  Rossboden.  Magnifique  coup  d'œil 
en  arrière  sur  l'Aletschhorn,  le  Schienhorn,  etc.  —  25  min.,  Kapf- 
loeh,  galerie  taillée  dans  le  roc  sur  une  longueur  de  30  m.  15  min., 
einguième  refuge  ou  refile  de  SchaUbett  (1934  m.).  Cette  partie  de 
la  route,  jusqu'au  sommet,  est  la  plus  dangereuse  lors  des  ava- 
lanches et  des  ouragans.  15  min.,  galerie  de  VEau  (1969  m.),  au- 
dessus  de  laquelle  se  précipite  la  décharge  du  glacier  de  Kaltwasser, 
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A  g.,  le  Mont'heone  (v.  ci-dessous).  Puis  la  vieille  galerie,  la  lon- 
gue galerie  Joêeph,  et,  à  g.,  une  troisième  galerie  qui  sert  en  hiver. 
15  min.,  sixième  refuge  (1993  m.),  d*oà  Ton  a  encore  une  vue  magni- 
fique des  Alpes  Bernoises. 

Ô  min.  après,  on  atteint  le  sommet  du  eol  du  Simplon  (t2009m.). 
A  10min.  d«  là  (11  kil.  de  B^risal),  llioipice  (2001  m.;  logis,  v. 
p.  3(X)),  au  pied  du  Schœnham  (3202  m.).  Il  a  été  fondé  par  Napo- 
léon I®^,  pour  que  les  voyageurs  y  fussent  accueillis  comme  au  Grand- 
8t- Bernard.  Il  était  resté  inachevé,  mais  Thospice  du  Grand-St- 
Bernard  en  a  fait  Tacquisition  en  1825  et  Ta  mis  en  état. 

EzcvssioMS.  Au  Sthmmhtrm  (3SK)8  m.),  3  h.  l/si  ^""^^  ^^  gttid«*,  pénible., 
mais  intéressant.  —  Au  Mont-Leone  (3561  m.),  par  le  col  du  BreUhom  (env. 
3360  m.)  et  le  glacier  d'Alpien^  6  h.;  dif^eile,  seulement  pour  les  alpinistes 
éprouvés  :  guide ,  13  fr.  L'ascension  est  plus  facile  d'Alçabv  Cp^  311),  sur 
la  route  du  Simplon  :  guide,  12  fr.  On  monte  de  là  à  «..,  par  Alpien ,  aux 
chalets  des  Balmet  -  Noires  ou  de  Valpe  supérieure  4e  rraxinado  (3100  m.), 
à  3  h.  1/3*4  h.  du  village  de  Simplon  \  on  couche  à  ces  chalets ,  et  Ton 
parvient  en  4  h.  1/3  au  sommet,  par  le  glaeier  d*Alpien.  —  De  Thospice  à 
Stalden^  pur  le  col  de  Bistenen^  praticable  aux  mulets,  ▼.  p.  387  (guide, 
13  fr.)  ;  à  8aas^  par  les  cols  de  SirvoUen  et  de  Simeli^  v.  ci-dessous. 

Le  col  du  Simplon  est  un  large  vallon  entouré  de  cimes  nei- 
geuses. Le  rhododendron  seul  y  fleurit.  A  20  min.,  VanHen  hospice 
(1897  m.))  haute  tour  carrée  à  dr.  au-dessous  de  la  route,  aujourd'hui 
habitée  par  des  bergers.  15  min.,  septième  refuge,  à  VEngeloch 
(1785  m.).  25  min.,  pont  sur  le  Krummhach  (1617  m.).  10  min., 
Eggen  (16(X)  m.),  groupe  de  chalets  au  débouché  de  la  vallée  de  Boss- 
boden,  A  dr.,  le  glacier  de  Rossboden,  avec  sa  moraine  colossale. 
5  min.,  pont  sur  le  Sengbach  (1559  m.).    15  min.  après, 

33  kil.  .4.  Simplon,  en  ital.  Sempione,  en  ail.  Simpeln  (1479  m.  ; 
♦H.  de  la  Poste,  ch.  t.  c.  3  fr.,  dî.  4,  p.  dep.  6;  *H.  du  Fletschhom, 
dans  le  bas,  ch.  t.  c.  2  h,  50,  dî.  4),  village  situé  au  milieu  de  verts 

pâturages,  au  N.-E.  du  Fletschhom  (v.  p.  311). 

Db  SiHPiiOK  A  Saas,  par  le  *ool  de  Boaaboden»  10  à  11  h.,  intéressant, 
mais  seulement  pour  les  ascensionistes  éprouvés.  Guide  :  Jos.  Dorsax,  de 
Simplon  (30  fr.).  On  prend  à  g.  de  la  route  aux  chalets  à'Bggen  (30  min.  ; 
V.  ci-dessus),  monte  sur  la  rive  g.  du  Sengbach,  en  1  h.,  à  Vàlpe  de  Rosâboden 
(1939  m.),  puis  sur  du  gazon  et  des  débris  de  moraine,  d^où  Ton  a  un  beau 
coup  d^œil  sur  le  glacier  de  Bossboden,  au  gUteier  de  Grief seren^  qu^on  tra- 
verse, et  par  un  rocher  au  col  (4 h.;  env.  3300m.),  au  S.  du  Rauthom 
(3369  m.).  Vue  si>lendide;  à  dr.,  dans  le  bas,  le  giacier  de  Oamsen.  Des- 
cente par  le  glacier  de  Mattteald  à  la  Bo/ersalp  (v.  p.  311)  et  à  Saos-im- 
Orund  (p.  340).  —  Autre  passade  très  intéressant,  mais  plus  difficile  et  non 
sans  danger,  par  le  ool  de  Laqmn  (3497  m.),  entre  le  Laquinhom  et  le  Weiss- 
mies  :  10  à  il  h.  ^  guide,  30  fr. 

Par  les  cols  db  Sirvoltsn  et  db  Simbli  ou  lb  col  db  Qamsbii,  10  à 
11  h.,  assez  intéressant:  guide,  30  fr.  Descendre  à  g.  au  septième  refuge 
(v.  ci-dessus),  traverser  le  Krummbach,  passer  à  la  Khtêmattenàlp  et  re- 
monter par  un  étroit  sentier  dans  la  direction  d'une  cascade,  qn^on  aperçoit 
dVn  bas.  Puis  monter  du  côté  g.,  par  un  couloir  d*abord  escarpé,  à  g. 
duquel  est  le  lac  de  SirvoKen^  au  eol  de  Sirrelten  (4  h.  \  env.  3664  m.),  au 
IT.  du  SirvûUenhom  (3848  m.).  La  vue  y  est  restreinte.  On  redescend,  en 
passant  sur  des  rochers  et  des  éboulis  et  en  appuyant  fortement  à  g.,  dans 
le  haut  de  la  vallée  de  Gamsent  où  vient  se  terminer  le  glacier  de  Oatnten. 
On  traverse  ce  glacier  dans  la  direction  du  S.-O.  et  on  monte  lentement 
vers  une  crête  rocheuse  qui  descend  à  TE.  du  Hagenhom  et  au  pied  de 
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l«<iaelle  le  chemin  se  bifurque,  à  dr.  sur  le  col  de  Simeli  (9038  m.))  ^  g-  sur 
le  col  de  Gameen  (env.  3800  m.  ;  3  h.  à  3  h.  Va  du  eol  de  Sirvolten).  De  ces 
deux  eols,  séparés  par  le  Magtnhom  (3199  m.)  i  *vue  magnifique  sur  le 
croupe  majestueux  des  M isehabel,  à  g.  sur  le  Fletsehhom,  avec  le  glacier 
de  HattWRld;  à  TE.  sur  le  Mont-Leone  et  le  groupe  du  8t-Qothard*,  au  N. 
sur  les  Alpes  Bernoises,  depuis  la  Furka  jusqu'aux  Diableréts.  Panorama 
eneore  plus  étendu  du  *MatttMUdhom  (dm  m.) ,  qui  se  gravit  facilement 
en  1  h.  au  col  de  Simeli.  Descente  difficile  par  la  moraine  du  glacier  de 
MattwùM^  en  contournant  la  vallée  à  g.,  pour  arriver  an  Sattel  (3751  m.), 
à  ro.  de  V.^eu$êêr'ltàthhorH  (8166  m.),  et  à  la  BoferuAp  (3088  m.),  puis  par 
un  meilleur  chemin,  passant  à  Boém*n^  à  SoM-im-Qrund  (3  fa.  l/s-,  p.  340).  — 
On  ne  saurait  conseiller  de  descendre  à  BaU%  (p.  340),  par  TaZpe  dt  Sevenen^ 
ce  qui  est  beaucoup  plus  long. 

Le  rietMhhorn  (Rot^odenhorn  •,  4001  m.)  se  gravit  de  Simplon  en  9  à 
10  fa.  :  guide,  35  fr.  C'est  une  sscension  fatigante,  mais  sans  danger  pour 
les  alpinistes  éprouvés.  On  couche  à  la  cabane  de  Hohsaat  (env.  3430  m.), 
à  8  h.  de  Simplon,  dans  le  haut  de  la  vallée  du  Laquin  (v.  ci-dessous),  et 
on  monte  de  là  en  6  à  7  h.  au  sommet  par  Tarête  au  8.*E. 

A  5  min.  de  Simplon,  un  pont  sut  le  LawenhacK  La  route  fait 
une  grande  courbe  pour  entrer  dans  la  vallée  du  Laquin  et  traverse 
près  du  hameau  de  Oêtein  ou  Algahy  (Vt  ^'i  1232  m.;  aub.)  le 
Krummbach ,  dans  lequel  le  Laquin  se  Jette  un  peu  plus  bas.  La 
rivière  porte  dès  lors  le  nom  de  Doveria,  —  5  min.,  galerie  d* Algahy. 
A  la  sortie  commence  la  "^orge  de  Ctondo,  une  des  plus  sauvages  et 
des  plus  grandioses  des  Alpes.  Elle  devient  à  chaque  pas  plus 
étroite  et  plus  profonde,  au  point  que  les  rochers  la  surplombent  en 
quelques  endroits.  La  route  est  resserrée  entre  ces  énormes  parois 
schisteuses  à  pic  et  la  bruyante  Doveria.  20  min.,  huitième  refuge 
(1171  m.),  où  se  détache  à  g.  le  chemin  à'Alpien  (p.  310).  10  min. 
au  delà,  le  Ponte  Alto  (1142  m.),  sur  la  Doveria;  puis  un  autre 
pont,  au  neuvième  refuge  (12  min.  ;  1071  m.)*  On  traverse  Ténoime 
rocher  qui  semble  barrer  le  chemin,  par  la  galerie  de  Gondo,  de  223  m. 
de  long,  construite  en  1805. 

A  la  sortie  de  la  gorge,  le  FresHnone  (Alpienhach)  se  précipite 
d'une  grande  hauteur  sur  des  rochers.  Un  pont  est  hardiment  jeté 
sur  cette  cascade.  Les  rochers  s'élèvent  à  pic  des  deux  côtés  à  une 
hauteur  effrayante  (650  m.),  la  noire  ouverture  de  la  galerie  contraste 
avec  les  eaux  blanches  et  l'écume  du  torrent;  à  TC,  au-dessus  de 
la  gorge ,  le  glacier  de  Bodmer.  On  reconnaît  encore  les  restes  de 
Tanc.  route  en  face  de  la  cascade.  Plus  loin,  d'autres  petites  cas- 
cades. —  35 min.,  Oondo  (858m.),  dernier  village  suisse,  avec  une 
haute  tour  carrée  construite  par  la  famille  Stoekalper  (p.  307),  pour 
servir  de  refuge  aux  voyageurs ,  longtemps  avant  l'ouverture  de  la 
route  actuelle.  C'est  maintenant  une  auberge  à  5  étages  (la  tour  en 
a  7),  d'un  extérieur  peu  engageant.  En  face,  une  autre  auberge  plus 

avenante. 

Au  S.  débouche  le  Val  Vaira.d^oii  un  passage  sans  difficulté  conduit 
en  13  h.  à  Saas  -  im  -  Grand  (p.  340),  par  le  oel  de  Zurisofabercen  (3273  m.), 
entre  le  Weissmiei  (p.  340)  et  le  Por^engrat  iPixto  dMndoIki;  dOtiOm.)  :  guide, 
30  fr.). 

Une  colonne  de  granit  à  g.  de  la  route,  à  10  min.  de  Gondo, 

marque  la  frontière  de  l'Italie  (797  m.).  —  5  min.,  S,- Marco,  premier 
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village  italien.  La  vallée  porte  maintenant  le  nom  de  Val  di  Vedro, 
Plus  loin,  un  nouveau  tunnel.  —  35  min. 

48  kil.  Iselle  (657  m.  ;  S.  de  la  Poste ,  recommandé ,  ch.  t.  c. 
3  fr.  50  à  4,  dé.  1  fr.  ÔO),  où  est  la  douane  italienne.  Vé  <^'^*  plus  loin, 
là  où  on  volt  dans  le  haut  Téglise  de  Trasquera,  la  route  traverse 
la  Cairasca,  qui  débouche  à  cet  endroit.  De  là  dans  la  vallée  du 
Rhône,  par  Valpe  Veglia,  v.  p.  310  et  317.  —  Bientôt  après,  Varzo 
(568  m.) ,  long  village  où  commence  la  végétation  luxuriante  du 
Midi  :  châtaigniers ,  figuiers ,  mûriers  ;  champs  de  maïs  et  vignes. 
Plus  loin ,  on  traverse  une  gorge  pittoresque.  Au  bout  de  1  fa.  ^/^, 
la  galerie  de  Crevola  (392  m.).  Enfin  un  lacet  pour  descendre  au 
village  de  Crevola  (337  m.  ;  *08teria  délia  Stella,  au  pont),  où  Ton 
passe  pour  la  dernière  fois  la  Doverla ,  sur  un  beau  pont  de  30  m. 
de  long,  à  sa  jonction  avec  la  Tosa,  qui  vient,  à  g.,  du  Val  Antigorio 
(p.  319).  La  vallée  s'appelle  ensuite  Val  d'Oaola,  La  vue  en  est 
surprenante  ;  c^est  une  contrée  décidément  italienne.  —  ^4  <1'^- 

66  kU.  4.  Domodotfola  (277  m.  ;  6fr.  -  H,  de  la  VUle  4r  Poste, 

avec  un  bon  café,  ch.  t.  c.  3  fr.  50,  2®  dé.  3,  di.  4;  JR,  d* Espagne, 

avec  rest.,  recommandé) ,  ville  de  2200  hab.,  dans  un  joli  site,  sur 

la  Tosa,  qui  y  devient  navigable,  he  palais  8Uva,  qui  date  du  xvi^s., 

renferme  quelques  antiquités.    Dans  la  rue  Oaribaldi,  un  buste  du 

patriote  (1890).    Vue  magnifique  du  ^calvaire,  à  20  min.  au  S.  de 

la  ville. 

A  L9camo  par  le  Val  Yigezxo^  v.  p.  437.  Dilig.  t.  les  j.  pour  S.-Maria- 
Maggiore  (17  kil.)  à  6  h.  du  mat.,  pour  3  £r.  —  A  TO.  débouche  la  vallée  de 
BofAanoo,  où  il  y  a  des  sources  d^eaux  minérales  et  d'où  plusieurs  passages 
conduisent  dans  le  Val  Voira  et  le  VtH  Aa^nma  (e.  ci-dessous). 

Chemin  de  fer,  ligne  de  Oravellona  (Pallanza,  Stresa),  Orta, 
Novare,  v.  R.  108. 

Il  y  a  de  Villado$iola  (6  kil.;  p.  447),  la  l^"^  stat.  du  eli.  de  fer,  un  pas- 
sage facile  qui  conduit  à  Saab,  pas  jx  col  db  Saas.  Boute  de  voit,  sur  la 
rive  g.,  puis  sur  la  rive  dr.  de  VOves€a  par  Viganella  et  Sehiera$ico,  jusqu'à 
Antronapiana  (3  h.  1/2;  902  m.;  logis  chez  le  syndic).  Ensuite  un  sentier 
montant  par  le  petit  lac  d*Antrona  (1063  m.),  dont  la  formation  est  due  à 
Un  éboulemeni  du  Pizto  i\»7^lo  (2648  m.),  en  1632,  et  par  la  vallée  du  Tron- 
cone^  en  3  h.  1/3,  à  Taipe  de  Cingino  (2031  m.) ,  puis  à  une  grande  hauteur 
au-dessus  du  petit  lac  Cingino  (3192  m.),  sur  les  versants  du  Pizzo  Cingino 
(3333  m.),  en  3  h.  1/2  au  eel  de  Saac  ou  cTAntrona  C^l  m.),  entre  le  Jatzi- 
hom,  ou  Pitze  Cingino  (3333  m.),  à  g.,  et  le  LdMhom  iJknUa  di  Saoê; 
3194 m.),  à  dr.  Ce  dernier  pie  se  gravit  facilement  en  1  h.  l/a  du  coi 
(v.  p.  340).  On  redescend  à  dr.  du  gktcier  de  Furgg  dans  la  vMée  de  Furgg^ 
à  AlmageU  éi  à  Saas  (4  h.  ;  p.  340).  —  Du  Val  Ahtrowa  a  Hattmark,  par 
le  col  d'Aati^ae  on  de  VCfet^hal  (3838  m.),  paisage  asseifi  pénible,  en 
prenant  à  g.  a  la  montée  qui  conduit  à  Talpe  de  Cingino  (v.  ci-dessus), 
pour  passer  à  Talpe  de  Lombraoro  et  à  Talpe  Langera  di  SoprOy  d'où  Ton 
monte  beaucoup  pour  arriver  au  col,  entre  le  Pizzo  Cingino  (v.  ci-dessus) 
et  le  Pizzo  d*AnHgtne  (3190  m.),  qui  se  gravit  de  là  en  1  h.  1/4  (intéressant). 
On  redescend  par  VCfen^ial,  vallée  sauvage  par  laquelle  on  arrive  à 
Valpe  de  Mattmark  (p.  9i43),  à  8  ou  9  h.  d' Antronapiana. 

A  la  3«  stat.  du  eh.  de  fer  (11  kil.),  PiedimuUra  (hôt. :  Piedimulera, 
Corona),  débouche  le  pittoresque  Val  d^Anzasea-,  par  lequel  on  va  à  Macu- 
gnaga  (p.  344)  et  à  JSaaSy  par  le  col  dn  Monie-Moro  (p.  345). 
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Voir  les  carte»  p.  3 10 y  314. 

ISO  kil.  DiLMKMCB,  à  prendre  à  partir  de  Hunster  plutôt  que  d'aller  à 

Sied,  3  fois  par  jour,  en  A  h.  9/ m  pour  10  fr.  80  et  13  fr.  90  (eoupé)^  en 
^*  '/4  jusqu'à  Fieseh,  pour  7  fr.  06  et  8  fr.  60.  En  sen»  inverse,  de 
Brigue  au  glacier  du  Rhône,  il  faut  7  h.  1/4  en  diligence.  •—  Voit,  pabtic. 
du  glacier- du  Rhône  à  Munster,  à  1  chev.,  10  fr.*,  à  3  ohev.,  30;  à  Fieseh^ 
18  et  36^  à  Brigue,  30  et  60;  de  Brigue  à  Fieseh,  13  et  36;  à  Ulrichen  30 
et  40;  au  slacier  du  Rhône,  90  et  60;  —  du  glacier  à  Andennatt  et  à  Gœ- 
schenen,  w  et  60;  à  Thospiee  du  Grimsel,  10  et  15;  à  la  Handegg,  16  et 
36;  à  Meiringen,  90  et  60. 

HÔTBL  au  glacier:  S.  du  Qlader  du  Bhône  (Jos.  Seiler).  de  l^**  ordre, 
mais  non  tenu  en  conséquence  (ch.  t.  e.  dep.  3  fr.  60,  rep.  1.60,  9.60  et.  5), 
avec  oafé^restaurant.  —  Au  même  propr.  VMt.  Belvédère^  dans  le  haut  de 
la  route  de  la  Furka  (p.  129). 

Le^glacUr  du  Bhône,  encaissé  entre  les  Oeratenhamtr  (3185  m.) 
et  les  Oelmerhœmer  (3200  m.)  a  L'O.,  et  le  Qalemtock  (3Ô97  m.),  le 
Rhonestock  (3603  m.)  et  le  Dammastock  (3633  m.)  à  TE.,  s'ëlève  en 
terrasses  sur  une  longueur  d'env.  10  kil.  Son  extrémité  Inférieure, 
d'où  sort  le  Rhône,  remplissait  encore  il  y  a  quelques  dizaines  d'an- 
nées plus  de  la  moitié  dii  Oletseh  («Gletscher»,  glaeier;  1761  m.), 
partie  de  la  vallée  couverte  d'éboulis  et  de  gazon,  au  commencement 
de  laquelle  aboutissent  les  routes  de  la  Furka  (Andermatt,  p.  129), 
du  Grimsel  (Meiringen,  p.  193)  et  de  la  vallée  du  Rhdne  (v.  ci-des- 
sous), et  où  se  trouvent  l'hôtel  et  quelques  maisons  avec  leurs 
étables.  —  On  va  de  l'hôtel  au  glacier  en  V^  ^")  P^^  1^  V^^^  ^^^ 
le  Rhône  et  !a  rive  g.  Le  fleuve  sort  d'une  belle  voûté  bleue  et  il  y 
a  une  grotte  artiflcielle  (50  c.) ,  qui  se  distingue  par  la  pureté  de  sa 
glace.  —  Derrière  l'hôtelf  à  l'O.,  se  trouvent  trois  sources  dont  les 
eaux,  en  partie  chaudes,  se  jettent  dans  la  décharge  du  glacier;  les 
habitants  de  la  vallée  les  nomment  i^of^en  et  Rhodan  et  les  regardent 
comme  les  sources  du  Rhône. 

La  route  de  la  vallée  du  Rhdne  traverse  deux  fois  le  fleuve  nais- 
sant, qui  se  précipité  en  bouillonnant  entre  des  rochers.  Ensuite 
elle  descend  par  de  grands  lacets  sur  la  rive  dr.  et  dans  un  bois. 

I  h.  1/4*  Oborwald  (1370  m.;  hot,  Furca,  très  simple),  où  on 
atteint  le  Haut-ValaiSy  vallée  large  et  verdoyante,  bordée  de  chafnes 
de  montagnes  uniformes.  On  a  toujours  devant  soi  jusqu'à  Fieseh 
la  pyramide  majestueuse  du  Weisshorn  et  derrière  soi  le  Gralen- 
stock.  Cette  vallée  forme  trois  terrasses  :  la  première,  celle  d'Ober- 
wald  ;  la  deuxième ,  en  aval  de  Fieseh  ;  la  troisième  au  pont  de 

Grengiols.    Les  habitants  sont  catholiques  et  parlent  Tallemand. 

II  y  a  dans  le  Gerentbal,  vallée  sauvage  et  profbnde  qui  débouche  à 
TE,,  un  passage  fatigant,  qui  conduit  en  8  h.,  par  le  glacier  du  Kûhhoden 
et  le  col  de  Geren  (7760  lù.) ,  au  S.  du  KHhbodenhorn  (3073  m.) ,  à  VAlpe 
Nuota  et  à  AlVAcqua^  dans  le  Val  Bedretto  (v.  p.  314)  :  guide,  18  fr. 

%  d'h.  Haut-Gh&tillon,   en  ail.  Obergestelen  (1369  m.),  beau 

village,  reconstruit  en  pierre  depuis  1868,  à  la  suite  d'un  incendie. 

Sentier  du  Grims  el ,  v.  p.  193.  —  35  min.  Vlriohen  ou  Urlichen 

(1349m.;  hôt.  du  Glacier  du  Griés,  simple  ,  mais  bon),  avec  une 
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église  neuve.    Ici  aboutit  la  vallée  d*Eginen,  où  passe  le  chemin 
du  col  du  Ories  et  de  la  cascade  de  la  Tosa  (v.  p.  317). 

D'Uleichen  a  AiBoiiO,  PAR  LB  COL  DE  VovÈvx,  8  h.  1/2,  mauvais  chemin 
muletier,  peu  intéreesaat,  où  il  faut  un  guide  (13  fr.,  ehev. ,  35).  Com- 
mencement de  la  route,  v.  p.  317.  Le  sentier  tourne  à  g.  à  Altstqff'el  (3  h. 
1/4;  p.  318),  monte  en  eigzag,  passe  par  le  ool  de  Hevèae  ou  Nu/enen-Pùsi 
(1  h.  1/4;  3440  m.),  entre  le  Fizxo  GaUina  (3067  m.),  à  g.,  et  le  Nufenenstock 
(3866  m.),  à  dr.,  et  descend  dans  le  Val  Bedretto.  Immédiatement  au  N. 
du  col  se  trouve  la  source  principale  du  Tatin^  dont  le  chemin  longe  d'abord 
la  rive  dr. ,  puis,  à  partir  de  Vàlpe  Cruina^  la  g.  jusqu'à  rhomiee  d'ail' 
Ao4na(lli.  S/4;  1605  m.;  au(.).  Pour  le  chemin  conduisant  de  la  à  la  eoi- 
eadê  de  la  Tosa^  par  le  eol  de  S.-Oiaeomo^  v.  p.  319.  L'élévation  du  Val 
Bedretto  le  rend  désert  et  stérile.  Les  flancs  des  montagnes  sont  couverts 
de  forêts  et  dominés  par  des  cimes  dénudées.  Le  chemin  y  traverse  plu- 
sieurs lits  d'avalanches.  —  1  h.  Bedrelto  (1405  m.  ;  aub.).  30  min.  ViUa 
(aub.  médiocre).  De  là  à  Réalp,  par  le  col  de  Cavanna^  v.  p.  137.  30  min. 
Os»a$co  (1331  m.  ;  Alb.  délie  Alpi,  aub.  chère  comme  un  hôtel),  village  en 
deçà  duquel  le  chemin  d'Airolo  repasse  sur  la  rive  dr.  du  Tessin.  35  min. 
Foutama.  De  l'autre  côté,  à  dr.,  le  pittoresque  Val  Suvinot  où  il  y  a  des 
cascades.    1  h.  Airolo  (p.  116). 

Ensuite  Oeschenen  (1356  m.)  et  (V4  d'h.) 

16  kil.  XiiBtter  (1390  m.  ;  *H.  de  la  Croix-d'Or;  voit,  à  1  chev. 

pour  Brigue,  18  fr.  et  le  pourh.),  localité  principale  de  la  vallée. 

Jolie  vue  de  la  hauteur  où  se  trouve  la  chapelle. 

Au  *I(€Bfl^lhora  (3098  m.),  4  h.  1/2,  avec  un  guide  (6  fr.),  fatigant,  à  la 
fin  sur  de  la  neige  et  des  blocs  de  granit.  Vue  dans  le  genre  de  celle 
de  l'Eggishorn  (p.  315),  sauf  qu'on  a  au  premier  plan  le  Finsteraarhom. 
—  Au  «Blindenhom  (33Ô3  m.),  6  à  7  h.,  avec  un  guide  (13  fr.),  très  intéres- 
sant. De  Reckinçen  (v.  ci -dessous)  par  la  vallée  de  Blindent  bonne  route 
i'usqu'à  l'extrémité  du  glacier  de  Blinden-^  ensuite  à  g.  le  long  du  Hohêtelli- 
ach  et  par  le  glacier  de  Suit  au  col  du  glacier  de  Qriet  (3016  m.),  entre  le 
Herzenbaehschîen  et  le  Blindenhom,  puis  à  dr.  au  sommet,  d'où  l'on  a  un 
panorama  grandiose.  L'ascension  est  plus  facile  du  eol  du  Gries  (p.  318), 
par  le  glacier  du  Ories. 

A  g.,  au-dessus  de  la  vallée  de  Blinden  (v.  ci -dessus),  le 
Rappenhom  ou  Mittaghom  (3162  m.)  et  à  g.  de  là  le  Blindenhom 
(v.  ci-dessus).  Les  localités  suivantes  sont  :  Reckingen,  avec  la  plus 
belle  église  de  la  vallée;  Gluringen,  Ritzingen,  Biel,  Selkingen  et 
Blitzingen  (♦pens.  Seller,  4  à  5  fr.).  —  1  h.  ^j^,  Niederwald  (1254  m.). 
La  vallée  du  Rhône  descend  brusquement  à  partir  d'ici.  La  route 
reste  toujours  sur  la  rive  dr.,  à  une  grande  hauteur  au-dessus  du 
fleuve,  et  s'abaisse  à  la  fin  sous  bois  en  deux  grands  lacets. 

31  kil.  PiBBch  (1071  m.;  ♦Jff.  du  Glacier  ^  Poste,  ch.  t.  c.  3 fr., 
di.  4 ,  p.  6  ;  *H.  des  Alpes ,  un  peu  plus  bas ,  dans  un  site  dégagé, 
ch.  t.  c.  2  fr.  50  à  3,  dî.  3),  village  dans  un  joli  site,  au  confluent 
du  Khône  et  du  ruisseau  de  Fiesch. 

De  Fiesch  a  l'ëgoishobn,  excursion  principale  du  Haut -Va- 
lais i  3  h. ,  bonne  route  cavalière  jusqu'à  Thôtel  Jungfrau  ;  guide 
inutile;  porteur,  5  fr.;  cheval,  10  fr.  Le  chemin  monte  à  dr.  au 
pont,  ou  au-dessous  de  l'hôt.  des  Alpes,  toujours  assez  rapidement 
et  généralement  sous  bois,  en  passant  à  une  bonne  auberge  (1  h.  Vt)* 
40  min.  plus  loin,  VAlpe  de  Fiesch  (1891  m.).  Ensuite  par  des  pâtu- 
rages ou  dans  la  direction  du  télégraphe,  ce  qui  est  plus  fatigant  et 
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peu  agréable,  mais  abrège  de  ^Uà'h.  —  50  min.  *Hôt-Pen9.  Junç" 

frau  (2193  m.)}  convenable  pour  un  séjour:  ch.  et  s.  3  tt.  50, 2^  dé. 

3,  dî.  5,  p.  8  à  11.  Au  cœur  de  Tété,  il  est  bon  de  retenir  sa  cbambre 

d'avance.  —  De  TbÔtel  à  rEggishorn,  2  h.;  guide  (Inutile),  4  fr.; 

chev.,  7  tr.   Le  chemin  monte  d'abord  en  zigzag,  puis  tourne  à  dr. 

et  à  g.  au  bout  de  V4  d'h.  (le  chemin  de  dr.  mène  au  lac  de  Merjelen, 

V.  ci -dessous).    74  d'h.  plus  loin,  il  n'y  a  plus  qu'un  bon  sentier 

(Vs  h.) ,  à  la  fin  avec  des  degrés.    L'^Xggiihorn  (2934  m.)  est  la 

cime  la  plus  élevée  d'une  crête  de  montagne  qui  sépare  le  Grand 

Glacier  d'Aletsch  de  la  vallée  du  Rhône.  Il  olTre  une  vue  splendide 

des  Alpes  Bernoises  et  Yalaisanes.  Voir  le  panorama  ci-joint.  Au 

S.,  on  voit  une  grande  partie  de  la  route  du  Simplon  et  l'œil  plonge 

jusqu'au  fond  de  la  vallée  de  St-Nicolas  (p.  331). 

ExonrtioiM.  —  De  Thôt.  Jungfrau,  il  y  a  «ne  jolie  promenade  au  K.^ 
d'abord  de  plaln-pied.,  puis  avec  des  montées  et  des  descentes,  à  une 

frande  hauteur  sur  le  versant  de  la  vallée  de  Fietch^  où  Ton  a  de  belles 
chappées  de  vue  sur  les  séracs  du  glacier  de  Fieêeh.  Elle  monte  ensuite  à 
g.  par  le  Thœlligrai  (3830 m.)  au  lao  de  Iburjclea  (3367  m.)  et,  en  traver- 
sant le  Seebaeh  qui  en  sort,  en  1  h.  1/4,  à  Valpe  de  Mœrjelen.  [Pour  s'avancer 
sur  le  glacier  de  Fieseh,  on  suit  le  chemin  qui  descend  là  à  dr.  à  la  Stock- 
olp.]  Sur  la  rive  N.  du  lac  de  Mœrjelen,  le  sentier  continue  jusqu'au 
Grand  Glacier  d'AUUch  (35  min.).  Excursion  très  intéressante  de  la  sur 
ce  glacier,  en  3  h.  (4  h.  Vs ^  5  b.  de  Thôt.),  à  la  cabane  Ooaeordia  (Con- 
coraiahiltU ;  3870m.),  dans  un  site  des  plus  grandioses  (guide,  y  compris 
la  nuit,  15  fr.).  De  la  cabane  au  col  de  la  Jungfrau  (p.  lâO),  d'où  la  vue 
est  splendide,  3  h.  (3  guides  à30fr.)^  h,  \9k  Jungfrauy  v.  p.  176:  au  Finster- 
aarhorny  p.  193.  —  Le  Grand  Aletsehhom  (4198  m.),  seconde  cime  des 
Alpes  Bernoises  pour  la  hauteur,  se  gravit  de  la  cabane  Coneordia  en 
7  h.,  on  de  la  cabane  d'Oberaletseh  (p.  307)  en  7  à  8  h.  :  ascension  diffi- 
cile, mais  sans  danger  pour  des  alpinistes  éprouvés  ;  guide,  40  fr. 

De  l'Eggishom  à  Grindekoald,  par  le  col  du  Mœnch  (15  h.)  v.  p.  180.  — 
De  l'Eggishom  à  Vhotpice  du  Ghinuely  par  le  eol  de  rOberaar  ou  le  col  de 
Studer  (14  h.),  v.  p.  193.  —  De  la  cabane  (îoncordia  à  l'hospice  du  Grimsel 
par  la  GrUnhornUicke  (p.  193),  la  GamslUcke^  et  le  col  de  VOberaar  (p.  193), 
il  à  13  h.,  course  de  glacier  grandiose,  sans  difficulté  pour  des  alpinistes 
éprouvés  avec  de  bons  guides.  —  De  Lauterbrunnen  à  l'Eggishom,  par  le 
Lauinentkor^  le  RdMluasaltel^  ou  le  ed  de  VEbneJluh,  p.  173. 

Db  l'Eooishosk  a  Ribb,  par  la  Loctschbvlûckb ,  13  à  14 h.,  course 
de  glacier  grandiose  :  guide,  30  fr.  On  passe  par  le  Grand  Glacier  d'Aletsch 
et  YMeUchfirn  pour  arriver  à  la  Lœtaohenltteie  (8304  m.),  dépression  de 
VAnengrai  au  2i.  du  SaUelhorn  (3745  m.).  De  là  on  redescend  par  le  glacier 
de  Lcettch^  qui  est  fortement  crevassé,  dans  la  vallée  de  Lnetsch,  à  l'alpe 
de  GUUeherstaffeU  puis  à  Vàkpe  de  FaJUr  (aub.,  v.  p.  173)  et  à  Ried  (p.  30O). 

Db  l'Eooishork  a  la  Ribdebalp  et  a  l'hôtbl  Bblalp,  6  h.  1/2,  très 
intéressant.  Chemin  muletier  de  l'hôt.  Jungfrau,  par  la  petite  chapelle 
anglicane,  d'abord  à  peu  pràs  toujours  à  la  même  hauteur  au-dessus  de 
la  vallée  du  Rhône,  par  la  BeUmeraVp^  le  long  du  Betlmenee^  un  petit  laie 
poissonneux  (1991  m.);  par  la  Goppiêbergalp  et  à  la  fin  à  dr.  par  une  croix. 
On  est  en  3  h.  1/3  à  la  Itiederalp  (1935  m.),  que  son  beau  site  bien  abrité 
rend  convenable  pour  un  séjour  (*B.  -  P.  Éiederalp ,  eh.  t.  c.  3  fr-,  dî.  4.50, 
p.  7.50).  De  là,  on  monte  à  dr.,  en  35  min.,  à  la  Rieder-Furka  (3078  m.; 
*P.  Rieder-Furka),  d'où  se  fait,  en  1/2 h.,  l'ascension  du  Riederhorn  (3338m.), 
qui  offre  une  très  belle  vue.  (Même  vue  ou  à  peu  près  à  env.  6  min.  de 
la  Furka,  par  le  petit  sentier  qui  monte  lentement  sur  le  versant  du 
Riederhorn,  dans  la  direction  du  glacier.]  Le  Bethnerhom  (38B5  m.)  se 
gravit  de  la  Rieder-Furka  en  3  h.  1/2  à  3  h. ,  également  sans  difficulté,  et 
de  bons  marcheurs  peuvent  continuer,  en  franchissant  l'arête  (avec  un 
guide),  dans  la  direction  de  l'Eggishom,  pour  descendre  à  l'hôt.  Jungfrau 
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par  VEltiiicke  (3738  m.).  —  Ensuite  on  descend  en  vue  du  magnifique 
glacier  supérieur  d'Aletsch  (5u  de  Jœgi,  situé  entre  le  Sparrhom  et  les 
Fasshosmer  et  que  domine  le  Sehienhom,  et  on  atteint  en  V4  <1*^-  I®  Cfrand 
Glmeier  éTAletêeh  (1673  m.)  qn*on  traverse  à  «et  endroit  sans  danger  avee 
un  guide  (8  fr.  de  TEggishorn  à  Thôt.  Belalp^  cbev.,  sauf  pour  le  glacier, 
30  fr.)-  On  arrive  alors  en  1/2  h.  à  VAleticli^rdt  d^où  Ton  remonte,  par  les 
chalets  d'Unter-AUtêch^  à  Vhôt.  Belalp  (1  h.  1/4;  p.  307). 

Db  là  BnDSBALP  A  McBKBL,  3  h.  k  3  h.  1/2  *,  guide  inutile  (5  fr.).  Chemin 
muletier,  d^abord  par  des  pâturages,  puis  sous  bois,  en  faisant  on  grand 
détour  à  dr.  et  évitant  les  sentiers  escarj^és  qui  descendent  à  g.  ',  puis  de 
nouveau  par  des  pâturages,  où  Ton  a  toujours  de  magnifiques  coups  d*œil 
sur  la  vallée  du  Rhône,  le  groupe  du  Simplon,  etc.,  mais  où  il  fait  très 
chaud  vers  midi.  On  arrive  d'abord  à  Rud  (1185  m.  ;  rafiraich.  ehes  le 
curé),  dans  un  beau  site,  et  de  là  à  Marel  (p,  317;  3  h.  à  3  h.  Vs  de  là  à 
la  Riederalp).    Chemin  à  Tombre  Taprës-midi.    Porteur,  5  fr.  ;  chev.,  10  fr. 

Db  Fibsch  a.  Bacbno  ou  a  la  cascadb  db  la  Tosa,  pab  lb  col  d*Al- 
BBU» ,  13  à  13  h.  -,  guide  utile  à  partir  d^Imfeld ,  13  fr.  jusqu'à  Baceno. 
Bon  chemin  muletier  menant  en  1  h.  Véi  P*r  ^Emên  et  la  Binmeçç  (18&8  m.), 
d'où  Ton  a  une  belle  vue  sur  vallée  de  Binn  et  le  Valais,  à  AusêerbitM^ 
et  en  1  h.  1/9  à  Bimn  ou  JShhnddhœuiern  (1488  m.  ;  *H.  Ofenhom  ou  Sehmid, 
bien  situé),  village  qui  a  une  belle  église.  —  La  irallée  de  Binn  ou  Bintnen- 
Thal  est  très  intéressante  pour  les  géologues.    Guides  :  Jos.  Welschen  et 
J.-J.  Gorsat,  de  Binn;  Ad.  etBl.  Walpen,  dlmfeld.  Excursion  au  ^BeUUhûm 
(3963m.),  par  la  Furçaen-Alpy  4  h.  1/3  à  6  h.,  avec  un  guide  (8  fr.),  sans 
difficulté  (v.  aussi  p.  306).  —  Au  *Mitkighûrn  ou  Rappenhom  (3163  m.),  par 
Feldbaeh  et  le  glacier  de  Bappeny  5  h.  1/21  i^^ee  un  guide,  également  sans 
difficulté.  —  A  ro/enAon»  ou  Punta  d'Arbola  (3343  m.),  6  à  T^h.,  sans  diffi- 
culté pour  des  alpinistes  expérimentés  ;  guide,  10  fr.  On  y  monte  par  Tarête 
du  S.-O.,  en  prenant  à  g.  du  chemin  du  col  d'Albrun,  au-dessus  a*Auf-dem- 
Platt  (v.  ci-dessous);  par  la  vmUéB  cPEççerûfe»  et  le  I^uso  del  OkUtcctaio  d^Ar- 
hola\  ou  bien  par  Tarète  du  N. ,  ce  qui  est  préférable  et  plus  eourt,  en 
appuyant  à  dr.  au  €ol  dé  Hohsand  (3637  m.)  et  par  le  glacier  du  même  nom 
(passage  facile  de  Binn  à  la  cascade  de  la  Tosa,  9  h.).  —  Au  HUUehom 
(3186  m.),  par  la  wallée  de  MoBUi  et  le  glacUr  de  RenU^  6  h.,  difficile,  seule- 
ment pour  des  alpinistes.  —  Au  Helie»horn  (8374  m.),  par  le  eol  de  Bêeearecdo 
(3683  m.  ;  v.  ci'dessous),  6  h.  1/2,  sans  difficulté.  —  En  continuant  de  Binn 
sur  Baceno,  on  suit  la  rive  g.  de  la  ^«ima,  passe  à  Qieuen  et  arrive  à  /m- 
Feld  (9/4  d'h.  '^  1668  m.),  où  le  chemin  prend  par  la  rive  dr.  et  n'est  plus  des 
meilleurs  (guide  utile).    A  1/4  d'h.,  un  bois  de  sapins.    Ensuite  plusieurs 
métairies  et  des  chalets,  les  derniers  eeux  à'A^f'dem'P^att  (3110  m.),  à  3  h. 
d'Imfeïd,  où  il  y  a  une  source  ferrugineuse.    Puis  une  montée  raide  de  1  h. 
jusqu'au  eol  d'Albnm  ou  Boechei$a  d'Arbola  (3410  m.),  entre  i'C>f«i»Aon»  (v. 
ci-dessus),  à  g. ,  et  rAlbruuhom  (3880  m.),  à  dr.    On  redescend  par  Valpe 
BeuU  (1  h.),. et  de  là  par  le  Val  Deveroy  en  passant  au  tac  d«  Oodeletçû  (1  h.  ; 
1846  m.),  à  CrampiolQ,  à  Ai  Po»tt  (1  h.  ;  1640  m.  ;  aub.  médiocre)  et  à  Baceno 
(3  h.  1/2;  p.  319).    D'Ai  Ponti  à  Valpe  Veçlia^  par  le  col  de  Buteaçua  et  le  eol 
de  Kaltendra,  v.  p.  809.  —  Pour  aller  à  la  cascade  de  la  Tosa,  on  tourne 
à  g.  au  col  d'Albrun  et  descend  à  Valpe  Foma.   De  là,  un  mauvais  chemin 
mené  par  la  Scatta  Minojo  (3597  m.)  au  lac  Lebeudu»  (lac  de  Vani»^  3153  m.), 
on  descend  sur  la  rive  g.  du  ruisseau  qui  en  sort,  jusqu'à  l'embouchure 
de  la  vallée  dans  le  Val  Formatta^  et  à  g.  pour  arriver  à  Z%m  Steç  (p  319)  : 
10  h.  de  Binn  jusqu'à  la  cascade  de  la  Tosa.    Le  chemin  par  le  glacier  de 
Hohtand  (v.  ci-dessus)  est  préférable,  quand  il  fait  beau. 

Db  Fibsch  a  Bacbmo  pab  le  col  du  GBisepPAJ>,  11  à  13  h.  :  guide  d'im- 
Feld,  13  fr.  D'abord  à  Im-Feld  (4  h.  ;  v.  ei-dessus),  puis  à  dr.  du  chemin 
d'Albrun,  par  la  Meeeermalp  (1882  m.)  et  le  lac  da  Geiupfad  (3430  m.).  On 
arrive  en  4  h.  au  oel  du  Oeisepifttd  (3560  m.),  on  traverse  un  plateau  couvert 
d'éboulis  pour  arriver  à  la  Bocea  Rotsa^  et  l'on  descend  en  1  h.  1/2  à  3  h., 
par  un  sentier  très  escarpé,  à  Ai  Fimti  (v.  ci-dessus). 

Db  Fibsch  a  Bacbho  par  lb  col  db  la  Kribqalp,  13  à  14  h.,  pénible 
et  peu  intéressant:  guide,  de  Binn,  13  fr.  On  va  de  Binn  au  8.,  par  le 
Lantg-  îhal,  en  1  h.  à  JBeiUgkreue  (1483  m.)  ;  puii  par  la  vaUie  delà  KrUgalp^ 
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en  3  h.  1/2  au  ool  d»  Ift  Xxl»fftlp  ou  POêêo  di  Cornera  (958Diii.),  où  Ton  & 
à  |.  le  Oiiêehihorn  ou  i>tc  Cornera  (8064  m.)  et  à  dr.  le  J7<{ae»Aom  (3374  m.  ; 
âlffielle  de  ce  côté,  v.  ci-dessous),  et  Ton  redescend  dans  le  Val  Bugcagna^ 
puis  par  Valpe  DeverOy  à  Ai  Pontt  (9  h.,  y.  ci-dessus). 

Dk  Fibsch  a  Issllb^  par  lb  col  PB  BoccASBCOio>  14  à  i5li. ,  course 
fatigante  mais  très  belle:  guide,  de  Binn,  13  fr.  On  va  d'abord  à  Binn 
(3  b.;  V.  ci -dessus)  et  de  la  aii  S.,  par  'le  Lœng-Thal^  en  5  b.  au  ool  de 
BooeaMMio  ou  Ritter-PoM  (3693  m.),  entre  le  HUllehorn  (Punia  MotHicia^ 
3186  m.),  à  dr.,  et  le  HeUenhom  (3374  m.),  à  g.  Cette  dernière  montagne, 
qui  offre  un  panorama  superbe,  se  gravit  en  1  b.  ^/s  du  col,  avec  un  guide. 
Puis  3  b.  1/2  de  descente,  du  col,  vers  Valpe  Veglia  (1763  m.  \  *aub.  du  Monte 
Leone),  dans  le  Toi  Cak'asea^  et  3  b.  de  là  à  Tratquera  et  Iselle  (p.  81 2). 

La  route  continue  de  descendre,  après  Fiesch,  la  fertile  vallée  du 
Rhône.    En  face,  sur  la  hauteur,  se  volt  Aùmen  (p.  316).  —  V2  ^* 

33  kil.  Vt-  Iiuc  (1048  m.  ;  aub.  :  Kreuz)^  qui  a  une  ëgllse  neuve. 
On  monte  d'ici  en  4  h.  à  ThÔt.  Egglshorn  (p.  315). 

Puis  de  nombreux  circuits  jusqu'au  pont  de  Grengiols  (886  m.), 
sur  le  Rhône,  qui  est  profondément  encaissé.  Un  bon  chemin  con- 
duit de  cet  endroit  à  Binn  (p.  316),  en  5  h.,  par  Orengiols  (1006  m.). 
La  route  repasse  plus  loin  sur  la  rive  dr.  par  le  pont  dit  Kœsten- 
baumbrïlcke  (814  m.),  puis  dans  un  petit  défilé.  —  2  h. 

42  kil.  Kœrel  (780  m.;  H.  EggUhom,  ch.  et  dé.  2  fr.  50;  *H. 
des  Alpes,  pas  cher).   D'ici  à  la  *Riederalp,  v.  p.  316. 

La  route  longe  le  fleuve ,  qui  coule  sur  des  rochers  schisteux. 
A  Vf  h.,  Véglise  de  Hohfluh,  dans  un  site  pittoresque,  au  pied  d'un 
rocher  à  pic,  qui  laisse  à  peine  asses  de  place  pour  la  route.  Plus 
loin,  un  pont  sur  la  Masêa,  décharge  du  Grand  Glacier  d'Aletsch, 
qui  sort  d'une  gorge  grandiose  à  ^4  d'h.  de  la  route.  —  1  h. 

48  kil.  1/2.  Nftten  (682  m.),  village  considérable,  entouré  d'arbres 
fruitiers  et  dominé  par  les  ruines  des  châteaux  de  Weingarten  et 
de  Supersax.  A  la  sortie,  à  dr.,  un  poteau  indiquant  le  chemin  de 
la  Belalp  (p.  307).   On  traverse  ensuite  le  Rhône.  —  20  min. 

50  kil.  Brigue,  où  on  arrive  à  la  gare  (p.  307) < 


82.    B'UlricheB  à  Bomodossola. 

Col  du  Gries.    Cascade  de  la  Tosa.    Val  Formana. 

V.  la  carte  p.  310. 

15  b.  1/2^  deux  jours  de  marcbe,  en  coucbant  à  Tbôtel  de  la  Cascade. 
D*UlriebeB  a  la  cascade  de  la  Tosa,  6  b.  1/2.  Gbemin  muletier.  Guide: 
jusqu^au  delà  du  glacier  (utile,  indispensable  même  en  sen»  inverse),  6  fr.  ; 
jusqu*à  Frutwald,  13  fr.  Porteur,  10  fr.  Cbeval,  30  fr.  On  devra  se  munir 
de  provisions.  La  route  du  Val  Formazza  n^est  achevée  qu^à  partir  ^e 
Foppiano.  De  Tbôtel  de  la  Cascade  jusque  là,  il  n'y  a  qu^un  mauvais 
cbemin  muletier.  Voit,  à  1  cbev.  de  Foppiano  à  Domodossola,  30  fr.  ;  de 
Premia,  15  fr.  ;  mais  on  n-en  trouve  pas  toujours.  Un  porteur  se  paie  6  à 
8  fr.  de  la  cascade  à  Foppiano  \  il  est  donc  bon  de  prendre  à  Tbôtel  un 
cbeval,  ou*on  attelle  à  Foppiano  à  la  voiture  ouV  a  Thôtelier  :  ce  cbeval 
se  paie  30  fr.  jusque  Domodossola.   Dilig.  t.  lesj.  ae  Crodo  à  Domodossola. 

Vlrichen,  v.  p.  314.    Un  pont  y  franchit  le  Bhône  et  de  l'autre 

côté  se  trouve  ImrLoch  (10  min.),  composé  de  quelques  cabanes 

abandonnées,  au  débouché  de  rBginen-Thal  ou  la  vallée  d^Aigesse. 
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Le  chemin  franchit  VEginenhach  an -dessus  d^une  jolie  cascade  et 
traverse  une  forêt  de  mélèzes,  puis  une  vallée  couverte  d^éboulis  et 
de  débris  de  rochers,  jusqu'à  Talpe  de  Hoksand  (1  h.  V4;  1762  m.). 
A  cet  endroit,  la  montée  devient  plus  raide,  on  passe  entre  des  bou- 
quets d'aunes  et  de  rhododendrons.  A  g.,  le  torrent,  formant  une 
série  de  cascades;  au  premier  plan,  le  pie  de  Novène  (2861  m.).  Au 
bout  de  Vs^M  ^^  pont,  dit  Ladtsteg  (1930  m.),  que  Ton  passe,  au 
lieu  de  continuer  tout  droit  en  deçà,  et  de  l'autre  côté,  les  chalets 
malpropres  à'Im-Ladt.  A  dr.,  dans  le  haut,  le  glacier  du  Qries  (v. 
ci-dessous).  Le  chemin  traverse  la  vallée  supérieure  sur  la  rive  dr. 
du  ruisseau,  et  monte  en  20  min.  au  chalet  à^Alt»ta^el  (2007  m.)?  lo 
dernier ,  à  Tendroit  où  se  détache  à  g.  le  chemin  du  col  de  Novène 
(p.  314).  De  là  on  atteint  en  1  h.  ^4,  par  une  montée  escarpée,  le 
glacier  du  Ories,  qu'on  traverse  en  20  min.  vers  le  S.-O.,  en  laissant 
à  g.  le  petit  lac  du  glacier  et  à  dr.  un  autre  lac  plus  petit.  Le  eol  du 
Griei  (2446  m.),  entre  le  Bettelmaitenhom  (2984  m.),  à  dr.,  et  le 
Qrieshom  (2926  m.) ,  à  g. ,  forme  la  frontière  de  la  Suisse  et  de 
ritalie.  La  vue  des  Alpes  Bernoises  y  est  admirable  par  un  temps 
clair.  —  Un  sentier  peu  battu  conduit  au  N.  -  £.  du  glacier  par  le 
Val  Como,  à  ïhospice  d'all'Acqua,  dans  le  Val  Bedretto  (p.  314). 

La  descente  au  S.  du  col  est,  comme  d'ordinaire  dans  les  Alpes, 
plu&  esearpée  qu'au  N.  On  suit  d'abord  à  g.  un  étroit  sentier  le 
long  du  versant  (riche  flore).  Le  Oriesback,  qui  prend  sa  source  à 
cet  endroit,  se  réunit  près  de  Kehrbaschi  (v.  ci -dessous)  avec  la 
Tosa  (Toce),  venant  du  Val  Toggia.  Le  haut  du  Val  Formazza  pré- 
sente quatre  terrasses  distinctes ,  qui  n'ont  chacune  que  quelques 
habitations  d'été:  sur  la  plus  élevée,  Bettelmatt  {2i0^ m.) ,  deux 
chalets  le  plus  souvent  inhabités;  sur  la  2^,  Morast  ( Morcuco, 
1780  m.  ;  le  versant  entre  Bettelmatt  et  Morast  s'appelle  WaUishœch- 
len)-y  sur  la  3^  Kehrhœehi  {Riale,  1720  m.)  et  Auf-der-Frut  (Sopra 
la  Frua)f  où  se  trouvent  une  petite  chapelle  et  le  modeste  *hdt,  de  la 
Cascade  (1675  m.;  ch.  t.  c.  3  fr.).  Cet  hôtel,  à  2 h.  V»  du  col  du 
GrieS;  est  au  bord  de  la  4®  terrasse,  du  haut  de  laquelle  tombe  la 
'''*ea8cade  de  la  Toia,  en  ital.  cascaia  délia  Frua,  haute  de  143  m. 
et  large  de  26,  qui  s'élargit  vers  le  bas  et  forme  3  étages.  C'est  une 
des  plus  belles  des  Alpes,  surtout  lorsque  les  eaux  sont  hautes.  On 
descendra  à  V4  d'h.  de  là  à  g.  ;  on  a  une  bonne  vue  d'ensemble  d'un 
bloc  de  pierre  au  bord  du  chemin ,  et  encore  une  meilleure  au  delà 
du  pont.    Un  autre  pont  traverse  la  Tosa  en  amont  de  la  cascade. 

Le  *Kont-BMOâi]i«  (8275  m.),  qui  offre  une  vue  splendide,  se  gravit  d'ici 
en  4  à  5h.,  sans  trop  de  difûeulté,  si  l'on  est  alpiniste.  L'hôtelier  Ant, 
Zertanna  sert  de  guide.    On  peut  en  descendre  dans  le  Val  Bavona  (p.  438). 

Db  la  cascade  db  hx  TosA  A  AiHOLO,  8h. ,  chemin  muletier;  guide 
utile,  indispensable  lonsqu'on  fait  le  trajet  en  sens  inverse  d'aU'Acqua. 
Le  chemin  quitte  celui  du  col  du  Ories  à  dr.  à  la  chapelle  mentiminée 
ci-dessus ,  traverse  au  bout  de  20  min.  le  torrent  qui  descend  du  Mont- 
Basodino,  puis  monte  à  dr.  le  long  d'un  mur  (Kehrbœchi  reste  dans  le 
bas  à  g.)  et  par  des  zigzags  assez  raides,  dans  le  haut  du  solitaire  Val 
Jbffgia  (9/4  d'h.).    i/s  h.  après,  un  pont;  4  20min.  de  là,  les  chalets  d'/m- 
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Moot,    On  Uif<e  à  dr.  la  BoocActta  dt  Ka<  Maggia  (v.  «i-deMous)  et  plus 
loin,  aussi  à  dr.,  le  petit  lac  Fischêee^  où  il  y  a  beaucoup  de  truites.   1/2  h. 

5 lus  loin,  à  Vûlpe  Kœtiig4m^  le  ebemin  repasse  sur  la  rive  g.  On  laisse  à 
r.  dans  le  haut  un  autre  petit  lac,  et  Ion  atteint  en  1/2 h.  le  ool  8.-0ia- 
eomo  (3906  m.),  frontière  de  Tltalie  et  de  la  Suisse  (Tessin).  En  deçà  du 
noint  culminant,  à  90  min.  au  N.-E.,  est  la  chapelle  St-Joequeg  (3.  Oiacomo  ; 
3346  m.),  où  se  célèbre  le  35  juillet  un  office  pour  les  habitants  des  vallées 
voisines.  A  la  descente,  beau  coup  d'œil  sur  la  partie  S.  du  St-Qothard, 
le  Kûhbodenhom,  le  Pi«xo  Botondo,  le  Piz  Pesciora,  le  Piz  Lucendro,  etc. 
A  ro.,  on  aperçoit  un  instant  le  Finsteraarhom  et  les  Fiescherhœmer.  Le 
chemin  descend  rapidement  à  g.  au  premier  chalet,  puis  au  milieu  de 
rhododendrons  et  dans  vn  bois  de  mélèxes,  et  il  traverse  dans  le  bas  deux 
ruisseaux  et  le  Tessin.  On  arrive  en  1  h.  1/3  à  Vhoipice  éPalTAequa.  De 
là  à  Airoh,  v.  p.  314. 

Db  la  ca.sca.db  db  la  Tosa  a  Biokasco,  9  b.,  avec  un  guide,  intéres- 
sant. On  prend,  au  Fischsee  (v.  ci -dessus),  à  dr.  du  chemin  du  eol^  S.- 
Giacomo  et  Ton  monte,  par  des  éboulis  et  des  rochers,  à  la  Boeehattà  di 
Yal-lUf fia  (3634  m.),  entre  le  Kuttelhom^  à  dr.,  et  le  Marchhorn,  à  g.  Puis 
on  descend  par  le  Val  Fiorinoy  en  laissant  à  dr.  le  BtUQdino  (v.  ci-dessus), 
à  Vatpe  Rob%eiy  et  par  le  beau  Val  Bavona  à  Bignasco  (p.  438). 

Bb  la  cascabb  db  la  Tosa  a  Bivv,  par  le  col  de  Hohêand^  9  h.,  avec 
un  guide,  course  de  glacier  intéressante,  ou  bien  par  le  col  iTAIbrun^  10  h., 
avec  un  guide  (v.  p.  316). 

Au-dessous  de  la  cascade  de  la  Tosa  commence  le  Yal  ïormaua 
ou  vallée  de  Pommât,  dont  le  haut  est  allemand.  —  A  ^/{  h.,  Frut- 
w<Ud{Can%a,  1450 m.);  10min.,  Ourf  {OroveUa,  1364m.);  Vi^'h., 
Zum  Steg  {al  Ponte,  1280  m.))  &vec  la  maison  commojie  de  la  val- 
lée ;  V4  d'h.  Pommât  {S.- Michéle,  1257  m.),  où  l'on  passe  sui  la  rive 
dr.  de  la  Toèa.  20  min.  Andermattea  {alla  Chiesa;  1234  m«),  avec 
l'église  de  la  vallée,  puis  (Vid'h.)  Sta^elwald  (Fracehie),  On  arrive 
ensuite  dans  un  *défllé  grandiose,  où  l'on  traverse  deux  fois  la 
Tosa.  Vient  enfin  ('/4  d'h.)  Unterwald  ou  Foppiano  (940  m.  ;  Al- 
bergo  Yalduga,  recommandé),  où  commence  la  nouvelle  route  (voit., 
V.  p.  317).   Plus  bas  on  ne  parle  que  l'italien. 

D'Amdbkuattbn  a  Gbvio  ,  DAKs  LB  Val  Maooia  (p.  438),  8  h. ,  sentier 

Sénible  et  peu  intéressant,  où  il  faut  un  guide.  Il  y  a  une  forte  montée 
e  3  h.  de  Stqfeluald  par  la  SU^elalp  à  la  Oriner-Furfta  (3416  m.),  où  V<in 
jouit  d'une  belle  vue.  Descente  en  1  h.  1/2  ^  Boseo  et  de  là  en  3  h.  1/2  à 
Cevio  (p.  438). 

La  route  reste  sur  la  rive  dr.  de  la  Tosa;  20  min.,  Bivaaco 
(850  m.  ;  aub.)  ;  20  min.  plus  loin,  Passo  (802  m.).  La  vallée  de  la 
Tosa  porte  maintenant  le  nom  de  Yal  Antigorio  ;  c'est  une  des  plus 
belles  au  S.  des  Alpes ,  et  il  y  a  beaucoup  de  cascades.  On  trouve 
du  grenat  dans  les  roches  de  schiste  micacé  entre  les  deux  localités 
suivantes  ;  S.-Rocco  (V2  h.  ;  Alb.  del  Sole)  et  Premia  (1  h.  1/4 -,  799  m.  ; 
Aib.  deir  Agnello  ;  rest.  Antigorio,  modeste). 

Vt  b.  plus  loin,  Baoeno  (68dm.;  *Alh.  Devero,  pas  cher),  au  dé- 
bouché duVo^  Devero,  où  un  pont  hardi  traverse  la  gorge  du  Devero. 
De  Baceno  à  Fiesch,  par  le  col  d'Albrtm  ou  le  col  de  la  Kriegalp, 
V.  p.  316.    A  rO. ,  le  Mont-  Cistella  (2881  m.). 

1  h.  Crodo  (503  m.;  aub.),  où  est  la  douane  italienne.  20  min. 
plus  bas,  un  établissement  de  bains.  On  passe  ensuite  par  Bencio 
et  Oira,  dans  un  site  admirable,  et  Ton  arrive  à  Crevola  (2  h.) ,  sur 
la  route  du  Simplon  (p.  312).  —  V4  ^'^'  Domodossola  (p.  312). 
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83.  Vallées  mérid.  du  Valais,  entre  Sion  et  Tonrtemagne. 

(Yal  d'HérenSy  Yal  d'Aniiivien  et  vallée  de  Tonrtemagne.) 

V.  Ui  caries  p.  30ây  296^  320  et  332. 

Un  bon  marcheur  qui  connaît  déjà  la  yallée  du  Bhône  et  qui  vient  du 
lac  de  Genève  pour  aller  à  Zermatt  (R.  84)  peut,  avec  de  la  persévéranee, 
s'y  rendre  en  4  a  5  jours  par  des  chemins  intéressants.  —  1®^  jour,  en  eh.  de 
fer  à  Sion  et  à  pied  ou  mieux  en  voiture  (t.  ci-dessous)  à  Evolena,  dans 
le  Val  d'Hérens  (6  h.).  —  Séjour,  par  le  col  de  Torrent  à  St-Lue,  dans 
le  Val  d'Anniviers  (8  à  9  h.).  —  à«  jour,  à  la  Bella-Tola  et  par  le  eol  de 
Meiden  à  Oruben,  dans  la  vallée  de  Tourtemagne  (6  h.  i/a).  —  4^  jour,  par 
le  col  d'Augstbord  à  St-Kieolas,  dans  la  vallée  de  la  Viège  (7  h.,  8  h.  i/à  en 
y  ajoutant  le  Schwarzhorn),  et  en  ch.  de  fer  à  Zermatt. 

I.  Be  Sion  à  Syolena  par  le  Yal  d'Hérens ,  et  au  Yal  d'Annivien 

par  le  col  de  Torrent. 

De  Sion  à  Evolena,  S5kil.,  en  6  h.,  route  de  voit.,  courrier  tous  les 
matins  à  6  h.  i/s  (S  ou  3  places),  trajet  en  5  h.  V4«  ppur  6  fr.  40.  Voitures 
supplémentaires  découvertes.  Retour,  d^EvoIena  à  Sion,  à  1  h.  50  du  soir, 
en  3  h.  90.  Voit,  à  1  ehev. ,  30  fr.  On  trouve  quelquefois  &  la  gare  des 
voitures  des  hôtels  d'Evolena.  D^EvoIena  à  Vissoye,  par  le  col  de  Tor- 
rent, chemin  muletier,  en  9  h.;  guide,  agréable,  12 fr.  —  Cheval  de  Sion 
à  Vissoye,  S4  fr.  ;  à  St-Lue,  96  fr. 

Sion,  V.  p.  305.  La  route  4e  Sion  à  Evolena  conduit  tout  droit 
du  pont  du  Rb6ne  (491  m.),  en  10  min.,  au  pied  de  la  montagne,  où 
commence  la  montée;  le  vieux  chemin  muletier  abrège  considé' 
rablement.  En  bae,  à  g.,  le  gros  village  de  Brcunois,  et  à  Textré- 
mité  des  gorges  qui  descendent  du  Rawyl,  St-Léonard  (p.  30Ô). 

Près  de  la  vieille  chapelle  du  cimetière  de  Yex  (1  h.  Vti  ^^  ™*  ) 
simple  auh.)j  on  découvre  le  fond  de  la  vallée,  d'abord  les  Dents  de 
Veisivi  et  le  pic  d'Arzinol ,  puis  le  grand  glacier  de  Ferpècle ,  do- 
miné par  la  cime  arrondie  de  la  Tête  Blanche,  et  à  g.  la  Dent  Blanche 
et  la  Dent  d'Hérens.  Il  y  a  jusqu'à  Yex  des  champs  de  maïs  et  des 
vignes,  des  châtaigniers  et  des  noyers. 

De  Vex  aux  Kayena  de  Sion  (1301  m.  \  *P.  des  Mapens,  6  fr.),  1  fa.  par 
un  chemin  muletier  qui  passe  à  Presse  et  aux  Açettes.  Ceêt  un  séjour 
d'été  des  habitants  de  Sion,  dans  un  beau  site  et  d'où  Ton  a  une  vue 
splendide  des  Alpes  Bernoises.    De  là  à  Hérémenee  (v.  ci-dessous),  s/4  *i'h. 

La  route  reste  toujours  à  la  même  hauteur  à  TO.  de  la  vallée  ; 
en  bas  on  aperçoit  la  Borgne.  Plus  haut ,  la  vallée  se  bifurque  :  à 
ro.,  le  Val  d'Herémence  (v.  ci-dessous)  ;  à  l'E.,  le  Yal  d'Hérena 
proprement  dit.  On  laisse  â  dr.  dans  le  haut  le  gros  village  d' Héré- 
menee et  passe  à  Sauterot  (i  h.  V4;  ^34  m.),  où  on  traverse  la 
Dlxenze,  qui  sort  du  Val  d'Hérémenee ,  par  deux  tunnels  dajis  les 
restes  de  la  moraine  inférieure  de  cette  vallée.  On  remarque  sur* 
tout,  près  du  second  tunnel,  à  Tendroit  où  le  chemin  s'engage  dans 
le  Val  d'Hérens,  un  certain  nombre  de  *pyramides  de  terre ^  quel- 
quefois surmontées  d'un  bloc  de  rocher,  comme  les  tables  des  glaciers. 

Yal  d'Héfémenee,  dit  vallie  des  Dix  dans  sa  partie  supérieure.  — 
Route  de  chars  de  Vex  (v.  ci-dessus)  à  fférémence  (1  h.  ;  iSoS  m.  -,  logis 
chez  le  curé)',  puis  chemin  muletier  par  les  hameaux  dMirer,  de  Prolin^ 
de  Cerisê  et  de  Jforsy  menant  aux  Moyens  de  Prazloug  (8  h.;   1606 m.),  à 
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ro.  du  Pie  d'Artinol  (v.  ci-dessous  ;  par  le  eol  de  la  Meina  àEvolena,  A  h.). 
On  Uissse  plus  loin  à  g.  Talpe  de  Miribé  et  monte  par  un  défilé  au  pla- 
teau de  la  Barma ,  où  est  Talpe  de  ee  nom  (3467  m.) ,  qui  reste  à  dr.  (à 
Fionmey^  par  le  eol  du  Crity  p.  909).  Bnsuite  on  passe  aux  ehalets  de  Lauiarei 
et  on  atteint  Talpe  de  StiUm  (3  h.  ;  3973  m.),  sur  la  rive  dr.  de  la  Dixenee, 
En  face,  sur  la  rive  g.,  est  Talpe  de  Liappep  (3336  m.;  bon  ette).  De  là  à 
VArùtta  (Evolena) ,  par  le  eol  ae  Riedmatten  ou  par  le  pas  0es  Chèvreê^  y. 
p.  333^  au  Val  de  Bagne».,  par  les  coU  de  Vaeeva^^  de  SeiUm^  du  Hont-Rouçe 
et  de  Brenef^  p.  304.  G^est  de  Liappey  que  se  fait  le  mieux  Taseension 
du  *PSgno  d*AroUa  (3801  m.),  par  le  glacier  de  Durand  et  le  col  de  Breneg 
(y.  p.  389). 

A  20  min.  de  la  bifarcation,  Euèeigne  (970  m.  ;  bon  tId  au  re- 
lais de  poste),  dans  un  joli  site ,  tout  entouré  de  noyers.  En  face, 
sur  une  hauteur  de  la  rive  dr.,  l'église  de  8t- Martin,  Vt  ^*  P^^^ 
haut,  au  delà  du  petit  village  de  la  Luette  (1020m.),  le  chemin 
traverse  la  Borgne  sur  un  pont  hardi,  en  amont  duquel  se  trouve, 
aux  chalets  de  Praz'-Jean,  Tanc.  pont  du  chemin  muletier.  On  suit 
plus  loin  la  rive  dr.,  en  passant  au-dessous  de  la  petite  chapelle 
de  la  Garde;  et  Ton  arrive  en  2  h.  à 

iTolena  (1378  m.;  *H.^F.  de  la  Pent- Blanche ,  ch.  t  c.  dep. 
3  fr.,  rep.  1.Ô0,  3  et  4,  p.  6  à  8;  Or.- Hôtel  d'Evolhie,  au  même  pro- 
priétaire que  celui  d'Arolla,  ch.  2  i  4  fir.,  rep.  1.50,  3  et  4,  p.  6  à  9), 
localité  principale  de  la  vallée,  fort  bien  située,  dans  une  vallée  ver- 
doyante entourée  do  hauteurs  rocheuses  couvertes  de  pins  et  domi- 
nées à  TE.  par  le  Sasêeneire,  k  TO.  par  le  mont  de  VEtoUe  et  le  Pio 
d'Arffinôl.  Dans  le  haut  de  la  vallée,  les  Denté  de  Veisivi;  à  g.,  les 
champs  de  neige  du  glacier  de  Ferpèele  et  l'énorme  Dent  Blanche, 
En  arrière,  au  delà  de  la  vallée  du  Rhône,  le  grand  glacier  de  Zan- 
flewron  et  plus  loin  VAftdon  ou  Oldenhom  (p.  252).  Curieux  cos- 
tumes, surtout  celui  des  femmes,  le  dimanche. 

Excvisiovs.  —  Gtiidés:  Jean  et  Pierre  Mattre^  Jo*.  Quinôdoxy  J.  et 
M.  Vnêgnier^  Pierre  et  Jean  BeptHsont  M.  et  Joe.  MitraUler^  M.  Ptalong, 
M.  Chevriert  M.  Goêpcz^  Ant.  Bovier.  Les  prix  ont  été  eonsidérablememt 
augmentés  en  1894,  surtout  pour  les  petites  courses,  mais  sans  autori- 
sation; nous  donnons  ci-après  ceux  de  Tanc.  tarif.  —  Jolie  promenade 
(à  Tombre  de  bon  matin),  à  Villa,  avec  retour  par  la  BagB.^  3  h.  1/4  à  3  h.  1/9. 
On  pread  à  13  min.  au  8.  d*Evolena  à  g.  de  la  route  de  Haudères  (v. 
p.  328)  et  Ton  monte  par  un  sentier  escarpé  à  FOIa  (S/4  d'h.  ;  1734  m.), 
qui  a  une  vue  splendide.  Là  on  tourne  à  dr.  en  deçà  de  la  fontaine  du 
village  (3  min.),  en  laissant  à  g.  le  chemia  du  col  de  Torrent  (v.  p.  835), 
et  6  min.  plua  loin  encore  à  dr.  On  est  ensuite  en  30  min.  à  ta  Sage 
(1671  m.),  où  Ton  descend  à  dr.  de  Téglise,  le  chemin  de  g.  menant  à  la 
Foreku  (y.  ci-dessous).  A  6  min.  de  là,  encore  à  dr.,  30  min.  après  la  route 
et  33  min.  Evolena.  —  Au  *Saueneire  (3368  m.),  par  le  col  de  Torrent,  6  h.  ; 
guide,  6  ft,  ;  V.  p.  336.  —  A  la  Couronne  de  Breonna  (8164  m.),  par  la  Sage 
et  Vaipe  Brionna^  6  h.  1/»,  intéressant;  guide,  7  fr.  —  Aux  Bec»  de  BoMon 
(3164  m.),  6  h.  :  guide,  7  fr.  ;  v.  p.  335. 

C^é  O.  de  la  vallée.  —  A  Valpe  de  Niva  (3019  m.),  3  h.  Vue  magni- 
fique sur  Ferpèele  et  Arolla.  —  Au  *pic  d'Aziinoi  (3001  m.),  par  le  an  de 
la  Meina^  jusqu'où  il  y  a  un  chemin  muletier,  4  h.  I/3,  sans  difficulté  et 
fort  intéressant,  avec  un  guidé  si  Ton  n'est  pas  alpiniste  (13  fr.).  On 
traverse  la  Borgne  au-dessous  d'Evolena,  y  tourne  a  dr.  et  immédiate- 
ment après  à  g.  (à  dr. ,  on  va  à  Lanna^  en  i/sh.),  puis  monte  sous 
bois,  en  1  h.  1/3,  à  un  pont  sur  la  Merde»»on^  qui  descend  du  glacier  dé 
Vouasson,  et  en  1/3  h.  de  là  à  VaUpe  de  Vouoiêon  i3068  m.).  Ensuite  on  va 
par  des  pâturages  (appuyer  à  dr.),  en  3  h.,  au  eol  de  la  3feina  ou  de  Meribé 
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(3706  m.-,  de  là  dans  le  Val  d^Bérémencty  y.  p.  331).  où  on  laisse  à  g.  la 
première  erête.  Un  sentier  à  dr.  mène  enfin  de  la  en  1  h.,  par  Tarête, 
an  sommet,  d'o&  Ton  a  une  vne  admirable,  notamment  au  8.  sur  le  If  ont- 
Blane,  rAiguille  Verte,  le  Grand-Combin,  le  Mont-Velan,  le  Mont-Cervin, 
la  Dent  Blanche  et  au  TS.  sur  les  Alpes  Bernoises.  Descente  en  3  h.  i/t. 
—  Au  mont  de  VEtoile  (3873  m.),  par  les  alpes  de  yiva  et  de  CreiOy  6  h., 
intéressant,  mais  praticable  seulement  pour  les  ascensionistes  éprouT^s: 

fuide,  6  fr.  Même  observation  pour  la  Pointe  de  Voumêten  (3i96m.;  6  à 
b.  \  guide ,  10  fr.)  t,  on  en  peut  redescendre  par  le  glader  des  Aiçuilles- 
Rouçeêj  k  Talpe  de  Lucel  (y.  ci-dessous)  et  à  Arolla. 

Le  Val  d'Hërens  se  bifurque  à  *U  d'^*  ^^  S.  d'Evolena,  à  Kau- 
dèrM  (1447  m.  ;  H.- P.  Baudèrei,  slvple),  pour  Itimer  à  VO.  U  Val 
ou  la  tombe  d' Arolla,  tandis  4ii«  la  partie  E»,  fermée  par  le  glacier 
de  Ferpècle,  conserve  le  nom  de  la  yallée  principale. 

A.  *0«mbo  d^Arolln.  ~  Chemin  mnletier,  3  h.  Vt  d'Evolena; 

monture ,  8  £r. ,  10  fir.  aller  et  retour.    On  va  d'abord ,  pour  visiter 

cette  vallée ,  à  Hcwdères  (v.  ci-dessus) ,  où  on  passe  le  torrent  de 

Ferpècle  ;  puis  on  traverse  à  dr.  la  Borgne  et  on  anive  i  Pralovin. 

De  là  on  monte  du  cdtë  0.,  où  Voit  a  de  jolis  coups  d'osil  dans  une 

gorge  sauvage,  et  on  est  en  1  h.  Vii  Après  avoir  traversé  une  forêt, 

à  la  ehmpelU  St^BarthAemy  (1817  m.)?  è  côté  d'un  énorme  hloc  de 

rocher.    La  montée  est  ensuite  peu  considérable,  on  suit  toujours 

les  poteaux  du  télégraphe  et  on  passe  aux  chalets  de  QeuiUe,  de 

Satarma,  de  ProsmotMM  et  de  la  Monta»,    A  1  h.  Vt  ^®  1*  ^^a** 

pelle,  les  Xijens  d*AroUa  ou  P Arolla  (1962  m.  ;  K.  du  Mont-Col' 

Ion,  p.  7  à  8  fr.),  dans  un  site  superbe,  au  milieu  de  pins  aroles  ou 

al  vies  et  en  face  de  Timposante  pyramide  du  Mont-CoUon  (3614  m), 

que  les  gladifB  d* Arolla  et  de  Vuiht»  contournent  à  dr.  et  à  g. 

pour  se  réunir  plus  bas.    A  dr.,  les  rochers  de  la  Serra  de  Vuibe% 

(3084  m.)  et  le  Pigno  d^AroUa  (3801  m.),  tout  couvert  de  neige.  A 

côté  de  l'hôtel,  la  vieille  moraine  du  glacier  de  Zigiorenove, 

Ezovssioifs  ST  ASGBiraioics  (guides,  etc.,  v.  p.  831).  Au  lae  Wea  de 
làWMà,  1  h.  Va  (9  h.  d'Bvolana),  à  voir  si  on  a  des  loisirs  :  guide  inutile. 
On  prend  à  Satarma  (v.  ci-dessus),  à  60  min.  d'AroIIa,  km.  ou  au  V.-O., 
une  montée  escarpée  qui  mène  aux  chatets  de  Imeel  (9079  m.).  Immé- 
diatement derrière  est  le  petit  la»,  dans  lequel  un  ruisseau  tombe  du 
haut  d'un  rocher.  Vue  auperba  sur  le  Mon4-CH>llon  ;  à  TO.,  la  mntaille 
des  AiçuiUeê  Bonges  (8660  m.);  à  g.,  la  eoâeadê  d»ê  Içneê,  qui  sort  du  gla- 
cier du  même  nom. 

Au  *Pi«ne  d'ArelU  (8801  m.),  par  le  glaeiar  âê  fiice,  6  à  7  h.,  pas 
difficile  et  très  intéressant:  guide,  95  fr.-,  v.  p.  891  et  804.  —  A  rAifoUle 
de  la  Sa  (8678  m.),  escalade  intéressante  pour  les  alpinistea  éjurouvés,  aree 
de  bons  guides  (80  fr.),  soit  directement  de  la  combe  d* Arolla,  par  le  gkt- 
eier  de  la  5a,  en  y  taillant  des  degrés  pendant  9  ou  8  h.,  soit  par  le  ^7«- 
cier  de  Bertol;  4è  6h.  dans  les  deux  cas  jusqu*à  la  dernière  cime  et  m- 
suite  encore  1/2  h.  de  rude  escalade.  On  ne  peut  redescendre  que  par  le 
glacier  de  Bertol.  —  Des  Dents  de  VeisiTi,  on  gravit  sans  difficulté  la  A- 
tite  Dent  (3189  m.),  par  Talpe  de  Zarmtne:  guide,  15  fr.  L^ascension  de  la 
Grande  Dent  (8496m.)  est  plus  difficile:  guide,  90  fr.  Bntre  la  Petite  et 
la  Grande  Dent,  le  ad  de  larmlme  (8069m.),  qui  eonduit  dArolla  à  Ter- 
pècle-,  il  est  difficile  à  franchir:  guide,  90  fr.  —  Au  M«Bt*ColtoB  (8614  m.), 
du  côté  O.  (col  de  Chermontane),  seulement  pour  les  grimpeurs  exempts 
de  vertiC^^^Kulde,  60  fr.  ;  vue  des  plus  splenoides.  Même  remarque  pour 
PlTéque  (3798  m  ),  qni  démine  le  Collon  au  8.:  guide,  60 fr.  ~  La  S«Bt 
Perree  (8660  m.)  et  la  Bent  iea BenqueUna  (8848  m.)  sont  difficiles:  guides, 
cô  et  40  fr. 
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Cox.8.  —  A  Valpsllikb,  par  ls  ooi.  1>m  Collom,  7  à  8  h.  d*Arolla 

i'ufqa*à  Pra-IUyé,  sans  difficulté  pour  les  alpinistes  et  très  intéressant: 
!  guides  à  30  fr.  On  va  par  le  glacier  de  VAroUa^  à  TE.  des  parois  presque 
à  pie  du  Ifont-Gollon  (nombreux  éehos)  à  la  eombe  remplie  de  névé  de 
Za^dê'Mam  et  au  eel  da  CeUan  (4  h.  ;  8180  m.),  au  8.-E.  de  l'Evêque  (p.  833), 
où  la  vue  est  restreinte,  mais  grandiose.  Descente  en  8  b.,  par  le  glacier 
de  Con<m  et  la  profonde  éebancrure  de  la  c^mJbe  d!'Oren^  à  Pta-Rayi 
(1998m.;  aub.,  6  lits).  De  là  en  8b  ,  par  un  chemin  muletier,  à  BHmat 
(leOO  m.),  puis  en  1  b.  à  Oyact  (1307  m.)  et  de  là  en  3  h.  i/g  à  VàIféWnt 
(p.  384).  Passages  de  la  ValpeUine  dans  le  Kal  St-BartKélêmf  et  à  Aoste, 
▼.  p.  394.  En  faisant  le  trajet  en  sens  inverse,  il  est  difficile  de  trouver 
des  guides  expérimentés,  mais  il  ne  manque  pas  à  Bionaz  de  paysans  qui 
ont  traversé  pluiieurs  foia  le  eel  et  qui  peuvent  servir  de  guides  ;  on  prend 
alors  des  provisions  à  Aoste.  De  Pra-Bayé  au  col,  3  b.  Va  à  4  b. ;  des- 
cente à  TArolla,  3  h.  1/2  à  8  b.  —  Ool  de  Za-de-Zan.  On  peut  aussi  mon- 
ter à  g.  de  la  combe  de  Za-de-Zim  (v.  ci-dessus)  au  col  de  Zà-de-Zem  (env. 
8360  m.),  au  K.-E.  du  Mont-BrûU  (8831  m.).  Descente  escarpée  et  difficile 
vers  le  glacier  de  Za-de-Zan  (p.  394)  et  Fta-Rajfé. 

Db  la  combb  d'Aboi^la  paks  lb  Val  d'Bébbmbbcb,  deux  passages  à 
côté  Tun  de  Tautre:  au  K.,  le  col  de  Kiedmatten  (3910  m.),  par  où  Ton 
va  en  4b.  à  Liappey;  au  S.,  le  paa  de  Otèwfê  (3861m.),  plus  difficile, 
à  4  h.  1/9  de  Seilon.  A  la  descente  du  second,  qui  est  à  3  h.  1/4  d^AroUa, 
on  passe  une  paroi  roebense  escarpée  et  on  traverse  le  glacier  de  Duremd 
ou  de  Seilon  (beaucoup  de  crevasses  eacbées),  pour  arriver  aux  ebalets 
de  SéUoni  en  face  de  Talpe  do  Liappef  (p.  891}.  (Le  cbemin  par  le  eol 
de  Biedmatten  (▼.  ci-dessus)  ne  passe  pas  au  glacier,  mais  descend  à  dr. 
le  long  de  versants  rocheux  et  couverts  d'herbe.]  —  Descente  à  ffiré- 
mence  (4  b.  1/3),  par  la  vallée  du  JHx^  v.  p.  830.  —  On  peut  aussi  aller  du 
glacier  de  Durand  ou  de  Seilon  (v.  ci-dessus),  en  4  h.  I/2  à  5  b.  d'Arolla, 
au  cd  4i«  /kiOon  (83Q0  m.  ;  p.  804),  puis  en  3  h.  l/«  à  Mauvoitin  (p.  808),  par 
le  glaefer  de  OUtroM;  ou  bien  à  g.  au  eol  du  Mont -Rouge  (^1  m.)  et  à 
Chamrion  (8  b.  l/g^  p.  803),  par  le  glader  de  Lyrerou:  guide,  36  fr. 

Davs  lb  Val  ne  Baobbs,  pas  lb  icoL  db  Chbriioiitanb ,  11  h.,  course 
de  glacier  longe  et  fatigante  :  guide ,  36  fr.  D'abord  par  la  moraine  et 
Textrémité  inférieure  du  glader  de  Zigiorenove  et  par  le  glacier  de  fVèee 
ou  de  Torgnon  à  la  croupe  de  névé  (3130  m.)  à  VO.  de  la  Serra  de  Vnibez^ 

Suis  par  le  glaeUr  de  Viube$  au  col  de  COicrmcntane  (8064  m.),  entre  le  PéUt- 
foi^'Goaon  (3646 m.>  et  le  Pigno  dTArolla  (v.  ci-dessus),  d^où  Ton  a  une 
vue  splendide  sur  le  Xont-Gollon,  les  Dents  et  TAiguille  de  la  Za,  la  Dent 
BlaDche  et  les  Alpes  Bernoises  au  K.  Descente  par  Timmense  champ  de 
neige  du  glacier  ^OtemmOy  à  Chanrion  (p.  806).  —  Le  trajet  est  encore  plus 
long,  mais  aussi  bien  olus  intéressant  par  le  eel  de  l'Zrécue:  13  b.  jus- 
du'a  Chanrion;  guide,  30  fr.  Aller  par  le  glacier  d*Arolla  jusqu'au  eol  de 
Collon  (v.  ci-dessus),  de  là  à  dr.  au  coi  de  VEvéqtte  (8896  m.),  au  8.-0.  de 
rBvêque  (p.  833),  puis  par  la  croupe  de  névé  entre  la  Sengla  (3709  m.), 
à  g.,  et  le  Fmt-Mont-CoUom  (3646  m.),  à  dr.,  au  glader  d:'Otemma^  et  des- 
cenare  comme  ci-dessus  à  Chanrion. 

A  Zbkmatt,  PAL  LB  COL  DB  Bbbtol,  U  à  19  h.,  difficile,  mais  intéres- 
sant: guide,  30  fr.  Un  petit  sentier,  qui  longe  la  moraine  du  glacier 
d'AroUa,  mené  au  Plan  de  Berioly  d'où  Ton  monte  à  g.,  par  des  rochers 
et  la  pente  raide  du  gUteier  de  Beriol^  au  eel  de  Bertol  (env.  3330  m.), 
entre  les  points  des  Dente  de  Bertol  cotés  3607  et  3396  m.  Ensuite  par  les 
vastes  champs  de  névé  des  glacière  du  Jfont-Miné  et  de  Ferpèele^  en  pas- 
sant à  la  Tne  Blanche  (v.  ci-dessous),  jusqu'au  eol  d'Béren»  et  au  Stodtje 
(p.  894).  De  là  à  Zermatt,  8  h.  i/g  à  4  h.  —  Pab  lb  col  dc  Mout-Br^A  bt 
LB  COL  DB  Valpellibb,  13  à  18b.,,  également  intéressant  (guide,  30 fr.)-. 
sur  le  cbemin  du  Mont-Collon  jusqu'à  la  combe  de  Za^e^Zan  (v.  ci-des- 
sus) ;  là,  à  g.  ;  montée  raide  jusau  au  ccl  du  Ment-Brùlé  (3880  m.),  et  par 
la  partie  supérieure'toute  crevassée  du  glacier  de  Za-de-Zan,  en  laissant  à  g. 
les  DenU  et  le  eol  des  Bonquetine  (p.  336),  au  eel  de  ValpeUine  (3663  m.), 
au  8.  de  la  Tête  BUmehe  (3760m.;  »/4  d'h.  du  col;  vue  superbe,  v.  p.  336), 
Puis  par  le  glacier  de  Stock  au  Stod^e,  etc.  (v.  p.  336). 
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B.  *Ferpèel«.  —  Chemin  muletier,  2  h.  V4  d'Evolena  à  Thôtel; 
monture,  8  fr.,  10  fr.  aller  et  retour.  On  va  par  Haudères  (V4  d*h.  ; 
▼.  p.  322) ,  où  Ton  prend  à  g.  à  la  troisième  maison  en  deçà  du 
pont  et  Ton  monte  d'abord  lentement,  puis  plus  rapidement,  par 
un  rocher  en  saillie  et  en  passant  à  un  groupe  de  quatre  chalets  et 
un  de  six.  Passe  la  première  crête  rocheuse,  on  monte  à  g.  à  Stpey 
C/id'h.;  1700  m.),  où  débouche  à  g.  le  chemin  d*Evolena  par  la 
Sage  et  Forclaz  (v.  p.  321),  qui  est  plus  long  de  V4  d'h.,  mais  aussi 
plus  beau.  Le  fond  de  la  vaille ,  qui  est  fermée  par  le  glacier  de 
Ferpècle  et  la  Dent  Blanche,  présente  un  coup  d'ceil  grandiose, 
surtout  au  second  groupe  de  chalets,  celui  de  Projifieuri,  —  On 
monte  ensuite  en  '/4  d'h.,  a  travers  un  bois,  aux  chalets  de  Ferpèele 
ou  Salay  (1801  m.;  *H.  du  Col-d* H/rens ,  ch.  t.  c.  2fîr.50  à  3fir., 
p.  6.50  à  7),  dans  un  site  magnifique,  en  face  des  glaciers  du  Mont- 
Mine  et  de  Ferpècle,  qui  ont  beaucoup  reculé. 

Un  petit  sentier,  qui  monte  à  g.  an- dessus  de  rhôtel,  sur  le  versant 
de  la  montagne  et  par  un  bois  de  milèses.  puis  sur  des  éboulis  et  par  des 
pâturages,  mène  en  1  h.  1/3  à  r*alpe  de  BrioeUa  (3436  m.  ^  lait),  où  la  vue 
est  des  plus  splendides:  en  face,  dans  le  bas,  Ténorme  glacier  de  Fer- 
pèele  que  dominent  la  Wandfluh,  couverte  de  neige,  et  à  g.  Timposante 
Dent  Blanche  et  le  Orand-Comier.  A  dr.,  séparé  du  glacier  de  Ferpèele 
par  le  Mont -Miné,  le  glacier  du  Mont -Miné,  avec  les  Dents  de  Bertol, 
TAiguille  de  la  Za  et  les  Dents  de  Veisivi. 

Courses  du  voktaoiies.  A  la  Dent  Blanohe  (4964  m.) ,  très  difficile, 
10  à  14  b.  de  Ferpècle  :  guide ,  70  fr.  (v.  aussi  p.  388).  Le  mieux  est  de 
passer  la  nuit  au-dessous  des  rochers,  du  côté  dr.  du  glacier  de  la  Demi- 
Blanette;  de  là  au  sommet,  6  à8h.  Il  y  a  des  années  où  Taseension  n^est 
pas  possible.  —  Au  Grand -(temier  (9969m.),  7  à  8h.  de  Ferpècle,  par 
le  col  de  la  P»inte  de  BricoUa  (v.  ci-desspus) ,  fatigant ,  mais  sans  dangers 
guide,  90  fr. 

<3oLS.  —  A  ZiNAL,  PA.R  Ls  COL  DU  Oraud-Gorkibs,  10  k  il  h.  de  Ferpècle, 
pas  très  difficile:  guide,  90  fr.  On  va  par  Valpe  de  BrieoUa  (1  h.  Vs;  v. 
ci-dessus),  de  là  à  TE.  au  glacier  de  la  Dent-Blaneke  et  par  ce  glacier  es- 
carpé au  col  du  Grand -Oexnier  ou  de  la  Dent-Blandie  (9  h.  1/2^  9644  m.), 
entre  le  Orand-  Corniêr  et  la  Dent  Blanche  (v.  ci-dessus).  Ensuite  on  des- 
cend par  Tarête  à  dr. ,  puis  par  des  pentes  de  névé  et  le  Roe  IMr ,  à  la 
cabane  de  M^untet  (3  h.  1/2;  v.  p.  937)  et  par  le  glacier  de  Durattà  ou  de 
Zinal  à  Zinal  (3  h.  ;  p.  337).  —  A  Zival,  pas  le  col  de  la  Pointe  de  Bri- 
COLLA,  10  h.,  assez  pénible:  guide  95  fr.  Jusqu'à  BricoUa^  v.  ci-dessus.  De 
là  au  X.-E. ,  par  le  glader  de  Brieolla  et  des  rochers  en  partie  couverts 
de  glace,  en  3  h.  1/2  au  col  de  la  Pointe  de  Brieolla  (env.  3100  m.),  à  TE. 
de  la  Pointe  de  Brieolla  (v.  ci-dessous),   d'où  la  vue  est  maniflque;  puis 

Î>ar  le  glacier  de  Moiry^  le  col  et  Valpe  de  VAlUe  en  5  h.  à  Zinal.  On  peut 
acilement  joindre  à  cette  course  Tascension  de  la  Pointe  de  Brieolla  (9669  m.), 
celle  du  BouqueUn  (3484  m.)  ou  celle  du  Pigno  de  V Allée  (9404  m.).  —  Par 
le  col  de  Couronne  (C9l  du  Zaté  ou  col  de  Bréonna)^  et  par  le  col  de  CAlUe^ 
v.  p.  398. 

A  Zermatt,  far  LE  COL  D'HéRBKS ,  il  h. ,  fatigant:  guide,  90  fr.  Jus- 
qu'à BricoUa^  v.  ci-dessus;  de  là  en  3/4  d'b.  au  glacier  de  Ferpècle^  et  par 
ce  glacier,  qui  n'est  raide  qu'au  commencement,  en  9 h.  au  eol  d'Biïêna 
(3480  m.),  entre  la  Wand/luh  et  la  Tite  Blanche  (3750  m.).  Le  Mont-Oervin 
s'y  dresse  majestueusement  à  TE.  [L'ascension  de  la  Tête  Blanche  se  fait 
en  s/4  d'h.  du  col,  sans  difficulté,  et  elle  est  très  intéressante.  On  en  peut 
redescendre  au  8.  vers  le  eol  de  ValpelUne  et  regagner  ainsi,  avec  un  dé- 
tour de  1  h.  1/4  à  1  h.  1/2,  le  chemin  de  Zermatt  au  Stockje:  v.  p.  899,  eol 
de  Valpelline.]  On  redescend  rapidement  du  col  d'Hérens  en  longeant 
des  rochers,  au  glacier  de  Stock ^  et  en  1  h.  par  ce  glacier  (attention  aux 
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erevMa«s)  au  Stac^je  (2?68  m.) ,  îlot  de  rocher  dans  le  haut  du  çlaeier  de 
Zmutt  t  entre  le  glaeier  de  Stock  y  à  g. ,  et  le  glacier  de  TUfenmatUn  (la  ea- 
hane  est  détruite  mais  doit  être  rebâtie).  On  passe  ensuite  par  ce  der- 
nier glacier,  le  long  des  rochers  du  Stoekje  et  sur  le  glaeier  de  Zmuiiy 
Î[ui  est  couvert  de  débris.  Enfin  Ton  remet  volontiers  le  pied  sur  la  terre 
erme  à  la  Stqfelalp  (p.  336),  à  4  h.  du  col     De  là  à  Zermatt,  1  h.  i/g. 

A  Psa-KatA,  pab  lb  ool  dbs  Bouqvbtims,  10  à  11  h.  de  Ferpècle,  égale- 
ment pénible!  t  guide ,  30  fr.  Ou  bien  on  suit  le  chemin  du  col  d*Hérens 
(v.  ci-dessus),  ou  on  longe  la  moraine  à  g.  du  Mont-Miné^  pour  arriver  au 
glacier  supérieur  de  Feifpècle,  et  à  dr.  au  ocl  dee  Bouqueniu  (3418  m.),  à 
l'fi.  des  J}enU  de$  Bonquetins  (3848  m.).  On  redescend  à  Pra-Rafi  (p.  32i) 
par  le  glacier  de  Za-de-Zaa. 


D'Eyolena  a  Yissoye  ,  pab  ls  ool  de  Tobbent,  8  à  9  h. ,  che- 
min muletier)  guide.  utUd  (12 £r.;  chev.,  24fir.)-  A  pied,  11  vaut 
mieux  monter  directement  à  Villa  (1  h.;  p.  321).  A  cheval,  on  suit 
la  route  de  voit,  jusqu'à  22  min.  d'Evolena,  à  une  haute  croix  de 
bois,  y  prend  un  chemin  muletier  à  g.,  arrive  en  40  min.  à  la  Sage 
(1671  m.),  tourne  à  g.  au-dessus  de  l'église  et  atteint  en  25  min. 
ViUa  (1721  m.).  Là,  on  monte  à  dr.  au  delà  de  la  fontaine  et  on 
continue  de  monter  par  de  longs  zigzags  dans  les  pâturages  de  Valpe 
OotUr  et  sur  des  débris  de  roche  schisteuse ,  au  *eol  de  Torrent 
(4  h.  ;  2924  m.),  «u  S.  du  Soêèeneirt  (v.  ci-dessous).  Vue  magnifique 
sur  le  Val  d'Hérens  et  sur  les  montagnes  qui  Tentourent:  Pointe  de 
Vouasson  (à  dr.),  Aiguilles  Rouges,  Mont-Pleureur,  Mont-Blanc  de 
Seilon,  Serpenl^iie,  Pigno  d^Arolla,  Petites  et  Grandes  Dents,  Dents 
de  Bértol,  Moat*Miné,  Tête  Blanche,  etc. 

Le  *Biuiseneix«  (3350  m.)  se  gravit  du  col  en  1  h.,  avec  un  guide.  Ses 
pentes  escarpées  en  rendent  Tascension  un  peu  pénible.  Du  sommet,  on 
jouit  d'un  panorama  superbe  des  Alpes  Bernoises,  qui  s^étendent  «u  N., 
et  le .  Jura  apparaît  comme  une  bande  bleue  au  delà  du  pas  de  Cheville 
(p.  257),  qui  1  encadre  comme  une  porte  immense.  Au  S.,  vue  semblable 
à  celle  du  col  de  Torrent,  mais  plus  étendue,  embrassant  en  particulier 
la  Dent  Blanche,  qu'on  ne  voit  pas  du  col. 

Il  y  a  aussi  au  N.  du  Sasseneire  un  chemin  muletier  intéressant,  par 
ie  pas  de  L^na  (3^67  m.)  et  descendant  dans  le  Val  d'Anniviers:  8  h.  des 
chalets  de  Praz-Jean  à  Qrimence;  guide,  13 fr.  —  Du  col,  on  monte  en 
3  h.  aux  Secê  de  Bosêon  (3154  m.),  d^où  la  vue  est  admirable. 

On  descend  du  col  de  Torrent  par  de  grands  lacets  au  N.  du 
petit  lac  de  Zozanne  {2704  m.).  Belle  vue  sur  les  hautes  montagnes 
entre  le  Yal  d'Anniviers  et  la  vallée  de  Zermatt  :  Gabelhorn,  Trift- 
horn,  Rothhom,  Weisshom ,  Brunnegghom ,  Diablons.  On  passe  à 
Valpe  de  Torrent  (2420  m.)  et  on  arrive  en  1  h.  V»  à  Valpe  de  Za- 
telet-Praz  .{2ibd  m.),  dans  le  Val  de  Moiry  ou  de  Torrent,  ramifica- 
tion 0.  du  Val  d'Anniviers,  qu'arrose  la  Navigenze.  Le  glaeier  de 
Moiry  termine  admirablement  la  vallée  ;  il  est  dominé  à  dr.  par  la 
Couronne  de  Bréonna,.le  Za  de  l'Ano,  la  Pointe  de  Bricolla,  le 
Orand-Gornier  et  la  Dent  Blanche,  à  g.  par  le  Bouquetin,  le  Pigno 
de  l'Allée  et  le  cône  noir  schisteux  de  la  Garde  de  Bordon. 

A  ZiKAi.,  S  h,  V&-)  on  remontant  à  TE.  le  versant  de  la  vallée,  par  le 
oel  de  Serehoia  (3t7Ô4m.).  La  *Corne  de  Sorebait  (3807  m.),  à  90mfn.  au 
K.  du  col,  ofi're  une  vue  magnifique,  embrassant  le  Weisshom,  le  Botb- 
horn,  le  Gabelhorn,  le  6rand-€k)mier,  la  Dent  Blanche,  etc.    On  redescend 
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du  eol  par  le  chemin  principal,  qui  est  plus  eommode,  mais  j^Iub  long,  on 
bien,  avec  un  guide,  par  le  ehenun  direct,  à  travers  bois.  ZnuUt  ▼.  p.  397. 
—  A  Zinal  par  le  col  ée  VAUée  et  i  Brolena  par  le  soi  de  (kmr<mm  eu  le 
eol  de  Brion—t  ▼.  p.  838. 

De  Talpe  de  Torrent,  on  marche  quelque  temps  de  pUin-pied  â 
travers  une  vallée  uniforme,  puis  on  descend  rapidement,  dans  un 
défilé  rocheux,  à  Qriment»  (1  h.  Yi;  1570  m.;  H.  du  Bec  des  Bos- 
sons), gros  village  qui  a  des  mines  de  cuivre.  En  face,  St-Luc  et  la 
Bella  Tola.  —  On  passe  plus  loin  à  St-Jean,  au  bout  de  1  h.  sur  le 
pont  de  la  Navigenze  (1141  m.),  et  l'on  est  V4<^'^*  après  à  Vissoye 
(v.  ci-dessous). 

B.  De  Sitnre  à  Zinal,  ptr  le  YêX  d'AttiiiTiert. 

Route  jusqu'à  Vissoye  C^h.  1/3)  chemin  muletier  de  là  à  Zlnal  (3  h. 
1/4).  Dilig.  t.  les  j.  pour  Vissoye  à  8  h.  du  mat.,  en  3  h.  i/s,  pour  •  fr. 
Ghev.,  10  fr.   Voit,  à  1  ebev.,  13  fr. 

Sierre,  v.  p  306»  On  va  d'abord  à  l'E.,  Jusqu'au  pont  du  Rhône 
(25  min.  ;  541  m.).  10  min»  au  delà,  le  chemin  tourne  k  dr.  et  monte 
rapidement  dans  un  bois.  A  dr.,  dans  le  bas,  Chippiê  (v.  ci-dessous). 
On  tourne  au  bout  de  1  h.  dans  le  Val  d'Annivierg  (930  m.).  A  dr.^ 
la  gorge  profonde  et  inaccessible  de  la  Navigenze.  ^Vue  de  plus 
en  plus  dégagée  au  S.  sur  les  montagnes  neigeuses  qui  ferment  la 
vallée:  Rothhorn,  Trifthorn,  Besso,  Gabelhorn,  etc.  Vt^*  ^^oue 
(cantine  des  Alpes,  chère).  Ensuite  la  route  contoume,  en  partie  à 
l'abri  de  galeries,  une  gorge  sauvage  qui  descend  à  g.,  et  plus  loin 
une  seconde  gorge  au-dessous  du  hameau  de  Bamus,  situé  à  dr. 

Les  piétons  ont  plus  court  d'aller  directement  de  Sierre  à  Nioue.  On 
prend  à  dr.  de  la  gare  par  le  remblai  du  eh.  de  fer  et  on  va  par  une  petiite 
iiauteur  à  Chippiê  (30  min.),  où  on  traverse  le  Rhône  sur  un  pont  neuf.  En- 
suite à  g.  après  la  deuxième  maison  \  on  passe  la  jr«v<f«««c,  laisse  l*église 
à  g.,  monte  par  un  petit  sentier  le  long  ou  télégraphe,  croise  souvent  la 
route  et  la  suit  enfin  pour  arriver  à  Inoue  (1  h.  1/4). 

Un  sentier  à  g.,  après  la  première  gorge,  conduit  en  3  h.  de  Niouc, 
par  Suuillon  (1386  m.),  à  ChandtUm  (1336  m.  ;  logis  ohea  le  curé,  4  lits),  où 
l'on  a,  d'une  hauteur  voisine  de  l^église,  une  vue  magnifique  du  Val  d  An- 
niviers,  de  la  vallée  du  Rhdne  et  des  Alpes  Bernoises.  On  descend  en 
1  h.  1/4  à  St-Luc,  par  un  bon  chemin  dans  des  sapinières,  en  jouissant  de 
belles  vues.  —  L'iUhom  (3734  m.),  qui  offre  aussi  de  belles  vues  de  TIll- 
graben  (p.  807),  de  la  vallée  du  Rhône  et  des  Alpes  Bernoises  et  Valaisanes, 
se  gravit  facilement  en  3  h.  i/a  de  Chandolin. 

A  1  h.  ^/4,  Fang,  dans  un  joli  site  à  dr.  au-dessous  de  la  route. 

Si  Ton  va  à  St-Luc  (p.  329),  prendre  ^Uà'h.  en  deçà,  derrière  une 

scierie,  un  chemin  muletier  qui  y  monte  à  g.  en  1  h.  '/,.    La  route 

de  voit,  reste  dans  la  vallée  et  passe  à  plusieurs  petits  ravins.    Sur 

le  versant  opposé  se  trouve  Painsee  (v.  ci-dessous). 

1  h.  YiMoye  (1221  m.;  H.-P.  d'AnnivUrs,  eh.  2  tt.  50,  dt.  3,  p. 

ô  à  6),  localité  principale  de  la  vallée,  avec  une  belle  église,  sur 

une  hauteur  de  la  rive  dr.  de  la  Navigenze. 

Jolie  promenade  de  V4  d*h.,  bar  le  pont  de  la  Navigente  (v.  ci>âessus), 
Mayonx  et  /V-mm,  à  Bninêtt  (1310  m.),  village  dans  un  site  pittoresque, 
d'où  Ton  a  une  belle  vue  sur  les  cimes  neigeuses  au-dessus  de  Zinal.  Un 
bon  sentier  mène  de  là  au  K.,  en  3  h.,  à  Vereorinê  (1341  m.),  d*où  on  voit 
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1«8  BMmUgnes  au  K.  de  U  relié»  du  B^ne,  et  redeteend  en  3  h.  p*r  Ohip% 
pii  (p.  33tf)  à  <9<«rre  (p.  306). 

Un  ekemin  muletier  à  l'extrémité  supérieure  de  ViMore,  au  delà  du 
peut  0ur  le  torrent  de  la  Bellu-Tola,  et  à  g.  du  ehemin  de  Zinal,  mène 
en  9 h.  !/•  à  3 h.,  généralement  sone  boU.  à  l*Mtel  Weinhem  (984Bm.^ 
eh.  t.  e.  4  fr.,  3«  dé.  3.fiO,  dî.  î,  p.  8  à  10),  dans  un  site  dégagé  sur  la  Tête- 
à'Fofat,  ramlAcation  des  Aœktn  d«  Ifava.  La  vue  y  est  magnifique  et  la 
fiore  rfehe.  Excursions:  à  la  FifMe  de  No9a  (271i  m.),  1  h.  1/4 ;  au  A»ea« 
(8Ûi9  m.),  3  h.  Vf,  au  ioe  d«  2WmI  (3660  m.),  1  h.  1/4;  au  peu  de  la  For- 
detta  (p.  880),  3  h.  ;  au  eol  ife  Meide»  (p.  839),  3  k.  ;  au  sommet  de  la  BeUa- 
Tola  (p.  839),  3  h.  (guide  agréable),  ete. 

De  Vissofe  à  St'Lue  (1  h.  de  montée  escarpée),  ▼.  p.  339;  de  8t-Lue 
à  rkdt.  Weissliom,  1  h.  V4  à  9  h.   A  JSt^knm,  par  le  ce<  A  Torrent,  t.  p.  835. 

A  ô  min.  de  Yissoye ,  on  ne  prend  pas  à  g. ,  mais  on  se  dirige 
^ers  une  scierie.  — -  35  min.  MiuUm  (1307  m.)»  où  il  y  a  une  curieuse 
chapelle,  en  face  du  débouché  du  Val  de  Afoiry  (p.  325).  —  20  min. 
Ayer  (1484  m.),  où  il  y  a  des  mines  de  nickel  abandonnées.  De  U 
à  St-Luc,  V.  p.  328.  On  monte  ensuite  un  peu  et  Ton  franchit  un  tor- 
rent; on  passe  à  un  champ  d'éboulis  en  on  arrive  en  Vt  b*  è  un  pont 
sur  la  Navigenze,  qu'on  traverse;  on  suit  la  rive  g.  en  passant  à 
une  chapelle  et  on  revient  ^/f  h.  après  sur  la  rive  dr^  par  un  second 
pont.  —  40  min.  2imal  (1678  m.  ;  *€hr.'H.  des  Diablons,  ch.  et  h. 
2  fr.  50,  dé.  1.50,  dî.  4,  p.  5  à  6,  bonne  eau  de  source;  *H.-P. 
Durand,  tenu  par  Mme  Epiney,  mêmes  prix;  JET.  du  Btuo),  Le  Val 
de  Zinal  m  termine  à  1  h.  au  S.  au  glacier  Durand  ou  de  Zinal, 

ExcuRsiOHs  (guides,  Blie  Péter  et  Jo<tchim,  maître  d*écoie).  De  r*alpe 
de  l'Allée  (3188  m.),  à  TO.  au-dessus  de  Textrémité  inférieure  du  glacier 
0)b.  de  ZInal),  on  a  une  vue  magnifique  sur  le  fond  de  la  vallée,  de  la 
Dent  Blancbe  au  Weisshom,  et  sur  les  glaciers  Durand  et  de  Moming, 
séparés  par  la  jolie  pyramide  à  double  cime  du  Beuo  (3676  m.).  Le  chemin 
est  facile  à  trouver  sans  guide  ($  fr.)  :  par  le  pont  à  ^/4  d'h.  de  Thôtel,  puis 
par  la  rive  g.  et  desp&turages.  A  i/^  h.,  des  éboulis,  où  commence  uoe 
montée  peu  rapide;  30  min.,  à  dr.,  une  petite  cascade  ;  3  min.,  une  cabane 
en  pierre  sur  la  première  terrasse  de  la  montagne.  Puis  un  chemin  assez 
escarpé,  mais  toujours  large  d^un  mètre.  Au  bout  de  V4.d*^-i  t^  B-  ®t  non 
à  dr.  ;  10  min.  plus  loin,  le  cbalet.    Retour  en  1  h.  i/s* 

La  vue  est  plus  belle  de  T^alpe  d'Azpitetta  (3361  m.),  située  en  face 
ou  à  TE.  \  on  y  remarque  surtout  le  Weisshorn.  le  glacier  de  Moming  et 
le  Rothhorn.   Elle  est  encore  plus  grandiose  du  "^Ree  de  la  Vache  (3587  m.), 

3ui  se  gravit  en  1  h.  de  Talpe,  au  K.,  ou  bien  directement  de  Zinal,  en 
h.  i/s ,  par  Valpe  de  Traevii  :  guide ,  6  f r.  —  On  peut  visiter  les  alpes 
de  TAllée  et  d'Arpitetta  en  une  course,  avec  un  guide,  en  franchissant 
la  moraine  terminale  du  glacier  Durand.  —  De  bons  marcheurs  peu- 
vent aller  par  le  glacier  jusqu'à  la  cabane  Oonatantia  ou  e4»bane  de  Mountet 
(3894  m.  ;  aub.,  recommandée),  au  S.  du  Besso,  à  4  h.  de  Zinal  (g.  10  fr.), 
d*où  Ton  a  une  très  belle  vue  d*ensemble  du  cirque  de  glacier  imposant 
qu'entourent  le  Rothhorn,  le  Trifthorn,  le  Oabelbom,  la  Dent  Blanche,  le 
Orand-Cornier  et  le  Bouquetin.  —  Le  panorama  est  encore  plus  complet 
du  *1Etec  Hoir  (3138  m.),  qui  se  dresse  au  milieu  des  glaces  en  face  de  la 
cabane  du  Club.  Aseension  en  1  h.  de  la  cabane.  C^uide  de  Zinal,  14  fr. 
CoussBs  DE  MOKTAOMBS.  —  A  la  *Oome  de  Sorebois  (3807  m.),  3  h.,  avec 
un  suide  (6  fr.) ,  sans  difficulté  et  intéressante  :  v.  p.  335.  —  La  vue  des 
hautes  montagnes  est  encore  bien  plus  Imposante  de  la  Garde  de'Berden 
(8816  In.),  que  des  tomri«tes  éprouvés  peuvent  atteindre  en  3  h.  I/9  du  eol 
de  Sorebois,  au  8.,  par  Tarôte  (de  Zinal  directement,  très  escarpé)  :  guide, 
13  fr.  —  A  la  Pointe  d'ArpUetto  (3140  m.) ,  3  à  4  h.  de  Talpe  d'Arpitetta, 
pénible  et  pas  très  intéressant:  guide,  10  fr.  ^  AuBeiee  (Od#cA«,  S6/5'm.), 
assea  escarpé  et  fatigant,  seulement  pour  des  alpinistes  éprouva  :  3  à  4  h. 
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de  U  cAbaae  de  Mountet  •,  guide.  30  fr.  \  pftnorama  des  plua  grandioses.  ~- 
Au  Pif  no  de  l'AUée  (340i  m.),  6  à  7  h.  de  Zinal  par  Talpe  de  rAUée,  et«u 
BeoquetiB  (3484  m.),  par  le  eol  de  rAUée  et  le  çlaeier  de  Meirffy  6  à  7  h.  de 
Ziaal.  deux  courses  sans  grande  diffleulté:  guides,  15  et  90  fr.  —  Aux 
*SiaUens  (3605  m.))  par  VtOpe  de  Trwuity  6  h.,  pénible:  guide,  13  à  15  fr. 

—  Au  Grand -CJornier  (3969  m.),  le  mieux  du  plateau  de  névé  au-dessous 
du  eol  dM  OrtMd'Comier  (p.  334) ,  diffieile  à  la  fin:  guide,  60  fr.  —  Au 
Rethhem  de  Zinal  ou  Jfomittff  (4323  m.),  6  à  7  h.  de  la  eabane  de  Movntet 
par  le  flâne  O.;  esealade  difficile  et  dangereuse:  guide,  80  fr.  —  Al'Ober- 
OabeUiom  ou  Oabelhûrn  tmpérteur  (4073  m.),  par  Tarète  O.,  également  dif- 
ficile :  guide,  70  fr.    Voir  aussi  p.  338. 

Cols.  —  A  Stolska  par  le  eol  de  Soreboit  ou  par  le  coi  de  Torrent, 
V.  p.  335  V  par  le  eol  du  Gremd-ComUr  ou  de  la  Dent-ÈUmekê  et  le  eol  de  la 
Pointe  de  Brieollay  p.  334;  par  le  pa»  de  Lona,  p.  335.  —  Pas  lb  col  db 
l'Allée  bt  lb  col  de  Gousomkb  ,  10  à  U  h. ,  pénible  et  seulement  pour 
de  bons  marcheurs  :  guide,  90  fr.  Montée  raide,  de  Talpe  de  TAllée,  sur 
du  gason  et  des  rochers,  jusqu'au  eol  de  l'Allée  (3195  m.).  Descente  sur 
le  çlacier  de  itoirv,  puis  par  ce  glacier,  et  une  montée  raide  jusou'au  eol 
de  Couronne  (3016  m.) ,  entre  la  Couronne  de  Brionna  et  le  za  de  VAno. 
De  là,  on  redescend  rapidement  à  Ferpèele  (p.  334).  Au  lieu  de  prendre 
par  le  eol  de  Couronne,  on  peut  aussi  passer  par  le  col  de  Bréonna  (3918  m.)^ 
au  N.,  entre  la  Couronne  de  Bréonna  et  la  Serra- Neire,  ou  bien  par  le  eol 
du  Zaté  (3875  m.),  entre  la  Serra-Neire  et  la  Pointe  de  Zati:  ces  deux  pas- 
sages sont  difficiles. 

A  QsuBBM,  dana  la  vallée  de  Tourtemagne,  par  le  jnm  de  Forelefta  ou 
le  col  de  Tracuit  (des  Diablon»),  v.  p.  330. 

A  Zermatt  pab  le  col  de  Tkift,  11  à  13  h.,  fatigant  et  difficile,  seule- 
ment pour  les  ascensionistes  à  Tabii  du  vertige:  guide,  30 fr.  De  la  «"O- 
bame  Conetaniia  (4  h.  i/«;  v.  p.  837),  k  TE.  par  le  glacier  I>wraad^  au  pied 
du  Trifthorn  (1  h.  V4',  3737  m.),  dont  on  escalade  les  parois  à  pic  au  moyen 
d*une  corde  et  d'une  échelle  qui  s'y  trouvent,  et  ensuite  par  un  petit  re- 
bord et  des  couloirs  très  escarpés  (1  h.  1/4).  Du  ool  de  Trift  (3510  m.), 
entre  le  Trifthorn  et  rOber-Oabelhorn  (v.  ci-dessus),  on  jouit  d'une  vue 
grandiose  du  Mont-Rose  et  des  Mischabel.  Descente  en  4  h.,  par  le  glacier 
(ie  Trift  et  son  énorme  moraine,  à  Zermatt,  v.  p.  333. 

A  Zermatt  par  le  col  Duramd,  13  à  14  h.  :  guide,  35  fr.  De  la  cabane 
Constantia,  au  S.,  en  passant  au  Roc  Noir  (v.  ci-dessus),  par  une  montée 
d*abord  douce,  puis  raide,  difficile  même  en  certaines  années,  en  4  h.  au 
eol  Durand  (3474  m.),  entre  le  Mont- Durand  {Arbenhom,  3744  m.)  et  la 
Pointe  de  Zinal  (8806  m.).  Vue  superbe,  en  face,  sur  le  colossal  Mont- 
Cervin.  A  la  descente,  on  ne  peut  aller  tout  droit  au  glacier  de  Zmutty  par 
le  glacier  de  Hohwœng,  car  la  partie  inférieure  de  ce  dernier  est  très  cre- 
vassée ;  il  faut  au  contraire  prendre  à  g.  et  descendre  le  long  des  rochers 
de  VEbihorn  (8343  m.).  On  atteint  ainsi,  en  3  h.  1/3  à  4  h.  du  col,  Zmutt 
(p.  336)  et  1  h.  plus  loin  Zermatt  (p.  333). 

A  Zermatt  par  le  ool  de  Xoming  (3793  m.) ,  entre  le  Bothhom  et  le 
Schallihom  (14  h.,  guide,  60  fr.),  et  a  Randa  par  le  ool  do  Sohalli  (3751  m.), 
entre  le  Schallihom  et  le  Weisshorn  (14  h.,  g.  40  fr.),  deux  passages  dif- 
ficiles et  même  dangereux  (chutes  de  glace). 

Pour  se  rendre  directement  de  Zinal  à  St-Luc  (3  h.  1/4),  retourner 
par  le  chemin  indiqué  ci-dessus  jusqu'à  Ayer  (p.  337;  1  h.  1/3);  puis  monter 
a  dr.  et  marcher  toujours  à  la  même  hauteur  sur  le  versant  de  la  mon- 
tagne, à  travers  champs  et  à  travers  bois.  Pour  s'épargner  des  détours, 
il  est  bon  de  prendre  un  guide  (5  fr.)  ;  sinon  demander  son  chemin  à  Ayer. 

—  De  Zinal  à  Vhôt.  Weiishom  (p.  337)  directement,  4  h.,  guide  utile. 

C.  St-Lue.  BeUa-Tola.  A  la  TaUée  de  Tourtemagne  par  le 
pat  du  Bonf  on  le  ool  de  Xeiden,  et  à  la  Tallée  de  la  Yiège 

par  le  eol  d*Angi.tbord. 

De  Sierre  à  Vissoye  en  voiture,  3  h.  i/s  (v.  p.  836)  ;  à  St-Luc,  1  h.  De 
Sierre  à  St-Luc  directement,  5 h.;  cheval,  10  fr.     La  poste  se  charga 
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du  transport  des  colis  ne  pesant  pas  plus  ds  6  kilos.  De  St-Lue  à  la  Bella- 
Tola,  3  h.  i/s;  de  là  à  Gruoen  par  le  pas  du  Bœuf,  4  b.  i/a^  par  le  eol  de 
Meiden,  3  h.  1/2  à  4  h.  :  guide,  10  fr.  ;  ehev.,  16  fr.    De  Gruben  à  St-Nicolas 

Îar  le  eol  d^Augstbord,  7  h.  (8  h.  1/2  en  montant  au  Sehwarzhom)  :  guide, 
afr.j  ehev.,  30  fr. 

8t-Lne  (1643  m.;  *H.-P.  BeUa-Tola,  tenu  par  PUrre  Pont,  cb. 
et  b.  2  à  3  fr.,  2*  dé.  3,  dî.  4,  p.  5  à  6;  Or,- H,  du  Cervin,  p.  dep. 
6  fr.,  recommandé),  une  station  d'ëtë,  est  situé  sur  un  versant  forte- 
ment incliné  et  sans  arbres ,  où  il  n'y  a  que  des  pftturages  et  des 
terres  cultivées.  On  y  a  une  vue  magnifique  du  Val  d'Anniviers, 
profondément  encaissé,  et  des  cimes  neigeuses  du  fond  de  la  vallée  : 
Schallhorn,  Besso,  Ober*Ga1>elhorn ,  Mont-Durand,  Mont-Cervln, 
Pointe  de  Zinal.  A  20  min.  au-dessus  du  village  est  la  pierre  des 
Sauvages  (1714  m.),  un  anc.  autel  druidique  (?). 

La  *BellA-Tola  (3001  m.)  se  gravit  souvent  de  St-Luc:  3  h.,  par 
un  cbemin  muletier  où  Ton  peut  se  passer  de  guide  (6  fr.;  chév.,  8). 
C'est  le  sommet  N.  -  0.  d'un  groupe  de  montagnes  qui  forme  au  N. 
un  vaste  l)a8sin  semi-circulaire  8eml)lable  à  un  cratère,  dans  lequel 
s'étend  le  glacier  de  la  Bella-Tola.  On  suit,  à  partir  de  Thôt.  Bella- 
Tola,  le  chemin  de  Téglise,  derrière  laquelle  on  tourne  à  g.  ;  1  min. 
plus  loin  encore  à  g.  (tout  droit,  on  va  à  Thôt.  Weisshom,  p.  327)  ; 
40  min.  après,  de  nouveau  à  g.;  4  min.,  à  dr.;  10  min.,  montée  en 
zigzag,  sous  bols  et  en  traversant  deux  torrents,  jusqu^à  un  chalet 
blanc  (40  min.);  de  là,  à  g.  par  une  vieille  moraine,  au  bout  de 
Ô  min.  à  dr.  jusqu'au  pied  de  la  Bella-Tola,  à  1  h.  V4  du  chalet,  et 
il  reste  encore  1  h.  de  montée  assez  escarpée,  m.ais  par  un  bon  che- 
min en  zigzag.  Sur  la  crête,  près  de  laquelle  il  y  a  un  ahri  ouvert, 
on  a  à  ses  pieds  le  glctcier  de  la  Bella-Tola  (v.  ci-dessuç^).  La  çlme 
où  il  s'agit  d'arriver,  à  g.,  est  désignée  par  un  di^apeau  en  métal;  mais 
il  y  a  aussi  à  dr.  un  chemin  conduisant  sur  celle  du  S.-£.  (3028  m.). 
La  *vue  embrasse  toute  la  chaîne  des  Alpes  Bernoises  et  Yalaisanes. 
La  partie  la  plus  grandiose  du  panorama  est  celle  du  S.,  du  Mont- 
Leone  au  Mont-Blanc. 

Pour  aller  de  la  Bella-Tola  dans  la  vallée  de  Tourtemagne,  on 
redescend  au  S.,  puis  on  monte  à  g.  au  pai  du  Bœuf  (1  h.  ;  2790  m.). 
De  là  on  descend  d'ahord  dans  le  Borferihal,  où  l'on  se  tient  à  g. 
et  où  il  faut  quelquefois  traverser  un  champ  de  neige.  Le  chemin 
se  bifurque  ensuite  à  Valpe  de  Pletsehen  (1  h.  V^),  à  g.  sur  Tourte- 
magne (2  h.  Vz;  P*  306);  à  dr.  sur  Gruben  (2  h.;  p.  330). 

Le  chemin  muletier  direct  de  St^Luc  à  Gruben  (5  h.)  passe  par 
le  eol  de  Xeiden  (2772  m.).  Un  guide  est  à  peine  nécessaire.  Au 
bout  de  50  min.,  traverser  le  torrent  venant  de  la  Bella-Tola,  puis 
tout  droit  à  Valpe  de  Tounot  (1  h.  ;  2202  m.),  et  par  des  pâturages, 
puis  entre  des  débris  de  rochers ,  au  sommet  du  col  (1  h.  Yz)?  d'où 
Ton  a  une  vue  intéressante  sur  le  Weisshorn,  le  Brunnegghom,  etc. 
On  redescend,  en  passant  à  un  petit  lac  (à  dr.,  le  Meidenhom, 
2873  m.),  et  aux  aipes  supérieure  et  inférieure  de  Meiden  (2338  et 
2241m.).  Beaucoup  d'œil  delà  sur  le  grand  glacier  de  Tourtemagne. 
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Puis  en  zigzag,  à  travers  un  bois  d«  n^L^zes  et  d'alviés,  en  2  h.  à 

OmlM&i  dit  aussi  Meiden  (1817  m.;  £f.  Schwarzhom,  simple,  mais 

cher,  ouvert  seulement  à  partir  de  la  fin  de  juin),  petit  village  dans 

la  valUe  de  Tourtemcigne. 

La  vaU4«  Â»  TturtoMC ne  se  termine  au  8.  par  le  «uperbe  fimHer  de 
TtntrUmagne^  entre  les  Di4»bkms  idBtiSm.)^  le  Weùthorn  (4513 m.L  le  Brunneçg- 
hùrn  (3846  m.)  et  le  Batrhorn  (3633  m.).  Dans  le  bas,  à  1  h.  i/a  de  Gruben, 
est  Vulpe  4ê  Senmtum  (9080  m.).  Passage  difftelle,  mais  intéressant,  par  ee 
glaeier  au  oel  iea  Diablene  ou  de  Xramit  (âflOS  n.),  entre  les  Diaelons  et 
le  Weisshorn ,  et  de  là  à  Zinal ,  à  9  ou  10  b.  de  Oruben  :  guide,  16  fr. 

Da   QSUBBM   A.   ViSSOTB   PAR  LE   PAS  DB  LA  FOECLBTTA,  8  b.  •,  COUrSe  saUS 

diCfteulté  et  en  somme  intéressante  :  guide,  It  fr.  Le  ebemin  tonme  k  dr. 
à  i/%  b.  au-dessus  de  Oruben,  près  de  la  Flumm^iMulp  Jn/irieuret  et  monte 
en  fb.,  sous  bois,  à  la  Plummattàlp  Supérieure  (9342  m.),  d^où  Ton  a  un 
beau  coup  d^œll  sur  le  glaeier  de  Tourtemagne,  le  Weissborn,  ete.  Plus 
loin,  on  passe  à  Valpe  de  KaUenberç  (9485m.),  puis  dans  une  vallée  in- 
culte, et  1  on  arrive  en  9  h.  i/s  au  pas  de  Fevektta  (9886  m.),  entre  le  rœ 
de  Budri  (3080  m.),  à  dr.,  et  la  crête  de  BartHuta  (3047  m.),  à  g.  Belle  vue^ 
embrassant  les  Alpes  Valaisanes  et  Bernoises.  On  redescend  par  Vhôt. 
Weieekwru^  en  4  b.  à  F^ssoys  (p.  396). 

D>  Ordbbii  a  TouatKiiAeiiB ,  3  b.  i/j,  ebemin  muletier  sur  la  rive  dr. 
du  torrent  de  Tourtemagne  par  Tsehetfel  et  Ni§geUnç^  jusqu'au  pont  dit 
VoUenêteg  (1  b.  Vs)i  de  la,  sur  la  rive  g.,  puis  par  la  foret  de  2V»«f6  ou 
DubtUy  au  milieu  de  laquelle  il  y  a  une  petite  cbapelle  dont  les  murs  sont 
couverts  d*un  grand  nombre  de  plaques  votires.  Plus  loin,  Tummenen 
(i  b.  1/9;  975  m.),  où,  Ton  repasse  sur  la  rive  dr.  par  le  second  pont;  puis 
une  descente  escarpée  (à  g.,  le  torrent  dans  une  crevasse  profonde),  où, 
i*on  a  de  beaux  e^ups  d^csll  sur  la  yallée  du  Bbône,  et  Ton  atteint  Tourte- 
mmçne  (l/g  b.  \  p.  306). 

De  Oruben  à  St  -  Nicolas ,  dans  la  vallée  de  la  Viège ,  chemin 
muletier,  7  h.;  8  h.  ^/^  y  compris  le  Schwarzhom;  guide  agréable, 
(12  ou  15  fr.)*  Oe  chemin  suit  le  versant  E.  de  la  vallée ,  quMl  re- 
monte assez  rapidement;  passe  par  Yalpt  de  Oruben  (2376  m.)  et 
mène  en  3  h.  au  ««1  d*Angitbord  (2893  m.),  entre  le  Stelnihetlhom 
(3113  m.),  au  8.,  et  le  Schwatzhom,  au  N.  Belle  vue  sur  le  Fletsch- 
hom,  le  groupe  du  Slmplon,  les  Mischabel,  etc. 

Le  *8ebwazslMni  (8904  m.)  ee  gravit  facilement  de  ce  col,  en  >/4  d*b.  à 
1  h.  La  vue  y  est  plus  belle  qu'à  la  Bella-Tola  (p.  S9B)  :  au  N.,  leB  Alpes 
Bernoises,  du  Doldenbom  au  Finsteraarbom  ^  à  1  £.,  le  massif  du  St-Oo- 
thard,  les  Alpes  du  Tessin,  le  Mont-Leone,  le  Fletscbbom,  le  Weissmies 
et  le  magnifique  aotassif  des  Ifisebabel  ^  au  8.,  le  Mont-Bose,  le  Lyskamm, 
le  Brunneggbom,  le  Weissiiorn,  la  Dent  Blanche,  les  Diablons,  etc. 

On  redescend  sur  des  ébouiis,  par  un  ebemin  qui  n^est  guère 
praticable  qu'à  pied,  dans  la  vaUee  d'Atiçsthord,  puis  à  dr^,  en  con- 
tournant le  Steinthalgrat,  à  Jungtn  (1948  m.),  où  Ton  a  une  vue 
superbe,  à  Téglise,  sur  la  vallée  de  la  Viège:  à  g.,  le  glacier  de  Ried, 
le  Dôme  et  le  Grabenhorn;  à  dr»,  le  Brunneggbom  et  le  Weàtshom; 
au  centre ,  le  Breithorn  et  les  Jumeaux.  Ensuite  par  de  nombietui 
lacets  à  St-NUQloê  (3  h.;  v.  p.  332). 

On  va  encore  de  Qruben  à  St- Nicolas  Mr  le  eel  de  Jmtkg  (9B04  m.), 
plus  au  S.  ;  excursion  assez  intéressante  de  0  b.  :  guide,  15  fr.  —  Le  ool  de 
ilarr  (88iX)  m.),  le  oel  de  Biunnegf  (3888  m.)  et  le  ool  do  Blei  (3518  m.)  sont 
des  passages  de  glaciers  difAeiles,  seulement  pour  des  alpinistes  éprouvés 
et  avee  de  bons  guides  (40  fr.). 

St- Nicolas,  et  de  là  à  Zermatt,  v.  R.  84. 
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F.  Us  earUt  p.  SÎO^  SÎO  et  SSÎ. 

36  kil.  6.  Ghbmiii  db  fbs,  en  9  h.  40,  pour  16  fr.  et  10  fr.  —  La  ligne 
de  Viège  à  Zermatt  Ctrajet  intéressant)  est  un  ehemin  dé  fer  ordinaire  avec 
des  tronçons  à  erémaillère  ot  dea  loeomotives  d'aprèa  le  «fstèase  Abt. 
Les  rampes  des  parties  ordinaires  atteignent  45  mm.  et  les  autres  135. 

DisTAVGBs  POUR  LB8  piisTOiis  :  de  Viège  à  Zermatt,  9  h.  (Stalden,  l'/éf 
St-Nieolas,  31/2^  Randa,  31/4^  Tseseh,  56  min.;  Zermatt,  1  h.  i/q).  Chemin 
muletier  Jusqu  à  St^Kieolas  et  de  14  route  de  voitures.  Le  ehemin  de  Yiège 
à  Zematt  est  aussi  intéressant  pour  les  piétons  ;  il  ottf  de  belles  vues  sur 
les  glaciers  et  il  y  a  des  rochers  pittoresques  et  des  cascades. 

yilg$  (657  m»),  v.  p.  307.  La  voie  décrit  un  grand  circuit  au  S., 
se  rapproche  de  la  Viège  (Visp)  et  monte  lentement  sur  la  rive  dr. 
de  cette  rivière,  aux  eaux  grisAtres  et  rapides,  dont  le  Ut  encombré 
d'éboulis  remplit  toute  la  largeur  de  la  vallée.  Elle  passe  sous  le 
pont  dit  Neuhrûcke  (695  m.),  sur  lequel  le  chemin  muletier  rejoint 
la  rive  g.;  puis  elle  traverse  elle-même  la  Yiège  sur  un  pont  en 
fer,  long  de  35  m.,  et  monte  par  une  rampe  à  crémaillère  de  964  m. 
de  long  (120  à  125  mm.  de  rampe). 

8  kil.  Stalden  (802  m.),  stat,  à  2  min.  au  S.  du  village  du  même 
nom  (834  m.;  *hât,  Stalden,  ch.  t.  c,  3fr.),  situé  au  milieu  de  vignes, 
de  noyers  et  d'autres  arbres  fruitiers,  contre  une  saillie  de  la  moR" 
tagne,  au  pied  de  laquelle  se  réunissent  les  deux  bras  de  la  Yiège, 
la  Saaser'Visp  et  la  Matter-VUp ,  et  où  la  vallée  se  bifurque. 
L'énorme  groupe  du  Satuf/rat,  ramification  N.-£.  du  Mont -Rose, 
sépare  la  vallée  de  St  -  Nicolas  de  celle  de  Saas.  Jusqu'à  1  h.  en 
amont  de  Stalden,  on  rencontre  encore  des  vignes. 

De  Stalden  à  Saos-Fee,  4  h.  1/2,  v.  B.  86. 

Db  Staldbm  a  l''hospicb  du  Simplom,  par  le  col  de  BitUnen^  U  h.,  in- 
téressant :  guide,  15  fr.  {Jean  Fnrrer^  de  Stalden,  et  /.  DorMf ,  de  Simplon)  \ 
chev.,  90  fr.  On  passe  à  âV«M««r»cd,  à  Qfon  (1091  m.)  et  au  col  (env. 
3900  m.),  situé  au  N.  de  VOekttnhùm  (3910  m.),  oà  Ton  peut  aussi  monter 
en  4  h.  de  Viège,  par  Vitperierminen  (pens.  Zimmermann).  On  en  rèdes- 
cend  par  les  chalets  de  BittMqffel  (1880  m.)  dans  le  haul  do  la  taUit  de 
Ntmty  et  on  remonte  par  le  col  de  Mtêtenen  <env.  3400  m.)  à  Thospiee  du 
Simplon  (p.  310). 

Une  seconde  rampe  à  crémaillère ,  longue  de  954  m.  commence 
au  delà  de  Stalden.  La  voie  monte  par  une  tranchée  dans  le  rocher  et 
un  tunnel  jusqu^à  la  cote  de  900  m.,  puis  continue  longtemps  à  peu 
près  au  même  niveau ,  à  une  gr&nde  hauteur  à  g.  de  la  vallée  pro- 
fondément encaissée  de  la  Yiège*  En  face  se  montrent  le  Weiss* 
born.  le  Brunnegghorn  et  le  Barrhom.  3  petits  tunnels  et  un  viaduc 
grandiose  de  54  m.  de  long  et  50  m.  de  haut,  Sur  le  Mùklebaehj  qui 
descend  à  dr.,  et  encore  2  tunnels  et  2  viaducs  dans  la  gorge  de  la 
Favikkm.  ^11  kil.  Kalpetran,  où  Ton  rejoint  le  fond  de  la  vallée. 
Sur  la  hauteur  à  dr.,  la  petite  église  d'Emd ,  dans  des  pâturages 
tellement  Inclinées  qu'au  dire  des  habitants  les  poules  mêmes  ont 
besoin  d'être  ferrées  pour  pouvoir  s'y  tenir.  La  voie  continue  en- 
core quelque  temps  de  plain-pled,  passe  sur  la  rive  dr.  et  monte 
par  une  rampe  à  crémaillère,  de  2320  m.  de  long,  à  travers  les  gorges 


332     y.  R.  84,  ZERMATT. 

étroites  de  Kipfen  et  à^-Stlli,  en  suivant  le  bord  de  la  Ylège ,  qui 
y  forme  une  série  de  cascades  entre  d'énormes  blocs  de  gneiss.  A 
la  fin  on  repasse  sur  la  rive  g. 

16  kU.  St-Hieolas  (1121  m.;  buffet;  Qr,-H.  St-Nicolas,  cb.  t.  c. 
3  ft.  50,  rep.  1.50,  3.50  et  5  ;  H.-P,  LochmatUr),  village  de  806  hab., 
et  localité  principale  de  la  vallée.  A  Oruben,  par  le  col  d'Augèt- 
bord,  V.  p.  330. 

On  continue  le  long  de  la  rive  g.  et,  après  une  courte  section  à 
crémaillère,  on  passe  le  Blaitbcich,  qui  descend  à  dr.  du  Brunnegg- 
horn,  puis  par  un  pont  métallique  biais  sur  la  rive  dr.  de  la  Yiège. 
A  dr.,  une  baute  cascade  divisée  en  plusieurs  parties  ;  en  face,  tou- 
jours le  superbe  Breitborn.  —  21  kil.  7.  Herbrigen  (1257  m.).  Une 
nouvelle  section  à  crémaillère,  de  1681  m.  de  long,  commence  aux 
cbalets  de  Breitenmatt   Sur  le  versant  de  g.,  dans  le  haut,  le  gla- 
cier de  FesH,  qui  descend  du  Dôme  (p.  337)  ;  à  dr.,  le  Weisshom 
(4512  m.)  et  le  glacier  de  Bies,  qui  est  crevassé.  —  26  kil.  Sanda 
<1409  m.  ;  ♦H.  Weisshom).  La  vallée  s*élargit  ;  à  g.,  les  débris  d'un 
éboulement  qui  a,  dit-on,  enseveli  tout  un  village.  —  29  kil.  5. 
Tmeh  (1456  m.).    On  longe  plus  loin  la  rive  dr.  de  la  Yiège  sur 
un  remblai.   A  dr.,  le  SckaZlitkaly  avec  le  glacier  de  Hohlicht  et  le 
Bothhomde  Zinal,  A  TE.,  la  vallée  de  Totsch  (p.  341).  On  traverse 
la  Yiège  pour  la  dernière  fois  aux  chalets  de  Zermettje,  et  on  monte 
le  long  du  BHhl ,  par  une  rampe  de  890  m.  de  long ,  à  une  grande 
hauteur  au-dessus  de  la  Yiège,  qui  écume  au  fond  d'une  étroite 
gorge.   Plus  loin,  un  défilé  où  la  voie  et  la  route  ont  à  peine  assez 
de  la  place.    A  la  sortie  se  montre  tout  à  coup ,  à  dr.,  la  pyramide 
colossale  du  Mont-Cervin  {j^,  33S)  ;  au  fond,  le  glacier  de  Gomer; 
en  haut,  les  vastes  champs  de  neige  du  glacier  supérieur  du  Théo^ 
dule;  â  g.,  le  Petit- Mont- Cervin  et  le  Breithom.    Puis  encore  par 
nn  petit  tunnel  et  l'on  est  à  Zermatt  (buffet,  avec  ch.). 

35  kil.  5.  Zennatt.  —  hôtels  :  du  Mont-Cervin^  •de  Zermatt  et  *du 
Mont^Botet  tous  troûi  à  la  famille  Seiler  (ch.  et  8.  3  fr.  50  à  5^  rep.  1.50,  3  et 
5,  p.  7  à  16)-,  •H.  Terminus^  à  la  gare,  avec  véranda  (eh.  t.  e.  3  fr.  60  à  4; 
rep.  1.60,  3.50  et  5,  p.  7  à  14)^  *H.  d'Angleterre  ^  aussi  près  de  la  gare, 
comme  les  deux  suit.  (eh.  t.  e.  4  fr.,  rep.  1.50,  9.50  et4jP-6à9)r  —  H 
aomergrat  (eh.  t.  c.  3  à  4fr.,  rep.  1.60,  3  et  4,  p.  6.  à  8);  H,- P.  àelUvue 
(eh.  t.  e.  â  à3  fr.,  dé.  1.50.  dî.  3.60  à  4,  p.  6  à  1)^  B.  de  la  Fùste^  dans  le 
village  (ch.  3 à3  fr.,  dé.  1.50,  dî.  4,  p.  dep. 6).  —  •JST.-P.  Rifelalpy  de  i^r  ordre 
aussi  à  la  famille  Seiler,  s  3 h.  au-dessus  de  Zermatt,  sur  le  ehemiii  du 
Biffel.  dans  un  site  magnifique  (beaucoup  d* Anglais;  eh.  t.  c.  5  fr. ,  dî.  6 
p.  10  à  16).  —  •S.'P.  mffelhauê  (loué  aux  Seiler),  sur  le  Biflel,  à  3  h.  de 
Zermatt  (eh.  t.  c.  5  fr.,  3«  dé.  3.60,  dî.  5,  p.  10  à  16).  —  H.  du  Lac-Noir  (loué 
aux  Seiler).  à  3  h.  1/2  de  Zermatt  (p.  dSù-^  ch.  t.  c.  3  fr.  50,  3«  dé.  3,  dî.  4, 
p.  9  à  13).  Aux  hôtels  de  la  fam.  Seiler  on  vous  remet  des  bons  pour  les 
repas  valables  à  la  Biffelalp,  au  Bifiélhaus  ^ t  à  TH.  du  La«-Koir  moyennant 
50  e.  de  supplément. 

Guides  nombreux  et  quelques-uns  de  premier  ordre  :  WeiBêhom- Biner. 
Joseph,  AopAan,  Jean  (S)  et  Pierre  -  Antoine  Biner ,  Pierre  et  €^#«r  Knubel. 
Pridolin  et  Aloiê  Kroniç,  Jo$.' Marie  ChmOon^  Roman  Iwtboden^  lea  frères 
Gentinetta,  AloU  PolUnger,  Jean,  Jos.-Marie,  CUm.,  Franc,  et  Pridolin  P^rren, 
Jo».  Moter,  Jos.  et  Amhr.  Imboden,  Quirin  Schwarten,  etc.  En  engageant 
un  guide,  s^entendre  d'abord  au  sujet  du  bagage  qu'il  aura  à   porter.    — 
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Gbbvaux:  pour  U  Riffelalp,  8fr.;  le  Riffel,  10^  le  Gornerf  r«i,  12;  le  1m 
l^oir,  10)  le  glacier  supérieur  du  Théodule,  16.  On  trouve  rarement  dea 
ebevaux  à  Thôtel  du  Riffel  pour  le  Oornergrat. 

LiBiAïKiB:  B.  Bênda.  —  Hbkbibkb  du  pays^  très  eompleti,  ehez  Min€r\ 
qui  a  aueai  des  eoUeetions  d'inseetes  et  de  minéraux. 

Zermatt  (1620  m.),  village  de  525  hab.,  appelé  Praborgne  par 

les  Plëmontais ,  est  aitu^  an  milieu  d'une  vallée  verdoyante  en* 

tourée  de  montagnes  couvertes  de  pins.  Au  S.  se  voient  les  champs 

de  neige  du  glacier  du  Th^odule,  et  la  vallée  est  dominée  à  g.  par 

le  Breithom,  k  dr.  par  la  pyramide  gigantesque  du  Moht-Cerrin. . 

Zbbkatt  offre  sans  eontredit^  de  même  que  Ghamonix  et  Orindelwald; 
1^8  tableaux  les  plus  grandioses  du  monde  oes  glaeiers.    Il  faut  admettre 

aue  ses  environs  sont  dénués  de  la  variété  de  vallées  et  de  lacs  qui 
istingue  TOberland  Bernois,  dont  les  montagnes  remportent  en  outre  sur 
celles  de  SSermatt  par  la  beauté  et  la  mi^^*^^  ^®*  formée.  Néanmoins  on 
ne  peut  nier  qu'on  ne  se  trouve  nulle  part  aussi  avancé  au  cœur  des  Alpef 

3u'a  Zermatt,  et  que  le  pavorama  du  Qorvbrorat  vous  saisit  par  la  gran- 
eur,  la  majesté  sans  pareille  et  vraiment  surprenante  de  l'ensemble  et  des 
détails.  Il  y  a  à  Thôtel  de  ZermaAt  un  *reUe/  de$  environ»  de  Zermatt^  du 
Weisshom  a  Macugnaga,  par  Im/eld  (entrée  libre). 

ExoTTRsioNS.  —  Aux  goigoi  dujQoner,  en  1  h.  Vt?  ^^l^^  «^  retour. 
On  prend  au  bout  de  V4  d'b.  à  g.  de  la  route  du  col  St-Théodule, 
passe  8  min.  plus  loin  le  pont  inférieur  du  Zmuttbach  et  arrive,  à 
7  min.  de  là  à  g.,  à  l'entrëe  de  la  gorge  pittoresque  où  bouillonne  la 
Vlège.  On  Va  rendue  accessible  par  des  ponts  et  des  passerelles 
(i  £r.).  Un  escalier  à  l'extrémité  de  cette  ^orge  mène  à  dr.  dans  le 
baut  de  la  rive  dr. ,  d'où  l'on  va  en  10  min. ,  par  un  chemin  sous 
bois,  à  une  seconde  gorge  très  curieuse  (ÔO  c).  De  là  on  revient  en 
^/4  d'b.  à  Zermatt  par  la  rive  g.  (pont)  et  le  petit  village  de  BlcUten, 
ou  bien  en  montant  à  dr.  par  l'O^er^  Mooê  et  le  chemin  du  Biffe; 
(v.  ci-dessous). 

Au  *Biifelberg  et  au  Goniergnt ,  principale  excursion  de  Zer- 
matt ,  qui  peut  se  faire  commodément  en  une  journée  et  qu'on  ne 
doit  pas  omettre.  Le  chemin  du  RiiTel  (cb.  de  fer  à  crémaillère  en 
construction)  peut  se  faire  à  cheval  et  sans  guide.  Il  y  a  2  h.  </,  à 
3  h.  de  montée  jusqu'à  l'hôtel  (1  h.  Vt  à  2  h.  de  descente).  En  par^ 
tant  de  l'hôtel  du  Mont-Rose ,  on  laisse  l'église  à  g.,  et  l'on  va 
d'abord  tout  droit.  Au  bout  de  8  min.,  un  pont  sur  la  Viège 
où  l'on  passe.  8  min.,  l'église  de  Winkelmatten  (1676  m.),  où  l'on 
prend  à  dr.  2  min.,  un  pont  sur  le  Findelenhach ,  qui  se  précipite 
à  g.  (p.  335).  Ensuite  encore  à  dr.  et  traverser  à  dr.  la  prairie  ;  mon* 
tée  raide,  en  passant  entre  quatre  cabanes  (8  min.),  jusqu'à  l'Obère 
Afoos  (rafrafch.;  à  dr.,  le  chemin  des  gorges  du  Gorner,  v.  ci-dessus). 
Plus  loin ,  à  g.  dans  un  bois  de  mélèzes  et  d'alviés ,  sur  la  pente 
du  Fœlli'Stutz,  25  min. ,  une  cabane  (rafratch.),  au-dessus  de  la 
Schtcegmatt ,  où  on  voit  le  Furggbach  débouchant  du  glacier  de 
Furggen  (p.  336)  et ,  à  dr.  dans  la  vallée  de  Zmutt ,  le  glacier  de 
Hohsand.  25  min.  (1  h.  V,  de  Zermatt),  les  chalets  de  VAugêtkum- 
men-Matt  (2140  m.  ;  rafraîch.).  Le  vieux  chemin  du  Riffel  monte 
ici  tout  droit  par  une  pente  escarpée,  tandis  que  le  chemin  neuf^ 
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qui  est  plus  commode ,  fait  un  circuit  à  g.,  dans  un  bois  d^alviés, 
et  passe  au  bout  de  V4  d*h.  à  l'«liAt.  Biffelalp  (2227  m.  ;  p.  332).  On 
y  a  une  vue  splendide  du  colossal  Mont-Ceryin,  de  la  vallée  de 
Zmutt,  avec  la  Dent  Blanche  ;  de  TOber-Gabelhoni,  du  Trifthom, 
du  Bothhom,  du  W^isshom,  etc.  Près  de  li,  une  chapelle  anglicane 
et  une  chapelle  catholique.  Les  deux  chemins  se  rejoignent  plus 
haut  ;  on  est  en  12  min.  au  pied  du  RiffAhwff  proprement  dit,  on  on 
traverse  le  ruisseau,  et  Ton  monte  ensuite  eommodément  en  40  min. 
à  r«h*t.  dn  Biffol  ou  Biffélhaut  (2589  m.  ;  v.  p.  392),  d'où  l'on  a  une 
vue  splendide  du  Breithorn ,  du  Ment-Oervin,  etc.  Au  N.-E.  est  le 
Qfi^él  (2707  m.) ,  d'on  Ton  voit  aussi  les  glaciers  de  Findelen  et 
d*Adler  et  TAdlerpass. 

Le  **Oomergrftt  (3136  m.  ;  1516  m.  au-dessus  de  Zermatt),  est 
une  crête  rocheuse  sur  le  plateau  du  Biffelberg ,  &  1  h.  Vt  ^^  l'hôt. 
du  Riffel,  d'où  Ton  y  monte  sans  guide  à  g.  par  un  chemin  muletier 
(rafraich.).  Il  y  a  dans  le  haut  un  nouvel  hàiél.  Là  se  déploie  une 
des  vues  les  plus  grandioses  (v.  le  panorama  ci-joint).  On  y  est 
entièrement  entouré  de  glaciers  et  de  montagnes  couvertes  de  neige. 
Le  Mont-Rose  et  le  Mont-Gervin  ont  vers  le  N.  des  contreforts  telle- 
ment imposants  que  les  hauteurs  entre  les  vallées  jumelles  de  Zer- 
matt  et  de  Saas  rivalisent  avantageusement  avec  les  géants  de  la 
chaîne  centrale.  Ce  sont  les  Miichàhtly  ou  le  Taschhom  (4496  m.) 
et  le  DàfM  (4554  m.),  et  les  cimes  qui  s*élèvent  en  face ,  à  TO., 
entre  Zermatt  et  le  Val  d'Anniviers ,  VOhtr-Qàbdhom  (4()73  m.), 
le  Boihhom  de  Zinal  (4223  m.)  et  le  Weisshom  (4512  m.).  La  vue 
du  Mont-Rose  lui-même  est  plus  imposante  du  cdté  de  l'Italie  \  du 
Gornergrat,  on  n'en  volt  que  trois  cimes,  dont  Tune  cependant  est 
la  plus  haute  de  la  montagne.  Le  point  principal  du  tableau,  le 
«lion»  de  Zermatt,  est  le  Moni^Cervin  (4482  m.;  v.  p.  338).  — 
Autour  du  Riffelberg  s'étend  le  ^gtaHer  de  Oomer,  do  l'extrémité 

duquel  sort  la  Viège,  à  1  h.  au-dessus  de  Zermatt 

La  vue  est  eneere  plus  belle  du  *£roktkaUgrat  (S989  ».)i  prolongement 
du  Oomergr»!  à  TE.,  d^où  Ton  j  peut  nonter  en  1  h.^1/4,  si  l'on  n'est  pas 
trop  sulet  au  vertige  (guide  utile).  On  y  voit  en  même  temps  le  glaeier 
de  Findelen. 

Il  y  a  un  autre  chemin  de  la  Biffelalp  à  l*hôtel  du  Biffel,  plus  long 
de  l/s  h.,  mais  préférable  parée  que  Ton  passe  à  pHisieurf  endroits  tout 
près  du  glaeier  de  Gomer.  Il  se  détaehe  du  ebemin  muletier  près  de  Tbôt. 
Riffelalp  (v.  ei-dessusl,  à  dr.,  et  contourne  le  versant  pierreux  de  la  mon- 
tagne, ait  Btfêlbord^  o&  il  y  a  beaucoup  de  marmottes.  On  suit  d*abord 
la  direction*  du  Mont^Cerrin,  puis  on  se  dirige  sur  Téblonîssant  Breithorn, 
à  côté  duquel  se  voient  encore  les  Jumeaux:  à  TE.,  le  Castor  (4SI30  m.) ;  à 
rO.,  le  Follux  (4004  m.).  Au  bout  de  Va  h.,  à  dr.,  un  sentier  conduisant 
»u  çkuier  ii^érieur  de  Oomer  ou  Bodengletêeher,  qu'on  peut,  avee  un  guide, 
traverser  sans  difficulté  à  cet  endroit,  à  son  extrémité:  c'est  le  passage 
le  plus  intéressant  pour  retourner  à  Zermatt.  Si  Ton  va  à  Thôtel  du  Rifle], 
on  reste  dans  le  haut  sur  le  sentier,  qui  commence  à  monter  à  g- ;  13  min. 
plus  loin  à  g.,  et  Ton  est  au  bout  de  90  min.  au  Oaçtnkmupt  (SB69  m.), 
bloe  de  rocher  énorme  à  TO.  du  B^elhùm  (v.  ei-dessous),  et  90  min.  anrès, 
au  N.,  à  Thôtel.  —  On  prolonge  agréablement  cette  excursion,  à  Vxi.  du 
Oagenhaupt.  D*at>ord  dans  la  direction  du  col,  en  passant  à  côté  du 
lUffelhom,  au  N.    A  90  min.,  un  petit  ruisseau.   LeXont-Bose  se  montr« 
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dMi8  ré«]iABer«re  de  la  aïonUgiM  ;  o»  se  dirige  de  ee  eôlé,  puia  on  jpMae 
au  petit  lac  du  Riffelhùm^  pour  gagner  le  rocher  faillapt  dit  Xetbe-Boden 
(1/4  d'h.;  9781  m.),  à  TE.  et  tout  près  du  ItitTelhom  (p.  397).  d'où  Ton  a 
use  Tue  superbe  du  glaeier  de  Gomer  et  du  Mont-Bose.  L'hôtel  du  Biffel 
est  au  N.-O..,  à  Vs  ^>  \  ^>  I*  ▼oit  en  «rrivaat  au  bord  de  la  terrasse  <lu]on 
a  devant  soi.  La  crête  à  TE.,  près  du  Bothe-Boden,  est  le  Oormrgrai  (p.  dS4), 
qui  se  gravit  de  cet  endroit  en  1  h. 

Le  retour  du  Riffelbexg  à  Zermatt,  par  Findelen,  en  8  h.,  est  très  in- 
téressant. On  prend  à  dr.  de  lliôt.  BiffeUlp  (p.  884)  un  ehemia  muletier 
qui  mène  dans  la  vaiUe  dé  FtndeUn  (p.  386)«  en  montant  k  la  An  sous  bois, 
en  Ih.,  à  une  avb.  non  loin  du  OrUnne  (3810  m.).  Ce  petit  lac,  où  Ton  va 
beaucoup  de  Thôt.  Biffelalp,  est  au  pied  de  la  moraine  colossale  du  *f  laeier 
éà  FiadiMa,  du  haut  de  laqusUe  on  a  une  vu«  magnifique  sur  les  séracs 
de  ce  glaeier,  dominé  par  le  Rimpflsehhom,  le  Strahlhom  et  le  Stockhom, 
et  en  arrière  sur  le  Xont-Cervin,  la  Dent  Blanche,  rOber-Oabelhom, 
le  Bothhorn,  le  Weisshom,  etc.  —  On  s*en  retourne  de  Taub.  par  le  même 
chemin  et  on  prend  à  dr.  «u  bout  de  10  min.,  à  un  poteau;  on  deseesd 
en  1/4  d'h.  à  un  pont  sur  le  Fiadêkitbach,  on  remonte  de  Pautre  côté  en 
6  min.  à  Findelen^  d'où  Une  nouvelle  descente,  avec  une  vue  grandiose  du 
Xont'Cervin  et  de  la  vallée  de  Zmutt,  mène  en  40  min.  à  W4nk€lmatten 
(p.  888)  et  en  1/4  d'h.  à  Xérmm. 

A  r^bAtel  du  Lao-Noir  {268»  m.) ,  à  2  h.  Vt  de  Zennttt,  excur* 
siOD  très  recemmandable  :  guide  (inutile),  6  fr.;  chey.,  10.  Le  che- 
min, qui  est  aussi  celui  du  col  Bt-Tb^odule  jusqu'aux  chalets  de 
Hermsttje  (v.  ci-dessous),  monte  sur  la  rive  g.  de  la  Tiège,  se  dé- 
tache V4  d*b*  après,  à  dr.,  du  chemin  des  gorges  du  Gorner,  traverse 
le  pont  supérieur  du  Zmuttbach  (vue  magnifique  sur  la  vallée  Men 
boisée  de  Zmutt,  que  domine  le  Gervin)  et  remonte  en  25  min.  au 
petit  village  de  Zum^See  (env.  1700  m.).  Le  chemin  se  bifarque 
au  milieu  du  village:  à  g.,  le  bras  principal;  à  dr.,  un  sentier  plus 
court,  par  des  pâturages.  Ils  se  réunissent  à  7  min.  de  U  et  8  min. 
plus  loin  se  détache  à  dr.  le  chemin  muletier  delà  Staffelalp  (p.  336). 
On  monte  ensuite  à  g.,  en  25  min.,  aux  chalets  de  ffermœttje 
(2070  m.  ;  ra£ratch.),  où  l'on  a  une  vue  grandiose  du  glacier  de  Gor- 
ner (p.  334),  du  Breithom  et  des  Jumeaux.  De  là  à  dr.  (à  g.,  au 
col  St-Théodule;  v.  ci-dessous),  par  un  chemin  en  lacets,  d'abord 
en  partie  sous  bois,  puis  sur  une  pente  gazonnée,  toujours  avec  une 
vue  splendide  du  glacier  de  Gorner,  du  Breithom ,  du  Lyskamm  et 
plus  tard  du  Mont-Bose,  en  1  h.  Yt  à  Vhôtel  du  L<ic-Noir  (v.  p.  332), 
situé  sur  un  mamelon  vert  au-dessus  du  glacier  de  Furggen  et  du 
petit  Lae  Noir  (5  min.  k  l'O.  ;  2556  m.).  Panorama  splendide.  Le 
panorama  est  encore  plus  grandiose  du  *HœniU  (2693  m.),  à  1  h.  de 
l'hôtel  (guide  utile  ;  2  à  3  fr.)  ;  la  vue  du  Mont-Gervin,  qui  se  dresse 
tout  près  de  U,  y  est  particulièrement  imposante. 

De  Thôtel  du  Lac-l^'oir  à  la  c<a>ane  iftférieure  du  Cervin  (3398  m.), 
3h.  l/a  avec  un  guide,  dont  peuvent  se  passer  les  alpinistes,  v.  p.  ^. 
—  Betour  du  Lac  Noir  à  Zermatt  par  la  atafftlaVp  (v.  p.  837)  ou  (pénible) 
par  le  çlaeier  de  Furggen^  qui  est  couvert  d^éboulis,  et  le  glacier  de  Oorner^ 
en  4  h.  à  YMUl  du  Hifel  (guide  indispensable  \  VQ  fr.  avec  le  Hœmli). 

Au  COL  St-Théodule  ou  Matterjoeh,  5  h.  à  5  h.  Vt  (S^lde, 
10  fr.),  excursion  à  laquelle  enjoint  généralement  le  passage  à  FoZ- 
toumanche  (p.  350)  ou  l'ascension  du  Breithom  (p.  336).  1  k  V4 
jusqu'aux  chalets  de  Hermattje  (v.  ci -dessus).    Le  chemin  du  col 
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traverse  le  Furgçhach,  qui  form*  au-dessus  une  magnifique  cas-* 
cade,  et  monte  par  de  nombreux  lacets  sur  des  versants  couverts 
d'éboulis,  où  il  y  a  beaucoup  de  poussière  quand  il  fait  sec.  A  dr,, 
le  glacier  sale  de  Furggen  et  au-dessus  le  Oervin,  qu'on  voit  désor- 
mais constamment  sous  toutes  sortes  d*aspects.  On  est  au  bout  de 
2  h.  à  la  moraine  du  glacier  supérieur  du  The'oduke  (env.  2700  m.), 
où  s'arrête  le  chemin  muletier.  Ensuite  on  s'avance  d'abord  sur  ce 
glacier,  qui  est  assez  crevassé,  mais  qui  n'offre  pas  de  danger  si 
Ton  marcbe  avec  précaution  et  à  la  corde ,  et  on  atteint  ainsi  en 
1  h.  ^/4  à  2  h.  le  col  St-Thëodule;  ou  bien,  ce  qui  vaut  mieux,  on 
suit  un  sentier  k  g.,  puis  on  passe  sur  des  débris  de  rochers  et  des 
éboulis,  à  la  cabane  de  la  Qandegg  {^/^  d'h.;  env.-3000  m.;  aub. 
assez  chère  ;  lit,  5  £r.),  dan«  un  beau  site,  sur  les  rochers  dits  Leiehen-' 
bretter,  entre  les  glaciers  inférieur  et  supérieur  du  Théodule  et  d'où 
l'on  monte,  par  1«  second,  en  1  h.  1/4  au  col.  Le  ool  St-Théodnle  ou 
Matterjoch  (3322  m.) ,  au  S.  du  Theodtahom  (3472  m.) ,  est  sur  la 
firoatière  de  la  Suisse  et  de  l'Italie.  Il  y  a  Xine  àub»,  qui  a  14  lits 
(«vin  brûlé»,  2  fir.  50).  La  vue  y  est  restreinte.  —  De  là  à  BreuU 
ou  à  Fie'ty,  v.  p.  349;  au  *Breithom,  v.  ci-dessous. 

A  la  Btaffêlalp».3  h.  i/s  aller  et. retour  de  Zeimatt;  guide  inutile 


flque  eovip  d'ceil  svx  Ténotme  Mont-Gervin ,  avee  son  glaeier.;  le  glaeier 
de  Zmutt,  couvert  de  débris*,  le  8to«kje,  le  glacier  de  Stock,  la  Tête 
Blanche,  le  glacier  de  Hohwftng,  à  dr.,  et  en  arrière  le  Bimpfiséhhom,  le 
Strahlhorn  et  le  Stoekhom.  De  la  Staffelalp  au  Lac  IToir  (p.  335)^  1  h.  1/2. 
Chemin  le  plus  court  pour  reT«nir  (sentier  rocailleux)  par  ^ntutt  (1940  m.), 
à  g.  du  ruisseau  de  Zmutt,  qu^on  traverse  auparavant  sur  un  pont  hardi. 
Au  f  Uuiier  de  Findelen,  3  h.  ;  guide  inutile  (6  fr.):  v.  p.  335.  On  suit  le 
chemin  du  Eiffel  jusqu'à  Téglise  de  Winkehnatten  G/4  d^b^p.  333),  où  ron 
prend  à  g.  nour  monter  sous  bois  à  Findéle»  (1  h.  l^;  9(ÏÏ&m.).  A  Vs  h., 
VEgffenàlp  (3189  m.),  au  delà  de  laquelle  le  chemin  se  bifurque.  Les  deux 
embranchements  conduisent  en  1  n.  1/4,  par  lelae  de  StelU  (25i3  m.),  à  la 
Fluhalp  (3613  m.  ^  petite  aub.) ,  d'où  le  glacier  offre  un  beau  coup  d'œil. 
—  De  Findelen  au  Grûmee  (aub.)  et  à  VMt.  Ritfiekap  (1  h.  1/9  à  3  h.),  v. 
p.  335.  —  Par  Findelen  au  R^^hhorn  Inférieur  et  au  Rothhom  Supérieur^ 

y.  p.  S9rr. 

CouBSES  DE  M0NTA6ITES  de  Zcrmatt  ou  du  Riffel.  Les  prix  in- 
diqués pour  les  guides  s'entendent  de  Zermatt.  , 

Au  ^Breithorn  (4171  m,,),  7  h.  Va  à  8  h.  de  Zermatt,  avec  ujn  guide 
(35  fr.,  30  si  Ton  couche),  sans  difficulté  et  très  intéressant.  En' 3  h.  1/2 
à  la  cabm»e  de  laOandèçç,  ou  en  5  h.  à  Vaub,  du  toi  St'ThéoduUy  où  Ton 
couche  ;  V.  ci-dessus.  De  la  cabane  de  la  Oandegg,  on  a'élève  lentement  par 
le  glader,  en  laissant  à  dr.  le  col  St-Théodule^  puis  à  g.,  par  une  montée 
raide  sur"  le  névé,  en  contournant  la  bosse  rocheuse  du  PeHi-Mont-Cervin 
(3886  m.),  au  plateau  du  Breithorn  et  par  Tarête  S.-O.,  assez  escarpée  vers 
la  fin  et  où  il  est  quelquefois  nécessaire  de  tailler  des  degrés.  On  arrive 
ainsi  en  4  h.  à  4  h.  1/2  (3  h.  I/2  à  3  h.  du  col  St-Théodule)  sur  la  cime  cou- 
verte déneige.  Vue  grandiose:  à  TO-,  le  gigantesque  Mont-Gervin^  à  g., 
le  Mont-Blanc;  à  dr.,  la  Dent  Blanche.,  le  Qrand>Comier,  le  Oabelhom, 
le  Trifthom,  le  Botbbom,  le  Schallihom,  leWeisshom;  au  17.,  les  Alpes 
Bernoises,  le  Balfrinhom,  le  Nadelgrat,  les  Mischabel  (Dôme  et  Tseschhom), 
TAlphubel,  rAllalinhom,  le  Itimpflsehhom,  le  Strahlhom;  à  1*E.,  le  Mont- 
Rose,  le  Lyvkamm,  les  Jum«aux;  au  S.,  les  Alpes  Grées,  ave&  le  Grand- 
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Paradis  et  la  Grivola^  et  au  loin,  an  S.-O.,  le  Xont-Viso.    Descente  au  col 
St-Th<odttle  en  1  h.  1/3  à  3  h. 

A  la  *Oima  dl  Jani  (3818  în.),  5  h.  à  0  h.  i/a  du  Ri/Tel,  aussi  sans  dif- 
ficulté: guide,  16  fr.    On  Suit  le  chemin  du  Qornergrat,  jusqu^au  Roihe- 


Boden  (1/2  h.;  2781  m.);  puis  on  prend  à  dr.,  le  lonç  de  la  paroi  escarpée 
de  cette  crête,  qui  n^oure  pas  de  danger,  et  un  amve  en  1  h.  1/4  au  gla- 
cier de  Oornery  a  Tendroit  nommé  Oaainen  (3627  m.).    De  là  on  monte  peu 


à  peu,  en  1  h.,  au  Stoekknubel  (9044  m.),  au  pied  des  rochers  du  Siockhorn 
(3o34m.),  et  enfin  en  3  h.  V4  ^u  sommet.  Vue  superbe,  mais  souvent 
▼oilée  du  côté  de  Tltalie.  Retour  en  3  à  4h.  Sur  la  cime,  on  se  gar- 
dera dVler  trop  près  du  bord  6.  tdu  côté  de  Macugnaga),  car  la  neige 
y  surplombe  Tabîme.  Si  Ton  ne  se  sent  pas  trop  fatigué,  avancer  jusqu'au 
*coL  DU  Nbu- WsissTHoR  (p.  339),  d^où  la  vue  est  superbe,  surtout  sur  Ha- 
eugnaga,  dans  le  bas.  —  On  ne  saurait  conseiller  de  descendre  à  la  Riffel- 
alp  ou  à  Zermatt  par  le  glader  de  FindeUn^  déjà  à  cause  des  dimensions 
de  la  moraine  (p.  986). 

Au  Siffelhorn  (9931  m.),  d*oii  i*on  a  une  belle  vue  sur  toute  la  vallée 
de  la  Viège,  1  h.  1/4  du  Riffel,  excursion  intéressante  pour  les  grimpeurs, 
avec  un  guide  (6  fr.)  et  une  corde. 

Au  ^Mettelborn  (3410  m.),  5  h.  de  Zermatt  (guide,  10  fr.),  excursion 
facile  et  très  intéressante  et  panorama  grandiose,  embrassant  le  Mont- 
Oervin,  le  Rothhorn  de  Zinal^  le  Gabelhorn.,  le  Weisshorn  et  les  tfischabel 
(panorama  d'Imfeld).    Chemin  muletier  jusqu'à  1  h.  1/2  du  sommet. 

A  rVnter-Gabtlhom  ou  Oabelhorn  Inférieur  (3398  m.),  5  à  6  h.  de  Zer- 
matt, seulement  pour  les  alpinistes  éprouvés  :  guide,  30  fr.  On  monte  d'abord 
dans  la  vallée  de  Tn/t^  en  3  h.  au  restaur.  Bellevue,  à  Tri/t  (cb.  3  fr.  50, 
dé.  3,  di.  4  à  5);  ensuite  pendant  3h. ,  sur  du  gazon  et  des  éboulis,  puis 
par  un  couloir  escarpé,  généralement  plein  de  neige  dure,  où  il  faut  tail- 
ler des  degrés,  et  enfin  sur  des  rochers,  qu'on  escalade.  Vue  superbe, 
embrassant  le  Cervin,  qui  est  très  rapproché,  la  Dent  Blanche,  1  Ober- 
Oabelhom,  le  Rothhorn  de  ZinaL,  le  Weisshorn,  les  Misehabel,  le  Mont- 
Rose,  le  Ljrskamm,  le  Breitbom  et  le  Mont-Blanc,  à  l'horizon.  —  La  ca- 
bane de  Trift  est  aussi  le  centre  des  excursions  à  TOber- Oabelhorn,  au 
Rothhorn  de  Zinal,  au  Trifthom.  au  col  de  Zinal  (Trifi^ioeh),  etc.  :  v.  p.  338.. 

—  A  la  Wellankuppe  (3910  m.),  6  à  6  h.  de  la  cabane,  intéressant  pour  les 
alpinistes  expérimentés,  sans  danger  avec  de  bons  guides  (,W  fr.). 

A  rOber-Aothhorn  (3418  m.),  5  h.  de  Zermatt  (g.  10  fr.),  pas  difficile  et 
intéressant,  par  Findelen  (p.  39u) ,  le  Rothe  -  Boden  et  le  Furggje  à  l'E.  de 
VUnier-Roihhorn  (3106  m.  ;  aussi  sans  difficulté).  —  Au  Strahlhom  (4191  m.), 
de  rhôt.  du  Riffel  par  les  glaciers  de  Findelen  et  d^AdUr^  en  8  h.  (guide, 
30  fr.),  et  au  Rimpf£iohhern  (4203  m.) ,  du  Riffel  par  le  glader  de  Langen- 
yfifft,  en  8  à  9h.  (g.  35  fr.),  deux  courses  sans  grandes  difficultés.  Le 
meilleur  point  de  départ  pour  ces  trois  tours  et  pour  le  col  d'Adler,  etc., 
est  la  petite  aub.  de  la  FÎuh-Alp  (p.  336),  à  3  h.  de  Zermatt. 

Au  Dôme  (4554  m.) ,  10  à  11  h.  de  Randa  (p.  333) ,  très  pénible ,  mais 
sans  danger  ni  difficulté  extraordinaire  pour  des  touristes  aguerris  :  guide, 
60  fr.  En  4  h.  i/a  à  5  h.  à  la  cabane  du  Dôme  du  C.  A.  S.,  au  Festi  (3936  m.)  ; 
puis  en  5  à  6  h.  au  sommet ,  par  le  glacier  de  FesH  et  Tarête  qui  le  sé- 
pare du  glacier  de  Hùhberg^  et  enfin  eh  montant  longtemps  sur  des  névés 
escarpés.    La  vue  est  une  des  plus  imposantes  des  Alpes. 

Au  Lyskamm  ou  Silberbaii  (4538  m.),  9  à  10  h.  du  Riffel  (g.  80  fr.),  par 
le. col  de  Lps  (v.  p.  339),  difficile  et  dangereux  à  cause  des  neiges  qui  sur- 
plombent à  l'arête  du  sommet.  Ascension  sans  danger  de  la  cabane  Sella 
du  côté  S.  (v.  p.  348). 

Au  *Hont-ltofte  {Du/onripitze^  la  cime  la  plus  élevée,  4638  m.),  8  à  9  h., 
14  aller  et  retour  du  Riffel.  L'ascension  est  très  pénible  et  demande  une 
tête  bien  sûre  à  partir  du  Sattel.    Il  faut  3  guides,  à  50  fr.    Porteur,  35  fr. 

—  Le  chemin  descend  d'abord,  en  bas  du  Oomergrat,  au  rocher  de  Cfadmen . 
(v.  ci-dessus),  remonte  par  le  glacier  de  Oomer,  le  glader  du  Moni-Rote  et  ' 
des  rochers  et  mène  en  3  h.  1/2  ^  ^&  ea*>ane  BUemps  ou  du  If  ont-Rote  ^  au 
C.  A.  8.,  à  VUntere-PUatje  (3990  m.*,  aub.  en  été).    EnsuiU  on  traverse  des 
champs  de  neige  escarpés  et  on  atteint  en  1  h.  Aufin-Fels  (Obéré- Ptattjé  f 

Bsedeker,  la  Suisse,  30^  édit.  2^ 


338     K  R,  84.  ZERMATT.  Mont-Cervin. 

3344  m.).  Puis  viennent  encore  dea  champs  de  neige  en  partie  très  es- 
carpés, par  lesquels  Ton  arrive  en  3  bonnes  h.  sur  le  SatUt  (43S4  m.),  d'où. 
Ton  découvre  les  cimes  méridionales  du  Mont-Bçse.  Plus  loin  en^n  la 
partie  la  plus  difficile  de  rascension,  sur  des  champs  de  névé  très  escarpés 
et  en  demieur  lieu  sur  des  rochers  juxtaposés  verticalement ,  en  1  à  3  h. 
ju8qu''au  sommet,  suivant  Tétat  de  la  neige.  **Vue  splendide  et  des  plus 
grandioses  (panorama  d^infeld).  On  gravit  aussi  la  Dufourspitze  du  gla- 
cier de  OrenXi  par  la  paroi  3--0. ,  qui  n'est  que  pour  des  ascensionistes 
exempts  de  vertige  :  guide,  60  fr. 

Le  massif  du  Mont-Eosé  comprend,  outre  la  Dufourspitze,  les  cimes 

suiv.  :  Nordend  (4613  m.),  ZumstetnspUte  (45Î3  m.),  Signalkuppe  {Punta  GnH- 

fetti,  4559  m.  -,  refuge  du  C.  A.  I.  :  p.  348),  ParroUpitxe  (4403  m.),,  ludangs- 

hœhe  (4344  m.),   Balmenhorn  (4334  m.),  Sehwarzhom  (4336  m.)  et  P^anUde 

Vincent  (4315  m.). 

Au  Vont-Genrin,  en  ail.  JiaUerhom  (4483  m.).  L'ase«aMon  «m  a  été 
faite  pour  la  première  fois  le  14  juillet  1866,  par  les  Anglais  JStfdêû^t  k>rd 
Fr.  DougUu^  Éadow  et  Whfmpery  ayant  pour  gui  dea  Michel  Orot  (de  Cha- 
monix)  et  les  deux  Ttmffwaider.  A  la  descente,  Hadow  trébucha  ncm  loip 
de  la  cime,  et  entraîna  a  sa  suite  Hudson,  Douglas  et  Cros»,  dans  un  i^bime 
de  1300  m.  de  profondeur,  du  côté  du  glacier  du  Oervin.  Whymper  et  les 
Taugwalder  ne  furent  sauvés  que  par  suite  de  la  rupture  de  la  corde.  — 
L'ascension  fut  renouvelée  trois  jours  après,  par  quatre  guides,  qui  par- 
tirent de  Brenil  (p.  360}  ;  elle  le  fut  3  fois  en  1867  et  elle  Ta  encore  été 
souvent  depuis,  tant  de  Zermatt  que  de  Breuil.  On  a  élargi  le  passage 
en  faisant  sauter  le  rocher  et  mis  des  cibles  en  fer  aux  endroits  les  plus 
difficiles.  L'ascension  ne  passe  pas  pour  présenter  des  difficultés  extra- 
ordinaires, mais  on  ne  saurait  néanmoins  la  conseiller  qu'à  des  alpinistes 
éprouvés,  exempts  de  vertige  et  avec  des  guides  de  premier  ordre.  Elle 
demande,  à  partir  de  l'hôtel  du  Lae-Noir,  où  Ton  passé  ordinairement  la 
nuit,  8  à  10 h.,  arrêts  compris:  8 h.  1/2  jusqu'à  la  eabame  du  Certin  du 
C.  A.  $.,  an  commencement  de  l'arête  N.-B.  (£298 m.);  3  h.  de  là  jusqu'à 
la  vieille  cabane,  qu'on  ne  peut  plus  utiliser  (9748m.),  et  3 h.  jusqu'au 
sommet ,  en  passant  par  VÉpaule.  Il  faut  3  guides  à  1(X)  fr. ,  100  si  l'on 
descend  à  Breuil.  Porteur,  Tv  fr.  ^  15  fr.  jusqirà  la  cabane  supérieure.  — 
De  Breuil  (p.  350),  l'ascension  est  plus  difficile:  par  le  col  du  Lion  (3575  m.), 
en  S  h.  env.  à  la  cabane  de  la  Couronne^  à  la  Cfrande  Tonr  (3890  m.)  et  de 
là  en  6  à  7  h.  au  sommet  par  le  Mauvai*  Am,  le  col  TyndaU^  la  Orarofi?, 
où  est  le  vieux  refuge  italien  (4114  m.),  et  le  pte  l)fndaU, 

Ascensions  très  difficiles  et  en  partie  dangereuses,  seulement  pour  des 
grimpeurs  de  première  force,  avec  d'excellents  guides  :  à  TOher-Gabel- 
hora  ou  Q<a>elhorn  Supérieur  (4073  m.),  8  à  9  h.  (g.  70  fr.) ,  directement  de 
Vaub.  de  Tri/f  (p.  3S^),  à  l'K.  Sur  des  rochers  solides  et  à  la  fin  par 
l'étroite  crête  de  névé  dans  la  «Gabel*,  sans  danger  quand  la  neige  est 
bonne.  La  descente  sur  Zinal  est  difficile  (v.  p.  SSs).  —  Au  Sotbhorn  d« 
Zinal  ou  Moming  (4333  m.),  6  à  7  h.  :  guide.  80  fr.    Ascension  de  Zinal,  v. 

Î.  338.  —  Au  WeiMhorn  (^3  m.)  :  de  Randa,  par  l'afpe  de  SchaUiberg,  en 
h.  à  la  cabane  du  Weisshomt  au  Hohlieht  (386B  m.),  où  l'on  couche,  et  de 
là  en  6  à  8  h.  par  l'arête  de  l'E.  :  guide ,  80  fr.  —  A  la  Dent  BUachi 
(4364  m.).  8  à  10  h.  du  Stockje  (p.  33qi*,  cabane  du  club  détruite,  on  la  re- 
construit), par  le  Wandjtuhgrat  (g.,  80  fr.)  ou  mieux  de  Ferpèele  (p.  334). 
—  A  la  Dtnt  d'Hérenk  (J/bnt-  TMor^  4180  m.),  du  Stockje,  par  te  col  de 
Tie/enmatten  (3593  m.),  7  à  8  h.  :  guide,  80  fr. 

Ck>L8.  — -  A  Bbkuil,  dans  le  Val  Toumanche,  par  le  ool  Bt-Thée^Hle 
ou  MatUrjoch  (3333  m.),  9  à  10 h.,  sans  difficulté:  guide,  30  fr.;  v.  p.  33$ 
et  350.  On  peut  aussi  aller  à  la  cabane  de  la  Gandegg  (p.  SEW)  en  3  h.  1/2, 
de  l'hôt.  du  £10*01  (p.  334)  par  le  gtader  de  Oorner  et  Le  glacar  iatféri^ur 
du  ThioduUt  ou  encore  plus  commodément  de  l'hôt.  du  Lac-Koir  (p.  336) 
par  le  gU»cier  de  Furggén  et  le  glacier  êupérieur  du  J%éodule.  Cheval  oe  Zer- 
matt à  la  cabane  de  la  Ôandiegg,  10  fr.  Descente  du  col  8t-Théodule  à 
Fiérfi  piVr  le  col  des  Oimeâ- Blanches ^  v.  p.  349:  guide,  35  fr.  —  A  Bkeuil 

Sar  le  ool  da  Furgg  (env.  3360  m.),  à  l'E.  du  Cervin.  plus  court,  mais  plus 
ifficile  que  le  col  St-1?héodule  (le  mieux  de  l'hôtel  du  Lae-Noir,  p.  335 } 
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guide,  aSfr.);  par  le  mI  d«  TmmMuoke  (3463  m.),  à  ro.  du  Cervin,  diffl- 
cilo  *  ffuide   'lOii* 

A  FiiHT,  par  le  Behwantkor  (3711  m.K  10  à  11  h.  du  Ri/Tel,  difficile  : 
guide,  40  fr.  On  monte  par  le  glacier  de  Oomer  et  le  glacier  de  Schwgrte 
(erevaaaes)  au  eol  entre  le  Breithom  et  le  Pollux.  et  on  descend  par  le 
glacier  de  Verra  dans  le  Val  d'Ayas.  —  Par  le  col  des  Jumeaux  (ZtetlUnge) 
ou  eol  de  Verra  (8861m.),  entre  le  Castor  et  le  Pollux,  également  diffi- 
cile :  guide,  40  fr. 

A  GsxssoKBT,  PAB  LS  COL  DB  Lts,  13  à  14  h.  du  Biffel,  difficile  :  guide, 
45  fr.  Ghemin  du  Mont-Rose  jusqu*an  Plaide  (y.  p.  337),  puis  par  la  droite 
du  glacier  crevassé  dit  OremMgletickêrt  le  long  des  versants  de  la  Du/our- 
»pHxe  (se  défier  des  avalancbes)  au  cirque  de  névé  formé  par  les  cimes 
majestueuses  du  Mont-Rose,  et  au  col  de  Lj»  ou  L^voch  (6  à  Th.  ;  4379  m.), 
entre  le  Lpskamm  (4588  m.)  et  la  Ludwîgshake  (4344  m.).  *Vue  admirable 
au  8.  sur  les  plaines  du  Piémont,  jusqu'aux  Apennins  et  aux  Alpes  mari- 
times. A  la  descente,  on  laisse  à  g.  la  Pyramiae  KimmI  (4315  m.),  qui  se 
gravit  de  cet  endroit  en  1  h.  ;  on  traverse  le  glacier  de  £y4,  et  Ton  est  en 
1  h.  l/s  à  la  etiyane  Gnifetti  du  O.  A.  I.  (3640m.,  p.  347).  Là  on  prend  à  g., 
par  les  glacière  de  Qarttelei  et  d^Indren,  pour  gagner  le  cûl  deUe  Piêee  (1  ta. 
i/ai  P-  347),  ou  bien  Ton  va  à  dr.,  par  le  glacier  de  Qaretelet^  à  la  cab€Me 
de  lAniy  (1  b.  i/j  à  3  h.^  p.  347),  puis  dans  le  Val  de  Lys,  à  Oretêoney- 
la-TriniU  (8  h.  1/3:  p.  347).  —  Du  Rifiel  à  Qressoney  par  le  eol  de  Felik 
(4068  m.).  à  TE.  du  Castor  (13  h.  jusqu'à  Gressoney-la-Trinité  ;  g.  40  fr.), 

Sassage  aifficile  et  même  dangereux,  car  11  y  tombe  de  ia  glace.  Au  S., 
3  h.  du  col,  est  la  cabane  Quintino- Sella  du  G.  A.  I.  (p.  348). 

A  Alagha,  dans  le  Val  8esia,  par  le  col  do  Besia  (4334  m.),  entre  la 
Signalkuppe  et  la  Parrotspitae,  et  par  le  glacier  de  Vigne^  très  difficile  et 
dangereux:  guide,  60 fr.  —  Par  le  col  do  Piode  (col  d'IppoMa;  4334m.), 
entre  la  Parrotspitze  et  la  Ludwigshœhe ,  également  dangereux,  possible 
seulement  en  sens  inverse,  de  V<upe  Bôr$  (p.  346),  par  le  glacier  de  Plode. 

A  Macuomaoa,  par  le  Moa-Woiaotbor  (3661  m.),  9  à  10  h.  :  guide,  35  fr. 
Jusqu'au  sommet  du  col  (5  h.  en  y  comprenant  la  Cima  di  Jaszi),  la  plus 
belle  et  la  moins  périlleuse  des  courses  de  glaciers,  même  route  que  pour 
la  Cima  di  Jassi  {p.  337) ,  où  Ton  monte  en  1/3  h.  de  la  bifurcation  du 
chemin.  Arrivé  au  col,  on  escalade  encore  des  rochers  et  on  descend 
1«  long  de  rochers  à  pie  et  pAr  des  champs  de  neige  escarpés.  On  atteint 
alors  en  1  h.  env.  la  cabane  Buç.  SeUa  (p.  345),  où  la  vue  est  superbe,  et 
Ton  va  de  là  en  3  h.  i/s  à  4  h.  à  Mamgnaga  (v.  p.  344).  —  L*Alt-WoiMthor 
(3576  m.),  entre  la  Cima  di  Jaasi  et  la  Fittarkuppe  (3679  m.) ,  un  des  cols 
les  plus  difficiles  des  Alpes,  a  été  pareillement  franchi  dans  les  derniers 
temps  par  des  alpinistes  (Schlagintweit,  Tyndall,  Tuckett,  etc.).  Il  y  a 
plusieurs  passages:  au  N. ,  tout  près  de  la  Cima  di  Jaczi,  le  Jateipat»; 
plus  au  8.,  au  Weissgrat,  le  Jaxzikopf  et  les  couloirs  voisins;  enfin  rA{(- 
Weietlhor  proprement  dit,  immédiatement  au  X.  de  la  Fillarkuppe.  Entre 
cette  cime  et  le  Jœgerhorn  (8975  m.)  se  trouve  encore  le  col  de  FiUar  (env. 
3600  m.),  et  entre  le  Jsegerbom  et  le  Jfordendy  le  Jmgerjoch  (env.  3900  m.). 
La  descente  vers  le  glacier  de  Jazti  (Gattel/ranco)  est  dans  tous  les  cas 
très  raide  et  dangereuse  à  cause  des  pierres  qui  y  tombent:  guide,  40  fr. 
—  A  8aas  par  le  Sehwartberg'Wei$$th4>r^  v.  p.  843. 

A  ZiiiAL  par  le  eol  de  Tri/t  (3540  m.),  pénible  (g.  35  fr.),  v.  p.  338;  par 
le  col  Durand  &i7i  m.),  moins  difficile,  mais  un  peu  plus  long  (g.  35  fr.), 
V.  p.  3383  par  le  eol  de  Moming  (3796m.)  et  col  de  ScheOU  (3751  m.),  tous 
deux  difficiles  (g.  60  fr.) ,  v.  p.  338.  —  A  Evolhva  ,  par  le  col  d'Séren» 
(3480  m.),  V.  p.  834:  guide.  80  fr.  —  A  l'Abolla,  par  le  eol  de  Beriol  (env. 
3800  m.),  pénible;  v.  p.  SSft:  guide,  30  fr.  Par  U  col  de  VatpeUine  et  le  col 
du  Mont-BrUlé^  v.  p.  333:  guide,  30  f r.  —  A  Chahkiov,  par  le  col  de  Vat- 
peUine ^  le  eol  du  Mont -Brûlé,  le  col  de  VBpique  ei  le  col  de  Chermontanct 
longue  journée  :  guide ,  60  fr.  —  A  Valpelliits  ,  par  le  eol  de  ValpelUne 
(35ra  m.),  pénible;  v.  p.  994:  guide,  36  fr.  ~  Six  cols  dans  les  glaciers  eon- 
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85.    De  Viège  à  Saas  et  à  Mattuuurk. 

Voir  Us  earteêy  p.  SIO,  S20  tt  S9i. 

8  kil.  de  eh.  de  ferpusqu^à  Sialde»^  en  26  min.,  pour  3  fr.  66  et  9  fr.  36. 
Chemin  muletier  de  Stalden  à  Mattmark^  en  7  h.  :  33A  iusQu*à  Balen,  3/4 
à  Saaa-im-Grund,  3/^  à  Saas-Fee,  50  min.  à  Almagell,  3  b.  1/2  à  Mattmark. 
Cheval  de  Stalden  à  Saas,  12  fr.  ;  de  là  à  Mattmark,  10.  La  poste  se  eharg« 
des  bagages  jusqu^à  Saas-Foe. 

Jusqu'à  Stalden  (8  kU.)»  v.  p.  331.  Le  chemin  muletier  descend 
de  la  gare ,  à  g. ,  au  pont  dit  KinnbHtekê  (781  m.) ,  sur  la  Matter^ 
Vispy  un  peu  au-dessus  de  son  confluent  avec  la  Saoêer-  Visp,  A  g., 
dans  le  haut,  la  petite  église  de  Staldenried  (p.  331).  Le  chemin  se 
bifusque  au  delà  du  pont,  après  deux  chalets,  et  l'on  descend  à  g.  dans 
rétroite  TftUéê  de  Saas,  où  la  ^aser-Yîsp  forme  des  cascades  et  où 
Ton  passe  aux  chalets  de  RefH  (928  m.).  1  h.  Vé-  Zen- Schmieden 
ou  EiêUn  (1084  m.).  Ensuite  «ne  montée  raide  de  40  min.,  Jusqu'à 
Huteggen  (1246  m.;  aub.).  Beau  coup  d'oeil  en  arrière  surleBletsch- 
horn  et  ses  glaciers.  Puis  par  les  chalets  à^Im^Boden,  en  10  min. 
au  pont  dit  Bodenèriicke  (1311  m.);  de  là  sur  la  rive  dr.,  en  lais- 
sant à  dr.  la  belle  chute  du  Sehtoeihhaeh ,  qui  vient  du  glacier  de 
Balfrin  ;  de  nouveau  sur  la  rive  g.  au  bout  de  20  min.  et  en  20  min. 
à  Balen  (1519  m.),  village  dans  une  vallée  fertile,  au  pied  du  Bal-' 
Jrinhom  (3802  m.).  Le  chemin  y  retourne  sur  la  rive  dr.  et  passe 
ensuite  à  la  ehaptlU  St-Avitoine  (1559  m.),  dans  un  défilé  sauvage, 
auquel  succède  une  large  vallée. 

9/4  d'h.  8ftaB-itt*Chnmd  (1562  m.),  localité  principale  de  la  vallée. 
*H,  Monte  Moro,  tenu  par  J.-P,  Zurbriggen  (ch.  t.  c.  3  à  4  Ir.,  dî* 

4,  p.  6).   Rest.  du  Dôme  (vin). 

ExcosBions.  —  Guides  :  Ciém.  Xurbriççei^  Xavier  AMâenmatUn,  Métë  et 
Akr.  InuênÇf  AJfh.  et  Pierre  Bupersaacù^  Jeem-Jûs.  et  AJMê  AnihamaMeny  Emm. 
Burçemêrt  J.-M.  Blwimnthal.  —  A  la  TtMatp,  8  h.  au-dessus  de  Baas,  à  TB. 
de  la  vallée,  se  trouve  le  petit  *hÂtel  Wràamiea  (eav.  9100  m.) ,  tenu  par 
J.-P.  Zurbriggen.  On  y  a  une  exeellente  *vue  du  Saasrrat,  du  Mont-Rose 
au  Balfrinheni,  et  e'est  un  bon  centre  dVxeursions  :  au  IriftgraUi  (9T74m.), 
Ih.:  guide,  lôfr.-,  au  niftkor»  (34(H  m.),  S  h.,  g.  90  fr.;  au  Jagikor» 
(39id  m.),  2  h.  1/4,  g.  16  fr.  ;  à  VIimer-Rêikom  (3441  m.),  S  h.,  g.  15  fr.  Au 
«Weiinniea  (4018  m.),  par  le  ^taefsr  de  trift^  4  h.,  pénible,  mais  très  in- 
téressant, nour  les  vrais  alpinistes:  guide,  86 fr.  Au  LofiÊiiàkonk  (4006m.), 
4  h.  •,  au  FleUeMiùm  (4001  m.),  4  h^  tous  de«x  diffleiles  :  guide,  40  fr.  Au 
SimpUm  par  le  «0I  de  Laqnin  (8497m.),  7à8h.,  ou  par  le  fl  de  Trifi 
(3673  m.),  8  h.,  deux  passages  de  glaciers  difâeiles:  guide,  80  fr.  —  Autres 
excursions  de  Saas  :  au  Sennigliom  ou  Bettarelle  (9189  m.),  par  Almagell  et 
la  Furçgàlpy  7  h.,  asses  pénible  :  guide  80  fr.  —  Au  Latelhen  0908  mf.),  6  h. 
1/2  à  6  h.  (g.  10  fr.),  sans  diffleulté  et  intéressant,  par  Almagetf,  la  Fnrgg- 
alp  et  le  eel  dl'AwirofM  (4b.  1/2;  p.  319),  puis  à  g.,  pat*  Tarête  du  S.-O. 
jusqu^à  la  eime  (1  h.  1/4). 

De  Saae  au  StmpUm  par  les  'Uktt  de  Roubûden^  de  J^wteU  eu  de  Oamtê»^ 
▼.  p.  810  et  811;  à  Gondo  jMT  le  col  de  ZiiHieKbergen^  p.  319;  à  />om«de«tol«- 
par  le  eel  dMi»tr«na,  p.  319. 

tJn  chemin  muletier  à  VO,  de  Saas,  qui  traverse  la  Viège,  monte 
dans  un  bois  et  passe  à  la  chapelle  Si'Jo$eph,  conduit  en  V4  d'h.  à 
Baai-Fee  (I7dd  m.;  hôtels,  v.  ci-dessou»),  village  dans  un  site  char- 
mant, au  milieu  de  belles  prairies,  et  d'où  Ton  a  une  vue  magni- 
fique du  superbe  glacier  de  Fee,  autour  duquel  le  Mîttaghorn, 
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l'Egginerhom ,  l'AllalinliOTn ,  TAlphubel,  le  TsBSchhom,  le  Ddme, 
la  Sûd-Lenzspltze  et  ruirlchsbom  fonnent  un  vaste  cirque.  A  TE., 
le  Weissmles,  le  Laquinhom  et  le  Fletschhorn.  Hdtels  :  *H.-F.  du 
Dôme  y  *Qr.'fJ,  Belletue  et  •C?r.-H^.  Saos-Fee,  tous  trois  à  MM. 
Lagger  &  Stampfer  et  convenables  pour  un  séjour  (ch.  t.  c.  4  fr.,  2® 
de.  â,  dt.  5,  p.  dep.  T)  ;  *H.-P.  Saas-Fee,  aux  frères  In-Albon,  à  l'en- 
trée du  village  (cb.  t.  c.  ^  fr.  25  à  4,  p.  6  à  8). 

BxcuBsiovs  (guides,  ▼.  ci-dessufl).  Jolies  promenades  dans  les  pâtu- 
rages et  dan»  le  bois  de  Fee,  ainsi  que  dans  la  gorge  pittoresque  de  la 
Fttkinn.  Entre  We  deux  bras  du  glaêier  de  Fee  se  trouve,  sur  une  colline 
morainique^  la  OleUoheralp  (313Q  m.),  autrefois  tout  entourée  par  le  glacier. 
JSxcursion  intéressante  de  Fee  à  cette  alpe,  où  il  y  a  un  petit  restaur. 
(1  h.).  —  An  PUmfe  (3578  m.),  3  h.  par  la  Oaien-Alp,  et  au  Metlig  (368B  m.), 
3  h.  par  la  Bamnig-AIpt  faciles  et  intéressaats  :  guide,  5  £r.,  inutile.  —  Au 
Xittafhom  (3143 m.),  4  b.,  et  à  r£|rfiaerhorn  (3377 m.).  5  h.  de  Fee,  pas 
difflciles  et  très  intéressants  :  guides,  10  et  20  fr.  —  A  rAlklinhom  (4034  m.), 
7à6ii.,  fstigant,  seulement  pour  des  alpinistes:  guide,  90 fr.  On  va  par 
la  Lamçe-F^h  (3 bu),  prend  à  g.  du  chemin  du  col  de  TAli^ubel  pour 
arriver  au  col  de  Fee  (4  h.  i  3813  m.)i  et  monte  de  là  aussi  à  g.  pour  atteindre 
la  cime  C*/4  d'h.).  —  L'Alpbubel  (43(T7m.^  guide  par  VAÎphubeyochy  36  f r.  ^ 

£ar  le  MUefu^ljoeh^  40  fr.)  ;  le  ir*delh«ni  (  Wêêt'Lennpitze  ;  4334  m.  -,  guide 
)  fr.)t  tet  la  SW-liiCaMpitM  (4300  m.  \  guide  par  ie  LMi^oeK,  60  fr.  -,  par  V£ç§' 
Jluhj  100  Cr.),  sont  tous  trois  difOeiles.  Le  Tcuchhom  (4406  m.)  et  le  /Mme 
(4554  m.)  sont  dangereux  de  ce  côté  à  cause  des  chutes  de  pierres.  —  A 
rUlriebah«rA  (9929  m.),  1  h.  du  «ol  de  Ried  (y.  ci-dessous),  7  a  8  h.  de  Fee 
(g.  30  fr.),  et  au  Balfrinhom  (3803 m.),  £  à  7  h»  de  8aas,  par  le  «ptoeier  de  Bider^ 
ou  3/^  d'h.  du  eol  de  Ried  (g.  30  fr.),  tous  deux  sans  grande  difâevilté. 

Cols.  —  A  Zbrmatt  pas  lb  coi.  db  l'Alpuvbel,  11  à  12  h.,  sans  di£&- 
culté  pour  les  alpinistes  et  très  intéressant  :  guide ,  30  fr.  On  va  de  Fee 
à  la  éleUeherutp  (1  h.  ^  y.  ci  -  dessus) ,  puis  par  une  montée  escarpée  à  la 
Lauge-Fluht  jusque  dans,  le  haut  (3 h-;  3848 nu),  où  on  atteint  le  magni- 
fique glacier  de  Fee.  Une  montée  régiûière  par  ce  glacier,  qui  a  des  cre- 
vasses, puis  sur  des  champs  de  névé,  qiène  enfin  en  3  h.  au  *ool  de  l'Alp- 
kobel  (ffî03  m.),  entre  VAlphubel  (4307  m.)  et  le  MelUchenhorn  (3913  m.). 
*Vue  splendide  du  Cervin,  du  Weisshom,  etc.  On  redescend  par  le  glacier 
dit  Wandgletschery  puis  sur  des  rochers,  des  débris  d'O  moraine  et  du  gazon 
dans  ta  vallée  de  JuetUchen.  On  atteint  en  3  h.  du  col  Vtilpe  inférieure  de 
Tauch  (3317 m. ^  aub. ,  aaséa  chère).  Un  chemin  qui  abrège,  mais  peu 
agréable,  conduit  de  là  en  1  h.  l/j  à  Zermatt,  sous  bois,  en  faisant  le  tour 
du  versant  k  g.  ^  maie  il  vaut  mieux  descendre  jusqu^à  Tœêch  (i/^  h.  ^  p.  333), 
d'où  Ton  va  en  1  h.  1/2  ^  Zermatt  (p.  333).  ^  Passage  du  même  genre, 
mais  plus  pénible,  par  le  o«l  de  Fm  (3813  m.),  entre  le  Melliehenhom  et 
rAllalinhom:  13  h.  de  Saas  à  Zermatt;  guide,  30  fr. 

Db  Fbb  ▲  Zbbm ATT  par  le  cal  de*  lIlMhahal  <3869  m.),  entre  TAlphubel 
et  le  TsBSchhorn,  13  h.,  fatigant,  mais  sans  grande  difficulté  i^our  dra  tou- 
ristes aguerris  :  guide,  ^  fr.  Par  le  col  du  Domt  (4286  m.),  entre  le  Tsesch- 
horn  et  le  Dôme,  14  h.  (g.  1(X)  fr.),  très  difficile  et  dangereux  à  cause  des 
chutes  de  pierrea.  Par  le  ITadeUoch  (4167  m.) ,  entre  le  Dôme  et  la  Md- 
Lenzspitze,  14  h.  (g.  50  fr.),  aussi  très  difficile.  Le  Leaiiieoh  (env.  4000  m.), 
entre  la  Siid-Lenzspit:^e  et  le  IKadelhom,  est  grandiose,  mais  difficile. 

Db  Fbb  a  St-Iïicolas  par  le  col  de  Sied  (3673  m.),  10  à  11  h.,  pénible: 
guide,  30  fr.  On  va  par  Valpe  Bannig  (3153 m.)  1  le  glader  de  ifiscAdeUe», 
qui  est  escarpé ,  et  les  parois  du  Oemghorn ,  en  6  à  7  h.  au  eol ,  entre  le 
Bal/ri»horn  (3803 m.) ^  à  dr.,  et  VUlricfubom  (3939  m.),  à  g.,  qui  se  gra- 
vissent de  \k>  Tun  et  l^autre  (v,  ci-dessus).  De  li  on  redescend  par  le  glacier 
de  Ried  à  la  Schalbettalp  (3106  m.)  et  par  SeUene»  à  St-Meola»  (p.  333).  — 
Autre  col  du  mente  genre,  le  Wiii4Jom  (env.  &500  m.),  entre  ruirichshorn 
et  le.l^adelhom. 

Db  Fbb  a  Hattnabk  par  le  eol  dit  Effinerpaaa  (env.  3000 m.),  entre 
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le  Mittaghorn  et  rEggiaerhom,  7  à,  8  h.  avee  un  guide,  intéressant  «t  sans 
difficulté  pour  les  alpinistes. 

Le  chemin  est  moins  bon  à  partir  de  Saas-im-Gnmd.  Il  monte 
lentement  par  les  chalets  de  Zerbruggen  et  de  Afoos.  VAlmagelL- 
Bach  forme  une  magnifique  cascade  avant  la  localité  suivante.  — 
50  min.  AlmageU  (1679  m.),  où  ahoutit  le  chemin  qui  descend  du 
col  d*Antrona  (p.  312)  et  où  l'on  va  aussi  directement  de  Fee  en 
35  min.,  de  sorte  qu'on  peut  faire  le  détour  par  là  sans  perdre  beau- 
coup de  temps.  On  continue  d'Almagell  par  la  rive  dr.  delaViège, 
en  partie  sous  bois.  —  20  min.  Zermeigem  (1716  m.),  avant  lequel 
on  traverse  le  Furggbach  (p.  312)  et  dont  les  chalets  sont  sur  la  rive 
g.  A  dr. ,  les  pentes  abruptes  du  Mittaghom  et  de  VEgginerhom 
(p.  341)  et,  à  une  grande  hauteur,  les  champs  de  neige  de  VAUtUin- 
hom  (p.  341).  On  monte  ensuite  par  VEienalp,  qui  est  couverte 
d'éboulis,  à  la  chapelle  en  ruine  à^Im-Lereh  (1  h.;  1944 m.).  A  dr., 
les  énormes  moraines  du  ^glacier  d*AUalin,  qui  descend  du  pic  de 
ce  nom  et  remplit  toute  la  vallée,  en  formant  le  lac  de  Mattmark  (v. 
ci-dessous).  Les  moraines  contiennent  des  blocs  de  gabbronite  à 
smaragdite ,  comme  on  en  trouve  épars  dans  une  grande  partie  de 
la  Suisse  occid. ,  et  cette  roche  provenant  uniquement  du  Saasgfat, 
on  suppose  que  le  glacier  qui  en  descend  s'étendait,  à  une  autre 
époque  géologique,  Jusqu'au  Jura. 

Le  chemin  monte  en  zigzag  sur  des  débris  de  moraines ,  passe 

au  petit  lac  de  Mattmark ,  aux  eaux  verdâtres ,  et  mène  à  l'alpe 

Xattmark  (1  h.;  2123  m.),  où  est  le  petit  hôtel  Mattmark,  ouvert 

seulement  à  partir  de  juillet  (ch.  et  s.  3  tr.  50,  dî.  4  à  5).    Le  lac 

était  encore  traversé  en  1818  par  le  glacier  du  Schwarzberg,  qui 

s'est  retiré  dès  lors  et  ne  se  voit  plus  qu'à  une  grande  hauteur.  U  a 

laissé,  en  témoignage  de  ses  anciennes  dimensions,  des  montagnes 

de  moraines  et  un  énorme  bloc  de  serpentine,  le  Blaue  Stein, 

BxcussiOMS.  —  On  trouve  rarement  des  guides  à  Mattmark,  où  il  faut 
en  amener  de  Saas.  —  Le  BtaUilMni  (3445  m.)  se  gravit  en  4  h.  1/3,  de 
Mattmark,  par  VO/entkai:  guide,  10  fr.  On  y  a  une  vue  superbe  de  toute 
la  chaîne  orientale  des  Alpes. 

Db  Mattmark  a  Zbrmatt,  il  y  a  trois  passages  par  les  glaciers,  seule- 
ment pour  des  ascensionistes  éprouvés,  avec  de  bons  guides. 

Le  SokwaxsbeTf  «Weiuthtr  (8813  m.)  demande  10  h.  :  guide,  80  fr.  On 
suit  d^abord  le  côté  g.  du  glaeier  du  Schwarsbtrg ,  par  des  rochers  et  des 
moraines  ;  puis  on  traverse  le  glacier  même,  qui  est  crevassé,  jusqu'au  col 
(6  h.),  au  S.  du  StrafUhorn.  Le  Ifeu-  Weistthory  par  où  Ton  passe  de  Zermatt 
à  Macugnaga,  est  plus  au  8.,  à  côté  dé  la  Oima  di  Jazzi  (v.  p.  887).  Du 
Schwarzberg-Weissthor  au  BijU^el^  v.  p.  390. 

L^Adlerpaaa  (37%  m.)  demande  11  à  13  h.:  guide,  80  fr.  On  traverse 
le  Thnllibaeh,  passe  aux  chalets  de  VBlpe  MaUtnark,  par  une  montée  ra- 
pide dans  le  bas  du  glaeier  du  SMMortberg  (v.  ci-dessus)  et  par  les  eha- 
Uu  du  Bchwmrshêrg  (3377  m.).  Au  bout  de  3  h.,  on  est  au  gtaaer  d'AHaUnt 
à  une  hauteur  de  3873  m.,  et  Ton  monte  du  côté  E.,  en  1/2  h.,  à  VJStusere- 
Thurm  (8083  m.),  puis  en  s/4  d*h.  à  VJnnere-Thurm  (3316  m.).  De  U,  on  va 
à  ro.  jusqu^au  milieu  du  élacier,  où  le  chemin  se  bifurque.  En  prenant 
i  dr.,  vers  VAUaUnhom  (4084 m.),  on  atteint  le  eol  d'AttaUm  (v.  ci-dessus); 
tout  droit,  on  va  par  une  montée  très  raide  à  VAdlerp<u$  (3  à  3  h.),  où 
Ton  a  à  g.  I9  /Strahthom  (4191  m.),  qui  se  gravit  de  là  en  1  h.  i/|,  et  a  dr. 
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le  R^np/Uekhom  (4903  m.).  Vue  surprenanie  de  U  ehftine  du  Moat-Bose 
et  du  Cervin,  mais  marquée  au  K.  «t  au  N.-O.  par  le  Bimpfiachtaoni.  On 
redescend  par  le  glacier  éTAdUr^  que  Tétat  des  neiges  peut  rendre  difficile, 
jusqu'au  pied  des  Rimpfi*éki»cmg9t  puis  on  longe  ces  derniers,  on  passe  sur 
des  roehen,  sur  des  moraines  et  enfin  sur  le  glacier  de  Findelen^  et  on 
arrive  à  la  FlHhalp  (3  h.  l/si  9613  m.),  à  2  h.  l/s  de  Zermatt  (p.  336).  — 
G*est  dans  une  crevasse  du  glacier  de  Findelen  qu'a  péri,  en  1869,  le  Busse 
de  Orote. 

Le  eol  d'AUalin  ou  de  Toeieh  (3570  m.)  demande  10  à  13  h.  (guide,  30  fr.), 
mai«  il  n^est  pas  praticable  tous  les  ans,  à  cause  des  crevasses  du  glacier 
d'Âllalin.  De  Tlnnere  -  Thurm  (v.  ci -dessus)  au  col,  2  h.  Descente  au 
glacier  de  ifelUehent  puis  le  long  des  rochers  qui  le  séparent  du  glacier 
dit  Wandgktêcher  et  aans  la  vaUée  de  Melliehe»^  à  Valpe  de  Tœech  (aub.). 
De  là  à  Zermatt,  v.  p.  341. 

Db  Hattmabx  a  Macdokaoa,  par  le  *col  du  Monte-MorQ^  5  h.  1/3^  v. 
p.  345  :  guide  de  Saas ,  en  couchant  à  tfattmark ,  15  fr.  Il  est  bon  de 
coucher  là  pour  atteindre  le  col  de  bon  matin,  avant  que  les  nuages 
qui  s'élèvent  des  vallées  du  sud  masquent  la  vue,  ce  qui  arrive  souvent 
vers  midi. 

De  Mattmark  à  Antrcna  (Domodossola),  par  le  col  d'^Antigine  ou  de 
VCfenihal,  v.  p.  312:  guide,  15  fr. 


86.   De  Piedimulera  à  Kacngnaga,  puis  à  Mattmark 

par  le  col  dn  Hont-Horo. 

Voir  les  cartety  p.  320  et  332. 

De  Piedimulera  à  Macugnaga,  6  h.  s/4  d«  marche:  à  Ponte  -  Grande, 
31/4;  Vanzone,  S/4i  Cleppomorelli ,  1:  Pestarena,  U/2',  Macugnaga,  I1/4. 
Boute  jusqu'à  Ceppomorelli  \  voit,  à  1  ehev. ,  de  Piedimulera ,  10  à  13  fr. 
—  De  Jfaeugnaga  au  col  du  Mont-Moro,  4h.&  à  Mattmark,  3;  à  Saas, 
31/2;  à  Stalden.  3.  —  Un  guide  est  seulement  nécessaire  de  Macugnaga  au 
Thœlliboden  :  10  fr.,  13  jusqu'à  l'alpe  de  Mattmark. 

Le  col  du  Vont'  Horo  était  la  voie  de  communication  ordinaire  entre 
le  Valais  et  l'Italio  avant  l'achèvement  de  la  route  du  Simplon.  Actuelle- 
ment, on  nV  P*Me  plus  ^u*i  pied.  Ce  qui  en  rend  l'excursion  fort  belle, 
c'est  le  voisinage  immédiat  du  Mont-Bose,  surtout  près  de  Macugnaga. 
Les  vues  rivalisent  avec  celles  de  TOberland  Bernois  et  de  Chamonix. 

Piedimulera  (243  m.))  v.  p.  447.  La  loute  de  voltuies  monte 
dans  le  *Yal  d^Ansasca,  traverse  deux  tunnels  et  longe  de  fertiles 
coteaux  à  une  grande  hauteur  sur  la  rive  g.  de  T Anza ,  au  milieu 
d'arbres  fruitiers  et  de  vignes  et  en  offrant  toujours  de  belles  échap- 
pées de  vue.  */«  ^'  Oozzt  di  Sotto  (390  m.),  qui  fait  partie  de  Cima- 
fnulera,  situé  plus  haut  à  dr.  Le  groupe  majestueux  du  Mont-Rose 
s'offre  pour  la  première  fois  à  la  vue  avant  la  localité  suivante, 
mais  il  disparaît  bientôt,  Vt  ^*  Castiglione  d'Oasola  (514  m.),  un 
gros  village.  La  route  continue  de  plain-pied.  ^/t  h.  Calcuca,  dans 
le  haut  à  dr.  Avant  Ponte-Grande,  à  dr.,  une  cascade  formée  par  le 
torrent  qui  sort  du  Val  Bianca.  —  ^4  d'h.  Ponte-Orande  (524  m.  ; 
H.  du  Grand' Pont,  convenable),  où  l'on  revoit  le  Mont-Rose. 

-  En  face,  sur  la  rive  dr.  de  l'Ânza,  BantUc  (639  m.  \  Osteria  del  Plno, 
très  simple).  De  là  à  FobellOt  par  le  eol  di  Baranca,  et  à  Garco/orOt  par 
le  eol  d^JBguOt  v.  p.  460. 

La  route  monte  par  8,- Carlo  (577  m.),  qui  a  une  église  impor- 
tante et  des  mines  d'or  exploitées  par  une  compagnie  anglaise.  — 
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V4  d'h.  TaiiiMie  <677  m.  ;  Alb.  dei  CœeiatoH,  simple,  mais  bon), 
localilë  principale  de  la  yallëé  (470  hab.)*  On  a  immédiatement 
après  une  magnifique  vue  du  Mont-Bo«e.  —  1  h.  Ceppomorelli 
(753  m.;  H.  dt8  Alpes,  ch.  et  s.  2fr. ,  déj.  1  à  1.Ô0;  H,  Uondo 
d*Oro)y  où  cesse  provisoirement  la  route,  qu'on  prolonge.  H  y  a 
ensuite  un  chemin  praticable  à  mulet  (10  fr.  jusqu'à  Macugnaga). 
20  min.  Prequartero,  où  s'embranche  à  dr.  un  chemin  qui  passe  par 
le  eol  de  MondelH  (2838  m.)  et  conduit  également  à  la  vallée  de  Saas 
(p.  345),  mais  n'offre  pas  comme  l'autre  la  vue  du  Mont-Rose.  On 
traverse  i'Anza  et  on  gravit  la  hauteur  en  face.  35  min.  Morghen, 
hameau  d'où  l'on  redescend  à  la  rive  g. 

40  min.  Peitarena  (1154  m.;  Alb,  délie  Alpi,  recommandé;  Alh, 
dei  Minieri,  simple),  où  s'exploitent  des  mines  d'or.  Avant  Boica, 
à  g.,  une  belle  cascade,  qui  sort  du  Vai  Quarazza  (p.  346).  40  min. 
Borca  (1002  m.  ;  •Alb.  dei  Passe  dei  Turlo ,  ch.  1  tt.) ,  village  à 
20  min.  au  delà  duquel  on  a  pour  la  première  fois  une  vue  presque 
complète  du  Mont-Rose. 

La  commune  qui  porte  le  nom  de  Kacognaga  se  compose  de 
six  localités  :  Borca,  In-der-Stapfiêiaffq),  Zum^Strieh  {J^ratti), 
Auf-der-Rive  (Rippa),  dos  Dorf  (la  Villa)  et  Zertannen  (Pecetto). 
In-der-Stapf  est  à  85  min.  de  Borca  et  les  localités  suivantes  ne 
sont  qu'à  quelques  minutes  les  unes  des  autres.  A  Zum  -  Strich, 
qu'on  appelle  d'ordinaire  Macugna^  (1257  n^.),  se  trouvent  les 
hÔt.  *  Mont  "Rose  (Lochmatter;  ch.  et  s.  3fr.,  dé.  1^0,  dt.  4.Ô0), 
*Mont-Moro  (Oberto;  mêmes  prix),  et  Belvédère  (dans  le  bas,  re- 
commandé). 

Macugnaga  s'étend  dans  un  charmant  bassin  couvert  de  pâtu- 
rages et  fermé  par  un  hémicycle  majestueux  de  cimes  neigeuses. 
Ce  sont  d'abord  les  quatre  cimes  du  Kont-Xoie;  Signudkuppe 
{Punta  Or^ifetti;  4559  m.),  Zumsteinspitze  (4573  m.),  Dufourspitze, 
la  plus  élevée  (4638  m.),  et  Nordend  (4612  m.).  Plus  loin,  le  Jager- 
hom  (3972m.),  la  FUlarkuppeJ^^OS  m.),  V Alt- Weifsthor  &67Q m.), 
la  Cima  di  Jazzi  (3818  m.),  le  A>w-  Weissthor  (3661  m.),  les  Roffel- 
hamer  (3564  m.),  le  Rothhom  (3237  m.)  et  le  Faderhom  (3215  m.). 
On  visitera  la  vieille  église  de  l'anc.  village ,  qui  a  été  en  majeure 
partie  détruite  par  un  éboulement,  à  10  min.  de  l'hôt.  Mont-Rose,  et 
où  il  y  a  un  vieux  tilleul. 

Excursions.  —  Guides:  L.  Buraeneft  Clém.  Inueng^  Alex,  Corsij  Q. 
Oberto^  L.  Zùrhriggen^  etc.  —  Le  *BMvédère  (19^9  m.),  à  9  h.  à  TO.  de  Ma- 
cugnaga, vous  montre  cet  imposant  hëmii^ele  de  Aontagnes,  de  la  base 
aux  cimes  Us  plus  élevées.  Macugnaga ,iiu:]|ie ,  avec  ses  pâturages  «i  sea 
champs,  et  à  dr.  de  belles  forêts  de  mélèzes,  dominées  par  des  alpes  ver- 
doyantes. TTn  guide  (5  fr.)  p6ut  être  utile.  Partant  des  hôtels,  on  passe 
à  la  vieille  église  de  Macugnaga  (v.  ci  -  A^um)  ot  se  diiigé  vers  celle  de 
Zerianntn  ou  FeeettOy  le  dernier  hameau.  Là  il  y  a  un  poteau  indjlçnant 
à  dr.  la  direction  d\;i  Weissthor  et  à  g.  celle  du  Belvédère.  Ou  t>raver/M 
TAnza  env.  1/4  d'h.  plus  loin ,  on  passe  à  dr.  par  des  ébouUs  et  au  bout 
de  10  min.  sur  un  second  pont,  puis  par  un  chemin  battu  sous  bois  et  dans 
des  prairies,  vers  une  colline  couverte  de  bois,-  entre  les  deux  bras  du 
glacier  de  Macugnaga,    11  y  a  à  la  fin  V4  dit.  de  montée  assez  raide. 
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J>9  |Ucu«MA«A  à.  I.VLPV  PB  FBT«ioi4>}  %h.  nHereiMtovh  inMtessaiit'; 
guide,  6  fr.  Chemin  du  Belvédère  jusqu>  la  bifareation  0/4  d*h.  de  Pe- 
eetto),  puia  à  dr.,  par  Talpe  de  Mutf^akt^  0917  m.),  où  le  ehemin  du  l^eu- 
Weisstlior  monte  à  dr.;  de  là  à  Vàlpe  de  Jazxi  et  à  Valpe  FtUar,  où  Ton 
a  à  dr..  dans  le  haut,  le  çlaeier  de  Coitêlfranco^  par  où  paêse  le  ehemin  de 
VJit'WeiHthor.  On  arvlTe  entuHe  au  flader  dé  MoeugfMça^  qu'en  traverse 
(magnifique  panorama)  pour  arriver  à  VaXpe  de  Petri^lo  (3  ii.  ^  9069  m.  ^ 
lait).  Retour  par  Valpe  Oroia^  daaa  la  haut,  on,  ee  qui  est  moiM  long, 
p»r  le  glaaier,  dont  le  bras  S.  s'appelle  glacier  de  Pietréolo,  et  en  passant 
près  du  Belvédère  (v.  ei-dessus). 

Au  Pino  BlauM  (9916  m.),  6  à  6  h.  de  M aeugnaf  a,  pénible,  mais  sans 
danger:  guida,  10 fr.  On  monte  à  la  An  pendant  i  b.  sur  des  ehamps  de 
neige  esearpés.    Vue  magnifique. 

An  K«nt>S«M  (Dufonrtpitxe  ^  4688  m.),  très  diffieile  et  dangereux  de 
Maeugnaga:  ruide,  160 fr.-,  porteur,  100-  un  eouebe  à  la  cabane  Marinelli 
du  G.  A.  I.  (3900  m.),  au  Jœçerriiekeny  à  7  h.  de  Maeugnaga,  et  11  y  a  en- 
core de  là  9  à  10  b.  jusqu'à  la  eime  (p.  337). 

€k>Ls.  —  Pb  Macugmaoà  ▲  Zbbiutt,  pas  vb  Nbb>Wbi«sthor  0)661  m.), 
10  à  13  h.  jusqu'au  Rifi'el  (p.  339):  guide,  30  fr.^  porteur,  15.  C'est  une 
excursion  grandiose,  sans  «langer  pour  Am  alpinistes  éprouvés.  A  6  b.  de 
Maeugnaga,  1  h.  i/g  an-dessous  du  peint  culminant  du  eol,  la  cahcme  Buif. 
Sella  du  C.  A.  h  (env.  3900 m.),  dans  un  site  magnifl qvte ,  au  bord  du 
grand  glacier  de  Roffel.  -^  L^Alt-Wbissthok  (8576  m.)  est  un  passage  très 
diffieile  (g.  35  fr.) ,  mais  encore  plus  praticable  par  ici  |que  du  eÔté  de 
Zermatt  (v.  p.  339). 

De  MaGugn«i<a  à  Aloana,  p«r  le  C0l  d»  Turlo  ou  par  le  col  dette  LoedCy 
v.  p.  346  V  à  Carcoforoy  par  le.  col  délia  Moriana  ou  par  le  col  délia  BotHgliaf 
p.  460;  à  Rima^  par  le  col  dèl  Ptccolo  Altare^  p.  idO. 

Le  cbemin  du  Mont-Mpro ,  où  il  faut  un  guide  (v.  p.  ^3)  passe 

dans  la  vallée  par  la  vieille  église  de  l'anc.  village  (p.  344) ,  puis 

monte  à  dr.  dans  4es  bois  de  mélèzes  et  des  pâturages  semés  d^ébou- 

lis,  à  VcUpe  Oalkeme  (2101  m.;  lait)  et  à  la  fln  sur  des  rocbers  et  un 

champ  de  neige.   On  atteint  en  4  h.  le  *eol  dn  Kont-Xoro  (2862  m.)) 

entre  le  Mont-Moro  (3206  m.),  à  g.,  et  le  St-Joderhom  (3040  m.), 

à  dr.  Tue  magnifique  sur  l'imposant  massif  du  Mottt^Rose  (p.  344), 

au  S.'O.  ;  à  g.,  la  Punta  délie  Loccie,  le  Pizzo  Blanco  et  le  Faller- 

born  ;  à  dr.,  la  Fillarkuppe,  TAlt-Weiesthor  et  la  Cima  di  Jazzi  ;  au 

N.,  la  vallée  de  Saas  et  les  Miscbabel  ;  au  fond,  le  Bietschborn. 

Le  panorama  est  encore  plus  étendu,  surtout  à  l'E. ,  du  St-Joderbom 
(3040  m;),  dotft  l'ascension  se  fait  sans  difficulté  en  3/^  d'à.  à  VE.  du  eol, 
maia  la  vue  est  rarement  dégagée,  du  odté  de  l'Italie. 

On  redescend  le  long  du  glacier  du  Thmllibodtn  et  par  des 
blocs  de  rocher  disposés  en  gradins,  restes  de  Tanc.  ehemin  mule- 
tier, et  on  «nÎTe  en  ^4  d'h.  au  Thallihodtn  (2496  m.),  peitite  plaine 
au  pied  du  gliecler.  A  dr.  descend  le  «hemln  du  eol  de  Mondelli 
(p.  344).  Le  vue  s'étend  au  N.-O.  sur  les  Misehabel  (IMme,  Tsech- 
hem),  pluii  pirèê  sur  l'Alialinbern,  l'Innere-Tfaurm  et  le  8trAblhorn. 
Pute  on  traverse  le  Thaliibach  (à  g.,  dans  le  haut,  le  glacier  de  See- 
iDinen)^  on  passe  aux  cbalets  de  la  Distelalp  (V4  d'b.  ;  2170  m.),  et 
on  atteint  V,  h.  plus  loin  i'hôiel  Mattmark  (p.  342). 
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87.   De  Xaimgiii^  i  Zermatt,  en  faisant  le  tonr  du 

Kont-Kose. 

r.  Uê  cartêê^  p.  320  et  332. 

4  jours:  1^' jour,  k  AlaçmOy  par  le  col  du  Turlo;  Séjour,  à  éN^MOMy- 
la-THmitiy  par  le  col  d'Ole»;  9^  jour,  à  Ftérpy  par  la  BetUtforeay  et  au  col 
St-lhéodttUf  par  le  col  det  Cim»»-BUmcheè ;  4®  jour,  au  BreUhom  et  descente 
à  ZermaU;  —  ou  bien  le  1«' jour  à  Jb'vo,  le  3®  à  0rc»tonof-St-Jemt,  parle 
col  de  Valdobbia;  le  3»  à  /Wry,  par  le  Pinterjoch,  et  le  4^  à  Zermatt^  par 
le  col  S^ThéoduU.  Guide,  8  à  10  fr.  par  jour.  ~  Itinéraire  moinfl  pénible  : 
de  Pomte-Oramde  (p.  34$),  par  dea  chemins  eonunodes,  enpartie  praticables 
aux  voitures,  et  par  le  col  de  Baranca,  à  Fobello  et  à  VaraUo^  et  de  là  à 
Aloffa  par  le  Val  Setia,  ce  qui  demande  3  à  8  jours  (v.  p.  460).  ^Jes  chemins 
du  col  de  Valdobbia,  de  la  Bettaforea  et  du  col  des  Cimes -Blanches  (à 
Yaltoumanche)  sont  aussi  praticables  à  dos  de  mulet. 

I.  De  Macuonaoa  ▲  Axagka  pas  le  col  du  Txtelo,  9  à  10  h., 
course  fatigante  et  en  somme  peu  intéressante  :  guide,  14  fr.  —  Ma- 
ciignana,  v.  p.  346.  On  prend  ^4  d*h.  au-dessous  à  dr.  du  chemin 
de  Borca  (p.  345) ,  passe  VAma  et  monte  au  hameau  d^UeUa,  puis 
par  une  colline  boisée  aux  chalets  de  Sptssa  (20  min.),  &  l'entrée 
du  Val  Quarazza.  Là ,  à  dr.  par  cette  vallée  uniforme  et  couverte 
d'éboulis  (de  chaque  côté ,  quelques  cascades) ,  d'abord  de  plain- 
pied,  puis  sur  des  pentes  rocheuses.  Au  bout  de  1  b.,  on  passe  sur 
la  rive  dr.  du  torrent  et  </{  h.  après  à  la  dernière  alpe ,  la  Piana 
(1609  m.),  en  face  de  laquelle  il  y  a  une  magnifique  cascade,  la 
Pissa.  Ensuite  une  montée  plus  escarpée,  décrivant  une  grande 
courbe  autour  de  la  partie  haute  de  cette  vallée  sauvage,  et  au  bout 
de  '/4  d'h'î  «n  chalet  en  ruine  (2000  m.).  Plus  loin,  il  n'y  a  plus 
de  sentier;  on  gravit  des  versants  escarpés  et  couverts  d'herbe,  et 
Ton  arrive  enfin  par  des  rochers  et  des  plaques  de  neige,  en  2  h.,  au 
col  du  Tnrlo  (2736  m.) ,  croupe  étroite  où  il  y  a  une  croix ,  entre  le 
Fcdlerhom  (3130  m.) ,  à  dr. ,  et  le  Plglimohom  (2896  m.) ,  à  g.  La 
vue  y  est  restreinte.  Descente  raide,  par  un  champ  de  neige  et  de 
maigres  pâturages  couverts  d'éboulis,  d'où  l'on  a  un  beau  coup  d'œil 
sur  le  glacier  de  Sesia,  la  Slgnalkuppe  et  la  Parrotspitze,  en  passant 
aux  petits  lacs  du  Turlo  et  à  Valpe  Faller  (1237  m.),  à  Valpe  lazza 
et  dans  le  Val  Sesia,  On  est  en  2  h.  Vt  à  3  h.  du  col  au  pont  de  la 
Sesia.  Ensuite  sur  la  rive  dr.,  par  un  bon  chemin  et  la  mine  d'or 
abandonnée  de  S.'-MaHa-'MaddaUna,  en  ^/^  d'h.  à 

Alagna  (1191  m.),  gros  village  dans  un  beau  site.  Hôtels: 
*Monte^Ro$a^  tenu  par  les  frères  Quglielmina  (ch.  2  fr.  50,  dé.  1.50, 
dî.  3.Ô0;  beaucoup  d'Italiens,  en  été);  Or.- H,  Alagna,  recommandé. 

De  Ma-cvovaca  a  Alaova  p«r  le  —ï  dalla  lÂoeoie  (3863  m.),  14  à  15  b., 
course  de  glacier  difficile,  seulement  pour  des  aaceiasioiiisies  éprouvéa, 
avec  de  bons  guides  (40  fr.)-  Montée  très  pénible  et  non  sans  danger,  en 
8  à  10  h.,  par  Vaipe  de  Petriolo  (p.  345)  et  le  glacier  délie  Loceie  (crevassé), 
au  col,  situé  entré  la  Signalkuppe  et  le  i>um»<  deUe  LoeeU  (Ùimà  délia  Pitut; 
34d8m.).    Descente  par  le  glacter  de  Vigne  à  la  Vigne- Alp  et  à  la  Pile-Alp. 

ExcDKsiovs  (guides  :  0.  Barone^  Fr.  et  Oiov.  Bottoni,  M.  Cerini,  C.  Oilardi). 
—  A  la  *Pile-Alp  (1436  m.),  qui  offre  une  vue  splendide  des  cimes  8.-B. 
du  Mont-Bose,  3  h.,  par  la  vallée  de  la  Sesia.  On  peut  pousser  plus  loin 
jusqu'à  Valpe  Bon  (8/4  d'h.)  et  à  Vaipe  Decco  (i/j  h.  ;  par  le  col  <UUe  PU*» 
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»  Ôrefgoney,  v.  ei-dMSOUs).  —  Au  Ctono  Bi»Mt  (33SK)  m.),  d*où  Ton  •  uns 
vue  superbe  du  Mont -Rose  et  des  Alpes  Orées,  5  à  6li.  d^Alftgna  on  de 
Gressonev.  pénible:  guide,  19  fr.  —  Deux  eols  à  TB.  d^Alag»»,  le  c«i 
Moud  (3393  m.),  au  N.,  et  U  £oeeh«Um  Moamda  (9419  m.),  au  8.  du  ntgUa^ 
/erro  (9964  ni.)^  conduisent  en  6  h.  et  6  h.  1/3  à  Rima  (*Alb.  Tag liaferro)  : 
▼.  p.  4fiO.  —  A  Zermatt,  par  le  eol  dé  Lif$^  le  eol  dé  8eHa  ou  Itwdé  Ftode^ 
V.  p.  339.  -  D'Alagna  à  MolUa  et  à  Forolle,  y.  p.  460. 

II.  D'AlAOMA  a  O&BSSONBT-LA-TsiNITâ,   PAB  LB  OOL  D'OlBIT, 

6  h.  Vt  â  7  h.,  sans  difficulté  et  intëressant,  par  un  chemin  mule- 
tier, où  Ton  n*a  pas  besoin  de  guide  (14  fr.)-  Ce  chemin,  qu^on  se 
fera  Indiquer^  monte  à  TO.  dans  des  prairies  et  des  bois,  en  passant 
à  plusieurs  groupes  de  maisons ,  en  2  h.  à  Valpe  Laglietto,  Il  tra- 
verse là  le  ruisseaa,  puis  des  pâturages  et  enfin  des  ^boulls  po^r 
arriver,  en  2  h.  Vti  *^  Ml  d'Olen  (2871  m.;  *H.  Quglielmina,  pas 
cher).  Belle  vue  au  N.-O.  Le  ^Oenustein  ou  Cbmo  del  Cantoscio 
(3026  m.)  se  gravit  sans  difficulté  de  ce  col,  en  25  min.  On  y  a  une 
vue  magnifique  du  Mont-Rose,  du  Mont-Blanc,  des  Alpes  Grées,  etc. 

On  descend  ensuite  par  un  bon  chemin,  sur  des  éboulls  et  par 
des  pâturages,  à  Valpe  de  Ùàbiet,  où  il  y  a  un  petit  lac,  puis  dans 
le  Val  Oressoney  ou  Val  de  Lys,  A  2  h.  du  col,  Oreia  (1750  m.). 
20  min.  plus  loin,  Oreffoney- la -Trinité  (1637  nu;  H, -F,  Thedy, 
ch.  26;,  dt.  4.50,  V.  c,  p.  7.50).  Une  route  de  voit  descend  la  belle 
vaille  de  Gressoney,  par  Perletoa  (^/t  h.;  *H.  Miravalle,  grande 
maison  dans  un  beau  site)  et  Chemonal.  —  ^4  d'h.  (6  kil.  24  de  la 
Trinité)  Orasaoney - St •  Jean  (1385 m.),  localité  principale  de  la 
vallée,  dans  un  site  charmant.  Hôtels:  ^Delapierre  (ch.  et  b*  2fr. 
50,  p.  8.50;  hôtesse  complaisante);  H.- F,  du  Mont-Bose. 

D'AiiAOHA  A  ORBssovBT-LA-TKiiiiTi  par  le  eol  deUe  PisM-  (3901  m.),  9 
à  10 h.,  avec  un  guide,  assez  pénible.  On  va  par  VtUpe  dé  Stoffel  et  la  Boe- 
ekeita  delU  PUte  (3401  m.),  contourne  le  éôté  If.  du  Gemsstein  (y.  ei-des- 
s«8),  passe  dans  le  Val  de  Bor»  (à  dr.^  le  glaeier  dé  Bért,  avec  une  cas- 
cade) et  acnyo  en  5  à  6  h.  au  eol,  où  est  la  cabaae  rincent,  en  ruine.  (De 
là  au  col  d*01en ,  1  h.  -,  à  la  cabane  Gnifetti ,  par  les  çtaciers  d'Indrem  et 
dé  Gatétélét,  9  h.  :  V.  p.  889.)  Bon  cbemin  à  la  descente,  par  Valpe  dé  Oa- 
hiéi  (t.  ci-dessus),  menant  en  3  h.  1/9  à  Or«ss«««|Ma»  IWnJts. 

Il  est  moins  difficile  de  passer  a  Gresspney-St-Jean  de  Riva-  VaUMMa^ 
9/4  à'h.  au  8.  d'Alagna  (v.  p.  450),  par  le  eol  de  Valdobbla  (3479  m.)  :  trajet 
en  Th.-,  guide,  14 fr.  Boute  de  voit,  dans  le  Val  Vogna^  par  Casa  Janté 
(I/2  b.  ;  llOO  m.  \  *Alb.  et  Pens.  Alpina) ,  puis  chemin  muletier  par  Pteda 
(1  b.  \,  1531  m.),  et  de  là  à  dr.,  par  une  montée  raide,  à  Vhotpicé  SottiU  (3  h.), 
situé  au  col.  La  vue  n*est  pas  bien  étendue,  mais  la  paisible  vallée  de 
Gressoney  présente  un  très  beau  coup  d'œil,  avec  ses  prairies  verdoyantes, 
ses  montagnes  escarpées  couvertes  de  sapins,  ses  groupes  de  maisons  et 
ses  cascades.  On  redescend  par  un  champ  de  neige  et  des  éboulis  et  enfin 
par  une  forêt  de  sapins,  en  1  h.  V21  à  Oreésonep-3t-Jean. 

Bxcussions  de  Gressoney.  CKtides:  O.  Oafjmodj  Val.  Laurent  ^  Cf.  Mon- 
téri»,  S.'O.  Viequérp^  Al.  Wélf,  ^  La  Bodénalpy  à  1  h.,  au  pied  du  Grau- 
hom,  et  le  Oattély  contrefort  de  la  montagne  à  mi-chemin  de  Gressoney- 
Si^ean,  offrent  de  belles  vues.  —  On  va  en  3  h.  par  Oortlys  (Oéur  de  Lpi; 
3  b.  V  9007  m.)  au  plateau  des  alpes  Salza  Jt^fér.  et  S.  êupir.  (3387  m.),  où 
Ton  a'^une  vue  superbe  du  glacier  de  Lys,  dont  Textrémité  escarpée  se  voit 
aussi  très  bien  du  haut  des  moraines ,  à  S/4  d*h.  de  Oortlys.  —  De  la  eo- 
bame  Idatt/  (3140  m.;  très  petite),  à  3  h.  de  Cortlys,  au  Hohè Uebt  (3466 m.), 
1  h. ,  très  intéressant.  On  y  construit  un  hôtel.  —  Les  courses  de  mon- 
tagnes plus  importantes  sont  facilitées  par  deux  cabanes  du  G.  A.  I:,  les  ea- 
batêéê  QmifetH  et  (kainUno  -  SeUa.    De  la  eabeae  Onifstti  (8647  m.),  à  ro. 
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d«  ffUaeUr  ée  O0r$Uleiy  à  5  fa.  de  Gortlys  et  3  h.  du  eol  d'Olen ,  on  monte 
en  9  h.  à  la  F^am4d«  Vincent  (4316  m.),  en  3  h.  à  la  Parr&ttpiUe  {UB3m.; 
gnide,  30  fr.),  en  4  h.  Vs  ^  i»  a^mOkuppe  iJhtnta  OnifetH^  4681  m.  :  g.  S{»  fr.), 
où  eet  la  eabaae  dite  <h$erfMtt0ri9  Regin»  MargheritOy  et  en  4  h.  1/2  à  la 
ZmmrMmpHM  (4873  m.  ;  g.  36  fr.).  Les  deax  dernières  aaeensions  peuvent 
se  faire  le  in^me  jour.  La  ^^ûnrtpUte  (4638  m.)  a  été  grayie  pour  la 
première  fois  de  ee  eôté  en  1886  (7  h.  de  la  cabane  Onifettl).  —  De  la  ea* 
baat  aviatiM-SêUa  (3630».).  sur  les  rocdiers  à  1*0.  du  floêUr  de  I^Wt,  à 
S  h.  du  eol  de  Felik  (p.  339)  et  6  b.  de  Trinité,  on  gravit  le  Lpàkamm 
(4538  m.)  en  6  à  6  b.  et  le  C<mor  (4330  m.)  en  4  b.  :  guides,  60  et  30  fr.  On 
peut  redescendre  du  Oastor  à  ÈrenU  ou  a  Zemuth:  guides,  40  et  60  fr. 

De  Oressenvy  à  Ztffimaft  par  lea  coU  de  l^ê^  de  FeUM^  de»  Jmmeanue  et 
du  Schtearxthof\  v.  p.  339:  guidesi,  60  fr. 

Une  bonne  route  de  voitures  descend  de  Gressoney-St-Jean  dans  la 
partte  inférieure  de  la  vallée,  qui  est  encore  fort  belle,  à  Oabp^  à  (3  b.) 
Iteime  (13  kil.  6;  *aub.  Cnooquor),  et  de  là  par  Feniminemore  et  LOUmièe 
à  Pont'JSi-Mtirtin  (3  b.  ;  13  kil.  6;  p.  996).  Il  y  a  à  VO.  de  Gre«aoney-8t- 
Jean  un  bon  chemin  muletier  qui  conduit  en  3  b.  1/3  par  le  col  de  RanMolei 
(3171  m.)  à  Brnumy  dans  le  Val  Chàllant  (v.  ci-dessous),  et  de  là  en  3  b.  1/3 
par  le  e#l de  Jeeue  (1907  m.)  kJH-VéueM  et  à  ChàHUon  (p.  394).  Coup  d'œil 
splendide  à  la  descente  sut  U  vaUée  d'Aotte.  -^  Asoensione  très  intéres- 
santes du  iiont'  Taille  (3516  m.),  en  1  b.  au  S.  du  col  de  Banzola,  et  de  la 
Becea  di  Fmdiera  (3070m.),  plus  au  6.,  en  6à7b.  de  Oressoney-6t-Jean : 
guide,  13  fr.  \  vue  splendide. 

III.   De  GBE690NEY->LA-TBINmà  A  f^ÉBT,    PA&  LA  BfiTTAl>OftOA, 

4  b.  </|  avec  un  guide,  sans  dtflloulté  et  intéressant.  On  va  par  Or- 
Ha  (20  min.  ;  p.  347)  et  y  prend  à  g.  au  pont  du  Lyn  (5  min.))  qu^on 
traverse.  Puis  une  montée  Talde,  par  Beîta  et  U  ehap.  Ste-Awtht 
(1  b.;  2170  m.;  au-dessous^  une  Jolie  caeeàde),  d*oà  l'en  a  une  belle 
vue  sur  le  Lyskamm  et  le  Mont^Rose.  Plus  loin  une  vallée  baute 
uniforme,  -où  il  faut  rester  i  df.,  et  par  l'alpe  Sitten,  au  col  (i  b.  '/4), 
la  Bettaforoft  (2676  dl),  où  l'on  aperçoit,  au-dessus  du  Tal  d'Ayas, 
la  cbaîne  des  Alpes  Qrées.  Descente  en  1  b.  (toujours  à  dr.)  au  ba- 
meau  de  Btsy  (2066  m.  ;  aub.),  puis  à  dr.,  sur  le  versant  de  la  mon- 
tagne. On  traverse  bientôt  la  Verra,  et  Ton  remonte  à  Fi6y7.ou  Filre 
(Vt  b.  ;  1878  m.  ;  H.  dte  CimM-Blancheê) ,  d'où  Ton  a  une  jolie  vue 
du  Val  d'Ayas,   20  min.  plue  bas  est  8.-Oiaeomo  (1676  m.). 

Le  trajet  par  le  eol  de  Battelina  (3896  m.)  est  plus  long,  mais  plua 
intéressant:  611.1/4  de  la  Trinité  à  Fiérv.  On  va  par  CorUpi  (1  b.  •/é)^ 
et  monte  de  là  à  g.  par  Valpe  Àettotina,  en  3  b.  i/a,  au  col.  Vue  splendide. 
Descente  en  contournant  le  côté  O.  du  Mont-Bettotina  (3997  m-)>  i  la  route 
de  la  Bettaforca  et  i  Fiéry  (v.  ci-dessus),  en  3  b. 

Db  auBssoKBT-ST-jBA»  A  Fi^RY ,  par  le  Piatesjoob  (3780  m.) ,  6  b.,  fa- 
cile et  intéressant.  On  peut  gravir  du  col,  en  3  b.,  le  ^Orauhaupt  (Testa 
Origia^  3316  m.),  qui  se  dresse  au  17.  de  là.  Ascension  sans  difficulté. 
Guide,  13  fr.    Vue  des  plus  grandioses. 

Une  ro«tA  de  cbars,  dans  le  pittoreseue  Val  d'Ajaa»  au^arrose  YBeam- 
foii,  et  ^i  porte  dans  le  bas  1«  nom  4e  val  OhaUant»  mène  à  Champkm^ 
à  Bruuùn  &  fa.  ;  1333  m.  -,  aub.  du  Lion-d'Or)  et  à  Verris  (3  b.  s  p.  395). 

IV.  De  Fi^bt  ▲  Bbbcil,  par  ub  col  dss  CiMEs-BLANonse,  5  b., 
mauvais  cbemin  muletier;  guide  utile.  Ce  chemin  monte  d*abord 
rapidement  sous  bois,  puis  par  Valpt  d'Avt»Hna,  de  maigres  pâtu- 
rages, une  vallée  haute  déserte,  à  dr.  de  laquelle  est  le  placier  d'Aven- 
Hna,  et  la  dernière  alpe  de  Varda  (2  h.  ;  2330  m.)-  Ensuite  U  pente 
est  encore  plus  ralde;  on  passe  au  bout  de  ^/f  b.  un  torrent  qui  des- 
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G6iid  à  dr.  et  Vt  ^  P^^^  ^^^^  ^^  Cortos,  décharge  du  Qrand-LAC.  A 
dr.,  le  chemin  du  col  St-ThéoduLs  mentioiiné  ei-detsous.  Puis  un 
chaos  de  rochers  et  les  petits  lacs  de  Veut,  et  Ton  arrlTe  eil  ^/s  h.  au 
eol  àm  Gimfi-Bltiiolket  (2980  m.) ^  où  Ton  a  une  belle  tua  du  Cervin 
et  de  U,  Dent  d'Hérens*  Au  N.-O.  eat  la  Qran  Semetta  (3167  m.)? 
qui  se  gravit  faeUement  du  col  en  ^4  d'h.  et  qui  a  une  vue  magni" 
flque.  On  descend  du  col  par  un  chamip  de  neige,  des  éhouUs  et 
des  pâturages,  Us  petits  lacs  de  la  Barmaz  et  les  chalets  de  Oeillet 
et  de  la  Bafmaz,  d'où  l'on  va  à  g.  i  Breuil  (1  h.  Vs  ;  P*  ^0). 

y.  Db  Fiâby  a  y ALvouBNANOiiE ,  OEV.  5  h.  ^f  ^^êmc  chemin 
que  ci^-dessus  Jusqu'à  10  min.  au  delà  du  pont  sur  le  Cortoz  et  de 
li  en  12  min.,  â  g.,  au  col  (^96  m.),  au  S.  de  la  Gran  Semetta  (v. 
ci-dessus).  On  redescend,  en  jouissant  d'une  belle  vue  i  TO.,  vers 
Valpe  (Âeta-Orossa  (2i241  m.),  dans  un  site  magnifique;  puis  on 
tourne  i  g.  pour  arrivcT  à  Valtoumemche  (2  h.  ;  v.  p.  350).  Quand 
il  a  neigé  depuis  peu ,  1«  chemin  direct  de  yaltoumanche  est  im- 
praticable, et  il  faut  alors  passer  par  Bveuil. 

yr.  De  Fiéby  au  col  St-Théodule  et  a  Zebmait,  env.  6  h.  */2» 
seulement  avec  un  bon  guide.  Même  chemin  que  ci-dessus  jusqu'au 
col  des  Cimes' Blanches  (3  h.  V2)?  puis  à  dr.,  par  des  éboulis  et  le  petit 
Qr and- Lac  (2784  m,),  en  ^j^  d'h.  au  bord  du  glacier  de  Valtour- 
nanche  ou  Plan-Tendre  (3086  m.),  du  côté  S.  Ensuite  on  traverse 
le  glacier  (à  la  corde  ;  il  y  a  des  crevasses)  et  Von  monte  enfin  pé- 
niblement au  col  St-The'odtUe  (1  h.  Vt  à  2  h.;  p.  336). 

88.    De  Châtillon  à  Vftltonnuunclie  et  a  Zermaft 

par  le  col  St-Théodnle. 

V.  ht  carUSj  p.  920  tt  339. 

Route  juaqu'à  (ISkil.)  Valtonrnanche  ^  avec  diUg. ,  3  fois  le  jour^  en 
3  h.  1/2,  pour  a  fr.  De  Valtournanche  à  Breuil,  2  h.  i/a;  de  là  au  eol  St- 
Théodule,  3  h.  à  3  h.  l/g,  et  à  Zermatt,  3  b.  âuide  de  Gbâtillon  à  Zermatt, 
95  fr.  ;  de  Valtouraanehe,  20,  avee  le  Breitliorm,  40.  Mulet  et  son  eendue- 
teur,  de  Châtillon  à  yaltoumanehe,  15  fr.  —  Bxeuraiou  très  intéressante, 
que  lea  dames  entreprennent  assez  souvent.  O'est  la  plus  belle  route  pour 
rentrer  en  Suisse  après  avoir  fait  le  tour  du  Mont-Blane  (R.  76).  On  gar- 
dera son  guide  jusqu^à  Zermatt,  car  le  ebenûn  est  en«or«  mauvais  et  facile 
à  perdre  après  avoir  quitté  le  glaeier  à  la  cabane  de  la  Ôandegg. 

ChéUiUon  (551  m.) ,  v.  p.  294.  La  route  uMnte  à  Vombre  de 
noyers  et  de  châtaigniers  magnifiques,  suc  la  rive  dr.  de  la  Matmoire, 
qui  est  profondement  encaissée.  A  dr.,  dans  la  haut  de  la  montagne, 
se  voient  des  restes  d-aqueduc»  anciens.  A  ^2  ^«t  CkampUmg^  On 
passe  sur  la  rî,ve  g.  Vs  h.  plus  loin.  V4  <^-^-  -^^^  Grands  -  Moulins 
(1000  m.;  cantine  du  Mont-Oervin))  où  la  routa  retourne  sur  la  riya 
dr.  et  où  l'on  aperçoit  tout  à  coup  l'imposante  pyramide  àn^Hont- 
Cervin»  A  dr.  sur  le  versant  de  la  montagne,  l'église  d'Antey-St- 
André;  à  g.,  les  restes  d'un  aqueduc  du  xn^s.  3ômin.  Fiemaz  (can- 
tine de  la  Rose),  où  sont  les  derniers  noyers.    A  dr.,  à  une  grande 


S50     r.  R.  88.  BRËUIL. 

hauteur,  CkamoU  (1815  m.))  où  l'avoine  pousse  eacore.  1  h.  UtHn 
(1259  m.),  où  la  route  passe  de  nouveau  sur  la  rive  g.  A  g.,  la  jolie 
easeade  du  Moulin,   Montée  en  lacets. 

1  h.  (18kil.  de  Ghâtillon).  YaltouniAnehe  (  iSOi  m.  ;  *J7.  du 
Moni'Rose,  simple) ,  village  avee  Téglise  du  haut  de  la  vallëe,  à  la 
porte  de  laquelle  se  lit  une  inscription  en  mémoire  du  chanoine 
Carrel  (m.  1670).   A  l'E.,  le  beau  Mont-Roisêtta  (3B21  m.). 

De  Valtoumaiiehe  au  coi  4ei  (Xauê-BloÊtehêt  ^  r.  p.  S4S;  an.  cçi  de  Val- 
eoumère^  y.  ei-des60ua.  Guides  :  Louit  Carrel^  Pierre  Maquignati  J.-B.  Bich, 
Joe.  Barmateey  C.  et  Jf.  Oorret^  A.  et  E.  Peseion,  etc.  —  Au  Grand-Toumalin 
(3S79  m.),  par  Cheueil,  5  h.,  avee  un  guide,  aane  difAeuHé  pour  les  alpi- 
nistes.   Il  y  a  un  refôge  du  G.  A.  I.,  la  caixme  Carrel.    Vue  superbe. 

Le  chemin  muletier  passe  au  hameau  de  Cr/pin  sur  la  rive  g. 
de  la  Matmoire  et  sur  la  rive  di.  au  bout  de  ^/4  d'h.  Il  y  a  au  second 
pont  (1742  m.),  dans  une  gorge  sauvage,  le  ^g&uffre  des  ButseraiUes 
ou  la  grotte  du  Géant  (1742  m.),  une  belle  cascade,  où  conduit  une 
galerie  en  bois  (entrée,  1  fr.)*  A  côté,  le  petit  hàt,  des  Alpe$,  simple, 
mais  bon.  Ensuite  vient  une  montée  raide,  par  une  vallée  sauvage 
et  pittoresque,  où  sont  les  chcUets  d'AouU  (1  h.;  1980m.),  puis  par 
une  large  vallée  verte  et  entourée  de  grandes  montagnes  :  à  g. ,  les 
Jumeaux  du  Vallon,  la  Pointe  des  Cors,  la  Dent  d'Hérens,  la  Tête 
du  Lion  et  le  Mont-Gervin;  à  dr.,  les  Cimes  Blanches.  On  atteint 
ensuite ,  à  </(  h.  des  précédents ,  les  chalets  de  Brenil  ou  Breil 
(2000  m.  ;  hôt.  des  Jumeaux).  10  min.  plus  haut,  sur  la  colline  de 
Jomein,  est  V*h6t,  du  Mont-Cervin  (2097m.;  ch.  t.  c.  3  fr.  50  à  4, 
dt.  4),  dans  un  site  grandiose. 

De  Breuil  au  Moni-Cervin^  t.  p.  338;  à  Fiérp  par  le  col  de»  Oimes-BUmehe»^ 
puis  à  MacugnagOy  y.  B.  87.  —  On  ne  trouve  pas  toujours  de  guide  à  Breuil, 
mail  il  y  en  a  à  Valtoltmanehe  Cv.  «i-detsus) 

Da  Bkkuil  ▲  PRA-BA.Ti.  PAn  LM  coK.  PB  VALCouBvàKB ,  8  h.,  avec  un 
guide  (10  fr.),  pénible,  mais  intéressant.  On  traverse  la  Matmoire  à  V4  d*li. 
en  aval  de  Breuil,  et  Ton  monte  à  dr.  en  2  h.  au  eol  de  Dta  (9443  m.),  d*où 
Ton  a  unev  ue  superbe,  du  Oervin.  Ensuite  on  descend  un  peu  et  Ton  re- 
monte, sur  du  gazon,  des  roehers  et  de  la  neige,  en  eontoumani  le  eôté 
S.-E.  du  Château  dei  Damée  (v.  ei-dessous)  et  en  passant  devant  de  petits 
lacs,  en  3  h.,  au  eol  de  Yaleeumère  (3147  m.),  au  8.  de  la  P»inU  de  FànUi' 
neUe  (3386  m.).  Belle  vue  du  Mont-Velan,  du  Grand -Combin,  ete.  [De 
Valtoumanehe  à  ee  eol,  4  h.  1/3  à  5  h.,  ehemin  muletier  jusqu*aux  ehaleta 
de  CVjfnana,  puis  une  montée  raide  et  pénible  jusqu'*au  eol.]  On  redeseend 
par  le  Val  Cvtimère,  et  Ton  est  en  2  h.  à  Pra-Rayéy  dans  la  ValpelHne 
(p.  393).  ->  Le  Chfitean  de«  Dames  (3488  m.)  se  gravit  sans  grande  difficulté 
en  3  h.  Vs  du  col  :  guide,  16  à  18  fr. 

Le  ehemin  du  Ool  St-Théodule,  qu'on  peut  faire  i  cheval  Jus- 
qu'au glacier,  monte  sur  du  gazon  et  des  éboulis  et  par  le  ehalet 
deê  Cors,  à  un  endroit  dit  le  Fomet  (2  h.),  où  il  y  a  des  restes  de 
fortifications ,  k  l'extrémité  du  glacier  de  Valtoumanehe,  On  tra- 
verse à  la  corde  ce  glacier,  qui  n'offre  pas  de  difficulté,  et  on  arrive 
en  1  h.  à  1  h.  V4  &v  0OI  St^Théodole  (p.  336).  De  là  au  *BrHthom, 
V.  p.  336.   On  descend  du  col  à  Zermatt  en  3  h.  */,  :  v.  p.  336. 
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89.  Colre  (Chur)     .     . 
Environs  de  Coire. 


Mltl«nb«nr-    Lurlibad. 


90. 


8eb<ftn«j». 
Spontlakœpfe.    Bains  de  Passugg.    Calanda.  806.  866. 


De  Landquart  â  Davos  par  le  Prstigau ,  et  à  Schuls 

par  le  col  de  Fluela 

Valxeina.  Seewis.  Vilan.  Seesaplana.  Bains  de  Fideris. 
307.  —  De  Ktiblis  au  Montafon,  par  le  eol  de  8t- 
Antœnien,  ete.  Bains  de  Semeus.  oOB.  —  Excursions 
de  Klosters.  Gotsebna.  Canardhorn.  ufilpeltispitz.  Ga- 
sana,  ete.  De  Klosters  à  Sus,  Lavin  et  G«arda, 
par  les  eola  de  Vereina,  de  Fless,  de  Jœri-Fless.  de 
.  Vemela  on  de  Silvretta.  aO0.  —  Sebwarmbom.  380. 

91.  De  Davos  k  Coire,  par  Lene  (route  du  Landwasser) 

Excursions  de  Davos.  369.  —  De  Davos  à  Seanfs,  par 
le  eol  de  la  Sealetta:  à  Bergiin.  par  le  col  de  Sertig. 
363.  —  Promenades  de  Wiesen.  363. 

92.  De  Colre  k  Davos,  par  la  vallée  de  Schanflgg.  Arosa 

De  Lanffwies  à  Kiiblis  par  le  eol  de  Duranna.  Weiss- 
ûub.  Sl66.  —  Excursions  d' Arosa.  Weissborn  et  Eotb- 
horn  d' Arosa.  Sehiesshom.  Tiejerflub.  Sandbubel. 
Maienfelder-Furka.  Urden-Fûrkli.  Fureletta.  De  Lang- 
wies  à  Davos,  par  le  eol  de  Strela.  366. 

93.  De  Goire  à  Gœschenen.     Oberalp 

De  Beiebenau  à  Ilanz  par  Versam  et  Ksestris.  307.  — 
Vallée  de  Safien.  368.  —  Flimserstein.  Vorab.  309.  — 
Piz  Kundaun.  370.  —  Vallée  de  Lugnetz.  Zervreila. 
Vrin.  Passages  menant  à  Hinterrbein  et  au  Val  Blé- 
nio.  370.  371.  —  Brigels.  371.  —  Val  Puntaiglas.  Val 
Somvix.  Cols  de  Cavel  et  de  Valgronda.  A  Curaglia 
par  le  eol  de  Lavac.  372.  —  Piz  Muraun.  Cols  de  la 
Sandalp  et  de  Brunni.  373.  —  Piz  Pazzola.  Val  Nalps. 
De  Sedrun  à  Amsteg ,  par  le  col  du  Kreuzli.  Col  de 
Tiarms.  174.  —  Source  du  Rhin- Antérieur.  Lac  Toma. 
Badus.  Piz  Xiirsehallas.  Val  Comiera.  Val  Halgels. 
376.  —  Stock,  376. 

94.  De  Dlsentis  à  Biasca.    Lukmanier  ...... 

Val  CristaUina.  Piz  Cristallina.  PizMedel.  Scopi.  Piz 
Rondadura.    Col  de  Predelp.  377. 

95.  De  Goire  à  Tiefenkasten  par  Thasis  (route  du  Scbyn) 
ou  à  Splâgen  (Yla-Mala) 

Exeursions   de  Tbusis.     Haute-Rhétie.     Mntten    et  le 

Huttnerbom.  38Ô.  —  Piz  Beverîn.   Piz  Curvèr.  381.  — 

Piz  Vizan.   Piz  la  Tschera.   D'Andeer  à  Stalla,  par  le 

Val  Ferrera  et  le  Val  d'Avers.  383.  —  Stallerberg.  For- 

,  cellina.    Col  de  la  Douane.     De  Canieiil  à  Pianazio, 

gar  le  eol  de  Madesimo.  383.  —  Guggemiill.    Eins- 
om.    Piz  Tambo.  384. 

96.  De  Splâgen. au  lac  de  Gôme 

Madesimo.  885. 

97.  De  Splûgen  à  Bellinzona.   S.-Bemardlno  .... 

Source  du  Rbin-Postérieur.  Rbeinwaldbom.  386.  —  De 
Cama  à  Chiavenna  par  la  Bocebetta  di  Val  Cama  ou 
le  pas  de  la  Forcola.    Val  Calanea.  388. 
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98.  De  Coiro  dans  TBafadine,  par  1er- col  At  TAlbula  .     389 
Piz  Miehel.    Tinzenhorn.  Piz  d'AeU.  389.  —  Latseta.   De 

Bei^ûn  à  M adulein,  par  la  Faorela  Piseha.  Piz  Keseh. 
Col  d'Aela.  390. 

99.  De  Coire  dans  TËngadine,  par  le  Julier  .     .     *    .     391 
Churer  Joeh.     Stetzerhom.  391.  ->  Bothhorn  d* Arasa. 

Lfincerlftom.  893.  —  Piz  Carrer.  De  SaTOgnin  à.Aua- 
ser-Ferrera,  par  le  col  de  Fianell.  Col  du  Tinzentlior. 
Piz  Michel.  Col  d'Err.  Val  da  Faller.  Piz  Platta.  Piz 
d'Err.  Piz  d'Arblatseb.  Piz  Forbiseh.  393.  —  De  Stalla 
à  Casaeefa,  par  1&  Septlmer;  à  3il8,  par  ta  Fuorela 
di  Grayasalvas.  394. 

100.  La  Hanie-Ëngadine,  de  la  Maloja  à  Samaden   .    .     395 
Lae  Carloceio.   Motta  Saleeina.  Chate  de  rOrlegna.  Ola- 

eier  de  Fomo.  386.  —  Pie  Lunghino.  De  la  Malaja  à 
Ohiesa,  par  le  eol  de  Muretto;  à  Promontofao,  par 
les  eol»  de  Gasnile  et  de  Cacciabella.  3^.  —  Muot-Mar- 
ttçrè.  Val  Fex.  398.  —  Piz  délia  Margoa,  Piz  Tremog- 
gia,  etc.  De  Ôils  à  Maleneo^  par  le  col  Tremoggia  ou 
la  Fuorela  Fex-Scerscen.  De  Silvaplana  à  Pontresiua, 
par  la  Fuorela  Surlej.  399.  —  Piz  Julier.  Pix  Pula- 
sehin.  400.  —  Excursions  de  St-Maurice.'  Piz  Nair.  A 
Samaden ,  par  le  Val  Suvretta  et  le  Val  Bever.  Se^- 
tier  de  St-Mauriee  à  Pontresina.  406.  —  Muottas  Muraigl. 
Piz  Padella.    Piz  Ot.  404. 

101.  Pontresina  et  ses  environs     .........     40d 

Promenades^  de  la  Gorge,  de  Taïs  et  de  Busellas.  406.  — 

Muottas  da  Pontresina  et  da  Celerina.  Glacier  de  Mor- 
teratseh.  Cabane  Boval.  407.  —  Glacier  de  Hoseg. 
Aguagliouls.  Cabane  du  Mortel.  Scliafbèrg.  4ÛB.  —  Las 
Sruors.  Muottas  Muraigl.  Piz  Languard.  409.  '—  Pain 
de  Suere.  Piz  Albris.  Tour  de  la  Diavolezza.  410.  — 
Pia  Bosatseh,  Chalchagn,  Surlej,  Corvatseb,  Morte- 
ratseh ,  Cbapûtsehin ,  Tschierva,  Sella,  Gliisehaint, 
Palii,  Zupo,  Crastagiizza,  Bemina,  Eoseg,  Seerseen. 
Portaf  Boseg.  .410.  411.  —  De  Pontresina  a  Sils ,  par 
la  Fuorela  da  Fex-Boseg,  la  Fuorela  CbapUtschin  ou 
la  Fuorela  Gliisehaint.  Dans  le  Val  Maleneo,  par  le 
col  de  la  Sella.  Tour  du  Piz  Bemina.  Fuorela  Bella- 
vista.  A  Thospiee  du  Bemina,  par  le  col  de  Gam- 
brena.  A  Posehiavo,  par  les  cols  de  Bovano,  Confi- 
nale,  ou  de  Canciano.  4l3.  —  A  Maleneo,  par  la  Fuorela 
Cbapûtsehin  et  la  Fuorela  Fex -Seerseen.  Val  del 
Fain.  A  Livigno  par  le  Passo  Fieso.  413.  —  Piz 
Campascio  et  Lagalb.  Sassal  Masone.  Alpe  Griim. 
De  1  alpe  Griim  i  Posehiavo.  Val  Lagone.  Foreola  di 
Livigno.  414.  —  Du  Bemina  à  Bormio,  par  le  Val 
Viola.  415. 

102.  De  Sftmaden  à  Nanders.    BassB-Engadine    .     .     .     415 
Munt  Milsella.    Piz  Uertseh.    De  Ponte  à  Livigno  par 

la  Fuorela  Lavirum.  415.  —  Piz  Griatsehouls  et  Me- 
zaun.  Piz  Keseh.  -Val  Casana.  416.  —  Munt  Baswgria. 
Piz  d'Arpiglia,  Kuna  et  Sursura.  De  Zemetz  à  Mim' 
ster,  par  le  eol  de  TOfenberg.  De  Kemetz  À  Livigno. 
417.  —  Piz  Mezdi.  Piz  Liiiard-  Guar4a.  D'Ardétz  à 
Fetao.  418.  —  Val  Tasna.  419.  —  Château  de  Tarasp. 
Avrona.    Lae  Noir.    Val  d^Uina.    Val  Sinestra.  Motta 
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Kaluns.  Piz  GlUna.  Pis  Cbampatteh.  Pis  Lisehanna. 
43Ô,  431.  —  De  Sehuls  à  S.-Haria,  par  le  Val  da  Searl. 
431.  —  De  Sehuls  à  TOfenberg.  Pis  Arina.  Col  de 
Fimber.  423. 

103.  De  Samaden  et  Pontresina  à  Tlrano ,  par  le  Ber- 

nina,  et  à  Colico,  par  la  Yalteline 423 

Pizzo  Sassalbo.  423.  —  De  Tirano  à  Bormio.  434.  —  De 

Bormio  à  Livigno  par  le  col  de  Foseagno.  Como 
Stella.  Val  Maleneo.  496.  —  Mont  de  la  Disgrâce. 
Val  Maflino.  436. 

104.  De  la  Maioja  à  Cbiavenna.   Val  BregagUa   ...    427 
Vallée  d'Albigna.    Forcella  di  S.  Martino.    Pizzo  del)a 

Duana.  437.  —  Piz  Gallegione.  Val  Bondasca.  Forcella 
di  Bondo.  Soglio.    Plurs.  428. 


LES  GRISONS. 


Le  pays  qui  forme  le  canton  des  Otinmt  (OraubÛnden)  était  babité  au 
commencement  de  notre  ère  par  les  Bbétiens^  qui  furent  soumis  par  les 
Romains  Tan  15  ap.  J.-G.  Après  la  ebute  de  Templre  romain,  la  Rbétle 
appartint  aux  Ostrogoths,  puis  aux  Francs.  Cette  contrée  fut  au  moyen 
âge  la  résidence  d*une  nombreuse  noblesse,  de  Tévêque'  de  Coire,  des 
abbés  de  Disentis  et  de  Pfœfers,  des  comtes  de  Montfort,  de  Werdenberg  et 
de  Hstseh,  des  barons  de  Vatz,  de  Rbœztins,  de  Belnoiont,  d*Aspremont, 
etc.,  dont  on  voit  encore  les  manoirs  en  rninie  sur  les  montagnes. 

Le  peuple,  opprimé  par  e^te  noblesse,  se  coalisa  contre  elle  à  diffé- 
rentes occasions.  C'est  ainsi  qull  forma  en  1396  la  lioub  db  la  Maisoii 
DB  DiBU  (Lia  da  Ca[casàJ  Dè)^  dont  l'église  de  Goire  était  le  siège  ;  en  1484, 
la  LiouB  SuFÈBiBURB  OU  LiocB  Ghisb  (Lia  Orifcha;  p.  372);  de  143Bài496, 
la  LIOUB  DBS  Diz-JuHiDicTioMS  (Lia  dèUa  Dtich  DrtUurai).  Ces  coalitions 
furent  Torigine  des  tbois  ligubs  db  la.  Rbétib  Supâriburb,  qui  se  for- 
mèrent en  1471.  Elles  conquirent  en  1512  la  Valteline,  que  leurs  baillis 
administrèrent  jus(]^u*en  1797.  La  réforme  religieuse  y  fut  adoptée  dès  IfiU, 
par  une  bonne  moitié  de  la  population,  mais  une  forte  minorité  resta  fidèle  à 
la  confessiou  catbolique.  Les  querelles  intestines  attirèrent  dans  le  pays, 
durant  la  guerre  de  Trente-Ans,  les  Impériaux  et  les  Français,  mais  il  re- 
couvra son  indépedance,  grâce  à  Ténergie  de  Oeorges  JenaUch  (m.  1639). 
Les  Grisona  étaint  déjà  plus  ou  moins  alliés  à  la  Suisse  depuis  le  zv^  s., 
ils  en  forment  le  18<^  canton  depuis  1803. 

Ce  canton  était  formé  jnsqu^en  1848  de  26  petites  républiques  prMque 
tout  à  fait  indépendantes  les  unes  des  antres,  qu'on  appelait  Jdkidictiohs  ; 
mais  la  nouvelle  constitution  les  a  privées  de  cette  indépendance  locale. 
C'est  le  plus  grand  des  23  cantons  Ml84kil.  carrés,  plus  de  l/s  ^^  toute 
la  Suisse),  mais  il  n'y  a  que  96291  hab.  Les  Orisons  se  distinguent  par 
une  grande  variété  dans  les  localités,  le  climat  et  les  produits.  Ds  se 
composent  d'un  réseau  infiniment  ramifié  de  montagnes,  avec  env.  150 
vallées  et  une  foule  de  cimes  aux  neiges  éternelles.  On  y  rencontre  des 
campagnes  luxuriantes  entourées  de  rochers  arides,  des  déserts  sauvages 
où  1  hiver  dure  les  trois  quarts  de  l'année,  et  des  forêts  de  châtaigniers  sous 
le  ciel  bleu  foncé  de  l'Italie. 

La  population  présente  les  mêmes  contrastes  sous  le  rapport  des  races 
et  à  l'égard  des  langues,  des  confessions  religieuses  et  des  moeurs.  Elle  se 
compose  de  62843  protestants  et  43820  catholiques.  37706  hab.  sont  de 
race  romane,  44271  de  race  germanique  et  13987  de  race  italienne.  La 
LAveiiB  bovavchb  se  compose  de  deux  idiomes:  le  ladim,  dans  l'Enga" 
dine  et  les  vallées  de  l'Albula  et  de  Munster,  et  le  romahchb,  dans  l'Ober- 
land  Grison,  les  vallées  d'Obérhalbstein ,  de  Schams,  etc.    Cette  langue, 
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qui  n*a  pas  de  littérature,  le  cède  de  plus  en  plus  à  rallemand,  un  peu 
moins  à  l'Italien.  Les  enfants  apprennent  Tallemand  à  Técole  dès  Tige 
de  10  ans  et  les  jeunes  gens  le  parlent  mieux  que  les  habitants  de  la  Suisse 
allemande.  Il  paraît  quelques  petites  feuilles  romanches  à  Coire,  à  Di- 
sentis,  etc.  —  Enûn,  on  parle  VItaliem  dans  les  vallées  méridionales  des 
Alpes,  dans  le  Val  di  Poschiavo  et  le  Val  Bregaglia,  à  Hesocco  et  à  Calanea. 


89.    Coire  (Chiir). 

HÔTBLS  :  *Steinhoek  (pi.  a,  C4) ,  en  dehors  de  la  Tille ,  sur  la  route  de 
Chu'rw al dén, 'souvent  comble  au  cœur  de  Tété  (ch.  t.  e.  3fr.  60  à  6,  dé. 
1.50,  dî.  4  à  4.50,  p.  dep.  8);  •Lukmanier  (pl.b,D2),  à  3  min.  de  la  gare, 
en  face  de  la  poste  (ch.  t.  c.  dep.  4  fr.,  dî.  4,  om.  75  c.)  :  —  •  Weines  Kreug 
(Croix  Blanche^  pi.  c,  D  3;  ch.  t.  c.  dep.  3  fr.,  dé.  1.^,  dî.  3.50,  p.  T)^ 
*SUrn  (Etoile:  pi.  d,  E  1;  ch.  et  s.  3  fr.  50.  dé.  1.35);  •Roiher  Lawe  (pi.  e, 
D3-,  ch.  1  fr.  60  à  3,  dé.  1);  H.-P.  Hofktller^  Drei  Kceniçty  pas  ehers.  — 
Peniion  Rhœtia, 

Gapé-bestauk.  :  *Calaûda  (pl.g,  D3).  près  de  Thôt.  Lukmanier,  aree 
jardin;  Chalet-restaur. ^  en  face;  *BKœtta;  Zanolari  (vin  de  la  Valteline), 
près- de  la  gare;  *ln^€t  Ae  la  gare.  —  BiàsB:  au  Casino,  près  de  Thôt. 
Bother  Lœwe;.au  Franxiskaner  LeUtbrœu^  près  de  la  porte  du  haut;  au 
Lœwenhofi  près  du  marché  ;  chez  Rohrer  Qardin) ,  près  du  Steinbock.  — 
Vis,  bon  et  pas  cher,  à  Vhôt.-rest.  Hofkellery  dans  la  Cour  épiscopale, 
à  g.  ;  au  rest.  tu  den  Rebleuten^  près  de  Téglise  St-M artin,  et  à  la  taverne 
zum  SOêsen  Winkel. 

Baims  et  écoLB  DB  nATATion  :  WilUj  rive  g.  de  la  Plessur  (pl.F4;50c.). 

Coire  (590  m.),  chef-lieu  des  Grisons,  la  Curia  Rœtonim  des 
Romains  (ital.  Coira,  rom.  Cuera)y  et  le  siège  d'un  évéché  ddpuis 
le  Tv^  s.,  est  une  Tille  de  9381  bab.,  pittoresquement  située  sur  les 
bords  de  la  Plessur,  qui  se  jette  dans  le  Rhin  Yt  h.  plus  loin. 

La  Cour  épiseopale  est  ce  qu'il  y  a  de  plus  intéressant  à  Coire. 
Là  se  trouve  la  ^cathédrale,  St-Luce  (cathol.  ;  pi.  F  3),  en  partie  du 
ym^  s.,  devant  laquelle  est  une  jolie  fontaine  goth.,  de  1860. 

Le  PARVIS  a  une  porte  très  ancienne,  dont  les  colonnes  reposent  sur 
d«8  lions,  et  dans  le  haut  de  laquelle  se  trouve  également  un  lion.  Aux 
colonnes  sont  adossées  des  statues  d^apôtres. 

Le  POBTAIL  de  la  cathédrale,  du  style  roman^  a  des  colonnes  sveltea, 
presque  complètement  dégagées,  et  des  chapiteaux  de  forme  très  légère. 

L'iMTÉRiBUH  est  intéressant  par  les  différents  styles  qui  y  sont  repré* 
eentés.  Il  y  a  trois  nefs,  et  les  nefs  latérales  atteignent  à  peu  près  la  moitié 
4e  la  hauteur  de  Tautre.  Les  piliers  de  la  grande  nef,  renrorcés  par  des 
demi -colonnes,  ont  tous  la  base  ornée  d'empattements  et  de  têtes  d''ani« 
maux  comme  cela  se  pratiquait  au  xii®  s.,  et  des  chapiteaux  fort  curieux, 
■tenant  du  corinthien:  Les  voûtes  sont  déjà  en  ogive,  surhaussée  dans  Isa 
basicôtés.  —  Nbp  pu  S.  :  «sarcophage  de  Tévêque  OrtUeb  de  Brandie  (m.  ltôi>*; 
tableau  d'autel  de  Stummy  élève  de  Bubens,  la  Vierge  et  TEnfant  ;  pierres 
iombales  du  comte  Jean-Ant.  de  B»ol-aehauen$1ein  (m.  1797)  et  de  son  fils 
tSharlep-Eodolphê  (m.  1838).  —  Thamsept,  partie  S.:  l<ii' autel,  Hérodiade 
de  OraMteik,  Vierge  de  Véeole  de  RubenSy  tableaux  de  Holbein  te  Vieux  et 
de  son  école:  pierre  d'autel  du  v^  s.,  avec  de  beaux  ornements;  3^  autel, 
-tableau  de  1  école  allemande  du  xv^  s. ,  châsse  du  xvi^  s.  —  Choiur  : 
«maître  autel  richement  sculpté  et  doré,  par  Jacob  Rui»,  de  1491,  et  avee 
des  peintures  de  Véeole  de  WoMçemuth;  stalles  et  «tabernacle  de  1484^ 
le  tabernacle  attribué  à  Adam  Krafft  (?).  —  Crtptb  à  voûte  complètement 
plate,  du  v^  s.  —  Kbp  du  K.  :  1®'  autel,  6t  Louis,  par  il.  Kattfmamm;  autel 
du  milieu,  «Portement  de  croix,  par  Durer;  à  côté,  le  tombeau  de  JenaUeh 
,<p.  353).  —  Le  «TRisoR,  à  la  sacristie,  se  visite,  moyennant  1  fr.  (cartes  au 
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presbytère),  les  dim.  et  fêtes  de  S  h.  à  7  h.  et  les  autres  jours  de  8  h.  i/s  à 
3  h.  et  de  S  à  7.  Principales  curiosités  :  reliquaires,  crucifix,  candélabres, 
chasubles,  châsse  en  cuivre  repoussé  du  viii®  s.,  eh&sse  du  ziii^  s.,  en 
forme  d^église  goth.,  avec  des  arcades  où  se  voient  le  Christ  et  les  apôtres^ 
grand  crucifix  du  xi®  s.,  éto£fes  brodées  du  temps  des  Sarrasins,  morceaux 
d'étoffe  de  soie  du  temps  de  Justinien ,  Jésus  et  St  Pierre  marchant  sur 
l'eau,  miniature  sur  lapis*lazuli .  par  G.  DoM.  Dans  des  vitrines,  des 
chartes  de  Gharlemagne,  de  Louis  le  Débonnaire,  de  Lothaire,  etc. 

Le  oliAtean  dpiioopal  (pl.2,£F3),  près  de  Téglise,  est  très  an- 
cien. La  chapelle,  une  des  plus  vieilles  constructions  chrétiennes, 
est  dans  la  tour  romaine  nommée  Marsoel  (Mars  in  oculis),  qui  est 
en  communication  avec  le  château.  Cette  tour  et  une  autre  tour 
romaine  appelée  Spinoel  (Spina  in  oculis),  forment  les  angles  N.  de 
la  Cour.  C'est  là  qu'est  le  débit  de  vin  (Hofkeller)  mentionné 
p.  354  :  on  a  une  belle  vue  de  la  salle.  Une  troisième  tour  au 
N.-O.  et  le  mur  adjacent  semblent  être  aussi  d'origine  romaine. 
Les  noms  des  deux  premières  rappellent  que  les  Rhétiens  ne  sup- 
portaient qu'à  contre-cœur  le  Joug  romain. 

Derrière  la  cathédrale ,  le  séminaire  de  8t-Luee  et  V/cole  can- 
tonale, pour  les  deux  confessions  (pi.  F  3). 

La  ville  même  est  peu  remarquable.  Veglise  St-Martin  (pi.  6, 
1)3)  sert  aux  protestants.  Vhôtel  du  Gouvernement  (pi.  4,  E2)  est 
précédé  du  monument  de  Vazerol,  un  obélisque  à  trois  faces  en 
mémoire  des  trois  ligues  fondées  à  Truns  (1424),  à  Davos  (1436)  et 
à  Vazerol  (1471).  Vhôpital  (pi.  A4)  a  été  fondé  par  le  père  Théo- 
dose (m.  1865),  supérieur  des  capucins. 

En  face  de  St-Martin  est  le  mus/e  RhÙien  (pl.E3),  public  le 
dim.  de  10  b.  à  midi  et  visible  les  autres  jours  moyennant  1  fr.  Il 
comprend  des  antiquités  et  de  vieilles  peintures  murales  du  châ- 
teau épiscopal ,  une  Danse  macabre  d'après  Holbein.  Là  aussi  se 
trouvent  la  bibliothèque  cantonale,  un  cabinet  d'histoire  natu- 
relle, etc.  Devant  le  musée,  un  buste  en  marbre  du  naturaliste  E,- 
W.  KUlias  (m.  1891).  —  Vhôtel  de  vUle  (pi.  3,  D3)  a  trois  fenêtres 
ornées  de  vitraux  du  xvi®  s.,  dans  la  salle  du  conseil. 

Dans  l'ancien  cimetière,  transformé  en  jardin  (pi.  C3),  Graben- 

strasse,  en  face  de  la  banque  cantonale,  se  voient  quantité  de  pierres 

tombales  bien  conservées  des  xvi^-xvin^s.  et  un  monument  du 

poète  Qaudenz  de  SaXU-Seewis  (m.  1834),  par  Kayser,  de  Zurich. 

Emvibovb  bt  BXCVB8I0K8  (guides:  p.  Roihy  A,  Weiu).  —  Belle  vue  sur 
la  ville  et  la  vallée  du  Khin  du  Roêenhilçel,  colline  à  10  min.  du  pont  de  la 
Plessur,  sur  la  route  de  Ghurwalden,  où  il  y  a  de  jolies  promenades  et  un 
monument  en  Thonneur  du  botaniste  Moritzi.  —  Belle  vue  aussi  aux  *Hal' 
denaalageny  ou  promenades  sur  les  versants  dn  Mitienberç.  On  ira,  de  la 
Cour  épiscopal e,  en  suivant  la  route  de  Schanfigg  (p.  364)  jusqu'au  pavillon 
à  la  première  courbe  de  cette  route,  puis  à  g.  par  Tallée  qui  monte  en  lacets 
sous  bois  et  d'où  Ton  a  des  coups  d'œil  charmants  sur  la  ville  et  les  en- 
virons. Des  chemins  montent  jusqu'à  la  chapelle  St-Luce,  à  s/^  d'h.  dans 
le  bois,  sous  un  rocher  qui  la  surplombe.  —  Autres  promenades:  à  la 
Miitelbergweide  (1  h.  3/4^  1100  m.),  d'où  l'on  a  une  belle  vue;  dans  le  Ktat- 
l>runner  7b6e{,  etc.  —  A  30 min.  au  N.-E.  de  la  ville,  où  mène  une  jolie 
promenade,  de  la  porte  du  bas,  par  le  Steinbrueh  (carrière),  se  trouvent 
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les  baiiu  dits  LUxliltad  (*Pèns.'Rea.  MoniaUnj  ete.),  d*oà  Ton  a  une  belle 
▼ue  du  eôté  de  Reiehenau.  A  1/4  d^h.  de  là ,  par  la  route  neuve  de  Loe, 
Tasile  d^aliénés  de  Wàldhattê  et  plus  loin  le  FUntenwaldy  la  gorge  sauvage 
dite  Scakaratobel^  etc. 

Un  chemin  sous  bois  se  détaehe  de  la  route  de  Chnrwalden  (p.  391) 
au  Pixokel^  montagne  boisée  au  S.  de  Coire,  et  conduit  en- 1  h.  1/3  au 
chalet  («MaiensœssO  de  la  Bobmnéggf  d'où  Ton  découvre  toute  la  vallée 
du  Rhin-Antérieur.  Il  y  a  un  restaurant  en  mai  et  en  juin.  —  Un  autre 
chemin  mène  en  8/4  d'h.  de  Coire,  à  dr«  de  la  route  (poteau),  au  Xssnseli 
(en V.  1900  m.) ,  qui  offre  aussi  une  vue  charmante.  De  là,  en  3  h.,  par 
les  Maiensœsse,  jusqu'aux  Sponttakospfe  (1889  m.);  puis  en  1  h;  au  Dret- 
bUnOentiein  (2154  m.).  On  y  voit  la  vallée  de  Schanflgg  jusqu'à  Peist  et 
celles  du  Rhin- Antérieur  et  de  Domleschg.  —  Pour  le  *Stœtterhom  (2576  m.), 
plus  loin  au  S.,  v.  p.  S91. 

Les  baiaa  de  Panm^gv  aux  eaux  ferrugineuses  ot  bicarbonatées-sodiques, 
sont  à  1  h.  1/4  au  S.-E.  de  Goire,  dans  la  vallée  sauvage  de  la  Rohiosa 
(p.  391).  On  y  va  par  un  beau  chemin  partant  du  Ibdtenguti  au  Sand,  ou 
bien  par  la  route  de  Ghurwalden ,  que  Ton  quitte  à  l'extrémité  de  la  4^ 
grande  courbe,  pour  prendre  à  g.  On  passe  ensuite  au  Ho/  Brudt  (aub., 
bon  vin)  et  l'on  remonte  à  g.  jusqu'aux  bains  (829  m.  ;  *Mtel)^  situés  sur 
une  hauteur.  Les  sources  sont  20  min.  plus  haut,  à  dr.  Un  sentier  mène 
en  1  h.  y 4  de  Passugg  à  Ghurwalden ,  d^abord  par  la  rive  dr.  de  la  Ra- 
biosa,  qu'on  traverse  à  la  fin,  pour  arriver,  à  g.,  à  Ghurwalden  (p*  881). 

Le  Oalaada  (2806  m.)  se  gravit  péniblement  en  6  à  7  h.  avec  un  guide, 
de  HiOdenâUin  (p.  63),  à  5  kil.  au  K.  de  Goire.  Guides  à  Haldenstein  :  Jeam- 
Pierre  LUttehery  O.  Batanjer^  maître  d'école,  et  Andr.  Oyger.  Il  y  a  à  4  h. 
1/2  de  Haldenstein  une  cabane  du  G.  A.  8.  (2200  m.) ,  d'où  l'on  monte  en 
2  h.  au  sommet.  Vue  superbe  et  très  instructive.  —  La  vue  est  encore 
plus  surprenante  en  y  montant  de  Vœttiê  (p.  68),  mais  l'ascension  est  aussi 
plus  pénible)  elle  demande  7  à  8  h. 

Excursion  très  intéressante  de  2  jours  l/a  ^  3  jours:  raprès-midi  à 
Parpan,  par  Halix,  3  h.  ;  le  lendemain  matin  ascension  du  Stœtzerhom 
(p.  d91),  3  h.  ;  descente  à  Lenz,  Alvasehein,  la  route  du  Schyn,  la  Via-Mala, 
et  retour  à  Reiehenau  ;  puis  à  Goire  par  la  voit,  publ.,  l'après-midi. 

De  Goire  dans  la  vallée  de  Schanflgg  et  à  Arofa^  v.  p.  364. 


90.  De  Landquart  à  Davos  par  le  Prœtigau  et  à  Sclmls 

par  le  col  de  la  Fluela. 

Voir  leê  caries  p.  SôSy  360  et  41$. 

Ghsmik  db  pcb  a  vois  ^tboitb  de  Landquart  à  Davos 'PkUz  (61  kil.), 
trajet  en  3  h.  l/g  à  4  h.,  pour  15  fr.  30,  10  fr.  et  4  fr.  70;  jusqu'à  Klotters^ 
en  2  h.  à  2  h.  1/0.  pour  9  fr.  90,  6  fr.  6D  et  3  fr.  —  Diligevcb  de  Davos- 
Platz  à  Schuls  (51  kil.),  2  fois  par  jour  en  été,  en  7  h.  à7h.  I/3,  pour 
12  fr.  85  et  15  fr.  45  (coupé).  Gorrespond.  à  Davos-Dorf  pour  Bchuls,  la 
voit.  publ.  partant  de  l'hôtel  de  la  Poste,  près  de  la  gare.  Voit,  pabtic.  : 
de  Davos  à  Schuls-Tarasp,  à  1  ehev.,  32  fr.  ;  à  2  chev.,  60  fr.  —  CSette  route 
est  la  plus  directe  entre  la  vallée  du  Rhin  (Rorschach-Goire)  et  laJBasse- 
Engadine.    On  projette  de  continuer  le  ch.  de  fer  jusqu*à  à  Samades,  46  kil. 

Le  Pnstigan  (rraiigovia^  Val  des  Prés,  en  rom.  Vai  Partent)  est  une 
vallée  en  général  étroite  et  fertile,  surtout  en  fruits.  A  son  entrée  et  en 
quelques  autres  endroits,  il  est  couvert  de  débris  de  rochers  amenés  par 
la  Landquart.  Des  montagnes  couvertes  de  neige  le  bordent  et  en  for- 
ment fond.  La  population,  comjposée  d'env.  10 (X)0  protestants,  parle  Talle- 
mand;  mais  les  noms  des  localités  sont  presque  tous  romans.  Au  TS.  de 
la  vallée  s'élève  la  chaîne  des  Alpes  RhiUennes  (Rkmtieon),  dominée  par  la 
Scesaplana  (v.  p.  357),  qui  sépare  le  Prsetigau  du  Vorarlberg  et  du  Montafon. 

Landquart  (527  m.) ,  v.  p.  62.    Le  chemin  de  fer  traverse  la 

Landquart  et  se  dirige  à  TE.  en  faisant  un  grand  circuit.  —  3  kil. 
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Malana  (568  m.  ;  hôt.  :  Kione,  Krouz) ,  à  10  min.  au  N.  de  la  voie, 

dans  tin  site  charmant,  avec  le  château  de  Bodmer,    On  y  récalte 

un  bon  vin  appelé  Compléter.  —  Puis  la  voie  s'approche  de  la  Land- 

quart.    La  Klns,  défilé  de  V4  d'^*  ^^  loi^Si  où  la  rivière,  la  voie  et 

la  route  ont  à  peine  assez  de  place,  forme  Tentrée  du  Prœtigau,  — 

6  kil.  Felsenhach"  Valieina  (571  m.),  stat.  dans  ce  défilé. 

Un  petit  chemin  de  voit.,  qui  monte  sur  la  rive  g.  de  la  Landquart, 
mène  en  1  h.  l/s  ^  Valseina  (1119  m.  ^  *Kurhau»,  eh.  dep.  3  fr.,  p.  4  à  5), 

Setit  village  qui  est  une  station  d'été.  Excursions  faciles  et  intéressantes 
e  là  au  Vaheinerspitz  ou  Haupt  (1401  m.) ,  en  1  h. ,  et  au  Oipriantpitz 
(1778  m.),  par  Bintêr-Valz«in4$i  en  3  h.  Va*  Un  ehemin  muletier  mène  en 
2  h.  1/2  à  Zizers  (p.  69),  par  le  Stumaboden  (1873  m.)  et  le  Sehlundtobel. 

La  vallée  s'élargit  au  delà  de  la  Elus.  —  7  kil.  Seems-Pardisla 

(596  m.). 

Une  route  au  K. ,  desservie  2  fois  le  jour  par  une  voit.  publ. ,  mène 
en  1  h.  1/4  (3  kil.  6)  à  Beewis  (933  m.) ,  endroit  très  fréquente  comme  sé- 
jour. Hôt.-pens.  :  ^Kurhaus  (p.  6  fr.  50  à  8)  ;  ^Seesapktna,  à  l'extrémité  E. 
(p.  5  à  7  fr.).  Jolies  promenades  au  Tanzbodên,  au-dessus  de  Técole:  au 
Marcusplaiz  et  au  pont  dit  EmilienbrUcke  (I/4  d'h.)  ^  à  Marnein  (8/4  d'h.  ; 
1116  m.)  ',  aux  ehalets  de  Matan  (1  h.) ,  à  StuU  (1389  m.  ^  1  h.  1/4) ,  à  Fa- 
dera  (1  h.  ;  1060  m.  ;  hôt.),  et  au  Mannas  (1  h.  \  1163  m.).  —  Courses  de  mon- 
tagnes (guides:  Jean  et  Mciriin  JSpreeher^  Chr.  jSbli,  Chr,  Fauseh,  Jacques 
Oansner,  André  Jozt):  au  Yilan  (3380  m.),  3  h.  Vs  à  4  h.:  guide,  8fr.; 
magnifique  panorama.  —  Â  la  Scesaplana  (3969  m.),  pénible,  mais  très 
intéressant,  6  h.  à  7  h.  :  guide,  14  fr.  On  va  par  Vàipe  Palus  en  4  h.  1/2  à 
la  cabane  de  Schamella  du  C.  Â.  I.  (env.  3360  m.  ;  insuffisante),  d'où  il  y  a 
encore  3  h.  à  3  h.  1/2  de  montée  escarpée  jusqu'au  sommet. 

A  g.,  sur  le  versant  de  la  montagne,  les  ruines  du  château  de 

Solavers,  et  plus  loin  sur  la  hauteur  le  clocher  de  Fanas,  —  8  kil. 

Orufloh  (644  m.;  hÔt.:  *Krone,  Rosengarten),    On  a  construit  en 

1847  et  1848  en  travers  de  la  vallée  des  digues  destinées  à  rendre 

à  la  culture  les  terrains  en  friche. 

l  12  kil.  Schiers  (660  m.  ;  hôt.  :  *Post,  Stem,  Lœwe) ,  joli  village 

à  g.  de  la  voie.    Ses  habitants,  surtout  les  femmes,  résistèrent  avec 

succès  aux  Autrichiens  en  1622,  et  lors  les  femmes  ont  depuis  le 

privilège  de  se  rendre  les  premières  à  la  communion. 

A  Sehruns^  dans  le  Montafon,  par  la  Porte  Suisse  (Sehweizerthor; 
3151  m.)  ou  par  la  Porte  de  Drusus  (Drusenthor;  3350m.),  8  à  9h.,  pas- 
sages pénibles  et  peu  fréquentés.  —  A  la  Croix  (,Kreuz;  33(X)  m.),  par 
Faiauna  et  le  iStelserberg^  4  h.,  intéressant. 

Le  ch.  de  fer  traverse  le  cours  torrentiel  du  Schrauhach  et  passe 

sur  la  rive  g.  de  la  Landquart,  qu'il  va  suivre.    Tunnel  de  255  m. 

—  16 kil.  Fuma  (719  m.;  aub.  Sommerfeld).   Puis  un  pont  sur  le 

Famezaba^h,  —  17  kil.  Jenati  (733  m.  ;  hôt.  :  *Sonne,  Krone),  gros 

village  à  dr.  —  19  kil.  l'ideris  (746  m.  ;  *H.  Niggli,  à  la  gare,  simple). 

Une  route  à  dr. ,  desservie  3  fois  le  jour  par  une  voit.  publ. ,  mène 
en  1  h.  V4y  ftuz  bains  de  Fideris,  par  le  village  de  Fideris  (903  m.),  à 
35min.,  sur  la  hauteur,  où  il  y  a  un  hôtel  appartenant  au  propriétaire 
des  bains  et  quelques  pensions  bourgeoises.  1/4  d'h.  plus  loin  au  S.,  à 
mi-chemin  des  bains,  V*h6t.  Aquasana  (1016  m.j  eh.  t.  e.  3  fr.  à  3.60,  p.  4.50 
sans  la  eh.),  dans  un  joli  site.  Les  balna  de  Fideris  (1056  m.)  sont  situés 
dans  une  gorge.  Les  eaux,  biearbonatées-sodiques  et  ferrugineuses,  sur- 
tout efficaces  contre  les  maladies  de  la  poitrine,  sont  dans  le  genre  de  celles 
de  St-Haurice,  mais  moins  fortes  (eh.  3  fr.  à  3.50;  p.  5  à  6). 


r 
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On  longe  ensuite  la  L&ndquait  et  traverse  une  magniflUiue  gorge 
bordée  de  bois  et  de  rochers.  A  g.,  dans  le  haut,  le  petit  village  de 
Putz,  avec  les  ruines  du  château  de  CasteU,  détruit  en  1622  par 
les  Grisons.  A  dr.,  aussi  sur  la  hauteur,  au  milieu  de  pins,  les 
ruines  du  château  de  StraMegg.  On  passe  ensuite  sur  la  rive  dr.  de 
la  Landquart,  et  à  Dalvaiza,  quelques  maisons  dépendant  de  Lu- 
zein,  situé  plus  haut.   Puis,  on  traverse  le  Schanielenbach, 

22  kil.  Kfiblis  (820  m.;  hôt.:  *Krone,  Steinbock),  joli  vUlage,  à 

5  min.  de  la  gare. 

De  Kûblis  au  Momtàfom,  par  le  ool  de  St-Antœnioii  (3393  m.).  8  h. 
jusqu'à  Gallenkirch  ^  sans  difficulté  et  intéressant.  On  est  en  3  h.  k  SU 
ÂMtanien  (1430  m.  ^  *H.  Lœtscher),  d'où  se  fait  en  4  h.,  avee  un  guide  (A. 
FlutseU,  Taseension  de  la  Sulzfiuh  (3834  m.),  qui  offre  une  vue  superbe. 

—  A  8chrun$^  dans  le  Montafon  (Tyrol),  par  le  ool  de  Partnnn  (3335  m.), 
7  à  8  h.  ^  par  le  ool  de  Flanoggen  (3345  m.),  8  h.,  passages  sans  difficulté. 
Sur  la  Parinun- Staff él^  à  1  h.  1/2  de  St-Antœnien,  dans  un  beau  site,  Vhôt.- 
pen».  SuUftuh  (1773  m.  ;  pens.  5  fr.). 

A  Langwies^  par  Conter»  et  le  col  de  Duranna^  5  h.  ;  v.  p.  365. 

La  voie  commence  à  monter ,  en  laissant  Conters  à  dr.  dans  le 
haut  (v.  p.  365).  Elle  longe  le  versant  N.  de  la  montagne  et  traverse 
plusieurs  gorges  où  11  y  a  des  cascades ,  ainsi  qu'un  court  tunnel. 

—  25  kil.  Saas  (994  m.;  H.  Post).     On  continue  à  une  grande 

hauteur  au-dessus  de  la  Landquart.  —  28  kil.  Semeus- Mezza^elva 

(1036  m.  ;  *H.  Mezzaselva,  à  la  gare,  pas  cher). 

Une  route,  qui  descend  à  dr.  à  la  Landquart  et  la  traverse  mène  en 
30  min.  à  Serntus,  gros  village  d'où  Ton  remonte  à  g.,  en  30  min.,  aux  baisa 
de  Serneus  (1007  m.  ',  *Kurhaus ,  p.  dep.  5  fr.) ,  situés  tout  près  de  la  rive 
g.  de  la  Landquart.  (3e  sont  des  bains  d'eaux  sulfureuses  très  fréquentés 
par  les  Suisses.  Le  chemin  de  ces  bains  à  Kloster»  (1  h.)  franchit  les  deux 
bras  de  la  Landquart  à  30  min.  de  là;  puis  il  prend  à  dr.,  où  il  traverse 
de  belles  prairies,  en  longeant  la  rivière. 

On  monte  toujours  au-dessus  de  la  Landquart  et  on  traverse  le 
ScMapinhach.  —  31  kil.  Klosters- Dœrfii  (1125  m.;  *Kurhau8 
Klosters-Dœrfli,  ch.  1  à 2  fr.,  dé.  1,  dî.  2.50,  p.  5  à  6;  pens.  Schwei- 
zerhaus).  On  y  a,  de  la  hauteur,  un  joli  coup  d'œil  en  arrière  soi 
le  Prxtigau.  Le  beau  glacier  de  Silvretta  ferme  la  vallée  à  TE.  ;  à 
dr.,  le  Canardhom  (2611  m.)  et  le  Qatschieferspitz  (2673  m.). 

33  kil.  KlosterS)  station  d'été  très  fréquentée,  dans  une  large 

vallée,  entourée  de  hautes  montagnes,  entre  des  prairies  et  des  bois. 

La  localité  se  divise  en  trois  parties  :  Kloster  s- Darfli  (v.  ci-dessus), 

Flatz,  20  min.  plus  loin  (1200  m.),  avec  Téglise,  et  Bei-der- Bruche 

(1181  m.),  près  de  là,  avec  la  gare  (buffet). 

HÔTELS  à  Platz  et  à  Bei  -  der  -  Briieke  :  *Kuranstalt  Mattli  ou  H.-P.  Sil- 
vretta é  Kurhaus  KloaUrs  (ch.  t.  c.  1  fr.  50  à  4,  dé.  1.35,  di.  3.60,  soup.  3.60, 
p.  7  à  10)  ;  *ir.-P.  Vereina;  •H,-P.  Bron  (ch.  t.  c.  1  fr.  50  à  5,  dé.  1.36,  dî.  3.50, 
p.  7  à  9.50) i  *Alpénrose;  •B.-P.  Florin;  P.  Belvidèrey  recommandée  (6  fr.). 

A  5  min.  du  pont  est  le  Riitiwald,  un  bois  avec  des  promenades 
et  beaucoup  de  bancs. 

Ekviboks  et  bzcubsioms.  —  Guides  :  C.-O.  JTetv,  Chr.  et  W.  Jann^  L.  et 
Chr.  Gulery  S.  Alletnann.  —  Jolies  promenades  à  Sel/ranga  (I/4  d'h.),  à  la 
Marienhœhe  (30min.)  et  au  Fluhstein  (35  min.),  au  Fisehweiher  (étangs  1/3  h.), 
à  VA:^fe  (1/2 1,.),  à  MonMel  (l  h.),  au  Sehvartue  (Ue  Koir  ;  1  h,  1/4),  à  r  Odert 
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iS«M  (1  h.  1/s),  etc.  —  A  1»  Mbaae  de  Savxttto  (6  h.),  v.  ei-deskons.   De  là  «n 
glacier  de' SiïvretUt^  1  h.  i/s  aller  et  retour,  3  h. Jusqu  à  la  hauteur  du  fflaeier: 

riide  jusqu'à  la  eabane,  7  fr.  ;  au  elacier,  10.  —  A  la  Gotoolma  (3367  m.), 
h.  1/3  avec  un  guide,  par  le  lœ  Noir  et  les  pâturages  de  Parsenn  ;  au  Oa- 
nardhom  (9611  m.).  Oh.  (g.  9fr.)  par  Novai  (▼.  ei-dessous);  à  rXlpeltûpiti 
(9690m.),  6  h.  (g.  Ô  fr.),  par  le  Val  Sehlapina;  à  la  WeiMfluh  (9848  m.),  5  h. 
(g.  9  fr.),  par  (Hfer-Laret,  quatre  ezeursions  sans  difficulté  et  intéressantes. 
—  A  la  datanna  (9561  m.).  4  h.,  la  dernière  partie  seulement  pour  les  per- 
sonnes exemptes  de  vertige  :  guide,  8  fr.  —  Au  Piaobahom  (9989  m.),  par 
Ker«tna,  6  h.  (g.  10  fr.).  ou  par  la  vallée  de  la  Mœnehalpy  7  h.,  sans  diffi- 
culté (g.  19  fr.).  —  A  1  Unffâieaerbom  (8000  m.),  5  h.  de  la  cabane  de  Ve- 
reina,  par  la  vallée  de  Stis,  et  aux  Plattenhosmer  (plus  haute  cime.  3997  m.), 
6  h.,  plu»  difficiles:  guides.  95  fr.  —  Au  SilvreUahe»  (3948m.),  4  h.  de  la 
cabane  de  Silvretta;  au  Signalhora  (3919m.),  4  h.:  au  *Oxand  Fis  Buin 
(3397  m.),  6  h. ,  tous  trois  sans  daneer  pour  les  alpinistes  expérimentés: 
guides,  17,  16  et  97  fr.  de  Klosters,  10,  ST  et  90  de  la  cabane.  Le  PeUt-Buin 
(3964  m.),  le  Verstanktahom  (S0O9  m.),  le  Grosi-IAUner  (3109  m.)  et  le  Qross- 
Seehorn  (3194  m.)  présentent  plus  de  difficultés. 

Cols.  —  De  Klostb&s  a  Sus  ,  9  à  10  h.  Une  petite  route  »ur  la  rive 
dr.  de  la  Landquart,  qui  se  forme,  à  1  h.  1/2  au-dessus  de  Klosters,  de  la 
aardoêca  et  de  la  Vereina^  conduit  enjl  h.  1/2^  par  Mofibiel,  à  Talpe  de  Notai 
(1368 m.),  sur  la  riv«  g.  de  la  Sardasca.  La,  on  trouve  à  dr.  un  chemin 
muletier  qui  monte  dans  le  Val  Vereina^  passe  à  la  Stutzalp  (1877  m.)  et 
à  la  cabane  de  la  Vereina  (1  h.  1/2^  1960  m.),  à  l'entrée  du  Fat  Vemela  (v.  ci- 
dessous).  1/4  d'h.  plus  loin,  Talpe  de  Fremdvereina  (1969  m.),  où  la  vallée 
se  bifurque  pour  former  la  vallée  de  Jari,  à  dr.,  et  la  vallée  de  SûSt  à  g. 
Montant  dans  cette  dernière ,  on  arrive  en  9  h.  1/2  au  col  de  Vereina  ou 
de  Val  Torta  (9669  m.)  -,  on  passe  sur  la  neige  à  g.  du  Bœrnli,  visible  d'en 
bas:  puis  on  descend  par  un  sentier  pénible  et  escarpé  dans  le  Val  Sa- 
gliainsy  à  8Uê  (3  h.;  p.  417).  —  On  peut  aussi,  dans  le  haut  de  la  vallée 
de  Sus,  à  dr.  du  Hœrnli,  se  diriger  à  dr.  vers  le  ool  de  Fleu  (9479  m.)  et 
descendre  par  le  Val  Fies»  dans  la  vaUée  de  la  Susasca^  vers  la  route  de 
la  Fluela  (v.  p.  390),  1  h.  au-dessus  de  Siis.    Il  7  a  enfin  un  troisième 

Sassage  par  le  col  de  Jœri  •  Fieu  (9567  m.),  le  plus  beau  de  tous,  menant 
e  Fremdvereina  dans  la  vallée  de  Fless  et  à  la  route  de  la  Fluela  :  guide, 
18  fr.  On  prend  par  la  vallée  de  Jœri  (v.  ci-dessus),  où  sont  les  sept  lacs 
de  Jœri  et  le  ghtcier  de  Jœri,  dominé  par  le  beau  neisshorn  (3068  m.). 

A  Lavih  pak  la  Fuorcla  Zadkbll,  10  à  11  h.,  difficile  et  seulement 
pour  les  alpinistes  :  guide,  18  fr.  Même  chemin  que  ci-dessus  jusqu'à  la 
cabane  de  Vereina,  puis  par  le  Val  Vemela,  où  l'on  passe  à  la  grotte  dite 
Baretta-Balma  et  monte  lentement,  à  la  fin  par  le  glacier  de  A'U«r, Jus- 
qu'à la  Fnorola  Zadrell,  dit  aussi  col  de  Vernela  ou  de  Latin  (6  à  Th. ^ 
9783  m.).  La  descente  est  escarpée  ;  on  arrive  à  Lavin  (p.  418)  en  passant 
dans  le  Val  Latinuot,  par  Valpe  de  Marangun  et  sous  les  précipices  du  Fit 
Linard,  puis  par  les  alpes  da  Jfezg  et  da  JDoura. 

A  OuARDA  PAB  LE  COL  DE  SiLVRBTTA ,  10  à  11  h. ,  fatigant ,  mais  sans 
grande  difficulté  pour  les  alpinistes  :  guide,  90  fr.  Une  petite  route  mène 
par  Novai  (v.  ci  -  dessus) ,  dans  le  Val  Sardasca  (sentier  plus  court  sur  la 
rive  dr.  de  la  Sardasca ,  par  Fardenn  et  Oar/iun)^  à  Valpe  Sardasca  (3  h.  ; 
1635  m.) ,  et  de  là  un  chemin  muletier  à  la  cabane  de  Silvretta  (9  h.  ;  env. 
9980 m. ^  iub.  en  été),  au  Medje - Kopf  (7506  m.) ,  près  du  glacier  de  Sil- 
tretta.  De  là  on  va  par  ce  glacier,  qui  est  crevassé,  au  eol  de  Silvretta 
(3 h.;  3096m.),  à  l'O.  du  Bignalhorn  (3907m.).  Puis  on  fait  le  tour  du 
Peut  Pie  Buin  (3964  m.),  et  on  descend  avec  peine,  par  le  glacier  escarpé 
de  Plan -Rai,  dans  le  VtU  Tuoi,  à  Quarda  (3h. -,  p.  418).  —  De  la  cabane 
de  Silvretta  à  Lavin,  par  la  Porte  de  Verstankla  ou  le  eol  de  Tiatscha 
(FuorOa  del  Confin),  7  h.,  difficile,  seulement  pour  des  alpinistes  aguerris  : 
guide,  99  fr. 

En  repartant  de  Klosters ,  on  retourne  en  arrière  et  on  traverse 
la  Landquart,  monte  vers  TO.  par  le  Rûtiwald,  d'où  Ton  a  de  jolies 
échappées  de  vue  à  dr.,  Jusqu'au  Drostohel,  et  on  reprend  la  première 


360     VL  B.  90.  COL  DE  LA  FLUELA. 

diieotion  par  le  tunnel  conrbe  ile  C7ava<2««rU,  long  de  340  m.  On 
tourne  an  S.-E.  et  gravit  toujours  par  une  forte  rampe  la  Ktostersche- 
Stûtz,  montagne  boisée  d'où  Ton  a  à  g.  de  magnifiques  coups  d'œil 
sur  le  glacier  de  Silvretta.  —  41  ML  Laret  (1445  m.  ;  buffet).  On 
passe  au  petit  lae  JVdtr-CSchwarzsee;  1507  m.)«  A  g.,  le  village 
d' Vnter-Larttj  avec  Taub.  du  Lac-Noir.  Pont  sur  le  StUtzbach,  — 
43  kil.  5.  Stat.  de  Wolfgang  (1633  m.),  au  col.  On  descend  ensuite 
sous  bois,  puis  on  longe  le  côté  E.  du  lae  de  Davot  (1562  m.),  long 
de  20  min.  et  très  poissonneux,  et  on  passe  au  débouché  de  la  vallée 
de  la  Fluela  (v.  ci-desâous).  —  48  kil.  Davos-Borf  (p.  361).  On  suit 
enfln  la  rive  dr.  du  Landwasser,  qui  sort  du  lac  de  Davos ,  et  on 
arrive  à  (51  kil.)  BftYOS-PlaU  (p.  361). 

La  BOUTE  DE  LA  Fluela,  qul  part  de  la  gare  de  Davos  *Dorf 
(correspond.,  v.  p.  356;  Vs  ^*  d^arrét),  traverse  le  Landwasser,  en 
laissant  à  dr.  la  vallée  de  IHschma,  avec  le  beau  Piz  Vadret  (3221  m.), 
puis  monte  dans  la  vallée  de  la  Fluela,  qui  est  déserte,  sur  la  rive 
dr.  du  ruisseau  de  ce  nom  et  d'abord  sous  bois.  —  A  1  h.  1/4,  l'aub. 
Zur  Alpinrose  (1830  m.),  et  </£  h.  plus  loin,  Taub.  de  Tschuggen 
(1941  m.).  On  est  en  1  h.  Vs  au  col  de  la  Fluela  (2388  m.),  où  il 
y  a  un  *ho8pice  (ch.  2  fr.,  dî.  2.50)  et  deux  lacs  :  à  dr.,  le  Sehotten- 
see,  avec  de  Teau  de  glacier  d'un  blanc  verdâtre  ;  à  g. ,  le  Schwarz- 
see,  avec  de  l'eau  de  source  limpide.  Au  N.  s'élève  le  Weisshom 
(3088  m.),  au  S.  le  Sehwarzhom  (3160  m.). 

Au  *Sohwarshoxn  (3150  m.),  3  h.  à  8  h.  Vsi  sans  difficulté,  avec  un  guide^ 
si  l^on  n'est  pas  alpiniste  (de  l^hosp.,  8  fr.)-  On  descend  la  route,  a  TE.,, 
pendant  30 min. ;  puis  on  monte,  a  dr.,  un  bon  sentier  dans  la  valUe  de 
Radiln ,  sur  des  éboulis  et  sur  des  versants  couverts  de  ^azon ,  jusqu^au 
glacier  (1  h.  1/2).  On  se  dirige  ensuite  à  travers  ce  glacier  vers  le  pied  du 
cône  (38B0  m.),  et  on  en  gravit  Tarête  escarpée  jusqu^à  la  cime  (3/4  d'h.). 
Panorama  grandiose  :  du  $.  à  TO. ,  le  Piz  Vadret,  au  delà  duquel  sont  le 
Bernina,  le  Piz  Dosdè,  etc.;  le  Piz  Keseh,  le  Piz  d^Aela,  le  Tinzenhom, 
le  Piz  Michel  (derrière,  les  Alpes  Valaisanes  et  Bernoises),  le  Lenzerhom, 
le  Tœdi,  le  Olœmiooh,  le  Sentis  et  la  Scesaplana;  au  premier  plan,  les 
monts  Silvretta,  les  glaciers  de  la  vallée  d^Œtz,  le  Pis  Lischanna,  le  Pisoc 
et  rOrtler;  puis  les  vallées  de  la  Fluela,  de  Disclima  et  de  Davos,  la 
Basse-Engadme,  avec  Ardetz  et  le  cbâteau  de  Tarasp.  —  Descente  au  Dûrr- 
boden ,  dans  la  vallée  de  Dischma  (p.  363) ,  sur  des  éboulis  et  des  pentes 
escarpées,  seulement  pour  des  alpinistes,  avec  un  guide. 

La  route  redescend  du  col  en  zigzag  dans  une  vallée  remplie 
de  débris  de  rochers  et  passe  sur  la  rive  g.  de  la  Susasca  à  Chant- 
Sura  ('/4  d'h.),  où  il  y  a  une  maisonnette  de  cantonnier  (2035  m.). 
A  dr.  s'ouvre  le  Val  Orialetsch,  vallée  déserte  au  fond  de  laquelle 
se  montre  le  Piz  Vadret  (3221  m.) ,  avec  le  grand  glacier  de  Oria- 
letsch, A  g.,  le  Val  Fless,  d'où  sort  un  torrent  que  traverse  la  route  ; 
en  arrière,  le  Scbwarzhorn.  La  route  passe  plus  bas  du  côté  dr.  de 
la  vallée  et  traverse  une  galerie.  Ensuite  on  aperçoit  Sus ,  dans  le 
bas,  avec  les  ruines  de  son  château,  sur  une  colline  couverte  de 
mélèzes,  et  au-dessus  le  Piz  Mezdi  (p.  418).  La  route  descend  enfin 
en  lacets  à  Sus  (2  h.) ,  et  les  piétons  abrègent  en  prenant  le  vieux 
chemin  à  gauche. 

71  kiL  Sus  (p.  418).   De  U  â  Schuls  (92  kiL),  v.  R.  102. 
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jusqu'en  1848  une  des  juridictions  souveraines  des  Grisons  (p.  353). 
Entouré  de  montagnes  boisées  et  particulièrement  à  Tabri  des  vents 
du  N.  et  de  TE.,  Tendroit  est  devenu  dans  ces  derniers  temps  un 
séjour  favori  des  poitrinaires  en  hiver  et  en  été.  L'hôtel  de  ville 
renferme  d'anciennes  armes ,  des  vitraux  peints  intéressants ,  etc. 
A  l'extrémité  S.-O.  du  village ,  au-dessus  de  la  grande  route,  se 
trouve  le  Sanatoriwm  du  Dr  Turban,  maison  de  santé  pour  les 
poitrinaires  ouverte  toute  l'année  et  presque  toujours  comble  (ch. 
dep.  3  fr.  ÔO,  p.  sans  la  ch.  11,  8  pour  les  enfants). 

Prombkadbs.  On  monte  en  25  min.  de  la  gare  à  un  beau  point  de 
vue  au-dessus  de  Thôtel  Buol.  —  Au  Waldhaus  (hôt.-pens.),  à  l'entrée  de 
la  vallée  de  Dischma ,  1/4  d*h.  —  A  Davos  -  Dorf  et  au  Uk  de  Davos  (v.  ci- 
dessus),  1  h.  —  Au  Oemsjœger,  1/2  h.  —  Au  SchaUberg  (1875  m.  s  aub.), 
1  h.  -,  à  la  Strela-Alp  (1980  m.),  1  h.  1/4;  à  la  GrUne-Alp  et  à  VIscha^Atpy  deux 
promenades  de  1  h.  —  A  Frauenkirch,  8/4  d'h.j  aux  bains  de  Clavadel  (v. 
ci-dessous),  8/4  d'h.,  etc. 

Excursions  (guides  :  A.  Mettier,  J.  Engi^  Chr.  ClavadeUcher).  —  Au  *<SWWa- 
Ju>m  (3713  m.),  4  h.,  sans  difûeulté  et  intéressant:  guide,  7  fr.  —  A  VAltein- 
grat  (3380m.),  par  Glaris^  4  h.  1/3,  sans  difficulté:  guide,  8  fr.  L'ascension 
peut  aussi  se  faire  aisément  de  Wiesen,  par  Yalpe  d*Alvaschein.  —  Au 
*Sehwarzhorn  (3150m.),  3 h.  du  col  de  la  Fluela:  guide,  10 fr.;  v.  p.  360. 
—  Au  Piz  Vadret  (3331  m.),  par  le  col  de  la  Scaletta,  6  h.,  course  deglacier 
intéressante,  pour  ceux  qui  en  ont  Texpérience.  —  Au  ffoch-Duean  (3066  m.), 
6  h.  de  Seriig-Dœrjtiy  très  fatigant  et  difficile  :  guide,  30  fr. 

De  Davos  a  Scakfs,  par  le  col  db  la  Scaletta,  8  h.  1/2,  intéressant, 
chemin  muletier,  le  plus  court  pour  aller  dans  la  Haute-Engadine  :  guide 
pas  nécessaire.  On  suit  pendant  quelques  centaines  de  pas,  de  Davos- 
Dorf,  la  route  de  Davos-Platz,  puis  on  tourne  à  g.  dans  le  val  Dischma^ 
et  on  atteint  en  3  h.  8/4  le  DUrrboden  (3011  m.  \  bonne  aub.) ,  où  Ton  a 
une  belle  vue  sur  le  glacier  de  la  Scaletta.  A  g.,  le  Schwarzhorn  (3150  m.), 
dont  rascension  se  fait  de  cet  endroit  en  4  b.  (plus  facile  et  moins  longue 
du  col  de  la  Fluela;  v.  p.  360).  On  monte  ensuite  par  un  chemin  raide  et 
pierreux,  en  3  h.,  au  ool  de  la  Scaletta  (3619  m.),  entre  le  KUhalphorn 
(3061  m.)  et  le  ScaUttahorn  (3068  m.),  où  il  y  a  une  cabane  en  ruine.  La 
vue  y  est  peu  remarquable.  Descente  souvent  raide,  mais  intéressante  à 
cause  des  cascades  et  des  glaciers  qu'on  y  voit  dans  les  vallées  latérales, 
à  Valpe  Fontauna  (3198  m.)  et  par  le  Val  Sulsanna  à  J^lsanna  (3  h.  I/q  *, 
deux  aub.  fort  simples)  \  puis  à  Capella  (I/2  h.),  où  on  atteint  la  vallée  de 
rinn,  et  enfin  à  Scan/s  G/a  h.  \  p.  416). 

De  Davos  a  Bergûm,  par  le  col  de  Sbrtio,  8  h.,  intéressant,  par  une 
route  de  voit,  jusqu'à  Sertig-Dœrfli.  Avec  de  l'expérience  et  une  bonne 
carte,  on  peut  se  passer  de  guide.  On  prend  à  g.  de  la  route  de  Frauen- 
kirch,  à  30  min.  au  S.  de  Davos-Platz,  traverse  le  Landwasser,  entre  dans 
la  jolie  vallée  de  Sertig^  qui  est  bien  boisée,  passe  au  bout  de  40  min.  aux 
petits  bains  sulfureux  de  Clavadel  (1664  m.  ;  p.  5  fr.  30  à  7.60),  puis  à  de 
nombreuses  fermes  éparses  dans  cette  vallée ,  et  on  arrive  en  1  h.  I/3  à 
Sertig-Dœrfli  (1860  m.),  où  est  l'église  de  la  vallée  (*H.  Oadmer,  simple). 
Audessus  de  ce  village,  la  vallée  se  bifurque:  à  dr.,  la  vallée  de  Ducan^  que 
remonte  un  sentier  pénible  franchissant  le  col  de  Ducan  (3671  m.)  et  con- 
duisant à  Filisur;  à  g.,  la  vallée  de  Kûhalp,  où  monte  notre  sentier,  qui 
devient  plus  raide  et  finit  par  se  perdre,  dans  le  fond  (1  h.  1/4).  Là  on 
traverse  à  dr.  le  ruisseau  et  on  monte  au  8.-0.  sur  des  pentes  raides  de 
gazon  et  d'éboulis,  où  l'on  retrouve  le  sentier,  et  on  atteint  le  col  de  Ser- 
tiff  (Ih.  1/4;  3763  m.),  entre  le  KUhalphorn  (3061  m.)  et  le  ffoeh-Duean 
(S066  m.).  Beau  coup  d'œil  au  S.  sur  le  glacier  de  Porchabella  et  le  Fis 
Kesch  (3433  m.).  On  redescend  à  dr.,  le  long  des  lacs  de  Raveisch  (3586  m.), 
à  partir  desquels  il  y  a  un  chemin  muletier,  et  par  le  Val  Iktors  et  les 
chalets  de  Chaclavuot  (1861  m.)  à  Bergûn  (3  h.  ;  p.  890).  Ou  bien  on  prend, 
au  col,  au  S.,  par  le  Val  Sertig  et  le  haut  du  Val  Fontauna^  vers  la  ctû)ane 
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du  Keich  (G.  A.  8.  ;  1  h.  l/g  ;  9631  m.)^  dans  un  beau  site,  au  pied  du  çlûder 
de  Pinrehabella;  on  traverse  ce  glaeier  et  la  Fuorela  d'Ssehia  (9006  m.)  et  on 
arrive  en  5  h.  à  Madulein  (p.  416),  ce  qui  est  très  reeommandable  pour  les 
alpinistes  et  proeure  une  vue  macnifique  du  Bemina,  de  TOrtler,  de  la  vallée 
de  rinn,  ete.  Le  Pis  Ktêch  (349i!lm.},  qui  est  pour  les  alpinistes,  aveo  un 
guide,  se  gravit  de  la  cabane  en  3  h.  i/a  à  3  h.  (v.  p.  416). 

De  Davos  à  Goire  par  le  col  de  la  Strela  (Schat^gg,  Arosa),  v.  p.  367^ 
à  Arosa  par  la  Uaienfelder-Furkay  p.  866. 

La  belle  *r<mte  du  Landwdsser,  de  Davos  à  Lenz,  traverse  plu- 
sieurs ravins  où  il  y  a  de  grandes  masses  dMboulis  et  suit  le  cdtë 
dr.  de  la  vallée,  qui  est  parsemée  de  maisons  et  de  fenils.  £n  face, 
le  piton  du  Tinzenhom  (p.  389).  Au  bout  de  '/4  d'h.,  Frauenkirch 
(1461  m.;  *H.  de  la  Poste,  ch.  1  fr.  50  à  3  fir.,  p.  5  à  7),  dont  la  petite 
église  occupe  un  site  pittoresque.  Il  y  a  du  côté  de  la  montagne  un 
mur  pour  la  protéger  contre  les  avalanches.  A  g.  débouche  la  valUe 
de  SertiÇy  où  sont  les  bains  de  Clavadel  (v.  ci- dessus).  La  vallée  se 
rétrécit  ;  la  route  passe  sur  la  rive  g.  du  Landwasser  avant  Spina- 
bad  (V2  h.  ;  1468  m.),  bon  petit  établissement  de  bains  d'eaux  sul- 
fureuses (p.  4  tt,  50),  dans  un  joli  site,  au  milieu  de  sapins.  ^4  d'h. 
plus  loin,  QlarU  (1459  m.  ;  H.  de  la  Poste),  localité  dispersée  dans 
les  pâturages  de  la  rive  dr.  On  reste  ensuite  constamment  sur  la 
rive  g.  du  Landwasser ,  en  traversant  une  jolie  vallée  boisée.  En 
face,  le  Piz  Michel  (p.  389).  A  '/4  ^'^'  de  Glaris,  l'anc.  fonderie  de 
Hoffnungsau  (1330  m.;  aub.).  A  dr.,  les  Zïige,  rochers  escarpés 
couverts  d'éboulis  et  de  pins. 

Ensuite  la  vallée  se  rétrécit  et  forme  une  gorge  sauvage.  La 
route  neuve  («Ztigenstrasse»)  reste  encore  V4  d'h.  sur  la  rive  g., 
passe  dans  un  tunnel  et  sous  une  voûte  destinée  à  la  protéger  contre 
les  avalanches ,  puis  sur  la  rive  dr. ,  où  elle  commence  à  monter. 
Trois  tunnels  et  une  galerie.  Le  *Bœrentritt  (1268  m.),  rocher  avec 
un  parapet  au  bord  de  la  route,  à  78  m.  au-dessus  du  Landwasser, 
ofifte  une  vue  splendide  de  sa  vallée  grandiose  et  sauvage ,  où  se 
précipite,  à  dr.,  la  cascade  du  Sœgentobel,  de  32  m.  de  haut.  Plus 
loin,  des  ponts  sur  des  ravins,  le  Sœgentobel,  le  Mûhlentobel  et  le 
Briickentobel,  et  l'on  arrive  au  bout  de  1  h.,  par  de  longs  circuits,  à 

20  kil.  2.  Wiesen,  en  rom.  Tein  (1439  m.  ;  *H.-P.  Bellevue  ou 
Palmy,  p.  6  à  8fr.),  villftge  et  station  climatérique  à  une  grande 
hauteur  au-dessus  du  Landwasser,  dans  un  endroit  exposé  au  soleil 
et  abrité  des  vents  du  N.  et  du  N.-E.  Au  S.,  au  delà  de  la  profonde 
gorge  du  Landwasser,  lenisberg,  au  milieu  de  riants  pâturages,  sur 
le  versant  du  SMsergrat  (2680m.).  Plus  loin,  dans  le  fond,  le 
Tinzenhom  {3179  m.)  et  le  Piz  Michel  (3163  m.). 

Promjbnadbs.  Par  SUssuiinkel  au  Brûckentobel  et  au  Milhlentobel  men- 
tionnés ci-dessus,  où.  il  y  a  des  cascades,  1/4  d'h.  —  Au  Tiefeniobel  (v.  ci- 
dessous),  90  min.  Magnifique  coup  d'œil  de  la  route  sur  le  Tinzenhom, 
le  Piz  Michel  et  le  Piz  d'Aela.  40  min.  plus  loin,  Schmitten.  On  descend 
en  1/4  d*h.  du  Tiefentobel  à  Bodmen  (1369  m.),  qui  a  des  maisons  en  ruine  \ 

Suis,  par  un  beau  chemin  sous  bois,  à  la  Theerhutte.^  cabane  dans  la  gorge 
u  Landwasser,  et  au  Leidboden  (90  min.).  De  là  on  remonte  à  Wiesen 
en  V4  <i'h..  en  passant  deux  mauvais  ponts  sur  le  Landwasser.  Ou  bien 
on  va  en  1  h.  à  Filisur,  en  prenant  à  g.  après  le  premier  pont,  jusqu'à 
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une  grange  et  des  étables  en  ruine.  Le  sentier  monte  de  là  rapidement, 
tourne  à  dr.  et  passe  au-dessus  du  vieux  ehemin,  où  on  continue  par  un 
magnifique  bois  de  mélèzes  et  de  belles  clairières,  jusqu'à  Fiiiiwr  (p.  388). 

—  Au  *j><m<  de  JenUberg  (11^  m.),  83  m.  au-dessus  du  Landwasser,  soit 
SOm.  plus  haut  que  le  pont  du  milieu  de  la  Via-Mala,  i/o  h.    Quelques 

ras  en  deçà  à  g.,  belle  vue  de  la  chute  du  Kœnzeli.  Montée  escarpée  de 
h.  1/4  de  ce  pont  à  leniêberg  (1530  m.),  et  1  h.  I/4  de  là,  par  un  chemin  en 
partie  très  raboteux,  à  une  certaine  hauteur  au-dessus  de  la  route  (vue 
de  la  vallée  de  Davos),  à  Hoffnungsau  (v.  ci-dessus).  —  Au  ^Bœrentritt, 
y 4  d'h.,  et  par  la  Zûgenstrasse  à  ffofnunçsau  et  à  Davos  (v.  ci-dessus).  — 
A  la  Wiesener-Alp  (1994  m.),  1  h.  1/3  par  un  bon  chemin  sous  bois.  Belle 
vue.  Panorama  encore  plus  étendu  du  *Sandhubel  (2768  m.  \  p.  866),  dont 
rascension  se  fait  facilement  de  Talpe  en  2  h.  1/3,  même  à  cheval. 

La  loute  tiaverse  20  min.  au  delà  de  Wiesen,  un  ravin  aux  pa- 
lois  à  pic,  le  Tiefentobel,  au-dessus  auquel  il  y  a  une  grande  con- 
struction pour  la  protéger  contre  les  avalanches.  Ensuite  un  tunnel. 

—  40  min.  Schmitten ,  en  rom .  Fartera  (1304  m.  ;  hÔt.  :  Adler, 
KreuZf  Krone),  dont  l'église  se  voit  de  loin ,  sur  une  verte  colline. 

Le  Landwasser  se  réunit  à  VAlhtUa  au  fond  de  la  vallée. 

Filisur  (p.  389)  est  relié  à  Schmitten  par  un  sentier  qui  prend  à  g.  de 
réglise,  descend  par  un  grand  circuit,  traverse  dans  le  bas  le  Schmitter- 
baeh,  qu'on  ne  peut  passer  quand  il  a  plu,  et  débouche  au  delà  des  bains 
d'Alvaneu  sur  la  route  de  TAlbula,  avant  le  pont  du  Landwasser  (i/a  h.).  — 
De  Wiesen  à  Filisur  par  le  Leidbodeny  1  h.  I/2,  avec  un  guide  :  v.  ci-dessus. 

On  passe  ensuite  le  Schmittertohel  et  on  atteint  le  village  à^Al- 
vantu,  en  rom.  Alvagne  (^/j  h.;  1185  m.).  Le  regard  plonge  au  S.- 
E.  dans  la  vallée  de  Bergûn,  séparée  du  Landwasser  par  le  StiUser- 
grat  (2680  m.).  Au  fond  de  cette  vallée,  le  Piz  Utrtsch  (3273  m.). 
La  route  descend  bientôt  en  décrivant  une  vaste  courbe,  dans  le  grand 
Crapanaira-Tobel ,  où  elle  se  bifurque.  La  route  de  Tiefenkasten, 
que  suit  aussi  la  diligence  de  l'Albula  (v.  p.  389) ,  descend  dans  la 
vallée  de  TAlbula,  à  Surava,  en  laissant  à  g.  les  bains  d'Aivaneu 
(p.  389),  et  passe  à  Tiefenkasten  (p.  392),  à  3  h.  V2  do  Wiesen.  — 
La  route  directe  de  Goire  reste  dans  le  baut  et  passe  plus  loin  sur 
un  pont  de  bois  couvert,  près  des  ruines  du  château  de  Belfort 
(1152  m.),  situées  sur  un  rocher  d'un  accès  difficile.  —  1  h.  Brienz 
(1133  m.).    40  min.  après, 

35  kil.  Leni  (p.  392).  De  là  à  Coire  (23  kil.)  par  Churwalden, 
V.  R.  99. 

Pour  aller  de  Davoi  à  Thusis^  on  n'a  pas  besoin  de  descendre  à  Tiefen- 
kasten; on  quitte  la  route  à  l'extrémité  de  BrierUi  où  il  v  a  à  g.  un  sen* 
tier  par  lequel  on  descend  en  60  min.  à  Alvaachein  (v.  p.  381). 

92.  De  Coire  à  Davos,  par  la  vallée  de  Schanfigg. 

Arosa. 

Voir  la  carte  p.  360. 

De  Goire  à  Arosa  (33  kil.),  dilig.  t.  les  j.,  en  6  h.  (retour  en  3  h.  1/3), 
pour  6  fr.  35.  Voit,  à  1  chev. ,  30  fr.  ;  à  2  ehev. ,  60  fr.  De  Langwies  à 
Davos ^  par  le  col  de  la  Strela,  chemin  muletier,  en  4h.  I/3;  cheval  ou 
guide,  10  fr. 

Coire  (590  m.) ,  v.  p.  354.    La  route  de  la  vallée  de  Schanflgg 

monte  en  décrivant  de  grands  lacets ,  sur  le  versant  du  Mittenherg 
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(p.  355),  et  offre  de  beaux  coups  d^oeil  sur  la  ville  et  la  vallée  du 
Rhin.  Au  bout  de  1  h. ,  à  Vaub.  Strela,  au-dessous  de  Maladers 
(1013  m.) ,  situé  k  g.  sur  la  hauteur  et  qui  ne  se  voit  que  plus  tard, 
elle  tourne  dans  la  vallée  de  Gtohanflgg,  vallée  pittoresque  avec  des 
bois  et  des  pâturages.  A  une  grande  profondeur,  dans  une  gorge 
boisée,  coule  la  Plesiur ,  dans  laquelle  se  Jettent  des  deux  côtés  de 
nombreux  torrents.  A  dr. ,  les  bains  de  Passugg  (p.  356)  ;  en  haut, 
Mallx  (p.  391),  sur  la  route  de  Ghurwalden.  Au  pont  sur  le  ravin  dit 
CcUfreiser-Tobel,  une  cascade.  Puis  un  petit  tunnel  au-dessous  de 
Calfreisen  (1  h.  ;  1248  m.)  et  les  ruines  de  Bemegg,  à  g.  au-dessus 
de  la  route.  Plus  loin,  un  pont  sur  le  Castieltr-Tohel  et  un  second 
petit  tunnel.  —  20min.  Castitl  (1207  m.;  H.  Hemmi,  bon  vin), 
village  dans  un  site  charmant,  où  il  y  a  une  source  d'eau  ferru- 
gineuse et  sodique,  au  fond  du  Galfreiser-Tobel.  La  route  serpente 
sur  le  versant  de  la  montagne.  Ponts  sur  le  Olasaurtr-Tobel  et  le 
OrosS'Tobel,  —  1  h.  V4  St-Peter  (1258  m.;  H.  Lœwe;  P.  Badrutt, 
4  fSr.  par  jour).  Ensuite  Peist  (1336  m.  -,  aub.) ,  le  Peister-Tobel,  le 
Frauen-Tobel  et  le  Qrundje-Tobel.  --  1  h.  V4Î 

22  kil.  Lasgwies  (1377  m.;  *H,-P,  Strela,  ou  Mattli,  ch,  2  fr., 
dé.  1,  p.  4  à  5;  Bœr)j  localité  principale  de  là  vallée  de  Schanflgg, 
dans  un  vallon  abrité,  au  bas  du  col  de  la  Strela  (p.  366).  Au  S. 
s'ouvre  la  vaUee  d'Arosa  (v.  ci-dessous). 

Db  Lavowibs  a  Kûblis  pab  le  col  db  Dubahna,  5h. ,  facile  et  inté- 
ressant. En  1  h.  1/2,  par  une  route  de  voit.,  à  Fondei  ou  Stratêberg  (1913m.), 
Î»uis  en  1  h.,  par  un  chemin  muletier,  au  col  (3134  m.  ;  marécageux),  entre 
a  WeU^fiuh  (v.  ci-dessous),  à  dr.,  et  le  KistentUin  (3480  m.),  à  g.  Vue  des 
Alpes  Bhétiennes ,  etc.  Descente  en  3  h. ,  par  les  alptè  de  Fideris  à  Con- 
ters  (1133  m.),  et  en  1/3  h.  de  là,  par  une  route  de  voit.,  à  Kûblis  (p.  868). 
—  La  WeiMfl-ah  (3848  m.)  se  gravit  en  3  h.  1/2  de  Langwies,  par  Fondei  ou 

5ar  SapHn  et  la  Saupter-AlPi  près  du  col  de  la  Strela.    Ascension  sans 
ifficulté  et  intéressante.    On  peut  redescendre  à  Davos  ou  à  Klosters 
(p.  361  et  369). 

Arosa  (env.  1800  m.),  station  d'été  fort  en  faveur,  à  2  h.  de  Lang- 
wies, est  reliée  à  cet  endroit  par  une  bonne  route  (dilig.,  v.  p.  364). 
Cette  route  descend  à  r£.  vers  le  Sapuner-Bach,  qui  vient  du  col  de 
la  Strela,  la  travwse  et  monte  sous  bois  sur  la  rive  g.,  en  passant  à 
la  gorge  du  BûMenbach  (^2  h.)  où  il  y  a  des  cascades.  Ensuite  elle 
descend  lentement  vers  le  pont  de  la  Plessur  et  remonte  à  Riiti 
{yii  h.  ;  1466  m.  ;  H,  Alpenhof ,  P.  Rûtihof).  20  min.  plus  loin,  une 
bifurcation  :  la  route  actuelle  gravit  la  montagne  à  dr.  en  décrivant 
de  grands  lacets,  continue  sur  la  hauteur  en  passant  à  deux  lacs,  le 
petit  Séhvoarzêet  et  VOberêee  (v.  ci-dessous)  et  mène  en  1  h.  au  bu- 
reau de  poste.  La  vieille  route  («Waldweg»),  à  g.,  préférable  pour 
les  piétons ,  monte  au  contraire  lentement  dans  une  belle  forêt  et 
conduit  en  50  min.  à  r*JÏ.-P.  Seehof  (1715  m.) ,  qui  occupe  un  beau 
site,  avec  r*jff.-P.  Belvédère,  au  bord  du  petit  lac  Untersee,  Les 
autres  hôtels  de  la  partie  basse  de  la  localité,  dite  Unter^Arosa  (en 
général,  6  àSfr.  par  Jour),  sont  disséminés  autour  du  bassin  en 
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partie  boisé  de  la  vallée  :  à  dr.,  à  5  min.  au-dessus  du  lac,  1'^.  Rkœ" 
tia,  la  Villa  Oermania,  VH,  zur  FoBty  la  ♦P.  Rothhom  (poste  et  télé- 
graphe), V*H,-P,  Victoria,  et  V*H,-P,  Hof-Arosa;  à  g.,  un  peu  plus 
bas,  la  *P.  Waldhavs,  et  plus  loin,  dans  le  bois,  le  *Qr,'H.  d'Arosa 
(1735  m.  ;  1(X)  lits ,  ch.  t.  c.  4  à  6  fr.,  rep.  1.50 ,  3.50  et  5,  p.  11  à  14). 
^4  d'h.  au-dessus  de  l'H.  Rothborn  à  Inner-Arosa  (1850  m.),  à  la 
limite  de  la  zone  boisée,  la  Villa  Ziitrer  (p.  dep.  7  fr.),  VH,  BeUevue 
(5  à  6 fr.),  la  •P.  Brunold  (1830  m.;  poste  pour  Inner- Arosa)  et  le 
*Kurhau9  Arosa  (6  ft.  50  à  8)  ;  puis,  à  dr.  sur  le  versant  du  Tschuggen, 
la  Villa  Dr  Herwig,  la  Villa  Dr  Janssen  et,  sur  la  hauteur,  le  Sana- 
torium Arasa  (Dr  Jacobi;  1856  m.),  exposé  au  soleil.  La  plupart 
de  ces  hôtels  sont  fermés  en  hiver.  Abonnement  ou  Kurtaxe ,  1  fr. 
la  semaine. 

ExcvRsioKS.  (Guides,  Jacques  Janett^  Jean  et  Imc.  Britêch^  H.  Hemmi, 
J.  /«on,  Alb.  JSeheller.}  Un  joli  sentier  sous  bois  mène  de  la  villa  Herwig 
ou  d'Unter- Arosa,  par  le  lac  poissonneux  dit  Obersee  (1740m.;  barques 
sur  ce  lac  et  celui  du  bas),  en  8/4  d'h.  à  Karan(1860m.;  P.-Rest.  Maraner 
Hof)  et  en  1/0  h.  à  l'alpe  Frcetsch,  où  Ton  a  une  belle  vue.  —  Du  Seehof 
dans  le  Welêchtobel ,  où  il  y  a  une  belle  cascade ,  i  h.  —  Du  Sanatorium 
au  Tschuggen  (3051  m.),  1/2  h.,  facile.  Du  Kurhaus  au  lac  bleu  dit  Schuielli- 
see  (1919  m.) ,  1  h. ,  et  de  là  à  VuSlplisee  (3150  m.),  au  pied  du  Bothhorn  (v. 
ci-dessous),  8/4  d'h.  —  Au  WeÎMhorn  d'Arosa  (2655  m.),  3  h.  lA  à  3  h.  du 
Sanatorium,  avec  un  guide  (5  fr.),  par  Tschuggen  et  la  Mitilere  unités  facile 
et  intéressant.  —  Au  Schieaàhom  (2610  m.),  3  h.  du  Seehof,  avec  un  guide, 
par  le  Furka^Ohersœss,  également  sans  difficulté.  ->  Au  *Rofhhoni  d'Aroaa 
(3984  m.),  qui  offre  une  vue  splendide.  le  mieux  par  le  Weltchtohely  5  h., 
avec  un  guide  (15  fr.).  Descente  en  3  a  4  h.  par  1  iElplisee  et  le  Schwelli- 
see.  —  A  la  Tiejerfluh  (3785  m.),  par  la  Maienfelder-Furka  (v.  ci-dessous), 
4  h. ,  sans  difficulté  pour  les  alpinistes ,  intéressant  :  guide ,  13  fr.  —  Au 
Saadhubel  (3768  m.),  par  le  Welschtobel,  4  h.  Vâi  également  sans  difficulté  : 
guide ,  13  fr. ,  15  avec  descente  sur  Wiesen. 

Cols.  —  A  Davos  par  la  Haienfelder«Furka  (3445  m.),  entre  le  Furka- 
horn  (3738  m.)  et  VAmsel/luh  (3785  m.),  5  h.  jusqu'à  Frauenkireh  (p.  363): 
guide,  10  fr.  ;  à  Davos,  16.  —  A  Goieb,  chemin  très  intéressant  par  VOchsen- 
alp  (3100  m.),  5  à  6  h.  (guide  inutile),  en  passant  à  Maran  et  nchiertschen 
(1351  m.  *,  aub.  Brueseh  ;  bon  vin) ,  et  de  là  par  une  route  de  voitures  à 
Prada  et  Pasfugg;  plus  pénible  par  le  ool  de  Oarmenna  (3377 m) «  entre 
le  Weisshorn  et  le  Plattenhom,  d'où  il  y  a  une  descente  escarpée  vers 
VUrdenthal  et  Tschiertschen  :  guide  jusqu'à  Coire,  15  fr.  —  A  Pabpaw^ 
4  h.  1/3  à  5  h. ,  avec  un  guide  (10  fr.) ,  intéressant.  On  passe  au  HamU 
(3497m.),  au  S.;  à  VUrder-Augstberg  (3350m.),  où  il  y  a  un  petit  lac,  et 
par  rUrden-Fiirkli  (3594  m.),  entre  le  Weisêhom  et  le  Schuarthom  de  Pur- 
pan.  Parpan,  y.  p.  391.  —  A  Alvakbu,  5  à  6  h.,  avec  un  guide  (15  fr.,  10 
jusqu'à  la  Furcletta),  pénible,  mais  intéressant.  On  passe  par  le  Welsch- 
tobel et  la  Furcletta  (3577  m.),  à  l'Ë.  du  Piz  Naira  (3873  m.).  Descente  par 
Valpe  dil  Ouert  et  les  mayens  d'Alvaneu.    Alvaneu^  v.  p.  364. 

De  Lanowies  a  Davos  (3  h.  Vs  ^  ^  l^*)?  le  chemin  muletier  (guide 
inutile)  monte  sous  bois  le  long  de  la  rive  dr.  du  Sapuner-Bach  et 
traverse  au  bout  de  10  min.  le  Fondeier-Baeh,  20  min.  plus  loin, 
il  traverse  le  torrent  et  monte  assez  rapidement  sur  la  rive  g.,  où  il 
passe  par  endroits  à  une  grande  hauteur.  Ensuite  sur  la  rive  dr«, 
par  des  prairies  et  les  hameaux  de  Dœrfii,  Schmitten  et  Kttpfen, 
dépendances  de  Sapiin  ;  puis  par  une  vallée  alpestre  sans  bois ,  et 
à  la  fin  rapidement  en  zigzag,  au  col  de  la  Strela  (2377  m.},  à  2  h;  Vi- 
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3  h.  de  Langwies,  entre  la  Kilpftnftah  (2636  m.),  à  dr. ,  et  le  Schia- 
hom  (2713  m.))  à  g.  Vue  magnifique  et  flore  remarquable.  Le  Schia- 
hom  se  gravit  facilement  de  là  en  1  h.  (y.  p.  362).  On  redescend  du 
col  à  Valpe  de  Sckatz  {^/^  d'h.) ,  puis  à  dr.,  à  Davos-Platz  {^1^  d'h.  j 
p.  361)  ou  à  g.  à  Davoa-Dorf  (i  h.  ;  p.  361). 

93.   De  Coire  à  Gœsohenen.     Oberalp. 

V.  la  carie  p.  114. 

101  kil.  DiLioBUCB  3  fois  par  jour,  une  fois  directement  par  Flims  et 
une  fois  par  Bonadnz  (p.  879)  en  eouebant  à  Disentis,  trajet  en  14  h.  1/2, 
pour  24  fr.  15  et  39  fr.  30  (eoupé).  —  Extra-Postb  de  Coire  à  Andermatt, 
a  3  chev.,  157  fr.  ;  à  3  cbev.,  315;  à  Oœschenen,  165  fr.  40  et  337  fr.  —  Voit. 
PARTic.  :  à  1  ehev.  <^e  Coire  pour  Beiehenau,  6  fr.  ;  à  3  chev. ,  pour  Bel- 
ehenau,  13;  Flims,  SO;  Ilanz,  &\  Disentis,  80;  Andermatt,  185;  Gœsehenen, 
146;  de  Gœschenen  à  Disentis,  70;  à  Coire,  150;  d^Andermatt  à  Disentis, 
60  à  60;  à  Coire  ou  à  Thusis,  180  à  135  fr.;  à  St-Haurice  ou  à  Samaden, 
270,  et  le  pourboire,  10 Vo  ^"^  tarif.  —  Distakcbs  a  pibd:  de  Coire  à 
Beiehenau,  3  h.  ;  à  Flims,  3  h.  1/4;  à  Ilanz,  3  h.  1/4  ;  à  Truns,  4;  à  Disentis, 
3  h.  3/4;  à  rOberalp,  4  b.  1/4;  à  Andermatt,  3. 

Cotre  (590  m.),  v.  p.  354.  La  route  prend  à  dr.  au  delà  du  pont 
de  la  Plessur  et  passe  à  VÙablissement  Hosang,  une  école  d'agri- 
culture. Au  delà  du  Rbin,  le  village  de  Felsherg,  au  pied  du  Ca- 
landa  (p.  356),  d'où  11  y  a  en  un  éboulement  en  1850. 

6  kil.  Ems  (573  m.),  en  rom.  Domat,  gros  village  avec  les  mai- 
gres ruines  de  Tanc.  château  d^Oherems,  Les  collines  rondes  de 
cette  contrée  sont  probablement  des  restes  de  moraine.  On  traverse 
le  RMn  avant  Reicbenau,  sur  un  pont  de  fer. 

10  kil.  4.  Beicbenau  (590  m.  ;  *H,  Adler) ,  groupe  de  maisons 
à  la  jonction  des  deux  bras  du  Rhin  dits  Vorder-Rhein  et  Hinter- 
Bhein  ou  Rhin- Antérieur  et  Rhin-Postérieur ,  qu'on  peut  le  mieux 
observer  d'un  pavillon  du.  jardin  de  Planta,  à  côté  de  l'hôtel.  Le 
Vorder-Rhein,  malgré  l'abondance  de  ses  eaux,  est  refoulé  par  le 
sombre  et  impétueux  Hinter-Rhein,  qui  vient  du  Bernardino.  A 
rO.,  la  cime  blanche  du  Brigelser- Hom  (p.  371),  au-dessus  des 
montagnes  de  FOberland  Grison.  Le  jardin,  toujours  ouvert,  a  de. 
jolies  allées  et  une  serre  bien  entretenue.  Le  château,  en  face  du- 
quel est  le  jardin,  a  été  bâti  par  les  évêques  de  Coire  et  appartient 
maintenant  au  Pr  A.  de  Planta.  Louis -Philippe  d'Orléans,  plus 
tard  roi  des  Français ,  y  trouva  un  refuge  en  1794 ,  comme  profes- 
seur, sous  le  nom  de  Chabot.    On  y  montre  sa  chambre,  conservée 

telle  qu'elle  était  alors,  avec  des  souvenirs  de  lui  (1  fir.  de  pourb.). 
I>e  Reiehenau  à  Thutig  (Via  Mala)  et  à  Colico^  par  le  Splûgen^  v.  p.  379; 
à  BéUintima,  par  le  Bernard^o,  p.  386.  —  Route  du  Schyn^  de  ThuUê  à 
Ti^fenluuien^  y.  p.  380;  à  Ragatsy  par  le  col  de  KunkeU^  p.  68. 

De  Bbicbbnau  a  Ilahz,  par  Bonaduz,  33  kil.,  dilig.  t.  les  j.  Jusqu'à 
Bdnaduz  (2  kil,),  v.  p.  379.  La  route  s'y  détaebe  à  dr.  de  celle  du  Splugen,. 
reste  1/2  h.  de  plain-pied ,  puis  monte  sous  bois  et  passe  à  une  grande 
hauteur  au-dessus  de  la  vallée  pittoresque  du  Bhin  •  Antérieur^  qui  offre 
des .  eoups  d'œil  magnifiques.  Cette  route  est  d'une  eonstruction  hardie. 
£lle  tourne  brusquement  à  g.  au  bout  de  10  min.,  dans  la  belle  vallée  de 
la  Sabiuaa  (v.  ci-dessous),  passe  dans  un  petit  tunnel  et  descend  par  des  eir- 
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cuits  en  90  min.  à  un  pont  couvert  (739  m.)t  sxir  1»  gorge  de  Vertam  (Ver- 
samer  Tobel),  à  80m.  au-dessus  du  torrent.  Puis  elle  remonte  par  une 
forêt  d'essence  résineuse  (raccourcis) ,  à  Versam  (S/4  d'h.  \  909  m.  -,  hôt.  : 
*Signina,  Baasli  ou  Joos),  dans  un  site  charmant.  Elle  continue  pour 
1/2  h.  sur  la  hauteur  et  redescend  ensuite  vers  la  vallée  du  Rhin- Anté- 
rieur, toujours  en  offrant  une  belle  vue.  Dans  le  haut  sur  la  rive  g.,  Laax 
(p.  369)  et  en  face  le  Brigelser-Horn.  30  min.  Carrera.  Puis  un  pont  sur  un 
torrent  et  un  tunnel.  30  min.  Valenda»  (833  m.  ;  aub.  de  la  Couronne).  On 
descend  toujours.  60  min.  Kœstris  (736  m.).  On  traverse  le  large  lit  pierreux 
du  Olenner.  —  90  min.  lUmt  (p.  989). 

Une  route  conduit  au  S.  de  Versam,  par  la  vallée  de  Saflen,  arrosée 

gar  la  Rabiusa,  en  4  h.  1/3  à  Safien-Platz  (1397  m.;  *aub.  Oredig),  où  la 
amusa  forme  une  belle  cascade.  Ensuite  il  7  a  un  chemin  muletier,  par 
Valpe  de  Camana,  menant  à  ThalMrch  (1690  m.)  et  à  la  ferme  de  Curt- 
nœtêch  (3  h.  i/a;  1801  m.),  dans  le  haut  de  la  vallée,  où  il  y  a  une  magni- 
fique cascade.  Puis  3  h.  de  montée  rapide  jusqu^au  col  ae  Saften  ou  du 
Lœehli  (3480  m.) ,  et  descente  par  la  SHtiMaip^  en  fh.  l/j  à  SpKigen  (p.  888). 
—  A  TE.  de  Sanen-PIatz,  le  eol  de  Otoè  (18tôm^  aub.  pas  chère),  d*nn 
accès  facile ,  par  où  Ton  va  en  5  h.  à  2%imis  (p.  379),  par  le  Betnzenberçj 
neJtappina  et  Urfnein.  Au-dessus  de  Tschappina,  le  lae  de  Lûiek  (1960  m.), 
dont  Teau,  faute  d'écoulement,  s'infiltre  aans  les  couches  schisteuses  du 
sol  friable  et  fait  glisser  chaque  année  dans  la  Kolla  de  grandes  masses 
des  pentes  fortement  inclinées  du  S. -E.  Tschappina  est  bftti  sur  un  sol 
en  partie  mouvant. 

La  route  de  la  rive  g.  monte  en  V4  d'^*  ^^  Reichenau,  au  N.,  à 
Tamins,  en  rom.  Tumein  (684  m.  ;  reat,  de  la  Poite) ,  où  Ton  a  une 
très  belle  vue,  surtout  de  la  colline  de  Téglise,  sur  U^vaUéeduRhin- 
Antérieur,  avec  l' Unterhom  (2798  m.)  et  le  Piz  Riein  (2762  m.). 
Le  Lavoi,  qui  descend  à  dr.  derrière  Tamins,  forme,  lorsqu'il  a  plu, 
une  belle  cascade.  A  ^l^à'h.y  Trins  (860  m.;  aub.  Caflisch,  bon 
vin),  avec  les  ruines  du  château  de  Bohentrina,  10  min.  plus  loin, 
à  Digg,  la  route  tourne  vers  le  N.,  en  faisant  un  angle  très  prononcé 
à  une  échancrure  de  la  montagne,  et  longe  au  N.  le  Seeboden, 
basfiin  presque  circulaire,  entouré  de  petites  hauteurs  et  dominé  par 
les  parois  escarpées  du  Flimêer-Stein  (v.  ci- dessous).  On  atteint 
en  Ve  ^'  Mvlina  (829  m.;  aub.),  dans  un  site  pittoresque,  où  Ton 
voit  à  dr.  quelques  cascades.  Plus  lom,  à  g.  au  milieu  de  pins,  le 
petit  lac  de  Créât  a, 

21  kil.  Ô.  l'iims,  en  rom.  Flem  (1162  m.;  *H.'P.  Bellevue,  ch. 
1  £r.  60  à  2.50,  p.  6  à  7.50;  H,  de  la  Poate,  pas  cher),  vieille  petite 
ville,  où  se  voient  encore  des  maisons  seigneuriales  des  Capaul, 
plus  tard  aux  Salis. 

La  route  tourne  dans  la  vallée  du  Flemhach,  20  min.  *H,'P, 
Segnea  (1104  m.  ;  ch.  2  fr.  50,  dé.  1.20,  p.  8  à  9),  en  face  des  Wald- 
heeuBer,  station  d'été  agréable.  10  min.  plus  loin,  Tarrêt  du  grand 
établissement  dit  ^Kuranatalt  Waldhaua-'Flima,  qui  est  â  quelques 
min.  à  dr.  de  la  route,  sur  la  hauteur  (1130  m.),  dans  un  beau  site, 
avec  5  dépendances  (ch.  t.  c.  dep.  5  flr.,  p.  7.50  s.  la  ch.).  Magni- 
fiques promenades  dans  de  beaux  bois  de  pins  et  de  hêtres.  A 
20  min.  au  S.-O.,  dans  un  bassin  entouré  de  pins,  le  lae  de  Flima 
ou  de  Cauma  (ICiOO  m.) ,  petit  lac  vert  qui  ne  semble  avoir  ni  af- 
fluent ni  écoulement.  Ses  eaux  sont  claires  et  douces ,  et  il  y  a  un 
établissement  de  bains  (50  c).    On  y  descend  par  un  joli  chemin, 
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Jolie  promenade  de  i/g  h.  à  la  cascttde  de  ^ffMSt  de  B/4  d*b.  au  pont  de 
Runca^  situé  plus  loin.  —  Autre  promenade  aux  Buchen  (hêtres),  à  TE.  de 
Thôt.  Segnes,  entre  les  Waldhseuser ,  puis  en  suivant  Tindication  d^un 
écriteau:  on  peut  aller  jusqu'au  lac  de  Gresta  (v.  ci-dessus).  —  A  Mutta^ 
35min.  des  WaMbeeuser^  par  la  route,  dans  la  direction  de  Laax,  puis 
à  g.  sous  bois  (poteaux  )  1  h.)  et  retour  par  le  lac  de  Cauma. 

Excursions.  Guides  :  Rich.  et  Conr.  Jooit  Pancrace  Koch.  —  Au  Flimter- 
ttein  iCrap  da  Flem;  2696  m.),  5  b.,  intéressant:  guide  pas  nécessaire  (6  fr.). 
Le  cbemiu  monte  lentement  et  passe  par  Fidaz^  puis  sous  bois,  en  con- 
tournant la  montagne  au  S.-E. ,  jusqu'aux  pâturages  de  Bargis  (1  b.  3/4). 
Là  on  ne  traverse  pas  le  ruisseau,  mais  on  monte  à  g.,  où  le  cbemin  est 
toujours  bon  et  large,  à  Valpe  Sura  (1  b.  *,  2101  m.  \  lait  et  pain).  On  a  un 
beau  coup  d'œil  sur  les  montagnes  de  TOberland  Ctrison  et  sur  le  Tœdi 
d'un  bloc  de  rocber  à  1/4  d'b.  au  S.  Il  y  a  encore  ensuite  3  b.  de  montée 
facile  jusqu'à  la  crête  et  à  la  cime  principale,  qui  jouit  d'une  vue  magni- 
fique ,  surtout  au  K. ,  sur  le  Bingelspitz  et  le  Piz  Dolf.  On  peut  redes- 
cendre à  ro. ,  du  côté  de  Segnes ,  et  retourner  à  Flims  par  les  alpes  de 
Cassons  et  de  Foppa.  —  Au  Vorab  (3025  m.),  6  h.  1/2  à  7  b.,  également  sans 
difficulté  et  très  intéressant;  v.  p.  77:  guide,  20  fr.  On  va  en  4b.  1/2  de 
Flims  jusqu'au  bord  du  glacier  dit  ÈUndnerbergfirn .,  qui  s'est  beaucoup 
retiré,  puis  par  ce  glacier,  facile  à  traverser,  en  2  b-  à  la  cime  principale, 
qui  se  compose  de  fragments  de  sebiste.  Vue  splendide,  particulièrement 
sur  le  groupe  du  Tœdï,  qui  est  très  rapproché.  De  la  cime  du  K.,  VElmer- 
Vorab  (20  min.  ;  9021  m.) ,  on  voit  aussi  la  vallée  du  Sernf  et  les  Alpes 
Bernoises. 

A  ifïw,  par  le  col  de  Segnes,  v.  p.  77;  8  h.  1  guide,  30  fr.  On  voit  égale- 
ment de  Flims  le  Martinsloch  mentionné  p.  77;  on  y  va  en  4  à  5  b.  :  guide, 
18  fr.  Le  glacier  supérieur  de  Segnes  (Segnes  Sura)  mérite  à  peine  une 
visite  :  guide,  10  fr. 

Plus  loin,  la  route  traverse  de  jolies  prairies,  entre  des  bauteurs 
boisées.  On  passe  à  g.  au  Laaxer^Tobel,  gorge  profondément  en- 
caissée, à  dr.  de  laquelle  est  un  grand  cbemin  qui  conduit  en  Vs  ^* 
à  Fellets,  en  rom.  FaUera,  sur  une  hauteur  (1218  m.)  d'où  l'on  a 
une  vue  magnifique.  V4  ^'^*  Laax  (KfâS  m.  ;  •H.-P.  Seebof,  à  côté 
d'un  lac,  avec  des  bains;  p.  7  à  8  fr.>.  La  route  descend  dans  la 
vallée  du  Rhin.  A  g.  dans  le  bas,  Sage/në,  Puis  vient  Schleuis,  en 
rom.  SeMuHn  (764  m.),  où  il  y  a  un  bel  orphelinat  catholique,  sur 
remplacement  du  château  de  Lœwenberg,  incendié  en  1890.  A  g., 
au  delà  du  Rhin,  le  gros  village  de  Kœttris  (v.  p.  368).  JB}n  face,  ai^-^ 
dessus  d'Ilanz,  le  Piï  Mundaun.  —  1  h. 

33  kil.  nmws,  en  rom.  Olion  (718  m.;  hôt.:  *Oberalp,  ch.  t.  c. 
dep.  2ûr.,  dé.  1.20,  dt.  3;  *Lukmanier,  Krone,  tous  deux  sur  la 
rive  g.  ;  voit,  à  un  chev.  pour  Disentis ,  20  fr.  et  un  pourb.).  C'est 
une  localité  de  802  hab. ,  déjà  mentionnée  au  viii^  s. ,  comme  la 
«première  ville  des  bords  du  Rhin» ,  et  l'anc.  capitale  de  la  ligue 
Grise  (p.  363).  Elle  est  située  des  deux  côtés  du  fleuve,  la  vieille 
ville  sur  la  rive  dr.,  où  se  trouve  un  dédale  de  petites  rues  étroites, 
que  bordent  de  Yieilles  maisons  ornées  des  armoiries  de  leurs  pre- 
miers propriétaires.  Site  magnifique.  Vue  en  amont  et  en  aval  sur 
la  vallée  du  Rbin,  et  au  S.  sur  la  large  vallée  de  Lugnetz  (v.p.  370). 

La  vue  est  encore  plus  belle  de  la  vieille  église  de  St-Mariin  (783  m.}, 
à  1/4  d'b.  au  6.,  sur  le  versant  de  gauche  de  la  vallée  de  Lugnetu,  et  sur- 
tout de  la  chapelle  du  village  de  luvù  (1000  m.),  1/3  b.  plus  haut.  —  Vue 
vraiment  splendide  de  VOberlaad  Grisou  et  surtout  delaiebAjUie  du  Tœdi 
en  face,  au  N,^  .ainsi  que  de  la  vallée  du  Rhin  e.ii  avftlt  jusqu'à  Zizers 
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(p.  62),  du  haut  du  *  Pis  Xandann  ou  P(t  Onmd  (9065  m.).  Cette  mou- 
tAgne  8*élève  immédiatement  au  S.-O.  dllans;  ses  flancs  sont  boisés  et 
elle  est  eouverte  dans  le  haut  de  pâturages.  Le  ehemin,  qui  demande 
4  h.  (guide,  7  fr.,  pas  absolument  nécessaire),  passe  à  Luvis  (y.  ci-dessus), 
monte  encore  quelque  temps  au  S.-E.  de  la  forêt,  traverse  à  g.  un  pli  de 
terrain  et  des  pâturages,  se  dirige  vers  une  auberge  fermée  et  en  ruine 
(8  h.) ,  qui  se  voit  de  loin,  et  continue  dans  la  même  direction,  par  une 
échancrure  de  la  "montagne,  vers  la  croupe,  puis  à  TO.  vers  le  sommet 
(1  h.).  On  laisse  à  g.  la  vieille  chapelle  S.  -  Carlo.  Pour  aller  dans  la 
vallée  de  Lugnetz  (v.  ci*  dessous),  on  peut  descendre  directement  à  Villa  (v. 

S.  371),  d'où  Tascension  est  du  reste  plus  courte  (3  h.)  et  plus  aisée  (guide, 
fr.),  ou  bien  à  Cumbele  (3  h.  -,  v.  p.  371),  par  J/ori<«efi  (1347  m^H.  Piz  Mun- 
daun).  —  Descente  du  côté  TS(.-0.  par  Maierhof  (1  h.  1/2;  1302  m.:  "^aub. 
Casanova)  dans  le  district  à'Obenaxen^  d*où  Ton  peut  retourner  a  Ilanz 
(2h.)i  par  une  route  neuve,  ou  bien  aller  à  Disentis  en  prenant  à  TO., 
par  un  beau  chemin  sous  bois,  qui  mène  en  V4  ^*b-  ^  Tatanoia  (p.  371).  — 
En  venant  de  Trons,  on  prend  à  dr.  1  h.  plus  bas,  au  poteau  télégraphique 
222,  et  Ton  monte  'par  un  bon  sentier  sous  bois ,  qui  oflre  plus  loin  une 
vue  magnifique  de  la  vallée  du  Bhin.  On  passe  aux  ruines  ^''Ax^MUin. 
An  bout  de  2h. ,  au  delà  de  la  chapelle  ^-ValenUny  à  une  croix  avant 
un  grand  ravin,  on  ne  monte  pas  à  dr.,  mais  on  entre  à  g.  dans  ce  ravin. 
1/2  h.  plus  loin,  Maierhof  (v.  ei-dessus).  Puis  des  pâturages,  par  lesquels 
on  monte  en  2  h.  1/3  au  Fit  Mundaun. 

La  Tallée  de  Lnfnets,  de  6  lieues  de  long  et  arrosée  par  le  Oùntur^ 
est  une  des  plus  belles  des  Grisons.  Il  y  a  une  route  jusqu'à  Vals-Platz 
(22  kil.),  desservie  t.  les  j.  par  une  voit.  publ.  dllanz  (4  h.  20;  3  fr.  35). 
Voit,  partie,  de  Ck>ire  à  Vais,  à  1  chev.,  «Ofr.:  à  2chev.,  70  et  lOO/o  de 
pourboire.  La  route  passe  aux  ruines  de  KasUtberç  et  au  I^auenthor^  en 
rom.  PorcUu  (1  h.,  lOfT  m.),  ancien  barrage  de  la  vallée.  En  face,  sur  la 
rive  dr.,  à  une  grande  hauteur  au-dessus  du  iiielMr-2b6eI,  le  village  de 
AM»,  et  plus  loin  Pitateh  et  Duvin,  Puis  vient  ta  chapelle  8t-2iQuricé 
(I/4  d'h.  \  IO68  m.),  après  laquelle  la  route  se  bifurque  :  a  dr.,  on  monte 
à  Villa  et  à  Vrin  (v.  ci-dessous);  à  e.,  on  descend  au  village  de  FHden  et 
aux  petits  haim  de  Peiden  G/2  h.  ;  8X)  m.),  sur  la  rive  dr.  du  Glenner,  au 
débouché  du  Duviner-  Tobel.  On  passe  ensuite  sur  la  rive  dr.  A  1/9  h., 
Furth  (906  m.  1  aub.  :  A»i.  Schmid,  Pix-Mundaun}  ^  au  confluent  du  Vrtner- 
Rhein  et  du  VaUer-Rheiny  oui  sont  séparés  par  le  massif  du  Pis  Aul 
(8124  m.).  En  face  OberitasUu  (998  m.),  dans  un  site  pittoresque.  Puis 
on  remonte  la  vallée  de  Val$  ou  de  St'Fierre^  par  St-MarUm  et  X»iiscAai»to, 
retourne  sur  la  rive  g.  et  passe  encore  à  Campo^  où  la  vallée  s'élargit. 
—  2  h.  1/2  Yalt- Plats  ou  St- Pierre  (Sankt- Peter;  1252  m.;  hôt.  :  •AMbim^ 
*Piz  Aul,  simples  ;  p.  5  fr.),  dans  un  beau  site ,  aVee  un  établies,  d'eaux 
suif atées  -  calciques  et  ferrugineuses  C*S.'P.  7%erme  i»  Vah;  p.  dep.  7fr.  ; 
poste  et  télégr.).  Guides  :  Andr.  Purger,  B.  Sehnyder.  >-  Un  chemin  mule- 
tier très  fréquenté,  dans  le  PeUihaly  vallée  qui  s'embranche  au6.>B..  conduit 
en  5  h.  à  Novène  ou  à  Hinterrhein  (p.  386),  par  la  YaUa^h-Alp  (1883  m.), 
jusqu'où  l'on  fait  bien  de  se  faire  montrer  le  chemin,  et  par  le  VaUer-Berg 
CèSffl  m.).  —  Panoramas  magnifiques  du  haut  du  WeieUnsteinhor»  (2919  m.), 
oui  se  gravit  en  4  h.  lA  de  Vais ,  avec  un  guide  (7  fr.)  ;  du  Bœrenhom 
0932  m.),  qui  demande  6  h.,  avec  un  guide  (descente  dans  la  vallée  de 
Safien,  v.  p.  368),  et  du  Pie  Aul  (3124  m.),  qui  prend  6  h.,  avec  un  guide, 
par  la  Sattelteliicke  (v.  ci-dessous).  A  Vrin,  par  la  Puoreta  da  Patnaul 
(27r7m.),  au  S.,  entre  le  Piz  Aul  et  le  Faltschonhom ,  ou  bien  par  la 
aatUUeUleke  (2768  m.),  entre  le  Pi>  Aul  et  le  Piz  Seranastg a,  diffidles,  6  à 
7  h.,  avec  un  guide. 

La  ramification  S.-O.  de  la  vallée,  le  VtU  Zervreila,  qu'arrose  le  Val- 
ser-Bhein,  se  bifurque  à  son  tour  au  nameau  de  Zenrrella  (1780  m.  ;  *aub. 
Taene)^  à  3h.  I/4  de  Vals-Platz,  pour  former  la  vallée  de  Cernai,  au  8., 
et  la  vallée  de  Lenta,  au  S.-O.  Un  passage  difficile,  où  il  faut  un  guide, 
mène  dans  la  première  de  ces  vallées  par  le  glader  de  Canal  et  la  twUen- 
MAI«e*«  (Xapporlgrai,  3838  m.),  à  la  eabaoê  de  Zappori  et  à  HMerrhHm 
(p.  386).  T-  Dans  la  vallée  de  Lento,  qui  est  gzandIoM  et  mérite  partt^ 
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eulièrément  une  visite,  se  trouye,  à  1  h.  an-deasus  de  ZervreiU,  VtUpe  de 
LamperUeh  ou  Sorreda  (9006  m.  \  gîte  médiocre).  De  là  à  Vrin  (v.  ci-des- 
sous), par  le  col  de  Vemok  ou  de  Vaneeeha  (3860 m.),  6  à  7h.,  ou  à  Olivone 
(p.  878),  par  le  coi  de  Sorreda  ou  de  Searadra  (9770  m.).  8  h.,  tous  deux 

Sénibles;  à  /TïnterrAem  (p.  386),  par  la  Lenta-LUeke  (9964  m.),  9  à  10  b., 
ifflcile,  seulement  pour  les  alpinistes,  avec  de  bons  guides. 

En  suivant  le  chemin  qui  monte  à  dr.  près  de  la  chapelle  St-Maurice 
(v.  ei-dessus),  on  passe  par  Cumbels^  Villa  (1944  m.  ;  aub.  de  la  Poste),  Vi- 
geni  et  ^m^ret'n,  et  on  arrive  en  4  h.  à  Vrin  (1464  m.  ;  hôt.  :  Poeie^  simple 
et  bon*,  Casanova ^  médiocre),  localité  principale  de  la  veAlie  de  Vrin  ou 
vallée  supérieure  de  Lugnetz  (dllanz  a  Vrin:  99  kil.  ;  dilig.  t.  les  j.  en 
4  h.  10).  De  cet  endroit  au  Pi*  Regina  (9698  m.),  par  Surrhein^  4  h.,  sans 
difficulté  et  intéressant:  guide  utile.  Au  Pit  Cavet  (9944m.),  par  Valpe  de 
Ramosa  et  la  Fuorela  de  Ratnoia  (9650  m.),  6  h.  1/2  à  6  h.,  aussi  sans  diffi- 
culté. On  peut  en  redescendre  au  N.,  par  le  col  de  Cavel  (p.  879).  Au  Piz 
Aul  (3194m.),  d'où  la  vue  est  magnifique,  6  à  7h.,  par  la  vallée  de  Sera- 
naeiga^  pas  difficile  pour  les  ascensionistes  (chemin  de  la  Sattelteliicke, 
V.  ci-dessus).  Au  Pi*  Terri  (8047  m.),  de  VtMe$eha  (1  h.  V4  de  Vrin),  5  h., 
par  Valpe  de  Blengias  et  le  glacier  de  Oûda,  pas  trop  difficile.  A  Zervreila^ 
par  le  col  de  Vanetcha^  v.  ci -dessus.  A  SomviXy^  par  le  col  de  Cavel  ^  v. 
p.  872.  —  Prenant  ensuite  un  guide  (18  fr.  jusqu^a  Olivone),  on  continue 
en  passant  à  rentrée  du  Val  Vaneecha,  par  St-Oiuieppy  J^zatech  et  Valpe  de 
Dieerut  et  on  arrive  en  3  h.  au  ool  de  Sieirat  (9494  m.) ,  au  S.  du  Pi* 
^ietschen  (9858  m.).  De  là  on  descend  dans  la  partie  supérieure  du  Val 
SoHwix  (v.  p.  372),  à  Valpe  de  Camona  (9936  m.),  et  on  remonte  lentement 
au. ool  do  la  Groiaa  ou  Pùsto  Crap  (1  h.  1/3-,  9360m.).  A  dr.,  le  Pi*  Vial 
(3166  m.)  et  le  Pi*  OagUanera  (3199  m);  à  g.,  le  Pi*  Coroi  (9889  m.).  Vient 
ensuite  une  descente  rapide  dans  le  sauvage  Val  Camadra  ou  la  partie  su- 
périeure du  Val  Blénio  (a  TO.,  le  Pi*  Medel^  3903  m.),  par  Daigra^  Coxzera 
et  Qhironey  à  Olivone  (3  h.  i/q  \  p.  378).  On  peut  aussi,  à  mi-chemin  entre 
Talpe  de  Camona  et  le  col  de  la  Greina,  prendre  à  g.  par  le  col  de  Mon- 
ter atcto  (9960  m.),  pour  arriver  à  Valpe  ae  Montercucio  et  descendre  par 
le  pittoresque  Vat  Luxxone^  à  Loreiolo  et  Cavallo.,  puis  à  Davresco  et  OUvone^ 
ce  qui  est  plus  court  que  par  Greina. 

Route  d'Ilanz  à  Bonadu*  et  AcicAenati,  par  Venam^  v.  p.  268.  —  D'Uanz 
à  Blmy  par  le  col  de  Panix  ou  la  Sether-Furka^  v.  p.  77.  —  A  lAnththal^  par 
le  col  de  Kisten,  v.  p.  72. 

La  route  passe  après  Ilanz  du  cdté  N.  de  Tétroite  Tallée  du  Rhin, 

appelée  ensuite  Pardella,    A  20  min. ,  Schnatts,    Puis  un  pont  sur 

le  Sether-Bach,    ^/^  h.  Ruis,  et  un  pont  sur  le  Panixer-  Bcich,   A 

dr.,  sur  un  rocher  en  saillie,  les  ruines  de  Jargenberg  (945  m.)* 

90  min.  au  delà  du  pont  de  Buis  est  une  route  qui  passe  par  le  gros 
village  de  WaHensbourg  (1010  m.)  et  mène  en  1  h.  1/2  à  Brigels.  Dilig.  t. 
les  j.  d'Ilanz,  en  8  h.  Belles  vues.  Brigela  (1989  m.-,  *H.-P.  Capaul,  H. 
Kittenpau)  est  une  village  situé  au  milieu  de  beaux  pâturages.  Au  delà 
se  trouve  le  Val  Frisai  j  vallée  grandiose  avec  le  glacier  du  même  nom, 
descendant  du  Bifertenttoek  (3496  m.).  Ce  pic,  le  Pi*  FrUal  (3295  m.)  et  le 
Brigeleer-Horn  (3950  m.)  peuvent  se  gravir  du  Val  Frisai,  mais  ils  sont 
difficiles  (v.  ci-dessous). 

Plus  loin,  la  contrée  est  assez  uniforme.  A  dr.  dans  le  haut,  le 
BrigéUer^Hom  (▼.  ci -dessus).  1  h.  V2«  Ï»vmi««»  (î99  m.;  *H, 
Kreut),  où  Ton  passe  sur  la  rive  dr.  i  h.  5.  Zignau,  en  ail.  Bin- 
ketiberg^  où  Ton  retourne  sur  la  rive  gauche.  Sur  le  flanc  de  la  mon* 
tagne  du  côté  N.  de  la- vallée,  Brigels  (v.  ci-dessus);  plus  loin,  Dar-- 
din  et  Sehtane,  On  volt  à  g.  avant  Zignau  les  masses  d^éboulis 
dont  la  vallée  a  été  remplie  par  le  Zignauer^Bach,  q^i  descend  du 
Zavragia*  TobeL    Vue  magnifique  près  du  pont:  partout,  sur  les 

2i* 
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versante  fertiles  de  montagnes ,  des  Tillages ,  des  chapelles  et  des 
châteaux  en  ruine. 

Avant  d'entrer  à  Trons  (^/{  h.),  on  voit  à  dr.  sur  la  route  la  cha-- 
pelle  Ste-Anne,  érigée  en  1778,  â  Tendroit  où  fut  fondée  en  1424 
la  ligue  Orise  ou  ligue  Supérieure  (p.  363)  et  décorée  de  peintures 
et  de  sentences  du  moyen  âge. 

51  kil.  Irons  ou  Truns  (860  m.;  hôt.:  *Kronej  Zum  Tadiy 

simple,  mais  hon).    On  y  voit,  dans  la  grande  salle  de  Tanc.  maison 

des  haillis  du  couvent  de  Disentis,  les  armoiries  des  communes  de 

la  ligue  Grise  et  de  tous  les  juges  depuis  1424. 

Le  Val  Funta^clas,  qui  s'élève  en  pente  raide  au  N.,  est  fermé  par  le 
grand  çlaeier  de  Puntaigku.  Beau  coup  d'œil  de  Valpe  Puniaigku  (env. 
1540m.),  à  3  h.  de  Trous,  sur  le  Brigelser-Hom ,  le  Pis  Mut,  le  Piz  Ner, 
etc.  On  peut  gravir  de  eet  endroit  les  cimes  méridionales  du  massif  du 
Tœdi,  le  Piz  Urlaun  (3371m.),  le  JBUndiur  -  Tœdi  (3135  m.),  le  Briçelser- 
Uorn  (Kavestrau-Orond,  3350  m.),  etc.  L'ascension  de  ce  dernier  est  très 
difficile.  —  Au  ^œdi-Rusetn^  par  la  porte  de  GUemSt  v.  p.  72. 

35  min.  Rdbius  (955  m.).    A  g. ,  dans  le  fond  de  la  vallée  de 

Somvix,  le  magnifique  Fiz  Gaglianera  (3122  m.),  avec  son  glacier. 

—  ^/i  h.  Somviz  (1054  m.;  auh.  Weisècs  Kreuz,  médiocre),  vrai  «ww- 

mu8  vicusy  dans  un  beau  site,  sur  une  colline  et  visible  d«  très  loin. 

Le  Yal  SomviXi  qui  débouche  au  S.,  est  intéressant  à  visiter.  Par  le 
pont  du  Bhin,  en  1/4  d'h.  à  Surrhein  (893  m.),  puis  par  un  hon  chemin 
muletier,  montant  à  g.  de  la  vallée,  à  travers  bois,  par  de  beaux  pâtu- 
rages et  par  Val  (12l3  m.),  en  1  h.  V2  aux  bains  de  Somvix  ou  Tenig 
(1373  m.  -,  p.  4  fr.),  bien  situés,  sur  la  lisière  d'un  bois.  Puis  en  vue  des 
glaciers  du  Piz  Vial  (3166  m.) ,  par  Talpe  de  Valtenigia  et  en  passant  à 
rentrée  du  Val  Lavaz^  en  1  h.  1/2  à  l'extrémité  de  la  vallée,  tout  entourée 
.de  rochers  et  où  le  Oreinabach  forme  à  g.  une  belle  cascade.  Un  sentier 
monte  rapidement  à  TE.  au  défilé  de  Ut  Fromcha  et  se  bifurque  dans  le 
haut ,  à  g.  vers  le  col  de  Diesrut  (p.  371) ,  à  dr.  vers  le  col  de  la  Oreina 
(p.  371).  —  Cols.  Des  bains  de  Somvix  à  Villa,  par  le  col  de  Oavel  (3636  m.). 
Th.,  sans  difficulté.  Ascension  intéressante  du  col  au  Piz  Caoel  (3944  m.), 
en  1  h.  1/2.  —  A  Tavanasa  ou  à  Maierhof^  par  le  col  de  Yal^ronda  (3780  m.), 
7  à  8h.,  guide  nécessaire.  —  A  Curaolia,  pas  le  col  dk  La  vas.  7  à  8h., 
avec  un  guide,  intéressant.  On  monte  des  baius  de  Somvix  a  g.  de  1« 
vallée,  sous  bois  et  entre  des  buissons  de  rhododendrons,  à  l'alpe  Rentiert^ 
où  Ton  a  une  *vue  splendide  du  massif  du  Tœdi,  au  signal  de  la  cote  3C94. 
De  là  on  va  à  dr.  par  la  Fuorcla  de  Siavelatseh  (3553  m.),  ou  à  g.  par  les 
versants  E.  du  Piz  Reniieri  (à  dr.  an  chalet  de  RenHeri  Dadeni)^  dans  le 
Val  Lavaz,  en  3  h.  au  ehaki  da  SiaveUttseh  (3335m.).  En  face,  les  deux 
glaciers  descendant  du  Piz  Vial  et  du  Piz  Gaglianera  (3133  m.),  et  le  çlaeier 
de  Lavaz.  On  monte  ensuite  par  une  pente  douce,  en  V4  d*h. ,  au  ool  de 
Lavas  (3509  m.).  Vue  magnifique  de  la  crête  au  N.  (3637  m.),  sur  le  glacier 
de  Medel,  dont  on  est  très  rapproché,  et  à  TO.  sur  les  Alpes  Betnoises, 
le  Dammastock,  etc.  Descente  rapide  par  des  versants  gazonnés  à  l'olpc 
Sura  (1989  m.),  et  par  un  bon  chemin  a  Curaglia  (3  h.  ^  p.  376). 

On  remarquera  sur  la  route  de  Somvix  à  Disentis  les  galeries  et 
le  pont  de  bois  couvert  (V4  d'h.),  long  de  68  m.  et  haut  de  52^  sur 
le  Euseiner-Tobd  (plus  bas,  un  poteau  indiquant  la  direotion  dtt 
col  de  la  Sandalp  mentionné  p.  373).  V4  d'^-  V^^f^  Mn^  le  poat  de 
pierre  de  la  Stalttsa,  au-dessus  duquel  est  une  petite  cas/cade« 
25  min.  Disentiaer-Hof  (v.  ci-dessous) ,  sur  remplacement  du  châ- 
teau de  Castelberg,  brûlé  en  1830.  —  10  min. 
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63'kiL  Diientil.  ^  Hôtils:  ^LiMnHêer-Hof^  qui  a  une  belle  vue,  con- 
venable ponr  un  séjour  (eh.  t.  o.  4  à  6  fr.,  di.  4.50,  soup.  S.50,  p.  9^  petit- 
lait;  eau  minérale) i  •Krone  4:  Po9t  (ch.  2  à  3  fr.,  dé.  1.50,  dî.  3,  soup.  3, 
p.  5  à  6). 

DîsentiSf  en  rom.  Mustèr  (1150  m.),  dont  le  nom  dérive  de  De- 
sertinum  ou  JHsiert  (désert),  est  un  bourg  de  1329  hab.,  qu'une  fo- 
rêt protège  contre  les  avalanches.  Il  y  a,  sur  une  hauteur,  une  ah- 
haye  dt  bénédictins,  fondée  au  vu®  s.  Le  christianisme  se  répandit 
dès  lors  dans  les  vallées  des  Grisons  et  les  abbés  devinrent  les  plus 
puissants  seigneurs  de  la  Rhétie.  L'abbaye  comprend  un  collège 
et  une  école  professionnelle.   Grande  chapelle  datant  de  1712. 

C'est  près  de  Disentls  que  s'opère  la  jonction  du  Rhin- Anté- 
rieur et  du  Rhin^  Moyen  (Mittel-Rheîn  ou  Medelser-Rhein).  Vue 
magnifique,  particulièrement  le  soir,  sur  le  glacier  deMedel,  et 
s'étendant  jusque  près  de  Goire,  de  la  chap.  d'Acletta  (1291m.; 
vieille  madone) ,  située  au  débouché  de  la  vallée  du  même  nom ,  à 
Vs  b.  à  ro.  de  Disentls,  à  dr.  de  la  route  de  Sedrun. 

Promenade  magnifique,  sur  la  *r»ute  du  Lukmanier,  jusqu'à  Ouraglia 
(1  h.  i/a^  v.  p.  376).  Autres  excursions  par  la  chap.  S.-Oada,  qui  a  de  vieilles 
fresques,  à  Mompè-Medel  (1  h.),  sur  la  rive  dr.  du  Rhin,  où  Ton  a  une  belle 
vue-,  à  Valpe  Lan»  (3  h.  i/a;  1600  m.),  où  il  y  a  un  joli  lac,  par  Gatardiras; 
à  Cretf-MuntaUeh  (i/j  h.)»  a  l'alpe  de  Lumpegnia  (1  h.  i/a;  1987  m.),  etc. 

Courses  db  moutagkbs.  Guides  :  le  maître  d'école  J.  Peisehen,  le  chasseur 
J.-M.  8ehuoter,  P.  Tenner^  Jog.  ffuonder.  L'imposante  pyramidB  du  •Pix 
Kuraun  (3899  m.),  au  S.-E.  de  Disentis  et  dont  1  ascension  se  fait  le  mieux 
de  CurttçUa  (p.  376),  en  4  h.,  avec  un  guide  (8  fr.),  offre  une  belle  vue,  du 
Mont -Rose  jusqu'à  l'Ortler,  et  particulièrement  du  groupe  du  Tœdi,  qui 
est  peu  éloigné,  vue  plus  grandiose  que  celle  du  Pîz  Mundaun  (p.  3<u).  — 
Pig  Pazeolaj  v.  ci-dessous;  Pis  Itedel  et  Piz  GHêiallina,  p.  377.  —  Au  Crap 
Alv  (Piz  Oiendusa»;  3983  m.)  et  au  Piz  Auli  (3083  m.),  par  le  Val  Acletta, 
l'un  et  l'autre  en  5  h.,  avec  -un  guide,  intéressants  et  sans  difficulté  pour 
les  alpinistes. 

De  Disentis  à  OUvone,  par  le  Lulmanier^  v.  R.  94;  à  Airolo^  par  le  Val 
Pioraf  p.  118.  —  A  Stachelbsro,  par  le  col  de  la  Savdalp,  il  à  13  h., 
avee  un  guide  (36  fr.),  fatigant.  Ob  monte  par  le  Val  Rusein  (v.  ci-dessus) 
au  col  de  la  Sandalp  (Sandgrat^  3780  m.),  entre  le  Peiit-Tœdi  ou  Crap  Qla- 
ntn  (3074  m.),  à  l'E.,  et  le  Cattcharauls  (3068  m.),  à  l'O.  -,  puis  on  descend 
par  le  Sand-Firn  à  la  Sanâalp  Supérieure  et  à  Linththal  (v.  p.  72).  —  Au 
Tœdix  par  la  Poria  da  BpesehOt  et  descente  de  là  à  Linththal  (tô  à  19  h.), 
seulement  pour  les  alpinistes  de  première  force,  avec  d'excellents  guides  : 
V.  p.  73. 

De  Disentis  dans  la  vallée  de  Maderan^  par  le  col  db  Bbu»»i  (3736  m.), 
d  à  9  h.  jusqu'à  l'hôtel  Alpenclub  :  guida,  30  fr«  ;  v.  p.  136. 

La  route  de  Disentis  à  Andermatt  (8  h.  à  pied),  tracée  un  peu 
plus  bas  que  le  vieux  chemin ,  remonte  le  verdoyant  Val  Tavetsch, 
en  laissant  à  dr.  les  villages  à.^ Acletta,  de  Segnas  et  de  Mompè-Ta- 
vetsch  (1397  m.),  ce  dernier  composé  seulement  de  quelques  maisons 
et  d^une  petite  église.  Sur  la  hauteur,  à  l'endroit  où  la  route  pénètre 
dans  un  petit  bois ,  le  regard  «mbrasse  le  district  de  Disentls  et  la 
vue  en  est  surtout  dujprenante  en  venant  d' Andermatt.  La  vallée  se 
rétrécit;  la  route  passe  âous  bois  et  par  des  pâturages.  Jolie  vue  en 
lace  $UT  le  Rhin  et  tes  versants  verdoyants  des  montagnes,  que  cou- 
TonnMit.dM  neiges  éterneUes.  —  1  h.  '/4. 
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72  kil.  Sedrun  (1398  m.)?  nommé  Tavetsck  dans  U  contrée  (aub. 

Krone,  tenue  par  les  frères  Cavegn;  p.  5  fr.),  localité  principale  du 

Val  Tavetsch.   L'église  possède  un  vieil  autel  en  bois  sculpté. 

Ascension  très  intéressanfe  du  *Fii  Faisola  (3582  m.),  au  S.,  entre  le 
Val  Medel  (p.  876)  et  le  Val  Gierm^  4 h.;  guide  inutile.  On  traverse  le 
Bhin  et  se  dirige  vers  Surrhein,  la  gorge  du  VtU  Nalpt  (v.  ci  -  dessous)  et 
Cavorgia  (I/2  ^-  \  1349  m.)  ;  puis  on  passe  le  Oiermbach  et  monte  à  dr.,  par 
des  pâturages  et  un  bois,  à  Valpe  Pazzola  (1  h.  1/3  ;  1874  m.)^  qui  offre  une 
belle  vue.  De  là  en  3  h.  au  sommet,  sans  difficulté.  Vue  splendide,  no- 
tamment sur  le  Tœdi  et  les  montagnes  de  Medel. 

Dans  le  Val  Nalps,  vallée  solitaire  entourée  de  hautes  montagnes  et 
de  glaciers,  à  3  h.  de  Sedrun,  est  située  Valpe  Nalps  (1836  m.),  et  3  h.  plus 
haut  la  e<ti>ane  cTUJiern  (3301  m.),  point  de  départ  pour  les  ascensions  du 
Pig  del  Laiblau  (2963  m.),  du  Fit  Rondadura  (3019  m.  :  y.  p.  377),  du  Piz  Bios 
(3083  m.),  du  Fit  delV  Vfiern  (3017  m.),  du  Piz  Git  (3970  m.),  du  Piz  Serengia 
(3988  m.),  etc.,  qui  demandent  chacune  env.  3  h.  —  Un  passage  sans  dif- 
ficulté (descente  escarpée)  conduit  au  S.  de  la  cabane,  par  le  col  de  Nalpz 
(3754  m.)  dans  le  Val  CadKmo  et  au  col  delV  Uomo  (p.  118).  Un  autre,  qui 
est  difficile,  mène  à  TE.,  par  le  eol  de  Rondadura  (3714m.),  à  Thospiee 
de  8,- Maria  (p.  377)-,  un  troisième,  par  la  Fuorela  da  Paradai  (3606  m.) 
entre  le  Piz  Furcla  et  le  Piz  Paradiez  dans  le  Val  Cornera  (v.  ci-dessous). 

Db  Sbdkun  a  âmstbo,  par  le  eol  de  Kreuili  (3350  m.),  8  h.,  assez  dif- 
ficile: guide,  15  fr.  Le  chemin  est  escarpé;  il  monte  par  le  V€U  Strim^ 
vallée  rocheuse  et  déserte  à  l'extrémité  de  laquelle  est  le  col ,  à  g. ,  vers 
ro.,  au  S.  du  Weitenalpsiock  (p.  136).  Un  guide  n'est  nécessaire  que  jus- 
qu'à l'endroit  où  l'on  aperçoit,  au  delà  du  col,  VEtzlibtKh^  ruisseau  qui 
sort  à  ro.  du  lac  de  Spiellaui.  Traversant  ce  ruisseau,  on  se  dirige  sur 
l'alpe  supérieure  de  Culma  (1880  m.),  traverse  la  valUe  d'Etzliy  passe  aux 
chalets  des  alpe$  supérieure  et  inférieure  d'JSlrZt,  et  descend  à  BrizUn  (p.  135), 
puis  à  Amèteg  (v.  p.  114).  —  L'Oberalpatook  ou  Piz  TgieUehen  (3330  m.)  se 
gravit  aussi  de  Sedrun,  eu  5  h.  1/2  à  6  h.  :  guide,  15  fr.  On  monte  par  la 
vallée  de  Strim  jusqu'au  pied  du  Calmot,  puis  à  dr.  et  par  le  glacier  qui 
descend  au  S.  de  1  Oberalpstock ,  au  signal  de  la  cote  3178,  qui  est  sur 
l'arête  8.-E.  et  au  sommet. 

La  route  passe  ensuite  par  Camischolas ,  Zarcuns  etBuèras  ou 
S.-Oiacomo  (^2  h»»  14:01  ni.)?  pnis  traverse  les  ruisseaux  qui  vien- 
nent de  deux  petites  vallées  latérales  du  N.,  le  Val  Milar  et  le  Val 
Qiufy  le  second  au  hameau  de  Dieni,  A  g.,  sur  un  rocher  dominant 
une  gorge  profonde  où  bouillonne  le  Rhin ,  un  reste  de  la  vieille 
tour  carrée  du  château  fort  de  Pvltmenga  ou  F<mtaningen, 

Le  «CHEMiiT  D'éri»,  qui  se  recommande  aux  piétons  à  cause  de  la  vue, 
prend  à  dr.  à  un  poteau  :  («Pass  Tiarms*  \  guide  agréable) ,  franchit  la 
croupe  qui  part  du  Crispait  (3060  m.),  au-dessus  du  petit  village  d'été  de 
CHzpauta  (à  g.),  et  traverse  de  riches  prairies  aux  chalets  de  MUez  et  de 
Seharinoê.  U  longe  ensuite  le  bord  de  la  montagne,  en  offrant  une  belle 
vue  sur  la  vallée  du  Bhin  \  puis  il  tourne  à  dr.  dans  le  sauvage  Val  Terms 
ou  TiartnSi  où  il  traverse,  à  l'alpe  de  Culm  de  Val  (1957  m.),  le  Ocemmer- 
rhein ,  en  rom.  Vala ,  et  monte  au  eol  de  Tiarma  (3154  m.) ,  entre  le  Pbz 
Tiarms  ou  JBergli-Stock  (3915  m.),  à  dr.,  et  le  Caltnot  (3316  m.),  à  g.  Belle 
vue  sur  la  vallée  du  Rhin- Antérieur,  jusqu'aux  montagnes  du  Yorarlberg 
et  de  la  Rhétie.  On  redescend  vers  le  lac  de  VOberah>  (p.  376),  en  se  tenant 
à  g. ,  pour  éviter  la  prairie  marécageuse.  U  y  a  3  h.  1/2  de  Sedrun  jus- 
qu  au  lac,  où  les  deux  chemins  se  rejoignent. 

La  route  suit  la  direction  du  vieux  «chemin  d'hiver*,  sur  la 
rive  g.  du  Rhin* Antérieur,  et  passe  à  la  chap^  Ste^Brida,  au-des- 
sous de  CfUpavsa  (v.  ci- dessus).  On  traverse  8ttva  (1538  m.)  et 
(78  kil.)  Tsohamnt  ou  Chiamut  (1640 m.;  anb.  Zur  Rheinqu^e  ou 
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Cavegn,  bonne;  minéraux),  vUlagea  pauvres  composes  de  quelques 
cabanes  et  d'une  chapelle.  En  face,  le  Badus  ou  Six-Madun,  der- 
rière la  deuxième  terrasse  duquel  est  le  lac  Toma  (y.  ci- dessous). 
Tsohamut  est  probablement  le  village  le  plus  élevé  de  l'Europe  où 
se  rencontrent  encore  des  champs  de  blë.  La  route  traverse  â  10  min. 
de  là  le  Ocemmerrhein^  près  de  son  embouchure  dans  le  Rhin- An- 
térieur, tourne  à  dr.  20  min.  plus  loin,  en  face  de  Talpe  de  Milezy 
située  sur  la  rive  dr.,  et  s'engage  dans  le  Val  Surpaliz,  entre  le 
Piz  NurschaUtu,  à  g.,  et  le  CcUmot,  à  dr.  Le  Rhin-Antérieur  (Aua 
da  Toma  ou  Darvim)  descend  à  g.  du  flanc  de  la  montagne,  en 
formant  une  série  de  cascades. 

84mro«  da  Shia-ÂAtévitay  (Vorder-Rhein)  Le  Bbin^Antérieur  prend  sa 
souree  dans  le  lao  Toma  (3344  m.),  aur  le  venant  K.-E.  du  Badus  on  Six- 
Madun  (▼.  ei-dessouB).  Le  chemin  qni  y  conduit  (guide  utile)  prend  à  g. 
de  la  route,  à  1/3  h.  de  Tschamut  (▼.  ei-dessus),  traverse  à  Talpe  de  Mitet 
le  torrent  qui  eort  du  Val  Snrpalix  et  monte  en  1/2  h.  à  Talpe  de  Tifiêt- 
lenu.  Plus  haut,  on  ne  suit  pas  le  chemin  battu  à  g.,  qui  passe  le  ruis- 
seau, mais  on  monte  à  dr.,  sur  la  rive  g.  du  Fil  Ibma,  qui  descend  du 
IMz  «urschallas;  traverse  des  p&turages,  en  se  dirigeant  tout  droit  vers 
la  hauteur;  tourne  à  g.  au  bout  d*env.  i  h.,  monte  rapidement  à  g.  et 
arrive  sur  la  crête  rocheuse  derrière  laquelle  se  trouve  le  lac,  lac  vert  et 
sans  poisson ,  long  d'env.  350  m.  et  large  de  la  moitié ,  entouré  au  S.  et 
au  S.-O.  de  rochers  escarpés,  au  N.  et  au  K.-O.  de  prairies,  à  3  h.  1/3  de 
Tschamnt.  On  ne  peut  faire  de  ce  côté  T ascension  du  Badnt  (3961  m.  ; 
V.  p.  131),  car  ses  flancs  sont  trop  escarpés;  mais  on  y  monte  du  lac  en 
3 h.  env. ,  non  sans  difficulté,  en  tournant  ses  parois  verticales  et  en 
prenant  au  K.  :  guide,  10  fr. 

Une  ascension  plus  facile  est  celle  du  Pis  Vnnehallae  (3744  m.) ,  au 
N.  du  Badus.  Elle  se  fait  en  3  h.  du  col  de  TOberalp  (v.  ci-dessous)  et 
3  h.  1/2  de  Tschamnt ,  avec  un  guide  si  Ton  n^est  pas  alpiniste.  On  suit 
d'abord  le  chemin  du  lac  Toma,  jusqu'à  Tendroit  où  il  tourne  à  g.,  et  on 
prend  là  à  dr.,  pour  monter  par  un  chemin  assez  escarpé,  dans  des  pâtu- 
rages, et  en  dernier  lieu  péniblement  sur  des  éboulis.  *Vue  splendide  du 
sommet  sur  les  volées  de  la  Beuss  et  du  Bhin- Antérieur,  ainsi  que  sur 
les  montagnes  qui  les  entourent.    Descente  au  col  de  TOberalp,  1  h.  1/4. 

Au  S.  de  Tschamnt  s^étend  le  Val  Oomora,  gorge  impraticable  à  son 
extrémité  et  qui  s*élève  jusqu'à  la  crête  formant  la  limite  du  Tessin.  A 
ro.  s'en  détache  le  Val  Maigth^  à  1  h.  l/s  de  Tschamut.  Des  passages 
difficiles  conduisent  du  Val  Cornera  au  Val  Cadlimo  et  à  Flora  (p.  117), 
par  le  PcuiO  VeeeMo  (3715  m.)  ;  du  Val  M aigels,  au  S.  dans  le  Val  Canaffy^ 
et  à  Airolo  (p.  117),  par  le  Fa»io  Ftan  Bornenço  (3696m.);  à  l'O.,  dan'^,..^ 
voilée  â^UnUràip  ei  à  Amderman  (p.  131),  par  le  eol  de  MaigeU  (3460  ^  ^^^ 
le  ed  de  UMe»  (3388  m.).  ^dUes  du 

La  route  s'élève  ensuite  pendant  1  h.  Vtj  ^^  ^^^  gr**^^®  ^'qq?" 
i  travers  les  pâturages  solitaires  du  Val  Surpalixj  ^'^'^'f^  (  im 
belles  vues  sur  le  Crispait,  le  Berglistock  et,  en  ^Ckei  pîora  (p!  117)^ 
Cavradi,  le  Piz  deir  Uflem  et  le  Plz  Ravetsch.  le  Piz  Coiumbe  (p.*  118)! 
qui  abrègent  beaucoup  ;  en  montant  à  g.  à  Uni  ^/j  h.,  jusqu'à  Vaub. 
arrive  au  col  en  V4  d'h.  —  84  kll.  Col  4r di  Segno  (1650 m.);  puis 
se  trouve  la  borne  marquant  la  limitftu-dessus  du  Brenno,  sur  le 
d'Url,  à  4  h.  V4  de  Disentis.  La  ^\e  est  en  partie  taillée  dans  le 
«n  1  h.  10  min.  (descente  en  40  je  Campra,  avec  plusieurs  groupes 
1  h.  10  (montée  en  2  h.).  Il  ^ande  courbe  à  dr.  pour  descendre  i 
nouvelles  et  importantes  fqi.  i/^  ;  12,28  m.).    On  traverse  à  cet  en- 
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On  contourne  ensuite  rextrémîté  E.  ànlac  del'Ohemlp  (tMfâSra.), 
qui  a  1  kil.  ^/^  ^^  -^o^S  ^^  V^^  renferme  beaucoup  de  truites.  A  dr. 
descend  la  route  du  col  de  Tiarms  (v.  p.  374).  On  suit  la  rive  N. 
pendant  V2  ^'  jusqu'à  V*H.'P.  Oheralpsee,  à  Textr^mit^  O.  (truites). 

Bxeursion  intéressante,  au  V. ,  en  1  h.  au  LamUr$ee  (9SB7in.),  beau 
lae  aux  eaux  eristallines,  d'où  Ton  monte  en  1  b.  i/s,  par  Valpe  de  Strethl- 
hodent  au  *JStook  ou  Siœdtli  (3460  m.).  Vue  magnifiaue.  On  en  peut  des- 
cendre en  3  h.  à  AMdermatt  (p.  122),  par  la  Oros^oûen-Alp  et  la  route  de 
rOberalp. 

Puis  on  marcbe  encore  longtemps,  presque  àe  plain-pied,  sur 
VOhercUp  (1964m.).  A  40 min. du  lac  se  montre  la  valUe  d'Urseren, 
jusqu'à  la  Furka  (p.  128) ,  à  TO.  Le  vieux  chemin  d'And«rmatt 
(1/2  h.),  qui  descend  à  g.,  est  étroit  et  pierreux^  tet  il  office  moins  de 
points  de  vue  que  la  route,  qui  reste  «ncore  quelque  temps  à  dr.  sut 
la  hauteur,  puis  descend  en  décrivant  neuf  grandes  courbes  ('/4d'h.}. 
—  En  montant,  on  va  en  1  h.  ^/^  d'Andermatt  aux  chalets  de  l'Ober* 
alp,  et  en  1  h.  de  là  au  lac. 

95  kil.  Andermait  (1444  m.).  —  101  kll.  Qœschenen,  Voir  p. 
121-120. 

94.  De  Bisentis  à  Biasca.    Lukmanier* 

Voir  les  cartes  p.  368^  lié  ti  384. 

63  kil.  DiLiosMCE  tous  les  jours  en  été,  trajet  en  9  h.,  pour  13  fr.  40 
et  17  fr.  60  (coupé).  Voit,  à  2  ehev.  de  Goire  à  Olivone,  140  fr.;  à  Biasca, 
180  fr.  A  Texception  de  la  première  partie,  la  route  n'offre  rien  de  bien 
remarquable.  Il  n^  a  que  de  modestes  hôtels.  Distances  pour  les  pié- 
tons: de  Disentis  à  S.  Maria,  5  h.;  de  là  à  Olîvone,  41/4,  et  enstdte  à 
Biasca,  41/2. 

DisenHs  (llÔOm.),  v.  p.  373.  On  traverse  le  Rhin^-AnteHeur 
sur  un  beau  pont  (1063  m.),  immédiatement  au-dessus  de  l'em- 
bouchure  du  Rhin- Moyen,  et  on  entre  dans  le  Yal  Medel,  gOTg« 
sauvage  d'où  sort  cette  rivière.  Il  y  a  11  tunnels  jusqu'à  Guraglia. 
La  route  est  généralement  taillée  dans  le  roc,  et  Ton  y  a  de  magni* 
flques  coups  d'œll  sur  le  fond  de  la  gorge.  Belles  cascades.  A  la 
sortie  (1  h.  ^4)*  elle  passe  sur  la  rive  dr.  du  Rhin  et  monte  à  Ou- 
raglia  en  20  min.,  en  faisant  de  grands  circuits,  mais  il  y  a  un  sen- 
tier qui  abrège. 

6  kil.  Cnraglia  (1332  m.  ;  H,  Lukmanier),  village  à  rentrée  du 
Val  Flattas,  qui  monte  au  S.-ÏS.  vers  le  glacier  de  Medd,  Au  S., 
au  fond  du  Val  Medel,  se  montre  le  Piz  CHstaUina  (312^  m.),  avec 
son  glacier.  A  Somvix  par  le  col  de  Lavaz,  i.  p.  372.  Au  •JPi» 
Muraun  (4  h.  ;  très  intéressant),  v.  p.  372.  —  Plus  loin,  on  suit  le 
côté  g.  de  la  vallée,  qui  est  devenue  plus  large  et  plus  gaie. 

8  kil.  Flatta  (1380m.  ;  *//.  de  la  Poste),  village  dont  les  mafsoM 
sont  dispersées  au  loin.  On  passe  ensuite  devant  une  jolie  cascade 
que  forme  le  Rhin,  à  dr.  de  la  route,  puis  par  les  hameaux  de  Pardi, 
Fuomi,  et  Àcla,  A  ce  dernier,  une  magnifique  chute  du  Rhin,  dite 
Fumatsch,  —  H  kil.  5.  Perdatsch  (1560  m.),  hameau  au  débOttehé 
du  Val  Cristallina, 
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Xe  Yal  OriitaUia*  «si  une  iaUée  sauvage  et  intéressante  par  ses  cas- 
cades ^  surtout  dans  le  VeU  Ufiern  ou  Val  d'Enfer,  et  renommée  par  ses 
fromages  gras.  Deux  passages  assez  faciles  conduisent  de  cette  vallée 
à  OUtone  (p.  978),  dans  le  Val  Blénio:  le  Poèto  GrtêMHna  (3404  m.),  où 
rom  va  par  le  kte  Retico  (9878  m.),  et  le  Pm*o  d'Ufitm  (9660  m.),  entre  la 
Oima  Catnadra  et  la  Cima  Oarina.  —  Le  Pis  OristaUina  (3199  m.)  se  gravit 
sfkns  difficulté  de  Perdatscb,  avec  un  bon  guide,  en  4  h.  i/g,  par  la  For- 
ceUa  (h^iiallina  (9006  m.),  quMl  ne  faut  pas  confondre  avec  le  Passo  Cris- 
talUnik.  Vue  «lagnifique  sur  les  massifs  du  Medel  et  du  Rbeinwald.  Le 
Fit  deW  UJiern  (3153  m.  ;  5  h.  l/s)  offre  plus  de  difficulté.  —  Au  «Pis  Kedel 
(3903  m.),  5  à  6  b.  avec  un  guide,  sans  difficulté  pour  les  alpinistes  et  très 
intéressant.  On  monte  de  Puorns  à  TE.  dans  la  veillée  de  Bvora  jusqu'en 
deçà  du  col  de  ce  nom.  contourne  à  dr.  Tarête  dn  If ieg-Qlatické  (9998  m.), 
par  des  rochers  et  des  éboulis,  continue  par  le  glmcier  de  Buora  et  le  glacier 
de  Âfedel^  en  passant  à  Tile  de  rochers  dite  Rifugi  Camotsch,  et  arrive  enfin 
par  Tarâte  du  K.-B.  au  sommet.  Vue  superbe.  On  peut  redescendre  par 
le  fflaeter  de  Gwnadro  au  /Vnve  d'Ufi*m  (v.  ci-dessus)  ou  dans  le  Val  Ca- 
madra^  à  OMrone  (p.  371). 

Au  dAlà  de  Perdatsçbi  ^  le  Rhin  descend  rapidement  entre  des 
rochers.  La  route  monte  par  un  grand  circuit  à  St^Oion  (1615  m.)? 
hameau  avec  un  hospice;  puis  elle  s'élève  lentement  dans  une  vallée 
«auYage  et  diserte.  Sur  la  rive  g.,  l'hospice  de  St-Qall  (1681  m.). 
La  route  passe  ensuite  sur  cette  rive,  à  l'alpe  de  Scheggiay  et  elle 
al^teint  au  bout  d.e  2  h.  l'hospice  de 

19  kii  ô.  Santft-llaria  (1842  m.  ;  auh,).  Son  nom  primitif,  S.  Ma- 
ria in  Loco  MagnOy  paraît  avoir  été  l'origine  de  celui  de  Lukmanier. 

Au  Seopl  ou  Skupil  (3900  m.),  à  TE.  de  Tbosplce,  3  b.  i/p  à  4  h.,  sans 
difficulté,  sur  des  versants  de  gazon  escarpés,  le  dernier  tiers  en  partie 
sur  des  pentes  de  roche  schisteuse  glissantes,  puis  par  une  large  arête 
rongée  par  led  intempéries.  Vue  étendue.  On  peut  redescendre  en  3  h. 
à  r£.  dans  le  Val  di  Oampoy  k  Talpe  de  Boarina  (1871  m.)  et  aller  en  3  b., 
par  Campo  (route  de  voit.),  k  Olitone  (v.  ci-dessous).  —  Au  Pus  Rondadura 
(9019 -m.),  à  ro.  de  S.-Haria,  3  h.  1/2,  aussi  sans  difficulté. 

De  B.-Ilaria  à  VMtel  Piora  (3  b.  s  porteur,  10  fr.  ;  cbev.,  95  fr.)  et  à 
Jârolù^  V.  p.  118^  dans  le  Val  Nd^s^  par  le  col  de  Rondadura^  p.  374. 

La  route  traverse  pour  la  dernière  fois  le  Rhin-Moyen,  qui  vient, 
À  dr.,  du  Vai  CadUmo,-  où  11  sort  de  petits  lacs  ;  puis  elle  monte 
peu  à  peu,  en  V2  b*7  &u  col  du  Lukmanier  (1917  m.),  qui  est  après 
la  Maloja  (p.  39ô)  le  moins  élevé  entre  la  Suisse  et  l'Italie.  A  g., 
la  cime  noire  du  Scopï;  à  dr.,  les  Piz  deW  Uomo,  Blas,  delV  XJfiem 
et  Rondadura.  On  redescend  en  traversant  plusieurs  fois  des  lits 
d^avalanches  et  des  amas  de  roche  détachés  des  parois  jaunes  du 
Fiz  Corvo  (3000  m.),  â  g.  On  est  en  40  min.  à  Tanc.  hospice  de  Ca- 
saccia  (1822  m.).  A  l'E.  se  montre  l'énorme  Rheinwaldhom  (p.  387). 

Un  eentier  peu  fréquenté  conduit  de  Oasaceia  en  5  b.  à  Faido  (p.  118), 
par  le  eol  de  Pfêdelp  (9454 m.);  un  autre  en  3  b.  l/a  »  Vhôiel  Piora  (p.  117), 
par  le  iVw««  Cûiumb€  (9375  m.)f  entre  le  Pie  Bcai  et  le  Piz  Columbe  (p.  118). 

La  route  est  ensuite  do  plain-pied,  pendant  Y2  ^'i  jusqu'à  Vaub, 
Lukmanier,  au  commencement  du  Piano  di  Segno  (1650  m.)  ;  puis 
elle  continue  à  une  grande  hauteur  au-dessus  du  Brenno ,  sur  le 
versant  N.  du  Val  8.^ Maria,  où  eHe  est  en  partie  taillée  dans  le 
roc.  Dans  1«  bas,  les  pâturages  de  Campra,  avec  plusieurs  groupes 
de  chalets.  Plus  loin ,  une  grande  courbe  à  dr.  pour  descendre  à 
l'hospfcé  de  Camperto  (1  h.  Vs  ?  ^^^^  ^•)*    ^^  traverse  à  cet  en- 
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droit  le  Brenno ,  et  on  Buit  le  versant  boisé  de  la  montagne  an  S., 
où  Ton  a  bientôt  un  beau  coup  d'œil  dans  le  Val  Blénio  :  à  une 
grande  profondeur,  entre  des  noyers,  les  villages  de  Somcuconaf 
8cona  et  Ollvone,  ce  dernier  dominé  par  le  cône  du  Sosto  (2221  m.). 
Enfin  encore  une  grande  courbe  (raccourci).  —  1  h. 

39  kil.  OliTone,  en  rom.  Lttorscha  (892  m.  ;  *H*  Olivone,  ch.2fr*f 
di.  3  Ar.)}  village  le  plus  élevé  du  Val  Blenio,  dans  un  site  pitto- 
resque. A  TK,  les  contreforts  escarpés  des  montagnes  du  Val  Rhein. 

—  A  Vrin  par  Ohirone,  v.  p.  371.   Pas  de  guide  à  Olivone. 

Un  pont  de  pierre  traverse  le  Breniho,  sur  la  rive  g.  duquel 
descend  la  route.  A  */4  d'h.,  AquUa  ;  ^4  ^'h.  plus  loin ,  Dangio 
(806  m.),  dans  un  site  charmant ,  au  débouché  du  Val  Sojcu  Les 
vignes  et  les  mûriers  commencent  ;  les  versants  de  la  montagne  sont 
couverts  jusqu^à  une  grande  hauteur  de  noyers  et  de  châtaigniers. 
Ensuite,  à  10min.,  Torre;  Vt^v  Lottigna,  En  face,  au-dessus  de 
Prugiasco,  est  la  petite  église  de  8,'CarlOf  qui  a  des  fresques  in- 
téressantes pour  les  archéologues.   Puis,  à  20  min., 

49  kil.  Aoquaroiis  (530  m.  ;  H,  des  Thermes) ,  où  il  y  a  une 
source  d'eau  ferrugineuse  et  arsenicale.  Cet  endroit  est  au  pied 
de  la  pyramide  du  Simano  (2583  m.),  dont  Tascension,  pas  difficile, 
se  fait  en  6  h.  avec  un  guide  :  vue  splendide  et  riche  flore. 

La  vallée  se  rétrécit  A  25  min.,  Dongio,  long  village  (voit,  à 
Taub.);  20  min.  Motto,  où  il  y  a  une  bifurcation.  Le  chemin  de 
g.,  sur  la  rive  g.  du  Brenno ,  passe  à  Mcdvaglia  ;  on  prendra  de 
préférence  celui  de  dr.,  qui  traverse  un  pont;  il  est  plus  court  et  à 
Tombre  Taprès  -  midi.  On  passe  par  là  k  I/adiano  et  à  Semione 
(40  min.  ;  402  m.),  où  sont  les  ruines  du  château  de  Serravalle,  Les 
deux  chemins  se  rejoignent  près  du  pont  en  aval  de  Loderio 
('/4d'h.;  364  m.),  village  détruit  en  1868  par  les  eaux.  On  traverse 
enfin  une  colline  d'éboulis.  —  25  min. 

63  kil.  Biaaoa  (p.  119),  où  le  Val  Blénio  vient  déboucher  dans 
la  Riviera  ou  vallée  du  Tessin.  La  station  de  la  ligne  du  St-'Oot- 
hard  est  à  1  kil.  au  S.  du  village.   Bureau  de  poste  à  la  gare. 

95.   De  Coire  à  Tiefenkasten  par  Thusû  (route  du 
Schyn)  on  à  Spltlgen  (Via-Mala)« 

Voir  Uê  carUé  p.  S€0^  8€8^ 

Db  Coibb  a  Tiepbkkastbn  pab  Tbusis,  40  kil.  Diliobvcb  (route  du 
Julier.  p.  391)  1  fois  par  jour,  trajet  en  6  h.,  pour  9  fr.  10  et  il  fr.  16 
(coupé)  -,  4  fois  jusau'à  Thusis,  en  3  h.  à  8  h.  1/4,  pour  6  fr.  60  et  6  fr.  80. 

—  Voit,  pabtic. :  ae  Coir«  k  Thusis,  à  1  ohev.,  lofr.j  à  3  chev.,  90  fr.; 
jusqu'à  Tiefenkasten,  46  fr. 

Db  Ck>iHB  A  Splûoen,  63  kil.  Diliobitcb  9  fois  par  jour,  trajet  en  7  h. 
10  min. ,  pour  13  fr.  et  14  fr.  00  («oupé);  à  Chiavenna,  en  19  h.,  pour 
31  fr.  96  et  36  fr.  00.  —  Extba-postb:  à  3  chev.,  de  Coire  à  Splugen, 
77  fr.  90;  à  Chiavenna,  130  fr.  40:  à  9  ehev.,  181  fr.  —  Voit,  pabtic.  :  pour 
Splûgen,  à  3  chev.,  66fr.;  à  S  chev.,  100 fr.:  Chiavenna,  136  et  186^.  et 
le  pourb.,  100/0. 

De  Goire  à  Beiehenau  (10  kil.  ;  590  m.),  v.  p.  367.   On  y  laisse 
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à  dr.  la  routd  de  Disentis-Andermatt  et  traverse  le  Shin-'Ani/rieur 

à  son  confluent  avec  le  Rhin -^ Poit Prieur,    Dans  le  voisinage,  une 

grande  scierie  et  des  ateliers  de  polissage  de  marbre. 

La  vallée  où  passe  la  route  se  nomme  k  l'O.  Heinzenherç ,  en 

rom.  Montagna,  et  à  TE.  DomUêchg,  en  rom.  I>omli(uehça  ou  To'- 

milicuea.   Les  deux  versants  se  distinguent  par  leur  fertilité  et  de 

nombreux  châteaux ,  la  plupart  en  ruine.    Le  fond  de  la  vallée, 

autrefois  couvert  d'éboulis ,  est  protégé  par  des  digues  grandioses. 

—  20  min.  Bonadni  (654  m.  ;  hdt.  :  Post  ou  Camenisch,  Degiacomi, 

Simorus)»   A  g.,  au  bord  du  Rhin,  la  chapelle  St-Oeorges,  qui  a  de 

vieilles  fïresques.     Route  d'Ilanz ,  v.  p.  367.  —  V4  ^'^'  ShaeiHni 

(648  m.) ,  village  avec  un  beau  château  à  la  famille  Yiéli ,  sur  un 

rocher  baigné  par  le  Rhin.   Belle  vue  sur  les  montagnes  au  fond  de 

la  vallée,  au  S.  (v.  ci-dessous)  et,  en  arrière,  sur  le  Galanda. 

Sur  le  versant  E.  sont  les  raines  du  château  de  Niêdêr-JuvaUot  puis 
(pont  sur  le  fleuve)  les  bains  de  Rothehbrunnen  ^  aux  eaux  ferrugineuses 
faibles,  surtout  pour  les  enfants  (*Kurhaus,  p.  5  fr.).  Au-dessus,  les  ruines 
à^Oàer-Juvalta  et  plus  loin  le  château  à^Ortenstein  (restauré),  dans  un  site 
pittoresque,  et  celui  de  Foêpelt^  tons  deux  à  la  famille  de  Juvalta.  Plus  loin 
encore,  les  ruines  de  Téglise  St-Laurent  et  les  châteaux  de  Canova,  RieU>erç^ 
Feriienau^  BaldentMn  (sur  TAIbnla)  et  Ehre^feU^  ce  dernier  au-dessous 
de  celui  de  Haute-Rhétie  (v.  ci-dessous). 

1  h.  Vz*  R^alta  (627  m.;  aub,  zur  Rheincorrection),  avec  les  rui- 
nes de  Nieder-Realta,  qu^on  ne  voit  pas  d'en  bas.  25  min.,  à  g.,  la 
grande  maison  de  correction  du  canton  des  Grisons  et  20  min.  au 
delà,  Katiis  (666  m.  ;  aub.  :  Kreuz),  A  dr.,  un  couvent  avec  un  pen- 
sionnat de  filles.  A  g.,  non  loin  du  Rhin,  la  vieille  petite  église  de 
St-Martin,  La  contrée  est  belle:  au  S.,  la  cime  blanche  du  Piz 
Curver  (2975  m.);  plus  à  g.,  le  Schyn,  avec  le  majestueux  Piz  Mi- 
chel (3163  m.)  dans  le  fond:  au  N.,  le  Ringelspitz  (3249  m.)  et  le 
Trinaerhom  (3028  m.).  A  V4  d't-  à  l'E.  est  l'embouchure  de  VAl- 
hida  dans  le  Rhin,  et  de  l'autre  côté,  dans  un  site  charmant,  le  vil- 
lage considérable  de  Scharans,  En  deçà  de  Thusis ,  sur  le  versant 
de  dr.,  près  du  Joli  village  de  Masein,  le  château  de  Nieder-  Tag- 
stein.  —  8/4  d'h. 

26  kiL  Thusil.  —  hôtels  :  •ff.-P.  Via-Uala^  à  rentrée  de  la  Via-Mala, 
avec  jardin  (ch.  t.  c.  4  fr.  à  6.60,  dé.  1.60,  dî.  4,  p.  9  à  11)  ;  •Post  A  Kurhaus, 
avec  bains  (eh.  t.  c.  3  à  3,  dé.  1.36,  dî.  3.60,  p.  6  à  8);  *KhœUa  (ch.  t.  c.  3  fr., 
dé.  1.36,  di.  3.60.  p.  7.60)  -,  *  Weiuet  Kreuz  (ch.  3  fr.  à  3.60,  dî.  3.60  à  3,  p.  6  à 
7);  *Oem$lù  modeste.  —  Biàrb:  au  FehenkelUr  (pas  toujours  ouvert),  sur 
le  Rosenbûhel^  à  dr.  de  l'entrée  de  la  Via-Mala.  —  Voitures  :  pour  le  troi- 
sième pont  de  la  Via-Mala,  aller  et  retour,  à  1  chev.,  pour  2  pers:  6  fr., 
3  pers.  8^  à  3  chev.  13^  pour  Andeer,  11.60, 14  et  33.50 j  Splugen,  29.60  et  39; 
le  Schyn  (pont  de  Solis),  7,  9  et  14;  Tiefenkasten ,  13.60,  16.50  et  34.60; 
Reichenau,  11,  14  et  33;  Ck)ire,  17  et  33,  pourboires  compris. 

ThuHSf  en  rom.  Tuseun  (746  m.),  est  une  localité  de  1098  hab., 
dans  un  beau  site,  au  pied  du  Heinzenberg  et  à  la  bifurcation  des 
routes  du  Schyn  et  du  Splûgen,  recommandable  comme  séjour  d'été 
et  centre  d'excursions ,  mais  surtout  comme  station  intermédiaire 
pour  passer  dans  TEngadine.  Le  Rhin  se  grossit  au-dessus  de  Thu- 
sis de  la  NoUa,  aux  eaux  noirâtres.    La  vallée  d«  Rhin  semble  en- 
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ctisé^e  de  toutes  ^arts  entre  de  hautes  Èaoutafues  et  sur  l'autre  rive 

se  dressent,  au  sommett  d'un  roeher  à  246  m.  au-dessus  du  fleuve, 

les  ruines  du  château  de  Haute- Ehetie  ou  Hoch-Eealt  (Hoch- 

Ryalt;  950  m.  d'alt.),  le  plus  ancien  des  manoirs  de  l'Helvétie.    Il 

a  été  construit,  selon  la  tradition,  par  KhatUs,  chef  présumé  des 

Etrusques  qui  s'enfuirent  à  l'approche  des  Gaulois ,  l'an  164  de  la 

fondation  de  Rome.    Au  N.,  les  ruines  de  V église  St^Jean,  la  plus 

anci^ine  et  pendant  longtemps  la  seule  de  la  vallée. 

PsOMluiADB«  BT  BXCUR8IOKS.  Guidoc  :  D.  Poppa^  de  Thusis;  P.  Beeli^ 
de  Tschappina.  —  Au  Rosenbiihel  (y.  p.  ^9),  5  min.  ;  au  Belvédère,  30  min.  ; 
—  dans  le  bois  de  Boval,  1/4  d'h.;  —  dans  la  vallée  de  Ut  Nolla^  fameuse 

Sar  se*  ravages  (y.  p.  363)  et  au  fond  de  laquelle  est  le  PU  Btverin  (p.  381) 
Dmin.  jusau'à  la  première  digue  ^  —  au  Vrapteig^  à  dr.  au-dessus  de  la 
Via-Mala,  ou  Ton  a  une  vue  splendide,  1  h.  —  Sur  la  rive  dr.  du  Bhin,  en 
9/4  d'h.  par  un  chemin  en  zigzag,  au  château  de  Haufe-Rhéiie ,  qui  a  une 
vue  superbe,  embrassant  le  Domlesehg  dans  toute  son  étendue.  Descendre 
de  là  à  BiU  (v.  ci -dessous),  par  Valpe  de  Cargchenna  et  un  sentier  sous 
bois,  en  passant  à  Téglise  de  St-Catiian  et  au  château  de  Baldetutein.  — 
Au  Taubemteint  par  le  SkMossioaldt  et  au  cAâfea»  d€  Nieder-Tagstein  (v. 
p.  379) ,  40  min.  —  Au  chalet  à''Aekuut  (1249  m.) ,  à  une  grande  hauteur 
au-dessus  du  second  pont  de  la  Yia-Mala,  2  h.  1/4,  par  RongeUen  (V^  d'h.  ; 
p.  381).  —  Au  pont  de  SoliSt  sur  la  route  du  Schyn  (v.  ci-dessous),  1  h.  3/4  ; 
voit,  à  1  chev.  6  fr.  aller  et  retour  et  1  fr.  de  pourboire.  —  A  la  Pratter- 
Hœhe  (2123  m.),  sur  le  Heinzenberg,  par  Mautn^  PorUin  et  San  (1178  m.  ; 
aub.),  4h.  i/si  facile  et  intéressant.  —  Au  Siœtzerhorn  (2576  m.),  6  à  6  h., 
fatigant  de  ce  côté  (v.  p.  391).  —  Dans  la  vallée  de  Safien^  par  Tsehappina 
et  le  eol  de  GUu  (4  h.  jusqu'à  Safien-Platz),  v.  p.  368. 

La  *rottte  du  Schjm ,  qui  traverse  un  pays  grandiose ,  date  de 

1868  à  1869.  Elle  s'emhranche  à  g.  au  delà  du  pont  de  la  Nolla,  firan- 

chit  le  Rhin  et  contourne  la  hauteur  de  Haute-Rhétie.    £n  deçà  de 

Sils  (V4  d'h.  ;  696  m.  ;  aub.  :  *Post),  à  dr.,  les  ruines  d' Ehrenfels,  Plus 

loin,  à  g.,  le  petit  château  de  Baldenstein.     La  route  tourne  à  dr. 

dans  la  vallée  de  VAlbula,  dont  elle  suit  la  rive  g.  en  montant  à 

Campi  {Oampo  Bello;  770m.),  où  il  y  a  de  sruines  du  château  de  la 

famille  de  Campell,  et  à  la  ferme  Ô.B  Runplanas  (*/4d'h.).  Beau  coup 

d'œil  sur  la  petite  église  de  Solis,  en  vue  de  laquelle  on  reste.  Puis 

par  liL  forêt  de  Versasca,  On  aperçoit  à  dr.,  près  d'une  gorge,  un  pont 

de  la  vieille  route  de  Mutten.  A  g.  de  la  route  du  Sehyn,  l'aub.  Frei- 

hof.    Ensuite  le  Pas'Mal  ou  défilé  du  Schyu^  que  la  route  traverse 

par  des  galeries  et  des  tunnels,    Vs'^m  '^^^  ^^*  «zum  Pass  Mal». 

£n  prenant  une  petite  route  de  voit.  5  nMn.  plus  loin  à  dr.,  au  chalet 
Calabrient  on  monte  en  2  h.  au  village  ô.'' Unter-Mutten  (1473  m.  ;  *aub.,  fer- 
mée en  été^  tous  les  hab.  émigrant  alors  à  Ober-Mutten).  De  là,  on  ar- 
rive en  1  h.  1/4  à  Ober-Mutten  (1874  m.  \  aub.  Hosang),  et  ensuite  en  1  h.  1/3, 
d'abord  par  un  chemin  battu,  puis  par  des  pentes  de  gazon,  au  sommet 
du  Kuttaer-Hora  (2460  m.),  d'où  la  vue  est  magnifique.  Descente  intéres- 
sante, mais  non  sans  difficulté,  à  Zillis  (2  h.  i/g),  ou  à  Thusift. 

Puis  un  pont  sur  le  Mutiner -Tobd,  où  l'on  a  un  beau  coup 
d'œil  dans  le  défilé.  A  2ô  min.,  la  ferme  d'Unter-Solis^  où  il  y  a 
une  source  d'eau  iodurée.  A  g.  dans  le  haut,  le  village  à'Obervatz 
(p.  392).  Au  demiof  tunnel ,  belle  vue  en  arrière  sur  le  HeiAzen- 
berg  (p.  379),  en  avant  sur  Alvaschein  et  les  pics  du  groupe  de  l'Ai- 
bttla.   La  roUte  passe  sur  l'autre  rive  par  le  *pont  de  8oli$,  dent 
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TaichA  hardie  est  jetée  sut  la  profonde  gorge  de  l'Albula ,  à  77  n. 
au-dessus  du  lit  où  écume  cette  rivière,  et  remonte  par  un  long  cir- 
cuit que  coupe  un  sentier  à  dr.  au  delà  du  pont.  —  40  min.  Alva* 
sehein  (cwb,  Augustin),  En  face,  au-dessous  de  SturviSy  situé  dans 
le  haut,  se  voit  une  belle  cascade.  Plus  loin,  à  dr.  dans  le  bas, 
réglise  de  MûstaU,  la  plus  ancienne  de  la  vallée  de  l'Albula.  Il  y 
a  à  XJnter-MiLstaU  une  source  d'eau  gazeuse  alcaline*  Notre  route 
débouche  enfin  dans  celle  du  Julier  (R.  99). 
14  kil.  4.  Tiefenkasteriy  v.  p.  392. 

La  route  du  Splugen,  qui  remonte,  de  Thusis,  la  vallée  du  Khin- 
Postérieur  et  qui  est  depuis  longtemps  célèbre  sous  le  nom  de  *Via- 
Xala»  a  été  commencée  en  1822.  Le  chemin  remontait  autrefois  le 
cours  de  la  Nolla  et  n'atteignait  alors  qu'au-dessus  de  Rongellen 
la  profonde  gorge  du  Rhin,  dite  le  «Trou -Perdu»,  que  traversait 
seulement  un  sentier  de  4  pieds  de  large.  On  est  surpris,  en  péné- 
trant dans  ce  défilé ,  du  passage  subit  du  grand  jour  à  une  ombre 
fraîche.  Les  rochers  calcaires  s'élèvent  presque  perpendiculairement 
à  500  m.  des  deux  côtés.  A  V«  ^n  ^^  Kœnzeli,  d'où  Ton  a  une  belle 
vue  en  arrière,  sur  le  château  de  Haute-Rhétie,  Thusis  et  le  Heinzen- 
berg.  Immédiatement  après,  un  tunnel  de  50  m.  de  long.  Ensuite, 
là  où  recommence  la  barrière ,  le  regard  plonge  dans  le  gouffre  où 
bouillone  la  rivière. 

Au  bout  de  V4  d'h.,  au-dessous  de  Rongellen  (H.-P.  Via-Mala; 
H.-P.  Alte  Post,  pas  chers),  la  gorge  s'élargit  et  forme  un  petit  bas- 
sin; mais  bientôt  les  rochers  se  resserrent  de  nouveau*  A  20  min., 
le  premier  pont,  construit  en  1738,  et  un  pavillon  où  se  vendent 
des  rafraîchissements.  A  5  min.  dé  là,  le  *dexjxième  pont  (867  m.), 
de  1739,  où  le  paysage  est  le  plus  grandiose.  Le  Rhin  coule  à  88  m. 
de  profondeur  et  traverse  une  gorge  si  étroite  qu'il  s'en  faut  peu  que 
les  parois  ne  se  touchent.  V4  d'^»  P^^s  loin,  le  troisième  pont  (885 
m.),  qui  date  de  1834.  Là  se  termine  la  Yia-Mala. 

La  route  entre  maintenant  dans  la  vallée  de  Sehams ,  dont  les 
vertes  prairies  font  une  impression  bienfaisante  au  sortir  des  som- 
bres gorges  de  la  Yia-Mala.  Au  S.,  la  cime  pointue  du  Hirli 
(2857  m.).  -  34  kU.  (2  h.  de  Thusis)  ZÎIHb,  en  rom.  Ciraun  (933  m.  ; 
H.  Rathhaus  ou  Post,  simple),  qui  a  la  plus  vieille  église  de  la  vallée. 
La  tour  et  la  nef  sont  du  style  roman.  Il  y  a  au  plafond  des  pein- 
tures du  xn®  s. 

Courses  db  montagnes.  Au  *Pis  Beverin  (SOOO m.),,  6  à  Th.,  fatigant, 
mais  très  intéressant  :  guide ,  7  fr.  ;  cheval  jusqu'à  Talpe  d'Obrist,  12  fr. 
Il  y  a  un  ehemin  muletier,  par  Donath  et  Sfatnony  ,jusqu^à  Valpe  éTObrist 
(3  h.  1/2  ^  4h. ;  2186  m.).  Ensuite  encore  2  h.  1/2  jusqu'au  sommet,  en 
passant  par  Tarête  du  S.-B.  Vue  magnifique.  Ascension  directe  plus  in- 
téressante, mais  seulement  pour  des  alpinistes,  de  Thusis,  par  OÎas:  7  à 
8  h.:  guide,  10  fr.  —  Au  Pil  Curvèr  (2975  m.),  6  h.  de  Zillis  ou  de  Pignieu, 
également  intéressant  pour  des  alpinistes,  avec  un  bon  guide  (6  fr.).  On 
peut  redescendre  par  la  ehap.  de  Ziteil  à  Savoçnin  (p.  Sda). 

^  A  dr«,  sur  la  hauteur  de  la  rive  g.  du  Rhin  et  au  -  dessus  de 
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Danath,  domine  par  le  Piz  Beverin,  les  raines  du  château  de  Far- 
dûn  ou  la  Turr  (1164  m.))  dont  le  bailli  fut,  vers  le  milieu  du  xv^s., 
la  cause  de  la  délivrance  du  pays.  Entrant  à  rhenie  du  dîner  dans 
la  maison  de  Jean  Gaïdar,  un  paysan  qu'il  haïssait,  il  cracha  dans 
le  potage  qui  était  sur  la  table.  Le  paysan  le  saisit  à  la  gorge,. lui 
plongea  la  tête  dans  le  pot  en  s'écriant  :  «  Malgla  sez  il  pult  cha  ti 
bas  condiit»  (mange  toi-même  le  potage  que  tu  as  assaisonné),  et 
rétrangla.   Ce  fut  le  signal  du  soulèvement  général. 

Plus  loin,  les  restes  des  anc.  bains  de  Pignieu,  dont  les  eaux 
sont  conduites  à  Andeer  (y.  ci-dessous).  La  route  du  Splûgen  tra- 
verse le  torrent  qui  descend  du  Piz  Curvèr  (p.  381),  par  un  pont 
qui  fut  le  dernier  terminé  lors  de  la  construction  de  la  Yia-Mala. 
Sur  le  parapet  au  S. ,  l'inscription  latine  :  «  Jam  via  patet  hostibus 
et  amicis.  Gavete  Rhfeti!  Simplicitas  morum  et  unio  servabunt 
avitam  libertatem.»  A  g.,  le  village  de  Pignieu.  En  face,  sur  la 
rive  g.  du  Rhin,  Clugin  et  la  tour  carrée  du  château  de  Cagliatscha, 
qui  est  en  ruine.  —  '/i  d'b., 

38  kil.  Andeer  (979  m.  ;  hôt.  :  *Krone  ou  H.-P.  Fravi,  ch.  et  b. 

2fr.  50,  dé.  1.25;  P.  Beverin,  recommandée;  Sonne) ^  localité  de  580 

hab.,  la  principale  de  la  vallée.  Jolie  vue  de  Téglise,  qui  date  de  1673. 

Bains  d'eaux  ferrugineuses  et  sulfatées-calciques  au  premier  hôtel. 

Courses  de  movtaoues.  Au  Pis  Vixan  (3473  m.),  par  Talpe  de  Bitrçias, 
4  h.  1/3  avec  un  guide,  pas  difûeile.  Vue  magnifique.  —  Au  Fia  la  Tcdiera 
(3896  m.),  par  Talpe  à^Albin^  5  h.,  également  intéressant.  —  Piz  Beverin  et 
Pis  Curvh-y  v.  p.  ©1. 

D^AsDEES  ▲  Stalla,  11  h.,  excursion  intéressante,  guide  inutile.  Route 
jusqu^à  Canicul.  A  s/4  d^h.  au-dessus  d* Andeer,  à  g.  de  la  route  du  Splii* 
gen,  dans  le  sauvage  *  val  Ferrera,  d'abord  à  g.,  puis  a  dr.  de  VAverter-I^eh^ 
ou  Rhin  d'Avers,  qui  forme  plusieurs  belles  cascades.  A  g.,  le  JPû  Orisch 
(9048  m.)  ;  à  dr.,  le  Surettahom  (9035  m.).  A  40  min.,  une  fonderie  d'argent 
abandonnée  et  1/3  h.  plus  loin  Auuêr-Ferrara  (1931  m.  ;  3  modestes  aub.), 
ojk  la  vallée  s'élargit  un  peu.  A  Savoçnin  par  le  col  de  FianeU^  v.  p.  3^ 
Puis  on  continue  par  la  rive  dr.,  jusqu'à  Jnner-Ferrara  ou  CanicOl  (1  h.  Vat 
1480  m.*,  3  modestes  aub.),  à  l'entrée  du  Val  d'Emet  (v.  p.  389).  Là  oH 
descend  par  un  chemin  muletier  (route  en  construction),  on  traverse  le 
Rhin  et  l'on  remonte  rapidement  sur  la  rive  g.  (30  min.).  Ensuite  on 
marche  sous  bois,  on  tourne  au  bout  de  36  min.  au  coin  d'un  rocher  (coup 
d'œil  en  arrière  sur  le  Surettahom,  etc.),  et  l'on  redescend  à  la  rive  g. 
du  Rhin,,  dans  une  goi^e  sauvage,  oà  débouchent  deux  torrents,  qui  sor- 
tent à  1^.  du  VeU  Starhra  et  à  dr.  du  Val  di  Lei.  Le  sentier  traverse  le 
second  a  35  min.,  près  de  la  borne  frontière  de  l'Italie,  à  laquelle'  appar- 
tient le  Val  di  Lei,  et  il  monte  encore  considérablement  pour  redescendre 
bientôt  après,  avant  Camp$ut  (1  h.  ;  1676  m.  :  aub.),  sur  la  rive  dr.  du  Rhin, 
et  passer  1/4  d'h.  plus  loin ,  au  delà  de  Crot ,  sur  la  rive  g.  du  fleuve. 
Au  delà  du  pont  (à  dr.,  la  vallée  de  Madri*^  au  fond  de  laquelle  sont  le 
Piz  Oatle^Ume  et  la  (Hma  di  Laço)^  montée  raide  à  g.  par  des  p&turages  et 
par  un  bois  d'alviés.  Puis  on  descend,  on  traverse  un  second  pont  et 
l'on  monte  à  Cretta  (1  h.;  1949  m.:  loeis  chez  le  maître  d'école;  guides: 
S.  Heinz,  P.  Stoffel),  village  du  Val  d' Avers,  qui  s'élargit  à  partir  de  cet 
endroit.  (Test  une  des  plud  hautes  vallées  habitées  dans  les  Alpes  et  le 
village  occupe  un  site  agréable.    Au  K.  s'élève  le  WeUzberg  (9044  m.). 

On  monte  ensuite  lentement,  en  passant  à  la  belle  maizon  du  Podestat 
(3043  m.),  à  l'entrée  du  Val  Breçalga^  qu'entourent  de  beaux  glaciers ,  en 
1  h.  1/8  à  /«/  (3199  m.),  et  de  là  à  g.  dans  des  pâturages,  à  la  fin  par  une 
vallée  déserte  et  remplie  de  débris  de  rochers,  en  1  h.  1/2  au  col  du  Staller- 
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btrf  (3584  m.).  Vue  magnifique  sur  les  monUgnes  du  Julier^  ete.  On 
descend  de  là  en  9  h. ,  par  nn  sentier  facile  à  trouver  (appuyer  à  g.) ,  à 
SUaia  (p.  994).  —  De  Juf  à  Mùlinsy  par  le  Val  Falhr,  v.  p.  388. 

De  Juf  au  SepUtnêr  (3  h.  1/3;  p.  394),  par  la  FeroelUaa  (9679  m.),  et  de 
là  à  Casaccia  (2  h.),  dans  le  Val  Bregagua,  on  au  Malùja  (5  h.),  par  la 
ForcMta  di  LunçhinOt  y.  p.  394  et  397.  —  Du  col  de  la  Foreellina.  on  atteint 
en  1  h.  1/2^  A^ee  un  guide,  la  cime  de  la  Forullina  (3033  m.X  a*où  la  vue 
est  très  belle.  On  peut  en  redescendre  au  S.-E.  dans  le  rai  Turba;  on 
atteint  alors  le  chemin  du  Septimer  à  90  min.  du  col ,  au  deuxième  pont 
sur  le  ruisseau  mentionné  p.  394.  —  De  Cresta  à  Soglio  (p.  ^28)>  dans  le 
Val  Bregaglia,  par  Brtgalga  et  le  ool  de  la  Douane  {Pauo  délia  Duana; 
970Bm.),  7  à  8  h.,  avec  un  guide,  intéressant  et  pas  difficile.  Du  col,  entre 
le  FUxo  Mardo  (9906  m)  et  le  PUxo  deUa  iHuma  (p.  497),  ainsi  qu*à  la 
descente,  on  jouit  d^une  belle  vue  sur  les  montagnes  du  Val  Bregaglia,  en 
particulier  sur  le  Val  Bondasca  avec  le  beau  Piz  Badile. 

De  Cakicûl  a  Piavazso,  sur  la  route  du  SplUgen,  par  le  col  de  Ma- 
desimo,  4  h.  i/o,  avec  un  guide.  Le  chemin  monte  rapidement  sous  bois 
dans  le  Val  cTSmet.,  le  long  du  versant  de  dr. ,  d'abord  aux  chalets  de 
Valpe  d'Emet  (1  h.  1/4;  1888  m.),  d*où  se  voit  déjà  le  signal  du  col,  et  il  y 
a  encore  plus  de  1  h.  de  marche  jusque  là  sur  le  sol  mou  et  inégal  de 
Talpe*  En  arrière,  le  Piz  Beverin,  et  plus  loin  le  Calanda.  Le  col  do 
ICaaoaimo  (2380  m.)  est  sur  la  frontière  de  la  Suisse  et  de  lltalie.  En  face, 
à  ro.,  le  Fit  Tambo  (3376m.);  au  S.-E.,  la  Citna  di  Logo  (3015m.)  et  le 
Fit  OalUifione  (3135  m.).  On  redescend  au  17.  du  petit  lac  d'Bmtt,  puis  sur 
la  rive  g.  du  Madtsimo  et,  par  des  p&turages  en  pente  douce,  aux  chalets 
de  Tecehio  et  aux  bains  de  Madenmo  (1  h.  1/2  \  p.  385) ,  d'où  il  y  a  une 
route  menant  à  Fianazzo  (I/2  h.  ;  p.  385). 

D'Andeer,  la  route  du  Splugen  s'élève  en  zigzag,  passe  aux  ruines 
du  Bœrenhourg,  et  entre  dans  la  *gorge  de  Bofiia,  gorge  boisée  où 
le  Rhin  tombe  de  cascade  en  cascade.  A  40  min.  d'Andeer,  un  pont 
sur  VAverser-JRhein  (à  côté,  r*H.  Melchior),  qui  se  précipite  du 
Val  Ferrera  et  forme  aussi  une  belle  cascade  un  peu  en  amont. 
Au  Val  d* Avéra  et  à  Stalla,  v.  ci-dessus.  —  Il  y  a  ensuite  un  rac- 
courci. Vers  l'extrémité  de  lar  gorge  (V4  d'h.),  à  dr.,  un  vieux  pont 
sur  le  Rhin.  La  vallée  s'élargit  et  la  route  traverse,  à  ^4  d'h.  de  là, 
un  torrent  qui  sort  à  g.  du  Val  Suretta.  Au  bord  de  la  route,  les 
ruines  de  la  fonderie  de  Sufers;  à  dr.,  le  Kalkberg.  10  min.  plus 
loin,  un  petit  tunnel  de  la  Sasac^Plana  (1340  m.).  20  min.  *H,-P. 
Hinterrhein,  dans  un  joli  site,  et  pont  de  Sufers,  village  qu'on 
laissé  à  dr.  La  route  continue  sous  bois  et  traverse,  sur  un  pont 
hardi  (2Ô  min.;  1440  m.),  la  profonde  gorge  où  bouillonne  le  Rhin. 
Puis  encore  une  montée ,  et  l'on  voit  se  dérouler  le  Rheinwaldthal 
ou  Val  BhHn,  A  dr.,  le  sommet  nu  du  Kalkberg  (2975  m.)  ;  en  face, 
V&nêhom  (2941  m.);  au  fond  de  la  vallée,  le  RhHnwaldhom 
(3398m.);  à  g.  de  Splugen,  le  QuggemûU  (2887  m.)  et  le  Piz  Tambo 
(3276  m.);  en  arrière,  le  Pi%  Curver  (p.  381).  —  25  min. 

52  kil.  Splfigen,  en  rom.  Splutga  (1450  m.;  *H.  Bodenhaus,  ch. 
t.  c.  3  fr.  50,  1.50  à  2  pour  les  touristes,  dî.  3,  p.  7  à  8;  *JI,  SplUgen, 
ch.  t.  c.  2  fr.  à  2.50,  de.  1,  dî.  2.50,  p.  5  à  6),  localité  de  424  hab., 
la  principale  de  la  vallée  et  très  animée  par  sa  situation  sur  les 
routes  du  Spldgen  et  du  Bemardino.  Jolie  promenade,  du  côté  de 
l'église,  aux  ruines  du  château,  situées  sur  la  vieille  route ,  d'où  la 
vue  s'étend  sur  le  bas  de  la  vallée  et  le  Piz  Tambo. 
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ExcuBSXOVfl  (guidM:  Peter  Schwars,  Jean  Sprecher}.  Au  Fluhgriind 
(belle  TU»)  ,1b.;  à  la  Donatzlueh* ,  1  h.  I/2.  Au  col  du  S.-Bernardino ,  en 
voiture  (v.  p.  386).  Vue  superbe  sur  le  glacier  de  Bheinwald  de  Talpe  der- 
rière Tauberge.  —  Au  Ouf cemUll  (3887  m.)i  4  h.  1/2.  ayee  un  guide  (6  fr.), 
par  Valpe  Tambo,  et  à  r£iiishorn  (2941  m.)^  4  à  Oh.  de  Novène  (n.  386; 
guide,  8fr.),  sans  difficulté  et  intéressant.  —  Au  Pii  Tambo  {Tamboluim 
ou  Sehneehorn  ;  3376  m.),  3  h.  à  3  h.  I/2  du  col  du  Splûgen ,  pénible,  mais 
sans  danger  pour  les  alpinistes  éprouvés.  Vue  au  N.  jusqu  en  Souabe  et 
au  S.  jusqu'à  Milan,  d'où  Ton  voit  cette  montagne.  —  A  la  source  du  Rhin- 
Posténeurt  y.  p.  386;  dans  la  vallée  de  Safietty  par  le  LotchUberg^  p.  368. 


96.    De  Splûgen  au  lac  de  Côme. 

65  kil.  Diligence  3  fois  par  jour  jusqu'à  Chiavenna,  trajet  en  5  h., 
pour  10  fr.  et  13  fr.  (coupé).  Chemim  de  fer  de  Chiavenna  à  Golico,  27  kil., 
en  1  h.,  pour  S  fr.  10,  3  fr.  16  et  1  fr.  40.  Correspondance  avec  les  bateaux 
à  vapeur  pour  Côme. 

Splûgtny  y,  p.  383.  La  eoutb  du  SpIiOosn,  construite  de  1819 
à  1821  par  le  gouYernement  autrichien,  se  dëtache  à  g.  de  celle  du 
Bernardlno  (p.  386) ,  traverse  le  Rhin  sur  un  pont  en  fer,  monte  en 
lacets  (raccourcis)  et  passe  dans  un  tunnel  de  85  m.  de  long,  après 
lequel  on  aperçoit  le  col.  Puis  on  s'engage  dans  une  vallée  déserte 
et  traverse  deux  fois  le  HcBusernbach,  A  l'extrémité  de  la  vallée, 
le  vieux  chemin  muletier  qui  monte  directement  au  col.  La  route 
s'élève  par  d'innombrables  lacets  à  l'O.  de  la  vallée ,  passe  à  une 
maison  isolée  (2035  m.)  et  atteint  par  une  longue  galerie  murée,  au 
hout  de  2  h.  Vsi  (8  kil.)  le  ool  dn  Splûgen  {colmo  delV  Orso,  2117  m.), 
sur  la  frontière  de  la  Suisse  et  de  l'Italie,  entre  le  Fiz  Tamho  (3276  m.  ; 
V.  ci-dessus) ,  à  dr. ,  et  le  Piz  Suretta  (3025  m.) ,  à  g.  Ce  col  était 
déjà  connu  des  Romains. 

Après  avoir  dépassé  le  sommet  et  la  première  cantonieraf  on 
atteint  en  Vt  b*  (ii  kil.  de  Splâgen,  3  h.  à  pied)  la  dogana  (1904  m.) 
ou  douane  italienne,  groupe  de  maisons  dans  le  haut  d'un  bassin 
stérile  (aub.  :  Monte Spluga,  simple,  mais  bonne;  Posta).  Il  n'est  pas 
rare  qu'en  hiver  il  y  ait  de  la  neige  jusqu'au  premier  étage.  Pendant 
les  ouragans,  on  sonne  des  cloches  aux  refuges,  pour  guider  les  voya* 
geurs.  Le  chemin  muletier  prenait  jadis  à  dx.  au  deuxième  pont  de 
bois  et  descendait  tout  droit  a  Isola,  par  la  gorge  de  CardineU, 
endroit  très  exposé  aux  avalanches,  où  les  Français  peidizent  beau- 
coup d'hommes  dans  leur  passage  en  déc.  1800,  et  passait  plus  loin 
dans  la  gorge  du  Liro,  également  dangereuse.  La  route  actuelle 
descend  peu  à  peu  en  serpentant  sur  le  versant  £«  de  la  montagne. 
Elle  est  protégée  contre  les  avalanches  par  des  galeries ,  la  i^  de 
227  m.,  la  2^  de  208  m.,  la  3^  de  500  m.  Ces  galeries  sont  construites 
en  forte  maçonnerie  et  couvertes  de  toits  inclinés  reposant  sur  des 
piliers,  où  glisse  la  neige  ;  des  espèces  de  meurtrières  sur  les  côtés 
y  laissent  pénétrer  le  jour. 

Au  delà  de  la  troisième  galerie,  on  a  une  belle  vue  sur  le  village 
à' Isola  et  sur  l'çinc,  route^  détruite  par  unç  inondation  on  J834,  Il 
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y  a  une  source  abondante  à  la  sortie  de  la  galeile.  Ayant  PiaruiMo 
(aub.  assez  chère),  à  dr.,  une  route  descendant  à  Isola.  Au  delà  du 
village,  avant  une  petite  galerie,  une  *cascade  formée  par  le  Mode- 
*Mmo,  de  200  m.  de  haut.  On  la  voit  surtout  bien  d*une  petite  plate- 
forme au  bord  de  la  route,  et  la  voiture  s'y  arrête. 

Use  route  (voit,  à  3  chev.  de  Splligen ,  aller  et  retour  40  fr.  et  4  fr. 
4e  |>ourb.),  mène  en  i/j  h.  de  P^anazzo  a  lUdeiimo  (1636  m.),  petit  village 
dans  un  joli  site,  avec  une  source  bicarbonatée  ferrugineuse  et  un  éta- 
blissement hydrothérapique  (p.  7  fr.  60),  reBommandé  pour  un  séjour,  — 
A  dmieiUi  par  le  Fauo  ai  MadeHmOy  y.  p.  383. 

Vient  ensuite  la  partie  la  plus  hardie  de  la  route ,  où  il  y  a  de 
,  nombreuses  terrasses  l'une  au-dessus  de  l'autre. 

25  kil.  Campo-Doleino  (1083  m.  ;  aub.  :  Croce  d'Oro  ;  Posta,  chez 
O.  Rizzi,  médiocre),  composé  de  quatre  groupes  de  maisons,  le 
deuxième  avec  l'église  et  le  cimetière.  —  Après  une  galerie ,  une 
inscription  latine  dans  le  rocher,  en  l'honneuar  de  François  I®' 
d* Autriche,  qui  flt  construire  cette  route  «a  ClavenAa  ad  Rhenum». 

La  valUe  du  Liro  (Vallt  8,'OiaGomo)  est  semée  de  débris  de 
rochers ,  du  gneiss  blanc  et  cassant ,  qui  prend  à  Tair  une  teinte 
rougeâtre*  L'aspect  sauvage  de  cette  vallée  est  masqué  en  partie  par 
le  feuillage  des  châtaigniers  qu'on  rencontre  plus  bas.  Au-dessus, 
i  g.,  le  campanile  blanc  de  l'église  dé  Oallivaggio,  A  S.-Oiaeomo, 
lies  bois  de  châtaigniers  atteignent  déjà  presque  le  sommet  des  mon- 
tagnes, et  ensuite  c'est  la  végétation  luxuriante  de  l'Italie. 

40  kil,  GhiAvenn»  (317  m.).  —  Hôtsls:  *Conradit  i  .6  min.  de  U 

gare,  avec  distribution  de  billets  et  expédition  de  bagages  pour  le  chemin 

de  fer  (ch.  t.  c.  3  fr.  60  à  6,  dé.  1.26,  dî.  3  à  4.60,  soup.  3,  v.  c,  p.  6.60 

à  8,  om.  60  à  78  e.)  -,  *Alb.  Specotoy  à  la  gare  (eb.  t.  c.  3  fr.  60,  dé.  1)  ;  Cfùave 

.  d'O^r^t  k  la  promenai,  bonne  maison  à  ritalienne. 

La  OABB  (6faf«;  d^).,  3.60)  wt  hors  de  la  vilU,  à  TE.  On  y  distribue 
des  billets  pour  les  atations  des  bateaux  à  vapeur  du  lac  de  Côme,  avec 
coupon  d*omnibus  pour  Colieo. 

Chiavenna,  la  Clavenna  des  Romains,  est  une  ville  de  4086  hab., 
.  dans  un  site  charmant ,  sur  la  Méra ,  à  rentrée,  du  Val  BregagUa 
'  (p.  428).  £n  face  de  Thôt  Conradl  *  les  ruines  d'un  château  in- 
achevé du  dernier  bailli  grisou ,  de  la  famille  de  Salis.  Jolie  vue 
du  jardin  de  ce  château ,  il  Paradtso  :  entrée ,  50  c.  S.-Lorenzo, 
l'église  principale,  a  un  joli  campanile  au  milieu  de  l'ancien  cime- 
tière, entouré  d'arcades.  Le  baptistère  (fermé  ;  15  â  20  cO,  de  ferme 
octogone,  a  des  fonts  datant  de  1206  et  ornés  de  bas-reliefs.  Il  y  a 
■près  de  Chiavenna,  dans 4es  collines  du  YàL  Capiola,  de  nombreuses 
marmites  de  géant  (entonnoirs),  de  différentes  grandeurs  (guides, 
dans  les  hôtels). 

Le  oHEiaif  DE  FEB  de  Oolieo  (prix ,  v.  p.  384)  traverse  bientôt 
trois  tunnels.  Beau  coup  d'oeil  en  arrière  sur  Chiavenna.  Les  ter- 
rains bas  sont  exposés  aux  ravages  du  Liro  et  de  la  Méra.  De 
hautes  montagnes  bordent  la  vallée ,  le  Piano  de  Chiavenna.  Sur 
la  rive  dr.  de  la  Méra  est  Oordona^  au  débouché  du  Val  délia  For- 
cola  (p.  388).  Plus  loin,  une  belle  cascade,  formée  par  ^a  Boggiia  à 

B»deker,  la  Suisse,  9Qe  édit.  25 
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sa  sortie  de  la  gofge  du  Val  Bodengo  (p.  388).  —  10  kil.  Samolaco. 
Le  gros  Tillage  de  ce  nom  est  en  face,  sur  la  rive  dr.  de  la  Mëia,  au 
débouché  du  Val  MengaHa.  —  14  kil.  Noviite,  stat.  avant  laquelle 
on  atteint  le  lac  de  Meszola,  Jadis  la  baie  N.  du  lac  de  Corne,  dont 
les  dépôts  de  VAéda  l'ont  isolé  au  point  de  ne  laisser  entre  eux 
qu'un  étroit  canal,  rendu  navigable  de  nos  jours.  Au  S.,  la  pyramide 
du  Mont-Legnone  (p.  454).  La  vole  traverse  les  alluvions  du  torrent 
qui  sort  à  g.  du  Val  Codera,  passe  par  Campo  et  Verzeia  et  longe  la 
rive  £.  du  lac,  sur  des  remblais  maçonnés  et  à  travers  quelques 
tunnels.  —  20  kil.  Duhino,  On  traverse  ensuite  VAdda.  A  g.,  la 
ligne  de  la  Yalteline  (p.  426);  à  dr.,  les  ruines  du  fort  de  Fuentès, 
construit  par  les  Espagnols  en  1603  et  détruit  en  1796  par  les  Fran- 
çais :  il  formait  jadis  la  clef  de  la  Yalteline. 

27  kil«  Ck>lieo  (220  m.;  p.  4Ô4).  La  gare,  à  la  sortie  de  laquelle 
un  employé  détache  du  billet  direct  le  coupon  de  Tomn.  poux  le  trajet 
jusqu'au  bateau  à  vapeur,  est  à  7  ou  8  min.  du  lac.  On  a  parfaite- 
ment le  temps  d'y  aller  à  pied. 

97.   De  Splligen  à  Bellinzona.    S.-Bemardino. 

Voir  la  carte  p.  384. 

73  kil.  DiLioBNCB  tous  les  jours  (9  fois  entre  S.-Bemardino  et  Bellin- 
zona), trajet  en  8  h.  1/3  (11  h.  en  sens  inverse),  ponr  16  fr.  S5  et  18  fr.  96 
(coupé).  -^  ExTKA-rosTB  do  Coire  à  Bellinzona  :  k  â  ehev.,  171  fr.  90*,  à 
3  ebev.,  340  fr.  50^  de  Splûgen  à  Bellinzona.  à  2  ehev.,  95  fr.  80.  —  Voit. 
PABTic,  à  3  chev.,  de  Coire  à  Bellinzona  (S  jours),  180  fr.  ;  de  Spliigen  k 
Bellinzona,  115  fr.  et  lOO/o  de  pourboire. 

Spliigen  (1450  m.) ,  v.  p.  383.    La  route  traverse  le  haut  du 

Rheinwaldthal  ou  Val  Rhein,  au-dessous  de  Medels  (25  min.; 

1533  m.),  et  passe  plus  loin  i  Nxwène  ou  Nufenen  (50min.  ;  1568  m.), 

à  l'entrée  du  Val  Areue,  au  fond  duquel  se  voit  le  glacier  de  Cur- 

ciusa,    A  g.,  rénorme  massif  rocheux  du  Quggerniill  (p.  384),  qui 

cache  le  Pis  Tamho  (p.  384) ,  et  plus  loin  VEinshom  (2941  m.). 

Avant  Hlnterrhein ,  on  découvre  le  cirque  de  montagnes  du  Tal 

Rhéin  :  Marscholhom  (Piz  Moësola),  Rheinquellhorn ,  Rheinwald- 

horn,  Hochberghorn  et  Kirchalphom.  —  ^j^  d'h. 

lOkiL  Hinterrh«in  (1624  m.;  *auh,  de  la  Potte,  chez  Loret), 
dernier  village  de  la  vallée. 

La  aeureê  du  Shin-Poitérienr  est  assez  intéressante  k  visiter.  Jusqu'au 
ehalet  de  Zapport,  2  h.  1/4  ^  de  là  à  la  cabane  du  Club,  V4  d'b.  de  marebe, 
-par  un  mauvais  chemin.  Il  est  bon  d'avoir  un  guide  (6  fr.),  tel  que 
Q.  Trepp  ou  Jean  Lorez.  —  Le  chemin  ae  détache  à  dr.  de  la  route  du 
Bemardino,  au  delà  du  pont  du  Rhin  (t.  ci-dessous),  et  traverse  d'abord 
le  fond  de  la  vallée.  Au  bout  dei/s  h.,  celle-ci  se  rétrécit;  le  chemin  se 
perd  dans  les  éboulSs  du  côté  dr.,  tandis  qu'il  y  a  encore  de  maigres 
.  pâturages  sur  l'autre  rive.  Le  Ut  du  Rhin  naissant,  au  cours  impétueux, 
est  en  plusieurs  endroits  couvert  par  la  neige  des  avalanches  qui  y  reste 
toute  Tannée.  On  passe  sur  la  rive  g.  par  un  pont  de  neige,  et  Ton 
monte  par  un  étroit  sentier,  que  les  pâtres  entretiennent  en  été,  au  dUMef 
de  Zapport  (1  h.  ^Z^;  1856  m.),  habité  en  juillet  et  en  août  par  des  bergers 
bergamasques ,  qui  font  paître  leurs  moutons  sur  Valpe  de  Zapport.  Le 
chemin  de  cet  endroit  à  la  cabane  de  Zapport  (S/4  d^h.)  passe  à  rSnfer 


! 


B.-BERNARDINO.  VI  R.  97.    387 

(HœlU)^  groupe  de  rochers  d'upect  sauvage,  situé  sur  la  rive  dr.  et  au 
pied  duQuel  le  Rhin  forme  une  petite  easeade  tombant  à  pic.  Puis  vient, 
sur  la  même  rive,  le  ParadKsy  maigre  pâturage  couvert  de  d^ids  de  rochers. 
La  cabane  de  Zapport  du  C.  A.  S.  (3320 m.),  qui  peut  loger  10  à  13  per- 
sonnes, est  aussi  habitée  dans  la  saison  par  les  bergers.  L'étroite  vallée 
est  fermée  par  le  f laeier  de  Bhêinwaldi  dont  la  partie  inférieure  s'appelle 
glacier  du  ParadU.  Le  Bhin-Postérieur  y  sort,  au-dessous  de  la  cabane, 
d'une  ouverture  (3216  m.)  qui  a  la  forme  d'un- mufle  de  bceuf.  Il  est 
immédiatement  grossi  par  les  eaux  qui  s.ortent  de  tous  les  côtés  d'autres 
fentes  du  glacier.    On  peut  monter  de  la  cabane  de  Zapport  sur  le  glacier, 

f>our  embrasser  d'un  coup  d'œil  les  imposantes  masses  de  montagnes  de 
a  chaîne  du  même  nom:  Zappwthorn  (3149m.),  BheinqiuUhom  (SlOOm.), 
Yùç^bêrg  (8320  m,),  RMnwaMhorny  Gi^ferl^orn  (3383  m.),  etc.  L'ascension 
du  Bheinvaldhoxn  iFiz  Yalrhein^  Adulahorn^  3398  m.)  se  fait  en  4  h.  de  la 
cabane,  sans  difficulté  pour  les  alpinistes  éprouvés.  On  passe  par  la  Lenia- 
Ittcke  (3964  m.)  et  l'arête  du  N.-E.  Celles  du  CHl/erhom,  par  la  Lentaltieke 
et  l'arête  du  S.-O.,  du  Vogeiberç  et  dviSheinqueUhom^  par  le  glacier  de  Bhein- 
wald ,  demandent  3  h.  Va  ^  4  h. ,  aussi  de  la  cabane.  —  Au  Zapporthoru^ 
du  col  du  Bemardino  (v.  ci-dessous),  par  le  glacier  de  Mucda^  4  h.,  un  peu 
plus  pénible. 

De  Hinterrhein  à  la  vallée  de  Lugnets  et  à  Ilanz  par  le  YaUer-Bwg^ 
V.  p.  370^  à  Zervreila,  par  le  Zapportgrai  ou  la  Lenia-Lîkke.t  v.  p.  370  et  371. 
Des  passages  difûciles^le  Vogefjoch  (3938  m.),  le  Passo  del  Cadabhi  (3950  m.) 
et  le  col  de  Zapport  (9090  m.)  conduisent  des  glaciers  de  Bheinwald  et  de 
Zapport,  an  S.,  i  Malvaglia  Cp'  S^B). 

La  BOTTTE  DU  Bebnabdino  traverse  à  10  min.  de  Hinteirhein,  le 
premier  pont  sur  le  Rhin  (1616  m.))  qiii  a  trois  arches.  On  monte 
ensuite  par  16  lacets,  en  longeant  des  rochers  escarpées  et  couverts  de 
broussailles.  Un  sentier,  k  la  deuxième  courbe,  abrège  considérable- 
ment. Belle  vue  en  arrière  sur  la  vallée  du  Rhin  et  les  mantagnes 
au  N.  :  Kirchalphom,  Lorenzhom,  Schwarzhorn  et  Hochberghorn. 
£n  deçà  du  pont  sur  le  Masek  (50  min.  ;  1873  m.),  à  g.,  le  chalet  isolé 
de  DûrrenbûkL  Ensuite  on  traverse  une  vallée  haute  déserte ,  en 
passant  à  g.  à  Viitpe  de  Thœli ,  et  l'on  arrive  en  1  h.  au  col  du  S.- 
Beniardino  (2063  m.  ;  aub.  médiocre),  à  l'extrémité  N.  du  petit  lac 
Moé'éola,  au  milieu  duquel  s'élèvent  trois  rochers.  Ce  passage  était 
déjà  connu  des  Romains,  mais  il  doit  son  nom  actuel  à  St  Bernar- 
din de  Sienne  qui  prêcha  l'Evangile  dans  la  contrée  au  commence- 
ment du  XV®  s.  A  g.,  le  Fiz  Uccello  (2716  m,)  et  le  Mittaghom 
(2609  m.);  àdr.,  le  Pi»  Jdoisola  {Murscholhom ;  2902  m.).  Vue 
magnifique  près  d'un  gros  bloc  de  pierre  blanche ,  à  ^/^  d'h.  au- 
dessus  du  col,  au  N.-O.  (guide  inutile). 

La  route  redescend  par  de  nombreux  lacets ,  à  g.  de  la  Motaa, 
et  en  passant  à  une  cantoniera.  A  l'O.,  le  Zapporthom  (3149  m.), 
avec  le  Stabbio-Orat  (2742  m.),  d'où  descend  le  glacier  de  Muccia; 
à  l'E.,  les  Pi%  Lumbreda  (2977  m.),  Mutun  (2853  m.)  et  Curciusa 
(2872  m.).  On  passe  plus  bas  par  un  beau  pont  sur  la  rive  dr.  de 
la  M oësa ,  descend  une  dernière  courbe  considérable  et  atteint ,  à 
1  h.  */j  du  col, 

27  kil.  8.-Bemardino  (1626  m.  ;  *H,  VictoHa,  ch.  t.  c.  2  à  5  ft., 
rep.  L50,  3  et  4,  p.  10.60;  *H»  Brocco,  *H.  Ravi%za,  p.  7.50 
à  9.50  ;  Bm  Henghetti) ,  village  le  plus  élevé  du  Val  Metoceo  ou 
MeBolcina,  en  ail.  Mi9ox,  fréquenté  d^ns  la  saison  à  cause  d'une 

25* 


388  yi/n:97.  mesooco: 

source  d^eau  minérale.   La  vallée  entière  est  italienne  et  catliolique, 

depuis  que  St  Charles-Borromée  (p.  447)  y  a  étouffé  les  germes  de 

la  Réforme. 

Au  V«a  Calauea  par  le  col  de  PMtetti,  y.  ei-deasous. 

Au  N.,  au  -  dessus  du  col  du  Bernardino ,  la  dent  aiguë  du  Ptz 
Uceello  (t.  ci-dessus).  La  route  monte  un  peu  et  redescend  par  de 
nombreux  lacets  (raccourcis).  A  dr.,  dans  la  gorge,  une  belle  cas- 
cade de  la  Moësa,  qu'on  ne  voit  bien  toutefois  qu'en  suivant,  Jus- 
qu'à S.-Oiacomo  y  le  sentier  qui  longe  d'abord  la  rive  g.,  puis  la 
rive  dr.  A  S.'Oiacomo  (1  h.  Vs;  1146  m.;  alb.  Toscane),  la  loute 
passe  sur  la  rive  dr.  (jolie  vue  du  pont),  où  elle  descend  rapide- 
ment  A  g.,  dans  le  bas,  Cebbia, 

42  kil.  Xwoeeo  ou  Cremeo  (777  m.  :  hÔt  :  Posta  <:bez  Provini, 
recommandé;  Toscani,  médiocre).  10min.  plus  bas,  sur  une  colline 
à  g.  de  la  route,  les  ruines  grandioses  du  château  dt  Mesocco 
(Misox),  détruit  par  les  Grisons  en  1Ô26.  Des  noyers ,  des  cbâtaî- 
gniers ,  des  vignes  et  des  champs  de  maïs  annoncent  Tltalie.  La 
•  vallée  est  bordée  de  rochers,  d'où  descendent  de  petits  ruisseaux;  il 
y  a  8  cascades  entre  Mesocco  et  Lostallo.  —  Vs  ^*  SoaiM  (630  m.). 
La  route  atteint  ensuite  lé  fond  de  la  vitUée.  Au  second  pont  au 
delà  de  Soazza,  à  dr.,  «ne  cascade  fonnée  par  lABn^aiora*  6Ô  min. 
Cabbioio  (450  m.).  20  min.  LoMallo  (476  m.  ;  aub.  :  Posta),  où  Ton 
voit  d^jà  de  grandes  vignes  et  les  pjwmlws  figuiers.  —  1  h,  Vs* 

&7  kil.  (tama  (384  m.),  où  il  y  a  un  couvent  de  capucins. 

Db  Cama  h  CiiLàVBXNA,  14  à  15  h.,  pasMige  pénible,  mais  intéressant. 

•Guide  nécessaire  seulement  jusqu'au  col  (5  fr.).    Le  sentier  monté  par  le 

Val  Gamoy  où  est  le  petit  lac  du  même  nom  (1^  m.),  jusqu'à  la  8«MilMtla 

4ï  Val  Oama  (6  b.  Vs;  9097  m.),  d*où  il  radeseend  par  le  Val  B^dengo^  en 

3 h.  Va  a  Bodenço  (aub.),  puis  par  la  gorge  de  la  Boggia  (escaliers)  jna- 

3u'à  GorcUma  et  CMave»na  (5  h.  Va;  P^  385).  —  11  y  a  de  Soazza  (v.  ei- 
essus)  un  autre  chemin ,  pas  beaucoup  plus  commode  et  moins  intéres- 
sant, qui  mène  «n  19  à  13  h.  (guide)  à  (3hiavenna  par  le  pas  do  te  Toroala 
(9917  m.)  et  la  vallée  du  même  nom. 

15  min.  Leggia  (343  m.).  —  25  min.  Gtoono  (305  m.  ;  *H,  Calan- 
caèca)y  localité  importante,  au  débouché  du  Val  Caianca,  où  est 
la  tour  Florentina,  à  eftté  de  laquelle  il  y  a  une  «bapelie  avec  de 
vieilles  peintures  murales. 

Le  Yal  Oalanca  est  une  vallée  pittoreaque  où  une  .route ,  qui  monte 
d'abord  sur  la  rive  g.,  puis  sur  la  dr.  de  la  CatancOscat  par  MoUntfy  Ar- 
vigoy  S.'Domenica  ViiAugtOi  mène  à  Rotsu  (4 h.:  1068m.;  aub.),  la  localité 
principale.  (Passage  dimeilë  de  cet  endroit  à  MébngUm^  daA»  le  Val  BUtAo 
(p.  378),  par  le  eol  4e  QiuniêUa  (9190  m.),  à  1*0.].  Il  y  a  ensuite  un  ebemin 
muletier.  A  1  h.,  VcObella  (1335  m.),  village  le  plusé  levé  de  la  vallée^  d'dù 
un  passage  facile,  à  TE.,  par  le  Pmso  ai  Trticulmime  (9153m.),  conduit 
en  A  h.  à  Meiooo$.  1  h.  plus  loin.  Taftpe  A^Ai^gma  (1431  m.),  d'on  Ton  va 
ien  4  à  5h.  à  a,^B€mar€bino  (p.  387)^  par  le  Pauo  4i  PoêtetH  (9875m,): 
guide  utile.  Dans  le  haut  du  Val  Calanca,  à  un  endroit  d*un  accès  dif- 
ficile, se  trouve  le  cirque  grandiose  des  afpe«  de  Stabbio  (9008  m.),  où  Ton 
arrive  en  4  à  5 b.  dé  fi.-Bemardino,  par  le  Pano  Av  U9mi»i  (9963 m). 

62kil.  Bov«redo  (29îm.;  hdt:  *Angelo,  Croce)^  loc^ité  de 
1065  hab.,  la  plus  importante  de  la  partie  inférieure  de  la  vallée, 
dominée  par  le  château  en  ruine  des  Trivulzio. 
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Pt«â  Ma ,  S.  -  VUtore  (289  m.) ,  damier  village  da  canton  ^ 
Scitf^AB  ;  paia  Lumino,  le  pf emier  du  Tessin.  La  route  du  J^emar-. 
dino  rejoint  oelle  du  St-6othard  avant  le  pont  de  la  Moësa.  A  dr., 
CastUme,  stat.  de  la  Hgne  du  St-Oothard  (p.  119)*  Au-dessous  du 
confluent  de  la  MoSsa  et  du  Teasi»  se  trouve  Arbedo  (248  m.))  connu 
dane  l'histoire  des  guerres  de  la  Suisse  contre  le  duché  de  MiUn 
par  la  bataille  inégale  du  30  juin  1422,  contre  24000  Milanais 
commandés  par  Carmagnole  et  où  périrent  20(X)  Suisses  sur  3000^ 
Leur  tombeau  est  près  de  l'égliee  SÎ-Paul,  dite  la  Chie$a  Bo$»a, 

73  kil.  BelUnzana  (p.  429). 


98.  De  Coire  dans  lllngadine,  par  le  eol  de  TÂlbnla. 

Voir  kt  oorU  p.  860. 

78  kil.  DiAioBucB  tovu  les  jours  en  été  :  à  Samaden  par  Chnrwalden 
et  Lenz,  trajet  en  19  h.  l/si  pour  18  fr.  %  et  91  fr.  90  (eoupé).  On  va  en 
7  h.  à  Bergûn,  où  Ton  s  arrête  pour  le  dîner,  et  en  4  h.  de  là  à  Ponte. 
De  Samaden  aux  bains  de  St-Mauxiee,  8 kil.  et  correspond.,  en  1  h.  10 j 
de  Samaden  à  Pontresina,  5  kil.  i/i,  en  56  min.  —  Extra-postb  à  2  chev. 
de  Goire  à  Samaden,  lOSfr.  80,  194.90  par  le  eol  du  Sehj'n  et  TÂlbula; 
aux  bains  de  St-Maufiee  on  à  Pontresina,  117.90  et  139.80.  —  Voit,  pabtic, 
à  9  ehoT.  :  de  Coire  à  Bercûn,  70  fr.  ;  à  Samaden  par  TAlbula,  100-,  à  Pont- 
résina  ou  i  St-Mauriee,  110;  à  Tarasp,  170;  par  le  col  du  Schyn  el  TAl- 
bula,  80,  110,  120  et  180  fr.  et  100/«  de  pourboire.  Trajet  de  1  jour  1/3  à 
9  jours  jusqu^à  Samaden.    Très  belle  excursion. 

Jusqu'à  Unz  (23  kil.),  ▼.».  99:  La  route  de  l'Albula  s'y  dé- 
tache à  g.  de  celle  du  Julier.  —  26  kil.  Brien*  (p.  364).  Il  y  a  un 
sentier  plus  court  de  cet  endroit  aux  bains  d'AWaneu,  à  dr«  à  la 
dernière  maison,  puis  à  g.  au  bout  de  5  mtn.  et  encore  ô  min.  plus 
loin,  par  Surava,  La  route  passe  soue  les  ruines  de  Btlfort  et  des- 
cend par  de  grands  lacets  dans  le  Ctapa'Mtàfa^Tohél,  à  la  valUe^ 
de  VAlhvka, 


32  kil.  Baine  d'Alranen  (9Ô(Xm.),  où  se  réunissent  les  routes 
de  Lenz  et  de  Tiefenkasten  (p.  392).  Il  y  a  une  source  d'eau  sul- 
fureuse firoide,  employée  contre  le  rhumatisme  et  les  maladies  de 
l'estomac  {hôtel,  ch.  t.  c.  3  à  ô  fr.,  p.  6.ÔO  à  11  ;  P.  SehvJLer),  Volt^ 
à  1  cher,  pour  Bergûn,  9fir.;  Wiesen,  8;  Tiefenkasten ,  4.Ô0.  En 
face,  sur  la  rive  g.  de  l'Albula,  est  une  cascade  dans  un  joli  site. 

Le  Via  Miehel  (3183  m.)  peut  Mre  gravi  sans  grande  dilftcuUé  par  des 
alpinistes,  en  6  à  7  h.  de»  bains  d'Alvaneu,  par  le  Sehetftobel^  mais  avec 
un  guide.  Vue  des  plus  grandioses.  —  A  4  h.  au-dessus  des  bains  ou  de 
Filisur  (3  H.  de  Beifun  ;  ▼.  ei-dessous) ,  dans  le  Val  SpttâlaUcha^  la  eébcuM 
éTAêla  du  G.  A.  8.  (901  m.),  d'oÀ  se  font  en  4  h.  et  4  h.  l/a  à  5  h.  les  ascen- 
sions du  Tinaenketn  (3179  m.)  et  du  Pis  d'Atla  (3340  m.),  qui  ne  sont  que 
pour  des  grimpeurs  a  la  tête  solide.  Descente  difficile  a  rO.  du  Tinzen- 
hom  au  eol  du  Tinxenthor  (p.  398)  et  à  Tinxen  (p.  883>,  par  To^e  Tigiel. 

La  route  traverse  20  min.  plu?  haut  le  Landwaiser,  qui  se  jette 

à  cet  endroit  dans  l'Albula,  et  elle  monte  A  dr.,  en  20  min.  à  Filiiur 

(dOiOm.;  hôt.:  *8chanthal,  Weisges  Kreuxy  simples),  beau  village, 

dans  un  site  riant,  dominé  par  les  maigres  ruines  du  ehâUn'ik  dé 

Qréifen$t4%n  (1215  m.).  Ensuite  elle  descend  à  l'il/bi^{a;  etiejoi^OQte 
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lentement  sur  la  riye  dr.,  dans  une  vallée  boisée.  Les  piétons  font 
mieux  de  prendre  la  vieille  route,  sur  la  rive  g.  de  TAlbula,  qui  r^ 
joint  celle  de  la  rive  dr.  i  la  scierie  de  Ballaliina  {^1^  d'h«;  1102  m.  ^ 
aub.).  Sur  la  rive  dr.,  on  traverse  le  8tulê€r-Baeh,  monte  par  un 
circuit  sous  bois  et  entre  dans  le  *BerguAer*Stein  {Il  Crap,  1304m.)) 
gorge  étroite  et  profonde,  aux  parois  à  pic,  dans  laquelle  on  a  con- 
struit dès  1696  une  étroite  route  de  voitures,  en  partie  soutenue  par 
des  murs.  Le  ruisseau  qui  bouillonne  dans  le  bas  à  une  grande  pro- 
fondeur n'est  visible  qu'à  un  endroit.  A  l'issue  de  la  gorge  se  mon- 
trent, à  dr.,  le  Tinzenhom  et  le  Piz  à'AfXa  (v.  ci-dessus).  Puia  vient 
le  vallon  verdoyant  de  Bergûn  (7s  b.). 

43  kil.  BergfUi,  en  rom.  Bravuogn  (1388  m.;  hôt  :  ♦Ptx  d'Acla 

ou  Poste,  ch.  2  fr.  50  à  6,  dî.  3,  p.  dep.  7  ;  •  Weisses  Kreuz  ou  Cloetta, 

cb.2fr.50,  dé.  1.25,  dî.2.50,  p.  6.50  à  7.50;  EdelwHsa,  Sonne), 

village  de  435  bab.,  avec  une  source  d'eau  minérale,  de  petits  bains, 

une  vieille  église  romane  et  une  belle  tour  qui  sert  de  prison. 

ExouRSioKB  (guides:  P.MetHtr,  AJb.  Raueh).  Au  K.*E.,  la  Tillace  de 
LatMh  (1590  m.)  1  sur  le  versant  du  Latêcher-Kulm  ou  CuoUn  da  LaUck 
(3890  m.),  dont  Taseension  intéressante  se  fait  en  S  h.  —  A  J>avos^  par  le 
col  de  SerUÇy  v.  p.  869.  —  A  MaduUin^  par  la  FuoxoUPiMha  (3803 m.;  Val 
TuoTi  et  Val  PUuhi)^  9  à  10 h.,  avec  un  guide,  pénible.  Le  eol  est  entre 
le  Piz  Keseh  et  le  Pis  Blaisun.  Le  Pis  Kesoh  (3433  m.)  se  gravit  de  là  en 
3  h.,  mais  il  vaut  mieux  y  monter  de  la  cabame  du  Ketch  (p.  368).  par  la 
gl€ieier  de  Porchabella  (en  3  h.  l/ai  v.  aussi  p.  416).  —  Au  Ax  d'Ado  et  au 
Ti«tenhor»y  v.  p.  889.  On  monte  de  Bergiin  à  la  cabane  d'Aela  en  8  h., 
par  Valpe  Uglix.  —  A  Tinten  (p.  893)  par  le  col  d'Aela  (3933  m.) .  entre  le 
Piz  d'Aela  et  le  Pi*  Val-Lung,  puis  par  le  Val  d^Srr^  et  par  Nax  (▼.  ei- 
dessous),  5  h.  avec  un  guide,  sans  difficulté  et  intéressant. 

La  route  monte  ensuite  doucement,  dans  une  magnifique  vallée 

boisée,  en  passant  à  g.  à  l'extrémité  du  Val  TUeh,   L'Âlbula  forme 

à  dr.  une  série  de  petites  cascades  et  une  plus  grande  au-dessus  de 

Naz  (1  b.  74)  1745  m.).    On  aperçoit  çà  et  là  de  la  neige  dans  les 

anfiractuosités  des  montagnes  à  dr.:  Piz  d*Aela,  Piz  Val^Lung  et 

Piz  Saltercu,    Plus  loin,  la  route  fait  des  lacets  que  coupe,  de  Naz, 

un  sentier  qui  suit  le  télégrapbe,  et  elle  passe  aux  cbalets  de  Preda 

et  de  Palpuoffna»  A  dr.,  dans  le  bas  de  la  route,  le  petit  lac  de  PaU 

ptwgna,  aux  eaux  d'un  vert  clair  (1918  m.).  On  arrive  en  1  b.  à  Vhôt, 

du  Weisaenatein  ou  Crap-Alv  (2030  m.  ;  dî.  3  fr.).   La  route  fait  un 

nouveau  circuit  (raccourci  considérable  à  g.),  au  pied  des  deux  dents 

presque  perpendiculaires  des  Qiumels  (2785  m.) ,  en  longeant  un 

bassin  marécageux  où  l'Albula  prend  sa  source.    Puis  elle  monte 

par  une  vallée  sauvage  et  couverte  d'éboulis  et  de  rocbers,  la  vallée 

du  Diable,  au  ool  de  PÂlbnla  (1  b.;  2315  m.;  hoêpiee).    Des  deux 

côtés,  les  pics  de  l'Albula;  celui  de  dr.,  la  Crasta  Mora  (2937  m.), 

est  de  granit;  celui  de  g.,  le  Piz  Uertsch  ou  Albulahom  (3273  m.; 

V.  p.  415),  de  calcaire  jurassique.   Flore  remarquable. 

Plus  loin,  la  route  continue  de  plain-pied  dans  une  baute  vallée 
inculte.  En  face,  la  pyramide  imposante  du  Piz  Mezaun;  à  côté,  à 
dr»,  au  fond  du  Val  Cbamuera ,  les  Piz  Lavirum  et  Ootschen  ;  plu9 
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loin  encore,  à  dr.,  les  Plz  Mnraigl  etLanguard.  Puis  on  passe  à 
plusieurs  chalets ,  et  il  y  a  à  la  fin  sept  lacets.  Le  vieux  sentier, 
d'abord  à  dr.,  puis  à  g.  du  ruisseau,  raccourcit  beaucoup.  Belles 
échappées  de  vue  sur  les  Piz  Quatervals  et  del  Diavel  et  ensuite  sur 
Ponte  et  Camogasc.  A  g. ,  Madulein  et  Guardaval ,  sur  le  versant 
de  la  montagne.  On  descend  enfin  par  un  bois  de  mélèzes  et  on 
arrive,  à  2  h.  ^/j  du  col  (i^t  P&^  1®  sentier),  à 

67  kil.  Ponte  (1691  m.).    De  Ponte  à  Samaden,  à  Schtds  et  à 
Natiders,  v»  R,  102. 


99.   De  Coire  dans  TEngadine,  par  le  Jnlier. 

Voir  les  cartes  p.  360^  394  et  404. 

DiMOBMCB  pour  Samaden,  1  fois  par  jour  en  été,  par  Cburwalden,  en 
13  h.,  pourSOfr.  86  et  35  f r.  05  (eoupé);  1  fois  par  le  défilé  du  Schyn 
(j>.  380),  en  14  h.  1/4,  pour  22  fr.  70  et  7ï  fr.  45.  —  Extba-postb  à  2  chev.  de 
Coire  aux  bains  de  St-lfauriee,  190  £r.  10;  à  Samaden,  136.10;  133.30  et  139.30 

Sar  la  route  du  Sehyn  et  le  Julier.  —  Voit,  paktic,  à  3  ehev.  de  Coire  à 
t-Hauri«e  par  le  Julier,  100  fr.;  à  Pontresina  ou  à  Samaden,  110;  110  et 
130  par  le  Sehyn  et  le  Julier  et  lOO/o  de  pourboire. 

Caire  (590  m.),  v.  p.  354.  La  route  traverse  la  Plessur,  monte  en 
lacets  (plusieurs  raccourcis)  et  offre  des  points  de  vue  variés  sur  la 
ville,  la  vallée  du  Rhin  et  le  Calanda.  A  l'K,  la  vallée  de  Schanfigg 
(p.  364),  d'où  sort  la  Plessur.  Un  poteau  à  Vs  ^*  ^^  Coire  indique 
à  g.  la  direction  des  bains  de  Passugg  (p.  356)  et  un  autre  Vi  <1'^* 
plus  loin ,  à  ro.,  celle  du  Kœnzeli  (p.  356).  La  route  remonte  le 
cours  de  la  Rabiosa,  qui  débouche  à  une  grande  profondeur  dans 
la  Plessur.  Elle  passe  ensuite  à  Màtix  (1158  m.),  qui  a  une  source 
d'eau  minérale,  et  aux  ruines  du  château  de  Strassberg, 

10  kil.  5.  Ghnrwalden  (1256  m.),  dans  une  étroite  vallée  et  un 
site  pittoresque.  Hôtels  :  *Bviigger  %ur  Krone  (ch.  t.  c.  dep.  3  fr., 
dé.  1.25,  dî.  4,  p.  7  à  11);  *Gengel  (ch.  et  s.  2  fr.  50);  *H.-P.  Mettier 
^  Schweizerhaus  ;  P.  Hemmi;  *H.'P,  Rothhorn  (ch.  1  à2fr.,  b,  50  c, 
dé.  1,  dî.  2.50,  p.  4,  s^  la  ch.)  ;  *  Weisaes  Kreua  (ch.  t.  c.  1  fr.  50  à  2.50, 
dé.  1,  dî.  2.50,  p.  4  à  6).  Cet  endroit  est  fréquenté  en  été  comme 
séjour  et  pour  la  cure  de  petit-lait.  On  en  remarque  la  vieille  église 
et  Tanc  couvent  à^Aschera. 

Plus  loin  une  forte  montée.  Il  y  a  un  sentier  sous  hois ,  qui 
longe  la  rive  g.  du  torrent  et  le  franchit  immédiatement  avant  Parpan. 

14 kil,  Parpan  (1511  m.;  *H.  ^  Kurhaus  zur  Post,  ch.  t.  c. 
2 fir.  50,  p.  7  à  9;  *H,  Stœtzerhom,  p.  6  à  8  fr.),  joli  village  dans  un 
site  dégagé.  La  maison  des  Buol,  de  la  fin  du  zvi^  s.,  maintenant 
au  major  Weber,  mérite  d'être  vue. 

Jolie  promenade  de  3  h.  au  CDrarer-Joeh  (3038  m.) ,  au  pied  du  OUrga- 
letsch,  d'où  la  vue  s'étend  sur  Coire,  la  vallée  du  %hin,  le  Sehanfieg.  etc. 

On  monte  souvent  de  Parpan  au  *St»tierhom  (Pf«  Rcuchil;  357om.  ; 
aub.  en  ruine),  sommet  principal  de  la  chaîne  de  montagnes  qui  sépare  la 
vallée  de  Cburwalden  du  Domlesebg  (p.  979).  Un  ehémin  muletier  du  C. 
A.  8.  eoaduit  aisément  en  3  b.  de  Parp«i  au  sommet.    On  n'a  pas  besoin 
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de  fftiidtf  mais  cm  notera  que  evelwmta  moate  tout  droit,  a»  aoiiir  4a 
89niuu.  Fanorama  grandiose  des  raUéefe  de  8e3ianfigg,  de  Churwaldeiif. 
d'Obeiiialbstein,  de  Sehams,  de  Domlescbg  et  du  Rhin  ju8qa*à  Ilanz,  de  la 
chaîne  du  Rhœtieon,  du  Clilanda,  du  Tœdi,  du  dt'Oothax^.  du  Pis  Bevertn, 
du  glacier  de  Bhelnwald^  du  Pis  Tanbo,  du  Bemina.  de  l^AIbala^  eta.  (Par 
norama  d'A.  Heim)<  Riche  fiore.  Le  chemin  du  côté  du  Domleschg^  vers 
la  vallée  du  Rhin  (Thusis),  est  un  peu  plus  fatigant  et  plus  long,  mais  on 
ne  peut  1 
chalets  d' 
mareheùrs 

De  Parpan  à  Aro$a  (4  h.  i/a),  r.  p.  366. 

Au  col  (1551  m.) ,  helle  vue  sur  les  montagnes  de  r01)erhalb' 
stein;  à  dr.,  les  montagnes  dn  dëfllé  dn  Schyn  (p.  380);  à  g.,  le  pic 
du  Lemerhorn  (2911  m.);  à  côt^,  le  Piz  Michel  (3163  m.);  «n  ar- 
rière, le  Calanda  (p.  356).  On  descend  par  VàlheUa  et  CanoU,  en 
passant,  à  quelques  petits  lacs.  Dans  le  lac  Heidsee  (1487  m.), 
plus  ^and  et  «nfouré  de  bols,  une  tle  avec  un  ^ehaUt-resiaur,  (p. 
4  à  5  fir.).  Plus  loin,  par  la  Lenter-Beide,  en  rom.  Planeira,  en- 
droit bdlsé,  dangMeux  par  les  tourmentes  de  neige  en  hiver.  En- 
suite Lai  (P.  PoBt,  4  à  5  ti.),  —  17  ktl.  6.  ^Kurhaïuè  Lenter-Heide 

(1456  m.  ;  p.  5  a  6  fr.). 

Le  *Roâihoxn  d'Aréca  (3984  m.),  qui  offre  une  vue  magnifique,  se  gra- 
vit de  cet  endroit  en  8  h.  i/a  avec  un  guide  (10  fr.),  par  un  nouveau  che- 
min du  C.  A.  S.  (v.  p.  866)^  le  *L&muh9m  (3911  m.),  qui  est  intéressant, 
aussi  sans  difficulté,  en  3  h.  !/«. 

Pour  gagner  la  route  du  Schyn ^  on  suit  à  Lait  i  kil.  au  V.  du  Kur- 
haus ,  le  chemin  qui  s'embranche  à  dr.  \  on  traverse  le  Heidbaeh  et  Ton 
atteint  en  00  min.  Oàertait  (1334  m.),  en  prenant  en  deçà  à  g.,  pour  éviter 
les  chemins  qui  conduisent  plus  haut  à  JMn  ;  puis  on  descend  rapidement 
par  Zorien  et  Nivvigl^  en  40  min.^  au  pont  de  SolU  (p.  380). 

23  kil.  Lens,  en  rom.  Lansch  (1294  m.  ;  hÔt.  :  Krone  ou  Post\ 
point  stratégique  important,  où  le  duc  de  Rohan  et^Lecourbe  prirent 

position  contre  les  Autricliiens  en  1635  et  1799. 

Route  de  VAIbula  menant  aux  betine  d*Altaneu  et  à  BerçUn,  v.  B.  96. 

Notre  route  descend  en  lacets  pendant  1  h.,  en  offrant  constam- 
ment une  belle  vue  sur  rObefbalbsteln,  â  l'O.  sur  l6-déill4  du  Schyn 
et  au  delà  sur  le  Heinzenberg.  En  avant,  sur  une  saillie,  le  village 
d'Alvascbein,  et  de  l'autre  c8té  du  défilé  du  Schyn,  Stûrvis  (p.  381)  ; 
au  fond,  le  village  de  Tiefenkasten.  C'est  près  de  la  ferme  de  Vo- 
zerol,  à  dr.  de  la  route,  que  les  trois  ligues  de  la  Haute -Rhétie 
prêtèrent  le  serment  d'alliance  en  1471  (v.  p.  355).  Les  piétons 
peuvent  abréger  à  plusieurs  courbes.   La  rente  traverse  VAlhtda, 

29  kîl.  Tiefenkasten,  en  rom.  CasH  (850  m.  ;  hôt.  :  ^Jtdier,  ch. 
t.  c.  1  flr.  50  à  4,  dé.  1.25,  dl.  3,  p.  8  à  10;  *Albula,  ch.  t.  c.  3  fr.,  dé. 
1.25,  dî.  3;  Rhœtia,  simple,  mais  bon;  Kreuz).  C'est  une  localité 
dans  un  site  pittoresque,  incendiée  en  1890  et  en  majeure  partie  re- 
construite ,  au  fond  de  la  vallée ,  avec  son  église  sur  une  colUne- 

(888  m.),  au-dessus  du  confluent  de  FAlbula  et  de  la  JfjUia. 

Boute  des  bitinê  d'Alvaneu  par  ShtrOva^  v.  p.  364;  *roirte  dmSehifn  (Th«- 
sis),  p.  881. 

On  remonte  rapidement,  en  côtoyant  le  Stein,  paroi  de  rocher 
escarpée,  oè  il  y  a  une  galerie  et  uiv  tunnel.   Dans  le  fond  coule;  1a. 
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•fulia.  Au  bout  d«  i  b.  </<  i^ouvre  la  large  et  verte  Tallé»  d*Oftef- 
fta2&«f«{n,  en  rom.  Sur  Seiua,  longue  de  2  lieues  et  très  peuplée. 
Sur  la  route  y  les  Tillages  de  Biurvagn,  ConttrB  (Vi  ^»  ;  H.  Post)  et 
SaTofBln,  en  ail.  Schweininffen  (1/4  d'h.;  1239  m.;  *H.'P,  Pianta, 
avec  poste  et  télëg.,  p.  dep.  6  tt.-,  *B,  Piz  Michel,  p.  6  fr. ;  *B,  Rhœ^ 
Ha)»  9ur  les  versants  de  TO.  se  trouvent  également  plusieurs  vil- 
lages :  SaluXy  PrcuanSj  Reams,  avec  le  beau  cbâteau  du  même  nom, 

qui  sert  actuellement  de  prison,  etc. 

EzouBSiOM».  An  Pis  Chirrèr  (397610.),  6  h/ de  Savognin,  par  Ziteil, 
•TOC  on  guide,  pas  dlffieile  et  très  intéressant,  On  peut  redescendre  sur 
ZilUa  ou  Andew.  —  Da  Savooiiih  a.  AussaK-FBBKBBA,  fak  ls  col  db  Fia* 
WBLL,  6  h.  l/f ,  sans  difficulté  et  intéressant.  Petite  route  de  voit,  par  le 
Joli  Val  Namiro  \u»qvî'k  Taips  OmrHnê  (3h.^  1960  m.),  de  là  àdr.  kl'àlpe 
Sehmorrtu  (1  h.  ;  9368  m.)  et  au  oel  de  Fianell  ou  de  Sobmomui  (1  h.  ;  3646  m.)> 
en  face  du  Piï  Griêch  (P.  FiattéU,  9048  m.).  On  redescend  en  1  h.  i/a  à 
4nê$er-Ferr«ru  (p.  889),  par  Vaipé  Moo$  et  Sutt-Faina. 

A  Vt  ^*  Tinten ,  en  rom.  Tinizung  (1240  m.  ;  H,  Tintenhom), 
dans  un  joli  site,  au  débouché  du  Val  d'Err. 

De  Tinsen  à  BergUn^  par  le  col  d^Aela^  4  b.,  v.p.  890.  Un  passage 
pénible  au  "S.,  conduit  en  6  b.  (guide),  par  le  col  du  nnsentbor  (3680  m.), 
entre  le  Pis  Miche!  et  le  Tinzenbom ,  aux  bains  d^Alvmnêu  (p.  889).  —  Au 
Fi<  Xiflkel  (9163  m.),  6  b.,  avec  un  guide,  plus  difficile  de  ce  côté  que 


un  guide,  course  pénible,  mais  intéressante.  On  nionte  par  le  pittoresque 
Vai  dTBrr  et  le  gtaeter  sBrr  au  col,  à  rB..  du  PU  dTErr  (▼.  ci -dessous), 
et  Von  redescend  par  le  Fol  B9ver  (p.  403). 

La  Julia  forme  au-dessus  de  Tinzen  de  jolies  cascades.    La 

route  traverse  de  curieux  bassins  axrondis,  creusés  par  les  eaux,  et 

de  belles  gorges  rocheuses.  —  Vt  ^*  P^S'^a  (i4ÔS  m«;  H.  LœwCf 

simple).   1  b. 

47  kil.  Moliin,  en  aU.  Miihlen  (1461  m.;  bÔt:  •Xaire;  cb.  t.  0. 
2  fr«  50,.  dî.  3.50  à  4),  dans  un  site  magnifique,  où  la  diligence 
s'arrête  pour  le  dtner. 

Dans  le  Tal  da  Vwiùm,  qui  débouche  iel  et  se  bifurque  s/^  d'b.  plus 
loin  pour  former  le  V<U  Gronda  et  le  Val  Berela^  se  trouvent  des  passées 
peu  fréquentés  (guide  nécessaire)  qui  mènent,  Tun  par  le  col  du  val' 
OroHda  (3803m.),  à  \1Ë.  du  WeUàbirç^  à  Creêta  («h.;  p.  883),  l'autre  par 
le  eol  dé  PalUr  (env.  3770  m.)  et  les  lae$  de  FlOh  à  Ju/  (5  h.  1/3),  dans  le 
Val  d'Avers  (p.  ^.  —  Au  Fis  Flatta  (3886  m.),  par  le  Val  da  FàUer  et 
le  Vai  Bercla,  5  h.  i/o,  avec  un  ^ide,  très  intéressant.  Vue  magnifique. 
—  An  PU  d'Err  (8396 m.),  au  Pfx  d'ArblmUeh  (3004  m.)  et  au  PU  Forbiseh 
(3368  m.),  ascensions  pour  des  alpinistes  éprouvés,  avec  des  guides  (s'in- 
former à  Tbôtel). 

La  route  est  très  intéressante  pour  les  piétons  de  Mollns  a  Stalla  f 

elle  offre  des  paysages  grandioses  et  elle  longe  constamment  le  cours 

torrentiel  de  la  Julia.  Belle  vue  près  du  pont  en  deçà  de  Sur  (^/^d'b.). 

Sur  une  colline  boisée  au  milieu  de  la  vallée,  entre  la  route  et  la 

Julia  (sentier  au  delà  de  Sur),  la  tour  carrée  du  château  de  Splûdatsch 

(1603  m.),  où  Ton  a  un  joli  panorama.    Au  bout  de  20  min.,  à  dr. 

à  mi -hauteur,  les  ruines  pittoresques  du  château  de  Marmortra, 

bâti  dans  une  excavation  et  sur  un- rocher  escarpé.  —  */4  d'h'.  Mar^ 

morera  ou  Manuels  (1634  m.),  à  l'extrémité  du  Val  Nat<m9,  Puis 

Stalvedro  (1718  m.),  et  1  b.  plus  loin 
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55  kil.  Stalla  ou  Bivio  (1776  m.  ;  H.  de  la  Foste  ou  Lanz),  k  la 

bifurcation  des  chemins  du  Julier  et  du  Septimer. 

Le  cBBiiiH  DU  Sbptimbk  est  un  ehemiu  muletier:  4  h.  jusqu'à  GasMci»)' 
guide  inutile  par  un  temps  clair.  C'est  un  des  plus  anciens  jpassages  des 
Alpes,  qu'ont  pris  les  années  romaines  et  allemandes.  Il  quitte  la  route 
à  dr.  au-dessus  de  Stalla,  monte  dans  le  Val  Cavrtecia,  pAsse  aux  chalets 
de  Oad-Val  (1  h.),  sur  le  ruisseau,  dans  un  défilé  et  par  les  prairies  maré« 
cageuses  du  PUm-Canfèr^  d'où  il  atteint  le  Septimer  (Ih.;  Pauo  di  Sett; 
3311  m.),  où  il  y  a  un  hospice  en  ruine.  De  la  à  Ju/  par  la  Forcellina  et 
à  la  Maioja  par  le  col  Longhiny  ▼.  p.  3^  et  397.  A  g.,  sur  une  hauteur  au- 
dessus  du  col,  deux  pierres,  près  desquelles  on  a  une  rue  magnifique  des 
montagnes  de  Tautre  côté  du  Maloja,  du  Fit  deUa  Margna  (8156  m.),  du 
Monte  delV  Oro  (8108  m.),  etc.    A  la  descente,  on  suit  un  mauvais  chemin 

Savé,  qui  traverse  trois  fois  le  Septimtrhacn  (Acqua  di  SetUmo)  et  mène 
ans  la  vallée  de  la  Mira.  Ensuite  on  reste  sur  la  rive  g.  de  ce  torrent, 
et  la  dernière  nartie  du  chemin  est  très  raide  et  pierreuse.  On  arrive  en 
3  h.  du  col  à  Oataecta  (p.  437). 

De  Stalla  à  Andeer,  par  le  Stàtlerberg,  le  Val  d*Aver$  et  le  Val  Ferrera^ 
V.  p.  883.  —  A  SU$  par  la  Fiiorola  di  Oravaaalvaa  (3684  m.) ,  6  h.  Vs>  avec 
un  guide,  intéressant.  On  monte  du  Julier  à  dr.,  en  passant  au  petit  lac 
de  Qrava»àlva$^  au  col  à  l'O.  du  Fit  Lagrev^  d'où  Ton  a  une  belle  vue  du 
Bemina,  etc.,  et  Ton  redescend  rapidement  au  lac  de  Sil*  (p.  397). 

La  route,  qui  date  de  1827,  monte  en  nombreux  lacets  sur  le 
versant  pierreux  du  Julier  (OitUio),  On  met  1  h.  ^/^  pour  monter 
au  col  à  pied  et  2  h.  en  voiture ,  mais  à  peine  1  h.  pour  en  des- 
cendre. De  la  fin  d^octobre  à  la  fin  de  juin,  le  trajet  se  fait  en 
traîneau ,  bien  que  le  Julier  soit  le  passage  des  Alpes  le  plus  tôt 
débarrassé  des  neiges  et  le  moins  exposé  aux  avalanches.  Il  y  a 
quelques  maisons  un  peu  en  deçà  du  col  (2244  m.  ;  aub. ,  bonne 
bière).  Au  col  même  (62  klL  3  ;  2287  m.)  se  trouvent  deux  colonnes 
de  schiste  micacé  de  1  m.  50  de  haut  et  sans  inscription,  d'anc. 
bornes  milliaires  romaines  du  temps  d'Auguste,  qui  fit  construire 
une  route  militaire  de  Clavenna  (Chiavenna)  à  la  Guria  Bbastorum 
(Coire) ,  par  la  Maloja  et  le  Julier.  On  a  trouvé  aux  alentours  des 
monnaies  romaines.  Non  loin  de  là,  à  dr.,  au  niveau  du  col,  est  un 
petit  lac,  qui  nourrit  encore  des  truites,  malgré  son  élévation, 

Sur  le  versant  E.  du  Julier,  à  20  min.  au-dessous  du  sommet, 
s^étend  la  petite  cUpe  de  Julier,  avec  deux  chalets.  A  g.,  les  flancs 
escarpés  du  Piz  Julier  et  du  Piz  d'Albana;  à  dr.,  le  Piz  Pulusehin. 
En  descendant,  on  a  bientôt  une  vue  magnifique  sur  les  cimes 
couvertes  de  neige  et  de  glace  du  Bemina  (p.  406).  Au  premier 
plau,  le  Piz  Surlej  et  le  Mont -Arias,  dominé  à  dr.  par  le  Piz 
Tschierva,  le  Piz  Morteratsch  et  le  Piz  Bemina;  puis  le  Piz  Cor- 
vatsch  et,  tout  à  fait  à  dr.,  le  Piz  délia  Margna.  Le  fond  de  la  vallée 
de  la  Haute-Engadine,  avec  ses  lacs  verts,  se  montre  de  plus  en  plus 
distinctement.  On  descend  du  col  à  Silvaplana  en  1  h.  Vi  ou  '/i  ^^^» 
en  voiture  ;  2  h.  à  la  montée. 

71  klL  SUvaplana  (1816  m.:  p.  399).    Suite,  v.  p.  400. 

83  kil.  Samaden  (1728  m.  ;  p.  403). 
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V*Eng%iia9,  en  rom.  Enffiadina^  est  une  vallée  haute  de  91  lieues  de 
long,  qui  8*étend  du  S.-O.  au  K.-B.  Elle  est  baignée  par  VIm  et  bordée 
d^énonnes  ehaines  de  montagnes ,  en  partie  eouvertes  de  glaeiers  et  de 
neige.  La  HauU-Ençadine,  entre  la  Maloja  et  Samaden,  avec  ses  jolis  lacs 
et  la  vallée  transversale  de  Pontresina,  est  la  plus  belle  partie  de  cette 
contrée  ;  mais  la  Btusê-Sngadiné  (B.  109}  offre  aussi  beaucoup  d'attrait.  En 
général,  le  paysage  est  plutôt  grandiose  et  austère  que  riant.  L'air  extra^ 
ordinairement  vif  et  fortifiant  de  la  Haute-Engadine  eu  fait  une  station  cli- 
matérique  incomparable.  La  chaleur  s'élève  en  été  à  16  et  90^  R.  à  Vombre. 
En  hiver,  le  thermomètre  descend  jusqu'à  95®  B.  «Neuf  mois  d'hiver  et 
trois  mois  de  froid>,  voilà  ce  que  l'habitant  dit,  avec  un  peu  d'exagération, 
en  parlant  du  climat  de  son  pays.  De  brusques  changements  de  tempé- 
rature, et  même  des  gelées  blanches  et  de  la  neige  au  mois  d'août  ne  sont 
rien  de  rare.  Par  un  temps  sec,  la  poussière  est  très  désagréable  sur  les 
routes.  L*afflttence  des  étrangers  est  si  forte  au  cœur  de  l'été  qu'on  fait 
bien  d'y  retenir  les  chambVes  d'avance  par  écrit.  Le  mieux  est  alors  de 
confier  les  gros  colis  à  un  expéditeur,  par  ex.  à  J£M.  Bavière  Kieni  é  &* 
à  Coire  et  à  Silvaplana.  Les  dames  n*oubIieront  pas  d'emporter  leur  man- 
teau d'hiver. 

Le  fond  de  la  vallée  a  l'aspect  d'une  grande  prairie.  Les  versants 
peu  élevés  de  la  Haute-Engadine  sont  généralement  couverts  de  mélèzes 
et  d'alviés  ou  pins-cimbres  Cp<n»<  ctimbra^  dit  Artt  en  ail.  et  pi»  «farolls 
dans  la  Suisse  française).  Ce  dernier  arbre  est  rare  dans  les  autres  par- 
ties des  Alpes  et  ne  se  retrouve  guère  que  dans  les  Pyrénées,  dans  les 
Carpâthes  et  en  Sibérie.  Le  bois  léger,  blanchâtre  et  presque  imputres- 
cible de  ce  «cèdre  des  Alpes* ,  est  d'un  tissu  des  plus  fins  et  exhale  une 
odeur  balsamique.  On  en  fait  des  ouvrages  d'ébénisterie  très  estimés. 
Ses  fruits,  30  à  40  dans  une  pomme,  ont  un  goût  agréable  ressemblant  à 
celui  de  la  pomme  du  pinier.  —  Sur  les  versants  plus  élevés  jusqu'à  la 
limite  des  neiges  étemelles,  la  végétation  arboreseente^  est  remplacée  par 
une  riche  flore  de  plafite<  alpestre$.  Au  premier  aspect  d'un  pacage  en 
pleine  floraison  sur  ces  hautes  alpes,  on  est  surpris  et  enchanté,  même 
si  Ton  n'est  pas  botaniste.  Les  couleurs  foncées  et  le  parfum  de  ces 
fleurs  contrastent  vivement  avec  ceux  de  la  plaine. 

Les  habitants  de  l'Engadine  appartiennent  à  la  confession  réformée. 
Ils  sont  sobres,  industrieux,  économes  et  adroits.  Leur  dialecte  est  le 
romanche  (v.  p.  353).  Ils  émigrent  en  grand  nombre  dans  leur  jeunesse. 
On  les  rencontre  dans  toute  l'Europe  comme  confiseurs,  cafetiers  et  fabri- 
cants de  liqueur  et  de  chocolat,  etc.  Plus  tard,  ils  reviennent  pour  la 
plupart  passer  le  reste  de  leurs  jours  dans  leur  étroite  vallée,  après  avoir 
fait  Tortune.  C'est  à  eux  qu'appartiennent  les  belles  maisons  blanches 
confortables,  aux  petites  fenêtres  en  forme  de  meurtrières  (à  cause  du 
froid),  qu'on  voit  dans  tout  le  pays.  Les  pâturages  sont  rarement  ex- 
ploités par  les  habitants  eux-mêmes  \  lis  les  afferment  à  des  bergers  berga- 
masques,  qui  les  occupent  du  mois  de  juin  à  la  fin  d'août  et  y  font  paître 
leurs  moutons  (1  fr.  de  droit  par  tête),  dont  ils  vendent  en  automne  la  laine 
grossière  aux  fabriques  de  Bergame. 


100.    La  Haute-Engadine,  de  la  Maloja  à  Samaden. 

Voir  auêsi  la  carte  p,  404. 

98  kil.  6.  DxLiesiroB  9  fois  par  jour  en  3  h.  ;  v.  p.  497.  Omuibus  de  la 
Maloja  à  Sils  les  lundi ,  merer.  et  vendr.  à  6  h.  du  soir,  trajet  en  1  h.  ;  à 
St-Haurice,  tous  les  jours,  à  5  h.  du  soir,  en  1  h.  1/2  (v.  p.  w8). 

VEngadine  commence  au  sommet  de  la  ICaloJa  ou  Maloggia 
(1817  m,)}  le  moins  élevé  des  cols  alpestres  entre  la  Suisse  et  Tltalie, 
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Ses  yersants  sont  en  peiyte  4ouçe  du  côté  de  l'Engadine  et  escarpes 
au  S.-O.,  du  côté  du  Val  Bregaglia  (p.  427).  Au  col  se  trouve 
Vhôt,  Mal^a^Kulm  (à  Titalienne,  mais  recommandé  ;  ch.  2  tt,).  En 
lace,  un  rocher  en  saillie  d'où  Ton  a  une  belle  vue  sur  le  Yal  Bre- 
gaglia. 5miii.  à  TE.,  Vhôt,  Osteria-Veechia,  dans  le  genre  suisse 
(ch.  dep.  2  fr.  50,  p.  7  â  9).  A  g.,  sur  une  hauteur,  où  on  le  voit  de 
loin,  le  château  du  comte  BenesBC  (1868  m.))  <liil  est  resté  inachevé. 
Les  promenades  étendues  des  environs  offrent  des  échappées  su- 
perbes sur  le  Val  Bregaglia  et  TEngadîne,  surtout  le  «chemin  des 
Artistes»  (1  h.  Y^  aller  et  retour  du  Kuisaal,  v.  ci-dessous).  Plus 
loin  à  g.,  quelques  villas  dan»  le  genre  suisse,  et  Vhât.  Loitghin 
(p.  6  fr.  50).  A  dr.  de  la  route,  I  l'extrémité  du  lac  de  Sils,  le  grand 
*Maloja  Palace  Hôtd,  ou  Kuraaal  de  la  Maloja  (ch.  t.  c.  6  à  9  fr., 
2^  dé.  4,  p.  9,  s.  la  ch.  ;  musique,  50  c.  ;  ^1  le  soir).  Fondation  du 
comte  Renesse,  cet  établissement  appartient  actuellement  k  une 
société  belge.  Il  est  des  plus  confortables,  mais  n'est  ouvert  que  du 
l^*"  juin  à  la  fin  de  septembre.  La  vue  em-brasse  à  l'E.  le  Uc  de  Sil», 
le  Piz  Mortel  et  le  Piz  Lagrev,  au  N.  le  Piz  Qravasalvas,  au  N.-O.  le 
Piz  Lunghino ,  a  TO.  les  montagnes  aux  environs  du  Septimer ,  au 
S.-O.  le  Piz  Grande,  le  Piz  Gaceiabella  et,  au-dessus  des  montagnes 
du  premier  plan,  le  sommet  du  Monte  Zocca;  au  S.,  entre  le  Piz 
Salecina  et  le  Piz  délia  Margna,  le  Val  Cavloccio,  le  beau  Monte  del 

Fomo  ;  derrière,  la  superbe  Oima.  di  Rosso,  toute  blanche  de  neige. 

A  1*0.,  un  peu  au-desêiu  du  eol,  se  trouve  un  seAtier  et  10  min.  plus 
loin,  à  g.  de  la  route  un  chemin  de  voitures  étroit  et  mauvais.  On  tra^ 
verse  par  là  VOrleçita^  aux  dernières  maisons  dans  le  bas  à'Ordeuo  (ehtUe 
de  VOrleçna^  y.  ci-dessous),  puis  des  prairies  et  un  bois  sur  la  rive  g.,  et 
on  arrive  en  60  min.  au  Hao  OarlooeM  (1906  m.),  aux  eaux  vert -foncé, 
entouré  de  belles  montagnes  et  où  aboutit  la  route.  Au  S.,  le  ma»i  del 
Fomo  (3314  m j,  guide,  9Dfr.)  et  à  g.  de  là  la  croupe  nmceuse  du  col  de 
Muretto  (v.  p.  997).  La  grande  olpe  de  Cavloccio,  à  reztrémité  8.  du  lae, 
n'est  occupée  que  dans  les  premiers  mois  de  Tété  et  en  automne;  au  cœur 
de  Tété,  les  pfttres  sont  plus  haut  dans  la  montagne.  Une  excursion,  de  cet 
endroit  au  glacier  de  Fomo  prend  env.  3  h.  aller  et  retour  (v.  ci-dessous). 
—  Il  y  a  au  delà  du  pont  de  TOrlegna  (v.  ci- dessus;  poteau)  un  sentier 
qui  conduit  à  g.,  en  40  min.,  au  petit  lac  de  Bitaberço  (1863  m.)  et  plus  loin 
en  s/4  d'h.  à  la  Ketta  Salecina  (3l50  m.),  au  pied  du  Pitxo  Salecina  (3091  m.  ; 
guide,  13  fr.),  où  Ton  a  une  belle  vue  sur  le  Val  Bregaglia  et  la  Haute^ 
Bngadine. 

Pour  visiter  la  belle  chute  de  l'Oxlegna  (v.  p.  437),  descendre  les  cir- 
cuits de  la  route  jusqu'à  env.  30  min.  du  col  et  tourner  à  g.,  où  on  arrive 
en  3  min.  à  un  plateau  au-dessus  de  la  chute  principale. 

Jolie  promenade  à  TE.  sur  la  rive  S.  du  lac,  à  dr.  de  la  route  d*IsoIa 
(p.  898),  en  prenant  à  dr.  à  un  poteau  («Pian  Cunchetta*)  à  30  min.  du 
Kursaal:  en  40  min.,  kAira  délia  Palza  (3036  m.),  et  30  min.  plus  loin  à 
VAia  (3161  m.),  où  Ton  a  une  belle  vue. 

Excursion  également  Intéressante  au  fUuier  du  For—^  avec  un  gsdde 
(Jac.  Uffer,  Agost.  (Halilna).  Par  le  chemin  du  col  de  Muretto  (v.  p.  997) 
à  Talpe  de  Pianeanino  (1  h.  l/a  ;  1997  m.),  d*où  Ton  monte  à  dr.  en  deçà  du 
pont  en  s/^  d*h.^  aur  du  gaion  et  par  la  moraine,  au  *iJaieier  de  FenM  et 
par  là  en  1  h.  1/4  à  la  eeiane  do  Fomo  (3600  m.  ^  guide,  lO  fr.,  15  jusqu'au 
cirque  du  glacier),  sur  une  saillie  de  rocher  à  TO.  du  glacier,  en  face  du 
mont  del  Fomo  (3314  m.).  Magnifique  cirque  de  glacier .  qu^entourent  le 
Pis  Bacone,  la  Cima  di  Canione,  la  Oima  di  Castello,  le  Fitso  Torrone,  le 
Mont-Sissone,  la  Cima  di  Bomo  et  le  BMUit  dtl  Fomo*  —  Aseension»  de  Ifi 
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eàbane:  mst  fUto  Batonê  (SM3ai.)t  9  h.  Vfl  à  8  h.,  guide,  80  fr.;  à  \%<Hma 
di  CoiUUo  (3408  m.)^  8  h.  l/s,  guide,  36  à  40  fr.  ^  au  PUto  Torronê  (3300  m.), 
S  h.  à  3  h.  l/a.  très  difficile,  guide,  70  fr.^  ftu  Mo%t-aU»o%€  (3363  m.)i  8  h. 
à  3  h.  i/s,  guide,  80  fr.  ;  à  la  âm«  di  Xcuo  (3367  m.),  8  k.,  guide,  80  fr.  — 
Au  mont  de  to  Disgrâce  (3673  m.  ;  g.  76  à  80  fr.),  ▼.  p.  496.  —  Dans  le  Val  di 
MeUo  et  aux  boine  de  Jftuino ,  par  le  eol  de  Fomo  (env.  3900  m.),  entre  le 
Pizso  Torrone  Orientale  et  le  Sf  ont-Sissone,  11  h.  de  la  Maloja,  seulement 
pour  des  marcheurs  éprouvés,  avec  de  bons  guides  (60  fr.  ;  ▼.  p.  496). 

Au  Pis  Longhiae  ou  LonçMn  (3780  m.),  8  h.  avec  un  guide  (10  fr.),  fa- 
cile et  intéressant.  On  monte  à  g.  de  Thôt.  Longhin,  d*abord  par  un  che- 
min muletier  qui  passe  à  plusieurs  chutes  de  Tlnn  et  sur  des  pentes  de 
gaxon,  en  2  h.  au  lae  Lanpmn  (9i80  m.),  aux  eaux  bleues,  d^où  sort  Tlnn, 
et  de  là  par  un  sentier,  sur  des  rochers  et  des  éboulis  (guide  utile)  jup- 
qu*au  sommet,  d'où  Ton  a  un  panorama  superbe. 

Db  la  Maloja  a  Grbsta  dams  lb  Val  d'Atbks,  7  h.  1/3,  sans  guide  si 
Ton  est  alpiniste  et  possède  la  carte  Siegfried.  Jusqu^au  lac  Longhin  (3  h.). 
V.  ci-dessus.  De  là,  par  un  sentier  à  TO.  au  ool  Longhin  (i/t  h.  \  Fordetta  dt 
LungMno;  11686  m.):  descente  sans  chemin,  en  laissant  à  g.  le  tnoni  SepHmer 
{Motta  da  Sett;  9686m.),  au  eol  du  SepHtner  (1  h.-,  p.  384),  où  Ton  croise 
le  vieux  chemin  du  Septimer.    Ensuite  un  sentier  où  il  faut  d*abord  ap- 

{>uyer  un  peu  à  g.  et  que  marquent  |plus  loin  des  tas  de  pieire,  à  dr.  de 
a  gorge,  jusqu'au  cei  de  la  FereeUin*  (1  h.  Vst  it673m.),  d*où  la  vue 
«'étend  sur  le  Val  d'Avers.  Enfin ,  à  dr. ,  par  une  descente  douce,  puis 
en  zigxag,  dans  la  vallée  où  sont  Ju/  (1  h.  1/4)  et  Cresta  (1  h.  ;  p.  889). 

Db  la  Maloja  a  Chibsa,  pab  lb  col  db  Mosbtto,  7  h.,  avec  un  guide 
<90fr.),  pénible,  mais  intéressant.  Jusqu'à  Valpe  CaiOoceé»  (1  h.),  v.  ci- 
dessus.  Ensuite  par  un  nouveau  sentier  à  Vaipe  fiaÊteanino  Ctà  min.  ; 
1867  m.)i  «tu  confluent  des  torrents  du  Fomo  et  du  Muretto  (petit  pont  sur 
le  premier),  et  de  là  par  une  montée  raide  et  pénible,  sur  de  gros  ébouUs 
et  le  long  du  petit  glacier  de  Muretto ,  jusqu'au  eol  ae  Xoretto  (1  h.  i/s  ; 
9867  m.),  entre  le  mont  del  Fomo  (3914  m.)  et  le  Mont -Muretto  (8107  m.), 
où  on  voit  le  magnifique  mont  de  la  Disgrâee  (p.  496).  On  redescend  sur 
de  la  neige,  des  éboulis  et  du  gaton,  à  g.  de  l'impétueux  ifolen»,  toujours 
en  vue  des  monts  de  la  Disgr&ce,  du  Sissone  et  de  la  Cima  di  Rosso,  etc., 
à  r«lp«  Chtareggio  (1668  m.  •,  gîte)  et,  en  passant  à  de  nombreuses  carrières 
d*ardoise,  à  CMeoa  (4  h.),  dans  le  Val  Mateneo  (p.  496). 

Db  la  Maloja  a  Pkomowtooiio  par  lbs  cols  db  Gashilx  bt  db  Caocia- 
bblla,  14  h.,  avec  un  guide  (%  f^.),  tour  fatigant,  mais  très  intéressant  et 
sans  grande  difficulté  pour  ceux  qui  ont  l'habitude  des  montagnes.  On 
monte  8  h.  1/3  jusqu'à  la  cabane  dm  Fomo  (9600  m.,  v.  ci -dessus),  où  Ton 

Î»eut  passer  la  nuit,  et  de  là  à  dr.  en  1  h.  1/0  au  eol  de  Oacnile  (9970  m.),  d'où 
a  vue  est  mirifique.  De  là  on  descend  sur  de  la  nMge,  par  une  che- 
minée et  des  rochers  à  l'extrémité  du  glacier  de  Canione^  puis  par  deux  mo- 
raines ,  au  glacier  d'AMgna  (1  h.  1/3  \  env.  9900  m.  *,  à  Vieosoprane  par  la 
vallée  d'Albigna.,  v.  d.  497).  Ensuite  on  passe  par  la  VmeeiabeUa  (ibelle 
chasse») ,  coteau  rocheux  où  il  y  a  beaucoup  de  ehainois,  et  l'on  arrive 
en  9  h. ,  par  une  montée  raide ,  au  eel  de  OaeeiabeUa  (9878  m.) ,  à«i  offre 
également  une  vue  magnifique.  Enfin  on  descend  en  9  h.  à  Va^  de  Seiora 
(9066  m.),  et  de  là  en  9  h.  1/3  à  8  h.,  par  le  Val  Bondaeca  (j>.  438)^  à  Pro- 
monto^so  (p.  499).  —  Dans  le  trajet  en  sens  iuverse  (14  à  16  h.  jusqu'à  la 
Maloia),  on  couche  à  Vàlpe  de  Seiora^  à  4  h.,  ou,  si  celle-ci  est  inhabitée, 
à  Vaofpe  de  Naravedro^  à  3  h.  de  Promontogno.    V.  p. 

La  route  de  la  Maloja  à  Samaden  tray«rse  près  du  Kur^aul  Vinn 
naissant,  appelé  Ova  d'Œn,  qui  de8«end  du  Hs  Longhin  (▼.  ci-des- 
sus), à  ro.,  en  petites  cascades.  On  arrive  plus  loin  aux  chalets  de 
Capolago,  au  bord  du  lae  de  8i]j,«n  rom.  lej  daSegl  (1796  m*),  Uc 
bleu^ïlair  de  7  kil.  de  long  et  73  m.  de  profondeur ,  dont  là  route 
longe  la  rive  N.-O.  Les  piétons  font  mieux  de  prendre,  au  Kursasl, 
par  la  promenade  dite  «Pian  Cnrtinatsch».  (poteau),  sur  U  rive 
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S.'Kj  et  liola,  petit  village  i  Vi  ^'h.  de  1&  et  1  h.  V2  de  Bils-Maria, 
au  milieu  de  prairies  s'avançant  dans  le  lac,  à  Temboucliure  du  Fe- 
doz,  qui  forme  près  de  là,  dans  une  gorge,  une  très  belle  cascade.  De 
la  route,  on  voit  au-dessus  d'Isola  le  beau  Piz  Gorratscb  (p.  411). 
Un  contrefort  rocheux,  le  Crap  da  Chuern,  divise  le  lac  en  deux. 
Dans  le  haut  du  Val  Fedox,  le  grand  gliuier  de  Fedo%i  à  dr.,  le 
Fit  délia  Margna;  à  g.,  le  Pix  Led  (p.  399).  Dans  le  lac,  la  pres- 
qu'île de  Chaste  (v.  ci-dessous).  —  A  l'extrémité  E.  du  lac  (1  h.  */2)j 
7  kil.  SUb,  en  rom.  Segl  (1797  m.),  composé  de  deux  groupes 
de  maisons:  sur  la  route,  SUs-Bcueglia,  dominé  au  N.  par  lea  flancs 
escarpés  du  Piz  Lagrev  (3170  m.)  et  où  est  le  bureau  de  poste; 
10  min.  au  S.-E,,  Sils-Maria,  dans  un  site  riant,  entre  des  collines 
couvertes  de  mélèzes,  au  travers  desquelles  le  Fex  s'est  frayé  un  pas- 
sage. Entre  les  deux  parties,  dans  le  lac ,  la  presqu'île  boisée  de 
Cha^tèy  avec  des  restes  insignifiants  d'un  château-fort  Sils- Maria 
se  recommande  aux  familles  pour  un  séjour  prolongé ,  à  cause  de 
ses  promenades  sous  bois.  Hôtels  :  "^Alpenroae  (ch.  t.  c.  3  fr.  ÔO  à  6, 
dî.  4,  soup.  3 ,  p.  7 ,  s.  la  ch.)  ;  *Edelwei88  (ch.  t  c.  2  fr.  50  à  5.50, 
dt  4,  p.  8.50  à  12,  av.  la  ch.). 

0MVIB08  de  Sils -Maria  à  8t- Maurice,  tous  lea  jours  à  7  h.  du  mat., 
retour  à  10  h.  1/2  >  les  mardi ,  jeudi ,  sam.  ei  dim.  aussi  à  3  h.  du  soir  et 
retour  à  5h.  i/j;  à  l*hôtel  Kursaal  Maloja,  les  lundi,  mercr.  et  vendr.  à 
3  h.  et  retour  à  6  h.  ;  tr^et  en  1  h.  ;  prix,  1  fr.  60,  3  fr.  ÔO  aller  et  retour. 

—  Voit,  à  1  ehev.  de  Sils  à  St-Mauriee,  10  fr.  ;  à  Pontresina,  16  fr. 

PROMBKADBB.  Près  de  Thôt.  Alpenrose,  a  TE.,  la  petite  hauteur  du 
MuoUMmria;  à  TO.,  une  colline  couverte  de  mélèzes,  que  traverse  le  petit 
chemin  de  voit,  qui  commence  au  pont  du  Fex  et  mené  dans  le  Val  Fex, 
où  il  y  a  trois  beaux  points  de  vue:  la  hauteur  de  Laret^  à  1/4  dli.,  dans 
la  direction  de  Silvaplana  ;•  la  BelknùUt ,  à  SO  min. ,  dans  la  direction  de 
Maloja,  et  un  banc,  aussi  à  30  min.,  au  bord  du  chemin,  d*où  Ton  voit 
une  cascade  formée  par  le  Fex  et,  au  delà  des  premières  hauteurs  boisées, 
les  neiges  et  les  glaciers  des  montagnes  de  la  vallée.  —  Ascension  inté- 
ressante en  1  h.  ^Ai  de  Thôt.  Edelweiss,  par  un  chemin  commode,  au  Mvot- 
Marmorè  (env.  3200 m.),  premier  mamelon  de  la  crête  déchiquetée  des 
FurtsehelUu  (9841  m.  et  3933  m.),  à  laquelle  se  rattache,  à  TE.,  le  Corvatsch. 

—  Des  promenades  à  TE.  de  Thôt.  Edelweiss  mènent  en  1  h.  1/4 ,  par  le 
versant  boisé  de  la  montagne  et  une  scierie,  à  Surlej.  —  Enfin  on  a  une 
belle  vue  d^une  saillie  du  Fit  Lagrev  appelée  le  Plat  (1903  m.) ,  où  Ton 
monte  en  30  min.  par  un  sentier  presque  en  face  du  pont  de  Tlnn  à  Sils- 
Baseglia.  La  vue  est  surtout  belle  le  matin  du  côte  de  la  Maloja  et  le 
soir  du  côté  du  Val  Fex  et  du  Corvatsch. 

L'excursion  du  ^Val  Fex  demande  4  à6h.  de  Sils -Maria,  aller  et 
retour.  Le  chemin  mentionné  ci-dessus  gravit  la  montagne  sur  la  rive  g. 
du  Fex,  tandis  au'il  y  a  un  sentier  plus  court  dans  la  gorge,  sur  la  rive 
dr.  Le  chemin  qescend,  au  delà  du  banc  déjà  mentionné,  vers  la  métairie 
de  VaUglia^  puis  remonte,  en  laissant  à  g.  les  maisons  de  IHatta ,  jusqu^à 
la  petite  église  de  Crasta  (1948  m.},  située  à  60  min.  de  Sils  et  à  g.  en  deçà 
■  de  laquelle  débouche  le  sentier.  3  min.  plus  loin,  il  y  a  à  g.  un  ^bemc,  d'où 
Ton  a  peut-être,  par  un  beau  soleil  couchant,  la  meilleure  vue  des  mon- 
tagnes au  fond  de  la  vallée.  Si  Ton  a  peu  de  temps,  on  peut  terminer 
là  Texeursion.  Le  chemin  traverse  le  ruisseau  et  atteint  en  1/4  d*h.  le 
reitour.  de  V Edthteitshaide ,  un  peu  en  deçà  de  CurUnt  (1876  m.)-  6  Min- 
plus  loin ,  le  rettaur,  Phélipp.  On  passsr  au  bout  de  10  min.  devant  une 
maison  en  ruine,  7  min.  après  sur  le  Fex,  et  Ton  parvient  en  30  min.,  par 
un  sentier  im  peu  marécageux,  à  la  hauteur  du  Sfuot-Selva»  ^  colline  mo- 
rainique  qui  s^avanee  dans  la  vallée  et  jouit  d'une  belle  vue  sur  le  gUteêtr 
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de  FtXy  dominé  par  le  Pis  Ohapiltsehin,  le  Pix  Tremoggia,  le  Ohapûteeh,  le 
Pis  Fora,  le  Pis  Gâs  et  le  Pis  Led.  Dans  le  bas  coule  le  torrent  de  Fex, 
qni  sort  d^un  amas  eonsidérable  d'éboulis.  En  arrière,  au-dessus  de  la 
verte  vallée  de  Fex,  la  chaîne  dentelée  du  Piz  Lagrev  et  du  Pis  Pula- 
sehin  (p.  400). 

Il  V  a  de  la  petite  église  de  Crasta  un  sentier  qui  monte  (guide  inutile) 
à  dr.  jusqu'à  une  alpe ,  puis  à  g.  par  une  forêt  de  mélèzes ,  au  Muot  Ota 
(1  h.  l/«  -,  S4D8  m.)i  d\>ù  on  a  la  vue  des  glaciers  de  Fex  et  de  Fedos.  Le 
coup  d\Bil  est  encore  plus  beau  du  Pkmn  Grand  (3000  m.),  plus  loin  dans 
la  même  direction.  —  Un  ebemin  qui  s'embranche  au  S.-E.  de  celui  du 
Val  Fex,  env.  100  pas  au  S.  de  Vaiiglia,  conduit  dans  la  vàllie  de  Fedoz^ 
en  8/4  cl'h-  &u  chalet  de  Fedoz. 

Ck>os8M  »«  MoirrAGVBS  (guides,  Ohr.  Klucker^  J.  et  A.  Sççeaberger) . 
De  Sils  au  fis  led  (8090  m.),  4  h.,  guide,  10  fr.  ;  au  Fit  délia  Margna  (3156  m.), 
4  h.  Va  à  5  h.,  guide,  16  fr.  ;  au  Pu  ChapûUchin  (3393  m.) ,  4  h.  l/«  à  5  h., 

fiide,  16  fr. ,  35  avec  retour  par  Pontresina;  au  Fit  Tremoggia  (3453  m.), 
à  6  h.,  guide,  18  fr.;  sans  difficulté  pour  les  montagnards.  Au  Piz  OIM- 
sehaint  (3596 m.)>  5  h.  i/s  à  6  h. ,  guide,  30  fr.  -,  au  Piz  Fora  (3370  m.),  6  à 
7  h.,  guide,  30  fr.  ;  au  -Pfe  Corvatsch^  5  h.,  guide,  14  fr.  :  16  avec  retour  par 
Pontresina,  d'où  Tascension  est  moins  pénible  (v.  p.  411). 

Db  Sils  A  Pohtbbsika^  par  la  Fuorela  Fex-Roteg  (guide,  18fr.),  la 
Fuorcla  Chapûttchin  (g.  30  fr.)  ou  la  Fuorela  Glitsehaini  (g.  35  fr.),  v.  p.  413. 
—  A  Chiesa,  dans  le  Val  Malenco,  par  le  glacier  de  Fex  et  le  col  de  Tre- 
megfia  (3031  m.;  g.  35 fr.),  entre  le  Chapiitsch  et  le  Piz  Tremoggia,  ou 
par  la  Fnorela  da  Fes-Boenoen  (3130  m.  ;  g.  40  fr.)^  entre  les  Pis  Tremoggia 
et  âli|schaint,  9  à  10  h.,  pour  les  alpinistes.  On  redescend  par  le  glacier 
de  Scencen  dans  le  Vai  Eniova  et  à  Ghieta  (p.  435). 

De  Sils-Baseglia,  la  route,  a  Tombre  Taprès-midî,  longe  le  pied 
du  Piz  Pulaschin  (3017  m.)  et  conduit  en  1  h.  à  Silvaplana,  par  la 
rive  g.  de  Tlnn  canalise ,  puis  en  passant  sur  le  bord  du  làc  de 
Silvaplana  (1794  m.),  long  de  3  kil.  et  profond  de  77  m.  Les  pis- 
tons peuvent  suivre  un  sentier  au  N.  de  Sils-Maria  ;  il  prend  par  les 
prairies  et  le  versant  de  la  montagne  couverte  de  mélèzes,  traverse 
plusieurs  ruisseaux,  passe  à  la  fin  à  une  cascade  du  torrent  de  Sur- 
îej  et  mène  en  1  h.  74  à  Surlej  (v.  ci-dessus) ,  d'où  Ton  peut  con- 
tinuer sur  St-Maurice  par  la  Crestalta. 

11  kil.  4.  Silvaplana  y  en  rom.  Silvaplauna  (1816  m.;  *H,~P, 

WUder  Mann  ^  Post,  ch.  t.  c.  2  fr.  50  à  4,  dî.  3.50,  soup.  2.50,  p. 

7  à  10;  ♦/?.  Corvatsch,  à  l'O.  du  village,  p.  dep.  7  fr.  ;  Sonne,  simple 

et  bon),  village  au  déboucbé  de  la  route  du  Julier  (R.  99).   Il  occupe 

un  joli  site ,  au  milieu  de  beaux  pâturages ,  sur  les  atterrissements 

du  torrent  du  Julier,  qui  séparent  le  lac  de  Silvaplana  de  celui  de 

Campfèr.    En  face,  de  l'autre  côté  de  la  vallée,  le  petit  village  de 

Surlej  («sur  le  lac»),  qui  a  été  détruit  par  un  torrent  en  1834.    Il 

a  une  source  ferrugineuse  sulfatée-calcique. 

Db  Silvaplana  a  Povtsbsiha,  par  la  Fuobcla  Suklbj,  excursion  très 
intéressante  de  7  à  8h. :  guide,  pas  nécessaire  pour  les  alpinistes,  10 fr.; 
chev. ,  30  fr.  On  passe  par  Burlej  et  va  tout  droit  au  delà  de  Téglise  (à 
g.,  on  irait  à  Crestalta),  traverse  bientôt  un  ruisseau  à  dr.  et  monte  sous 
bois.    A  1  h.,  Valpe  de  Surlej  (3096  m.),  après  laquelle  on  se  dirige  au  S., 

Sar  les  p&tUrages,  vers  le  Piz  Gorvatsch.  Le  chemin  tourne  à  g^  au-dessus 
*ttn  deuxième  chalet  et  atteint  au  bout  de  3  h.  1/2,  dans  le  voisinage  du 
glacier  de  Gorvattch^  la  ^Fuorola  Surlej  (3756  m.),  entre  le  Pie  Gorvatsch 
(p.  411  ;  3  h.  1/2  du  col),  à  dr.,  et  le  Mont-Arias  (3139  m.),  à  g.  Vue  superbe. 
On  redescend  par  un  bon  sentier  en  1/2  h.  à  8/4  d'h.  a  Vàlpe  Surovèl 
(3363  m.;  lait),  puis  en  Vs  1^-  ^^  restaur.  du  Otader^  dans  la  vallée  de 
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'R086Ç,  «t  en  1  h.  9/4  d«  là  à  Pontireaina  (p.  406)-  —'!>«»  ^'m  dé  St-Mouriee 
à  1»  f  uorela  Suvlej  (3  h.  Va)  7  il  y  a  de  bons  fibemiM  mnletlen ,  par  la 
«olllne  dea  sources  ou  par  le  Johannisberg  ei  le  Mohnemet  (1  h.  1/4  ;  rest. 
asses  cher).    Voir  p.  401. 

An  Pis  Jnlier  (3386  m.),  6  h.  de  Silvaplana,  faUgant:  guide,  SO  fr.  Des- 
cente intéressante  au  8. -E. ,  si  Ton  est  exempt  4e  vertige  (g.  40  fr.),  par 
U  brieke  du  JuUér  (entre  le  P.  Julier  et  le  P.  d^Albana),  dans  le  Val  Su- 
▼retta,  en  4  h.  à  Bt-Maurice.  —  Au  P»  Pultwhin  (8017  m.),  9  b-  ^/s^  Avec 
un  i;uide  (10  fr.),  plus  facile,  maia  moins  Intéressant. 

Le  lac  de  Silvaplana  communique  par  un  canal  a^ec  le  petit  l€u: 
de  Campfèr,  divise  en  deux  par  une  langue  de  terre  et  i  1*0.  du- 
quel ]^s.6  la  route.  En  fitce,  à  25  min,  de  Silvaplana,  Id^Créatalta 
(IdOÔ  m.),  hauteur  boisée  où  il  y  a  un  eafé-restaur.  médiocre,  mats 
qui  jouit  d^une  vue  charmante  des  lacs  et  des  montagnes  :  un  sentier 
mène  de  là  en  V4  d'h.  aux  bains  de  St-Maurice.  Au-d«ssous  du  lac 
de  Gampfèr,  Tlnn  s'appelle  encore  Sela,  jusqu'au  lac  de  St^Maurice. 

14  kil.  Cfunpfèr,  en  rom.  Chamflr  (1829  m.;  *H,  JulUrhof; 
*J£,  d'Angleterre;  P.  Cas<n),  habité  dans  U  saison  par  des  baigneurs 
de  St-Maurice.  Coup  d'œil  en  arrière  sur  le  large  Piz  délia  Margna. 
Il  y  a  à  partir  d'ici  deux  routes  :  celle  du  S.,  où  la  voit  publ.  pas^e 
en  été,  traverse  Tlnn,  va  aux  bains  de  et'-  Mauriee,  où  11  y  a  un 
relais ,  et  de  U  au  village  de  St- Maurice  (1  h.) ,  tandis  que  l'autre, 
celle  du  N.,  plus  courte  de  10  min.,  resté  dans  le  haut,  sur  la  rive 
.  g.  de  rinn,  et  conduit  directement  au  village,  en  passant  au-dessous 
de  lUnter-Alpina  (p.  401),  où  se  montre  à  TE.  la  pointe  aiguë  du 
Piz  Languard. 

16  kil.  Bains  de  St-Xanriee  ou  Bad  St-MoHt*. 

^ÔTBLS  :  *Or.-H.  de»  Bain»  ou  Kurhaui^  pouvant  loger  plus  de  160  per* 
'sonnes  et  relié  aux  bains,  comme  le  suivant  (eh.,  pour  1  ou 2 pevs.,  ^-ùf- 
diaaiM  lOfr/pariour^pens.,  8fr. ,  sans  la  ch.);  *Or.rM,  et»  NùmMms- 
^otusOfeues  StaUbad),  avec  260  ch.,  de  beaux  salons,  des  promenoirs,  etc.  ; 
*B.  Victoria^  en  face  du  Kurhaus,  avec  la  «i'to  BeautilU  (ch.  t.  c.  dep.  6  fr.  75, 
dé.  3);  *H.  du  Lacy  quelques  pas  plus  loin,  rive  g.  de  Tlnn  (ch.  o  à  13  fr., 
.b..fi0c.,  s.  1  fr.,  dé.  1.75,  dî.  6,  p.  dep.  10),  tous  de  !«'  ordre;  —  •Bof 
St-MoriU;  •Engadiuer  Ho/;  *JI,  é  Qr.-Cafi  Central ^  encore  pluB  du  côté 
du  village,  comme  le  suivant  (p.  8  à  Ifl  fr.)  ;  *H.  Bellepue  au  Lac^  avec  la 
•aia  Manpkriêir  (ch.  t.  c.  10  à  li  fr.).  —  Pansions:  près  du  Qr.*H.  des  lïou- 
veaux  Bains  et  du  Kurhau«,  VUla  Pidermann-Bruççer  ;  près  de  Thôt.  Cen- 
tral, EdeltoeU»  et  FlûUeh.  —  Govcbbt  au  Kurhaus,  plusieurs  fois  par  jour. 
Réunions  dansantes,  pour  les  visiteurs  des  quatre  premières  maisons, 
S  fiois  par  semaine. 

Baius.  Au  Kurhtt»»:  3  fr.  de  7  h.  à  10  h. ,  3  fr.  00  de  10  h.  à  midi  et 
1  fr.  50  de  midi  à  6  h.  j  dans  les  nouveaux  bains  à  baignoires  de  fiiSence, 

8  fr.  de  7  h.  à  9  h.  1  A>  et  4  fr.  de  10  h.  à  1  h.  ;  bain  d*étuve,  3  fr.  ;  cure  d*eau, 
15  fr.,  de  petit-lait,  %  fr.  Cartes  au  bureau  de  Dhôtel.  Au  Or.^M.  d€»  Mom- 
ittmuB'BaiM:  9fr.  CO  de  7  h.  à  9  h.;  8  fr.  de  9  à  10  et  4  fr,  de  10  à  1; 
abonn,  pour  l*eau  minérale  en  boisson,  15  fr.    Cartes  à  la  caisse  des  bains. 

—  XioBCus,  les  J>tè  £errp,  BoUond^  BmuU^  Nolda,  Veraçutà  et  Zangger. 

—  Kurvrein^  v.  p,  4Q9. 

VoxvuBBS  :  pour  VAda  Sihta  (métairie) ,  à  1  chev. ,  .1  à  3  pers. ,  ^  fr., 
3  pers.,  7  fr.;  pour  le  village  de  St-Mauriee  ou  pour  Camp/èrt  à  1  chev., 
7  et  9  fr.  ;  à  3  chev.,  4, 6  et  0  pers.,  4,  5  et  ^  fr.  -,  pour  Pot^tresinOt  k  i  chev., 

9  et  11  fr.  ;  à  3  chev. ,  30,  34  et  36  fr,  ;  pour  le  çlaeier  de  MorteraUeh,  à  1 
chev.,  13  et  16  fr.  ;  4  3  chev. ,  95,  39  et  33  fr.  ;  pour  le  glacier  de  R»»eg^  à 
t^^!Sf->  ^^  ^  ^  ^^'  (  V^^^  Silmplanot  le  matin,  à  1  chev.,  5  et  6  fr.  ;  j^  3  chev., 
16,  30  et  34  fr.  ;  raprès-mSdi,  à  1  chev.,  7  et  9  fr.  ^  à  3  chev.,  30, 34  e*  98  4*.  i 
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four  BiU,  à  1  ehev..  9  et  11  fr.  ^  à  3  chev.,  90^  34  et  38  fr.  ;  pour  le  Val  Fex^ 
1  chev..  16  et  19  fr. ;  pour  la  Maloja,  à  1  ehev.,  13  et  15 fr.;  à  3  ehev., 
34,  39  et  33  fr.    Pourb.,  100/q  du  tarif. 

Omnibus:  de  St-Haurice  à  Sils-Maria^  v.  p.  398;  à  la  Mcaoja,  p.  395;  à 
Sanutden^  à  11  h.  du  matin,  en  l  h.  ;  à  Pontreiina^  à  3  h.  de  raorès-midi,  en 
1  h.,  pour  3  fr.,  3  fr.  «lier  et  retour;  au  glacier  de  Jforteratscn^  en  l  h.  1/3^ 
pour  3  fr.  50,  4  fr.  aller  et  retour. 

Les  baiiu  de  St-Maurice  (1769  m.)  doivent  leur  existence  à  une 
source  d'eau  ferrugineuse  qui  sort  au  pied  du  Piz  Rosatsch ,  l'une 
des  plus  riches  en  acide  carbonique  et  en  sels  alcalins,  et  pro- 
clamée dès  1Ô39,  par  Paracelse,  la  première  de  son  genre  en  Europe. 
Les  eaux  s'emploient  en  bains  et  en  boisson.  Outre  Vancienne 
source  et  la  source  de  Paracelse,  qui  alimentent  les  bains  du  Kur> 
haus,  il  y  en  a  depuis  1886  la  Funtauna  Surpunt,  utilisée  au  6r.-H. 
des  Nouveaux-Bains.  La  saison  dure  de  la  mi -juin  à  la  mi -sep- 
tembre. Des  vêtements  chauds  sont  ici  indispensables,  car  il  y  neige 
parfois  même  au  mois  d'août  (v.  p.  395). 

Devant  le  Kurhaus,  un  modeste  jardin  dit  Kurgarten,  auquel  se 
rattache  une  grande  rue,  bordée  d'élégants  magasins,  qui  conduit 
au  lac  et  au  village  en  passant  à  l'hôt.  Victoria  et  à  la  poste,  A  dr., 
au  pied  du  Piz  Rosatsch,  le  Qr.-H,  des  Nouveaux- Bains,  Au  bord 
du  lac,  à  l'embouchure  de  l'Inn,  à  dr.  Veglise  ccUholiquef  à  g.  le  ca- 
sino,  qui  a  des  salles  de  concert,  de  lecture  et  de  conversation,  un 
café-restaurant,  etc.    Il  y  a  des  barques  pour  promenades  sur  le  lac. 

Pbomenades.  Il  y  a  derrière  l'aile  orient,  du  Kurhaus  des  pro- 
menades qui  passent  à  Veglise  reformée  française,  du  style  goth., 
puis  remontent  la  colline  des  Sources,  couverte  de  bois  d'essence 
résineuse  (20  min.) ,  et  vont  jusqu'au  Johannisherg  {^/^  d'h.) ,  d'où 
Ton  a  un  joli  coup  d'œil  sur  St-Maurice.  Le  chemin  muletier  con- 
tinue jusqu'à  la  Fuorcla  SuHej  (p.  399).  —  Autres  promenades  :  par 
la  rive  S.  du  la^  de  St- Maurice  (v.  p.  402)  ou  par  la  croupe  au  pied 
du  Rosatsch  k  VAcla  SUva  (</{  h.),  métairie  où  il  y  a  un  restaur., 
très  fréquenté  l'aprèB-midi,  sur  le  chemin  de  Pontresina.  —  A 
VUnter-Alpina  (restaur.,  cher),  à  dr.  au  delà  du  pont  supérieur  de 
l'Inn ,  à  5  min.  au  S.-O.  du  Kurhaus  :  35  min.  de  montée.  20  min. 
plus  haut  est  VOber-Alpina  (restaur.).  —  Un  poteau  au  N.  au- 
dessus  du  Kurhaus  indique  le  chemin  de  la  «promenade  du  bois», 
qui  s'étend  au-dessus  de  l'embranchement  N.  de  la  route,  entre 
l'Alpina  et  le  village  de  St-Maurice,  sur  le  versaat  de  la  montagne. 
—  A  la  CreBtalta  (p.  400),  V4  d'h.,  par  un  joli  chemin  sous  bois  au 
S.-O.  du  Kurhaus ,  sur  la  rive  dr.  de  l'Inn. 

La  route  des  bains  au  village  de  St-Maurice  (tramway  électrique) 

passe  à  la  petite  /glise  anglicane,  du  style  roman. 

18  kil.  8t-MaariiDe)  St-Moritt,  en  rom.  Ban  Murezzan, 
HÔTBL8.  *H.*P.  Enç€idéner*Knlm,  tenu  par  Badrutt-,  vaste  hôtel  dana  le 
baut  du  village,  jouissant  d^une  belle  vue  et  de  tout  le  confort  désirable 
(chauffé  en  hiver}  et  bien  dirigé,  mais  assez  cher  (beaucoup  d^Angl.  et 
d'Amérlc.  ;  ch.  1  à  7  fr.  en  hiver,  3  à  10  en  été,  p.  dep.  10.50).  *H.  Bavier 
du  BeMdère,  à  l'entrée  inférieure  du  côté  des  bains  (ch.  t.  e.  3  fr.  50,  8«  dé. 
3,  dî.  4.50,  p.  dep.  10.50)  ;  *S.-P.  Caspar  JBadrutty  dans  le  village  (ch.  dep. 

Beedeker,  la  Suisse,  20e  édit.  26,^^27 
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Son  i  fr.,  b.  et  8.  1,  2e  dé.  3,  dî.  5,  p.  dep.  12)  ;  H.  Steffani  (ch.  1  fr.  50  à  3.50, 
b.  et  ê.  1,  2®  dé.  2.50,  dî.  3,  p.  8  à  10);  H.-P.  Suisse,  Veraguth  (p.  7  fr.),  Na- 
tional^ Helvetia  (reataur.  et  pâtisserie),  WeitsUin,  Rosatsch;  a.  Petersburg, 
un  peu  au-dessous  de  Thôt.  Eulm,  avec  vue  (ch.  3  à  4,  b.  et  s.  1,  2^  dé. 
3,  di.  6.  p.  dep.  12)  ;  H.-P.  Beau-Rivage,  dans  un  endroit  dégagé,  au-dessus 
du  lac  (eh.  3  à  4  fr.,  b.  50  c,  s.  1  fr.,  dî.  5,  p.  dep.  12),  et  à  côté  le  modeste 
Mt.  Sonnenegg.  —  Pbksioms,  à  partir  de  rentrée  du  bas:  RhœHa,  Villa 
Berry;  Joos;  ViUas  Flugi,  Schmidi,  Oartmann,  OrUnbergt  Pidermann;  Villa 
Languardy  près  de  Thôt.  Kulm;  Toçiwni-Badruttt  dans  un  endroit  dégagé, 
au-dessus  du  lac.  Au  delà  du  village,  sur  la  route  de  Samaden  :  Zum  Bâren 
A  Pens.  Stecher. 

Voitures  :  pour  les  bains  de  St- Maurice,  à  1  chev. ,  1  ou  2  pers.  2  fr., 
3  pers.  3  fr.  :  à  2  chev. ,  3  ou  4  pers.  4  fr. ,  5  pers.  5  fr.  ;  pour  Camp/èr,  à 

1  chev.  5  et  6  fr.,  à  2  chev.  10  et  12  fr.  ;  pour  VAlpina  par  Campfèr,  à  1  chev. 
.6  et  7  fr.,  à  2  chev.  13  et  14 fr.;  pour  Samaden ^  a  1  chev.  6  et  8fr.,  à 

2  chev.  11  et  15  fr.  ;  pour  Pontresina,  à  1  chev.  8  et  10  fr. ,  à  2  chev.  15  et 
18  fr.  ;  pour  le  glacier  de  Roseg,  à  1  chev.  16  et  22  fr.  ;  pour  le  glacier  de 
MorUraUch,  à  1  chev.  12  et  14  fr.,  à  2  chev.  22  et  26  fr.;  pour  les  maisons 
du  Bernina,  à  1  chev.  14  et  16  fr.,  à  2  chev.  25  et  28  fr.  ;  pour  Vhospiee  du 
Bemina,  k  1  chev.  20  et  24  fr. ,  à  2  chev.  34  et  36  fr.  ;  pour  la  Maloja,  à 
1  chev.  12  et  15  fr.,  à  2  chev.  34  et  27  fr.;  pour  Ghiavenna,  à  1  chev.  45  fr., 
à  2  chev.  70  et  90  fr.  ;  pour  (hire,  à  1  chev.  70  fr. ,  à  2  chev.  110  et  120  fr. 
Pourb.  i(fi/Q  du  tarif.  —  OmiBus:  pour  le  Haloja,  t.  les  j.  à  10  h.  du  mat., 
trajet  en  1  h.  8/4,  pour  3  fr.,  6  fr.  aller  et  retour,  2  fr.  jusqu*à  Silvaplana; 
pour  Samaden,  des  bains  de  St-Maurice,  v.  p.  404.  —  Tkamway  iêlbctriqub 
entre  le  village  et  les  bains. 

La  société  dite  Kusvbsbi»  (prés.,  le  pasteur  C.  Hoffmann)  prélève  1  fr. 
par  pers.  et  par  sem.  pour  Tentretien  des  promenades,  des  bancs,  etc. 

Gdidbs:  Wieland  Wieland,  Dan.  Schlegel,  Alex.,  Abr.  et  Steph.  Wielandt 
Flor.  Chrass,  J.  Luzi,  Barth.  Sehoeher,  etc.  Pour  les  tarifs,  voir  aux  diver- 
ses excursions.  Voir  aussi  les  articles:  Pontresina,  Sils,  Silvaplana  et 
Samaden,  les  tarifs  de  ces  endroits  variant  un  peu  avec  les  distances.  —  Il 
est  défendu ,  sous  peine  d^àmende ,  de  traverser  les  prës  avant  la  récolte. 

GuLTB  cATHOLiQUB,  daus  la  petite  église  eath.  à  g.  à  Textrémité  E.  du 
village,  le  dim.  à  10  h.  1/2  du  m.,  et  à  5  h.  du  soir^ 

St-Maurice,  yillage  le  plus  élevé  de  TEngadme  (1856  m.;  39  m. 
plus  haut  que  la  Maloja) ,  est  situé  sur  une  terrasse  au  N.  du  Piz 
Rosatsch  et  au-dessus  du  lae  de  St-Maurice.  On  y  a  une  belle  vue 
sur  les  montagnes,  du  Piz  Languard,  à  !'£.,  Jusqu'au  Piz  Julier,  à 
rO.  lie  Piz  Surlej,  avec  son  glacier,  le  Piz  Corvatsch  et  au  loin  le 
Piz  délia  Màrgna  frappent  surtout  les  regards.  La  plupart  des  étran- 
gers en  séjour  à  St-Maurice  sont  des  Anglais  ou  des  Américains, 
mais  il  y  a  aussi  beaucoup  d'Italiens.  On  y  rencontre  même  en 
hiver  quelques  centaines  d'étrangers,  qui  y  patinent  et  font  des 
courses  en  traîneaux. 

Pbomxnadbs  et  ezoubsions.  a  la  sortie  du  village,  à  l'O.,  un 
poteau  indique  à  dr.  la  «promenade  du  bois»,  qui  conduit  en  25  min. 
à  ÏAlpina  (v.  p.  401).  Bu  milieu  du  village  part  un  chemin  qui 
passe  à  l'hôt.  Beau-Rivage,  descend  au  S.-Ë.  au  lac  et  traverse 
8  min.  après  l'Inn,  qui  forme  100  pas  en  aval  du  pont  une  cascade 
remarquable.  Sur  la  rive  dr.,  le  Bestaur.  f  Pens.  Waldhaw,  avec 
terrasse  et  vue.  On  continue  de  là  sur  la  hauteur  le  long  du  bois, 
ou  bien  on  va  par  le  sentier,  qui  commence  près  du  pont  de  Tlnn  et 
longe  le  lac,  en  20  min.  à  VAcla  SUva  (p.  401).  —  Au  pont  de  l'Inn, 
sur  la  rive  dr, ,  en  amont  de  la  cascade ,  un  poteau  indique  le  joli 


Engadine.  CELERINA.  VL  B,  100,     403 

sentier  qui  mène  à  Gelerina  (Vt  ^0  6t  à  Pontresina,  par  la  gorge  de 
Chamadura.  —  De  Textrémité  £.  du  village,  en  face  de  Vhôt.  Kulm, 
on  peut  monter  en  '/4  d'h.,  par  un  bon  sentier  au  N.-E.,  à  ïcUpr. 
Laret  {2101  m.).  —  En  passant  à  la  nouvelle  mairie  du  village,  on 
va  en  1  h.  au  N.-O.  à  Valpe  Qiop  (2185  m.). 

De  Talpe  Laret ,  on  va  en  s/^  d'h.  au  sommet  dn  *8ass  da  Muotta» 
(3367  m.).  Vue  0ur  le  Bernina  et  la  vallée  de  Tlnn.  Deseente  par  le  Val 
Saiuver^  en  8/4  d'h.  à  Gelerina.  —  De  Talpe  Oiop,  en  3 h.  1/9  à  8 h.,  par 
un  sentier,  au  *Pis  Nair  (3060 m.),  qui  offre  une  vue  splendide^  guide 
utile,  7  fr.,  10  avee  deseente  dans  le  val  Buvretta  (v.  ei-dessous). 

A  8A.11ADJD11,  PAR  LB  Vax  Sovkstta  bt  lb  Val  Bbvbb,  7  h.,  sans  guide, 
recommandable  surtout  pour  les  botanistes.    Des  bains,  on  va  par  VUn- 


ter-Alpina;  du  village,  par  Vàlpe  Oiap  (y.  ci-dessus).  On  continue  ensuite 
de  monter,  en  passant  a  Vàlpe  Suvretta  et  au  petit  lac  Suvretta  (3610  m.), 
jusqu'au  col  (3618  m.),  à  3  h.  de  St-Mauriee,  entre  le  Val  Suvretta  da  St- 
Moritz  et  le  Val  Suvretta  da  Samaden.  On  descend  de  là  dans  cette  der- 
nière vallée,  en  1  h.  à  Valpe  Suvretta- Samaden  (3144  m.),  où  elle  débouche 
dans  le  Val  Bever;  puis  en  1  h.  1/4  à  Valpe  PrasUratsch  ^  où  commence  un 
grand  chemin.  Une  voit,  à  1  chev.,  commandée  à  St-Haurice  (16  à  30  fr.), 
vous  y  ramène  en  3  h.,  par  Bever»  (p.  415)  et  Satnaden. 

Au  Piz  Bosatsch  (3905  m.  ^  guide,  8  fr.)  et  au  Piz  SurleJ  (3187  m.  ;  guide, 
10  fr.),  deux  asaensions  assez  pénibles  de  TAcla  Silva  (v.  ci-dessus),  par 
Valpe  de  Statz  (v.  p.  411). 

L'*exeursion  sur  la  route  du  Bernina,  jusqu'à  l'hospiee  (p.  414),  en 
visitant  le  glacier  de  Morteratech  (p.  407)  ou  Valpe  GrUm  (p.  414),  demande 
10  h.  aller  et  retour,  avec  une  voiture  (v.  p.  408). 

A  PonTSBSinA,  V4  d'h.,  sentier  plus  court  que  le  chemin  par  CSelerina 
et  le  sentier  par  la  gorge  de  l'Inn.  Il  part  de  1  Acla  Silva  (p.  401)  et  passe 
au  lac  de  St€ttr.  A  reztrémité  IS.  de  ce  lac,  où  le  chemin  d'en  face  mène 
à  Gelerina,  on  tourne  à  dr.  et  quelques  pas  plus  loin  à  g.  dans  le  bois, 
par  un  sentier  qui  contourne  les  premiers  contreforts  du  B>osatsch  et  mène 
en  Vs  !>•  ®i^^-  jusqu'au-dessous  de  Pontresina,  qui  est  en  face.  De  là,  on 
traverse  à  g.  la  passerelle  sur  le  torrent  du  Bernina,  pour  arriver  à  l'hôt. 
Boseg  (I/4  d'h.),  ou  bien  on  continue  à  dr.  et  traverse  le  pont  Ota,  près  de 
l'hôt.  Saratz  (p.  406). 

La  route  de  Samaden  monte  encore  quelque  temps,  puis  elle  des- 
cend dans  un  bois  de  mélèzes ,  en  décrivant  un  grand  circuit  que 
les  piétons  peuvent  abréger  par  la  vieille  route.  A  la  sortie  du  bois, 
on  a  une  vue  superbe  de  la  vallée  de  l'Inn  qui  s'étend  presque  ea 
droite  ligne  jusqu'à  Zernetz  (p.  416)  et  qui  paraît  fermée  par  le 
Munt'Baseglia,  au  pied  duquel  est  Zernetz.  On  arrive  d'abord  dans 
le  l)as  à  Cresta,  en  rom.  Crasta  (1734  m.;  pens.  Misant,  avec  café- 
restaur.).  La  vue  s'étend  à  dr.  sur  la  vallée  de  Pontresina  et  ses 
montagnes,  particulièrement  le  Piz  Albris,  avec  son  champ  de  neige. 
Puis  on  passe  le  Sehlatteinhach, 

21  kil.  Celerina,  en  rom.  Schlarigna  (1724  m.  ;  *H,-P,  Murait, 
p.  dep.  8  £r.),  où  la  route  se  bifurque:  à  g.,  on  va  à  Samaden;  à  dr., 
à  Pontresina  (1  h.  ;  v.  p.  405),  en  traversant  l'Inn  et  passant  à  l'église 
à  moitié  en  ruine  de  St-Gian,  puis  sur  le  torrent  du  Bernina.  M    * 

De  Gelerina  à  VAelo  Bilva^  par  la  ChamadOray  v.  ei-desans.  Le  sentier 
prend  à  dr.  en  deçà  du  pont  de  l'Inn,  passe  dans  une  prairie  le  long  de 
la  rivière,  puis  par  un  autre  pont  sur  la  rive  dr.,  et  monte  lentement 
sous  bois. 

23  kil.  5.  Samaden.  —  hôtels  :  *.ff«r»tna,  tenu  par  Fanconiy  dans  le 
bas  (ch.  t.  c.  dep.  5fr.  60,  rep.  1.50,  3.50  et  5)  j  H.'P.  de»  Alpes^  avec  café- 

26* 
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rest.  \  *B.  JBelletue  (J.  Lis) ,  non  loin  du  pont  de  Tlnn ,  sur  la  route  de 
Pontresina  (p.  dep.  7  fr.);  Krone  ou  OensUr  (cour  hommes  seuls-,  ch. 
3fr.  50,  dé.  f).  —  Voitures:  pour  Bt- Maurice,  a  1  chev. ,  3  pers.,  6fr., 

3  pers.,  7  fr.  ;  à  3  chev.,  4,  6  et  6  pers.,  10,  13  et  15  fr.  ;  pour  les  bains  de 
St'Maurice^  à  1  chev.,  7  et  9  fr.,  à  3  chev.,  14,  16  et  18  fr.,  aller  et  retour 
ou  avec  des  colis,  8  et  11  fr.  ou  16.  18  et  30  fr.  ;  pour  Pontretina,  à  1  chev., 

4  fr.  et  5  fr.  50:  à  3  chev.,  8,  10  et  13  fr.,  aller  et  retour  ou  avec  des  colis, 

5  et  7  fr.  ou  lÔ,  13  et  15  fr.  •,  pour  le  Morteratsch,  à  1  chev.,  8  et  10  fr.  ;  à 
3  chev.,  16,  30  et  35  fr.  ;  pour  le  Roieg,  à  1  chev.,  15  et  30  fr.  ;  pour  les  mai- 
sonê  du  Bemina,  à  1  chev.,  13  et  14  fr.,  à  3  chev.,  33,  37  et  35  fr.;  pour 
Vhoêpice  du  Bernina,  à  1  chev.,  15  et  30fr.  ;  à  3  chev.,  30,  35  et  45  fr.  — 
Omnibus:  pour  les  bains  de  St- Maurice,  t.  les  j.  de  Thôtel  Bemina,  à 
7  h.  du  m.,  en  1  h.  1/4;  retour  à  11  h.  du  m.;  pour  Pontresina  et  le  Hor- 
teratsch,  également  tous  les  jours. 

Samaden,  en  rom.  Samodun  (1728  m.),  lien  principal  de  laHaute- 
Ëngadine,  situe  du  côté  0.  de  la  vallée  de  l'Inn,  qui  a  1/2  lieue  de 
large ,  est  une  localité  de  842  hab.,  avec  de  belles  maisons  et  une 
nouvelle  église  anglicane.  La  plus  belle  de  ses  vieilles  maisons 
appartient  à  la  famille  de  Planta ,  dont  l'histoire  est  intimement 
liée  à  celle  du  pays  depuis  près  de  mille  ans.  Vue  magnifique,  sur- 
tout dans  le  bas,  de  la  route  de  Bevers  (p.  415),  sur  la  chaîne  du 
Bernina,  d'où  se  détachent,  entre  autres,  la  cime  blanche  du  Piz 
Palû ,  la  haute  pointe  du  Bernina ,  le  Piz  Tschierva  et,  plus  loin  à 
dr.,  le  Piz  Roseg  ;  en  deçà,  le  Piz  Rosatsch  et  au  loin,  par-dessus  la 
colline  hasse  de  St-Maurice,  le  Piz  délia  Margna.  «^ 

Pbomxkades.  Au  N.,  du  côté  de  Téglise  anglicane,  en  1/4  ^^-  ^^ 
MunterUtsch,  colline  couverte  de  mélèzes,  d^où  on  voit  le  Bemina,  et  de  là 
en*  1/2  h.,  à  dr.,  par  un  chemin  agréable  sous  bois,  à  la  scierie  de  Re$gia^ 
dans  le  Val  Bever.  —  A  TO.,  en  30  min.  à  la  colline  de  8alvtuplanat,  au- 
dessus  de  réglise  de  St-Pierre  (1797  m.),  où  il  y  a  des  pierres  tumulaires 
des  familles  Planta,  Salis,  Juvalta,  etc.,  puis  en  1  h.  a  VAlpetta,  d'où  la 
vue  est  magnifique.  —  Au  S.,  en  1/2^*  >^  Vhristokiity  colline  boisée  entre 
Samaden  et  Celerina. 

A  la  *HuotiMi  Huraigl  (p.  409),  3  h.  1/2 ,  par  un  chemin  neuf  escarpé 
et  en  partie  sans  ombre,  très  intéressant.  Cheval,  10  fr.  On  prend,  près 
du  pont  de  llnn,  à  g.  de  la  route  de  Pontresina,  et  on  descend  le  long  de 
rinn;  tourne  à  dr.  au  bout  de  35  min.,  dans  le  Val  Champagna,  et  monte 
par  une  çente  assez  raide,  en  3  h.  au  sommet.  —  De  la  Muottas  Muraigl 
a  Pontresina,  1  h.  1/2,  v.  p.  409  ;  au  Schafherg,  1  h.  1/2,  p.  409. 

A  ro.  de  Samaden  se  voient  les  parois  crevassées  du  Fis  FsdeUa 
(3860  m.);  il  se  gravît  en  3  h.  par  un  sentier  commode,  à  g.  du  chemin 
du  Piz  Ot  (v.  ci-dessous),  dans  le  vallon  au  delà  de  la  croupe  du  Padella. 
On  y  a  une  très  belle  vue  de  la  vallée  de  Tlnn,  de  Silvaplana  à  Zernetz 
(riche  flore).  —  Une  arête  à  trois  pointes  {trais fittorSy  trois  fleurs;  3957m.) 
relie  le  Piz  Padella  à  Ténorme  pyramide  de  granit  du  *Pia  Ot  (Haut  Pic  ; 
3349  m.),  dont  Tascension  demande  4  h.  à  4  h.  1/2.  On  peut  faire  à  cheval 
3  h.  1/2  de  chemin ,  jusqu'à  la  Foniauna  Praida  (3694  m.) ,  où  aboutit  le 
chemin  direct  de  St-Haurice-Celerina,  par  le  V<sl  Saluter  et  \&  Fuorela  da 
Trais  Fluors.  La  dernière  partie  de  la  montée  (V4  d'h.)  est  escarpée, 
mais  il  y  a  des  barres  de  fer  aux  endroits  dangerereux.  Guide,  lo  fr. 
de  St-Maurice  ou  de  Pontresina,  moins  cher  de  Samaden.  Le  panorama 
grandiose  de  la  cime  le  cède  peu  à  celui  du  Pis  Languard  (p.  410). 

De  Samaden  a  Pontresina  ,  5  kil.  4.    La  route,  qui  est  aussi 

celle  du  Bernina  (R.  103),  traverse  VInn  et  le  fond  de  la  vaUée. 

Elle  y  est  rejointe  par  celle  de  Celerina  (p.  403),  là  où  elle  passe  le 

torrent  du  Bemina.    Elle  traverse  encore  plus  loin  le  torrent  de 

Muraigl  (p.  409).  A  dr,  avant  Pontresina,  dans  le  haut  de  la  vaille 
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de  Roseg,  qui  débouche  près  de  Pontresina,  le  superbe  glacier  de 
Roaeg  (p.  407).  Au  fond ,  le  Piz  Morteratsch ,  le  Ax  Tschierva ,  la 
Sella  et  le  Piz  QlUschainU 


101.   Pontresina  et  ses  environs. 

V<»ir  auui  la  carte  p.  394. 

Hôttli.  Ils  sont  souvent  combles  de  la  mi-iuillet  à  la  mi-août  et  si 
Ton  n'a  pas  retenu  une  chambre  d'avance,  on  n  est  pas  sûr  de  trouver  à 
s*y  loger.  A  Umtbr-Pontresina  ou  Laret:  *Il.  Roseç,  dans  le  bas,  avec 
une  grande  dépendance  et  une  vue  embrassant  toute  la  vallée  de  Boseg 
(eh.  t.  e.  dep.  5  fr..  9^  dé.  3.60,  di.  6,  p.  dep.  19):  *S.  Enderlin  (Gredig- 
Bnderlin;  ch.  t.  c.  dep.  6  fr.,  2©  dé.  3.50,  dî.  5,  p.  dep.  11):  •Weiêus  Kreuz 
(Enderlin  aîné-,  Âllem.  ;  ch.  t.  e.  dep.  3  fr.  25,  rep.  1.60,  3  et  3.50,  p. 
dep.  9)i  •Krwunhof  (L.  Gredig;  Angl.-,  ch.  t.  c.  3  à  7  fr.,  2«  dé.  3,  dî.  4.50, 
p.  10  à  14)^  *H.  Languard  (ch.  2  à  6  fr.,  b.  et  s.  1,  2^  dé.  3,  dî.  4.50,  p.  10 
a  14):  *ff.  Saraiz  (ch.  dep.  3fr.,  b.  et  s.  1,  2«  dé.  3.60,  dî.  5,  p.  dep.  12)^ 
*H.-F.  Pontresina  (Stoppany^  ch.  t.  c.  dep.  4  ou  5  fr.,  rep.  1.50,  3.50  et  5, 

S.  dei>.  12)^  *H.  MttUer  (ch.  t.  c.  dep.  2  fr.  60,  rep.  1.50,  2.60  et  3.50,  p. 
ep.  8);  B.  Bernina  (Schmid;  eh.  t.  e.  4  à  5  fr.,  dî.  3,  p.  7  a  10).  —  A  Obbr- 
YoTUTjtKBnxK:  *Steinhock  (ch.  t.  c.  den.  2  fr.  50,  dî.  3.50,  soup.  3,  p.  dep.  9). 
—  Maisons  meublées  :  Villa  Jenny^  Villa  LudwiÇy  Vve  Orois  (en.  t.  e.  2  fr.  60), 
Villa  Carduf^  M.  Lina^  etc. 

Caféi:  Ceuino;  Ma  Campagne  (pâtisserie^  chambres),  près  des  hôt.  Pont- 
resina et  Languard  ;  Chalet  Sanssouei  (p.  406).  —  Bière,  aux  eafés-rest.  des 
hôt.  EnderHny  Pontresina  et  Kronenhof. 

Guides:  Hans  Orass  Jeune  ^  Andr.  Rauch,  M.  Schocher^  Ben.  Cadônau, 
L.  Cajtisch^  Herm.  Freimann,  Paul  Millier^  Chr.  Schnitzler^  Pet.  Beeli,  etc. 
Pour  les  prix,  voir  les  diverses  excursions.  2  guides  ou  1  guide  et  1  porteur 
sont  prescrits  pour  les  courses  de  50  fr.  et  au-dessus.  Les  courses  moins 
longues  hors  tarif  se  paient  à  raison  de  10  fr.  par  jour.  Société  de  3  pers., 
2  fr.  de  supplément  pour  toutes  les  courses  moins  longues.  Le  guide  porte 
jusqu'à  7  kilos  de  bagages. 

Photographies,  etc.,  chez  A.  Fluri,  près  de  Thôt.  Pontresina. 
MiDKciKS:   le  Dr  P.  Oredig^  à  Thôt.  Kronenhof  et  le  Dr  Bernhardy  à 
la  villa  Ludwig. 

Voitures,  aller  et  retour,  y  compris  1  h.  d'arrêt  (heure  suiv.,  1  fr.  par 
cheval)  :  pour  le  glacier  de  Morteratsch^  à  1  ohev.,  1  et  2  pers.  6  fr.,  3  pers., 
6  fr.  ^  à  2  chev.,  4  pers.,  10  fr.  \  pour  le  glacier  de  Roseg^  k  1  chev.,  9  fr.  et 
11  fr.  50  (l'aller  ou  le  retour  seul,  8  et  10  fr.)  ;  pour  les  maisons  du  Bernina^ 
à  1  chev.,  6  fr.  et  7  fr.  50;  à  2  chev.,  12  fr.  ;  pour  le  Val  del  Fain,  à  1  chev., 
10  et  12  fr.  ;  pour  V hospice  du  Bemina,  à  1  chev.,  13  et  16  fr.  ;  à  2  chev., 
25  fr.;  pour  St-Maurice^  à  1  chev..  7  et  9  fr.  ;  4  2  chev.,  14  fr.  ;  aux  bains  de 
St'Maurice^  à  1  chev.,  8  et  10  fr.  ;  a  2  chev.,  15  fr.  ;  pour  Samaden^  à  1  chev., 
5  et  6  fr.  ;  à  2  chev.,  10  fr.  ;  pour  la  Maloja^  à  1  chev.,  17  et  21  fr.  ;  à  2  chev., 
32  fr.  Pourb.  avec  une  voit,  à  1  chev.,  pour  i/g  journée,  50  c.;  1  journée, 
1  fr.  ;  plusieurs  jours,  lO^/o  ^^  tarif.  Chaque  jour  de  halte  se  paie  10  fr. 
par  cheval.  —  Il  y  a  dans  chaque  hôtel  des  tarifs  détaillés  pour  d'autres 
courses.  —  Omnious  tous  les  jours  de  Samaden  et  des  bains  de  St-Mau- 
rice,  par  Pontresina,  pour  le  glacier  de  Morteratsch  (v.  p.  407). 

Poste  tt  télé|rrap]ia,  au-dessous  de  l'hôt.  Pontresina. 

Pontresina  (1803  m.)  est  un  beau  village  de  500  hab.,  qui  s'étend 
sur  une  longueur  de  plus  de  1  kil.,  sur  la  rive  dr.  du  torrent  du 
Bernina  ou  Flatzhach,  des  deux  côtés  de  la  route  du  Bernina.  Il 
se  compose  de  deux  localités,  à  5  min.  l'une  de  l'autre:  Unter-Poni- 
résina  (P.  inférieur),  en rom.  Laret,  et  Oher-Pontrewna  (P.  supérieur), 
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en  rom.  Spiert  Dans  la  première  est  Téglise  principale ,  entre  les 
deux  le  groupe  de  maisons  de  Bellavita,  avec  Téglise  anglicane,  et 
au-dessus  de  la  seconde  les  maisons  de  Oiarsun  et  de  Carlihof, 
au-dessus  desquelles  sont  encore  la  petite  église  de  S,- Maria,  le 
cimetière  et  la  tour  en  ruine  de  la  Spaniola,  —  Pontresina  doit  son 
importance,  pour  les  touristes ,  au  voisinage  de  la  ekaine  du  Ber- 
nina,  qui  sépare  la  Haute-Ëngadine  et  le  Val  Bregaglia  de  la  Val- 
teline  et  dont  les  cimes  neigeuses  et  les  glaciers  (en  rom.  vadret, 
en  ital.  vedretta)  ne  sont  guère  moins  grandioses  que  ceux  du  Mont- 
Rose.  Le  sommet  principal,  le  Piz  Bernina  (p.  411),  n'est  pas  vi- 
sible de  Pontresina;  mais  on  a  une  vue  splendide  à  Unter- Pont- 
resina, d'où  le  regard  plonge,  entre  le  Piz  Rosatsch  et  le  Piz  Chal- 
cbagn,  dans  la  vallée  de  Roseg,  où  se  voient  le  glacier  de  Roseg,  le 
Piz  Tschierva,  la  Sella,  le  Piz  Glûschaint  et  le  Ghapûtschin  à  l'ar- 
rière-plan,  tandis  qu'à  Ober-Pontresina  la  pointe  du  Palû  se  montre 
seule,  au  bout  de  la  vallée  du  Morteratsch,  à  dr.  du  Munt-Pers.  La 
pyramide  rocbeuse  qui  couronne  les  bauteurs  occident,  de  l'Ënga- 
dine  est  le  Piz  Ot.  —  La  moitié  des  hôtes  d'été  de  Pontresina  sont 
des  Allemands. 

Les  environs  de  Pontresina  offrent  une  riche  flore  alpestre.  Toute- 
fois plusieurs  espèces  de  fleurs  qui  s'y  trouvaient  en  quantité  ont  disparu 
de  ses  environs  immédiats,  par  ex.  la  gentiana  acauhs,  remarquable  par 
ses  grandes  et  belles  fleurs.  On  trouve  dans  le  bois  près  de  la  prome- 
nade de  la  Qorge  la  charmante  linnœa  borealis.  Dans  la  vallée  de  Roseg 
croît  le  joli  epilobium  Fleischeri-,  au  bord  du  Bernina,  diverses  espèces 
de  saxifrages;  à  côté  du  glacier  de  Morteratsch,  les  jolies  saxifrages  aizoon 
et  stellarîs  et  d'autres  raretés.  Il  y  a  aussi  au  Schafberg  (p.  408)  quantité 
de  magnifiques  plantes  des  Alpes  :  ranunculus  glaeialis,  paradisîa  liliastrum, 
aster  des  Alpes,  myosotis  des  Alpes,  d'un  bleu  très  foncé,  etc. 

De  belles  *pb,omenad£8  bovb  bois  contournent,  sur  la  rive  g.  du 
Bernina  et  en  remontant  la  vallée  de  Roseg,  le  versant  du  Piz  Chal- 
cbagn.  On  s'y  rend  d'ordinaire  en  descendant  près  de  l'hdt.  Saratz 
et  en  passant  le  pont  dit  Ptmt  Ota,  De  l'autre  côté,  à  g.,  la  prome- 
nade de  la  Gorge  («Scbluchtpromenade»),  au  bord  de  la  gorge  du  tor- 
rent du  Bernina,  dans  laquelle  on  peut  descendre  à  deux  endroits  : 
elle  conduit  en  V4  d'b.  au  chalet  Sanssouci  (café).  Un  peu  en  deçà, 
deux  chemins  se  détachent  à  g.  et  à  dr.  :  le  premier  descend  au  pont 
d'Ober-Pontresina  (hôt.  Steinbeck),  le  second,  la  promenade  de  Tatê, 
conduit  en  1/4  d'b.  à  la  promenade  de  Rusellas,  dans  la  vallée  de 
Roseg.  La  promenade  de  la  Gorge  continue  tout  droit  sur  la  rive  g. 
du  torrent,  jusqu'au  glacier  de  Morteratsch  (p.  407),  et  on  peut  tour- 
ner à  g.  au  bout  de  V4  ^'^*  POur  retourner  à  Pontresina,  en  passant 
le  pont  en  face  de  la  cascade  du  Languard.  —  Si  l'on  va  tout  droit 
du  Punt  Ota  (à  dr.,  la  route  de  la  vallée  de  Roseg)  et  continue  de 
suivre  le  sentier  à  la  même  hauteur ,  en  laissant  à  g.  le  poteau  in- 
dicateur de  la  «  Muottas  »,  on  arrive  à  la  promenade  de  Rtuellas  et 
en  12 min.  à  un  banc  d'où  l'on  a  une  belle  vue  du  glacier  de  Roseg. 
Le  sentier  continue  encore  jusqu'à  env.  5  min.  de  là,  à  la  passerelle 
sur  le  torrent  de  Roseg  (v.  p.  407). 
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La  promenade  qui  monte  en  face  du  Punt  Ota  (poteau,  v.  ei-deasus), 
mène  en  1  h.  1/4  au  signal  de  la  Huottaa  da  FontrMin*  (1X343  m.) ,  d'où 
Ton  a  une  belle  vue. 

Un  autre  poteau  à  5  min.  du  Punt  Ota ,  sur  la  route  de  la  vallée  de 
Roseg,  au  delà  de  son  pont,  indique  à  dr.  le  ehemin  de  la  Huottas  da 
Otlerina  (1  h.  1/2))  contrefort  K.-N.-E.  du  Pis  Bosatseh,  d*où  la  vue  est 
également  belle  :  on  ira  jusqu^au  second  signal.  —  Le  même  poteau  indique 
le  ehemin  de  St-Mauriee,  que  rejoint  au  bout  de  10  min.  celui  qui  traverse 
le  torrent  du  Bernina  au-dessous  de  Thôt.  Roseg.  Là  on  monte  sous  bois, 
en  1/2  h.,  au  lae  dé  Stait^  d'où  il  faut  encore  1/4  d'h.  jusqu'à  VAela  Silva, 
sur  le  lac  de  St-Mauriee  (v.  p.  401). 

La  promenade  qui  contourne  le  versant  0.  du  Schafberg  (à  Muraigl, 
V.  p.  409)  est  également  belle. 

Au  *glaeier  de  Xorteratseh.  (vadret  da  Morteratich) ,  5  kiL 
d^Ober-Pontresina  (guide  inutile;  V2  ^*  ^^  voit;  v.  p.  405).  Les 
piétons  suivent  la  promenade  de  la  Gorge  ou  prennent ,  à  1  kil. 
d'Ober-Pontresina,  près  de  la  ccLscade  du  Languard,  qui  se  préci- 
pite de  la  montagne  à  g.,  le  chemin  qui  s'embranche  â  dr.  de  la  route 
du  Bernina,  traverse  le  torrent  et  en  suit  la  rive  g.  jusqu'au  restau- 
rant (v.  ci-dessous).  Le  chemin  de  voitures  ne  se  détache  de  la  route 
du  Berniua  qu'à  peu  près  2  kil.  plus  loin  et  traverse  d'abord  le  tor- 
rent du  Bernina,  qui  forme  en  amont  et  en  aval  de  jolies  cascades, 
puis  le  Morteratsch,  Le  Bestaur.-Pens,  du  Glacier  de  Morteratsch 
(1908  m.;  ch.  2  à  3  fr.,  p.  6)  est  à  10  min.  de  l'extrémité  du  glacier, 
qui  est  couverte  d'éboulis  ;  on  y  voit  le  Piz  Palû ,  la  Bellavista ,  la 
Orastagûzza  et  le  Piz  Bernina.  Il  y  a  dans  le  glacier  une  grotte  ar- 
tificielle (50  c,  au  restaur.),  dont  le  chemin  est  indiqué  par  un  dra- 
peau. On  n'ira  pas  sur  le  glacier  sans  guide  (ô  fr.).  Il  y  a  à  dr.  du 
drapeau  un  sentier  qui  mène  en  ^/^  h.  à  la  Chûnetta;  U  monte 
d'abord  sous  bois,  passe  à  un  chalet,  y  prend  à  dr.,  contourne  en 
serpentant  la  saillie  rocheuse  de  la  Chûnetta  et  laisse  à  g.  le  sen- 
tier de  la  cabane  de  Boval  (v.  ci -dessous),  à  6  min.  du  point  de 
vue  de  la  Chûnetta.  On  a  de  cet  endroit  une  vue  complète  du  gla- 
cier et  de  son  entourage  grandiose ,  de  g.  à  dr.  en  commençant  au 
Munt-Pers  :  Piz  Palû,  Bellavista ,  Zupo ,  Crastagûzza ,  Bernina ,  Ro- 
seg, Morteratsch,  Boval,  Tschierva. 

La  vue  est  plus  caractéristique  de  la  cabane  de  Boval ,  1  h.  lA  plus 
loin  ou  à  3  h.  du  restaur.,  à  l'O.  du  glacier.  Le  sentier  (guide  agréable) 
passe  au-dessous  de  la  Chûnetta,  longe  le  versant  de  la  montagne  et  monte 

§ar  une  cheminée.  La  cabane  de  Boval  (3459  m.) ,  entretenue  par  le  G.  A. 
.,  est  le  point  de  départ  pour  les  ascensions  des  Piz  Bernina,  Morteratsch, 
Palii,  etc.  (p.  411).  Tour  intéressant  sur  les  glaciers,  avec  un  guide  (13  fr.), 
jusqu'aux  séracs  du  glacier  de  Pers^  en  3  h.  1/2  aller  et  retour. 

Au  *glaoier  de  Boseg  (vadret  da  Roseg) ,  env.  10  kil.  de  Pont- 
resina,  7  jusqu'au  restaurant;  chemin  pour  voit,  à  1  chev.  ('/4  d'h.; 
p.  405).  Partant  du  Punt  Ota  (p.  406),  ce  chemin  se  dirige  à  dr.  (les 
piétons  suivent  la  promenade  de  Rusellas,  p.  406),  passe  au  bout  de 
ô  min.  le  torrent  de  Roseg  et  monte  sur  la  rive  g.  A  3  kil.  du  pont, 
à  g.,  la  passerelle  (1845  m.)  par  où  on  traverse  le  torrent  en  venant  de 
la  promenade  de  Rusellas.  1  kil.  Y2  P^^s  loin,  à  dr.,  Valpe  Prvma; 
on  passe  sur  la  rive  dr.,  puis  2 kil.  ^2  plus  loin  sur  la  rive  g.,  au 
delà  du  Muot  da  Cresta,  qui  est  boisé,  et  à  5  min.  de  là  on  est  au 
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restaur,  du  Glacier  de  Boseg  (2000  m.  5  ch.  à  louer),  à  env.  '/4  d'h.  de 
rextrémité  du  glacier,  qui  a  beaucoup  recule.  On  y  a  toutefois  une 
belle  vue  de  ce  glacier  et  des  cimes  qui  l'entourent,  les  Piz  Tschierva, 
Bernina  et  Roseg,  la  Sella,  le  Piz  Glûschaint,  la  Mongia  et  le  Piz 
Ohapûtscbin.  Le  glacier  est  formé  de  la  réunion  de  deux  glaciers 
distincts:  le  vadret  da  Roseg,  à  TO,,  et  le  vadret  da  Tscjiierva,  à 
l'Ë.  Au  milieu  est  une  sorte  d'île  rocheuse  où  paissent  les  moutons, 
VAguagliotUs,  Avec  la  longue  -  vue  du  rest&ur.,  on  peut  observer, 
raprès-midi,  des  chamois  qui  paissent  à  une  grande  hauteur  sur  le 
versant  du  Piz  Misaum.  —  La  vue  sur  cet  imposant  amphithéâtre 
de  montagnes  est  plus  étendue  de  V*alpe  Ota  (2251  m.) ,  où  l'on 
arrive  en  continuant  à  marcher  de  plain-pied  pendant  20  min.,  puis 
en  montant  à  dr.  près  d'un  rocher  en  saillie ,  en  1/2  h.  aux  deux 
chalets  de  l'alpe ,  qu'on  laisse  à  droite.  Le  meilleur  point  de  vue 
est  un  peu  plus  loin,  sur  le  chemin  du  Mortel  (v.  ci -dessous). 
Outre  les  montagnes  ci-dessus  mentionnés,  on  y  voit  encore,  à  g.  et 
à  dr.  du  Bernina,  le  Piz  Morteratsch  et  le  mont  de  Scerscen;  entre 
les  Piz  Morteratsch  et  Bernina,  la  Fuorcla  Prievlusa  ;  entre  le  mont 
de  Scerscen  et  le  Piz  Roseg,  la  Porta  Roseg;  entre  les  Piz  Roseg  et 

la  Sella,  le  col  de  la  Sella. 

Pour  aller  sur  le  glacier  même,  il  faut  un  guide  (7  fr.),  qn*on  trouve 
aa  restaur.  du  Q^lacier.  On  suit  un  sentier  sur  la  rive  dr.  du  ruisseau, 
passe  à  Valpe  Misaum  et  va  jusqu'au  Margum  Mitaum  (1  h.  \  3256  m.),  d'où 
on  traverse  le  glacier  dans  la  direction  de  la  colline  rocheuse  d'Agua- 
glioula  (1  h.  1/2',  3676  m.):  panorama  grandiose^  guide,  10  fr. 

On  a  aussi  une  belle  vue  d'ensemble  de  Talpe  Snrovèl  (3363  m.),  y 4  d'h. 
au-dessus  du  rest.  du  Olacier,  sur  le  chemin  de  la  Fuorcla  Surlej  (p.  400; 
lait).  —  Le  sentier  de  Talpe  Ota  (v.  ci -dessus)  continue,  en  offrant  tou- 
jours une  *yue  magnifique,  le  long  du  versant  de  la  montagne,  et  Ton 
est  en  1  h.  à  la  oabane  du  Kortdl  (G.  A.  S.  ;  3390  m.),  dans  un  site  superbe, 
d'où  l'on  monte  au  Piz  Roseg,  au  col  de  la  Sella,  etc.  De  cette  cabane 
à  VAguagliOfilSt  par  le  glacier  de  Roseg,  1  h.  lAi  retour  de  là  au  restaur. 
du  Glacier,  3  h.  :  tour  très  intéressant;  guide,  15  fr. 

L'ascension  du  *Scliafberg  {Munt  délia  Bes-cha;  2733  m.)  est 
fort  intéressante  :  2  h.  ^/^  par  un  chemin  muletier;  guide  inutile.  On 
peut  partir  de  l'hôt.  Roseg,  en  passant  sous  la  galerie  en  bois  qui 
le  sépare  de  sa  dépendance,  puis  près  de  la  jolie  maisonnette  suisse 
de  M.  Nitzschner,  ou  bien  suivre  le  chemin  qui  monte  à  g.,  im- 
médiatement derrière  la  grande  église  d'Unter  -  Pontresina.  Les 
deux  routes  se  rejoignent  sur  la  colline  de  Crasfota  (20  min.).  On 
monte  de  là  en  50  min.,  sous  bois,  jusqu'à  un  chalet 'restaurant 
(2230m.),  d'où  l'on  a  une  vue  splendide:  dans  le  bas,  Pontresina 
et  la  vallée  de  Roseg,  entourée  de  glaciers,  entre  le  Piz  Rosatsch,  à 
dr.,  et  le  Piz  Ghalchagn,  à  g.;  dans  le  fond,  les  cimes  neigeuses  de 
la  Sella,  du  Piz  Glûschaint,  de  la  Mongia  ou  Monscfaia  et  du  Gha- 
piitschin;  à  côté  du  Piz  Ohâlchagn,  à  dr.,  le  Piz  Tschierva;  à  g.,  la 
Bellavista ,  les  Piz  Palû  et  Cambrena ,  le  Munt  Pers ,  le  Sassaf  Ma- 
sone;  plus  loin,  la  vallée  de  Languard,  avec  le  Paradis  et  le  Piz 
Albrls  ;  à  dr. ,  dans  le  baë ,  au  pied  du  Piz  Rosatsch ,  le  petit  lac 
sombre  de  Statz  et  le  lac  azuré  de  St-Maurice;  au-dessus,  la  chaîne 
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septentr.  des  montagnes  de  l'Ëngadine,  les  Piz  Longhin,  Lagrev, 

Albana,  Julier,  Nair  et  Ot,  jusqu'à  la  Crasta  Mora,  en  deçà  du  col 

de  TAlbula.  —  Le  chemin  muletier  se  prolonge  du  chalet -restaur. 

Jusque  dans  le  haut  de  la  croupe  de  la  montagne,  à  1  h.  V4  de  là, 

entre  les  las  Sruors  (y.  ci-dessous)  et  le  Sehafberg  (2733  m.),  dont 

on  atteint  le  sommet  de  cet  endroit,  à  g.,  en  10  min.    En  haut,  où 

il  y  a  un  bon  petit  restaur.,  la  *vue  est  très  étendue.  Elle  embrasse 

surtout  le  massif  du  Bernina  et  on  y  voit,  en  outre  des  sommets 

mentionnes  ci-dessus,  en  commençant  àlaBellavista:  les  PizZupô, 

Argient,  Crastagûzza,  Bernina  et  Bianco,  le  mont  de  Scerscen,  les 

Piz  Morteratsch,  Roseg,  Gorvatsch  et  Surlej;  à  dr.  de  TAlbula,  les 

Piz  Uertsch  et  Kesch,  et  la  vallée  de  l'Inn  jusqu'au  Maloja  (lacs  de 

Campfèr  et  de  Sils).  ^ 

A  la  cime  O.  des  Us  Sruon  («les  Sœurs*  \  3982 m.))  V4<l'b.  du  Sehafberg, 
sans  difficulté  et  très  intéressant.  Vue  jusqu'à  TOrtler.  Les  deux  autres 
cimes  ne  sont  que  pour  des  alpinistes  éprouvés,  avec  un  guide  (20  fr.). 

Pour  le  retour  du  sommet  du  Sehafberg ,  prendre  le  sentier  qui 

descend  en  zigzag  dans  le  Val  Muraigl,  vallée  déserte  au  N. ,  d'où 

on  voit  le  Piz  Vadret  (3171  m.).   A  V2  ^«j  ^^  pont  sur  le  torrent  de 

Muraigl,  qu'on  passe  pour  en  suivre  la  rive  dr. ,  par  les  chalets  de 

Muraigl,  et  au  bout  de  40  min.  par  un  autre  pont  sur  la  rive  g.,  d'où 

l'on  atteint  en  1/2  h.  Pontresina,  par  le  chemin  décrit  ci-dessous. 

La  *Xuotta8  Muraigl  (2520  m.)  offre  aussi  une  très  belle  vue. 
Elle  se  gravit  facilement  en  2  h.  de  Pontresina  (guide  inutile  ;  chev. 
et  pourb. ,  10 fr.).  Le  chemin  commence,  comme  celui  du  Sehaf- 
berg, sous  la  galerie  qui  sépare  l'hôt.  Roseg  de  sa  dépendance,  mais 
il  tourne  à  g.  près  du  poteau  non  loin  de  la  maisonnette  suisse, 
monte  lentement  sous  bois,  en  contournant  les  versants  0.  et  N.  du 
Sehafberg,  traverse  le  torrent  de  Muraigl  (v.  ci -dessus)  et  atteint 
en  1  h.  1/4  Valpe  inférieure  de  Muraigl  (2200  m.).  Il  y  a  à  partir 
de  là  deux  chemins,  celui  de  g.,  plus  court,  mais  aussi  plus  mau- 
vais et  très  raide,  demandant  Vs  h.,  l'autre,  plus  haut  à  g.,  au-des- 
sus d'un  chalet  en  ruine,  menant  en  V4^'^*  ^  ^^àlp^  supérieure 
(2436  m.)  et  à  Vaub,  de  J.  Lis  (4  lits).  C'est  à  un  tas  de  pierres 
à  quelques  centaines  de  mètres  de  l'aub.  qu'on  a  la  vue  la  plus 
étendue.  On  embrasse  tout  le  massif  du  Bernina,  où  la  vallée  de 
Roseg ,  les  Piz  Bernina  et  Morteratsch  frappent  surtout  les  regards 
par  leur  beauté;  la  Haute -Engadine,  toute  verdoyante,  avec  ses 
nombreux  lacs,  de  Ponte  au  Maloja,  et  les  montagnes  du  N.  de  l'Ën- 
gadine, du  Piz  Longhin  au  Piz  Kesch.  —  Descente  à  Samaden,  v. 
p.  404.  Retour  de  la  Muottas  Muraigl  dans  le  Val  Muraigl  et  à  Pont- 
resina par  le  Sehafberg  (1  h.  Vîî  "^'  ci-dessus),  3  h. 

La  montagne  la  plus  renommée  aux  environs  de  Pontresina  est 
le  *PiB  Languard  (3266  m.) ,  qui  n'est  pas  visible  de  Pontresina. 
L'ascension  en  est  un  peu  fatigante ,  mais  des  plus  intéressantes, 
quand  il  fait  beau.  Elle  demande  4  h.  Le  chemin  est  facile  à  trouver, 
mais  un  guide  est  utile  quand  il  y  a  de  la  neige  (10  fr.,  pour  3  pers.  ; 
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cheval,  jusqu^au  pied  du  cône,  10  fir.  av.  le  pourb.).  Partir  de  Pont- 
resina  le  plus  tôt  possible,  car  11  s'élève  souvent  des  nuages  vers  8  h. 
et  de  plus  on  a  le  matin  l'avantage  d'être  à  l'ombre  jusqu'au  pied  du 
cône.  —  Un  poteau  à  Unter-Pontresina ,  au-dessous  de  l'hôt.  Lan- 
guard,  indique  à  g.  le  chemin  du  Languard.  D'Ober-Pontresina,  on 
suit  celui  qui  prend  à  g.  en  deçà  de  l'hôt.  Steinbock,  puis  on  passe 
au-dessus  de  la  chapelle  du  cimetière.  On  monte  ensuite  en  zigzag, 
en  1  h.,  à  Vcdpe  Languard  (2400  m.;  rafraîch.);  de  là  en  1  h.  Véf 
par  la  vallée  déserte  de  Languard,  au  pied  du  cône  (2771  m.) ,  jus- 
qu'où peuvent  aller  les  chevaux,  et  par  un  chemin  escarpé  en  zigzag 
au  sommet  (1  h.  ^/g),  où  il  y  a  un  signal  trigonométrique  (bonne  aub., 
pas  chère).  Le  panorama  (v.  ci-contre)  s'étend  jusqu'au  Mont-Rose 
au  S.-O.,  à  l'Adamello  au  S.-£.,  au  Tœdi  au  N.-O.  et  à  la  Zugspitze 
(S.  de  la  Bavière)  au  N.-E.  A  l'exception  de  St-Maurice,  avec  son 
lac,  de  Cresta  et  de  Campfèr,  on  ne  voit  pas  d'endroit  habité. 

Les  bons  marcheurs  peuvent  s'en  retourner  par  le  çlacier  dTAUfri».,  en 
passant  au  petit  toc  Fisefut  (3780  m.),  qui  est  souvent  encore  gelé  au  cœur 
de  Tété,  puis  par  le  Val  del  Foin  (p.  4i3)  et  aux  tMtU(mê  du  Bernina  (3  h.  I/2). 
Un  guide  est  indispensable  (iS  fr.).  Il  faut  laisser  à  plusieurp  centaines  de 
pas  a  g.  la  cascade  qui  descend  du  lac,  car  tous  les  autres  passages  sont 
très  escarpés  et  difficiles. 

De  Talpe  Languard  au  Pain  dt  Soore  (Paun  da  ZUcher;  3894  m.),  3  h. 
'^/i^  pénible  ;  guide,  15  fr.  ;  au  Pi>  Albris  (3166  m.),  3  h.,  aussi  pénible  \  guide, 
pour  les  deux  courses,  30  fr. 

Le  *toar  de  la  DiaToleua  est  une  course  de  glaciers  des  moins 
fatigantes  et  très  recommandable  :  0  à  10  h. ,  qu'on  peut  faire  en 
2  jours,  grâce  à  l'aub.  du  col  :  guide,  15  £r.,  20  si  Ton  couche.  On 
va  par  la  route  jusqu'aux  maisons  du  Bernina  (2049  m.),  à  7-8  kil. 
de  Pontresina  (voit  v.  p.  405),  où  l'on  prend  à  dr.  Puis  on  monte 
par  des  pentes  de  gazon  et  d'éboulis,  en  1  h.  V2)  ^^  pittoresque  petit 
loAi  de  la  Diaoolezta  (2579  m.) ,  jusqu'où  l'on  peut  aller  à  cheval 
(10  fr.  de  Pontresina,  av.  le  pourb.).  Enfin  1  h.  V2  de  là,  par  des 
éboulis  et  un  champ  de  neige,  au  S.-E.  du  Munt-Pers  ou  Mont- 
Perdu  (3210  m.),  jusqu'au  col  de  la  Diavolexza  (2977  m.  ;  simple 
aub.),  d'où  l'on  a  une  **vue  splendide,  surtout  aux  premières 
lueurs  de  l'aurore ,  sur  le  massif  du  Bernina  :  de  g.  à  dr. ,  les  pics 
Cambrena,  Palû,  Bellavista,  Grastagûzza ,  Bernina,  Morteratsch  et 
Tschierva;  dans  le  bas,  les  vastes  glaciers  de  Pers  et  de  Morteratsch. 
Descente  escarpée ,  à  la  corde  si  l'on  n'est  pas  alpiniste ,  par  des 
éboulis  à  la  moraine  du  glacier  de  Pers,  puis  par  ce  glacier  à  l'Uot 
de  rocher  nommé  Isla  Ptrsa  (1  h.),  par  le  glacier  de  Pers  et  la  mo- 
raine du  milieu  hVL  glacier  de  Morteratsch  et  par  ce  glacier  au  restawr, 
du  Glacier  de  Morteratsch  (2  h.  Vj;  p.  407). 

Pour- aller  de  Thospice  du  Bernina  à  la  Diavolezxa,  on  ii*a  pas  besoin 
de  descendre  jusqu'aux  maisons  du  Bernina.  En  prenant  à  g.  de  la  route 
au-dessous  du  L€igo  Minore  (p.  418),  on  trouve  bientôt  un  petit  sentier  qui 
monte  dans  le  Val  d'Artat  et  rejoint  le  chemin  ordinaire  en  deçà  du  lac 
de  la  Diavolesza  (v.  ci-dessus). 

Au  PÎB  KoMktsob  (3995  m.) ,  4  à  5  h.  ;  au  Pis  Ohalobagn  (3154  m.) ,  6  à 
8  b.  :  vues  peu  retaarquables  :  guides,  13  et  16  fr.  —  Au  *THm  Burlej  (81W  m.), 
qui  offre  une  vue  superbe,  5  a  6  h.  de  la  métairie  au  bord  du  lac  de  8t- 
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Maurice  (p.  401),  par  Valpt  de  StatM  (guide,  14  fr.);  4h.  à4h.  1/2  de  Silva- 
plana  (n.  â99).  —  Au  *Pii  Oorratioh  (8468m.),  6  b.,  a«8ez  fatigant:  guide, 
16  fr.,  18  en  revenant  par  Silvaplana,  80  par  Sils.    On  va  eouelier  au  res- 
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taur.  du  Glacier  de  Roêeg  (1  h.  V4;  p.  408).  De  là  on  monte  en  8/4  d'h.  à 
Valpe  Surovèlf  puis  en  1/2  b.,  par  le  chemin  de  la  Fuorcla  da  Surlej,  au 
chalet  du  haut ,  le  Margum  aura  (3440  m.)  ;  ensuite  à  g. ,  vers  une  cime 
neigeuse  visible  au  S.-O.,  en  passant  sur  du  gazon  et  des  pentes  d'éboulis. 
On  arrive  ainsi  en  1  h.  au  çlaeier  de  Corvatseh  ou  de  Vàipe  Ota  (crevasses) 
et  2  h.  après  au  sommet,  qui  est  couvert  de  blocs  de  rocher  et  ordinaire- 
ment sans  neige.  Les  guides  ont  coutume  de  s'arrêter  au  Pif  MortU  (3449  m.), 
mais  on  devra  monter  jusqu'au  sommet  proprement  dit  G/4  à*h.) ,  où  la 
vue  est  bien  plus  pittoresque  au  S. -O.  Le  charme  particulier  de  la  vue 
du  Corvatseh  vient  de  ce  qu'elle  s'étend  à  la  fois  à  l'E.  et  au  S. -E.  sur 
le  massif  grandiose  du  Bemina,  et  à  l'O.  sur  la  verdoyante  Engadine, 
avec  ses  lacs  et  ses  localités.  La  vue  est  en  outre  aussi  étendue  que  du 
Pis  Languard  (au  8.-0.  jusqu'au  Mont-Viso),  et  les  divers  groupes  de 
montagnes  se  détachent  bien  les  uns  des  autres  à  cause  de  la  grande 
hauteur  du  point  de  vue.  —  On  peut  redescendre  du  côté  de  SUvaplanOy 
par  la  Fuorela  Surlej  (p.  4(X)).  La  descente  du  côté  de  SiU  (3  h.),  à  VO. 
de  la  montagne,  par  le  Muot  Marmorè  (p.  399),  est  rai  de  et  pénible,  prati- 
cable seulement  aux  alpinistes  expérimentés. 

Au  *Pis  Korterataob  (3764  m.),  6  à  6  h.  du  restaur.  du  glacier  de  Boseg 
(p.  406),  la  plus  facile  des  grandes  courses  dans  les  hautes  montagnes, 
pour  ceux  qui  ne  sont  pas  sujets  au  vertige^  difficile  seulement  quand  il 
a  peu  de  neige  :  guide,  30  fr.,  36  avec  la  traversée  de  la  vallée  de  Boseg 
celle  de  Horteratsch.  Descente  pénible  à  la  cabane  de  Boval.  —  Au 
ObapÛtiehin  (3393  m.),  8  à  9  h.,  4  h.  de  la  cabane  du  Mortel  (p.  408)  ;  guide, 
36  fr. ,  30  si  l'on  descend  à  Fex.  —  Au  Pis  Taofaierva  (3670  m.),  6  a  6  h. 
du  rest.  du  glacier  de  Roseg;  fatigant,  mais  intéressant:  guide,  36  fr.  — 
A  la  Sella  (3687  m.) ,  8  à  9  h. ,  4  h.  de  la  cabane  du  Mortel ,  et  au  Pis 
Oliiaohaint  (3698m.),  8  à  9  h.,  sans  difficulté  pour  les  alpinistes:  guides, 
30  et  36  fr. 

Au  *Pia  Palii  (3913  m.) ,  qui  se  fait  remarquer  de  loin  par  la  beauté 
de  sa  forme  et  la  pureté  de  son  névé ,  4  h.  1/2  à  6  h.  1/2  de  l'aub.  de  la 
Diavolezza,  7  h.  de  la  cabane  de  Boval,  6  h.  de  la  cabane  Marinelli  (v. 
p.  413) ,  fatigant ,  mais  sans  danger  avec  de  bons  guides  (60  fr. ,  60  pour 
les  trois  cimes).  Une  étroite  arête,  dont  le  côté  S.  est  à  pic  et  où  ne  s'aven- 
tureront que  les  personnes  exemptes  de  vertige,  relie  la  première  cime 
(3889  m.\  à  l'E.,  a  la  deuxième  (3913  m.),  qui  a  deux  pitons,  et  à  la  troi- 
sième (3836  m.).  On  peut  redescendre  car  le  eol  de  Bellavista  et  la  For- 
tezza  au  glacier  de  MorUratseh:  6à6  h^usqu'au  rest.  Morteratsch^  guide, 
60  fr.  —  Au  *Pii  Zupi  («pie  caché»  ;  3999  m.)  :  de  la  cabane  de  Boval  par 
la  ForteeJta  (v.  ei-dessous)  ou  bien,  quand  la  neige  est  bonne,  par  le  glacier 
de  Morteratsch  directement ,  6  à  8  h. ,  de  la  cabane  Marinelli ,  par  le  col 
de  CrOêiagUeta^  4  à  6 h.,  difficile:  guide,  60  fr.;  panorama  grandiose.  — 
A  la  Orastagttua  («crête  aiguë»  ;  3873  m.),  crête  qui  s'élève  presque  à  pie 
du  glacier  entre  le  Pie  Bemina  et  le  Piz  ZupÀ,  14  h.  de  la  cabane  de  Bo- 
val, difficile  mais  très  intéressant  :  guide,  8Û  fr. 

Le  *Pix  Bemina  (4063  m.) ,  la  plus  haute  cime  de  tout  le  massif,  de- 
mande 9  à  10  h.  de  la  cabane  de  Boval,  et  ne  se  recommande  qu'aux  as- 
eensionistes  éprouvés  et  exempts  de  vertige.  Guide,  70  fr.  Selon  l'état 
des  neiges,  on  va  directement  par  le  milieu  dn  glacier  de  Morteratsch,  dit 
le  LaX>yrinthe ,  puis  à  dr.  par  des  rochers  et  le  glacier ,  ou  bien  l'on  se 
dirige  par  la  Fortezza  vers  le  fond  rempli  de  névé  entre  le  Piz  Bemina 
et  la  Crastagiizza,  et  de  là  du  côté  S.-E.  vers  la  croupe  et  le  sommet.  L'as- 
cension est  un  peu  plus  courte  du  côté  8.,  de  la  cabane  MarinelU  (v.  p.  413), 
d'où  l'on  monte  en  6  à  7  h.  au  col  de  Cra»taçUgza.  L'ascension  est  bien 
plus  difficile  du  glader  de  Tschierva,  par  le  versant  O.  et  par  le  versant 
N. ,  en  passant  par  la  Fuorcla  Prievluêa,  le  Pizzo  Sianco  ^998  m.)  et  la  1 

brèctie  du  Bemina  (9  à  10  h.  du  rest.  du  Roseg).  —  Le  Pii  Kwe>  (3943  m.) 
est  encore  plus  difficile  :  9  à  10  h.  de  la  cabane  du  Mortel  (p.  406)  ;  guide, 
80  fr.  —  Même  remarque  pour  le  mont  de  Seerseen  (3967  m.)  :  guide  16O  fr.        _^^ 
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—  Entre  cette  hauteur  et  le  Pi2  Boseg  est  la  Porta  Roaeg  ou  Fuorela 
Tschierva- Seeneen  (3537  m.)  >  dont  le  passage  est  très  difficile.  Un  guide 
de  St-Nicolaus  a  découvert  en  1894,  par  une  arête  de  la  paroi  E.,  un  pas- 
sage plus  sûr,  mais  également  difficile. 

Cols.  —  Db  Poiitresikà  a  Sils,  il  y  a  plusieurs  passages,  le  plus  fa- 
cile ,  qui  présente  néanmoins  assez  de  difficulté  (9  h.  \  guide ,  20  fr.) ,  par 
la  Fuorela  da  Fez-Eoaeg  (3083  m.).  On  va  par  le  reêt.  du  Qktcier  de  Roteg 
(p.  408),  Valpe  Ota,  le  versant  de  la  vallée  du  Mortel,  des  éboulis  et  le  petit 
glacier  du  ChapûUehin  au  col  (3  h.  1/2),  d'où  la  vue  est  superbe.  Ensuite 
on  redescend  avec  peine  vers  le  lac  dit  Lej  Sgrischus  (truites),  puis  dans 
le  Val  Fex^  à  CurUn»  (p.  398),  ou  bien  à  dr.  par  Marmoriy  à  Sils- Maria 
(3  h.  1/2;  p.  398).  —  De  Pontresina  à  Sils  par  la  Fuorela  Ohapiitsohin  (3338 
m.),  entre  le  Chapûtschin  et  la  Mongia,  ou  bien  par  la  Fuorola  OlUaohaint 
(env.  3350  m.),  entre  la  Mongia  et  le  Piz  Oliischaint,  deux  passages  diffi- 
ciles, seulement  pour  les  alpinistes  :  guide,  35  fr. 

Dams  lb  Val  Malemco,  pae  le  col  de  la  Sella,  difficile,  mais  inté- 
ressant et  grandiose  :  8  à  9  h.  de  la  cabane  du  Mortel  (p.  408)  à  Fellaria, 
13  à  13  jusqu'à  Chiesa  :  guide,  jusqu'à  Poschiavo  ou  jusqu'à  Chiesa,  65  fr. 
On  passe,  de  la  cabane,  derrière  les  rochers  d'Aguagliouls,  par  les  glaciers 
de  Roseg  et  de  la  Sella  (beaucoup  de  crevasses) ,  et  l'on  arrive  en  3  h.  à 
3  h.  1/2  au  ool  de  la  Sella  iFuorcla  Sella;  8304 m.),  au  S.-O.  du  Piz  Roseg 
(3943  m.) ,  qui  se  termine  par  des  parois  de  rocher  et  de  glace  presque 
perpendiculaires.  On  redescend  d'abord  par  le  glacier  de  Scerscen^  d  où 
l'on  a  des  coups  d'œil  magnifiques  sur  le  côté  S.  du  massif  du  Bernina, 
le  mont  de  Seerscen,  le  Piz  Bernina,  la  Grastagiizza ,  le  Piz  Zupo,  les 
monts  Kero  et  de  la  Disgrâce,  à  dr.  Plus  haut  à  g.,  sur  les  rochers,  est 
la  e€tbane  Marinelli  (v.  ci-dessous).  Ensuite  on  passe  sur  le  névé  du  glacier 
de  Fellaria,  puis  à  dr.  de  l'extrémité  de  ce  glacier,  sur  des  rochers  et  des 
éboulis,  et  on  atteint  à  4-5  h.  du  col,  dans  le  Val  Campo  Moro^  les  chalets 
de  Fellaria  (3336  m.),  qui  ne  sont  habités  qu'au  cœur  de  l'été.  De  là  enfin 
on  descend,  par  le  Val  Lanterna ,  à  Lanzada  et  à  Chiesa  (4 h.),  dans  le 
Val  Malenco  (p.  425). 

TouK  DU  Pis  Bbbnima.  Si  l'on  ne  veut  pas  aller  à  Chiesa,  mais  re- 
tourner du  col  de  la  Sella  à  Pontresina,  il  est  inutile  de  descendre  jus- 
qu'aux chalets  de  Fellaria.  En  appuyant  à  g.  et  remontant  dans  le  haut 
du  glacier  de  Seerscen,  on  arrive  en  1  h.  Va  ^  2  h.  du  col  à  la  cabane 
Marinelli  du  C.  A.  I.  (3813  m.),  d'où  se  font  les  ascensions  du  Piz  Bernina, 
du  Piz  Palii ,  etc.  (v.  ci  -  dessus).  On  retourne  de  là  directement  à  Pont- 
resina par  la  Fuorola  BellaTista  (3684m.),  entre  la  Bellavista  et  le  Piz  Palti, 
la  Fortezea  (v.  p.  411)  et  le  glacier  de  Morteratsch^  ce  qui  fait  9  à  10  h.  de 
course  pénible  :  guide,  60  fr. 

A  l'hospice  du  Bbrkima  par  lb  col  de  Cahbrbka,  8  à  9  h.,  fatigant, 
mais  intéressant  :  guide,  50  fr.  Comme  ci'dessus  jusqu'au  glacier  de  Fel- 
laria. Ensuite  par  la  croupe  de  névé  au  S.  du  Piz  Palii  vers  le  glacier 
de  PalU,  puis  à  g.,  le  long  du  Piz  Palii  et  du  Piz  Cambrena  (3607  m.),  au 
ool  de  Cambrena  (3439  m.),  entre  le  Piz  Cambrena  et  le  Piz  Carale,  d'où 
l'on  redescend  par  le  glacier  de  Cambrena  à  la  route  du  Bernina,  près  du 
lac  Noir  (p.  413).  L'excursion  est  plus  facile  en  sens  inverse,  quand  on 
couche  aux  maisons  ou  à  l'hospice  du  Bernina,  et  l'on  passe  aussi  alors 
plus  tôt  là  où  il  peut  tomber  de  la  glace.  —  On  peut  encore  descendre 
directement  sans  difficulté,  si  l'on  n'est  pas  novice,  de  la  croupe  de  névé 
au  S.  du  Piz  Palii  (v.  ci-dessus)  et  par  le  glacer  de  PalUy  contourner  à  g. 
les  crevasses  du  névé,  d'où  l'on  passe  sur  du  gazon,  puis  sur  des  rochers 
et  au  Sassal  Masone  (p.  414),  et  arriver  ainsi  à  Vhospice  du  Bernina,  en  7  à 
8  h.  de  la  cabane  Marinelli  et  en  13  à  13  de  celle  du  Mortel  :  guide,  50  fr. 

A  Poschiavo  :  à  l'E.  des  chalets  de  Fellaria  (v.  ci-dessus),  par  le  ool  de 
Rovano  ou  Oonfinale  (3630  m.)  et  le  Val  Orse,  3  h.  1/2.  Le  ool  de  Ganoiano 
(3560m.),  plus  au  S.,  y  mène  aussi  en  3 h.  Vs*  On  va  des  chalets  à  ce 
dernier  col  en  1  h.  1/2,  en  descendant  quelque  temps  par  les  moraines  du 
glacier  de  Fellaria ,  puis  en  montant  à  g.  dans  le  Vw  Poschiavina.  Belle 
vue  du  col.  Au  S.  est  le  glacier  de  Canciano.  On  redescend  en  3  h.,  par 
Valpe  d'Ur  (1935  m.)  et  le  Val  di  Gole,  à  Poschiavo  (p.  423). 
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A  Malenco  pab  la  Fvokcla  Chapûtschik  bt  la  Fuokcla  Fbx-Scersobm, 
13  à  13  b.  de  la  cabane  du  Hortèlf  difficile,  seulement  pour  les  ascensio- 
nistes  :  guide .  65  fr.  Passage  de  la  Fuorela  ChapiUscMn  ou  de  .la  Fuorcla 
OlUsehoint  et  descente  (difficile)  sur  le  gkteier  de  Fex^  v.  p.  399.  Ensuite, 
au  lieu  de  tourner  à  dr.  dans  le  Val  Fex,  on  prend  à  g.  vers  la  croupe 
de  neige  de  la  Fuorcla  Ftx-8eertc€n^  et  Ton  en  redescend  par  le  glacier  de 
Seencenj  dans  le  Val  MaUneo  (p.  496). 

Db  Pontbesina  a  l^hospioe  bu  Bbbnika  :  16  kll.,  belle  excur* 
sion  d'un  Jour  en  Toiture,  y  compris  la  Tisite  du  Sassal  Masone  ou 
de  Talpe  Grum.  —  Jusqu'à  l'endroit  où  s'embranche  le  chemin  du 
glacier  de  Morteratsch,  v.  p.  407.  La  route  commence  à  monter; 
*Yue  magnifique  à  dr.  sur  ce  glacier,  a^ec  son  énorme  moraine  mé- 
diane, qui  s'allonge  entre  le  Piz  Ghalchagn  et  le  Munt-Pers,  et  que 
dominent  le  piton  éblouissant  de  blancheur  du  Piz  Palû,  la  Bella- 
vista,  la  Crastaguzza,  les  Piz  Bernina,  Morteratsch  et  Tschierva. 
Près  d'un  abreuvoir,  à  un  tournant  de  la  route,  à  dr.,  un  sentier  qui 
mène  aux  cascades  du  Bernina  et  au  glacier  de  Morteratsch.  —  A 
7  kil.  1/2  de  Pontresina ,  à  g.  de  la  route ,  les  mais&ns  du  Bernina 
(2049 m.:  auh.  assez  chère),  dans  un  endroit  solitaire,  un  peu  au* 
dessous  de  l'entrée  du  Val  del  Fain,  Chemin  de  la  Diavolezza, 
V.  p.  410. 

Au  delà  des  maisons  du  Bernina  se  détache  à  g.  .passé  le  pont,  un 
petit  chemin  (voit.,  v.  p.  405)  qui  mène  dans  le  Yal  del  Fain  (vallée  du  Foin)^ 
long  de  S  lieues,  intéressant  pour  les  botanistes.  On  y  trouve  de  magni- 
fiques orchidées,  gentianes  et  primevères,  la  pinguicula  alpina,  connue 
pour  attraper  les  insectes,  et  la  célèbre  edelweiss  (leontopodium  alpinum), 
sur  les  versants  du  Piz  Alv.  L'aehillea  moschata,  commune  dans  cette 
vallée,  comme  sur  la  route  du  Bernina,  et  nommée  dans  les  Grisons  «iva«, 
sert  à  faire  une  liqueur  qui  porte  ce  nom.  —  Le  chemin  se  prolonge  par 
un  sentier  muletier,  qu^on  ne  saurait  guère  manquer;  il  passe  par  Talpe 
de  la  Stretta  et  le  Fauo  Fieno  (3483  m.) ,  entre  le  Piz  StreUa  ^106  m.) 
et  le  Piz  dels  Lejs  (3045  m.) ,  d'où  il  descend  dans  la  v€ai4e  du  Spoel  et  à 
Livigno  (6  h.  ;  p.  417).  —  Au  Pie  Languardy  par  la  Piecha^  v.  p.  410. 

Plus  loin ,  à  eny.  1  kil.  des  maisons  du  Bernina  se  détache  de 
la  route ,  à  dr. ,  le  vieux  chemin  muletier ,  qui  mène  au  col  par  la 
rive  g.  du  Bernina,  et  par  Xalpe  Bregaglia.  La  route  traverse  le 
torrent  et  gravit  lentement  le  côté  E.  de  la  vallée,  en  passant  à  l'en- 
trée du  Val  Minor.  A  g.,  lé  Pix  Alv  et  le  Piz  Lagalb;  à  dr.,  les 
flancs  couverts  d'éboulis  de  la  Diavolexxa  (p.  410).  La  végétation 
arborescente  disparaît.  La  route  passe  auix  petits  lacs  dits  Lago 
Minore,  en  rom.  Lej  Pitschen,  et  Lago  Nero  ou  Lej  Nair,  prend 
à  g.  au-dessus  du  Lctgo  Bianeo  ou  Lej  Alv  (2230  m.),  d'un  blanc 
verdâtre ,  et  traverse ,  en  tournant  brusquement ,  le  torrent  qui  se 
précipite  du  Piz  Lagalb.  L'étroite  bande  de  terre  qui  sépare  les 
deux  derniers  lacs  forme  la  ligne  de  partage  des  eaux  entre  l'Inn, 
dans  lequel  s'écoule  le  lac  Noir,  et  l'Adda,  où  descend  la  décharge 
du  lac  Blanc.  A  dr. ,  le  glacier  de  Camhrena,  dominé  par  le  Piz 
Camhrena  (3607  m.)  et  le  Piz  Carale  (3429  m.)  ;  plus  loin  à  g.,  le 
Sassal  Masone  (3039  m.)  ;  en  deçà,  le  Piz  Campascio  (v.  ci-dessous)  ; 
à  g.  de  ce  pic,  le  Pizzo  di  Teo,  et  à  dr.,  le  PizzO  di  Sena.  On  met 
i  h.  Ve  À  pied  pour  monter  des  maisons  à  l'hospice. 
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L'hotpiee  du  Bemina  (2309  m.  ;  *hôtel,  comble  à  midi  quand  il 
fait  beau  :  ch.  2  fr.  à  2.50,  2«  de.,  à  11  h.  Va.  2.50;  dî.,  à  1  h.,  4  à 
4.50),  occupe  un  beau  site,  au-dessus  du  Lago  Bianco  et  en  face  du 
glacier  de  Cambrena.  A  TE.,  derrière  Thospice,  le  petit  Lago  délia 
Croeetta.  La  route  du  Bemina  est  très  animée  toute  l'année,  surtout 
par  les  chars  qui  transportent  le  vin ,  parce  qu'elle  sert  de  commu- 
nication avec  la  Yaltellne,  où  il  y  a  beaucoup  de  vignes.  Toit,  à 
1  chev.  pour  Pontresina ,  13  fr.  ;  pour  Poschiavo  (p.  423) ,  15  fr.  ; 
pour  Le  Prese  (p.  423),  18  fr. 

ExcvBsiovs  (guides  et  ebevanx  à  r&ospice).  Au  *Pix  GampMoio 
(3601  m.),  la  belle  eime  eonique  au  S.  de  rhospiee,  1  h.  i/o,  par  un  bon 
sentier  :  guide ,  4  fr.  ;  vue  fort  belle.  —  Au  Pâ  LagAlb  (2962  m.) ,  au  N. 
(y.  ci-dessus),  où  la  vue  est  également  belle,  3  h.  :  guide,  4  fr. 

On  reeomnande  beaucoup  Texcursion  au  Sassal  Masoub  ou  à  Talpe 
Grûm  :  1  h.  1/4  à  1  h.  1/2.  3  à  4  h.  aller  et  retour;  guide  (inutile),  4  fr.  ;  âne 
ou  mulet,  7  fr.  ;  ehaise  a  porteurs,  avec  3  porteurs,  35  fr.  A  quelques  pas 
au  S.  de  Thospiee  se  détaebe  à  dr.  de  la  route  un  chemin  muletier,  qui 
longe  plus  loin  la  rive  E.  du  lac  Blanc.  Il  traverse  au  bout  de  35  min. 
la  décharge  du  lao  du  côté  S. ,  et  il  continue  par  le  versant  dr.  de  la 
vallée,  en  passant  au  petit  lac  delta  Scala.  1/4  d*h.  plus  loin,^à  dr.,  un 
poteau  indiquant  la  direction  du  Bassal  Masone  (I/2  b.)  \  tout  'droit ,  on 
irait  à  Talpe  Grum.  L'*alp«  du  Saual  KaMne  (3377  m.),  où  il  va  deux 
cabanes  rondes  en  pierre  (vin,  etc.),  au  pied  du  Sasial  ifasone  (9089  m.), 
offre  une  très  belle  vue  sur  le  glacier  de  Palii,  le  Pizzo  di  Verona,  le 
Piz  Palii,  la  vallée  de  Poscbiavo  et  les  montagnes  du  Val  Viola.  —  La 
vue  du  glacier  lui-même  est  encore  plus  grandiose  de  Talpe  Griim.  On 
continue  tout  droit  à  Tembrancb.  du  chemin  du  Sassal  Masone,  puis  à  la 
bifurcation,  là  où  se  montre  le  Piz  Palii,  à  g.,  à  la  même  hauteur.  On 
arrive  ainsi  au  bout  d'une  bonne  1/2  h.  à  r*alpe  Oribn  (3189  m.  ;  restaur.). 
On  n'y  est  séparé  du  glacier  de  Palû  que  par  un  vallon  étroit.  Vue  ma- 
gnifique de  ce  glacier  dans  toute  son  étendue,  ainsi  que  de  la  vallée  de 
Poschiavo,  située  à  une  grande  profondeur,  avec  le  lac  du  même  nom.  Le 
Prese,  Prada,  S. -Antonio  et,  au  loin,  au  S.-£.,  TAdamello  et  la  Presanella. 

Db  l'alfb  Grûm  a  Poschiavo  ,  3  h.  3/4.  On  descend  d'abord  sur  le 
versant  escarpé  de  dr.,  puis  par  un  chemin  de  chars  pierreux.  A  1/2  h- 1 
Valpe  la  DoUa;  1/4  d'h.  plus  loin,  Cavaglia  (i70i  m.),  petit  village  dans  un 
vallon;  1/4  d'h.  après,  un  pont  sur  le  CavlagiaseOf  qui  sort  du  glacier  de 
Palii  et  coule  dans  une  gorge  sauvage.  On  descend  ensuite  à  dr.,  par  un 
chemin  raboteux  et  des  plus  désagréables  (plusieurs  lits  de  torrents  des- 
séchés), à  la  fin  très  raide,  en  1  h.  8/4  ^  Poschiavo  (p.  433).  Pour  aller  de 
Poschiavo  à  l^lpe  Grûm,  ce  qu'on  ne  devra  faire  que  par  un  temps  sec, 
se  renseigner  exactement  sur  l'endroit  où  commence  le  chemin  ;  on  a  pour 
quelques  sous  à  l'hôtel  un  enfant  qui  vous  y  accompagne. 

Dans  le  Val  Malenco  par  le  col  de  Cambrena^  difficile,  mais  très  inté- 
ressant, V.  p.  436. 

Le  eol  du  Bemina  (2330  m.)  est  à  6  min.  à  TE.  de  l'hospice. 
De  l'autre  côte,  la  route  passe  d'abord  par  deux  galeries ,  puis  elle 
fait  des  courbes  que  le  piéton  peut  couper  plusieurs  fois ,  et  elle 
descend  rapidement  pendant  1  h»,  en  passant  à  la  Motta  (1894  m.). 

6  kiL  (de  l'hospice).  La  Rœsa  (1878  m.  ;  aub.  médiocre).  —  De 
là  à  Poschiavo  et  à  Tirano,  v.  R.  103. 

Une  petite  route  dans  le  Val  Lagone^  qui  débouche  au  "S.  près  de 
l'aub.  de  la  Ifotta.  et  où  il  y  a  de  grands  dépôts  de  gypse  contenant  de 
l'albâtre,  passe  par  la  Feroola  di  LiTicno  (3336  m.)  et  mène  en  6  h.  à 
Livtçno  (pAll}. 

Du  Bbbhima  a  Bobmio,  pas  lb  Val  Viola,  10 h.,  intéressant,  et  où 
les  alpinistes  peuvent  se  passer  de  guide ,  par  un  temps  clair  (4o  fr.  de 
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Pontresina;  provisions).  On  va  pari^a;mt  (p.  A2S)  et  y  prend  un  chemin 
muletier  à  g.  de  la  route,  qui  monte  dans  le  Val  di  Campo^  par  les  chalets 
de  Salbay  la  Tonta  et  Plan  Sena  (1897  m.),  jusqu'au  dernier  chalet  (en  ital. 
»malga>),  celui  de  lAmçaequa  (3  h.)-  Au  K.,  le  Val  Mera^  avec  le  beau 
Oarno  di  Campo  (8303  m.) ,  par  où  il  y  a  un  passage  pénible ,  le  Colle  di 
Campo  (3675  m.) ,  conduisant  à  Livigno.  De  Longacqua  au  sommet  du 
ool  du  Yal  Viola  (1  h.  lA;  9460  m.),  par  le  Fol  Viola  Posehtavina,  le 
chemin  étant  quelquefois  dliâeile  à  reconnaître,  on  pourra  avoir  besoin 
d*un  guide  (appuyer  à  g.  en  deçà  du  col).  Ce  chemin  traverse  d'abord 
un  bois  d'alvies,  dans  lequel  se  trouvent,  à  dr.,  plusieurs  petits  lacs  d'un 
bleu  magnifique,  et  où  Ton  a  un  beau  coup  d'œil  en  arrière  sur  le 
massif  du  Bernina,  au  S.  sur  les  flancs  abrupts  de  la  Oitno  Saoteo.  De 
Tautre  côté,  il  n'y  a  plus  à  se  tromper-,  le  sentier  descend  lentement, 
atteint  au  bout  de  8/4  ^i^-  le  premier  chalet  du  Val  Viola  Bormina,  et  passe 
au  petit  lae  du  Val  Viola  (S381  m.).  On  reste  ensuite  dans  le  haut,  au  K. 
de  la  vallée,  où  il  y  a  quelques  chalets  isolés  et  d'où  l'on  a  de  magni- 
fiques coups  d'œil  a  dr.  sur  le  Val  di  Dosdè^  avec  le  Pixgo  di  Doêdè  (3380  m.) 
et  la  Oima  Laço-Spalmo  (3399  m.).  Puis  on  descend  rapidement  sous  bois, 
au  Ponte  Minêitra  (1  h.  1/3  ^  1979  m.  ;  cascade  dans  le  bas) ,  et  au  hameau 
de  Campo  (I/3  h.).  Plus  loin ,  on  passe  par  des  pâturages  et  des  bois ,  à 
des  maisons  et  des  fenils  isolés,  et  l'on  est  à  S.-Carlo  (1  h.  ^  1580  m.),  où 
l'on  a  à  dr.  la  Citna  di  Piatti  (3439  m.),  avec  le  glacier  du  même  nom.  et 
le  Corno  di  S.  -  Colombano  (3033  m.).  De  là  on  descend  dans  le  Val  di 
Dentro^  à  Semogo  (k  Livigno  par  le  col  de  Foscagno^  v.  p.  417)';  on. continue 
sur  liolaceia  (aub.  près  du  pont) ,  Pedenono  et  Premadio  (3  h.  1/4)  et  on 
traverse  VAdda^  pour  atteindre  à  dr.  Bormio  (I/2  h.)  ou  à  g.  les  Nouveaux 
Bains  (I/4  d'h.,  p.  425). 


102.   De  Samaden  à  Nanders.    Basse-Engadine. 

SOkil.  DiLiGBucB  3  fois  par  jour  de  Samaden  à  Schuls,  en  5  h.  1/2, 
pour  18  fr.  60  et  16  fr.  35  (coupé);  3  fois  de  Tarasp  à  Kauders,  en  4  h., 
pour  7  fr.  20  et  8  fr.  65.  Correspondance  pour  Landeck  (p.  823).  La  route 
a  quelques  jolies  parties,  mais  on  les  voit  suffisamment  bien  d'une  voit, 
découverte.  Quand  il  fait  sec,  la  poussière  est  fort  désagréable.  —  Voit. 
PARTic. ,  à  1  ehev.,  de  Tarasp  à  Samaden,  36  fr.;  à  Pontresina,  40  fr.  — 
Extra -POSTE  à  3  chev.  de  Samaden  à  Sehuls,  66  fr.  80;  à  Landeck,  en  3 
iours,  150  fr.  et  15  fr.  de  pourb.  ;  à  Héran  par  Hartinsbruck ,  en  3  jours, 
300  fr.  et  90  fr.  de  pourb. 

Samaden  j  (1728  m.),  ▼.  p.  404.  —  Vue  magnifique  au  départ, 
à  dr.,  sur  la  chaîne  du  Bemina  (p.  404).  —  V2  h.  Bevers  (1710  m.  ; 
auh.  Schmid) ,  beau  village  au  pied  de  la  Crasta  Mora  (p.  390). 

A  St'Mauricey  par  le  Val  Bever  et  le  Val  SutreUOy  v.  p.  403. 

La  route  passe  à  Vaub.  d'Agnas  (1/4  d'h.)  et  longe  le  bord  de 
Vinn  camtlisë,  jusqu'à  Ponte  (40  min.  ;  1691  ra.  ;  hôt.  :  *Albula  ou 
Oartmann,  ch.  t.  c.  1  ft*.  50  à  2,  dé.  1  ;  *Kr(me,  au  delà  du  pont, 
simple).  Ici  aboutit  la  route  de  l'Alhula  (R.  98).  En  face ,  sur  la 
rive  dr.  de  l'Inn,  est  Campavasto  ou  Camogase,  au  débouché  de 
Tétroit  Val  Chamuera. 

Au  *Kant  KUmUa  (9681  m.),  au  S.-E.  de  Ponte,  sur  la  rive  dr.  de  l'Inn, 
3  h.  1/3,  facile:  guide  utile;  vue  très  intéressante.  —  Au  Pis  Vertaoh  (Al- 
bulahorn;  3373  m.),  3  h.  du  col  de  VAlbula  (p.  390),  pénible,  mais  intéres- 
sant: guide,  35  fr.  —  Au  *Pit  Kesch,  v.  p.  416. 

Db  Pokts  a  Liviono,  6  h.,  chemin  muletier,  gnide  agréable.  Dans  le 
Val  Chamuera  t  en  1  h.  i/g  aux  chalets  de  Séria»  (3033  m.),  où  se  détache, 
à  g.,  le  Val  Lavirumi  et  par  cette  vallée  en  3  h.  1/3  à  la  Fuorcla  Lavirum 
iPasio  deir  Bverone;   3819  m.),    entre    le  Piz  Lavirum  (P.  delV  Bverone^ 
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8054  m.),  à  dr.,  et  la  Punta  CatatMlla  (3931m.),  à  g.  Descente  esearpée 
dans  le  Val  Federia.  Au  bout  de  1  h.,  à  g.,  le  chemin  qui  descend  du 
col  Casana  (t.  ci-dessous),  et  1  h.  après,  Liviçno  (p.  417). 

La  route  reste  sur  la  rive  g.  de  rinn.  A  1/4  d'h. ,  Kadiilein 
(1681  m.  ;  restaur.  Quardaval),  A  g.,  sur  un  rocher  escarpé  (1790  m.)) 
les  ruines  du  château  de  Quardaval^  hâtl  en  1251,  par  Tévêque  Yol- 
kard,  pour  «garder  la  vallée»  ;  on  y  monte  en  ^j^  d'h.  Un  peu  en 
deçà  de  Zuoz,  à  g.,  un  poteau  indiquant  le  chemin  de  la  gorge  de 
Schivera,  —  ^/^  h. 

10  kil.  Znoi  (1748m.  ;  •H.  Concordia  ^  Post,  avec  des  bains,  ch 

2  fr.  50  à  3.50,  dî.  4,  p.  dep.  7;  H,  Sehweiterhund;  *P.  P(ndi,  5  fir.  50) , 

bourg  aisé  de  429  hab.  et  station  d'été  dans  un  site  abrité,  â  près  de 

100  m.  au-dessus  du  fond  de  la  vallée,  avec  un  haut  eloclier.   A  sa 

vieille  maison  commune  se  voient  différentes  armoiries  des  Grisons, 

entre  autre  celles  des  familles  patriciennes  des  Planta,  Juvalta  et 

Salis,  dont  Zuoz  fut  la  résidence  primitive. 

Promenades  avec  points  de  vue:  à  la  colline  de  Crasta^  à  1/4  à*h.  en  re- 
montant la  vallée,  et  plus  loin  par  des  prairies  et  sous  bois  en  1  h.  aux 
ruines  de  Quardaval  (v.  ci-dessus);  à  la  gorge  de  Schivera  (y.  ci-dessus), 
1/2  h.  î  à  la  gorge  d'Arpiglia,  1/2  h.;  à  VAcla  Perini^  1  h.  (rue).  —  Le 
*Pis  Oxiatachouls  (3973  m.) ,  dont  Tascension  se  fait  d'ici  en  4  h.,  sans 
difficulté,  offre  une  vue  très  étendue.  Descente  par  le  Vai  Sulsanna  à 
Cktpella^  V.  ci-dessous.  —  Au  Pii  Kesaon  ou  Mezzem  (3965  m.),  5  h.,  sans  diffi- 
culté, avec  un  guide  :  belle  vue.  —  Au  *Pix  Kesch  (3^  m.),  pas  difficile 
si  Ton  est  exempt  de  vertige,  5  h.  1/2  À  6  h.,  avec  un  guide  (Flury  Clara- 
detscher,  Jac.  Qyr,  Chr.  Jud  ^  30  fr.,  40  de  Pontresina).  Chemin  de  voit, 
jusqu'à  i'o^pe  d'EtckicL,  dans  le  voisinage  de  laquelle  on  projette  de  con- 
struire une  cabane.    Panorama  splendide  du  sommet.    Y.  aussi  p.  390. 

Puis  vient  Scanfi  (20  min.;  1650  m.;  bôt.:  *Scaletta,  Post,  sim- 
ples), où  il  y  a  un  beau  pont  sur  l'Inn. 

A  dr.,  le  Val  Casana,  par  où  un  chemin  muletier  conduit  en  7  h.  à  Livigno 
(p.  417),  par  le  col  de  Casana  (3693  m.),  entre  la  Punta  Casana  (3006  m.)  et  la 
Punfa  Gasanella  (3931  m.).  Tune  et  Tautre  faciles  à  gravir.  On  monte  toute- 
fois mieux  à  la  première  au  X.,  du  Val  Trupchum.    Vue  magnifique. 

La  route  reste  sur  la  rive  g.  et  traverse  ^/t  b.  plus  loin,  au-des- 
sous de  Capella,  le  ruisseau  qui  vient  du  Val  Sulsanna,  A  dr.,  le 
Pi»  d'Esen  (3130  m.).  A  Davos  par  le  Val  Sulsanna  et  le  col  de  Sca- 
letta  ou  de  Sertig,  v.  p.  362.  On  longe  ensuite  une  gorge  couverte 
de  sapins,  au  fond  de  laquelle  coule  l'Inn.  Au-dessous  de  Cinuskel 
(1616  m.  ;  aub.  :  Post)  et  en  deçà  de  BraU  (aub.  :  Weisses  Kreuz),  le 
Punt  Ota  (pont  haut),  sur  un  affluent  de  l'Inn  venant  du  Val  Punt^ 
ota,  limite  de  la  Haute  et  de  la  Basse  Enga.dine.  Jolie  vue,  à  l'extré- 
mité de  la  gorge,  sur  la  rivière  et  le  pont  de  bois  couvert  que  la  route 
traverse  pour  passer  sur  la  rive  dr.  (1518  m.).  Dans  l'échancrure  de 
la  vallée,  le  Munt  Baseglia  et  le  Piz  Nuna  (p.  417).  Avant  Zernetz 
(2  h.  ^/t),  une  large  et  verdoyante  vallée,  en  partie  cultivée  et  le  long 
de  laquelle  s'étend  le  village,  avec  son  haut  clocher.  Au  N. ,  la 
croupe  neigeuse  du  Piz  Linard  (p.  418). 

27  kil.  Zernetz  (1497  m.  ;  *H.  Bœr,  ch.  t.  c.  4  fr.) ,  village  de 
570  hab.,  au  confluent  de  l'Inn  et  du  sombre  Spal.  Il  y  a  une  belle 
église  datant  de  1623. 
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Le  Kwit  B«a«tlU  (9980  m.),  le  Pis  d'AraicUa  (8031  m.)  et  le  Pii  Vuiia 
(3138  m.)  ae  gravissent  de  Zernets  en  4,  o  et  6  h.  Ascensions  asset  pé- 
nibles. Guides,  5,  6  et  8  fr.  —  Au  Pia  Surtora  (3178  m.),  par  le  Vai  Svr- 
»ura  et  le  çlaeier  de  Sursura^  6  à  7  h.,  fatigant:  guide,  19  fr. 

Da  Zbrmbtx  k  Hûustbr.  89  kil.,  route  intéressante  même  pour  les  pié- 
tons, dilig.  t.  les  j.,  en  6  h.,  pour  9  fr.  80  et  11  fr.  80S(eoupé).  On  monte 
sur  la  rive  dr.  du  Spal^  la  gorge  sauvage  de  la  Serra  et  d'autres  gorges 
et  vallées  latérales  (Val  da  Barcli,  Val  LMehadura)^  puis  par  le  plateau 
boisé  de  Champ-Sech^  au  pont  sur  VOva  d' 3pin  (9h.  •,  1898  m.).  Le  vieux 
chemin,  plus  court,  monte  tout  droit  de  Tautre  côté,  par  la  croupe  de 
Ghamp'Lang  et  le  Val  Ftury  à  Taub.  de  TOfenberg,  tandis  que  la  route 
fait  un  grand  détour  à  dr.  et  contourne  la  colline  boisée  de  CrattaUcha 
(rafraîeh.  dans  une  maison  de  cantonnier).  Au  bout  de  1  h.,  un  pont  sur 
VOva  del  Ftutm  (1710  m.),  dans  une  gorge  sauvage  et  boisée  (à  dr.,  un 
sentier  de  mulets  menant  à  Llvigno;  v.  ci-dessous).  La  route  monte  sur 
la  rive  g.,  puis  encore  sur  la  rive  dr.,  en  I/o  h.,  à  V*avberge  (eh.  1  fr.  60, 
s.  60  c,  dé.  1  fr.  60)  de  rOfenberg  ou  Fuorn  (1804  m.).  On  passe  plus  loin 
au  Vai  del  Botsch  (p.  499),  tin  Val  da  Stavelchody  au  Val  Ifûglia  et  par 
Talpe  marécageuse  de  Bt^alora.  On  arrive  en  9  h.  au  col  d'Ofen  ou  SU- 
Som  (9166  m.),  d'où  Ton  a  une  belle  vue  de  TOrtler  (à  Bormio^  par  le  col 
de  Buffalora  et  le  Val  Fraele^  v.  p.  496).  Ensuite  on  descend  en  1  h.,  par 
un  bois  d'alviés  (sentiers  qui  abrègent) ,  à  Cier/s  (1664  m.  \  *aub.  Alpen- 
rose),  dans  la  yallée  de  Kilnater,  en  rom.  Val  Mustair^  qu'arrose  le  Xam- 


bach.  De  là  en  1/2  h.  à  Fuldera  (à  g.,  plus  haut,  dans  un  site  riant,  Lil; 
V.  p.  499)  ;  puis  en  40  min.  à  Valeava  (14l9  m.  ;  aub.  :  *Post),  et  1/2  h.  après 
à  S.'Maria  (1388  m.;  hôt.  :  «Weisses  Kreus,  *Piz  Umbrall).  —  y 4  d'h. 


■ttniter,  en  rom.  Mustair  (1948  m.  \  hôt.  :  *H.-P.  Milmterhof,  Piz  CHavalatseh, 
Hirsch)^  dernier  village  du  canton  des  Orisons,  avec  une  belle  église  d'une 
abbaye  de  bénédictins.  10  min.  au  delà,  la  frontière  du  Tyrol.  La  route 
passe  par  Tau/ers  et  Olurns  à  (9  h.  1/2)  MalSf  sur  la  grande  route  de  Héran 
et  du  Stelvio  à  Landeek:  v.  V Allemagne  du  Sud^  par  Bœdeker.  A  SchulSy 
par  le  Val  da  Searl^  v.  p.  491. 

De  Zbrvbtz  a  Liviouo  ,  8  h.  de  route  jusqu^au  pont  sur  l'Ova  del 
Fuom  G/a  b-  en  deçà  d'Ofenberg;  v.  ci-dessus),  puis  4  h.  1/2  à  6  h.  par  un 
chemin  muletier  qu indique  un  poteau  sur  la  rive  g.  de  la  rivière,  près 
du  pont.  On  passe  de  là  par  la  hauteur  dans  le  Val  J^cely  qu'on  remonte, 
tantôt  sur  la  rive  dr.  et  tantôt  sur  la  rive  g.,  et  on  arrive  près  du  pont 
sur  VAcqua  del  Oallo  à  la  frontière  italienne  (pas  de  douane  dans  le  dis- 
trict limitrophe).  —  Iiivigno  (1810  m.)  est  un  long  village  dans  la  large 
et  verte  vallée  du  Spœl,  avec  plusieurs  églises  (près  de  S.-Antonio^  la  pens. 
Alpina^  simple,  mais  convenable;  ch.  9  fr.).  La  vallée  est  fermée  au  S. 
par  la  Vedretta  del  Vago.  —  De  Livigno  à  la  route  du  Bernina,  par  la 
Forcola  (6  h.,  petite  voit.,  16  à  90  fr.)  ou  par  le  Passo  Fieno,  v.  p.  416  et 
p.  413;  à  Ponte  par  le  col  de  Lavirum,  p.  416;  à  Scanfs  par  le  col  de  Ca- 
sana,  p.  416;  à  Zernetz,  par  le  Paeso  del  Diavel  (9816  m.),  9  à  10  h.  (guide, 
90  fr.),  passage  de  glacier  pénible  et  qui  se  fait  rarement,  à  l'O.  du  Piz 
deirAequa  (3197  m.).  —  De  Livigno  à  Bormio  (7  h.),  v.  p.  496;  chemin  à 
partir  de  S.-Antonio. 

Db  Zbhvbtz  a  Bormio  par  Buffaloray  v.  p.  496.  Il  y  a  un  chemin  plus 
court  (9  h.  1/2  à  10  h.  ;  guide  nécessaire),  à  dr.  de  la  route  de  HUnster,  au 
delà  du  pont  de  l'Ova  del  Fuom  (v.  ci -dessus)  et  passant  par  l'alpe  la 
Sehera^  8.-Giacofno  di  Fraele  et  les  Scale  di  Fraele  (p.  496). 

La  ronte  passe  sur  la  rive  g.  de  l'Inn  au-dessous  de  Zernetz, 
d'où  Ton  voit  en  arrière  le  Piz  QuattrvaU  (3157  m.)  ;  puis  elle  longe 
constamment  la  rivière  et  entre  dans  une  gorge  couverte  de  pins, 
qui  se  prolonge  jusqu'aux  environs  de  Sus. 

33  klL  8ns,  en  rom.  SuBch  (1429  m.  ;  hôt.  :  *Schweizerhof  ;  ^Rhœ- 
tia  §f  Po8t,  ch.  t.  c.  2fr.,  dé.  1,  dî.  3,  p.  5  à  7;  Fluela,  simple), 
à  l'issue  de  la  route  de  la  Fluela  (p.  360) ,  dominé  par  les  ruines 
d'un  Yieux  château.   A  l'E.,  le  Piz  d'Arpiglia  et  le  Piz  Mezdi, 
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On  trayerse  ensuite  le  Sagliains,  torrent  de  la  vallée  de  ce  nom, 
que  remonte  un  chemin  menant  à  Klosters  par  le  col  de  Yereina 
(p.  359).  —  40  min. 

36  kil.  Lavin  (1439  m.;  hôt:  *Pîz  Linard,  cli.  t.  c.  2fr.  50; 
Steinbock),  village  à  Tentrëe  du  Val  Lavinuoz.  Au  S.-O.,  le  grand 
•glacier  de  Sunura  (v.  p.  417). 

ExcuRsioiis  (guides:  ClagWna^  maître  d'école;  /.  Paravicini^  J.-S.  Boni- 
fazi^  etc.).  Au  Sens  Ania  et  au  Murtera^  S  et  3  h.,  sans  difficulté  et  inté- 
ressants. —  Au  fflaeier  de  Tiatêcha^  par  le  Val  Lavinuoz  ^  3  h.,  également 
intéressant.  —  Au  Pix  Kesdi  (S924  m.),  par  le  Vctl  Zeznina^  oh.:  guide, 
10  fr.  Dernière  partie  de  Taseension  assez  escarpée.  Vue  superbe  sur  TEn- 
igadine,  la  chaîne  du  Silyretta,  etc.  Le  Val  Zeznina  se  termine,  à  4  h.  de 
liRvin,  au  cirque  de  Macun  (S636  m.),  où  il  y  a  de  petits  glaciers  et  6  pe- 
tits lacs,  entre  le  Piz  d'Arpiglia,  le  mont  délia  Baseglia  et  le  Piz  Macun. 

—  Au  *Fia  Liaard  (8416  m.) ,  cime  la  plus  haute  du  groupe  du  Silvretta, 
6  à  8  h.  :  guide,  20  fr.  Ascension  fatigante  et  seulement  pour  les  bons  al- 
pinistes. Chemin  muletier  menant  en  3  h.  à  VaUpe  OUm»,  où  il  y  a  un  re- 
fuge en  mauvais  état,  et  3  à  4  h.  de  là  au  sommet.  Dernière  partie  de  la 
montée  (1  h.  1/2)  raide  et  pénible.  Panorama  incomparable.  —  De  Lavin 
à  Klosters  par  le  eol  de  Vernela  ou  le  col  de  Verêtankla^  v.  p.  359. 

La  rive  dr.  de  l'Inn  est  le  plus  souvent  escarpée  et  il  n'y  a  que 
quelques  petits  villages ,  tandis  que  sur  les  pentes  larges  de  la  rive 
g.  se  trouvent  Lavin,  Ouarda  et  Ardetz,  qu'on  regarde  comme  d'an- 
ciennes villes  étrusques  (?)  et  qui  sont  dominés  par  des  tours  et  des 
châteaux  en  ruine  très  pittoresques.  De  nombreux  cours  d'eau  des- 
cendent des  vallées  latérales  pour  grossir  l'Inn,  qui  s'est  creusé  un 
lit  très  profond.  La  route  traverse  après  Lavin  un  défilé  entre  des 
rochers,  puis,  avant  Qiarsun  (^4  d'h.),  l'extrémité  du  Val  Tuoi 
(p.  359). 

Une  route  de  voit,  conduit  à  g. ,  en  1/2  h.  à  Guarda  (1650  m.  ;  hôt.  : 
*B.-P.  Meisser  et  sa  dépendance  tur  Sonne,  ch.  1  fr.  50,  dé.  1,  p.  5;  Sil- 
vretta^  modeste),  vieux  bourg  dans  un  beau  site,  où  il-  est  plus  agréable 
de  monter  de  Lavin ,  par  le  vieux  chemin  (1  h.).  On  fait  de  là  (guide, 
B.  Padrun)  les  ascensions  du  Piz  Cotschen  (3029  m.  ;  4  h.  ;  g.  10  fr.)  et  du 
*Piz  Buin  (3312  m.  ;  6  h.  5  g.  25  fr.) ,  d'où  la  vue  est  des  plus  grandioses. 

—  A  Klosters  par  le  col  de  Silvrettay  v.  p.  359;  dans  le  Âfontetfon  par  le 
col  de  Vermunty  passage  intéressant  mais  pénible.  —  Descente  de  Guarda 
à  Ardetz,  par  Boschia,  th.,  par  le  vieux  chemin.  Les  piétons  allant  à 
Schuls  font  mieux  continuer  par  le  vieux  chemin  passant  à  Fetan,  qui  ne 
descend  pas  à  dr.  à  1/4  d'h.  au  delà  de  Boschia,  mais  continue  à  g.  dans 
le  haut.  Il  tourne  dans  le  Val  Tasna  aux  maisons  en  ruine  de  Canovay  et  il 
rejoint  bientôt  après  la  route  d'Ardetz:  2  h.  1/2  de  Guarda  à  Fetan. 

La  route  longe  ensuite  un  chaos  de  rochers  éboulés,  entre  dans 
un  beau  bois  de  mélèzes  et  traverse  des  prairies  et  des  champs. 

44  kiL  Ardets  (1471  m,'^  H,  de  la  Poste,  recommandé;  'P.  Al- 
fina)^  localité  de  628  hah.,  dans  un  site  pittoresque  et  dominée  par 
les  ruines  du  château  de  Steinsberg,  avec  une  tour  bien  conservée. 

D'Ardbte  a  Fbtav,  1  h.  1/2,  dilig.  t.  les  j.,  dans  l'après-midi,  en  1  h. 
Belle  route  traversant  le  Val  Tasna  et  les  riants  pâturages  du  N.  de  la 
vallée.  —  Fetan  (1648  m.  j  ff.  Victoria ,  bon^p.  dep.  7fr.  ;  rest.  à  l'anc. 
poste),^  en  grande  partie  reconstruit  depuis  I880,  à  la  suite  d'un  incendie, 
jouit  d'une  belle  vue  sur  les  montagnes  du  côté  S.  de  la  vallée.  La  vue  est 
surtout  dégagée  au  Paradis,  pavillon  près  d'un  petit  bois  à  1/4  d'h.  à  l'O. 

—  Muotta  Naluns  et  Piz  Gl&na,  v.  p.  421.  •-  Une  route  mène  en  1  h.  de 
Fetan  à  Schuls  (omn.  de  l'hôt.  Victoria  à  Tarasp,  pour  suivre  le  traite- 
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ment,  3  fois  par  jour).  Il  y  a  pour  les  piétons  un  sentier  direet  de  Fetan 
à  Tarasp,  quittant  la  route  à  dr.  après  le  dernier  eireuit  au  delà  de 
la  gorge. 

Le  Val  Taina,  vallée  couverte  de  bois  et  de  prairies ,  s'élève  jusqu'à 
3  h.  de  distance  entre  le  Piz  CoUchen  (8039  m.),  a  g.,  et  le  Piz  Minschun 
(9073  m.),  à  dr.  Il  se  divise  dans  le  haut  en  Val  d'ÙreztaZy  à  g.,  et  Val 
Unehat^  à  dr.  De  ce  dernier  part,  au  N.-O.,  un  sentier  difficile  qui  passe 
par  le  col  de  FuUchœl  (3767  m.) ,  oii  il  y  a  un  glacier  et  d'où  Ton  a  une 
vue  magnifique  de  Ténorme  Fluchthorn  (3389  m.).  De  là  on  peut  redes- 
cendre dans  le  Jamt?ial^  vallée  du  Tyrol  où  se  trouve  la  JamthalhUtie^ 
cabane  du  Club  Alpin  Allemand-,  puis  à  Oalt&r  (8  à  9 h.),  dans  la  vaUée 
de  Patznaun. 

Au  delà  d'Ardetz,  des  amas  d'éboulis  et  plusieurs  tranchées.  A 
un  détour,  on  aperçoit  le  château  de  Tarasp  ;  à  dr.,  toute  la  chaîne 
de  montagnes  au  S.  de  l'Inn ,  les  Piz  Plavna ,  Pisoc ,  Lischanna  et 
Ayuz.  Ensuite  la  route  fait  un  grand  circuit  dans  le  Val  Tasna  et 
en  traverse  le  ruisseau.  Puis  elle  reste  à  une  certaine  hauteur  au- 
dessus  de  la  gorge  boisée  de  Tlnn.  Belle  vue  à  dr.  dans  le  Val 
Plavna,  vallée  sombre  couverte  de  sapins,  avec  le  Piz  Plavna-da- 
Daint  (3174  m.)  à  l'arrière-plan.  En  avant  se  montre  de  nouveau 
le  château  de  Tarasp  (p.  420).  La  route  descend  vers  l'Inn,  passe 
aux  dépendances  de  l'établissement  de  bains  et  arrive  au  relais  de 
diligence  de  Tarasp. 

51  kil.  Bains  de  Tarasp  (1203  m.) ,  dans  un  élargissement  de  la 
profonde  et  sombre  vallée  de  l'Inn,  renommés  par  leurs  eaux  miné- 
rales, sulfatées-sodiques.  ^Kurhavs  ou  établissement  avec  170  ch. 
dep.  3  fr.  50  (b.  40  c,  s.  1  fr.,  dé.  1.50,  dî.  5,  p.  dep.  12.90;  abonnem. 
dit  Kurtaxe,  17;  bains,  1.50  à  2.50).  On  boit  surtout  aux  sources 
Lucius  et  Emerita.  Les  bains  sont  en  outre  alimentés  d'eau  ferru- 
gineuse par  la  source  de  Garola.  Un  pont  couvert,  en  bois,  con- 
duit du  Kurhaus  aux  sources  de  la  rive  dr.  de  l'Inn,  où  se  trouve  la 
TrinTchalle.  Concerts  à  cet  endroit  le  matin,  l'après-midi  et  le  soir 
dans  le  jardin  du  Kurhaus.  —  Un  bon  chemin  et  plusiers  sentiers 
montent  en  zigzag  dés  sources  à  Vnlpera  (1268  m.) ,  1/4  d'h.  plus 
haut,  station  climatérique  à  la  lisière  des  bois  et  au  milieu  de  riants 
pâturages ,  où  demeurent  également  beaucoup  de  baigneurs.  Hôt.  : 
*  Waldhaus,  le  plus  à  l'E.,  avec  dépendances  (ch.  t.  c.dep.  3fr.,  dé. 
1.40,  dî.  3.50,  p.  9.50);  Bellevue  (ch.  dep.  2  fr.  50,  s.  50  c,  p.  dep. 
9)  ;  Tell  ^  Alpenrose  (p.  dep.  8.50)  ;  Conradin,  également  bon  (7fr.  50). 

Ensuite  la  route  remonte,  en  passant  à  g.  à  une  église  anglicane, 

54  kil.  Schuls.  —  hôtels  :  à  Ober-Scbuls,  *H.  Belvédère^  bien  organisé 
et  bien  tenu  (p.  dep.  9  fr.) ,  avec  terrasse  (vue)  et  une  dépendance,  dite 
*H.  du  Parc  &  Villa  Belvédère,  à  Unter- Schuls  (p.  dep.  7  fr.).  —  *Poêt  (ch. 
t.  c.  4  fr.,  dî.  4,  soup.  2.50)^  *Quellenhof  (eh.  3  fr.,  dé.  1,  soup.  2.W)  ;  *Koenz, 
<2um  Piz  Ghiampatsch»  (ch.  3  fr.,dé.  1,  dî.  3.80,  soup.  3.20,  p.  5  s.  la  ch.). 
A  Unter -Schuls,  Éelvetia,  pas  cher  (ch.  et  dé.  seulement);  ff.  Central, 
simple,  mais  bon. 

OiTNiBus  des  hôtels  de  Schuls  à  Tarasp  toutes  les  10  min.  de  6  à  8  h. 
du  mat.,  toutes  les  h.  de  8  à  13  h.  ;  30  c.  aller  et  retour,  4  fr.  pour  un  mois. 
—  ExTBA-POSTB  pour  Davoê :  à  3  chjBv.,  73  fr.  70;  à  3  chev.,  101.75;  à  4  chev., 
189.80;  pour  Naudert,  37.30,  51.50  et  65.80.  —  Voit,  pabtic:  de  Schuls 
aux  bains  de  Tarasp,  avec  1/2  h.  d'arrêt,  à  1  chev.,  3jfr.  ;^*3  chev.,  5;  à 
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Vulpera,  aller  et  retour  (Va  Journée) ,  7  et  12^  à  Sent  (aller),  7  et  12;  à 
Fetan,  9  et  16;  à  Siis,  15  et  35:  à  St-Mauriee  ou  à  Pontresina,  38  et  70;  à 
Landeek,  50  et  85;  à  Meran,  90  et  170. 

Schuls  (1244  m.),  en  rom.  Scuol,  principale  localité  de  la  Basse- 
Ëngadine,  se  compose  à* Oher-Schuls  et  d' Vnter-SehulSy  qui  comp- 
tent ensemble  940  hab.  Le  site  de  Schuls  étant  dégagé ,  beaucoup 
de  baigneurs  de  Tarasp  habitent  ici  plutôt  qu'aux  bains ,  dans  le 
bas.  Schuls  a  sur  Yulpera  Tavantage  d^une  vue  plus  belle,  qui  em- 
brasse la  magnifique  chaîne  de  montagnes  du  Piz  Lat  au  Piz  Plavna, 
avec  le  Piz  Lischanna  au  centre.  Mais  il  a  l'inconTénient  de  n'être 
pas  dans  le  voisinage  immédiat  des  promenades ,  qui  sont  presque 
toutes  sur  le  versant  opposé  de  la  vallée.  On  peut  avoir  à  la  Bade- 
halle  Schuls,  des  bains  ferrugineux  et  d'eau  douce  (2  Ar.  à  2.50;  en 
mai,  juin  et  sept.,  1.50).  —  A  10  min.  au  N.,  la  source  de  Vih,  où 
il  y  a  une  intéressante  colline  de  concrétions.  —  Le  sentier  direct 
de  Tarasp  à  Vulpera  prend  à  g.  à  l'extrémité  0.  de  Schuls,  traverse 
rinn  au-dessus  de  l'embouchure  de  la  Clemgia  et  se  bifurque:  à 
dr.,  le  long  de  l'Inn,  par  la  Kurpromenade,  sur  Tarasp  (*/«  ^0  ;  à  g., 
par  le  bois,  sur  Vulpera  ('/î  h.). 

PROHBKADES.  —  De  Vulpera,  à  TO.,  par  la  route,  qui  monte  lentement. 
Au  bout  de  35  min.  se  détache  à  dr.  un  chemin  qui  mène  à  Flwrin$  (restaur.), 
situé  au-dessous  de  la  route  et  où  aboutit  aussi  un  sentier  sous  bois  ve- 
nant des  bains  de  Tarasp.  Plus  loin,  par  la  route  qui  contourne  la  mon- 
tagne du  château  de  Tarasp,  en  1/4  d^h.,  au  hameau  de  Fontana  (1414  m.  ; 
rafraîch.  à  Tanc.  hôt.  Tarasp,  habité  par  des  sœurs  de  charité).  Un  peu 
avant  Fontana,  à  g.,  un  chemin  qui  monte  à  SparuU^  en  passant  au- 
dessus  du^  petit  lac  de  Tarasp,  continue  de  monter  à  g.  à  rentrée  du  vil- 
lage et  mène  au  château  en  1/4  d*h.    La  clef  est  dans  la  dernière  maison 
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y  a  de  belles  échappées  de  vue.  —  On  s'en  retournera  de  Sparsels  à  Vul- 
pera (3/4  d'h.)  par  le  vieux  chemin,  en  passant  à  la  hauteur  du  Kreuzberg 
(1477m.),  où  il  y  a  un  calvaire  et  d*où  l'on  a  une  belle  vue,  surtout  au 
coucher  du  soleil.  —  Petite  excursion  intéressante  de  Fontana,  en  1  h.  i/s^ 
à  V*alpe  Laisch  (1828  m.)  à  l'entrée  du  Val  Plavna  (lait,  quand  l'alpe  est 
habitée). 

Jolie  promenade  aussi  de  Vulpera ,  en  35  min. ,  aux  fermes  dî'Avrona 
(1460m.;  restaur.).  Un  sentier,  indiqué  par  des  marques  rouges,  mène 
de  là  à  g.  en  1/4  d'h.  à  un  banc  d'où  l'on  voit  en  amont  la  gorge  de  la 
Clemgia^  et  plus  loin  à  un  deuxième  banc  d'où  la  vue  s'étend  en  aval. 
On  peut  pousser  en  amont  jusqu'à  un  pont  sur  la  Clemgia  G/4  d'h.),  puis 
continuer  de  monter  jusqu'au  chemin  du  Val  Searl  (35  min.  \  p.  421)  et  re- 
tourner par  là,  en  1  h.  I/2  e^^v.,  à  Vulpera.  —  D'Avrona,  plus  loin  à  dr., 
on  parvient  en  30  min.  au  petit  Lac  Noir  (Lai  Nair,  1546  m.),  d'où  l'on  a 
une  belle  vue  du  Piz  Linard,  et  de  là  on  retourne  à  Vulpera  par  Fontana 
(v.  ci-dessus)  :  en  tout  env.  2  h.  l/a- 

Dans  le  Val  d'Uina,  sentier  de  Schuls  sur  la  rive  dr.  de  l'Inn  par  Pror 
délia,  en  1  h.  1/2  à  Sur-En  (1124m.;  aub.  de  l'Ours),  à  l'extrémité  de  la 
vallée,  en  face  de  Crusch  (v.  p.  432;  voit,  par  là  jusqu'à  Sur-En).  Puis 
par  un  chemin  passable  dans  la  vallée,  qui  est  pittoresque  et  boisée,  en 
passant  à  des  cascades  et  par  une  gorge  sauvage ,  en  1  h.  1/0  aux  chalets 
d  Uma-da-Dora  (1500  m.)  et  1  h.  à  ceux  d'Utna-da-Daint  (1732  m.). 
i  jf?"  côté  N.  de  la  vallée,  il  suffit  de  mentionner  les  routes  de  Schuls 
a  i^etan  (1  h.  i/g.  v.  p.  418;  sentier  par  la  source  de  Vih,  et  en  suivant 
dans  le  haut  la  lisière  du  bois,  1  h.  1/4)  et  de  Schuls  à  Sent  (dilig.  3  fois 
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pftr  jour  en  été,  1  fr.  ;  v.  ei-deasous).  —  Belle  promenade  de  Sent  (3  h.  1/2 
aller  et  retour)  dans  le  sauvage  Val  8ineêtra  (p.  433).  On  pousse  jusqu'en 
faee  de  Manas.  Magnifique  forêt.  La  rivière  coule  dans  le  bas,  à  une 
grande  profondeur,  entre  des  rochers  calcaires. 

Courses  de  momtaokes.  —  Guides:  Jea»  Rauch^  Jeu.  Bischofft  Jac.  et 
Ed.  TrMog^  Joe.  Widaly  Britneti.  —  Au  K...  au-dessus  de  Schuls  est  la  cime 
couverte  de  gazon  de  la  Kotta  Naluna  (3138  m.),  dont  Tascension  est  facile 
et  se  fait  en  9  h.  1/2  de  Schuls  et  1  h.  1/^  de  Fetan.  Guide,  pas  nécessaire, 
6  à  8  fr.  La  vue  est  plus  belle  du  *Pii  Gliina  (3796  m.) ,  où  Ton  arrive 
sans  difficulté  en  3  h.  de  la  Motta  Naluns  et  en  3  h.  à  3  h.  1/2  de  Fetan,  par 
Valpê  Laret:  guide,  10  fr.  —  Vaste  panorama  du  Pis  Ghampatioh  (3935  m.), 
à  4-5  h.  de  Schuls,  par  Valpe  GhampaUch^  puis  en  contournant  le  sommet 
à  dr.  et  en  montant  à  TE.  Il  est  difficile  à  gravir  directement  au  S.,  où 
il  y  a  un  clapier  très  raide.     Guide,  13  fr. 

Le  *Pis  LiBchanaa  (3109  m.)  est  le  plus  intéressant  des  pics  des  en- 
virons de  Schuls.  Il  se  gravit  en  6  h.  Guide,  lô  fr.  On  suit  d'abord  la 
route  du  Val  da  Searl  (v.  ci-dessus)  et  Ton  prend  à  g.  au  second  tournant 

Sour  aller,  par  un  chemin  raide  sous  bois,  a  St-Jon  (1469  m.),  où  il  y  a 
es  maisons  en  ruine.  Là,  on  tourne  à  g.  au  pied  du  Pit  St-Jon  et  Ion 
monte  par  des  pâturages  et  un  bois  dans  le  Val  Lischanna  et  à  la  Sehaf- 
alp  (3  h.  ;  3061  m.  ;  pas  de  gîte).  Ensuite  on  gravit  la  montagne  en  zig- 
zag ,  sans  beaucoup  de  difficulté ,  sur  des  pentes  d'éboulis  (à  dr. ,  dans 
le  haut,  le  çUicier  de  Lischanna)^  et  en  partie  le  long  de  rochers  à  pic. 
Au  sommet  (3  h.)  se  trouve  un  drapeau  en  fer.  La  vue  7  est  admirable  : 
au  premier  plan,  les  cimes  nues  et  déchirées  des  Piz  St-Jon,  Ayuz  et 
Pisoc;  dans  le  bas,  à  une  grande  profondeur,  la  verte  Engadine,  de  La- 
vin  à  Martinsbruek j  puis,  au  S.,  TOrtler,  les  Alpes  de  la  Valteline  et 
le  Bernina^  à  TO.,  dans  le  lointain^  les  Alpes  Bernoises  et  le  Tœdi;  plus 
près,  les  Piz  Linard  et  Buin  ;  au  IT. ,  TAugstenberg  et  le  Fluchthorn  *,  au 
loin,  les  Wettersteingebirge  et  la  Zugspitze  j  à  TE.,  les  glaciers  de  la  vallée 
d'Œtz,  avec  la  Wildspitze  et  la  Weisskugel,  et  plus  en  arrière  les  Alpes 
dolomitiques  de  Fassa,  aux  formes  étranges.  —  Les  alpinistes  pourront 
descendre  par  le  glacier  de  Lischanna  dans  le  Val  Seesvenna  et  à  Scarl  (v. 
ci-dessous)  :  13  h.  de  Schuls  ;  guide,  35  à  30  fr. 

Autres  ascensions,  pour  les  alpinistes  :  au*A'«  A'«oc  (3178m.),  7 h.  ;  guide, 
35  fr.  s  au  Piz  Plavna-da^Daint  (3174  m.),  8  h.  ^  guide,  30  fr.  ^  au  Piz  Seesvenna 
(3331m.),  8  h.,  en  couchant  à  Scarl:  guide,  35  fr.  Moins  difficiles:  au 
Piz  St-Jon  (3049  m.  ;  8  h.  ;  15  fr.),  au  Piz  Gotsehen  (p.  419),  au  Piz  Minsehun 
(3073  m.  î  5  h.  de  Fetan;  10  fr.)  et  au  Piz  Foraz  (3094  m.  j  7  h.  ;  15  fr.). 

De  Schuls  à  Sta-Masia,  daks  la  vallée  de  Munster,  par  le  Val  da 
8oarl,  8h. ,  intéressant;  guide  inutile  (35  fr.).  Koute  de  voit.,  près  de 
Schuls,  montant  tout  droit  au  S.  du  pont  de  Tlnn  et  bientôt  par  un  bois 
de  mélèzes  au  plateau  où  est  St-Jon  (v.  ei-4es6us),  |>lus  loin  à  g.  En  face, 
dans  le  haut,  à  g.  de  la  gorge  traversée  par  la  CUmgia^  les  fermes  diAvrona 
(v.  p.  430).  Le  chemin ,  mauvais  à  certains  endroits ,  descend  peu  à  peu, 
sous  bois,  dans  la  vallée  encaissée  entre  les  parois  colossales  et  ravinées 
du  Piz  Pisoc ,  à  dr. ,  et  des  Piz  St-Jon  et  Madlain ,  à  g.  On  traverse  plu- 
sieurs fois  la  Clemgia,  qui  cause  souvent  de  grands  ravages.  Au  bout  de 
3  h.,  à  dr.  le  Val  Minghr^  vallée  solitaire  avec  le  Piz  Foraz  dans  le  fond 
(v.  ci-dessus) ,  et  à  g.  le  Val  dtl  Poeh.  Plus  loin ,  des  fonderies  en  ruine 
et  Soarl  (1  h.  ;  1813  m.  :  hôt.  :  Adler,  Edelweiss,  P.  Feuerttein,  simples  et  assez 
ehers) ,  petit  village  a  l'entrée  du  VcU  Seesvenna  (v.  ci  -  dessus) ,  d'où  on 
gravit  le  Piz  Cornet  (3033  m.),  le  Piz  Cristannes  (3130  m.)  et  le  Piz  Seesvenna 
(v.  ci-dessus).  A  1/2  h.  au-dessus  du  village  se  détache,  à  g.,  un  chemin 
muletier  qui  conduit  à  Tau/ers  en  3  h.,  par  la  Crusehetta  { Scar^fœchl ; 
3316  m.)  et  le  joli  Val  Avigna.  A  la  route  de  voit,  succède,  après  Scarl, 
un  chemin  muletier  qui  suit  le  côté  g.  de  la  vallée,  devenue  plus  large 
(magnifiques  alviés),  passe  aux  chalets  à'^Asinu-da-Dora  (extérieurs)  et 
Aâtras-da-Daint  (intérieurs)  et  monte  (appuyer  à  g.)  entre  le  Piz  d'Astras 
(3983  m.),  à  dr.,  et  le  Piz  Murtera  (3998  m.),  à  g.,  jusqu'au  col  de  Oostainai 
(3  h.  ;  3351  m.).    On  redescend  vers  le  grand  chalet  de  Champaisch  (3144  m.), 
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qui  appartient  à  la  commune  de  Valcava  \  puis  on  fait  le  tour  d^un  rocher, 
la  DurettOy  on  traverse  un  bois  (descente  escarpée  à  dr.  à  Gierfs  ;  ▼.  p.  417), 
par  un  bon  sentier,  et  on  arrive  à  La  (1918  m.) ,  petit  village  d'où  il  y  a 
un  grand  chemin,  qui  passe  à  Luisaiy  traverse  le  Rambaeh  et  aboutit  à  la 
maison  de  Furomy  entre  Fuldera  et  Valcava^  sur  la  route  de  TOfenberg,  par 
laquelle  on  va  à  Sia-Maria  (2  h.  de  Gostainas)  :  v.  p.  417. 

A  l'aubbrob  db  l'Ofbkbkso  (LivignOy  Bernina),  par  le  Val  da  Searl,  le 
eoî  de  CottainoÉy  Oierfê  et  la  route,  env.  10  h.  (v.  ci-dessus).  Chemin  plus 
court  par  Foniana  (p.  430),  le  sauvage  Val  Plavna  et  la  Fuoreletta  (9678  m.), 
d'où  Ion  redescend  dans  le  Val  del  BoUeh  et  arrive,  90  min.  au -dessus 
de  raif6.  de  VOfenherg  (Osteria  del  Fuom),  à  la  route  décrite  p.  417:  env. 
8  h.  1/2,  de  préférence  avec  un  guide.  De  TOfenberg  à  Livigno,  5  h.  à 
5  h.  1/2,  sans  guide  :  v.  p.  417. 

La  route  de  Nauders  continue  sur  le  versant  au  -  dessus  de  la 

rivière.    A  500  m.  de  Schuls ,  près  de  la  source  d'eau  gazeuse  de 

SotsasSf  à  g.,  la  route  qui  monte  à  Sent  (4  kil.  ;  1440  m.  ;  H.  Rhsetia), 

belle  localité  de  1000  hab. ,  avec  les  ruines  pittoresques  de  l'église 

romane  de  St- Pierre,  sur  un  rocher.    Sur  la  rive  dr.  de  Tlnn,  le 

hameau  de  Pradella  (p.  420).  A  Crusch  (1  h.  ^/^  ;  H,  Kreuz)  débouche 

la  route  qui  passe  à  Sent  10  min.  plus  loin ,  à  dr.,  un  chemin  qui 

descend  à  Sur- En  (20  min.) ,  sur  la  rive  dr.  de  Tlnn,  au  débouché 

du  VclL  d' Uina  (p.  420).    Au  delà  de  la  profonde  gorge  du  Val  Si- 

ntstra  (p.  421),  à  ^4  d'h.  à  g.,  dans  le  haut,  Remû»,  en  rom.  Ramosch 

(1236  m.) ,  avec  les  ruines  du  château  de  Tsehanuf, 

Au  *Pûi  Arina  (9881  m.) ,  4  h.  avec  un  guide ,  assez  fatigant ,  mais  la 
vue  des  Alpes  de  la  vallée  d'Œtz  et  de  TArlberg  y  est  presque  préférable 
à  celle  qu'on  a  du  Piz  Lischanna.  —  Il  y  a  dans  le  Val  Sinestra  (eaux 
ferrugineuses)  un  passage  facile  et  intéressant,  par  le  ool  dé  Fimber  (2650  m.), 
menant  en  8  h.  i/g  à  hehgl^  dans  le  Patznaun  (guide,  90  fr.).  On  suit 
d'abord  un  chemin  muletier  sur  la  rive  g.  de  la  Sinestra  ^  par  Manag^  la 
ferme  de  Suort  et  les  chalets  de  Orioéch  (3  h.  \  1813  m.),  au  pied  de  l'énorme 
Siammeripitee  (8256  m.).  A  dr.  débouche  le  Val  Tiatscha^  au  fond  duquel 
est  le  ifutller  (3299  m.).  Ensuite  on  monte  i>ar  le  Val  ChœgUa»  à  Talpe  du 
même  nom,  et  à  g.  au  col  (2  h.  1/2),  d'où  Ton  a  un  coup  d'œil  magnifique 
sur  le  Fluchthorn.    On  redescend  à  Ischgl,  par  la  valUe  de  Fimber  (4  h.). 

La  vallée  se  rétrécit;  à  dr. ,  les  ruines  de  Serviezd  et  un  pont 
sur  rinn.  Dans  l'étroit  Val  d'Assa,  k  dr.,  à  2  h.  en  amont,  se  trouve 
une  source  Intermittente,  la  Fontana  Chistaina,  qui  ne  coule  que 
toutes  les  trois  heures,  et  à  côté,  une  grotte  à  stalactites  remarquable. 
Bientôt  se  déploie  une  belle  vue  sur  Schleina,  que  dominent,  à  g. 
le  Mutiler  et  la  Stammerspitze  (v.  ci -dessus).  A  dr.,  le  Piz  Lad 
(2811  m.).  —  1  h.  Vf  Strada. 

Puis  Xartinsbraok,  «n  rom.  Punt  Martina  (Vt  b.  ;  1019  m.  ;  *H, 
Venoth  zur  Post) ,  où  le  paysage  devient  grandiose.  Le  pont  sur 
rinn  marque  la  frontière  de  la  Suisse  et  du  Tyrol  (douane  autri- 
chienne). A  g. ,  les  ruines  d'un  second  château  de  Serviezel,  La 
route  s'élève  en  longs  circuits ,  sur  le  versant  d'une  croupe  boisée 
qui  sépare  la  vallée  de  l'Inn  de  celle  du  StUle-Baeh.  Les  piétons 
suivront  la  vieille  route,  qui  monte  à  dr.  de  la  douane.  Du  haut, 
on  a  un  beau  coup  d'œil  en  arrière  sur  la  Basse -Ëngadine,  avec  la 
pointe  neigeuse  du  Piz  Lischanna,  au  milieu ,  â  l' arrière-plan.  Au 
N.  se  dresse  le  Piz  Mondin  (3163  m.).  Ensuite  on  redescend  un 
peu,  en  1  h.  ^/^  par  la  vieille  route  et  2  h.  par  l'autre,  â  Nauders, 
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80kil.  Kandert  (1362  m.;  hôt.:  Post,  Lawe,  Mondachein)^  pre- 
mière localité  du  Tyrol,  siège  d'un  tribunal,  dans  le  vieux  château 
de  Naudersherg» 

II  y  a  43  kil.  de  Nauders  à  Landêok,  station  du  chemin  de  fer  de  VArl- 
berÇy  qui  relie  Bregenz.  sur  le  lac  de  Constance,  à  Inspruek.  La  route 
passe  par  le  défilé  de  JnmtermUnz  et  par  les  villages  de  fyunds  et  de  Ried; 
elle  est  desservie  tous  les  jours  par  une  diligence  et  des  omnibus,  qui 
font  le  trajet  en  5  h.  1/4.    Voir  V Allemagne  du  Sud^  par  Bsedeker. 


103.  De  Samaden  et  Pontresina  à  Tirano,  par  le  Ber- 
nina,  et  à  Colioo,  par  la  Valteline. 

Voir  les  cartes  p.  404  et  9$4. 

1S3  kil.  Boute  commode  pour  passer  de  TEngadine  aux  laes  du  Nord 
de  ritalie,  mais  inférieure  à  celle  du  Val  Bregaglia  (p.  427).  Dilioemck 
de  Samaden  à  Poschiavo  (39  kil.),  S  fois  par  jour  en  été,  trajet  en  5  h.  30, 

Jour  9  fr.  80  et  11  fr.  80  (coupé)  ;  de  là  à  Tirano  (18  kil.),  en  1  h.  S/.,  pour 
fr.  30  et  5  fr.  15;  de  Tirano  à  Sondrio  (36  kil.),  en  3  h.  s/4.  —  Chemin 
D£  FEB  de  Sondrio  à  Colico  (41  kil.),  en  1  h.  36,  pour  4  fr.  65,  3  fr.  35  et 
3  fr.  10.  —  ExTBA-posTB  à  3  chev.  de  Samaden  à  Poschiavo,  60  fr.  —  Voit. 
PABTic. :  de  Ponfresina  à  Poschiavo,  à  1  chev.,  35 fr.;  à  3  chev.,  70;  à 
Tirano,  60  et  90;  de  Poschiavo  à  Tirano,  13  et  33;  à  Sondrio,  30  et  45; 
aux  bains  de  Bormio,  40  et  66;  à  Pontresina,  30  et  60;  à  St- Maurice, 
40  et  60. 

Jusqu'à  Pontresina  (5  kiL  4),  ▼.  p.  405  ;  de  là  à  la  Bœsa  (26  kil.  4), 

par  le  col  du  Bemina,  v.  p.  414.  —  La  route  gagne  bientôt  le  côté 

E.  de  la  montagne  et  on  voit  un  instant  le  haut  du  Val  di  Poschiavo, 

étroite  vallée  où  descend  le  Posckiavino,  jusqu'à  Poschiavo  même. 

On  traverse  ensuite  le  ruisseau  du  Val  di  Campo,  en  aval  de  Sfazzu 

(V2h.),  où  conduit  aussi  de  la  Rœsa  un  sentier  direct,  mais  pierreux. 

Chemin  muletier  de  Sfazzu  au  Val  Viola ,  v.  p.  415.   Puis  la  route 

passe,  à  dr. ,  à  Pisciadello  (1497m.).    Au-dessous,  à  g.,  un  autre 

chemin  conduisant  dans  le  Val  Viola ,  du  côté  E.   La  route  atteint 

le  fond  de  la  vallée  à  S.-Carlo  (1  h.  */2;  1095  m.),  où  elle  passe  par 

une  poi-te,  à  25  min.  de  Poschiavo.   A  dr. ,  dans  le  haut,  se  voit  le 

glacier  qui  descend  du  Pizzo  di  Verona  (3462  m.). 

38  kil.  Poschiavo,  en  ail.  Puschlav  (1011  m.;  hÔt.  :  *de  la  Croix- 
Blanche;  Albriccij  ch.  t.  c.  3  fr.  50).  C'est  un  village  de  2953  hab., 
ressemblant  à  une  ville,  avec  beaucoup  de  jolies  maisons  et  des 
manufactures ,  et  faisant  un  commerce  important.  On  y  parle  ita- 
lien. L'église  paroissiale  date  de  1494,  mais  son  campanile  est  plus 
ancien.   Il  y  a  à  l'intérieur  de  belles  boiseries  anciennes. 

Au  *Bassalbo  (3858  m.),  6  h.,  avec  une  guide,  pénible,  mais  très  inté- 
ressant. On  monte  d'abord,  à  TE.  de  Poschiavo,  à  Valpe  Sassiglione  (3  h.  ; 
1934  m.;  gîte),  puis  à  la  Forcola  di  SastigUone  (3599  m.)  et  à  la  cime  (3  h.), 
du  côté  S.  Panorama  grandiose  :  le  Bemina,  TOrtler,  TAdamello.  —  Dans 
le   Val  MaUneo ,  par  le  col  de  Ganeiano  ou  le  col  de  Conftnale^  v.  p.  436. 

De  Poschiavo  à  Le  Prese  (5  kil.),  omnibus  plusieurs  fois  par 
jour,  trajet  en  */«  h.,  pour  1  fr.  ;  voit,  à  1  chev.  4  fr.,  à  2  chev.,  7  fr. 
La  route  traverse  le  Poschiavino  et  une  jolie  plaine,  par  S,-Antonio, 

43  kil.  le  Prese  (962  m.) ,  bains  d'eaux  sulfureuses  et  séjour 
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agréable ,  à  l'extrémité  N.-O.  du  lac  de  Posckiavo  (truites).  Il  y  a 
un  grand  *Kurhau8  (ch.  t.  c.  dep.  5  ftr.  50 ,  dî.  4.50 ,  p.  8  à  12  fr.). 
Les  sources  (8^  0.)  sont  à  une  centaine  de  pas  de  l'établissement. 
Les  bains  sont  chauffés  à  la  vapeur  (2  fr.  le  bain).  Il  y  a,  outre 
rétablissement,  une  aub,  convenable. 

La  route  suit  la  rive  O.  du  lac  et  passe  près  d'anc.  fortifications, 
détruites  en  1814.  A  l'extrémité  S.  (40  min.) ,  le  petit  village  de 
Meachino ,  d'où  l'on  a  un  coup  d'œil  magnifique  sur  le  lac  et  les 
montagnes  neigeuses  du  Bernîna.  On  descend  ensuite  par  une  forte 
pente  dans  une  gorge  où  il  y  a  à  peine  de  la  place  pour  la  route  et 
le  Poscbiavino.  Les  cascades  de  la  rivière  escortent  le  voyageur 
jusqu'à  Madonna  di  Tirano. 

49kil.  Brusio  (755  m.;  H,  de  la  Poste,  médiocre),  à  V2^'  ^^ 
lac,  dernière  localité  suisse  de  quelque  importance  (1160  hab.,  1/3 
de  prot.),  avec  une  église  catbol.  et  un  temple  protestant  du  xvn^s. 

On  descend  ensuite  entre  des  plantations  de  noyers  et  de  châ- 
taigniers.  A  dr.,  la  jolie  cascade  du  Sajento,   Puis  CampoÂcio. 

52  kil.  Campoeologno  (562  m.  ;  H,  Bhœtia  ou  Zanolari,  près  de 
la  poste,  ch.  t.  c.  2fr.,  dé.  1,  dî.  3,  p.  5),  à  la  frontière  de  l'Italie, 
où  commence  la  culture  de  la  vigne.  La  douane  ital.  est  près  de 
l'ancien  fort  de  Piattamala, 

54  kil.  Xadonna  di  Tirano  (458  m.  ;  *Alb.  S,- Michèle,  ch.  3  fr., 
dé.  1) ,  petite  localité  avec  une  grande  église  du  xvi®  s.,  qui  est  un 
pèlerinage. 

La  route  entre  ici  dans  la  Valteline,  en  ital.  VaZtellina,  en  ail. 
Veltlin,  qui  appartint  jusqu'en  1797  au  canton  des  Grisons.  C'est 
une  large  vallée  traversée  et  souvent  ravagée  par  VAdda,  que  bor- 
dent des  collines  produisant  un  vin  rouge  doux  et  aromatique.  On 
y  tombe  dans  la  route  du  Stelvio  (v.  ci- dessous),  sur  laquelle  se 
trouve,  à  ^/^  d'h.  à  l'E.  de  Madonna,  de  l'autre  côté  de  l'Adda, 

56  kil.  Tirano  (450  m.  ;  hôt.  :  Italia,  cher  ;  Posta,  recommandé  ; 
Stelvio ,  au  pont  du  bas),  ville  de  6000  hab.,  avec  de  vieux  palais 
des  Yisconti,  des  Pallavicini  et  des  Salis.  A  Tarrière-plan,  à  l'E., 
le  Mont' Mortirolo. 

De  Tirano  a  Borhio,  41  kil.,  messagerie  1  fois  par  jour,  trajet  en 
6  h.,  pour  9  fr.  SO.  La  route  monte  d'abord  le  long  de  collines  plantées 
de  vignes,  et  passe  à  Sernio  (635  m.)-  Au  N.,  le  Ptz  Moêueeio  (3816  m.), 
montagne  escarpée  d'où  eut  lieu  en  1807  un  éboulement  qui  barra  TAdda 
et  en  transforma  la  vallée  en  lac.  La  route  repasse  sur  la  rive  dr.  à 
Mazzo  (2  h.),  et  traverse,  an  delà  de  Orosotto  (Alb.  Pini),  le  Jtoateo^  qui 
sort  du  Val  Grotina,  A  g.,  les  ruines  imposantes  du  château  de  Venosta. 
On  retourne  sur  la  rive  g.  au  delà  de  Orotio. 

19  kil.  Bolladore  (860  m.  -,  hôt.  :  *Poêta  ou  Angelo  ;  des  Alpes).  Sur  le 
versant  N.,  la  belle  église  de  iStmdato.  La  vallée  se  rétrécit.  La  végétation 
méridionale  disparaît;  dans  le  bas  bouillonne  TAdda,  aux  eaux  grisâtres. 
A  1/2  h. ,  Mondadizza.  On  repasse  sur  la  rive  dr.  1/3  h.  plus  loin ,  Le 
Prese.  Puis  un  défilé  de  1  h.  1/4  de  longueur,  la  Serra  di  Morignone,  qui 
sépare  la  Valteline  du  territoire  de  Bormio.  On  traverse  une  dernière  fois 
TAdda,  sur  le  pont  du  Diable.  A  la  sortie  du  défilé,  Morignone^  dans  la 
Valle  di  Sotto;  puis  S. -Antonio.  La  route  atteint  à  Ceppina  (1  h.  I/4)  la 
vallée  de  Bormio,  qui  est  entourée  de  hautes  montagnes  couvertes  de  pins 
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jusqu^à  une  hauteur  eonsidérable  et  couronnées  de  neige.  Elle  traverse  le 
Frodol/o  à  S.-Lueia^  avant  quMl  se  jette  dans  TAdda,  et  elle  tourne  au 
N.-E.  —  1  h.  1/4, 

41  kil.  Bormio  (1335  m.  \  hôt.  :  Poita  ou  Leone  d'Oro;  deUa  Torre)^  localité 
ancienne,  qui  a  beaucoup  de  tours  en  ruine,  à  rentrée  du  Val  Furva. 

La  plupart  des  voyageurs  vont  encore  Vi  ci'b.  plv*  loin  par  la  route, 
qui  monte  rapidement  en  lacets,  aux  *Bafni  HuotI  ou  Bain»  Neuf* 
(1835  m.),  grand  établissement  de  bains  sur  une  terrasse  d^où  Ton  a  une 
belle  vue  de  la  vallée  de  Bormio  et  des  montagnes  qui  Tenvironnent. 
Les  Baçni  Veechi  ou  Vieux  Bain»  (1448  m.)  sont  un  peu  plus  haut,  comme 
collés  aux  rocbers.  Outre  la  route,  il  y  a  un  sentier  plus  court  qui  y 
conduit  en  1/4  d''h.  Les  deux  établissements  sont  très  fréquentés,  surtout 
en  juillet  et  en  août  (fermés  à  la  mi-oct.  ;  cb.  t.  c.  S  fr.  60  à  4,  dî.  4,  soup.  3). 
Les  sources,  peu  minéralisées  et  à  une  température  de  34  à  39°  G.,  sortent 
de  rocbers  dolomitiques  au-dessus  de  la  gorge  profonde  de  TAdda,  dans 
le  voisinage  des  Vieux  Bains.  Il  y  a  des  bassins  antiques  creusés  dans 
le  roc.  —  De  Bormio  à  Landeck  (Inspruck),  par  le  SUlvio^  v.  V Allemagne 
du  Sud  et  V Autriche^  par  Beedeker. 

De  Bormio  a  Livigno  (p.  417),  7b.,  sans  guide,  intéressant^  chemin 
muletier;  petit  chemin  de  voit,  en  construction.  On  va  par  Premaéio 
(p.  415),  traverse  TAdda  et  se  diriee  sur  leolacda  (1  h.  i/2;,P>  415).  A  dr., 
sur  le  versant  de  la  montagne,  Pedenotto  et  au-dessus,  à  la  croupe  du 
mont  délie  Scale^  deux  tours  qui  défendaient  autrefois  le  passage  (Scàle  di 
Fraele;  1943  m.).  [Par  ce  passage  à  S.-Giaeomo  di  Fraele  (1947  m.)  et  par 
le  eol  de  Val  Mora  ou  plan  Qiuf  (3354  m.),  à  Valpe  de  Buffalora^  au  col 
d'O/en  (p.  417),  13  h.  jusqu'à  Zernetz;  guide  utile:  SOfr.].  —  Le  chemin 
monte  au  delà  d7solaccia  sur  la  rive  g.  du  ruisseau.  A  1/2  h.,  Semogo 
(1434  m.  \  aub.  Martinelli).  En  face,  dans  le  haut,  à  l'entrée  du  Val  Viola, 
réfflise  de  8. -Carlo.  Au  Bernina,  par  le  col  du  Val  Viola,  v.  p.  433. 
A  3  h.  1/3,  le  eol  de  Foaoafno  (3303  m.),  avec  deux  petits  lacs.  Coup  d'œil 
en  arrière  sur  le  Val  Viola  et  les  parties  méridionales  de  TOrtler.  Des- 
cente en  1  h.  à  Trepalle  (3088  m.) ,  puis  à  VO. ,  par  la  croupe  de  Dheira^ 
en  1  h.  1/2,  à  Uvigno  (p.  417). 

La  route  ramène  à  Madonna  di  Tlrano  et  traverse  le  Poschiavino, 
A  Tresenda  (377  m.)?  10  kil.  au-dessous  de  Madonna  di  Tirano,  au 
delà  d*un  pont  sur  TAdda,  la  route  qui  monte  en  lacets,  sur  le  ver- 
sant S.  de  la  montagne,  au  PasBo  d*Aprica  (1234  m.),  pour  redes- 
cendre par  Edolo  k  Brescia  (v.  V Italie  8eptentrionale,  par  Basdeker). 
A  Topposé,  dans  le  haut  à  dr.,  la  vieille  tour  de  Teglio,  qui  a  donné 
son  nom  à  la  vallée  :  Val  Teglino,  Valtellina, 

83  kil.  Sondrio  (348  m.  ;  hôt.  :  •Posta,  ch.  t.  c.  4  fr.  50,  dî.  4  ;  Mad- 
dalena  ;  restaur,  Marina,  avec  ch.,  place  Victor-Emmanuel,  recom- 
mandé), ville  de  6900  hab.  et  chef-lieu  de  la  Valteline,  centre  d'un 
important  vignohle.  Du  Yal  Malenco  sort  au  N.  le  Malero,  torrent 
impétueux  qui  a  mis  plusieurs  fois  cette  localité  en  danger  et  qu'on 
a  endigué.  L'ancien  couvent  en  deçà  de  la  ville  est  maintenant 
propriété  particulière,  et  l'ancien  château  seigneurial  sert  de  caserne. 

Le  *Como  Stella  (3643  m.)  se  gravit  d'ici  en  7  à  8  h.,  par  le  Val  del 
lÀwio:  ascension  sans  difficulté  et  très  intéressante;  vue  magnifique. 

Le  'Val  Xalenoo  est  desservi  de  Sondrio  par  une  bonne  route,  sur  la 
rive  dr.  du  Malero,  par  Torre  jusqu'à  GhiaM  (S  h.  1/4  *,  1005  m.  s  *H.  OUvo)^ 
localité  principale  de  la  vallée,  dans  un  site  splendide,  où  une  dilig.  mène 
en  S  h.  3/4  (Ih.  1/2  à  la  descente).  Guides:  Ênr.,  Mich.,  et  Silvio  Sche- 
natti,  G.  Olivo.  Dans  le  voisinage  sont  des  mines  d'asbest.  Promenades  : 
a.vi  lac  de  PeOû  (1936  m.),  dans  un  site  magnifique  ;  par  Lamada  à  la  cas- 
cade au  fond  du  Val  Lanterna,  aux  lac»  Pirlo  (3100  m.),  etc.  —  De  Chiesa 
au  Maloja,  par  le  eol  de  Muretto  (8  h.),  v.  p.  397  ^  à  Sil»^  par  le  col  de  Tre- 
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10  h.),  p.  999;  à  Pùntrêiina,  par  la 

(16  à  17  h.),  p.  413  et  414,;  a  Pos- 

U  Con/lnale  (ô  à  9  h.),  p.  493.    Les 


moççia  ou  la  Fuoreia  Fex-Seerteen  (9  à  10  h.), 
FuoreU»  BeUavista  ou  le  col  de  Cambrena  (1 
ehiavoy  par  le  col  de  Gandano  ou  le  col  die 

ehaleU  de  Feltaria  (p.  413)  «ont  à  4  h.  1/3  de  Chiesa,  par  le  Yat  Lanterna. 
Il  est  bon  de  prendre  un  guide,  ear  il  nV  &  pM  de  chemin.  De  Fellaria 
à  la  cabane  MarinelUy  3  h.  —  Ascension  du  mont  de  la  ])isfrà«e  (3673  m.), 
U  h.  de  Chiesa.  pénible,  mais  sans  difficultés  sérieuses  pour  les  alpinistes. 
On  monte  en  7  h.  à  la  cabane  de  la  Disgrâce  du  G.  A.  I.  au  eol  de  Corna- 
rossa  (3839  m.)  ^  entre  le  Val  Maleneo  et  le  Val  di  Sasso  Bissolo,  où  Ton 
couche  ipuis  en  4  h.  à  la  cime ,  où  il  y  a  une  petite  cabane ,  la  capanna 
Maria  (3oB0  m.)  et  d*où  la  vue  est  grandiose.  L^ascension  est  plus  courte 
en  partant  du  Val  Maeino  (y.  ci-dessous),  de  Cataeçgio,  à  1  h.  l/«  des  bains 
de  Masino,  par  le  Val  di  Sasso- Bissoloy  Talpe  Preda-Rossa  et  la  ceUbane  Cedlia 
du  G.  A.  I.  (3573  m.),  à  5  h.  de  distance,  d  où  il  y  a  encore  5  h.  jusqu'à  la 
cime.  Descente  aux  bains  de  Masino,  par  le  Val  di  Mello^  env.  7  h.,  pas 
difficile  et  intéressante. 

La  OABE  de  Sondrio  est  à  10 min.  au  S.  de  la  ville  (omn.,  50  c.)* 
Après  le  départ,  vue  du  Val  Maleneo.  On  traverse  le  Malero,  A  dr., 
sur  un  rocher,  Tëglise  de  Saasella,  construite  sur  des  galeries.  — 
6  kil.  Castione,  Le  village  est  sur  le  versant  de  dr.  —  1 1  kil.  S.- 
Pietro-Berbenno,  —  18  kil.  Ardenno- Masino,  au  débouché  du  Val 
Masino. 

Val  Maaino.  Une  route  de  voit.  (7  fr.  par  pers.  des  bains  de  Masino  à 
la  gare  ;  retour,  5  fr.)  mène  en  3  h.  1/2,  par  Masino^  Ploda  et  Cataeggio^  près 
du  débouché  du  Val  di  Sasso-Bissolo  (v.  ci-dessus),  à  S.-MarUno  (1136  m.),  où 
la  vallée  se  bifurque  :  à  dr.,  le  ViU  di  Mello  (dans  le  Val  Bregaglia,  par  le  col 
de  Zocca  ou  le  col  de  Forno^  v.  p.  487  et  p.  9^);  à  g.,  la  VaUe  aH  Baçni. 
Dans  cette  dernière  se  trouvent,  1/3  h.  plus  haut,  les  baiaa  de  Ibuûno 
(1168  m.),  qui  sont  assez  fréquentés  et  bien  organisés.  La  vallée,  qui 
prend  à  cet  endroit  le  nom  de  Val  PorcelUxta^  tourne  au  N.  Dans  le  fond 
se  dresse  le  massif  escarpé  du  Badile.  L^ascension  de  la  cime  de  TE.,  le 
Pig  Cengalo  (3371  m.),  n^est  pas  dangereuse  si  Ton  a  de  bons  guides,  mais 
elle  est  fatigante  (des  bains ,  en  4  h.  à  la  cabane  de  Badile  du  G.  A.  X.  et 
en  3  h.  au  sommet)  ^  celle  du  pic  central,  le  Pie  Badile  (3308  m.),  est  très 
difficile  (guide ,  35  fr.).  —  Ascensions  plus  faciles  et  également  intéres- 
santes :  au  Plz  ForcelUgeo  (3076  m.),  par  la  Baita  di  Porcellizxo,  en  5  h.  1/9  ; 
au  Mont-  Spluga  (3845  m.),  par  Valpe  et  la  Bocchetia  di  Merdarola  en  7  h.  ; 
au  Cavalcorto  (3765  m.),  par  Valpe  Bdone^  en  4  h.,  etc.  —  Au  mont  de  la 
Disgrâce  y  v.  ci -dessus.  —  Passage  dans  le  Val  Bondasea^  par  le  col  de 
BondOy  difficile  et  seulement  pour  les  alpinistes  (p.  438).  —  Guides  :  Ant. 
Baroniy  Giul.  et  Oiov.  FiorelUy  Fed.  Coiia^  de  8.-Martino. 

La  voie  traverse  l'Adda,  dont  la  rive  dr.  est  escarpée.  Dans  le 
haut,  la  grande  route.  A  dr.,  dans  le  Val  Masino,  le  mont  de  la 
Diagrâce  (v.  ci-dessus).  —  23  kil.  Talamona, 

26  kiL  Xorbegno  (260  m.),  localité  connue  par  ses  magnaneries, 
au  débouché  du  Val  del  Bitto,  dans  lequel  il  y  a  un  chemin  muletier 
passant  par  le  col  de  S.- Marco  (1828  m.)  et  menant  à  Piaxsa-S, 
Martino,  dans  le  Val  Brembana,  et  à  Btrgamt.  —  29  kiL  Cono- 
Traona.  —  34  kil.  Ddebio,  sur  la  Lésina,  qui  vient  du  Mont-Legnone 
(p.  454).  On  rejoint  ensuite  la  ligne  de  Ghiavenna  à  Gollco  (p.  386). 
A  dr.,  sur  une  colline  rocheuse,  les  ruines  de  Fuentès. 

41  kU.  Colico  (p.  454). 


427 

104.   De  la  Maloja  à  Chiavenna.    Val  BregagHa. 

Voir  la  carte,  p.  39à. 

31  kil.  de  route,  la  plus  belle  de  TEngadine  aux  lacs  du  Nord  de 
ritalie,  surprenante  par  le  changement  dans  la  végétation.  —  Diliokvce 
de  Samaden  à  Chiavenna  (54  kil.  6)  par  la  Maloja,  2  fois  par  jour,  trajet 
en  7  h.,  pour  13  fr.  65  et  16  fr.  40  (coupé  ou  banquette)^  6  h.  1/2  de  St- 
Haurice^  0  de  Silvaplana,  4  du  Kursaal  de  la  Haloja.  —  Voit,  partic,  de 
St-Maurice  :  à  1  chev.,  45  fr.  ^  à  2  chev.,  75  à  90.  —  Ëxtra-poste,  à  3  chev., 
de  Samaden,  69  fr.  20.  —  Chemin  de  fer  de  GhiaTenna  à  Colieo,  v.  p.  385. 

MàLoja  (1817  m.),  v.  p.  395.  La  route,  qui  date  de  1836  à  1839, 
descend  en  formant  12  lacets ,  sur  une  pente  d'env.  250  m.  Il  y  a 
des  raccourcis  pour  les  piétons.  Au  6^  lacet,  à  g.,  un  sentier  des- 
cendant à  g.  à  la  chute  de  VOrlegna  (p.  396).  Au-dessous  du  col 
commencent  de  magnifiques  bois  d'essence  résineuse,  surtout  des 
pins.  On  descend  ensuite  sur  la  rive  dr.  de  VOrlegna,  où  Ton  passe 
à  dr.,  aux  ruines  de  Téglise  de  S,  -  Oaudenzio,  Dernier  coup  d'œil 
en  arrière  sur  le  château  de  Renesse,  à  la  Maloja. 

4  kil.  8.  Csssooxa,  en  rom.  Casœtsch  (1460  m.  ;  *H,-P,  Stampa), 
village  le  plus  élevé  du  Val  Bregaglia,  à  l'extrémité  du  chemin 
muletier  du  Septimer  (p.  394)  et  dominé  par  les  ruines  de  Turratsch, 

Le  *Tal  BregagrUa,  en  ail.  Bergell,  est  une  belle  vallée  arrosée 
par  la  Mera  ou  Maira  et  dont  le  haut  est  suisse.  Les  habitants 
parlent  l'italien,  mais  sont  en  partie  protestants.  La  route  descend 
cette  vallée  au  S.  et  traverse  l'Orlegna ,  ^4  d'h.  au-dessous  de  Ca- 
saccia,  avant  son  confluent  avec  la  Méra.  —  10  min.  Lobbia  (1439  m.). 
Aux  montagnes,  de  belles  cascades,  surtout,  à  g.,  la  cascata  delV 
Albigna  (v.  ci-dessous).  Ensemble  de  montagnes  grandiose.  —  En- 
suite des  lacets ,  où  les  piétons  ont  plus  court  de  prendre ,  avec  le 
télégraphe,  le  vieux  chemin  muletier,  où  il  y  a  des  restes  de  pavé 
du  temps  des  Romains.  On  descend  d'abord  à  Asarina  (1351  m.)  ; 
puis  on  passe  à  l'entrée  de  la  vallée  de  l'Albigna ,  où  est  la  grotte 
d' Albigna,  qui  sert  de  cave  à  bière. 

12  kil.  3.  Ticosoprano,  en  rom.  Vespran  (1071  m.;  *H.  Cou- 
ronne ^  Poate)^  localité  principale  de  la  vallée  (339  hab.),  avec  une 

belle  église.   V Albigna  s'y  jette  dans  la  Méra. 

Belle  excursion  dans  la  vallée  de  l'Albigna,  à  1/4  d'h.  au-dessus  de 
Vieosoprano,  à  dr.  de  la  route.  On  monte  sous  bois ,  en  3  h.,  à  la  belle 
cascade  de  VAUngna^  dans  une  gorge  sauvage,  près  de  Textrémité  du  grand 
glacier  d^ Albigna.    Il  y  a  à  coté  une  cabane  de  pâtres  (2064  m.)  habitée 

Îour  un  temps  en  été.  De  là  à  Bondo,  par  le  col  de  Caceiâbella ,  ou  à  la 
Taloja,  par  le  col  de  Casnile,  v.  p.  428  et  w7.  —  Un  passage  difficile  au  S., 
par  le  glacier  d''Albigna  et  la  Forcella  di  S.  Martine  ou  Passo  di  Zocca 
(2743  m.),  mène  dans  le  Val  diMello  et  à  8.  Mariino  (p.  426).  Le  col  est  entre 
la  dma  di  Castello  (3402  m.),  dont  l'ascension  se  fait  de  là  sans  difficulté, 
en  2  h.,  et  le  mont  de  Zocca  (3168  m.). 

Au  Piuo  délia  Suana  (3133  m.),  6  à  7  h.,  avec  un  guide,  sans  grande 
difficulté  pour  les  alpinistes.  On  monte  au  17.  de  Vicosoprano,  par  Valpe 
Zoccheita,  au  petit  lac  du  Val  Campo  et  par  Tarête  du  côté  E.  au  sommet, 
où  la  vue  est  grandiose.  On  peut  descendre  à  Soglio  par  Valpe  Pianacdo. 
Guide,  le  garde  -  forestier  Oiov.  Stampa,  de  Stampa. 

Ensuite  Borgonuovo  {Bomœv^  1049  m.)  et  Stampa  (1018  m.; 

*H,  Piz  Duan,  pas  cher).   A  dr.,  sur  une  colline,  Coltura,  dans  un 
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site  pittoresque ,  avec  le  château  du  baron  de  Gastelmur  et  l'église 
blanche  de  S.-Pietro.  On  a  devant  soi  la  tour  de  Gastelmur  et  Téglise 
de  Promontogno ,  et  Ton  commence  à  voir  des  noyers  et  des  châ- 
taigniers. Plus  loin,  une  porte  naturelle,  la  Porta,  après  laquelle 
la  végétation  méridionale  apparaît  dans  toute  sa  magnificence. 

18  kil.  Promontogrno  (819  m.),  dans  un  site  pittoresque,  dominé 
par  les  ruines  considérables  du  château  de  Gastelmur  (923  m.) ,  à 
côté  duquel  est  une  église  neuve.  De  vieilles  murailles  en  descendent 
dans  la  vallée.  —  Au-dessous,  dans  la  vallée,  dans  un  site  dégagé, 
à  g.,  r*ir.-P.  Bregaglia^  (ch.  t.  c.  4  à  5  fr.,  2«  dé.  3.50,  dî.  4.50, 
p.  9).  Plus  loin,  Bondo,  à  l'entrée  du  Val  Bùndasca,  avec  un  an- 
cien château  des  comtes  de  Salis. 

Exenrsion  intéressante  au  Val  Bondasoa,  où  il  est  bon  d'avoir  un  guide 
(André  Picenoni^  de  Bondo).  On  va  en  4h. ,  par  les  alpes  de  Lombardoi, 
Laretto  et  Naravedro,  à  Valpe  Sciora  supérieure  (3068  m.),  dont  le  site  est 
grandiose:  à  TE.,  le  Piz  Gaceiabella  (3970 m.)  et  les  Pizzi  di  Sciora^  an  8., 
le  glacier  de  Bondasea  et  le  groupe  du  Pis  Badile  (p.  436).  —  Un  passage 
dangereux,  par  le  glacier  de  Bondasea^  qui  est  très  crevassé,  et  la  Forcella 
di  Bondo  (3110  m.),  conduit  dans  le  Val  PorcelUzza  et  aux  bains  de  Masino 
(p.  426),  à  10  h.,  de  Bondo.  —  Au  glacier  d'AWigna^  par  le  col  de  Gaedabella^ 
ou  à  la  Jfaloja,  à  15  h.  de  Promontogno,  par  le  coî  de  Casnile,  v.  p.  397. 

La  route  traverse  la  Méra  près  de  son  confluent  avec  la  Bondasea 
et  passe  à  Spino  (802  m.).  A  dr. ,  un  chemin  menant  à  Soglio  (v. 
ci-dessous).   Mûriers,  figuiers  et  vignes. 

21  kil.  6.   Castasegna  (682  m.;  *H,-Re9t,  8,chumacher  ;  Alb, 

Svizzero)j  joli  village-frontière  suisse,  aux  rues  étroites. 

Promenade  intéressante,  par  une  magnifique  forêt  de  châtaigniers  et 
la  cascade  de  VAequa  di  Stoll^  en  1  h.,  à  SogUo,  en  ail.  Silê  (1088  m.  ^  *H.- 
P.  Oiovanoli^  dans  Tanc.  maison  des  Salis).  On  est  étonné  d'y  rencontrer, 
dans  le  jardin  de  Thôtel,  Talvié  des  hautes  Alpes  à  côté  du  châtai^ier. 
Vue  superbe  sur  le  glacier  de  Bondasea.^  On  descend  à  Spino  (v.  ei-des- 
sus)  par  une  route  neuve:  voit,  jusqu'à  Vicosoprano,  10  fr.  —  Dans  le 
Val  d^ Avers,  par  le  col  de  la  Douane ^  v.  p.  383.  —  Au  •Pix  Oallegione 
(3135  m.),  5  b.,  avec  un  guide*,  très  intéressant.  On  monte  en  3  h.  Va  de 
Soglio  au  col  de  la  Forcella  (3730  m.) ,  entre  le  Gallegione  et  la  Cifna  di 
Cavio;  puis,  à  g.,  en  1  h.  1/2  au  sommet.    Vue  splendide. 

Immédiatement  après  ce  village,  au  delà  du  Lovere,  qui  débouche 
à  dr.,  se  trouve  la  douane  italienne. 

24  kil.  Tilla  ou  Villa  di  Chiavenna,  gros  village  dans  un  site 
magnifique,  avec  un  pèlerinage,  sur  une  hauteur.  25  min.  plus  loin, 
S,-Croce, 

En  deçà,  sur  la  rive  g.  de  la  Méra,  était  autrefois  la  riche  ville  de 
Plura,  ou  Piuro^  qui  comptait  3430  hab.;  la  chute  d'une  montagne  l'en- 
gloutit tout  entière  le  4  sept.  1618^  sous  une  couche  de  terre  qui  a  30  m. 
d'épaisseur  et  que  recouvre  un  bois  de  châtaigniers.  —  A  Gurtinacdo^  à 
1  h.  i/a  de  Chiavenna  et  1/4  d'b.  de  la  route  se  trouve  la  villa  RoncoUa^ 
ancien  manoir  qui  a  une  salle  avec  de  magnifiques  boiseries. 

A  S.-Abbondio,  à  dr. ,  la  jolie  cascade  de  VAequa  Fraggia,  à 
deux  hras  et  deux  étages.  Ensuite  Campedello  et  un  faub.  de  Chia- 
venna, Borgo  Nuovo  Piuro,  dont  le  nom  rappelle  Plurs,  mentionné 
ci-dessus,  et  qui  a  une  église  de  Notre-Dame-de-Lorette. 

31  kil.  6.  Ohiavénna  (p.  385). 
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105.  De  Bellinzona  à  Lugano  et  à  Côme  (Milan)       .     .     429 
Excursions  de  Lugano.    Mont-S.-Salvatore.    Mont-Brè. 

Mont-Caprino.  S.-Bernardo.  Bigorio.  Monts  Boglia, 
Camoghe  et  Tamaro.  433.  433.  —  Mont-Generoso.  434. 

106.  De  Bellinzona  à  Locarno.   Val  Maggia    .    •    •     .     436 
Val  Verzasca.  436.  —  De  Locarno  à  Domodossola,  par 

le  Val  di  Vigezso.  Val  Onsernone.  437.  —  Val  Bovana. 
438.—  Excursions  de  Bignaseo.  Val  Bavona.  438.— Gampo 
Tencia.    De  Fusio  à  Airolo  ou  à  Bodi-Fiesso.  439. 

107.  Lac  Majeur 439 

De  Bellinzona  à  Novare,  en  chemin  de  fer^  par  Luino. 

439.  —  Val  Cannobbina.  De  Cannobbio  a  S. -Haria- 
Maggiore,  par  Finero.  441.  —  Sasso  del  Ferro.  Mont- 
Nudo.  S.-Caterlna-del-Sasso.  De  Laveno  à  Côme,  par 
Vareae  ;  à  Milan.  443.  —  D'Intra  à  Bee  et  à  Premeno.  443. 
—  Mont-Mottarone.  446.  —  D'Arona  à  Milan.  447. 

108.  De  Domodossola  à  Novare.   Lac  d'Orta  ....    447 
Excursions  d'Orta.  449.  —  De  Varallo  à  Ponte-Grande, 

à  Alagna.    Val  Sermenza.  450. 

109.  De  Luino,  sut  le  lac  Majeur ,  à  Menaggio,  sur  le 

lac  de  Côme.  Lac  de  Lugano .451 

De  Ponte -Tresa  à  Lugano  par  terre.  451.  —  Grottes 
d'Osteno  et  de  Bescia.    Lanzo  d''Intelvi.  453. 

110.  Lac  de  Côme 453 

Mont-Legnone.  454.  —  Mont-Grigna.  455.  •—  Monte  8.- 

Primo.  Mont-Groeione.  Mont>Galbiga.  457.  —  Lac 
de  Leeco.  459.  —  De  Côme  à  Bellagio,  par  Erba.  460. 

111.  De  Cpine  à  Milan,  par  Monza .     461 


105.    De  Bellinzona  à  Lugano  et  à  Côme  (IGllan). 

Voir  la  carie  p.  àôf. 

Ghbhim  de  fbh  (v.  p.  110)  :  de  Bellinzona  à-  Lugano ,  30  kll. ,  en  50  à 
68  min. ,,  pour  4  fr.  70,  3  fr.  30  et  S  fr.  35;  de  Lugano  à  Côme^  31  kil. ,  en 
2  h.,  pour  3  fr.  30,  2  fr.  35  et  lîr.  60;  jusqu'à  Milan^  78  kil.,  en  3  h.  à  3  h. 
3/4,  pour  8  fr.  55,  6  fr.  05  et  4  fr.  30. 

Bellinzona  (237  m.  ;  buffet  ^  hôt.  :  fl.  Suisse  ^  Poste,  eh.  t.  c.  3  fr., 
dî.  4;  H.  dw  Cerf,  recommandé;  Alb.-Rist  Ferrari)  est  le  point  de 
jonction  de  la  ligne  principale  du  St-Gothard  (p.  119),  qui  mène  à 
Lugano,  avec  ses  embranchements  sur  Locarno  (p.  436)  et  sur  Luino 
(p.  439).  C'est  une  ville  de  3300  hab.  et  le  chef-lieu  du  canton  du 
Tessin.  Elle  a  une  belle  église  collégiale  datant  du  xvi®  s.  et  elle 
présente  un  aspect  pittoresque,  avec  les  trois  vieux  châteaux  fort» 
qui  la  dominent:  à  TO.,  sur  une  colline  isolée,  le  Castello  Grande;  k 
TE.,  sur  le  versant  de  la  montagne,  le  Castello  di  Mezzo  ou  di  Svitto 
et  le  Castello  Corbario  ou  Corbè,  le  plus  élevé  des  trois  (458  m.), 
Bellinzona  était  déjà  considérée  au  moyen  âge  comme  la  clef  straté- 
gique du  passage  du  St-Gothard,  et  elle  fut  fortifiée  par  les  Visconti^ 
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Les  baillis  d'Uri,  de  Sehwytz  et  d'Unterwald  résidèrent  du  xvi®  au 
XYin®  s.  dans  ses  trois  châteaux  (v.  p.  ii6).  Le  Gastello  Grande  sert 
actuellement  d'arsenal  et  de  prison  (on  peut  le  visiter;  pourb.)  et 
les  deux  autres  sont  en  ruine. 

Belle  promenade  (1  h.  i/^):  de  la  gare  en  10  min.  au  S.,  par  la  ville; 
puis  monter  à  g.  dans  la  direction  du  château  Corbario.  Le  chemin  est 
rocailleux  et  fait  de  nombreux  laceta,  où  la  vue  se  dégage  de  plus  en 
plus.  Au  bout  de  40  min. ,  à  dr. ,  le  cliemin  du  château  (12  min.).  Le 
grand  chemin  conduit  plus  loin,  en  7min.,  à  Daro  et  à  la  chapelle  de 
S.-Àfaria  délia  Sainte^  ou  Ton  a  un  coup  d'œil  pittoresque  sur  les  deux 
châteaux  inférieurs.  Descendre  à  g.  près  de  la  chapelle,  entre  des  murs, 
pour  retourner  à  la  gare,  en  90  à  35  min. 

De  Bellinzona  au  Mimt-Camoghh  (3336  m.),  7  à  8h.,  avec  un  guide,  v. 
p.  434;  au  tac  de  CàtM^  par  le  col  de  S.-Jorio^  p.  464. 

La  voie  passe  par  un  tunnel  de  28Ô  m.  sous  le  Gastello  di  Mezzo. 
—  4  kil.  Qiushioèco  (233  m.  ;  P.  Gamoghè).  A  dr.  se  détachent  les 
lignes  du  lac  Majeur  (p.  436  et  439).  Gelle  de  Lugano  fait  une  grande 
courbe  à  g.  et  se  rapproche,  à  CamoHno,  du  pied  de  la  montagne, 
où  elle  commence  à  monter,  entre  des  noyers  et  des  châtaigniers, 
sur  les  flancs  du  Mont-Cenere,  A  dr. ,  dans  le  bas.  S,' Antonio, 
Plus  loin,  Cadenazzo  (p.  436).  Tunw^s  de  PrecoMino  (396  m.)  et 
de  Meggiagra  (101  m.).  A  mesure  que  la  voie  monte,  la  vue  s'ëtend 
sur  la  vallée  du  Tessin  et  la  partie  N.  du  lac  Majeur  où  aboutit  cette 
vallée,  sur  Locarno  et  les  montagnes  du  Yal  Maggla.  Nous  traver- 
sons le  col  du  Mont-Cenere,  115  m.  plus  haut,  par  un  tunnel  courbe 
de  1673  m.  (438  m.  d'altit.;  fermer  les  fenêtres).  A  la  sortie,  on 
est  dans  le  haut  de  la  vallée  solitaire  de  la  Leguana, 

14  kil.  Rivera- Bironico  (475  m.).  La  voie  suit  la  Leguana,  à 
laquelle  s'unit  bientôt  le  Vedeggio,  qui  descend  du  Mont-Camoghè 
(p.  433).  Les  deux  torrents  forment  VAgno,  dont  on  descend  la 
jolie  vallée.  Tunnel  de  Molincero.  -—  24  kil.  Taverne  (337  m.  ; 
hôtel).  On  quitte  la  vallée  de  TAgno  à  Lamone  (315  m.),  monte  en 
vue  de  Cadempino  et  de  Vezia  et  traverse  le  tunnel  de  Massagno 
(924  m.  ;  346  m.  d'altit.). 

30  kil.  Lugano.  —  La  oarb  (338  m.',  pi.  C3;  bon  bufTet)  est  située 
à  une  grande  hauteur  au-dessus  de  la  ville  et  jouit  d'une  vue  splendide. 

—  Outre  le  chemin  des  voitures  et  celui  des  piétons,  la  gare  est  reliée 
avec  la  ville  par  un  funieukdre  (pi.  C3-3;  40  et  30  e.  à  la  montée,  90  et  10 
à  la  descente).  —  Les  bateaux  a  vapeur  (p.  453)  ont  trois  stations:  LugcMo- 
Cittày  à  la  PiazKa  Giardino  (place  du  Port)  -,  Lugano-Pareo^  près  de  Thôt.  du 
Parc^  et  Lugano-Paradiso^  pour  Paradiso  et  le  Mont-S.-8alvatore. 

HÔTfiLs  (omn.  des  principaux  à  la  gare  et  aux  bat.  à  vap.).  Au  bord 
du  lac:  *H.  du  Pâte  (Béha;  pi.  a,  BG4),  dans  un  ane.  couvent  à  Textré- 
mité  S.  de  la  ville,  avec  un  jardin  (musique  3  fois  par  jour)  et  trois  dé- 
pendances {Belvédère^  ViUa  CereHo^  Villa  Beautéjoury  pi.  b,  B4),  la  dernière, 
avec  un  beau  jardin,  la  seule  ouverte  en  hiver  (ch.  t.  e.  4  à  6fr.,  rep. 
I.ÔO,  8  et  6,  omn.  1.60,  p.  8  à  11);  *Gr.'H.  Splendide  (pi.  c,  B5),  6  min. 
plus  loin,  sur  la  route  de  Paradiso  (ch.  dep.  3  fr.,  b.  1,  s.  1,  dé.  1.50,  dî.  5)-, 

—  De  3«  ordre:  ff.-P.  Lugano  (pi.  e,  C3),  avec  un  petit  jardin -,  Alb.-lYatt. 
Amerieana  (pi.  f,  D3),  Pia/*a  Giardino,  bonne  maison  à  Tital.  (p.  Bfr.). 

—  Dans  la  ville:  •Hât.  8ni$M  (pi.  g,  D8),  non  loin  de  la  Pia^xa  Ôianlino 
(ch.  et  s.,  3  fr.  50  à  4,  rep.  1.95,  15.50  et  3.50);  P.  Zweifel  (4  à  5  fr.).  —  Dans 
le  voisinage  de  la  gare:  au  S.,  *H.-P.  Beau-Regard  (pl.i,  B3:  ch.  t.  c.  3  fr.  50 
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à  4,  rep.  1.25,  3.50  et  3.60,  p.  7.50  à  10)-,  *ff.  St-Oothard  (pi.  k,  C3):  P.  Pat- 
kay,  encore  plus  loin,  reeomm. ;  au  K.,  *H.  Wathinçion  (pi.  d,  Cl),  dans 
un  endroit  élevé  et  dégagé  (eh.  t.  c.  3  fr.  à  8.60 ,  rep.  1.35,  3.60  et  4,  v.  e., 
p.  6  à  8).  Un  peu  au-dessous  de  la  gare:  *H.-P.  Érica  A  Villa  Glarita  (pi. 
1,  C3;  ch.  t.  c.  S  fr.,  dî.  3.50):  *ff.  de  la  Ville  A  P.  Bon-Air  (pi.  0,03;  5  à 
7  fr,);  P.  Induniy  simple.  —  A  Paradiso  (p.  433):  *H.-P.  neiehmann  (pi.  n, 
B6),  au  lae  (ch.  t.  e.  3  fr.  60  à  4,  dé.  1.25,  dî.  3.50,  p.  7  à  9);  B.  du  Lac 
(p.  6  à  6  fr.);  P.  Rujlhaeh-Staldery  simple;  *ff.-P.  San  Salvador  (pi. m,  AB6; 
dep.I6fr.);  ^JI.-P.  Bellevue  (pi.  A 6),  au-dessous  du  chem.  de  fer,  sur  la 
route  du  Mont-S.-Salvatore  (eh.  3  fr.  60,  b.  60  c,  déj.  1  fr.,  dî.  3,  p.  6  à  8).  — 
A  Cassabatb  (p.  483),  à  30  min.  à  TE.  du  débarcadère  des  bat.  à  vap.  de 
Lugano,  dans  un  site  abrité,  exposé  au  midi:  *P.  Villa  Castagnola  (pi.  G 3), 
avec  un  Joli  jardin  (ch.  t.  c.  8  fr.  50  à  3,  rep.  1.35.  3.60  et  3.50,  p.  6  à  8)  : 
P.  Villa  Etoile  (5  à  6  fr.)  ;  P.  ViUa  du  Midi  (pi.  G  6),  6  min.  plus  loin  (4  fr.  50 
à  5)  :  P.  Villa  MoritXy  5  min.  plus  haut,  sur  le  versant  de  la  montagne  (5  à 
6  fr.),  toutes  deux  bonnes. 

Restaurants,  outre  les  hôtels  déjà  nommés:    Tratioria  Biaggi  (ch.  et 

gens.),  à  ro.  de  la  Piazza  délia  Riforma,  sur  le  chemin  du  funiculaire, 
onne  maison  italienne;  American  Bar  (Teperino  &  fils),  Piazza  Giar- 
dino.  —  Brasseries  :  Broêserie  Allemande,  dans  Tangle  N.-E.  de  la  Piazza 
Giardino  ;  Walter,  Siraub,  tous  deux  sur  le  quai,  près  de  Thôt.  Lugano. 

Gap^s:  Cafi  Central,  Piazza  Giardino;  Meister,  café-pâtisserie  et  bou- 
langerie viennoise,  non  loin  du  Palazzo  Civioo;  Fonter,  café-pfttisserie, 
via  Canova,  près  de  la  poste. 

Bains  :  bains  du  lac,  sur  la  route  de  Paradiso  (bain,  30  c.  ;  linge,  20  e.  ; 
cabine,  60  c.)  ;  bains  chauds,  chez  Anattati,  au  quai  près  de  Thôt.  du  Pare. 

Librairie:  Schmid,  Franche  é  de  (Libreria  Dalp),  Piazza  Giardino. 

Poste  et  téléoraphe  (pi.  D3),  Via  Canova. 

Voitures:  entre  la  gare  du  St-Gothard  et  la  ville,  y  compris  Para- 
diso et  la  gare  du  funiculaire  du  Mont-S.-Salvatore,  à  1  chev.,  1  pers.  1  fr., 
3  pers.  1.60,  3  pers.  3;  à  3  chev.,  1  ou  3  pers.  3  fr.,  3  à  6  pers.  3  fr.  ;  pour 
Cauara*e,  de  la  ville,  mêmes  prix;  des  gares  1.50,  3,  3.60,  3  et  4:  pour  Cas- 
taçnola,  de  la  ville,  1.60,  3.  3.50.  3  et  4;  des  gares,  3,  3.50,  3,  4,  5et6.  — 
Tour  du  Mont-S.'Salvatore  (p.  432;  par  Pambio,  Figino,  Morcote  et  Melide, 
v.  p.  461;  intéressant;  3  h.  i/a),  7  et  13  fr.;  à  Gapolago,  id.  ;  à  Luino,  13  et 
30  fr.  ;  à  Varete,  16  et  30,  plus  IOO/q  de  pourboire. 

Barques:  avec  1  rameur,  1  fr.  75;  3  ram.,  3  fr.  la  1'®  h.,  puis  50  c.  et 
1  fr.  par  Va  h.,  et  un  pourboire.  —  Bateaux  a  voile:  3  fr.  50  la  l'e  h., 
puis  1  fr.  60  par  1/2  heure. 

^Lnigano  (276  m.)  est  une  ville  d'env.  7000  hab. ,  la  plus  con- 
sidérable du  canton  suisse  du  Tessin,  dans  un  site  charmant,  au  bord 
du  lac  du  même  nom ,  et  convenable  pour  un  séjour.  Ses  environs 
étalent  toute  la  magnificence  des  montagnes  de  Tltalie;  un  grand 
nombre  de  villages  et  de  villas  bordent  le  lac  et  les  collines  sont 
couvertes  de  vignes  et  de  jardins ,  que  la  sombre  verdure  des  châ- 
taigniers et  des  noyers  fait  encore  mieux  ressortir.  Au  S.  s'élève 
le  Mont-S.-Salvatore,  boisé  jusqu'au  sommet.  A  l'E.  le  Mont-Ca- 
prino,  de  l'autre  côté  du  lac,  et  à  dr.  de  là  le  Mont-Qeneroso  ;  à  g., 
le  Mont-Brè  et  le  beau  Mont-Boglia.  Au  N.  s'ouvre  la  large  vallée 
de  Ca^aarate^  avec  sa  couronne  de  montagnes  à  l'arrière-plan,  où  la 
double  bosse  du  Mont-Camoghè  (p.  433)  frappe  surtout  les  regards. 
Il  y  a  le  long  du  lac  un  quai  planté  d'arbres  qui  est  une  prome- 
nade fréquentée  le  soir.  Le  bel  édifice  en  face  de  la  station  des  bat. 
à  vap.  est  le  Palaxzo  Civico ,  Vhôtel  de  ville  (pi.  d,  C  3) ,  qui  a  une 
belle  cour  à  colonnes.  A  l'E.,  la  Piazza  Giardino,  la  place  du 
port,  où  il  y  a  un  jardin,  avec  une  colonne  barométrique.  Derrière, 
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à  g.,  la  Piazza  délia  Riformcu  —  A  rextrémitë  S.  du  quai,  sur  une 
fontaine ,  une  statue  de  Guillaume  Tell ,  par  Vinc.  Vêla.  L'église 
Ste-Marie-deS' Anges  (S.  Maria  degli  Angioli;  pi.  04)  renferme  une 
des  plus  grandes  et  des  plus  belles  fresques  de  Luini,  représentant 
des  scènes  de  la  Passion  (1529).  Au  mur  de  g.  se  voit  une  Cène,  en 
3  parties,  autrefois  au  lycée,  et  dans  la  1'^  chapelle  de  dr.  une  jolie 
Vierge,  qui  sont  également  de  Luini. 

L'intérieur  de  la  ville  a  tout  à  fait  le  caractère  Italien,  des  rues 
à  arcades  et  avec  deux  rangs  de  dalles  pour  les  roues  de  voitures, 
des  ateliers  et  des  magasins  en  plein  vent,  etc.  —  L'église  S.^Lo- 
renxo  (pi.  02),  la  principale,  sur  une  hauteur  au-dessous  de  la  gare, 
a  probablement  été  construite  par  Tom.  Rodari,  à  la  fin  du  xv^  s. 
Elle  a  une  façade  en  marbre.  *Vue  de  la  terrasse  de  la  gare  sur  la 
ville  et  le  lac. 

Pbohenades,  où  il  y  a  beaucoup  de  poteaux  indicateurs  et  des 
bancs.  —  Au  Sud,  par  la  route  qui  traverse  le  faub.  de  Paradiso 
(pi.  AB6),  et  au  pied  du  Mont-S.-Salvatore,  jusqu'au  promontoire  de 
S.'Martino  (^/g  h.).  De  là  à  Melide,  v.  p.  434.  Un  sentier  qui  se  dé- 
tache à  dr.  à  Paradiso  mène  en  ô  min.  au  Belvédère,  d'où  on  voit  la 
ville  et  le  lac.  —  A  l'Ouest,  sur  la  route  en  lacets  de  Ponte-Tresa 
(pi.  AB4-5),  où  il  y  a  des  raccourcis,  en  30  à  40  min.  jusqu'à  la 
hauteur  où  est  le  restaur.  du  Jardin,  très  fréquenté  par  les  habitants 
de  Lugano.  Sur  une  colline  à  dr.,  le  village  de  Sorengo  (404  m.)  où 
Ton  a  une  belle  vue  près  de  l'église  ;  à  l'C,  le  lac  de  Muzzano.  Un 
chemin  en  face  du  restaur.  du  Jardin  conduit  à  g.,  en  */i  h.,  par 
Oentilino,  à  l'église  de  S.-Ahhondio  (410  m.),  visible  de  bien  loin. 
Son  cimetière  renferme  des  monuments  dus  au  ciseau  de  Vêla. 
Le  chemin  de  dr.,  à  Gentilino,  plus  long  de  1  h.,  est  aussi  très  in- 
téressant; il  passe  par  Montagnola,  d'où  l'on  revient  par  S.-Abbondio. 
—  A  l'Est  de  la  Piazza  Oastello  (pl.D3),  où  se  trouve,  à  dr.,  n®  78, 
l'entrée  du  beau  parc  de  la  Villa  Qabnni  (pi.  DE  3  ;  il  renferme  la 
«Désolation» ,  de  Vinc,  Vêla;  50  c.  à  1  fr.  au  jardinier),  par  la  via 
Carlo  Cattaneo,  qui  traverse  au  bout  de  6  min.  le  Cassarate,  en  ^/éd'h. 
à  Cassarate  (pi.  G  3).  Ensuite,  20  min.  plus  loin,  par  une  route  ex- 
posée au  soleil,  au  pied  du  Mont-Brè ,  à  Castagnola  (329  m.),  d'où 
l'on  a  une  belle  vue  du  Mont-S.-Salvatore,  et  enfin  en  1  h.  à  1  h. 
^4,  à  Oandria  (p.  452) ,  en  longeant  le  lac ,  par  des  montées  et  des 
descentes  un  peu  raides. 

L'excursion  la  plus  intérefifiante  est  celle  du  *Xont-S.-SalTatorê  (915  m.), 

aul  se  gravit  en  So  min.  par  un  funiculaire  de  1645  m.  de  long.  La  gare 
u  bas  (pi.  A 6;  280  m.;  buffet)  est  à  6  min.  du  débarcadère  de  Lugano^ 
Paradiso  (iO  min.  en  bat.  à  vap.  de  Lugano  -  Città).  Prix:  montée,  3  fr.  ; 
descente,  2  ftr.  ;  4  fr.  aller  et  retour,  la  moitié  le  dimanche.  —  La  ligne, 

§ui  monte  d'abord  avec  une  rampe  de  170/o,  passe  au-dessus  de  celle  du 
t-Gothard,  et  sur  un  viaduc  de  lOB  m.  de  long,  avec  88O/0  de  rampe. 
Puis  vient  la  stat.  de  Pazzallo  (489  m.),  où  se  trouve  le  moteur  électrique 
et  la  machine  à  vapeur  de  la  voie.  Changement  de  train.  La  rampe,  de 
plus  en  plus  ralde ,  finit  par  atteindre  6OO/0,  sur  un  rocher  de  granit. 
La  gare  du  haut  (889  m.  ;  buffet)  est  à  7  min.  au-dessous  du  sommet  (VeiitO. 
u  y  a  une  chapelle  (pèlerinage),  d'où  l'on  a  une  vue  splendide  du  lac  de 
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Lugano  et  des  montagnes  environnantes,  aux  pentes  boisées,  surtout  des 
versants  parsemés  de  villas  qui  dominent  Lugano.  A  TE.,  au-dessus  de 
Porlezza,  le  Mont-Legnone  (p.  454).  Au  X..-  au-dessus  de  Lugano,  la  double 
bosse  du  Mont-Camoghè.(v*  ci-dessous)  et  a  g.,  au  loin,  les  montagnes  du 
Val-Bhein.  A  TO.,  la  chaîne  du  Mont -Rose  et  d'autres  cimes  des  Alpes 
Valaisanes.  Le  moment  le  plus  favorable  est  le  matin.  Panorama  dlm- 
feld.  —  A  pied ,  Taseension  se  fait  de  Lugano  en  2  h.  On  passe  devant 
rhôt.  Bellevue  (v.  pi.  A6),  sous  la  ligne  du  St-Oothard  et  par  Pazzallo 
(I/2  h.),  7  prend  à  r£.  une  des  rues  portant  Téeriteau  «al  Monte»  et  tra- 
verse le  funiculaire  (13  min.). 

L'ascension  du  *M«nt-Brè  (990  m.)  demande  2  h.  i/a  à  8  h.  pour  la 
montée  et  1  h.  V4  pour  la  descente:  guide  inutile;  mulet,  10  fr.  On  va 
à  TE.  jusqu'au  pont  sur  le  Cassarate  (p.  4£â),  prend  au  delà  à  g.,  puis  au 
bout  d  env.  180  pas  à  dr.  et  suit  un  chemin  qui  serpente  entre  des  murs 
bas  jusqu'à  un  grand  moulin,  le  Molinaxto  (pi.  Q2),  où  l'on  peut  avoir 
des  mulets.  Plus  loin,  on  passe  à  Vigantllo  (90  min.),  au-dessous  de  la 
hauteur  qui  porte  l'église  de  Pattalino^  et  à  dr.  à  Albonago  (I/2  h.  ;  466  m.), 
et  l'on  gravit  de  la  même  façon  la  montagne  en  partie  entre  des  murs, 

8ar  des  châtaigniers,  des  figuiers  et  des  vignes,  jusqu'à  Aldesaço  (8/4  d'h.  ; 
)5  m.) ,  le  plus  haut  village  visible  de  Lugano  sur  le  versant  de  la  mon- 
tagne ,  au'on  peut  atteindre  aussi  de  Castaçnola  (p.  433)  par  BuHgliana 
en  9/4  d  h.  à  1  h.  Ensuite  le  chemin  se  bifurque,  mais  les  deux  em- 
branchements, qui  tournent  la  montagne,  conduisent  également  en  une 
bonne  1/2  h.,  a  Érè  (790  m.  \  restaur.),  à  2  h.  de  Lugano.  Arrivé  à  l'église, 
on  monte  à  l'O. ,  par  un  sentier  étroit  dans  des  broussailles ,  qui  mène 
en  1/2  h.  au  sommet.  Ce  sentier  se  bifurque  également  :  à  dr. ,  on  passe 
sur  la  plus  haute  cime  ;  à  g. ,  on  va  d'abord  à  une  saillie  au-dessus  de 
Lugano  et  on  atteint  ensuite  aussi  le  sommet  du  côté  opposé.  Vue  char- 
mante du  lac ,  surtout  du  côté  de  Porlezza ,  ainsi  que  des  montagnes 
voisines.  La  ville  de  Lugano  ne  se  voit  que  de  la  saillie  dont  il  a  été 
question. 

Il  7  a  au  Mont-Oaprino,  en  face  de  Lugano,  sur  la  rive  E.  du  lac,  des 
caves  (cantine)  dans  des  grottes  naturelles,  où  se  débite  de  bon  vin  frais, 
surtout  du  vin  d'Asti.  Elles  sont  fréquentées  les  dimanches  et  fêtes,  mais 
seulement  les  lundi  et  vendr.  en  hiver  et  fermées  le  soir.  Il  7  a  aussi 
un  jardin-restaui*.  à  Caveaiino^  au  S.  des  cantines,  et  près  de  là  une  jolie 
cascade.  Barque,  v.  p.  431  \  traversée  d'env.  35  min.  Bat.  à  vap.  les  dim. 
et  fêtes.  —  Un  sentier  mène  des  caves  sur  le  Mont-Caprino  et  par  la  croupe 
de  la  montagne  au  S.-O.,  en  8  h.,  au  Coltno  di  Creccio  (1819  m.),  d'où  l'on 
a  une  vue  pittoresque  surtout  sur  le  lac  de  Lugano. 

A  S.  Bbhmardo  bt  a  Bioorio  ,  3  h.  V2  à  4  h.  jusqu'à  la  stat.  de  Ta- 
verne. De  petits  chemins  qui  longent  les  coteaux  fertiles  au  K.  de  Lugano 
et  passent  a  Mcmagno^  SavoM,  Porta  et  Comano^  conduisent  en  1  h.  1/2  à 
l'église  de  S.-Btmardo  (704  m.),  sur  un  plateau  rocheux  jouissant  d'une 
vue  pittoresque.  Dans  le  bas,  au  S.-E. ,  se  voit  Canoblrio^  avec  la  villa 
Trevano.  Ensuite  il  n'7  a  plus  d'abord  de  chemin;  on  monte  au  N.  par 
la  croupe  de  la  montagne,  en  1  h.  1/4,  au  couvent  de  Bigorio  (719  m.  ;  ra- 
fraîch.) ,  dans  un  site  charmant.  L'église  renferme  une  Vierge  du  Guer- 
chin  ou  de  Périn  del  Vaga  (?).   De  là  au  sommet  du  Mont-Bigorio  (1103  m.), 

I  h.  1/4  par  un  bois  de  châtaigniers  et  des  pâturages,  très  intéressant.  On 
revient  par  Ponte  Capriatca  (30  min.  ;  485  m.),  dont  l'église  possède  une 
bonne  copie  ancienne  de  la  Cène  de  Léon,  de  Vinci  (meilleure  lumière  de 

II  h.  à  1  h.),  d'où  l'on  gagne  en  25  min.  la  stat.  de  Taverne  (p.  430). 

Au  *Mont>Boglia  (1513  m.),  4  h.  à  4  h.  1/2  de  montée  (guide  agréable), 
par  Soraçno  et  ïalpe  Bolla^  ou  en  1  h.  y 4  de  Brè  (v.  ci-dessus).  La  vue 
est  moins  étendue ,  mais  plus  pittoresque  que  celle  du  Generoso.  On  re- 
descend à  l'E.,  par  les  pâturages  du  Val  Solda^  à  Castello  et  à  la  stat.  des 
bateaux  de  S.-Mamette  (p.  433)  ou  à  celle  d'OWa  (p.  433). 

Au  Mont-Oamoghè  (2336  m.):  3  h.  1/2  en  voiture  par  Canobbio  (v.  ci- 
dessus)  et  Teuerete  (*aub.  Sev.  Antonini),  puis  à  dr.  par  le  Vcd  Colla  y  en 
4  h.  à  acareglia  ou  Colla  Jnferiore  (977  m.  ;  *Osteria  Gaizirola).  Plus  loin,  à 
pied  avec  un  guide,  par  Colla  et  l'alpe  Fietrarossat  en  laissant  à  dr.  le  Mont- 

Bœdeker,  la  Suisse,  30»  édit.  28 
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Oarzirola  (v.  ci  -  dessous) ,  en  3  h.  à  Valpe  Sertena  (1805  m.)  et  en  1  h.  i/a 
à  la  cime.    Panoraina  grandiose  des  Alpes,  du  Mont-Bose  à  TOrtler.    On 

S  eut  redescendre  au  17.,  par  les  alpes  de  Rivolte  et  de  Leveno^  dans  le  Val 
Torobbia^  à  Cfiubi€U€o  et  à  BelUnzona  (5  h.).  De  cet  endroit,  Tascension  du 
Camoehè  se  fait  sans  difficulté  en  7  à  8  h.  (v.  p.  480).  —  Au  Moni-Qarxi' 
rola  (3116  m.),  3  h.  de  Colla,  également  intéressant.  —  Chemin  intéressant 
pour  les  piétons,  au  retour  du  Val  Colla,  par  le  eol  de  8.-Lucio  (1817  m.) 
et  Porlezza,  ou  bien  par  la  (Hma  delPArabione  (1807  m.),  qui  ofire  une 
belle  vue ,  et  par  le  Val  Solda  (p.  483) ,  ou  encore  par  cette  vallée  et  en 
passant  aux  Denti  di  VeccMa^  de  curieuses  roches  dolomitiques. 

Au  Mont-Tamaro  (1961  m.),  4  h.,  avec  un  guide,  de  Taverne  (p.  430)  ou 
de  Bironico  (p.  430)  ;  pas  de  difficulté  \  vue  magnifique,  au  loin  sur  le  lac 
Majeur. 

Jolie  excursion  en  voit,  de  montagne  (16  à  17  fr.)  par  Bioggio  (331  m.), 
en  3  h.  à  Cadetnario  (79Ô  m.),  d'où  Ton  envoie  la  voit,  à  Agno  (v.  ci-des- 
sous)  \  puis  à  pied,  en  30  min.  au  S.-Bemardo  (901  m.),  d'où  on  voit  le  lac 
Majeur,  etc.  Retour  à  la  route  d'Aronno - Iseo  et  par  là,  à  g.,  à  Iseo 
(687  m.),  puis,  en  passant  non  loin  de  la  chap.  S.-Maria  (781  m.),  par  Omo 
et  Vernate  à  Agno  (3  h.  ;  p.  451),  où  Ton  retrouve  sa  voiture. 
Excursion  à  la  grotte  d'Oateno,  v.  p.  451. 

La  ligne  de  Côme  (Milan)  traverse  au  delà  de  Lugano  l6  Val 
TassinOj  sur  un  viaduc  de  40  m,  de  haut  (coup  d*œil  à  g.  sur  Lu- 
gano) et  longe  le  pied  du  Mont-S.-Salvatore,  dont  il  traverse  le 
contrefort  N.-E.  par  le  tunnel  de  Paradiso,  long  de  758  m.  Ensuite, 
le  long  du  lac,  d'où  on  voit  les  versants  boisés  et  les  villages  de  la 
rive  E.  —  37  kil.  Melide  (276  m.) ,  à  ^/j  b.  du  promontoire  S.-Mar- 
tino  (p.  432),  avec  les  bonnes  aub.  dites  Grotto  Demicheli  et  Grotto 
Civelli.  Une  jetée  de  pierre,  de  816  m.  de  long,  avec  des  ouvertures 
cintrées  aux  deux  extrémités ,  sur  laquelle  la  voie  ferrée  et  la  route 
courent  Tune  à  côté  de  l'autre,  relie  les  deux  rives  du  lac.  Joli 
coup  d'œil  des  deux  côtés.  Sur  la  rive  B.,  Bissone,  Deux  tunnels. 
—  40  kil.  Maroggia  (Alb.  Elvezia) ,  à  l'O.  du  Mout-Generoso.  On 
voit  toujours  le  lac  à  dr. 

44  kiL  Gapolago  {buffet;  *II.-P.  du  Lac,  avec  jardin),  à  Tex- 
trémité  supérieure  du  bras  S.-E.  du  lac,  d'où  part  la  ligne  du  Mont- 
Generoso.  Bateau  à  vap.  de  Lugano,  2  fois  par  jour,  en  ^/^  d'h.  — 
Suite  du  parcours,  v.  p.  436. 

Le  *Ho]it-0e]iero8O  (1695  m.) ,  qui  est  isolé  eu  face  de  la  prin- 
cipale chaîne  des  Alpes  suisses  et  s'élève  considérablement  au-des- 
sus des  lacs  du  Nord  de  l'Italie  et  des  plaines  de  la  Lombardie, 
offre  une  vue  imposante  sur  le  versant  méridional  des  Alpes,  et  ce 
n'est  pas  sans  raison  qu'on  l'a  comparé  au  Rigi.  Le  chemin  de  feb 
Â  CBÉMAILLÈBE  de  Capolago  au  sommet  du  Mont- Generoso  (pro- 
priété de  la  famille  Pasta,  ainsi  que  les  bôtels)  a  9  kil.  de  long  et 
un  maximum  de  rampe  de  22%  (Rigi  25%).  Le  trajet  se  fait  en 
56  min.  jusqu'à  Bellavista  (H.  du  Generoso)  et  en  1  h.  V4  jusqu'au 
sommet  (Vetta),  pour  10  fr.  aller  et  retour,  6fr.  le  dimanche:  billets 
combinés  pour  le  chem.  fer  et  l'hôt.  Kulm,  comprenant  cb.,  dî.  et 
dé.,  18  fr.  —  Les  trains  partent  de  la  station  de  bateaux  de  Capolago 
(v.  ci-dessus)  et  s'arrêtent  au  bout  de  2min,  à  celle  de  la  li^ne 
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du  St-Gothard.  La  voie  traverse  ensuite  la  route  et  cette  ligne  et 
commence  à  monter  fortement  sur  le  versant  du  Generoso,  où  Ton 
a  constamment  une  belle  vue,  à  dr.  sur  la  fertile  vallée  du  Laveggio, 
encadrée  de  hauteurs  boisées,  et  sur  la  petite  ville  de  Mendrisio  ;  en 
arrière,  sur  le  lac  de  Lugano  avec  S.-Yitale,  situé  sur  la  rive  0.,  et 
jusqu'au  Mont-S.-Salvatore  au  N.  Puis  on  longe  des  rochers  à 
pic  et  traverse  un  tunnel  courbe  de  143  m.,  avant  lequel  on  aperçoit 

[  le  sommet  du  Mont -Rose,  à  l'O.  —  3  kiL  8.  Vieolao  (708  m.),  dans 

le  Val  di  Solarino,  qui  est  bien  boisé.  —  Plus  loin,  la  voie  décrit 
une  grande  courbe,  traverse  un  tunnel  de  50  m.  et  côtoie  le  flanc  de 
la  montagne  à  une  grande  hauteur,  en  offrant  des  échappées  de  vue 
sur  la  plaine  ondulée  de  La  Lombardie,  jusqu'à  Milan  et  à  Varese,  et 
dans  les  vallées  boisées  du  Mont-Generoso  (à  dr.,  le  mont  Bisbino, 
avec  son  pèlerinage).  —  6  kil.  Bellayista  (1223  m.  ;  restaur).  Une 
promenade,  qui  longe  le  bord  de  la  montagne  et  où  il  y  a  des  bancs, 

I  conduit  en  5min.  de  cette  station  àn^Perron,  saillie  de  la  montagne 

entourée  d'une  grille,  au*dessus  de  Capolago.  On  y  jouit,  surtout  le 

{  matin,  d'une  vue  splendide  sur  le  lac  de  Lugano  et  les  cimes  neigeuses, 

du  Grand-Paradis  au  St-Gothard.  —  A  10  min.  à  l'Ë.  de  la  station  se 

I  trouve  r*h6t.  du  Oeneroso  (1207  m. ;  ch.  t.  c.  4  à  5  fir. ,  rep.  1.2Ô,  3 

'  et  5,  p.  9  à  12),  sur  une  terrasse  de  la  montagne,  d'où  on  voit  la 

plaine  de  la  Lombardie  et  jusqu'au  Moat-Yiso.  Il  y  a  de  cet  hôtel 
un  chemin  muletier  qui  mène  au  sommet  en  1  h.  ^j^,  —  De  la  sta- 
tion de  Bellavista,  la  voie  continue  de  monter  par  un  tunnel  de 
84  m.  et  en  longeant  de  près  la  crête  de  la  montagne ,  et  l'on  y  a 
de  belles  échappées  de  vue  à  g.  sur  Lugano  et  son  lac.  A  dr., 
dans  le  bas ,  les  villages  de  Muggio  et  Cabbio.  Puis  encore  2  pe- 
tits tunnels.  —  9  kiL  Vetta  (1644  m.),  station  avec  V*h6t.  Kvlm 
(ch.  5  f^.,  rep.  1.25,  4  et  5),  qui  est  relié  par  des  terrasses  au  restaur, 
Vetta,  On  monte  en  10  min.  de  la  gare  au  sommet  du  *]Cont- 
Oeneroso  (1704  m.),  par  un  sentier  garni  de  barrières.  La  vue,  aussi 
grandiose  que  pittoresque  (voir  le  panorama) ,  embrasse  les  lacs  de 
Lugano ,  de  Gôme  et  de  Varese  et  le  lac  Majeur,  toute  la  chaîne  des 
Alpes  du  Mont-Viso  au  Pizzo  dei  Tre  Signori  et  au  S.  la  plaine  de 
la  Lombardie,  où  se  montrent  les  villes  de  Milan,  Lodi,  Grema  et 
Crémone,  qu'arrose  le  PÔ  et  que  borde  la  chaîne  des  Apennins.  On 
peut  descendre  en  ^4  d'h.  à  pied  de  la  gare  du  sommet  à  l'hôt  du 

Generoso  ou  à  la  station  de  Bellavista. 

Le  Mont-Generoso  présente  une  flore  d^une  grande  richesse,  qui  réunit 
sur  un  petit  espaee  les  types  de  la  région  des  montagnes  aux  plus  beaux 
et  aux  plus  rares  spécimens  de  la  zone  alpine  et  subalpine.  Beaux  lis 
martagons,  rares  espèces  d'orchidées  et  de  saxifrages  y  poussent  à  pro- 
fusion avec  des  primevères  et  de  jolies  anémones. 

On  peut  aussi  faire  Tascension  du  Mont-Oeneroso  de  Maroggia  (p.  434), 
en  4  h.  1/3  à  6  h.,  par  Rovio  (506  m.  \  *H.-P.  du  Hont-Generoso  ^  p.  5  a  6  fr.), 
jusqu'où  Ton  peut  aller  en  voiture  ;  de  Mendrisio  (v.  p.  436)  et  de  Bàkma 
(p.  436),  en  4  h.  à  4  h.  1/2,  par  Mnggio^  où  monte  aussi  un  chemin  de 
voit.,  mais  d'où  l'ascension  est  ensuite  très  fatigante.  De  Lanxo  d^JnteM^ 
V.  p.  459^  5  h.  1/2  par  un  chemin  muletier  recommandafole  pour  le  retour, 
6  h.  jusqu'à  Osteno. 

28* 
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Ligne  de  Côme  (suite).  —  48kil.  Mendiisio  (360  m.  ;  H.  Angelo, 
bonne  maison  ital.;  ch.  et  s.  2fr.  50),  petite  ville  de  2872  hab.,  à 
10  min.  de  la  gare ,  et  point  de  départ  du  chemin  muletier  mon- 
tant au  Generoso  (3  h.  jusqu'à  l'hôt.  du  Generoso  ;  mulet,  6  fr.). 

Ensuite  le  petit  tunnel  de  Coldrerio,  sur  la  ligne  de  partage  des 
eaux  entre  le  Laveggio  et  la  Breggia.  —  53  kil.  Balema, 

56kil.  GMasso  (233  m.;  *huffet;  *Alh,  S,  Michéle,  près  de  la 
gare),  dernière  localité  suisse  :  douane  et,  d'ordinaire,  un  long  arrêt. 

Puis  on  traverse  le  Mont  -  Olimpino ,  par  un  tunnel  de  2900  m. 
Vue  à  g.  sur  le  lac  de  Côme.  Ensuite,  aussi  à  g.,  le  faubourg  de 
Borgo-Vico, 

61  kil.  Côme  (p.  459).   De  là  à  (108  kil.)' Milan,  v.  R.  111. 


106.   Se  Bellinzona  à  Locamo.    Yal  Maggia. 

A  Locarno,  32  kil. ,  chemin  de  fer,  en  45  min. ,  pour  2  fr.  30.  1  fr.  60 
et  1  fr.  15.  —  DiLiGBUCB  de  Locamo  à  Bigncuco^  2  fois  par  jour  (3  h.  1/2; 
coupé,  4  fr.  60);  de  Bignasco  à  Fusio^  tous  les  jours  en  été  (3  h.).  Voit. 
PAKTic. :  de  Loeamo  à  Bignasco,  à  1  ehev.,  19^.;  à  2ehev. ,  30;  de  Bi* 
gnaseo  à  Loeamo,  16  et  25;  à  Fusio,  18  et  35  Aller  et  retour. 

Jusqu'à  Cadena%zo  (9  kil.),  v.  p.  430.  On  change  de  train  pour 

Locamo.  La  voie  traverse  le  Tessin  au-dessous  de  Cugnasco,  situé 

à  dr.  —  16  kil.  Oordola,  qui  a  ua  vignoble  considérable,  au  débouché 

du  Vai  Ve/rzoAca. 

Val  Vexiaaea,  Cette  vallée  pittoresque,  oà  la  Vertcuca^  aux  eaux  vertes, 
forme  d'innombrables  cascades,  est  traversée  par  une  route  que  dessert 
une  dllig.' allant  t.  les  j.,  en  4  h.  1/21  ^^  Locamo  à  Sonogno.  Elle  passe 
près  de  Vogorno^  à  dr. .  et  de  Gorippo  1  à  g.  ;  par  Lavertezto  (3  h.  ;  Osteria 
délia  Posta)  et  par  Bnene  (1  h.  1/2  ;  761  m.  %  aub.) ,  localité  principale  de 
la  vallée,  à  l'extrémité  du  Val  (TOsola.  En  remontant  ce  vallon  peu  inté- 
ressant et  en  passant  par  la  Forcarella  Cocco  (2137  m.),  puis  par  le  Val 
GoccOy  on  irait' en  8  h.  à  Bignasco  (p.  488)  :  il  faut  un  guide.  Viennent  en- 
suite, dans  le  Val  Venasca,  au  N. ,  Oerra^  Frasco  et  Sonogno  (1  h.  V4; 
909  m.  ;  aub.) ,  le  dernier  village ,  où  la  vallée  se  bifuraue  de  nouveau. 
Course  intéressante  de  là  à  VO..  en  8  h.,  avec  un  guide,  a  Pfato  (p.  439), 
par  le  Passo  ai  Redorta  (2176  m.),  entre  la  Corona  di  Bedorta  et  le  Xont- 
Zuechero,  d'où  Ton  redescend  dans  le  Val  Fertuth,  Passage  également 
intéressant  au  N.,  par  Cabione^  Valpe  BedegUa  et  le  Poiêo  di  Laghetto  (2109m.), 
à  rO.  de  la  CimaBianca,  puis  par  Valpe  del  Lago  (1843  m.),  où  il  y  a  un 
petit  lac,  et  par  le  Val  Chirondco  à  Oiornico  (8  h.  ;  p.  119). 

La  voie  traverse  l'impétueuse  Verzasca  et  longe  le  lac  Majeur. 

22  kil.  Locamo.  —  hôtels  -.  *Gr.-n.  Locamo  (ch.  t.  c.  5  à  6  fr.,  rep. 
1.50,  3  et  5,  p.  8  à  12.50);  •J7.-F.  du  Parc  (ch.  2  à  5  fr.,  rep.  1.50,  3  et  4,  p.  6 
à  10),  tous  deux  à  belle  vue,  avec  de  magnifiques  jardins;  *H.-P.  Belvédère; 
P.  Beau-Rivage;  *H.-P.  Reber^  avec  jardin  au  lac  (p.  6  à7  fr.);  *Coronay  à 
Tital.  (ch.  t.  c.  2  à  3  fr.,  dé.  1.25);  Ja.  Suisse ^  sur  la  grand'place,  simple; 
P.  ViUa  RighetUy  sur  la  route  de  la  Madone  ;  •/*.  Villa  Muralto  (5  fr.)  ;  Alb. 
S.  GottardOt  près  de  la  gare  (ch.  dep.  1  fr.  50,  dé.  1,  dî.  3,  v.  c,  p.  4).  — 
Chambres  meublées  chez  Oiul.  Borghetti.  —  Café  -  restaur.  :  Locamo  (Sol- 
dini) ,  à  côté  de  la  Corona.  —  Bt^et  à  la  gare.  —  Bat.  a  vap.  sur  le  lac 
Mc^feur,  v.  p.  440. 

Locamo  (208  m.)  est  une  ville  de  3353  hab.»  à  rembouchuie  de 
la  Maggia,  à  la  Suisse  depuis  1513,  mais  tout  à  fait  italienne  d'aspect 
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et  comme  population.  Elle  était  importante  au  moyen  âge ,  mais 
Tezpulsion  des  réformés  en  1553,  entre  autres  des  familles  Orelli, 
Muralto  »  etc. ,  qui  allèrent  alors  fonder  à  Zurich  l'industrie  de  la 
soie  (p.  35) ,  arrêta  le  développement  de  la  ville.  Du  port,  on  par- 
vient à  ro.  sur  la  grand*place ,  où  se  trouvent  Tanc.  hôtel  du  Oou- 
vtmtmenty  la  po»te,  etc.  Les  maisons  ont  des  arcades  au  rez-de- 
chaussée.  Devant  Téglise  8.- Antonio,  une  fontaine  monumentale 
érigée  en  l'honneur  du  marquis  Marcacei  (m.  1854) ,  qui  a  rendu 
des  services  à  la  ville.  Un  autre  monument  rappelle  le  député  3for- 
datini  (m.  1888).  Il  y  a  tous  les  15  jours,  le  jeudi,  un  marché 
très  fréquenté  par  les  paysans,  aux  costumes  pittoresques.  Fête  po- 
pulaire le  8  sept.,  Jour  de  la  Nativité  de  la  Vierge. 

A  une  grande  hauteur  au-dessus  de  la  ville  est  le  pèlerinage  de 
la  *Madonna  del  Sasso  (356  m.),  sur  un  rocher  boisé  :  ^/^  h.,  par  un 
chemin  pavé ,  mais  escarpé ,  en  passant  à  g.  de  la  «  Scuola  normale 
femminile»  (école  normale  de  filles).  Dans  Téglise  de  la  Madonna, 
à  g.,  un  tahleau  moderne  par  Giseri,  la  Mise  au  tombeau;  à  dr.,  une 
Fuite  en  Egypte  par  Bramantino.  On  monte  ensuite  à  g.  derrière 
rédiflce  et  tourne  encore  à  g.  pour  arriver,  en  10  min.,  à  une  <>Aa- 
pelU  qui  contient  une  grande  Résurrection  du  Christ,  en  terre  cuite 
polychrome,  par  Rossî  (1887),  et  d'où  l'on  a  la  plus  belle  vue  en 
arrière  de  la  Madonna  del  Sasso.  Encore  plus  haut,  la  Trinità  del 
Monte,  chapelle  d'où  se  voit  la  partie  supérieure  du  lac  Majeur, 
Toute  cette  promenade  se  fait  commodément  en  1  h,  ^/f.  Meilleure 
lumière  vers  le  soir. 

Pbombnadbs:  à  TO.,  par  Solduno,  en  1  h.  au  p&nt  Brûlla  (p.  138);  au 
S. -O.,  par  le  pont  de  la  lliagçia^  en  40  min.  à  JSosm»«,  où  se  tronvent  de 
grandes  caves  (bon  vin,  pas  cher)  •,  ou  bien  en  fiO  min.  à  Aie^na  (p.  410), 
et  plus  loin,  en  3  h.,  le  long  du  lae  Majeur  et  par  Ronco^  à  BrisMgo  (p.  440; 
le  chemin  de  Losone  à  Boneo  ■  par  la  montagne  »  est  encore  plus  beau)  •, 
à  rs.,  en  1/2  h.,  à  Minusio  et  en  1/4  d'h.  dans  la  sauvage  çorçe  de  Navtgna^ 
où  il  y  a  une  source  d*eau  ferrugineuse  ;  au  N. ,  dans  la  montagne ,  aux 
villages  Hi^OrioUna  et  de  Brione  (1  h.  chacun),  où  Ton  a  une  jolie  vue:  en 
2  h.  a  Merçoscia^  dans  le  Val  Verxasea  (p.  436);  etc.  La  pens.  Alptnheim 
(L.  Borghetti),  à  S  h.  au-dessus  de  Locamo,  est  convenable  pour  un  séjour 
et  pour  la  cure  de  petit-lait. 

De  Locabvo  a  Domodosola,  12 h.,  chemin  intéressant,  par  le  Yal 
GentovaUi  et  le  Yal  di  Vûreai*.  Il  y  a  d'abord  une  route  de  voit. ,  par 
Losone,  jusqu'à  Jntragna  (2  h.  ;  396  m.  ;  aub.),  au  confluent  de  la  Méleta  et 
de  YOnsernone.  Ensuite  une  route  en  construction  sur  la  rive  g.  de  la  He- 
leza,  passant  au-dessous  de  Borgnone  (à  dr.),  puis  à  une  otieria  (2  h.  1/4; 
à  g.  sur  une  colline,  passable)  et  allant  jusqu'à  Camedo  (20  min.),  dernier 
village  suisse.  Puis  vient  un  sentier  montant  et  deseendant  par  la  fron- 
tière italienne  et  tes  villages  Hl^OçUo  et  de  Diuiimo,  jusqu'à  Ri  (2  h.  i/s  ;  plus, 
aub.) ,  où  il  y  a  utt  pèlerinage  et  un  grand  hôpital  neuf.  On  y  retrouve 
une  route  qui  passe  par  MolUêco  (1  h.  ;  aub.  Léon  d'Oro),  où  aboutit  à  g. 
celle  du  Val  CannobbinaSCp.  441),  puis  par  B.-]Uiia-Xaffiare  (i/g  h.  -,  837  m.  ; 
aub.  *Ooc«  di  Màlia%  localité  unncipale  du  Val  Vigenso,  et  par  Druogno, 
Biva  et  une  belle  vallée  jusque  Domodostola  (8  h.  1/4;  p.  312),  en  laissant 
8/4  d'h.  en  deçà  à  dr.  la  route  de  Crevola  (p.  312). 

Val  Onsenume.  Une  route,  desservie  t.  les  j.  par  une  dilig. ,  qui  va 
de  Locarno  à  Comologno  et  Vergeletto  (3  h.  1/2),  passe*par  le  pont  BroUa 
(p.  488)  et  mène  à  Cavigliano  (I/2  h.),  d'où  un  chemin  conduit  à  g.  à  /»- 
iragna  (v.  ci-dessus).     Ensuite  elle  monte  en  lacets  au  IT.-O.  dans  le 
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be*u  Val  Ontemcne,  à  Loco  (aub.)  et  à  Ruêso  (3h.  V2i  8()4m.  ;  aub.  cas- 
sable), oà  la  vallée  se  bifurque.  La  route  tourne  dans  la  partie  O.,  jus- 
qu'au pont  dit  Ponte  Oicuroy  où  s'embranche  à  dr.  le  ehemin  de  Verge- 
letto,  revient  dans  la  première  direction  et  monte  dans  la  partie  S.  de  la 
vallée,  par  Crana  et  C9mologno  (1  fa.  1/3^  1068m.  ^  pas  de  bonne  aub.). 
1/4  d*h.  plus  loin,  à  Spruça^  il  n'y  a  plus  qu'un  chemin  muletier,  passant 
la  frontière  italienne  et  menant  aux  bains  de  Crovegçia  (3/^  d'h.  -,  simples), 
où  il  y  a  une  source  d'eau  sulfureuse.  Un  passage  intéressant  (guide  utile 
jusqu'au  col)  conduit  plus  loin  par  la  Bocchetta  di  S.-AntoniOt  à  S.-Maria- 
Maçgiore  (5h. ;  v.  ei- dessus).  —  Dans  le  bras  N.  de  la  vallée,  à  1  h.  V4 
de  Busso,  est  VergeUtio  (911m.;  ^Osteria  Domenigone).  Course  intéres- 
sante de  là,  avec  un  guide,  à  Gimalmotto  (v.  ci-dessous),  par  le  pat  de  Por^ 
careedOt  on  à  Gevio,  par  le  lae  d'Alxasca. 

Le  *Tal  Kaggia,  vallée  de  10  lieues  de  long,  intéressante  surtout 
au  printemps  et  en  automne,  se  distingue  par  ses  rochers  escarpés, 
sa  riche  végétation,  ses  nombreuses  cascades  et  ses  villages  proprets. 
Il  y  a  de  Locarno  (dilig.  et  voit,,  v.  p.  436)  une  route  par  la  rive  g. 
de  la  Maggia,  passant  au  pont  Brolla  (i  h.;  250  m.;  dans  le  Val 
Onsemone,  Vi  ci-dessus),  puis  à  Avegno,  où  Ton  entrevoit  la  cime 
neigeuse  du  Basodino,  et  à  Maggia  (1  h.  V4;  347  m.)>  gros  village 
à  dr.  duquel  est  la  belle  cascade  de  la  Pozzaccia,  Ensuite  Coglio, 
Oiumaglio,  Someo  (Osteria  al  Ponte;  Rest.  del  Soladino),  qui  a  de 
belles  maisons  ;  Biveoj  où  se  trouve,  à  g.,  la  magnifique  cascade  de 
Soladino,  haute  de  100  m.;  enfin  Visletto,  au  pied  d'énormes  rochers 
et,  sur  l'autre  rive  de  la  Maggia,  Gevio  (2  h.  Vs;  421  m.;  Rest.  du 
Basodino,  avec  quelques  eh.;  Best,  de  la  Poste),  localité  principale 
de  la  vallée  (514  hab.) ,  qui  a  de  beaux  bouquets  d'arbres  et  une 
vieille  église,  au  débouché  du  Val  Bovana. 

Le  Yal  Bovana,  qui  est  escarpé,  se  divise  à  CoUogna$ea  (1  h.  1/2;  805  m.) 
en  Val  di  Catnpo,  à  g.,  et  Val  di  Bosco .  à  dr.  Dans  le  premier  vallon,  à 
i  h.  1/3  en  amont,  se  trouve  Campo  (1350  m.  ;  aub.)  et  1/2  h.  plus  loin  CV- 
malmotto  (aub.),  dont  l'église  a,  sous  le  porche,  des  fresques  remarquables. 
De  là  à  Vergeletto^  par  le  pas  de  PorcarecciOf  v.  ci>des8us  ;  à  Crevola^  par  le 
pas  de  Bosa  (3357m.)  et  le  Val  Isorno,  6  h.,  sans  difficulté^  à  Premia^  par 
le  pas  de  Craverola  (Scatta  del  Forno  ;  3i37  m.),  et  à  Crodo,  dans  le  Val  An- 
tigorio  (p.  319).  par  le  pas  délia  Scatta  (3566  m.)  et  le  pas  de  Cotnellay  égale- 
ment sans  difficulté,  mais  seulement  avec  un  guide.  —  Par  le  V<il  di  Bosco^ 
on  va  en  3  h.  de  CoUognasca  à  Bosco  (1503  m.  ;  aub.) ,  nommé  aussi  Crin 
ou  Ourint  le  seul  village  du  Tessin  qui  parle  allemand.  De  là  dans  le 
Val  Formazta^  par  la  Criner-Furlcay  v.  p.  3i9. 

Vt  h.  (29  kil.  de  Locarno).  Bignaseo  (434  m.;  *H.  du  Olacier, 
ch.  t.  c.  3  fr.,  2^  dé.  3,  df.  4,  p.  7  à  9),  dans  un  site  charmant,  à  l'en- 
trée du  Val  Bavona,  recommandable  comme  centre  d'excursions. 
A  10  min.  au  S.-Ë.,  la  belle  cascade  de  Bignasco. 

Jolie  promenade,  en  passant  la  Maggia  au-dessous  de  l'hôtel,  et  mon- 
tant à  g.,  à  ItkMadonna  dei  Monti  (8/4  d^h.;  719  m.),  d'où  l'on  a  une  belle 
vue.  On  continue  de  là  dans  la  vallée,  en  passant  à  des  ehalets,  traverse 
le  torrent  et  monte  kVaipe  Jndno  (30  min.)-,  puis  on  redescend,  par  deux 
belles  cascades,  dites  Baçno  di  Nerone  et  PSecolo  IRaçara^  en  40  min.  à  Bi- 
gnasco. — -  Jolies  promenades  encore:  sur  la  route  de  Fusio  (poteau),  en 
1/4  d'h.  à  Ponielotto  et  retour  par  la  rive  g.  de  la  Maggia;  en  1  h.  à  .Bro»- 
tallo  et  à  Menzonio  (785  m.),  d*où  l'on  a  une  jolie  vue-,  en  1  h.  à  Cevio  et 
à  la  cascade  de  Soladino  (v.  ci -dessus):  en  3  h.  à  8.- Carlo  i  en  3  h.  1/0  à 
FuHOy  etc.  (v.  ci-dessous). 

Db  Biomasco  a  la  cascadb  d«  la  Tosa  (10  h.)  ou  a  Aibolo  (11  h.), 
PAB  LB  Val  Bavova.    Un  bon  chemin  remonte  le  •Val  Bayoaa,  au  milieu 
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de  ehfttaigniers  et  de  noyers  magnifiques,  par  CavergnOy  Fontana^  Foroglio^ 
où  il  y  a  une  easeado,  Fontanella  et  SonUrio^  jusqu'à  S.-Carlo  (3  h.  *,  960  m.  ; 
'"Alb.  Basodino,  simple),  point  de  départ  pour  Taseension  du  Batodino 
(3376  m.),  qui  est  pénible,  mais  se  fait  sans  danger,  en  5  à  6  h.,  avec  un 
guide  (G.  Padovani;  descente  du  côté  de  la  cascade  de  la  Tosa  en  8  h.  1/4^ 
V.  p.  318).  On  peut  aller  de  S.-Carlo  en  3  h.  i/j»,  avec  un  suide,  par  Campo^ 
à  Valp9  Rohiei  (1879  m.  ;  simple  gîte)  et  en  3  h.  &  S  h.  1/2,  a  TO.,  par  le  Val 
Fiorina^  à  la  Bocohetta  di  Valmaggia  (3634  m.),  puis  en  3  h.  1/0  a  Auf-der- 
Frut  (p.  318).  —  Pour  gagner  Airolo ,  on  reste  sur  la  rive  g.  du  ruisseau, 
en  deçà  du  pont  menant  a  Robiei,  et  Ton  monte,  avec  un  guide,  par  Valpe 
Uêlpe^  V<Upe  Pioda  et  le  petit  lac  Sciundrau  (3353  m.)  à  la  Forola  cU  Oriatal- 
lina  (6  h.  ;  3083  m.),  à  VO.  du  Piz  CHêtalUna  (3910  m.),  d'où  Ton  redescend 
par  un  petit  champ  de  neige  dans  le  Val  Torta  et,  par  le  Val  CristtaUna^ 
a  08$asco  (p.  314)  et  à  Airolo  (3  h.  -,  p.  116). 

La  vallée  de  la  Maggia  prend  ensuite  le  nom  de  Val  Broglio, 

La  route  y  passe,  au  delà  de  Bignasco,  à  Broglio  et  à  Prato  (1  h.  '/4; 

750  m.;  aub,),  à  Ventrée  du  VcU  Prato,  qui  monte  à  TE.  vers  le 

Campo  Tencia,    Dans  le  Val  Verzaaca,  par  le  pas  de  Bedorta,  v. 

p.  436. 

Le  Oampo  Tencia  (3075  m.)  se  gravit  en  8  à  9  h.  de  Prato,  avec  un  guide. 
Ascension  fatigante,  en  5  h.,  par  le  Val  Prato,  aux  derniers  chalets  de  la 
Corte  di  Campo  Tencia  (3310  m.)  et  de  là  au  sommet  du  côté  E. ,  par  la 
crête  du  glacier  de  CrotUna^  en  3  à  4  h.  Vue  superbe.  Des  alpinistes 
peuvent  redescendre  à  TE.,  par  le  glacier,  à  Valpe  Croxlina^  à  Daïpe  et  à 
Faido  (p.  118). 

Près  de  Peccia  (Vj  h.;  849  m.  ;  au"b.)  débouche  à  g.  le  Val  Ptccia, 
au  fond  duquel  se  voit  la  pyramide  du  Poncione  di  Braga  (2867  m.). 
La  partie  supérieure  du  Val  Maggia  s'appelle  Val  Lavizzara,  parce 
qu'on  y  trouve  "beaucoup  de  pierre  ollaire,  en  ital.  «lavezzo».  La 
route  monte  en  lacets  (sentier  plus  court)  jusqu'au  plateau  supérieur 
de  la  vallée,  traverse  au  bout  de  1  h.  V4  la  Maggia,  dans  une  gorge 
sauvage ,  passe  à  dr.  à  Mogno  et  s'élève  en  serpentant  de  nouveau 
(à  dr.,  un  raccourci),  jusqu'à  Fosio  (40  min.;  1281  m.;  *H.  Dazio, 
au  pont),  le  dernier  village,  dans  un  site  pittoresque. 

Joli  chemin  sous  bois  menant  en  I/2  h.  au  petit  village  de  Sainbucco 
(1368  m.),  où  il  7  a  une  cascade.  —  Des  passages  intéressants  conduisent 
de  Fusio  (avec  un  guide)  au  N. ,  par  Corte  et  le  ool  de  Saasello  (3346  m.) 
ou  le  Pasao  dei  Satai  (3500  m.  ;  seulement  pour  ceux  qui  sont  exempts  de 
vertige),  en  6  h.  1/3  à  Airolo  (p.  116)  -,  à  ro.,  par  le  PaMO  di  Karet  (34fô  m.), 
en  passant  au  petit  lac  du  même  nom,  en  7  h.  à  Ossduco,  dans  le  Val  Be- 
dreito  (p.  314)  :  au  N.-E.  (intéressant),  par  Colla  et  Valpe  Pianaêcio^  en  3  h.  1/2 
à  3  h.  au  col  de  Oampolangro  (3334  m.),  qui  a  une  belle  vue.  De  ce  col,  en 
1  h.  1/4  au  Poncione  Tremorgio  (3677  m.),  d'où  la  vue  est  très  belle.  Des- 
cente du  même  col.  à  dr.,  par  Valpe  CadonigMno  et  Balpe  (y.  ci -dessus), 
en  3  h.  à  Faido  (p.  118),  ou  bien  à  g.  (très  escarpé),  par  le  petit  lac  Tremorgio 
(1838  m.),  en  3  h.  à  la  stat.  de  Roâi-Fie^so  (p.  118). 

107.    Lac  Majeur. 

Ohemin  de  tn»  —  Db  Bellimzona  a  ^ovarb  par  Luiito,  108  kil.,  en  4 
à  5  h. ,  pour  13  fr. ,  8  fr.  45  et  6  fr.  ;  iusqu^à  Luino,  en  1  h.  1/4  à  1  h.  1/21 
pour  4  1t.  50,  3  fr.  30  et  3  fr.  10-,  de  la  à  Novare,  en  3  h.  «A  à  3  h.  1/2.  — 
Stations:  4  kil.,  Giubiaêco;  9  kil.,  Cadenaxzo;  17  kil.,  Magadino;  30  kil..  S.- 
Naxtaro;  33  kil. ,  Banso-Gera;  37  kil.,  PinOy  première  station  italienne; 
34 kil.,  J/occo^no;  —  40 kil.,  Luino,  siège  des  douanes  suisse  et  italienne; 
47  kil.,  Porto-  Valtravaglia;  56  kil.,  Laveno ;  59  kil.,  Legginno-Monvalle ;  65  kil., 
Jspra;  70  kil.,  Taino-Angera;  76  kil.,  Sesto-Caknde  (y.  Vltalie  septentrionale 
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par  Bœdeker).    Ces  stations  sont  désignées  par  les  lettres  Ch.,  dans  la 
description  suivante  du  lac.  —  Db  Bbllinzona  a  Locasvo,  v.  p.  436. 

Bateaux  à  ▼apeor  (restaurant  à  bord.,  3^  dé.  3  fr..,  dî.  4.50).  En  été, 
2  fois  par  jour  de  Locamo  à  Laveno,  7  à  8  fois  de  Laveno  à  Arona,  par 
Intra,  Pallanza,  les  Iles  Borromées  et  Stresa.  Durée  du  trajet  de  Lo- 
carno  à  Arona,  5  h.  1/31  de  Luino  à  Tlsola  Bella,  S  h.  3/4  (ih.  1/4  de  La- 
veno): de  risola  Bella  a  Arona,  1  h.  1/4.  Prix:  de  Loeamo  à  Arona,  5  fr. 
85  et  à  fr.  90;  de  Luino  à  llsola  Bella,  S  fr.  15  et  1  fr.  30,  de  Tlsola  Bella 
à  Arona ,  1  fr.  70  et  1  fr. ,  embarquement  et  débarquement  comprit.  Les  dé-. 
parts  n^ont  pas  toujours  lieu  aux  heures  indiquées.  —  Les  noms  des  sta.- 
TioMS  sont  imprimés  en  caractères  gras  dans  la  description  ci-après  :  Lo- 
carnoy  Brisaago^  Cannobbio^  Luino  ^  Intra,  Laveno  ^  Pallangay  Baveno.,  Isola 
Bellay  Stresa,  Belgirate^  Lesot  Meina  et  Arona  sont  seuls  desservis  chaque  fois. 

Le  ♦lac  Migenr,  en  ital.  Lago  Maggiore  (197  m.  d'altit.),  le  Lacua 
Verhanus  des  Romains,  a  60  kil.  de  long,  en  moyenne  3  à  Ô  kiL  de 
large,  210  kil.  carrés  de  superficie  et  jusqu'à  854  m.  de  profondeur. 
Le  canton  du  Tessin  n'en  possède  que  l'extrémité  nord.  Le  reste, 
à  partir  de  la  Valmara  sur  la  rive  0.  et  de  la  Diiinella  sur  celle  de 
TE.,  appartient  à  l'Italie.  Ses  principaux  affluents  sont:  au  N.,  le 
Tessin  (Ticino)  et  la  Maggia;  à  TO.,  la  Tosa  (Toce;  p.  444).  La 
décharge  du  lac  au  S.  conserve  le  nom  de  Tessin,  Les  rives  N.  sont 
bordées  de  hautes  montagnes  pour  la  plupart  boisées  ;  celle  de  l'Ë. 
s'abaisse  à  l'extrémité  vers  la  plaine  de  la  Lombardie.  L'eau  du 
lac  Majeur  paraît  verte  dans  le  bras  du  N.  et  bleu -foncé  dans  le 
bras  du  S. 

Locamo,  v.  p.  436.  En  face,  dans  l'angle  N.-E.  du  lac,  à  l'em- 
bouchure du  Tessin,  se  trouve  Hagadino  (Ch.;  H,  Bellevue,  P.  Vi- 
vianif  5  fr.  ;  tous  deux  au  bord  du  lac),  village  formé  de  deux  loca- 
lités, l'une  basse  et  l'autre  haute,  au  pied  du  mont  Tamara  (1964  m.)* 

Au  S.  de  Locamo,  le  regard  plonge  dans  le  VaX\M.aggia  (p.  438), 
dont  le  torrent  a  formé  un  vaste  delta  à  son  embouchure  dans  le  lac. 
Plus  loin,  la  rive  0.  est  parsemée  de  villages,  de  villas  et  de  clochers, 
jusqu'à  une  grande  hauteur.  Dans  Vangle,  Ascona  (barque),  avec  les 
ruines  d'un  château  et  plusieurs  villas  ;  puis  Ronco,  situé  plus' haut. 
Ensuite ,  dans  le  lac,  deux  petites  îles ,  les  Isole  di  Brissago,  Sur 
la  rive  E.,  Gara  (Ch.).  Sur  la  rive  0.,  Brissago  (H.-P,  Beau-StjoWy 
recommandé,  ch.  dep.  2fr.,  dé.  1,  dî.  3.50;  H,  Suisse;  P.  Kahler), 
dernière  localité  suisse  et  endroit  charmant,  avec  ses  maisons  et  ses 
villas  riantes  au  milieu  de  jardins  luxuriants.  Près  de  l'église,  un 
beau  bouquet  de  vieux  cyprès.  Les  coteaux  derrière  le  village  sont 
couverts  de  vignes,  de  figuiers,  d'oliviers,  de  grenadiers;  le  myrte 
même  y  fleurit  en  plein  air.  —  Au  S.  de  Brissago,  une  grande  manu- 
facture «internationale»  de  tabac.  La  visite  de  la  douane  italienne 
a  lieu  à  bord.  En  face ,  Pino  (p.  439) ,  sur  une  saillie  de  la  rive 
orientale.   Plus  loin,  S.'Agata  et 

Gannobbio  {*H,  Cannohhio^  au  bord  du  lac,  ch.  2Ar.  50à3, 
p.  6;  Alb.  délie  Alpi^  pas  cher;  *P,  Villa  Badia,  à  Vt^>  ^^  3*  *^ 
à  80  m.  au-dessus  du  lac,  dans  un  site  agréable,  p.  6  à  7  fr.),  bourg 
italien  de  2600  hab.,  un  des  plus  anciens  et  des  plus  considérables 
des  bords  du  lac,  au  débouché  du  Val  Cannobhina  et  sur  une  langue 
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de  terre  entre  des  montagnes  boisées.    L^église  àtlla  Pietà,  dont  le 

dôme  est  attribué  à  Bramante ,  a  au  maître  autel  un  Portement  de 

croix  de  Gaud.  Ferrari. 

Jolie  promenade  (omn.)  dans  le  Vftl  Oannobbina,  jusqu'à  Tétabliss.  hy- 
drothér.  de  la  Saluie  (i/jh.;  hôt.)  et  plus  loin  à  VOrrido  (20  min.),  gorge 
grandiose  entre  dea  rochers,  où  Ton  pénètre  en  barque  jusqu'à  une  cascade 
(on  prend  le  batelier  à  Traffiume;  oOe.  à  1  fr.).  —  La  route  traverse  en- 
suite plusieurs  fois  la  rivière  et  laisse  à  dr.  et  à  g.  dans  le  haut  Spoccia 
(Ostena  Amerieana,  au-dessous  de  la  route),  OrcfMO,  Cursolo  et  Ourro. 
Puis  eUe  franchit  une  croupe  peu  élevée  et  redescend  à  Finero  (anb.)  et 
à  Maleseot  dans  le  Val  VigeztOy  etc.  (p.  437)  :  6  h.  lA  jusqu'à  8.-Maria-Mag- 
giore.   Voit,  de  Cannobbio  (en  5  h.)  :  à  1  chev.,  15  fr.fc  a  2  chev.,  30  fr. 

Le  bateau  se  dirige  ensuite  vers  la  rive  orient. ,  en  laissant  voir 
à  rO.  dans  le  lac  les  Castelli  di  Gannero  (v.  ci-dessous),  et  il  aborde 
à  Maooagno  (Ch.  ;  Alb,  délia  Torre),  qui  a  une  église  pittoresque  et 
une  vieille  tour.  Plus  loin ,  au  bord  du  lac,  les  viaducs  et  les  tun- 
nels de  la  ligne  de  Bellinzona  à  Gênes,  Ensuite  Casneda,  dans  une 
gorge  boisée  ;  puis 

Lnino  (Ch.).  —  La  station  des  bateaux  est  près  de  la  salle  d'attente 
du  tramway  de  Ponte-  Treta  (Lugano,  p.  451).  Il  y  a  un  buffet  à  cette  salle 
(2^  dé.  2  fr.  50,  dî.  4.50,  v.  c).  On  va  de  là  en  10  min.,  en  passant  devant 
la  statue  de  Garibaldi  et  par  la  large  «via.  Principe  di  Kapoli»,  à  la 
sTATio)!  iMTERKATioKALB  de  la  ligne  de  Bellinzona  à  Gênes,  où  sont  les 
bureaux  des  douanes  italienne  et  suisse  et  où  il  y  a  un  bon  rest.  (dé.  3  fr.). 
Omnibus  du  bateau  pour  cette  station,  40  c.  et  25  ou  50  c.  pour  les  bagages. 

HÔTELS:  *Qr.-H.  du  Simplon  d:  TerminuSy  avec  jardin,  au  S.  de  la  ville-* 
au  bord  du  lac-,  H.  Poste  Jb  Suisse  (ch.  t.  c.  2  fr.  50  à  3.60)-,  H.  Yictoriay  re- 
commandé, tous  deux  près  de  la  stat.  des  bat.  à  vap.  \  —  Jfilano  (dé.  2  fr., 
dî.  3,  V.  c.)-,  Ancoraj  tous  deux  près  de  la  gare  internationale.  —  Ca/é 
Cleridi  à  côté  de  Thôt.  de  la  Poste. 

Luino  on  Luvino  est  une  ville  industrielle  de  1800  hab.,  située 
au  N.  de  Vembouchure  de  la  Tresa,  au  pied  et  sur  le  versant  de  la 
montagne.  Elle  convient  pour  un  séjour  prolongé,  parce  qu'elle  a 
de  bonnes  voies  de  communications  dans  tous  les  sens.  La  statue 
de  Qaribaldi  près  de  la  stat.  des  bateaux  rappelle  la  tentative  inu- 
tile du  brave  général,  qui  essaya  de  résister  dans  cette  ville,  le  15 
août  1848,  après  l'armistice  entre  le  Piémont  et  l'Autriche. 

L'église  paroissiale  a  des  fresques  de  Bem,  Luini,  originaire  de 

.  Luino  (vers  1470-1530).  —  A  lÔmin.  au  S.,  à  l'embouchure  de  la 

I  Tresa,  se  trouve  Qermignaga,  où  il  y  a  des  filatures  de  soie  de  la 

I  maison  E.  Stehli-Hirt,  de  Zurich. 

i  Sur  deux  rochers  près  de  la  rive  0.,  les  Castelli  di  Cannero,  les 

j  restes  de  deux  châteaux  de  barons  pillards  du  xv®  s.,  les  cinq  frères 

Mazzarda,  maintenant  au  comte  Borromée.  —   Cannero  {Albergo 
Nizza;  Alb,  Cannero)  occupe  un  site  charmant  au  milieu  de  vignes 

'  et  de  plantations  d'arbres  fruitiers.  Ensuite  de  petits  villages,  Barbe, 

au  campanile  aérien;  Oggebbio  qui  est  bâti  en  terrasses;  01iiffa 
(barque;  hôt.  Ohiffa)  sur  la  rive[0.,  et  Porto -ValtravagUa  (Ch.; 

I  Osteria  Antica)  à  l'E,   Puis,  dans  une  baie  boisée,  CaZdè,  avec  la 

vieille  tour  du  Castello  di  Caldl,  sur  une  colline.    Au  S.,  le  Sasso 
del  FerrOy  montagne  verdoyante  qui  est  la  plus  belle  des  bords  du 
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lac.    On  aperçoit  à  TO.  le  Mont -Rose  et  les  cimes  du  Simplon. 
Plus  loin,  à  TE., 

Laveno  (Cb.  ;  hÔt.  :  *Posta,  k  TitaL),  dans  un  joli  site,  sur  le  ver- 
sant du  mont  Boscero,  à  double  cime  et  à  l'embouchure  du  Bocsio, 
jadis  un  port  de  guerre  des  Autrichiens.  La  stat.  des  bateaux  est 
à  côté  de  la  gare  de  la  ligne  de  Vareae  à  MUan,  La  gare  de  la 
ligne  du  St-Oothard  (p.  439)  est  10  à  12  min.  plus  loin  dans  la 
même  direction  (omnibus).  Près  du  port,  un  monument  en  mémoire 
des  Garibaldiens  tués  en  1859.  Une  importante  fabrique  de  poterie 
(Soeietà  ceramica  italiana)  occupe  l'emplacement  de  l'anc.  fort  S.- 
Michele,  à  g.  à  l'entrée  du  port.    Au-dessus,  la  villa  Pullè,  avec 

une  tour  (vue)  qui  renferme  quelques  souvenirs  de  1859. 

Le  SaMO  d«l  Fotm  (1063  m.)  se  gravit  de  Laveno  en  3  h.  1/2  à  3  h. 
On  y  a  une  vue  superbe  du  lae,  de  la  plaine  jusqu'à  Milan  et  de  rénorme 
massif  du  Mont-Bose.  —  A  3  h.  au  !{.-£.  de  Laveno.,  derrière  le  Sasso  del 
Ferro.,  se  trouve  le  petit  village  de  Vararo  (env.  dOOm.),  d*où  se  fait,  en 
1  h.  1/2.,  Taseension  du  *]Iont-Kudo  (1335  m.)>  qui  olAre  une  vue  grandiose 
du  lac  Majeur,  des  lacs  de  Lugano  et  de  Varese  et  des  hautes  Alpes  du 
Valais,  probablement  le  plus  beau  point  de  vue  de  la  contrée.  —  Excur- 
sion intéressante  à  8.-Oaterina-del-8aaso.  On  suit  la  route  qui  se  détache 
de  la  rue  de  la  station  de  la  ligne  du  St-6othard,  à  dr.  au  delà  du  pont 
du  Boësio,  et  qui  conduit  de  Laveno  à  Cerro,  Il  y  a  ensuite  un  sentier  qui 
offre  de  beaux  points  de  vue.  Le  trajet  neut  aussi  se  faire  en  barque,  de 
Laveno.  L^anc.  couvent  de  S.'Caterina'del'Saêso^  à  1  h.  1/4  de  Laveno,  au- 
dessus  du  lae,  a  une  belle  vue  des  îles  Borromées  et  des  cimes  neigeuses 
à  ro.  Un  rocher  tombé  sur  son  église  au  xvii^  s.  y  ^t  resté  engagé  dans 
la  voûte. 

De  Laveno  aux  îles  Borromées  et  à  Pallanza  (p.  443),  barque  avec 
3  rameurs,  10  à  13  fr.  ^  1  h.  1/3  jusqu'à  Tlsola  Bella,  30  min.  de  là  à  Tlsola 
Madré  et  30  min.  à  Pallansa. 

De  Laveno  a  Gômb  par  Varese,  63  kil.  de  ch.  de  fer,  en  3  h.  1/4,  ou 
A  Milan  ,  73  kil.  de  ch.  de  fer ,  en  3  h.  1/4  à  3  h.  La  voie  longe  au  8. 
le  Sasso  del  Ferro,  dans  le  Vcu  CuviOy  qu  arrose  le  BoeHo^  et  passe  par 
Citiiglio^  Oemonio^  CocquiOy  Oaviraie^  Barano  et  Catbeno,  —  33  kil.  Yarese 
(383  m.  ^  •Qr.-H.  YartWy  30  min.  à  TO.,  en  deçà  de  la  viUe.  près  de  Cas- 
beno,  où  on  peut  quitter  le  train,  ch.  t.  c.  5  fr.  60,  dî.  5;  /tolta,  ftiropo, 
AngelOy  etc.),  ville  de  6800  hab. ,  dans  un  joli  site,  non  loin  du  lae  du 
même  nom.  avec  beaucoup  de  villas.  Belle  vue  de  la  Jtadonna  del  Monte, 
pèlerinage  a  3  h.  1/2  au  K.-O.  Embraneh.  de  15  kil.  sur  Porto  Cereêio  (lae 
de  Lugano ,  p.  451) ,  par  Induno.  —  38  kil.  Mainate ,  où  s'embranchent  la 
ligne  de  Gôme.  par  Solbiate ,  Olgiate  (point  culminant,  contrée  fertile,  beau- 
coup de  villas),  Lurate-GacdviOy  Civelto,  Orandate  et  Oatnerlata  (p.  461),  —  et 
la  ligne  de  Milan  par  Saronno. 

De  Laveno  a  Milan  pab  Oallaratb,  73  kil.  de  ch.  de  fer,  en  3  h.  1/3. 
—  4  kil.  Sangiano.  Cette  ligne  se  détache  à  g.  de  celle  de  Sesto,  en  lais- 
sant à  dr.  Monvalle  (p.  439).  Tunnel.  —  8  kil.  BeMtzo.  —  16  kil.  nmaU- 
VaranOy  près  du  joli  lac  de  Gomabbio.  Tunnel.  —  33  kil.  CrugnoUjhCtmbro.  — 
37  kil.  Besnate.  —  33  kil.  Gallarate,  et  de  là  41  kil.  jusqu'à  Milan  (p.  461). 

Le  bateau  retourne  à  la  rive  0.  et  on  aperçoit  bientôt  pour  un 
instant  les  montagnes  au  N.  du  Mont-Rose,  le  Strahlhorn,  les  Mi- 
schabel  et  le  groupe  du  Simplon. 

Intra  (hôt.  :  •//.  Yitello  d'Oro,  Leone  d'Oro  ^  de  la  Ville  réunis, 
cb.  et  s.  2fr.  50  à  3.50,  dé.  1.25;  H,  Intra,  H,  Agnello;  omnibus 
pour  Pallanza-Gravellona,  v.  p.  443),  ville  de  5700  hab.,  entre  les 
embouchures  de  deux  torrents,  à\x  S,-Qiovanni  et  à\x  S.-Bernar- 
dino,  dont  les  forces  hydrauliques  font  marcher  des  filatures  de 
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coton  et  de  soie,  des  fonderies,  des  fabriques  de  feutre,  des^^cloute- 
ries,  etc.  Près  de  la  station  des  bateaux,  une  statue  de  Qaribaldif 
en  marbre^  et  non  loin  de  là  un  monument  des  soldats  tués  en  1859. 
Sur  la  place  du  théâtre,  une  statue  de  Victor  Emmanuel  II,  bronze 
par  Barsaglia.  Outre  la  grande  église  catholique,  Intra  a  une  église 
réformée  suisse.  Belles  villas  et  jardins  splendides  dans  les  envi' 
rons  :  à  10  min.  au  N.,  la  villa  du  comte  Barbàj  Vi  <^'b«  P^^s  l<>^i^} 
la  villa  Ada,  k  M.  Ceriani,  toutes  deux  avec  des  jardins  d'une  végé- 
tation luxuriante;  au  S.,  la  villa  S.-Remigio;  puis,  près  du  pro- 
montoire de  Castagnola,  la  vieille  petite  église  et  la  vUla  Ashhurner 

(rouge,  style  goth.). 

Jolie  promenade  au  N.  dlntra  (voit,  à  3  ou  3  ehev. ,  25  fr.)  par  une 
route  neuve,  où  il  y  a  des  raccourcis.,  par  Arizstnto^  à  Bee  (1  h.  1/4  \  690  m.  ^ 
•Alb.  Bee)^  d'où  on  voit  le  lac,  et  plus  loin  à  Premano  (1  h.  ;  793  m.  s  *M.-P. 
Premeno).  10  min.  plus  haut.,  le  TomicOy  place  consacrée  à  Garibaldt,  où 
il  y  a  une  bonne  source ,  et  1/4  d'h.  de  là  à  la  BeUaviêta^  où  on  a  la  vue 
du  lac  et  des  Alpes  et  de  la  riche  vallée  d'Intragna  à  TO. 

Au  S.  d'Intra  est  la  Punta  délia  Castagnola,  qui  s'avance  au  loin 
dans  le  lac,  avec  le  Qr,-H.  Eden  (v.  ci-dessous).  Dès  que  le  bateau 
a  contourné  le  promontoire  et  qu'il  entre  dans  la  grande  baie  occi- 
dentale du  lac  Majeur,  on  a  la  *vue  des  Iles  Borromées:  près  de  la 
rive  S.,  l'Isola  Bella;  àl'O.  de  celle-ci,  l'île  des  Pécheurs;  en  avant 
l'Isola  Madré.  La  petite  Isola  S.-(Hovanni,  située  tout  près  de  la 
rive  N.,  en  deçà  de  Pallanza,  avec  sa  chapelle,  sa  maison  et  ses  jar- 
dins, fait  aussi  partie  de  ces  îles.  Derrière  l'île  des  Pécheurs  s'élève 
la  pyramide  tronquée  du  Motterone,  avec  son  hôtel  au  sommet;  plus 
loin  à  rO.,  les  carrières  blanches  près  de  Baveno.  Le  fond  est  formé 
par  les  montagnes  neigeuses  qui  séparent  le  Simplon  du  Mont-Rose. 

Pallansa.  —  hôtels  (omn.  au  bateau,  1  fr.):  *Qr.-H.  Pallanza ^  avec 
plusieurs  dépendances  et  la  villa  Afontebello ^  dans  un  beau  site,  à  8-10 
min.  de  la  stat.  des  bat.  (ch.  et  b.  3  fr.  60  à  13,  rep.  1.50,  3  et  5;  bain 
chaud,  3.50^  bain  dans  le  lac,  1.50:  p.  7.50  à  13.50,  en  été,  7  à  10.60  en 
hiver;  éclairage  électrique);  *Qr.-H.  Eden^  3min.  plus  loin,  sur  le  pro- 
montoire de  Castagnola,  avec  une  vue  splendide  (ch.  t.  c.  3  fr.  50  à  7,  rep.  1.50, 
3  et  5,  p.  7  à  13)  ;  —  •Pùsta  (ch.  t.  c.  3  fr. ,  dé.  1.35,  dî.  4,  p.  5  à  8:  éclairage 
électr.);  S.-OùttardOy  recommandé  (ch.  t.  c.  dep.  3fr. ,  dé.  1.30,  dî.  â.w, 

Ï.  5);  Milano  (ch.  3  fr.,  dî.  3.60,  v.  c),  tous  trois  près  de  la  stat.  des  bat.  : 
P.  Villa  Maggiore  (ch.  3  fr.,  dî.  3,  p.  0  à  6).  —  *Oafi  Bolongaro,  à  la  stat. 
des  bateaux. 

Babquss:  pour  Tlsola  Madré,  aller  et  retour,  à  1  rameur,  3  fr.  50; 
à  Sram.,  4.50;  pour  Tlsola  Bella,  aller  et  retour,  3.60  et  6  ;  pour  les  deux 
îles,  aller  et  retour,  4  et  7;  pour  Stresa,  id.,  8.60  et  8;  Laveno,  id.,  3.50 
et  7,  etc.  On  se  fera  montrer  d^avance  le  tarif.  Les  hôtels  ont  quelques 
baroues  aux  mêmes  prix.    On  donne  d'ordinaire  un  petit  pourboire. 

DiLiGEKCB  (en  face  de  TAlb.  S.  Gottardo),  pour  Qravellona  (p.  448; 
lOkil.),  4  fois  par  jour,  en  1  h.  ;  intér.,  1  fr.  65;  coujpé  ou  ban(]^uette,  3  fr.  50, 
y  compris  15  kilos  de  bagages.  Correspondance  3  fois  le  jour  à  Qravel- 
lona pour  Intra  (p.  443),  trajet  en  35  min.,  pour  50  c.  Il  y  a  en  outre  un 
omnibus  du  Gr.-H.  Pallanza  pour  Gravellona. 

Pallanza  est  une  ville  florissante  de  3200  hab.,  située,  au  N.,  en 
face  des  îles  Borromées  et  d'où  l'on  a  une  belle  vue  sur  ces  îles  et 
sur  le  lac  jusqu'aux  Alpes  (Mîschabel,  Fletschhorn).  £n  face  de  la 
station  dçs  bateaux  sç  trouve  la  place  du  Marché,  avec  le  Municipio 
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ou  l'hôtel  de  ville  et  Téglise  S.-Leonardo,  dont  le  clocher  a  pour 
base  un  reste  d'un  ancien  château  fort.  La  rue  à  dr.  passe  aux 
villas  Branea,  Bozzotti  (à  dr.)  et  Montehello  (à  g.),  puis  à  l'établis- 
sement horticole  de  Rovelli  (à  g.) ,  qui  mérite  une  visite ,  et  aux 
grands  hôtels  mentionnés  ci-dessus ,  d'où  elle  se  prolonge  jusqu'à 
Intra,  en  contournant  le  promontoire  de  Castagnola.  —  Dans  la  rue 
qui  se  dirige  du  marché  vers  le  N.  se  trouvent,  à  dr.,  la  poste  et  à 
g.,  à  la  sortie  de  la  ville,  l'église  S,-Stefano,  qui  a  une  inscription 
romaine  dans  le  mur  à  g.  du  portail.  Tout  droit,  on  arrive  dans 
la  grande  avenue  dite  «Yiale  Principe  Umberto»,  en  passant  à 
rétablissement  de  bains  de  Caprera  (source  alcaline)  et  on  va  en 
^/4  d'h.  à  la  Madonna  di  Campagna,  église  à  dôme  au  pied  du 
Mont'Rosso  (693  m.). 

Tour  du  Mokt-Rosso^  excursion  de  3  h.  1/2  à  4  h.  (on  ne  peut  avoir 
en  route  que  du  pain  et  du  vin).  On  passe  par  la  Madonna  di  Campagna; 
à  1/4  d'h.,  un  pont  sur  le  B.-Bernardino  (p.  443),  qu^on  traverse  (sentier 
sur  la  rive  g.)  :  20  min.,  route  d'Intra,  où  1  on  prend  à  g.  ;  6  min.,  Trobaso^ 
où  Ton  prend  a  g.  ;  12  min. ,  une  bifurcation  :  à  dr. ,  sur  Unchio  (v.  ci- 
dessous)  ;  à  g. ,  par  un  beau  pont  sur  la  rive  dr.  du  S.  -  Bemardino  ; 
1/4  d'h.,  Saniino  et  un  mauvais  chemin,  qu'on  se  fait  montrer;  1/2  h.,  Bieno 
et  un  chemin  pierreux  et  escarpé  ;  1/2  h. ,  Cavandone  et,  dans  le  bas,  un  pè- 
lerinage, après  lequel  on  revoit  le  lac;  1  h.  1/2^  Suna  (v.  ci-dessous).  —  Le 
chemin  à  dr.  à  la  bifurcation  ci-dessus  mène  a  Unchio  (i/4d'h.)  «t  à  Co$- 
sogno  (40  min.).  En  prenant  là  à  g.  la  ruelle  dite  «Via  Solferino»,  on 
parvient  en  1/4  d'h. ,  par  des  sentiers  rocailleux ,  à  un  pont  rofnain ,  à 
une  grande  hauteur  au-dessus  de  la  gorge  pittoresque  du  petit  torrent  de 
S. -Bernardine.  On  monte  ensuite  par  des  degrés,  en  1/4  d'h. ,  à  l'église 
de  Rovegro;  on  va  à  dr.  au  village,  y  tourne  à  g.  et  arrive  en  1  h.,  par  des 
sentiers  pierreux  sur  la  hauteur  (prendre  un  enfant  pour  guide),  à  San- 
tino  (v.  ci-dessus). 

La  route  le  long  du  lac  à  l'O.  de  Pallanza  mène  à  Suna  (barque; 
*Ten8,  Camenisch;  Alh,  Pesce),  à  env.  1500  m.  de  Pallanza,  et  à 
Fondo  Toce,  à  5  kil.  de  Pallanza,  à  l'embouchure  de  la  Tosa  (Toce) 
au  cours  rapide ,  et  d'où  il  y  a  à  dr.  une  route  conduisant  au  petit 
lac  de  Mergozzo.  La  route  de  Gravellona  passe  plus  loin  aux  car- 
rières de  granit  du  Mont-Orfano  (791  m.),  puis  elle  traverse  la  Tosa 
et  elle  arrive  à  la  stat.  de  ch.  de  fer  de  Oravellona  (p.  448),  à  10  kiL 
de  Pallanza  (omn.,  v.  p.  443). 

Feriolo  (barque) ,  à  4  kil.  ^2  ^^  Gravellona  (p.  448  ;  omn.  de 
Stresa,  v.  p.  446),  est  la  prochaine  station  des  bateaux,  mais  elle  est 
aussi  rarement  desservie.  Les  grandes  carrières  de  granit  dans  la 
montagne,  de  Feriolo  à  Baveno,  fournissent  depuis  des  siècles  d'ex- 
cellents matériaux  de  construction ,  comme  les  colonnes  de  la  ca- 
thédrale de  Milan ,  de  St-Paul-hors-les-Murs  à  Rome ,  et  de  la  ga- 
lerie Yictor-Emmanuel  à  Milan.  hVtahlisaement  de  Nie,  délia  Casa, 
à  env.  1  kil.  en  deçà  de  Baveno ,  où  l'on  travaille  le  granit,  mérite 
une  visite.  —  Plus  loin, 

Baveno.  —  hôtels:  *Or.-ff.  Bellevue  (ch.  t.  c.  5  à7  fr.,  dî.  5).  avec  un 
beau  jardin;  *Beaurivage^  également  avec  jardin;  *JI.-P.  Suisse  (ch.  dep. 
1  fr.  50,  rep.  1,  2  et  3,  p.  dep.  5).  —  Diliobkcb  pour  Gravellona  (8  kil.), 
3  fois  par  jour,  en  40  mm.,  pour  1  fr.  15  et  1  fr.  7o  (coupé  ou  banquette).  — 
BAR9UE8,  V.  p.  443  et  446.    Il  y  a  à  mi-chemip  de  $trçsa  un  «ndroit  od  Tod 
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en  trouve  pour  passer  à  Tlsola  Bella  :  1  à  3  fr.  pour  un  trajet  qui  dure 
à  peine  10  min. 

Baveno  est  une  localitë  de  700  hab. ,  qui  jouit  d'une  belle  Tue 
SUT  le  lac,  et  convenable  pour  un  séjour. 

Les  *lle8  Borromées,  dont  les  environs  sont  aussi  grandioses 
que  ceux  du  lac  de  Gôme  et  peut-être  plus  jolis ,  font  le  cbarme  de 
la  baie  occid.  du  lac  Majeur.  Le  bateau  à  vapeur  n'arrête  que  quel- 
quefois à  riflola  Superiore  ou  dei  Pesoatori  {H.-Eistor,  d'Italia, 
recommandé,  p.  5  à  6  fr.) ,  qui  est  le  plus  à  l'O.  et  presque  entière- 
ment occupée  par  un  village  de  pêcheurs  de  300  habitants. 

L'*l8ola  Bella  {H,  du  Dauphin  ou  Delfino,  bon,  ch.  t.  c.  3  fr., 
dé.  1.25,  dî.  4,  p.  7;  Ristor.  del  Vapore,  passable)  est  au  contraire 
desservie  chaque  fois.  C'est  la  plus  renommée  de  ces  îles,  jadis  un 
rocher,  avec  une  église  et  quelques  maisons ,  que  le  comte  Vitalien 
Borromee  (m.  1690)  convertit  de  1650  à  1671  en  une  résidence  prin- 
cière,  par  la  construction  d'un  château  et  l'établissement  du  jardin. 
L'imposant  château,  dont  l'aile  N.  est  inachevée,  a  de  brillantes  salles 
de  réception ,  une  galerie  de  peinture ,  une  chapelle  avec  de  beaux 
monuments  funéraires  de  la  famille  Borromee,  de  1485  et  de  1575, 
rapportés  de  Milan,  une  galerie  de  tapisseries  remarquables,  etc.  Il 
y  a  au-dessous  des  grottes  avec  des  arcades  à  travers  lesquelles  on 
a  une  vue  curieuse  du  lac  et  des  environs.  Le  Jardin  s'élève  jus- 
qu'à 32  m.  au-dessus  du  lac,  en  10  terrasses  formées  de  terres  rap- 
portées, et  il  se  distingue  par  sa  magnifique  végétation  méridionale, 
composée  de  limoniers,  orangers,  lauriers-cerise,  magnolias,  cèdres, 
chênes-liège ,  camphriers ,  eucalyptus ,  camélias  superbes ,  lauriers- 
roses,  etc.  Il  y  a  encore  des  grottes  de  coquillages ,  des  berceaux 
de  verdure ,  des  statues ,  etc.  Et  à  cela  s'ajoute  le  charme  des  en- 
virons, ce  vaste  lac  d'un  bleu  foncé,  les  innombrables  maisons  aux 
blanches  murailles,  et  un  bel  amphithéâtre  de  montagnes ,  avec  les 
cimes  neigeuses  des  Alpes  à  l'horizon.  L'Isola  Bella  se  visite,  du 
15  mars  au  15  nov. ,  tous  les  jours  sauf  le  lundi,  de  9  h.  à  3,  4  ou 
5  h.  suivant  la  saison.  Un  domestique  conduit  les  étrangers  dans 
les  appartements  (50  c.;  une  société,  1  fr.);  un  jardinier  en  fait 
autant  dans  le  jardin  et  reçoit  le  même  pourboire.  —  Une  barque 
de  l'Isola  Bella  â  l'Isola  Madré ,  avec  2  rameurs ,  coûte  d'ordinaire 
3  fr.  aller  et  retour. 

L'Isola  Madré,  où  les  bat.  â  vap.  n'abordent  pas,  appartient  aussi 
à  la  famille  Borromee.  Elle  a  au  S.  des  terrasses  avec  des  limo- 
niers et  des  orangers  en  espaliers,  et  sur  la  terrasse  du  haut,  où  la 
vue  est  splendide ,  un  palais  Inhabité.  Au  N. ,  elle  a  un  jardin  à 
l'anglaise,  avec  une  admirable  végétation  (pourb,,  1  flr.). 

En  face  de  l'Isola  Bella,  sur  la  rive  0.  se  trouve 
Stresa.  —  hôtels  -.  *JI.  des  Jles-Borroméesy  aux  frères  Omarini,  à  10  mîn. 
de  la  stat.  des  bat.,  avec  un  beau  jardin  (eh.  3  fr.  à  4.50,  b.  75  e.,  s.  1  fr., 
rep.  1.50, 3  et  5,  p.  9  à  13,  cm.  1)  \  *H.-P.  Beau-Séjour^  aux  mêmes  propr.,  aussi 
avec  un  grand  jardin.  —  H.  Milans  avec  un  petit  jardin,  au  lac  (eh.  dep. 
2  fr.,  rep.  1.50,  3  et  4,  p.  dep.  6)^  —  Alb.  Reale  Bolùngaro,  au  lae,  maison 
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italienne,  recommandée  (ch.  t.  e.  3  fr.  50,  rep.  1 ,  8  et  4,  p.  7)  ;  Italie  et  P. 
Sttiêêe  (eh.  t.  e.  dep.  2  fr.  ou  2.50,  rep.  1.35,  2.50  et  3.50,  p.  5,  s.  la  eh.);  8.- 
Oottardo  (eh.  dep.  1  fr.  50,  p.  5  à  6) ,  tous  bons.  —  Barques  ,  avec  un  ra- 
meur, 2  fr.  la  1'^  h.,  puis  50  e.  par  1/2  h.  Voir  aussi  p.  443.  —  DiLieEncB 
pour  Qravellona  (p.  448;  12  kil.),  3  fois  par  jour,  en  1  h.  1/4 ^  pour  1  fr.  80 
et  2  fr.  70  (coupé  et  banquette). 

Stresa,  qui  a  1300  hab.,  jouit  d'une  vue  charmante  sur  les  îles 
Borromées  et  occupe  un  site  plus  frais  que  les  autres  endroits  des 
bords  du  lac  Majeur,  préférable  pour  un  séjour  à  Tépoque  des 
grandes  chaleurs.  Il  y  a  aux  environs  plusieurs  villas  de  l'aristo- 
cratie italienne.  La  villa  Ducale,  à  l'O.  à  côté  de  Thôt.  Milan,  est 
à  la  duchesse  de  Gênes,  et  il  y  a  dans  le  parc  un  nouveau  palais,  à 
son  fils,  le  duc  de  Gênes.  —  A  10  min.  au  S.  au-dessus  de  Stresa 
(monter  à  côté  de  TAlb.  Reale),  un  anc.  couvent  de  Rosminiens 
(267  m.) ,  maintenant  un  collège.  L'église  renferme  le  tombeau 
d'Ant.  Rosmini  (m.  1855),  avec  une  belle  statue  par  Vinc.  Vêla.  — 
A  ^4  d'h.  au  S.,  au-dessus  du  lac,  dans  un  site  magnifique,  la  villa 
Pallavicino ,  et  5  min.  plus  loin,  la  villa  Vignolo,  avec  de  beaux 

jardins,  qu'on  peut  visiter. 

De  Bavbko  ou  de  Stresa  au  M okt-M ottaroi^b  :  8  h.  1/2  à  4  h. ,  guide 
(agréable  pour  le  dernier  tiers  du  chemin),  5  fr.  ;  mulet,  8  fr.  av.  le  guide 
ou  5  fr.  seul;  voit,  de  montagne  de  Stresa  à  TAlb.  Alpino,  10  fr.  Le 
chemin  de  Baveno  monte  généralement  sous  bois  par  Ratnanico^  Campino 
et  Someraro  (457  m.) ,  où  aboutit  un  chemin  qui  se  détache  de  la  grande 
route  au  bord  du  lac,  en  face  de  Tlsola  Bella.  On  arrive  ainsi,  en  1  h.  V4 
à  3  h.,  aux  maisons  de  Levo  (584  m.  \  *H.  Levo,  p.  6  à  7  fr.),  qui  font  partie 
de  Chignolo.  Il  y  a  de  là  à  g.  un  chemin  menant  en  35  min.  à  TAlb. 
Alpino  (v.  ci-dessous).  Le  chemin  du  Mottarone  monte  plus  loin  en  1  h., 
par  des  pâturages  et  Valpe  Oiardino  (933  m.),  à  la  chapelle  de  8.-Burotia 
(1093  m.),  y  tourne  à  dr.,  arrive  en  30  min.  à  Valpe  del  JfoUarone,  qui  est 
entourée  de  grands  hêtres  et  d'ormes ,  et  l/a  h.  après  à  TAlb.  Mottarone 
(V.  ci-dessous).  —  De  Stresa,  on  suit  le  chemin  qui  se  détache  de  la  route 
un  peu  à  r£.  de  Thôt.  des  Iles-Borromées ,  et  on  arrive  dans  1  h.  à  une 
cabane,  dépendance  du  RUtorante  Zamni^  au  delà  de  laquelle  un  poteau 
indique  à  dr.  le  chemin  de  Levo  (v.  ci-dessus).  L^autre  chemin  continue 
tout  droit  sur  Oignese^  et  il  s'en  détache  un  à  dr..  en  deçà  du  village  et 
à  35  min.  du  restaur.  Zanini,  qui  mène  en  1/4  d'h.  a  V*AU>.  Alpino  (840m.  ; 
p.  7  fr.  50  à  8),  où  l'on  a  une  jolie  vue  sur  Pallanza,  Intra  et  Baveno.  De  là 
on  va  par  des  pâturages  et  valpe  de  Mottarone  (v.  ci  -  dessus)  en  1  h.  3/4  ^ 
V*Alh.  Mottarone  (1436  m.  ;  aux  frères  Guglielmina,  ch.  t.  c.  8  fr.,  dé.  1.80  et 
3.50,  p.  9,  V.  c).  —  Le  ^Mont'Mettarone  (Itôl  m.),  dont  le  sommet  est  10  min. 
plus  haut,  est  la  plus  haute  cime  du  massif  àuMargottolo.  La  vue  du 
sommet  (panorama  de  Bossoli,  à  l'hôtel)  embrasse  la  chaîne  des  Alpes 
depuis  le  col  de  Tende  et  le  Mont-Viso,  au  S.-O.,  jusqu'à  TOrtler  et  l'Ada- 
mello,  à  l'E.  D'abord,  à  l'O.,  le  massif  du  Mont -Rose  <][ui  est  surtout 
splendide  le  matin.  A  dr.  de  là,  les  sommets  suiv.  :  Cima  di  Jazei,  Strahl- 
horn,  Rlmpflschhorn,  AUalinhorn,  Alphubel,  Mischabel  (Ttesehhorn,  Dôme, 
Kadelhorn),  Piszo  Bottarello,  Portjengrat,  Bietschhom,  Mont-Le<me,  Jung- 
frau,  Helsenhorn,  Fieseherhœrner.  Plus  loin,  à  l'E.  de  la  pyramide  du 
Mont-Zeda,  les  montagnes  du  Val-Rhein,  les  monts  Bernina,  de  la  Dis- 
grâce, Legnone ,  Generoso  et  Grigna.  En  bas,  sept  lacs:  les  lacs  d'Orta, 
di  MergoszOj  Majeur,  de  Biandrone,  de  Varesé,  de  Konate  et  de  Comabbio. 
Plus  loin,  a  dr. ,  les  vastes  plaines  de  la  Lombardie  et  du  Piémont,  et 
dans  la  première  Milan,  avec  le  dôme  de  sa  cathédrale.  Le  Tessin  et  la 
Sesia  s'aUongent  comme  des  rubans  d'argent  sur  une  étoffe  sombre. 

Du  côté  O.,  un  chemin  en  partie  escarpé  (guide  utile)  descend  directe- 
ment à  Omegna  (8  h.;  station,  v.  p.  448).  —  Pour  aller  à  Orta  (4  h.  1/4), 
on  prend  au  S.  du  sommet,  et  l'on  arrive,  par  un  chemin  muletier  qu*on 
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ne  saurait  manquer,  en  1  h.  au-dessus  de  Vatpe  Cortanoy  qui  reste  à  dr. 
dans  le  bas  ;  on  passe  40  min.  plus  loin  à  la  Madonna  di  LtKi(tgo,  40  min.  après 
à  Cheggino  (647  m.),  à  1/4  d'h.  de  là  à  Armeno  (533  m.  \  Alb.  al  Mottarone) 
et  on  atteint  la  grande  route,  par  où  Ton  continue.  A  13  min.,  une  bifur- 
cation, d*où  Ton  va  à  g.  à  Miasino  (p.  448)  et  à  dr.  à  Carcegna^  en  traver- 
sant la  ligne  de  Gravellona  (gare  d'Orta  à  g.)  et  passant  près  de  la  villa 
Crespi  (p.  448),  puis  à  Orta^  ou  bien,  3  min.  au  delà  de  la  villa,  à  dr.,  à 
TAlb.  Belvédère  (p.  448),  à  1  h.  1/4  d'Armeno. 

Les  rives  du  lac  s'abaissent  peu  à  peu  et  on  aperçoit  à  dr.  le 
Mont-Rose.  —  Plus  loin,  sur  la  rive  0.,  Selgiratè  (♦On-H.-P.  Bel- 
girate),  localité  de  700  hab. ,  avec  les  villas  Fontana^  Prineipessa 
MatUda,  etc.  —  Ensuite  Lésa  et  Keina  (Alh.  Zanetta).  Â  TE., 
Angara  (Ch.,  p*  439),  avec  un  beau  château,  au  comte  Borromtfe. 

Arona.  —  Hôtbls  -.  *Alb.  Reale  d'Jtalia  &  Posta^  *8.  Oottardo,  tous  deux 
à  la  stat.  des  bat.;  Ancora^  derrière  le  précédent.  —  Cafés:  €.  délia  Sta- 
zione^  autre  près  de  TAlb.  Beale  \  C.  du  Lae^  près  du  port. 

Arona  (225  m.)  est  une  vieille  ville  de  3300  hab. ,  sur  la  rive 
occid.  du  lac  Majeur,  à  env.  ô  kil.  de  son  extrémité  S.  Son  église 
principale.  S,- Maria,  a  une  bonne  Ste  Famille  par  Ocmd»  Ferrari 
(1511),  dans  une  chapelle  à  dr.  du  maître  autel. 

Sur  une  hauteur  dominant  toute  la  contrée,  à  Vb  b«  s>u  N*  de  la 
stat.  des  bat.  et  de  la  gare ,  s'élève ,  sur  un  piédestal  de  13  m. ,  la 
statue  colossale  de  St  Charles  Borromée,  haute  de  21  m.,  érigée  en 
1697,  en  l'honneur  du  célèbre  cardinal -archevêque  de  Milan,  né  à 
Arona  en  1538,  mort  en  1584  et  canonisé  en  1610.  La  tête,  les 
mains  et  les  pieds  de  la  statue  sont  en  bronze ,  la  robe  en  cuivre 
battu.  On  peut  monter  à  l'intérieur  de  la  statue  (50  c.  ;  incommode). 
lu  église  voisine  possède  quelques  reliques  du  saint.  Le  long  bâti- 
ment est  un  séminaire, 

D'Aroma  a  Milak:  67  kil.  de  eh.  de  fer,  en  3  h.  1/4  à  3h.  Vsi  POur 
6  fr.  80,  4  fr.  55  et  3  fr.  65.  Principales  stat.  :  Sesto-Calende  (9  kil.  ;  v.  p.  439) 
et  Qallarate  (36  kil.) ,  où  aboutissent  les  lignes  de  Varese  (p.  443)  et  de 
Laveno  (p.  461).  —  MUan,  v.  p.  461. 


108.    De  Domodoggola  à  Hovare.    Lac  d'Orta. 

90  kil.  Chbmik  db  fjsb,  en  3  h.  1/2,  pour  10  fr.  30,  7  fr.  16,  et  4  fr.  60.  — 
Jusqu'à  OravellofM^  stat.  pour  le  lac  Majeur  (omn.  de  Pallanza  et  de  Stresa, 
V.  p.  443  et  446),  38  kil.,  en  1  h.  1/4,  pour  3  fr.  70,  2  fr.  55,  et  1  fr.  65. 

JDomodossola ,  v.  p.  312.  —  La  voie  passe  au  pied  de  la  mon- 
tagne, tout  droit  à  travers  le  Val  d'Ossola  et  sur  la  rive  dr.  de  la 
Tosa  (Toce),  qui  se  divise  en  plusieurs  bras  et  dont  le  large  lit  en- 
combré d'éboulis  tient  toute  la  vallée.  —  6  kil.  Villa  ou  Villados- 
sola,  à  l'entrée  du  Val  Antrona  (p.  312)  qui  débouche  à  dr. 

8  kil.  Pallanzeno  (228  m.),  où  la  voie  se  rapproche  pour  un  in- 
stant de  la  Tosa  et  traverse  de  larges  prairies.  —-11  kil.  Piedimulera 
(243  m.;  hÔt.:  *Corona,  ♦Piedimulera),  ou  aboutit,  à  dr.,  le  Val 
d'Anzasca  (à  Maeugnaga,  v.  p.  343).  On  passe  VAnza,  —  13  kil. 
Rumianca,  Puis  un  pont  de  900  m.  de  long  sur  la  Tosa. 

14  kil.  Yogogna  (226  m.;  *Alb,  Corona),  petite  ville  dans  un 
site  pittoresque,  contre  des  rochers  à  pic,  où  sont  les  ruines  d'un 
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château.  —  17  kil.  Premosello,  —  21  kil.  Cuzzago.  On  repasse  sur 
la  rive  dr.  de  la  Tosa  par  un  pont  de  fer  de  470  m.  de  long.  — 
25  kil.  OmavasBO  (hôt.  :  Italia,  Croce  Bianca)^  A  g.  dans  la  mon- 
tagne, des  carrières  de  marbre. 

30  kil.  Gravellona  (buffet),  offlciellement  Qravellona-Toce,  au 
confluent  de  la  Tosa  et  de  la  Strona  et  où  il  y  a  de  grandes  filatures 
de  coton.  Les  voyageurs  à  destination  du  lac  Majeur  y  quittent  le 
chemin  de  fer.  Route  de  Pcdlanza  (lOklL),  par  Fondo-Toce  etSuna, 
V.  p.  444;  omnibus,  p.  443.  Route  de  Baveno  (8  kil.,  par  Feriolo)  et 
Stresa,  v.  p.  444;  omnibus,  p.  446.  Voit,  partie,  pour  Pallanza  ou 
Stresa,  à  1  chev.,  5  fr.;  à  2  chev.,  10;  4  et  8  pour  Baveno. 

Le  chemin  de  fer  remonte  plus  loin  la  fertile  vallée  de  la  Strona. 

—  34  kil.  Cfusinallo,  On  traverse  la  Strona  et  le  canal  de  Nigulia, 
qui  s'y  jette,  la  décharge  du  lac  d'Orta. 

37  kil.  Omegna  (hôt.:  Alb,  Manin,  Croee  Bianca),  localité  in* 
dustrielle,  qui  a  une  grande  papeterie ,  à  l'extrémité  N.  du  joli  lac 
d'Orta  (290m.),  long  de  12  kil.,  appelé  auj.  lac  Cusio,  d'après  son 
prétendu  nom  antique.  ^  La  voie  continue  à  une  grande  hauteur 
au-dessus  du  lac ,  sur  lequel  on  a  de  charmantes  échappées  de  vue. 

—  43  kil.  Pettena^co,  Ensuite  on  traverse  le  Pescone  et  l'imposant 
viaduc  de  Bassina, 

46  kil.  Orta,  qui  sert  aussi  de  station  à  Miasino,  —  La  gare  est 
à  20 min.  au-dessus  d'Orta;  on  prend  à  g.  à  la  sortie,  passe  sous  la  voie 
et  continue  tout  droit,  du  côté  de  la  villa  Cret^i^  du  style  moresque,  au 
delà  de  laquelle  un  poteau  indique  à  dr.  le  chemin  du  fmnt  d' Orta  et  de 
TAlb.  Belvédère  (I/4  d'h.). 

HÔTELS  :  *AU>.  Belvédère^  dans  un  site  charmant  sur  le  versant  O.  du  mont 
d'Orta  (ch.  et  s.  3  fr.,  dî.  4).  —  Alb.  8.  OinUo,  Alb.  Orta,  tous  deux  à  25  min. 
de  la  gare,  sur  la  place  au  bord  du  lac,  où  il  y  a  aussi  des  barques. 

Orta  est  une  petite  ville ,  qui  se  compose  d'une  petite  place  au 
bord  du  lac,  d'une  longue  rue  étroite,  et  de  plusieurs  villas,  sur  la 
route  de  la  gare.  Elle  est  située  au  pied  du  mont  d'Orta  (401  m.), 
qui  est  bien  boisé  et  s'avance  au  loin  dans  le  lac.  On  y  monte  par 
le  chemin  entre  la  gare  et  la  ville  (v.  ci-dessus)  ou  bien  de  la  place, 
en  passant  par  le  jardin  de  la  villa  du  marquis  Natta  (50  c).  Le 
mont  d'Orta  ou  Sacro  Monte  est  un  pèlerinage  renommé.  Il  y  a 
20  grandes  chapelles,  avec  des  groupes  en  terre  cuite  polychromes, 
de  grandeur  naturelle,  représentant  des  scènes  de  la  vie  de  St  Fran- 
çois d'Assise.  Ces  groupes  datent  du  xvi^  s. ,  et  les  meilleurs  sont 
dans  les  13®,  16®  et  20®  chap.,  le  dernier  ayant  pour  sujet  la  cano- 
nisation du  saint.  Promenades  agréables  et  qui  offrent  de  char- 
mantes échappées  de  vue.  Panorama  du  campanile,  au  point  cul- 
minant (50  c),  où  domine,  à  l'O.,  la  tête  neigeuse  du  Mont-Rose. 

En  face  d'Orta,  dans  le  lac,  s'élève  la  petite  Isola  S.-Giulio,  où  il  y  a 
un  séminaire  (barque,  1  fr.  50  aller  et  retour),  et  une  très  vieille  égliae 
fondée,  dit-on,  par  St  Jules ,  qui  vint  de  Grèce  y  prêcher  TEvangile  en  379, 
mais  souvent  restaurée.  Elle  a  des  bas-reliefs  anciens,  une  chaire  romane, 
de  vieilles  fresques  et,  dans  la  sacristie,  une  Vierge  de  Gaud.  Ferrari  et  <le 
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vieux  ornements.  Dans  la  crypte,  sous  le  maître- autel,  un  reliquaire  d'ar- 
gent et  de  cristal  contenant  les  restes  de  St  Jules. 

Excursions  d'Orta:  à  TO.,  en  1  h.,  à  la  Madonna  délia  Bocdola  (477m.), 
sur  la  montagne  au-dessus  de  la  gare  (vue)^  au  S.,  en  1  h.  1/4,  à  la  Torre 
di  Btêccionê  (v.  ei-dessous;  barque,  1  fr.  60),  une  vieille  tour  du  moyen  àf^e 
(vue).  Autre  excursion,  par  Pella  (v.  ci-dessous)  à  Alto  G/2  h-)i  où  il  y  a 
de  grandes  carrières  de  granit  (embranch.,  de  Gozxano,  v.  ci-dessous)  et 
à  la  Madonna  del  Soêio  (1  b.  ;  638  m.),  église  du  petit  village  de  Boletto,  sur 
un  haut  rocher,  d^où  on  voit  tout  le  lac. 

D'Orta  au  Moni-Moiiarone^  4  à  6  h.,  par  Carcegno^  Armeno  et  Cheggino. 
Il  y  a  aux  malsons  des  inscriptions,  >  al  Mottarone  >  ou  «  al  Hergozzolo  • 
(v.  p.  446).    Guide,  6  fr.  ;  âne,  10  fr. 

On  a  ensuite  du  chemin  de  fer  un  beau  coup  d'oeil  sur  Tile  S.- 
Giullo  et  la  Madonna  del  Sasso ,  sur  un  rocher  escarpé  de  la  rive 
O.  du  lac  (v.  ci-dessus).  —  49  kil.  Coreonio,  —  La  voie  passe  par 
une  tranchée  à  l'O.  de  Tanc.  château  de  Bueciane ,  visible  de  loin, 
à  Textrémité  S.  du  lac  (v.  ci-dessus).  —  51  kil.  Bolzano.  —  54  kil. 
Oozzano,  Embranch.  sur  Alzo,  v.  ci-dessus.  Plus  loin  par  la  fertile 
vallée  à'^Affogna,  —  59  kil.  Borgomanero  (Alb.  al  Ramo  Secco).  — 
66  kil.  Cressa- Fontaneto.  —  69  kil.  Suno,  — -  75  kiL  Momo.  — 
81  kil.  Caltignaga,  —  86  kil.  Vignale, 

90  kiL  Novare.  Chemin  de  fer  de  U  à  MUan  (p.  461),  en  1  h.  V4  ; 
à  Laveno  (p.  442),  1  h.  ^/f,  Y.  V Italie  septentrionale,  par  Baedeker. 

D'Obta  a  Ya&allo  PA&  LA  OoLMA  :  4  h.  V2  7  guide,  inutile,  5  fr.  ; 
âne,  6  fr.,  3  jusqu'à  la  Colma.  Sur  la  rive  0.  du  lac  se  montre ,  au 
milieu  de  châtaigniers  et  de  noyers ,  le  petit  village  de  Pella  (aub. 
Pesée  d'Oro,  simple).  Barque  d*Orta  (20  min.),  1  fr.  On  rejoint  la 
route  neuve  d'Alzo  (v.  ci -dessus)  à  Pella  et  Arola  (1  h.j  615  m.). 
On  a  à  ce  dernier  village  un  joli  coup  d'œil  en  arrière  du  côté  du 
lac  d'Orta.  5  min.  au  delà,  on  prend  à  g.,  on  Ton  redescend  un  peu; 
puis  Vj  h.  de  plain-pied,  en  contournant  la  gorge  du  Pellino  (cas- 
cade), et  l'on  monte  enfin  sous  bois,  sur  des  rochers  de  granit  qui 
se  désagrègent ,  en  '/4  d'h.  à  la  Colma  (942  m.) ,  nne  croupe  boisée. 
Yue  de  la  hauteur  à  g.  sur  le  Mont -Rose,  les  lacs  d'Orta  et  de  Ya- 
rese  et  la  plaine  lombarde.  A  la  descente,  où  l'on  appuie  à  dr.,  l'œil 
plonge  dans  le  Val  Sesia,  vallée  fertile  et  bien  peuplée.  On  traverse 
des  bois  de  noyers  et  de  châtaigniers.  A  '/4  d'h.,  Civiasco  (716  m.; 
plusieurs  cantines).  Il  y  a  ensuite  une  route  neuve  (vieux  chemin 
à  g. ,  plus  court) ,  qui  offre  d'abord  une  vue  magnifique  du  Mont- 
Rose.  AVid'h., 

Yarallo  (451  m.;  hôt.:  *Italia,  ch.  et  s.  3  fr.  50,  dî.  4;  *Croce 
Bianca,  bonne  cuisine  ;  Posta),  d'où  part  une  ligne  menant  à  No- 
vare. C'est  une  ville  de  23(X)  hab.  et  la  localité  principale  du  Val 
Sesia,  dans  un  site  grandiose,  à  l'embouchure  du  Mastallone,  Sur 
la  place  à  l'entrée  de  la  ville  du  cdté  de  la  gare,  une  statue  de  Vic- 
tor-Emmanuel II  et  la  vieille  église  collégiale  de  S,'Qaudenzio 
qui  possède,  derrière  le  maître  autel,  on  Mariage  de  Ste  Catherine 
par  Qaud.  Ferrari,  originaire  de  Yalduggia  (1471  ?-1546).  Il  y  a 
des  fresques  du  même  artiste  à  S,- Maria  délie  Orazie,  la  Yie  de 
Bsedeker,  la  Suisse,  20e  édit.  29 
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J.-C,  au  Jubé.  Près  de  cette  église,  une  statue  eu  marbre  de  Oaud. 
Ferrari  par  délia  Yedova  (1866).  Au  delà  du  pont  du  Mastallone, 
un  grand  ^étahlUsement  hydrotherapiquc,  ouvert  de  juin  à  an  sept. 
(p.  9  et  11  fr.).  —  C'est  de  S.-Maria  délie  Grazie  que  part  la  route 
du  Sacro  Monte  de  Yarallo,  qui  est  pavée  et  ombragée  de  beaux  châ- 
taigniers. Elle  passe  à  l'église  de  8,"  Maria  di  LoretOj  qui  a  au- 
dessus  du  portail  une  fresque  de  Gaud.  Ferrari,  l'Adoration  des 
mages,  et  elle  mène  en  20  min.  au  pèlerinage  du  Sftcro  Honte  {San- 
tuario  di  Varallo;  608  m.),  très  fréquenté  pour  ses  curiosités  et  pour 
sa  vue  splendide.  Il  y  a  au  sommet  et  sur  les  versants  46  chapelles 
et  oratoires ,  avec  des  scènes  de  l'histoire  sainte ,  depuis  le  péché 
originel  jusqu'à  l'ensevelissement  de  la  Y ierge,  représentées  par  des 
groupes  ea  terre  cuite  polychromes,  de  grandeur  naturelle,  pour  la 
plupart  de  la  Un  du  xvi®  s.  La  montagne  appartient  maintenant  à 
la  ville,  et  il  y  a  dans  le  haut  un  hôtel  et  un  café. 

Yarallo  est  un  excellent  point  de  départ  pour  des  excursions. 

Db  Yakallo  ▲  Poktb-Gbaiidb  (M acQgnaga) ,  par  Fobello,  9  h.,  sans 
difficulté  ;  guide  à  peine  nécessaire.  D^abord  une  route  dans  le  beau  *  Foi 
MastalUmey  où  se  trouve.  1  h.  en  amont,  le  pont  pittoresque  de  la  Quia; 
puis  par  CravttçUana  et  rerreroy  et  ensuite,  V4  d  h.  en  deçà  de  Fobello, 
par  le  Ponte  deUe  Jhte  Aeqw ,  sur  le  Landwcuter  (▼.  ei-dessous).  •—  17  kil. 
Fobello  (880  m.  •,  aub.  :  Poita^  Italia).  Plus  loin,  un  chemin  muletier,  menant 
en  3  h.,  par  Boco^  Piana,  S.-Maria  et  Oiavinoj  au  ool  di  Baraaoa  (1890  m.)->  où 
il  y  a  une  chapelle  et  une  *auberge.  Descente  rapide  de  là,  avec  un  magni- 
fique coup  d^œil  sur  le  Val  Anzasea,  par  la  VaU*  OUocchla  et  BanniOt  en  3  h. 
à  PonU'Orandé  (p.  848).  —  Un  ebemin  qui  monte  du  pont  délie  Due  Acque 
(v.  ci -dessus),  le  long  du  Landwasser,  mène  en  1  h.  à  Rimana  (1181  m.  ; 
*Alb.  Foniana)^  commune  allemande  de  1100  âmes ,  formée  d'une  douzaine 
de  hameaux,  dans  un  site  grandiose.  De  là  à  P(>nU'Orande  (p.  843),  par  le 
c^l  Drochetta  et  Baimio^  5  h.,  avec  un  guide,  fatigant,  mais  très  intéressant. 

Da  Yaballo  a  Alaoka,  par  le  Yal  BÔsia,  8  h.  Vsi  omnibus  tous  les 
jours  à  1  h.,  trajet  en  5  h.  La  route  longe  la  rive  g.  de  la  Sesia,  dont  la 
vallée  est  bien  cultivée,  et  passe  par  Vàlmaggia^  Voeca  et  Balmuoda  (2  h.  ; 
579  m.),  à  Tembouchure  de  la  Sertnenta  dans  la  Sesia. 

[Le  pittoresque  Yal  BermenBa  KVàiU  Ptccokt)  est  traversé  par  une  route 
de  voit,  allant  de  Balmuccia  à  Soccioleto  (1/2  h.  ;  687  m.  \  *P.-Best.  délia 
Fenice)  et  à  Fervente  (I/3  h.  ;  Best.  Valle  Sermenza),  qui  se  prolonge  par 
un  chemin  muletier  sur  Rimoico  (1  h.  ;  906  m.  \  deux  aub.,  celle  du  haut  meil- 
leure), où  la  vallée  se  bifurque:  à  dr.  (E.,  Val  d^JBçuà)^  dans  la  direction  de 
Carco/oro  (2  h.  ^  1304  m.;  Alb.  del  Monte  Moro,  simple)  ^  à  g.  (VàUe  Piccola)^ 
dans  la  direction  de  Rima  S.-Oiuseppe  (9 h.;  14um. ;  *Mh.  Tagliaferro). 

—  De  Careoforo  à  Ponte-Grande  (p.  343),  par  le  col  d'JSçua  (2153  m.)  et  le 
col  de  Baranca  (v.  ci-dessus),  6  à  7h.,  avec  un  guide,  course  intéressante  ; 

—  à  Pestarena  (p.  344),  par  le  poê  de  la  Moriana  (env.  2500  m.),  6  h.,  avec 
un  guide,  pénible;  —  a  Macugnaga  (p.  344),  par  \e  col  de  la  BotOgHa 
(2872  m.),  7  h.,  mêmes  remarques  (deseente  par  le  Val  Qntarazsa,  v.  p.  846)  ; 

—  à  Bima  (v.  ei-dessus),  par  la  Boceheita  del  Temu  (2347  m.)<>  4  h.  i^,  avee 
un  guide,  facile.  —  De  Bima  à  Macugnaga,  par  le  paa  de  Rima  ou  col  del 
Piccolo  Altare  (2487m.),  6  h.,  chemin  muletier;  —  à  Alagna,  par  le  col 
Moud  (4  h.  1/2)  ou  la  Boeehetta  Moanda  (6  h.),  v.  p.  847.] 

La  route  reste  toujours  sur  la  rive  g.  de  la  Sesia  et  passe  par  Scopa 
(Alb.  Topini),  SeopeUo  (Alb.  Deblasî,  Yalsesia),  JFVfci,  Piode^  Campertoçno 
et  MoUia  (4  h.  ;  880  m.  ;  •Aib.  VaUe^ano).  Ensuite  la  vallée  se  rétrécit. 
A  1  h.  8/4,  Biva  Valddhia  (1112  m.;  *H.  délie  Alpi),  dans  un  site  pitto- 
resque, où  Ton  aperçoit  au  X.  quelques  eimes  du  Mont-Bose.  La  façade 
de  1  église  a  une  grande  fresque  de  réeole  de  Gaud.  Ferrari,  le  Jugement 
dernier.    8/4  d*h.  plus  loin,  Âlaçna  (p.  Sàff). 
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IM.   De  LninOi  rar  le  lao  IbyenTi  à  MenaggiOi  tnr 
le  Ifto  de  Côme.    Lac  de  Lngano. 

VWr  l€$  carUs  p.  440,  480  et  433. 

68  kil.  Thamwat  a  tapsus  de  Luino  à  Ponte-  Trestk,  13  kil.,  en  1  b..  pour 
2  fr.  65  et  1  fr.  15.  — -  Batsau  a  tapbur  de  Ponte-Tresa  à  Luçtmo^  34  kil., 
ea  1  h.  V4;  ^  fàrif^  43  kil.,  en  3  h.  V4i  POur  4  fr.  50  et  3  fr.  70.  —  Tram- 
way A  TAPBVB  de  Porlezza  à  MenagçiOy  13  kil.,  en  1  h.,  pour  3  fr.  65  et 
1  fr.  45.  Billeta  directs  de  Luino  k  Menaggio:  9  fr.  80  et  5  fr.  60;  aller  et 
retour  avee  3U0/q  de  réduction;  billets  eireulairee  et  billets  des  dim.  et 
fêtes  avee  SOVo-  C«<  billets  se  déliTrent  sur  tous  les  bateaux.  Visite  de 
la  douane  suisse  sur  les  bateaux  du  lac  de  Lugano,  et  de  la  douane  ita- 
lienne également  à  bord  et  à  Ponte-Tresa. 

Luino,  V.  p.  441.   La  station  dn  tramway  est  à  c5të  de  celle  des 

bateaux.  On  croise  la  ligne  du  St-6othard  à  dr.  de  sa  gare  (p.  441). 

—  3  kil.  Creva  (227  m.) ,  où  il  y  a  des  fabriques  considérables  et 

où  Ton  arrive  snr  le  bord  de  la  Tresa,  décharge  dn  lac  de  Lugano. 

Ensuite  de  nombreux  circuits,  sur  les  bords  escarpés  de  la  rive 

dr.  de  la  Tresa,  un  pont  sur  cette  rivière,  qui  forme  à  cet  endroit  la 

frontière  entre  la  Suisse  et  lltalie,  et  deux  tunnels.  —  7  kil.  Cre- 

menaça  (2Ô4  m.).    On  reste  plus  loin  sur  la  rive  g.  de  la  Tresa  et 

on  a  de  belles  échappées  de  vue  sur  des  villages  et  des  églises  pit- 

toresquement  situés.  —  13  kil.  Ponte  Tresa  (278  m.),  sur  le  territoire 

italien ,  en  face  de  la  localité  suisse  du  même  nom ,  sur  la  rive  dr. 

et  sur  une  baie  du  lac  de  Lugano  qui  est  entourée  de  montagnes. 

La  route  de  Lugano  (10  kil.)  traverse  la  ValletinOy  passe  à  MaçUoêo 
G/s  b.),  en  laissant  à  dr.  le  Hont-S.-Salvatore,  et  k  Agno  G/a  b.  ;  395  m.), 
traverse  la  rivière  du  même  nom,  monte  tme  pente  douce,  par  \e  lac  de 
Muttanoy  jusqu'au  restaur.  du  Jardin  à  Sorengo  (p.  483),  et  redescend  à 
Luçoêm  (1  h.  •,  p.  490). 

TsAjBT  EN  BATXAV.  —  Le  bateau  passe  d'abord  dans  le  détroit 
de  Lavena,  où  Ton  a  à  g.  les  parois  à  pic  du  Mont-Cadano  (525 
m.);  puis  U  entre  dans  le  bras  0.  du  1m  de  Lugano»  en  ital.  Logo 
CereHo  (274  m.) ,  bordé  de  hauteurs  boisées  et  uniformes.  Bientôt 
on  a  un  beau  coup  d'œil  au  N.  sur  le  lac  d'Agno  (v.  ci-dessus)  et  les 
hautes  montagnes  de  Tarrière-plan:  Mont-Tamaro,  Mont-Bigorio, 
etc.  Le  bateau  tourne  au  S.  ;  à  g.,  Figino;  au  loin,  la  cime  du  Mont- 
S.-Salvatore,  avec  sa  chapelle  (p.  432);  à  dr.,  Brusimpiano.  Plus 
loin  à  g.,  les  versants  boisés  du  Mant^ Arhoitora  (826  m.).  Dans 
une  baie  de  la  rive  S.,  Porto  ou  Porto ^Cereêio,  Ligne  de  Varese, 
V.  p.  442.  Au  loin ,  sur  une  colline ,  le  pèlerinage  de  la  M  adonna 
det  Monte  (p.  442). 

Le  bateau  tourne  maintenant  au  N.  Stat.  de  Koreote  {H,'P, 
Raggi-Ka^ijffmann,  p.  5  fir.),  petite  ville  dans  un  beau  site,  entre 
des  terrasses  plantées  de  vignes,  avec  des  mes  à  arcades  et  dominée 
par  une  église  pittoresque  et  les  ruines  d'un  château,  à  l'angle  S. 
du  MoBt^Arbostora.  On  longe  plus  loin  la  rive  0.  A  dr.,  Bruiin- 
Ar$itio.  Puis  on  voit  apparaître  la  longue  crête  du  Mont-Qeneroao 
(p.  434).  Stat.  de  M^ide  (p.  434)^  sur  la  rive  0.,  et  de  Bi^sone,  sur 
colle  de  l'E.    On  passe  sous  le  pont-viaduc  mentionné  p.  434.  Stat. 

29» 
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de  Campipne,  sur  la  rive  E.,  dont  l'église  de  rAnnmiciaU  a  de  vieilles 
fresques  remaïqnablos.  A  g.,  le  Moné^S.-SaivcUort  (p.  432)  ;  sur  le 
devant,  le  contrefort  de  S.-Martino  (p.  432),  et,  à  dr.,  le  Mont-Ca- 
prino  (p.  433). 

Li^ano  (3  haltes),  v.  p.  430.  La  gare  de  la  ligne  du  St-Gothard 
«9t  au-dessus  de  la  ville,  à  20  min.  de  la  stat.  des  bat  à  vapeur.  — 
La  partie  suivante  du  trajet,  jusqu'à  S.-Mamette,  est  la  plus  belle. 
Sur  la  rive  N.,  au  pied  du  Mont-Brè  (p.  433),  Castctgnola,  dans 
un  site  pittoresque.  Puis  Oandria  (pens.),  qui  a  de  hautes  arcades 
voûtées  et  des  terrasses  escarpées  avec  des  vignes  sur  le  versant  de 
la  montagne.  Le  lac  prend  un  caractère  plus  sauvage.  A  g. ,  Bell- 
arma,  sur  la  frontière;  Cria,,  avec  la  villa  Biancl;  Alhogasio:  S.» 
Xamette  (aub.  :  Stella  d'Italia),  dans  un  site  très  pittoresque,  à 
l'entrée  du  Val  Solda,  et  dominé  à  une  grande  hauteur  par  Castello 
(p.  433).  La  rive  S.  est  boisée  et  se  termine  à  pic  dans  le  lac.  Puis 
encore  à  g.  Loggio,  Crtsogno  et  Cima;  à  dr.,  Osteno  (H.  du  Bateau; 
rest,  de  la  Grotte),  dont  la  grotte  remarquable  est  souvent  un  but 
d'excursion  de  Lugano  :  2  fr.  35  en  l**  aller  et  retour,  et  75  c.  d'en- 
trée pour  la  grotte. 

La  *grotte  d'Osteno,  dite  VOrrido  ou  la  Péscara,  est  à  7  min.  du  dé- 
barcadère. Le  chemin  qui  y  conduit  traverse  le  village,  descend  en  dehors 
à  dr.,  immédiatement  avant  un  pont  de  pierre,  et  traverse  le  misseaii 
sur  un  petit  pont  de  bois.  Au  eoin  d^un  roeber  (restaur.),  où  le  batelier 
vous  attend,  apparaît  le  ravin,  dans  lequel  se  précipite  une  petite  cas- 
cade. On  passe  de  là  avec  la  nacelle  dans  la  grotte,  dont  le  ruisseau 
couvre  le  sol.  On  se  trouve  alors  dans  une  gorge  profondément  creusée 
par  les  eaux  et  si  étroite  que  la  nacelle  se  heurte  contre  les  bords  en 
contournant  les  rochers  escarpés,  entre  lesquels  on  aperçoit  Tazur  du  ciel 
ou  de  verts  buissons.    Il  y  a  encore  une  cascade  à  1  autre  extrémité. 

On  peut  aussi,  si  on  en  a  le  temps,  visiter  la  grotte  de  Beuia:  1  h. 
aller  et  retour.  On  prend  une  barque  à  3  rameurs  (4  fr.  aller  et  retour) 
et  on  fait  le  tour  de  la  langue  de  terre  à  1*E.  d'Osteno.  On  est  en  1/4  d*h. 
à  ReseiOy  et  Ton  monte  par  un  petit  sentier,  eli  6  min.,  à  la  grotte  (entrée 
et  torches,  60  e.).  Il  y  a  dans  le  voisinage  des  carrières  de  tuf,  qui  ont 
de  belles  pétrifications. 

Un  chemin  carrossable  conduit  au  S. -O.  d''Osteno,  en  S  h.,  à  Laaso 
d'Intelvi  (950  m.  ^  C«^  Cenirale,  pas  cher,  dé.  3  fr.).  25  min.  en  amont,  à 
une  grande  hauteur  au-dessus  du  lao  de  Lugano,  i'*Mt.  Belvédère  (p. 
10  fr.),  endroit  agréable  comme  séjour  et  d'oii  Ton  a  une  belle  vue  sur 
le  lac  de  Lugano  et  le  massif  du  Hont-Rose.  On  y  va  directement  sans 
passer  par  Lanzo ,  en  prenant  env.  1/4  d'h.  en  deçà  un  sentier  à  dr. ,  qui 
débouche  bientôt  sur  la  route  de  voit.  mena«)t  à  Thôtel.  On  va  aussi  à 
Lanzo  de  Moroggia  (p.  434)  en  3  h.  à  pied  ou  en  voiture ,  'et  d^ArçegnCy 
sur  le  lac  de  Côme  (p.  457) ,  en  4  h.  1/2.  A  SO  min.  de  Thôt.  Belvédère, 
rétablissement  d'eau  minérale  de  Paraviso.  On  peut  monter  de  là  en 
5  h.  1/2,  par  un  chemin  muletier,  au  Mont-Oeneroto  (p.  434). 

La  rive  du  N.  présente  à  la  fin  des  rochers  escarpés.  A  Tex- 
trémité  de  la  baie  est  Porleua  {Alb,  del  Logo,  médiocre),  port  avec 
la  douane  italienne. 

De  Poblezza  a  Menaooio.  —  Le  tramway  (v.  p.  451)  remonte 
la  large  vallée  du  Cuccione,  passe  à  Tavordo,  à  8,'Pietro,  où  Ton 
perd  de  vue  le  lac  de  Lugano  ;  à  Piano  (4  kil.)  et  au  petit  lae  de 
Piano,  puis  gravit  une  rampe  de  4%,  par  Bene-Oronn,  pour  at- 
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teindre  son  point  culminant.  —  8  kil.  Orandola  (384  m.),  à  186  m. 
aa-dessus  du  lac  de  Gdnie.  De  là  on  descend  à  dr.  du  Val  Sanagra, 
par  de  nombreuses  courbes,  dans  des  tranchées  ou  sur  des  terrasses 
avec  de  hauts  murs  de  soutènement.  Passé  un  tunnel  de  100  m.  de 
long  et  une  grande  courbe  au  S. ,  on  a  un  *coup  d'œil  magnifique 
sur  le  lac  de  Côme,  aux  rives  d'une  fertilité  luxuriante,  couvertes 
de  villages  et  de  maisons  de  campagne  et  entourées  de  hautes  mon- 
tagnes. A  dr.,  la  belle  presqu'île  de  Bellagio  et  le  lac  de  Lecco. 
Enfin,  après  avoir  suivi  la  direction  du  S.  l'espace  d'env.  1  kil,,  la 
voie  prend  une  direction  opposée,  en  descendant  toujours  beaucoup 
(5%).  —  13  kil.  Menaggio,  gare  à  côté  de  l'hôt.  Menaggio  et  de  l'une 
des  stat.  des  bat.  à  vap.  (p.  455).  On  y  trouve  un  omnibus  pour 
Cadenabbia  (p.  456). 

110.   Lac  de  C6me. 

B«t«aii  à  vapênr,  parmi  lesquels  il  y  en  a  de  beaux  avee  salon  et  res- 
taurant, 3  fois  par  jour  de  Colieo  à  Côme,  en  3  h.  1/3  à  5  h.  (5  fois  de 
Bellagio,  8  fois  de  Torriggia)  ;  3  fois  de  Colieo  à  Leceo,  en  3  h.  3/4  à  4  h.  Vs^ 
et  3  fois  de  Côme  à  Lecco,  en  3  h.  1/3.  Les  billets  se  délivrent  à  bord,  où 
Ton  en  peut  aussi  avoir  pour  les  chemins  de  fer  en  correspondance  et  la 
diligence  suisse.  Aux  stations  intermédiaires,  on  reçoit  à  Tembarcadère 
une  contremarque,  qu'on  remet  au  conducteur  en  prenant  son  billet.  Les 
stations  à  débarcadères  sont  indiquées  dans  la  description  ci -après  par: 
/>.>  celles  qui  n'en  ont  pas  par  È.  L'embarquemeht  et  le  débarquement 
sont  gratuits,  même  aux  stat.  où  ils  ont  lieu  en  barque;  le  batelier  reçoit 
le  coupon  attaché  au  billet.  —  ï^es  heures  de  départ  et  d'arrivée  indiquées 
par  les  horaires  ne  sont  pas  toujours  observées. 

Ghemin  de  fer  de  la  rive  £.,  de  Bellano  (p.  454)  à  LeccOy  34  kil.  ;  presque 
sans  intérêt  pour  les  touristes.    Nombreux  tunnels  et  viaducs. 

Barques:  l''^  h.,  1  fr.  50;  heure  suiv.,  1  fr.  par  rameur.  Pour  les  cour- 
ses suivantes,  aller  et  retour:  Bellagio  -  Cadenabbia ,  Bellagio  -  TremezKO, 
Bellagio-Menaggio ,  Bellagio-Varenna ,  2  fr.  50  par  rameur;  Bellagio,  villa 
Melzi,  villa  Carlotta,  3  fr.  Un  seul  rameur  suffit,  quand  on  n'est  pas  pressé  ; 
si  un  second  vient  vous  importuner,  on  s'en  défait  avec  un  botta  uno.  On 
peut  dans  la  morte  saison  obtenir  un  rabais.  On  pourra,  pour  traiter,  se 
servir  de  phrases  de  ce  genre  :  «  Quanto  voleté  per  una  corsa  d'u»  ora^  di  due 
oref  Siamo  due,  <r«,  quattro  persone.  —  E  troppo^  vi  darà  un  franco  ^  due 
franchi*^  en  précisant  le  chillre  avec  les  doigts.  11  est  d'usage  d'ajouter 
un  pourboire  (tmonaiMsno)  de  50  c.  ii  1  fr.,  selon  la  durée  de  la  promenade. 

Le  *lao  de  OftmO)  en  ital.  Lago  di  Como  ou  il  Lario  (213  m. 

d'altit.),  le  Lacus  Lariua  des  anciens,  vanté  par  Virgile  (Georg.,  Il, 

159),  est,  de  l'avis  de  bien  des  personnes,  le  plus  beau  de  l'Italie. 

Il  a  48  kil.  de  longueur,  de  son  extrémité  N.  jusqu'à  CÔme,  et  sa 

largeur  est  d'env.  4  kil. ,  entre  Menaggio  et  Yarenna.    Sa  superficie 

est  de  154  kil.  car.  et  sa  plus  grande  profondeur  de  588  m.    Les 

montagnes  qui  l'entourent  s'élèvent  jusqu'à  2200  m. 

Sur  ses  bords  s'élèvent  de  nombreuses  villas  de  l'aristocratie  mila- 
naise, entourées  de  magnifiques  jardins  et  de  vignes  en  terrasses.  Plus 
haut  s'étagent  de  vertes  forêts  de  châtaigniers  et  de  noyers,  qui  forment 
un  contraste  frappant  avec  les  teintes  grises  des  oliviers.  La  flore  en  est 
naturellement  magnifique.  Le  lac  est  fort  poUtonneuje;  on  7  pêche  des 
truites  de  10  kilos.    Les  agoni  sont  de  petits  poissons  délicats. 
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BELLANO. 


Lae 


Lao  de  Oftme. 


Rive  obieittale. 


Colieo  (D.;  hôt.:  Isola  Bdla, 
Risi) ,  à  rextrémité  N.  du  lac ,  v. 
p.  386. 

(Hgiasca,  Dorio  et  Corenno, 
avec  un  vieux  château  en  ruine. 

Dervio  (B.),   à  Tembouchure 

du  Varrone,  au  pied  du  Mont- 

Legnone  et  du  Mont-Legnoncino 

(1731  m.). 

Le  Xont-Ltgnonê  (3610  m.),  le  plus 
haut  de  la  Lombardie,  se  gravit  d'ici 
en  7  h.,  avec  un  guide.  L'ascension 
est  sans  difficulté  pour  les  alpinistes 
et  très  intéressante.  Par  un  che- 
min muletier  à  SuegUo  (3  h.  \  787  m.  \ 
aub.  Pinzetta),  puis  par  Introt to  et 
Vcdle  Lovadè  au  refuge  du  C.  A.  I. 

Eres  des  Roecoli  Lorla  (3  h.  ;  1360m.  ^ 
on  gîte  ;  lits),  sur  la  croupe  entre  le 
Legnone  et  Legnoncino.  Il  y  a  en- 
core de  là  3  h.  1/4  jusqu'à  la  Cabane 
Alpine  (3136  m.) ,  où  .  Ton  ne  peut 
coucher;  puis  1  h.  jusqu'au  sommet, 
d'où  la  vue  est  magnifique.  L'ascen- 
sion est  plus  facile  de  Delébio  (p.  427), 
au  N.  ;  il  y  a  un  chemin  muletier 
par  le  Val  délia  LeHna,  jusqu'à  Vaipe 
Cappella  (4  h.) ,  d'où  on  atteint  le 
sommet  en  3  h. ,  par  la  Bocehetta  di 
Legnone. 

Bellano  (D.  ;  *Albergo  Bellano, 
au  bord  du  lac),  qui  a  1400  hab. 
et  d^mportantes  fabriques.  C'est 
provisoirement  la  dernière  stat. 
de  la  ligne  de  Lecco  à  Colieo  (p. 
453).  Près  de  la  stat  des  bateaux 
est  un  monument  du  poète  Tom. 
OroaH,  originaire  de  cette  ville 
(1790-1853).  Une  large  rue  mène 
en  8  min.  du  lac  à  la  gare.  En 
prenant  à  g.  de  l'Alb.  Bellano,  par 
la  Via  Cavour,  puis  à  dr.  et  de 
nouveau  à  g.,  on  arrive  à  l'église 
S,'Oiorgio  et  à  VOrrido  di  Bel- 
lano, gorge  rocheuse  dans  la- 
quelle  la   Piovema  forme  une 

haute  cascade  (entrée,  50  c). 

Il  y  a  dans  le  Val  Sastina^  qui  dé- 1 
bouche  près  de  Bellano,  un  petit  che-  | 


Rive  occidentale. 


Qera  (B.).  —  Domaso  (D.),  avec 
de  belles  villas. 

Oravedona  (D.;   Alb.   Grave- 

dona,  Alb,  del  Lauro),  localité 

de  1600  hab.,  à  l'entrée  d'une 

gorge.  Dans  le  haut,  le  beau  pal, 

del  Pero,  à  quatre  tours,  de  la  fin 

du  XVI*  s.    A  côté  de  la  vieille 

église  S.-Vincenzo,  le  baptistère 

S.- Maria  del  Tiglio,  du  xn®  s., 

renfermant     deux     inscriptions 

chrétiennes  du  v®  s. 

Un  chemin  muletier  conduit  à  l'O., 
par  le  Fol  di  Qravedona  et  le  eol  de 
a.'Jorio  (ifi96m.),  en  9  h.  à  Bellin- 
xona  (p.  4i^). 


Bongo  (D.  ;  Alb,  Dongo)y  dans 
un  site  abrité. 

Au-dessus  de  Musso  (B.)  sur 
un  rocher  escarpé,  la  Bocca  di 
Musso,  les  mines  de  trois  châ- 
teaux, où  habiU,  de  1525  à  1531, 
le  condottiere  Giov.  Giac.  de'  Mé- 
dici,  dit  le  Châtelain  de  Musso, 
qui  dominait  de  là  tout  le  lac. 

Pianello  et  Cremia  (B.),  qui  a 
une  jolie  église  St- Michel,  avec 
un  tableau  de  Paul  Yéronèse,  *St 
Michel. 


Rezzonico  (B.) ,  qui  a  sur  une 
colline  un  château  du  xm*^  s., 
nouvellement  restauré.  Puis  5.- 
Abbondio,  Un  sentier  dangereux 
y  franchit  le  massif  de  rocher 
jaunâtre  nommé  le  Sasso  Raneio 
(rocher  orange)  ;  les  Russes,  com- 
mandés par  Bellegarde,   y  pas- 


de  Côme. 


MENÂGGIO. 
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min  de  voit.,  eonduit  par  Taeeno  k 
Cortenova  ClOkil.),  et  de  là  par  Int- 
robbio  à  Leeco. 

Oittana  (D.),  débarcadère  pour 
rétablissement  hydrothérapique 
de  Begoledo,  situé  à  160  m.  au- 
dessus  du  lac  (funiculaire). 

Varenna  (D.  ;  *H.  Royal  Mar- 
cioni)^  fort  bien  situé,  sur  la  lan- 
gue de  terre  qui  s'avance  dans  le 
lac,  à  Textrémité  du  Val  d'EHno 
(v.  ci-dessous).  Il  y  a  de  magni- 
fiques jardins  (Isimbardi ,  Lelia, 
Yenini).  £n  haut,  près  du  petit 
village  de  Vezio,  les  ruines  du 
château  de  Torre  di  Vezio  (Vî^i-)» 
d'où  Ton  a  une  belle  vue.  La 
route  et  le  chemin  de  fer  (p.  453) 
passent  près  de  Yarenna  dans 
plusiers  tunnels.  On  y  travaille 
la  plus  grande  partie  du  marbre 
qui  s'exploite  dans  les  environs. 

A  15  min.  au  S.,  une  cascade 

de  SOO  m.,  nommée  à  cause  de 

sa  couleur  Fiume  Latte,  ruisseau 

de  lait;    elle   est  grandiose  au 

printemps,  mais  à  sec  en  été. 

Le  *«ont-Gxifiia  (34iO  m.)  mérite 
d'être  gravi.  Des  ehemins  mule- 
tiers, par  la  rive  dr.  de  VEtino  et 
par  FerledOf  mènent  en  3  h.  i/s  à 
£iino  (*Alb.  del  Monte  Godeno,  pas 
eher),  petit  village  dans  un  joli  site. 
Là  il  est  bon  de  prendre  un  guide: 
jusqu'au  refuge  du  Club ,  4  fr.  ;  au 

sommet,  7  fr.    Il  y  a  1  h.  i/s  de  mon- 
tée -      -  -       -       -      .  -    -  . 

de 

q'i  - 

enfin  3  h.  jusqu'au  sommet,  dit  Origna 
di  Moneoaine.  La  dernière  partie  de 
Taseension  est  assez  pénible.  Vue 
splendide  sur  toute  la  «bi^ne  des 
Alpes,  du  Mont-Viso  à  l'Ortler,  et 
particulièrement  sur  le  Mont-Rose. 
Au  S.,  la  plaine  de  la  Lombardie, 
avec  les  Apennins  à  Thorizon.  Des- 
cente escarpée  à  TO.,  à  la  cabane 
du  Club  dite  Capanna  cU  Releçgio 
(1780m.),  dana  le  Val  Neria^  et  à  Mon- 
dellOf  ou  à  TE.  à  Pcuinro.  dans  le 
Val  SaMHa  (p.  464). 


RiVS  OCCIDENTALE. 

seront  en  1799,  mais  non  sans 
éprouver  beaucoup  de  pertes. 

AcquaseHa  (D.),  localité  prin- 
cipale de  la  commune  de  S,-Ah- 
hondio. 


Menagg^O.  —  Deux  débarcadère»  : 
Tun,  au  K.,  près  des  hôt.  Victoria 
et  Corona^  l'autre,  près  de  l'hdt. 
Menaggio,  pour  le  tramway  à  vapeur 
de  Porlexza  (Lugano  :  v.  p.  453).  Omn. 
des  hôt.  à  l'un  et  à  l'autre.  —  Hô- 
TBLS  :  *Qr.'E.  Victoria  (ch.  t.  c.  dep. 
4  fr.  60,  rep.  i  fr.  60,  3.60  et  6,  p.  8 
à  il)  1  ^B.  Menaggio  (ch.  t.  c.  3  fr.  50 
à  6.6().  rep.  1.60,  8  et  5,  p.  8  à  11), 
tous  deux  avec  jardins  au  bord  du 
lac;  —  Corona^  à  l'italienne. 

Menaggio  est  une  localité  de 
1000  hab.,  avec  une  grande  fila- 
ture de  soie.  On  y  a  une  belle 
vue  de  Bellagio.  Un  peu  au  S., 
au  bord  du  lac,  la  vUla  Mylius, 
—  Une  route,  qui  monte  à  dr.  de 
celle  de  Cadenabbia,  mène  en  V2  ^< 
de  Menaggio  à  Loveno  Superiore 
et  à  la  villa  Vigoni,  anc.  villa 
Mylius,  où  l'on  a  une  vue  splen- 
dide de  Bellagio,  de  Menaggio  et 
des  trois  bras  du  lac  (s'adresser 
au  jardinier  ;  1  fr.).  Il  y  a  dans 
un  pavillon  deux  bas-reliefs,  par 
Thorvaldserhj  et  un  groupe  en 
marbre,  par  Argenti»  Dans  le  voi- 
sinage, la  villa  Massimo  d'Aze- 
glio,  qui  a  des  tableaux  du  poète 
de  ce  nom  (m.  1866),  et  la  villa 
Qaroviglio. 

Très  belle  vue  à  l'église  de  la 
Madonna  délia  Breglia^  où  l'on  monte 
en  i  h.  1/2  de  la  villa  Vigoni. 
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Lae 


Ici,  k  la  Punta  di  BeUagio,  le  lac  se  divise  en  denx:  ati  S.-O., 
le  lac  dé  Côme  proprement  dit;  au  S.*E.,  le  lac  de  Lecco» 


Lao  de  C6me. 


Rive  obibktalg. 


BeUagio.  —  hôtels  (bons,  quand 
ils  ne  sont  pas  combles;  omn.  au 
débarc):  *Or.-H.  Bellagio^  grande 
maison  de  1®'  ordre,  avec  nn  jardin 
ombragé  (ch.  S  fr.  50  à  6,  b.  1,  s.  1, 
rep.  1.50,  3.50  et  5 ,  p.  10  à  16) ,  et 
sa  dépend.,  dite  H.-P.  Villa  Serbell&ni, 
dans  le  magnifique  pare  mentionné 
ei-dessous  (eh.  moins  confort.  ;  p.  13 
à  14  fr.)  ;  *  Grande- Brêtaçne  (Anglais), 
aussi  de  1^^  ordre,  dans  un  beau  site, 
au  bord  du  lae  ;  ^ff.  Oenazzini  (Gan- 
dola),  'également  dans  un  beau  site, 
au  lae  (eh.  t.  e.  3  fr.  50  à  6,  rep.  1.50, 
3.60  et  4.50,  p.  7  à  10).  —  Plus  sim- 
ples: *H.-P.  de  Florence  (ch.  t.  c. 
8  fr.  50  à  4,  rep.  1.50,  3.50  et  4,  p. 
7.50  à  9):  if.- fC  de*  Étranger i  (p.  7 
à  9  fr.)  ;  P.  Suisse  (6  à  7  fr.)  ;  AUt.  del 
Vapore^  tous  au  bord  du  lae.  —  Soie- 
ries^ denlellest  ouvrages  en  bois  d'oli- 
viery  antiquités^  dans  de  nombreux 
magasins.  —  Barques^  y.  p.  453. 

BeUagio  (216  m.)  ^  localité  de 
800  hab.,  à  TO.  du  cap  qai  sépare 
les  deux  bras  du  lac  de  Côme,  est 
peut-être  Tendroit  le  plus  déli- 
cieux de  tous  les  lacs  d'Italie. 
Dans  l'église  S,- Giovanni,  un 
tableau  d'autel  par  Gaud.  Ferrari. 

Sur  la  hauteur  du  côté  de  l'hôt. 
Genazzini,  se  trouve  la  ^villaSer- 
bellonii  transformée  en  hôt.-pens, 
(entrée,  1  A:.,  gratuite  si  l'on  est 
au  Gr.-H.  Bellagio).  Il  faut 
25  min.  pour  monter  jusqu'en 
haut.  Le  parc  s'étend  jusqu'à 
la  pointe  "boisée  du  promontoire 
et  offre  de  ravissantes  échappées 
de  vue  sur  Yarenna,  les  villas 
Balbianello,  Carlotta,  etc. 

Plus  loin,  la  villa  Belmonte, 
à  un  Anglais  (entrée,  50  c). 

A  20  min.  au  S.  de  l'entrée  in- 
férieure de  la  villa  Serbelloni,  au 
delà  du  cimetière,  à  g.,  sur  la 
route  de  la  Vall'  Assina  (p.  460), 


Rive  occidentale. 


Cadenabbia.  —  Hôtsls  (omn.  au 
débare.):  *Bellevue  (fermé  de  dée.  à 
févr.),  à  côté  de  la  villa  Carlotta,  avec 
un  jardin  ombragé,  au  bord  du  lac  ; 
•Belle.Jle  (eh.  t.  e.  S  à  4  fr.,  rep.  1.35, 
2.35  et  4,  p.  7  à  10)  ;  •Britannia  (ch. 
3  à  4  fr.,  b.  75  c.,  s.  60,  rep.  1.50,  3  et 
4.50,  p.  7  à  13)  -,  H.-P.  Cadenabbia  O  à 
8fr.).  —  CafÎ:  Lavexari. 

Cadenabbia,  à  3  kil.  Vt  ^^  3* 
de  Menaggio  (omn.  à  la  gare), 
occupe  le  site  le  mieux  abrité  du 
lac  de  Côme.—  Au  S.-O.  se  trouve, 
au  milieu  d'un  jardin  descendant 
au  lac,  la  *yiUa  Carlotta,  au  duc 
de  Saxe-Meiningen,  veuf  de  la 
princesse  Charlotte  de  Prusse 
(m.  1855).  Les  visiteurs  sont  ad- 
mis de  8  h.  du  mat.  à  5  h.  du  soir 

(1  fr.  et  un  pourb.). 

Imtérievr.  —  Dans  le  «salon  de 
marbre»,  une  frise  ornée  des  célèbres 
*ba8-reliefs  de  Thorvaldsen  représen- 
tant le  triomphe  d^ Alexandre,  achetés 
par  le  comte  de  Sommariva,  Vaneien 

Sropriétaire  de  cette  TÎlla,  au  prix 
e  367150  fr.  Il  y  a  aussi  quelques 
sculptures  :  *r Amour  et  Psyché,  Ma- 
deleine, Palamède,  Vénus,  toutes  de 
Oanova;  Paris,  ^parFontana;  Mars  et 
Vénus,  par  AcpsisU;  TAmour  abreu- 
vant des  colombes,  par  Bienaimi.  — 
Dans  la  salle  de  billard,  quelques 
plâtres  et  une  cheminée  avec  une 
frise,  le  Cortège  de  Baeehus,  exé- 
cutée, dit-on,  par  morvaldsen  dans 
sa  jeunesse.  —  Le  pavillon  du  jardin 
est  orné  de  quelques  tableaux  du 
commencement  du  xix®  s.,  par  ex.  : 
Roméo  et  Juliette,  par  Baget  ;  Atala, 

Sar  Lardon^  etc.,  et  d*un  bas-relief 
e  marbre,  le  consul  Bonaparte,  par 
Latzarini. 

Le  ""«ARDiK  est  d^une  végétation 
luxuriante.  Devant  la  villa,  au  S., 
un  magnolier  dont  le  tronc  a  plus  de 
0  m.  60  de  diamètre.  Dans  la  partie 
S.  du  jardin,  sous  d'épais  ombrages, 
une  échappée  de  vue  ravissante  du 
côté  de  Bellagio.  A  l'extrémité  du 
mur  de  clôture  est  la  chapelle  funé- 
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Rive  obientale. 

une  grille  bleue  qui  est  l'entrëe 

de  la  Yilla  Ginlia,  au  comte  Blome 

de  Vienne ,  remarquable  par  ses 

parterres.    On  la  visite  les  dim. 

et  fêtes  (50  c.  à  1  fr.  de  pourb.)* 

Exeiiraion  très  intéressante  à  *Ci- 
venna  (p.  460)  :  voit,  à  1  ehev.,  8  fr. 
aller  et  retour,  en  3  h.  On  peut  vi- 
siter en  même  temps  la  HUa  OiuUa 
(v.  ei-dessns). 

Au  •Xont-8.-Frimo  (1693  m.),  de 
Bellagio,  4h.  1/2  avee  nn  guide  (lOfr.), 
très  intéressant.  On  va  en  9  h.,  par 
la  villa  Oiulia  et  Cawte,  à  une  cha- 
pelle où  le  ehemin  se  bifurque  et  de 
là  en  3  h.  1/2 .,  à  dr.  par  les  alpes 
Villa  et  Borxo  et  un  bon  sentier,  au 
sommet.  Vue  superbe  sur  le  lae  de 
Côme,  la  Brianza,  ete.  ^  panorama  de 
montagnes  grandiose.  Descente  sur 
CanzOy  V.  p.  460. 


10  min.  au  S.  de  Bellagio ,  au 
bord  du  lac,  la  «villa  Melii,  à  la 
duchesse  de  Melzi.  Elle  renferme 
de  précieuses  collections  d'objets 
d'art  et  elle  a  un  magnifique  jar- 
din, qu'on  visite  les  jeudi  et  sam. 

(1  ft.). 

Villa  Foldiy  maintenant  Tri- 
vulziOy  avec  le  mausolée  du  der- 
nier des  Gonzague,  une  tour  ronde 
du  style  roman  (vue). 

S, 'Giovanni  (B.),  avec  la  villa 
TrotH. 

Villa  Besana, 

Lezzeno  (R),  où  le  lac  est  très 
profond. 


Nesso  (B.),    au  débouché  du 

Val  di  Nesso  qui  s'élève  dans  la 

direction  du  Piano  del  Tivano 

(1 1Ô9  m.).  Il  y  a  une  cascade  dans 

une  gorge  étroite. 


Rive  occidentale. 

raire  de  la  famJlle  Sommariva,  qui 
renferme  un  grand  nombre  de  sculp- 
tures en  marbre. 

Au-dessus  de  Cadenabbia,  est 
le  rocher  dit  le  Sasto  S.-Martino, 

A  mi-hauteur,  la  petite  église  de 
la  liadonna  di  a.-MarUno^  qui  a  une 
vue  splendide  et  où  il  y  a  une  source 
d^eau  vive.  On  y  monte  en  1  h.  1/2, 
par  Orionie^  jusqu'à  la  petite  cha 
pelle  a.-^ccoy  puis  par  un  ehemin 
pavé. 

Le  Vont-Oroeione  (1636  m.),  à 
ro.,  offre  une  vue  superbe  sur  le  lac 
de  Cdme,  avee  Bellagio.  On  y  monte 
en  3  h.  I/2  à  4  h.  ^  avec  un  guide 
(6  fr.).  Courge  péniole  pour  laquelle 
on  part  à  3  h.  au  mat.,  à  cause  de 
la  ehaleur.  —  Le  *KeBt-Galbica 
(170T  m.),  à  ro.  de  là,  se  gravit  en 
50  min.  du  Croeione,  par  la  croupe 
de  la  montagne.  La  vue  des  alpes 
du  Valais  y  est  plus  dégagée.  Des- 
cente en  S  h.  à  0$teno  (p.  453),  par 
Talpe  Ponna. 

Tremecso  (D.  ;  *A{&.  Basi%oni) 
ne  forme  pour  ainsi  dire  qu'une 
localité  avec  Cadenabbia.  En- 
tre les  deux  est  la  villa  Garlotta. 
Cette  contrée,la  Tremezzinaf  s'ap- 
pelle avec  raison  le  jardin  de  la 

Lombardie. 

Excursion  intéressante  de  3  à  4  h. 
aller  et  retour,  par  Lemno  (Ristor. 
Brentani),  à  S.  ÉDuria  del  Sooootso 
(419  m.),  sur  une  hauteur  qui  a  une 
vue  superbe.  Bafraîch.  chez  le  sacris- 
tain.   Retour  par  Meztegra. 

A  l'extrémité  de  la  presqu'île 
de  Lavtdo,  qui  s'avance  au  loin 
dans  le  lac,  brille  la  villa  Arco- 
mati,  avec  sa  colonnade.  Dans 
la  baie,  Azzano  (B.)  et  Lenno  (B.). 
Au  S.,  Campo  (B.),  dans  un  site 
charmant,  et  plus  loin,  Sala  (B.). 
Entre  les  deux,  l'tle  Comacina, 
avec  la  petite  église  S.-Oiovanni. 
Puis  Colonno  (B.). 

Argegno  (D.;  Alb,  ^  Ristor. 
Telo;  Alb.  Barehetta)^  au  dé- 
bouché du  Val  Intelvi. 

Route  de  voit,  d'ici  à  Lamo  (4  h. 
1/2-,  p.  453),  par  Catiiglione  et  S.-Fedele 
ârinUlvi  (7^  m.  ;  Alb.  S.  Rocco). 
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GERNOfiBIO. 


Lac  de  Came. 


RlTB  OBIBMTALE. 

Plus  loin,  Careno  et  Quarsano, 
Puis  Pognana  (B.)  et  Riva  di 
Palanto  (D.). 

ViUa  Pliniana,  dans  la  baie 
de  Molina,  à  l'entrée  d'un  ravin, 
constmite  en  1570  par  le  comte 
Angnissola  et  maintenant  à  la 
marquise  Trotti.  Elle  porte  le  nom 
de  Pliniana  à  cause  d'une  source 
dont  parlent  les  deux  Pline  et  qui 
change  de  niveau  chaque  jour, 
comme  la  mer.  Les  passages  de 
leurs  ouvrages  se  lisent  sur  le  mur 
de  la  cour. 

Torno  (D.  ;  Alb.  Bella  Vene- 
%ia).    Au  S.  se  voient,  à  dr.  et  à 

g.,  une  multitude  de  villas. 

Boute  d*iei  à  CÔme,  p.  460. 

Villa  Tavema,  VUla  Ferranti, 
autrefois  à  la  cantatrice  Poita 
(m.  1865).  VUla  Taglioni,  jadis 
à  la  danseuse  du  même  nom. 


Blevio,  avec  les  mllas  Mylius 
et  Ricordi.  Puis,  au  delà  du  cap 
de  Geno,  les  villas  Ratatzi,  Cor- 
nagçia,  etc. 

Borgo -S,- AgosHno,  faubourg 
N.-E.  de  Côme,  d'où  l'on  va  par 
une  route  de  voit,  (à  1  chev.,  8  fr.  ; 
à  2  chev.,  15  fr.  ;  en  1  h.  */»)  ©*  par 
un  funiculaire  (p.  460)  à  Bnuiate 
(733  m.  ;  hôt.  :  *Alb,'Ri8t,  Spaini; 
Bellavista,  ch.  lfr.50,  rep.  1.25, 
2.50  et  4).  Vue  superbe  de  cet 
endroit,  à  l'O.,  jusqu'au  Mont- 
Rose. 


Rive  ocoiobntale. 

Brienno  (B.),  entouré  d'in- 
nombrables lauriers. 

Torriggia  (D.;  Ristor»  Casa- 
Hco),  Sur  un  rocher,  la  villaElisa, 
Au  S.,  près  du  lac,  une  pyra- 
mide de  20  m.  de  haut,  érigée  par 
le  prof.  FranlL  de  Pavie  (m.  1851). 

OermanellOf  Laglio^  et  Carafe 
(D.;  Alb.  Lario);  puis  UHo  (B.). 
Partout  de  belles  villas. 

MUtrasio  (D.  ;  Alb.Oaramazza), 
dans  un  site  magnifique,  avec  le 
grand  palais  Pa^scUacqua,  au- 
dessus  de  jardins  en  terrasses. 

Villa  Volpi,  sur  une  langue  de 
terre.  Au-dessus,  l'église  de  Ro- 
vtnna. 

Comobbio  (D.).  —  hôtels  (omn. 
à  la  gare  de  Côme):  *Or.-H.  ViUa 
d'Eue  é  Reine  d'Angleterre^  avec  un 
beau  pare,  préféré  par  les  Anglais 
et  les  Américains  (ch.  t.  e.  8  fr. ,  p. 
10  à  13)  -,  H.  Reine  Olça  é  Cernobbio 
(ch.  t.  e.  3  à  5  fr.,  rep.  1.50,  3  et  4, 
p.  8  à  13)  i  Alb.  Milano,  à  TiUl.,  bon. 

Cemohhio  est  un  village  con- 
sidérable, avec  les  villas  BeUfi" 
zaghi,  Baroggi,  etc.  --  Tramway 
à  vapeur  pour  Oôme. 

Le  Kênt-Biibino  (1337  m.),  où  il  y 
a  un  pèlerinage,  se  gravit  facilement 
en  3  h.  de  Ciernobbio  ou  de  Brienno 
(v.  ci-dessus).    Vue  splendide. 

Plus  loin,  la  villa  Cima,  avec 
un  beau  parc ,  la  villa  Oontalez 
et  la  villa  Tavemolaf  en  aval  de 
l'embouchure  de  la  Breggia, 

*  Villa  delV  Olmo,  au  duc  Vis- 
conti-Modrone,  qui  a  des  salles 
magnifiques  et  un  parc  superbe. 
On  peut  la  visiter.  Elle  fait  partie 
de  Borgo -Vico,  faub.  N.-O.  de 
Côme. 


Côme,  V.  p.  459.    Omnibus  pour  la  gare,  30  c. 
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Lao  de  Leoeo. 

he  brM  S.'B.  du  làc  ti*A  pas  le  même  ebarme  que  eelui  du  S.-O.,  mais 
ses  montagnes  sont  plus  grandioses.  Le  chemin  de  fer  mentionné  p.  463 
en  longe  la  rive  orientale.  Il  y  a  un  service  de  bat.  à  yap.  3  fois  par 
iour  dans  la  direction  de  Bellagio  (Gôme)  à  Leeco  et  3  fois  dans  celle  de 
Colico  à  Lecco,  aller  et  retour  (y.  p.  453). 

Le  bateau  tourne  la  Punta  di  Bellagio  (p.  456).  A  g.,  lAema 
(B.)  y  au  pied  des  hauteurs  escarpées  de  la  Cima  Pelaggia.  Belle 
vue  en  arrière,  au  N.  A  dr.,  Limonta  (B.),  Vastena  (B.)  et  Onno  (B.), 
en  face  des  masses  rocheuses  du  Mont-QHgna  (p.  455).  A  g.,  Ton- 
zanico  et  Mandello  (D.;  Alb.  délia  Oorona),  au  pied  du  Mont-Cam- 
pione;  puis  Abbadia  (B.),  sur  une  langue  de  terre  au  débouché  du 
Val  Oerona.  Sur  la  rive  occid.,  au  pied  des  Corni  di  Canzo  (1375  m.)} 
des  fours  à  ciment.  En  face  de  Lecco,  à  dr.,  Paré,  sépare  de  Mal- 
grate  par  le  contrefort  de  S.-  Dionigio,  Malgrate  est  à  l'entrée  du 
Val  Madrera,  que  traverse  la  route  d'£rba  à  GÔme  (p.  460).  Le  lac 
se  rétrécit  pour  former  VAdda,  Un  pont  en  pierre  à  dix  arches,  le 
Ponte  Grande,  construit  en  1335,  franchit  cette  rivière. 

Leeoo  (hôt  :  *Alb,  Mazzoleni,  au  débarcadère  ;  Croce  di  Malta  ; 
Corona  d^Italia)  est  une  ville  de  6100  hab.,  qui  a  des  fabriques  tra* 
vaillant  la  soie,  le  coton  et  le  fer.  Elle  occupe  un  beau  site  au  pied 
du  Mont-Resegone  (1878  m.).  Statue  du  poète  Alex.  Manzoni  (1785- 
1873),  avec  bas -reliefs  représentant  des  scènes  de  ses  «Fiancés», 
qui  se  passent  à  Lecco,  et  statue  de  Garibaldi,  toutes  deux  par  Con- 
falonieri.  Promenades  sur  la  hauteur  de  S.-Ôerolamo  et  au  pèleri- 
nage du  Mont'Baro  (960  m.),  à  2  h.  de  Lecco ,  d'où  Ton  a  une  vue 
splendide  sur  la  Brianza. 

De  Lecco  à  tfilan:  5ikil. ,  chemin  de  fer,  par  J/bn^a,  en  i  h.  3/4  ^ 
3h.  ;  k  BerçamOt  33kil.,  en  i  h.  1/4:  v.  VltaUe  septentrionale^  parBœdeker. 

C6me.  —  HÔTBL8,  tous  au  port:  *H.  Volta^  avec  eafé-rest.  (ch.  t.  c.  4 
à  6  fr.,  dé.  1.50,  dî.  5);  *S.  Cavourt  avec  ascenseur  et  éclairage  électr.  ;  S, 
iTJialie  ;  (ch.  t.  c.  2  fr.  60  à  4.  rep.  1.60,  2.50  et  4,  p.  dep.  7,  om.  75  c.)  ;  B.-P. 
SuitUy  avec  un  cttfé-re$i.  agréable  ;  H.-P.  Bellevue^  avec  le  café-rest.  Ifarinoniy 
recommandé.  —  Traitoria  Frasconù  bon  restaur.  italien,  au  même  endroit. 
—  Cqfè  PUwiOi  à  côté  de  Thôt.  Volta.  —  Baims  dans  le  lac,  près  du  jardin 
public  et  à  g.  de  la  jetée.  —  Oarb  de  la  ligne  du  8t-Qothard  (Stazione  Como 
S.  Oiovanni  ou  MeéUterranea)  ^  à  10  min.  de  la  place  du  port  (omn.,  30  c., 
comptés  dans  le  prix  des  billets  directs).  —  Une  deuxième  gare  (Staxione 
Como  Logo  ou  Ferrovia  Nord)^  à  4  min.  à  TE.  de  la  place  du  port,  sert  de 
station  pour  les  lignes  de  Saronno-Milan  et  de  Yarese-Laveno  (p.  442). 

Cùme  (215  m.),  chef-lieu  de  province,  avec  des  grandes  filatures 
de  soie,  est  une  ville  de  11 000  hab.,  située  à  l'extrémité  S.-O.  du  lac 
du  même  nom  (v.  p.  458),  entre  des  montagnes  s'élevant  en  amphi- 
théâtre. O'est  la  patrie  du  naturaliste  Pline  le  Jeune  et  du  physicien 
Volta.  La  statue  de  Volta,  par  P.  Marches!,  s'élève  non  loin  du 
port.  La  *  cathédrale,  commencée  en  1396,  dans  le  style  goth.  lom- 
bard, et  transformée  de  1513  à  1521  dans  le  style  de  la  renais- 
sance, par  Tomaso  Rodari ,  est  en  marbre  et  Tune  des  plus  remar- 
quables du  Nord  de  l'Italie.  —  A  côté,  Vhôtel  de  ville  (Municipio), 
achevé  en  1215;  il  offre  un  singulier  mélange  de  pierres  de  diverses 
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couleurs.  —  Sur  la  place  de  la  Victoire  (Piazza  Vittoria),  une  statue 
de  OaHhaldi,  en  bronze,  d'après  Yela.  —  Hors  de  la  ville,  sur  la  pro- 
menade, V église  del  Crocefisso,  du  xvu®s.,  richement  décorée  de 
marbres  et  de  dorures.  V4  ^'^'  P^^^  loin,  sur  le  versant  de  la  mon- 
tagne,  la  hcuilique  S.  Ahbondio,  des  vin  et  ix®  s. 

ExcuRsiovs.  II  y  a  sur  la  rive  orient,  une  route  qui  mené  en  1  ta.  1/2 
à  Torno  (p.  458),  en  offrant  des  vues  charmantes  et  variées.  —  Pour  Bru- 
naUt  V.  p.  458.  Le  funiculaire  (funicolare)  a  sa  gare  non  loin  de  la  «Sta- 
zione  Ferrovia  Nord»,  au  bord  du  lac.  Il  a  env.  1  kil.  de  long  et  jusqu'à 
540/0  de  rampe.  Prix  du  trajet:  montée,  S  fr. ,  descente  1  fr.  oO,  aller  et 
retour  8  fr. 

Db  Cômb  a  Bellaoio,  pae  Erba,  9  h.  1/9.  route  de  voit. ,  intéressante 
aussi  pour  le  piéton:  voit,  à  1  chev.  (en  5  à  6  h.),  Ifô  fr.,  plus  3  fr.  de  pour- 
boire. On  sort  de  la  ville  par  la  porte  de  Milan  (route  de  Leceo)  et  Ton 
monte  peu  à  peu,  par  la  colline  à  TB.  La  vue  du  lac  de  Gôme  est  inter- 
ceptée par  le  Jlioni-S.-Maurizio y  aux  flancs  boisés;  au  S.,  le  regard  em- 
brasse la  contrée  du  côté  de  Milan;  au  S.-E.,  la  Brianaa,  contrée  ondulée 
et  fertile,  qui  sépare  le  Lambro  de  TAdda  et  s^étend  au  If.-E.  jusqu'à 
Lecco.  C'est  le  séjour  favori  des  Milanais,  qui  y  possèdent  beaucoup  de 
villas.  L'église  du  village  de  Cammagct  au  N.  de  la  route,  renferme  le 
tombeau  de  Volta  (v.  ci-dessus).  Plus  loin,  au  S.  de  la  route,  près  d'un 
petit  lac,  la  cime  du  Montorfano.  En  deçà  de  Ckutano^  un  clocher  étrange- 
ment penché.  Au  delà  d'Albetio,  on  se  trouve  en  face  de  la  vallée  d'Erba, 
le  Pian  d^Erba^  et  des  lac$  (TAlêeriOt  de  Punano  et  à'Annoney  dominés 
à  TE.  par  les  Comi  di  Canxo  (1375  m.)  et  la  crête  du  Resegone  di  Leceo 
(1878  m.). 

8  h.  1/0.  Srba  (310  m.  ;  avb.) ,  petite  ville  dan^  une  contrée  des  plus 
fertiles,  ou  se  trouvent  quantité  de  villas,  parmi  lesquelles  on  remarque, 
au  IT.-O.  la  villa  Amalia.  Près  d^/nct'no,  qui  a  un  haut  clocher  lombard, 
à  1/4  d'h.  au  S.-E.  d'Erba,  était  le  Lieiniférum  des  Romains,  que  Pline 
mentionne  avec  Bergame  et  Gôme.  —  D'Erba  à  Milan^  eh.  de  fer,  par  ^Sf.- 
Ptetro  (v.  ci-dessous),  en  1  h.  1/2. 

Au  delà  d'Erba,  la  route  traverse  le  Lambro  y  qui  est  canalisé  et  dé- 
tourné dans  le  lac  de  Puêiano^  près  de  là  au  S.-E.  Bientôt  après,  le  che- 
min de  Bellagio  se  détache  à  g.  de  la  route  de  Lecco,  passe  au  H.  par 
Lonçoney  et  longe  l'étroit  Lago  del  Segrino. 

3  h.  Oanio  (hôt.  :  Croee  di  Maltà) ,  qui  ne  forme  à  peu  près  qu'une 
seule  localité  avec  Atto^  S5min.  plus  loin.  Elles  ont  ensemble  3SKx)hab. 
A  l'entrée  d'Asso,  une  filature  de  soie,  la  Casa  Versa. 

Le  chemin  monte  lentement  dans  la  jolie  vallée  du  LanibrOy  la  YkvC 
AssiMA,  entre  les  versants  boisés  des  montagnes,  et  passe  à  Latnigo  (S/4  d'h.), 
Barni  (3/4  d'h.)  et  Magreglio,  où  la  montée  aevient  plus  raide.  Sur  la 
hauteur,  près  d'une  chapelle  (35  min.),  on  voit  pour  la  première  fois  les 
deux  bras  du  lac  de  C!ôme. 

On  a  la  plus  belle  *vue  du  bras  oriental  de  ce  lac,  jusque  bien  au 
delà  de  Lecco,  de  la  première  église  de  Oivcnna  (35  min.),  au  joli  clocher 
(aub.  :  AngelOy  ch.  1  fr.).  On  reste  ensuite  8/4  d'h.  sur  la  croupe  de  la  mon- 
tagne qui  se  termine  en  pointe  ^dans  le  lac  à  Bellagio,  et  on  a  à  partir  de 
la  chapelle  de  jolies  vues,  sur  le  bras  oecid.  du  lac  (lac  de  Côme),  la 
Tremezzina  et  CTadenabbia  (p.  456),  sur  le  bras  orient.  Oac  de  Lecco),  avec 
une  grande  partie  des  murs  de  soutènement  et  des  remblais  de  la  route, 
le  chemin  de  fer  de  la  rive  orient,  et  enfin,  au  H.,  sur  le  lac  entier,  depuia 
la  pointe  de  Bellagio  jusqu'à  Domaso.  Dans  le  bas,  le  parc  de  la  villa 
Serbelloni,  comme  une  taupinière  au  bord  du  lac. 

La  route  descend  ensuite  en  nombreux  lacets  pendant  près  de  1  h.,  ei| 
passant  à  la  vUla  Oiulia  (p^  457)  et  au  cimetière  de  Bellagio.  Il  y  a  3  h. 
de  marche  de  Civenna  jusqu'aux  hôtels  ûe'BellagiOy  au  bord  du  lac  (p.  456). 

On  fait  un  détour  intéressant  mais  un  peu  pénible  (beaucoup  d^éboulis) 
dans  l'ascension  du  *Xont-8.-Primo  (p.  4o7)  :  4  à  5  h.  de  Canzo ,  avec  un 
guide.    Descente  à  Bellagio,  8  h.  (y.  p.  466). 
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111.   De  Côme  à  MUan,  par  Monza, 

47  kil.  Ghbmiv  de  feh,  en  i  h.  1/4  à  1  h.  V4>  pour  5  fr.  60,  8  fr.  85  et 
2  fr.  75.  Il  y  a  eneore  une  ligne  de  ehemin  de  fer  par  Camnago  et  B.-fieiro 
(43  kil.  ^  1  b.1/3),  et  un  tramway,  par  Lomatzo^  Saronno^  BoUaUy  Novate  et 
Boviia  (46  kil.  ;  3  h.  à  3  h.  I/2  ^  gare  non  loin  du  débarcadère). 

Côme,  V.  p.  459.  —  5  kil.  Albate-Camerlata ,  localité  avant  la- 
quelle on  aperçoit  sur  une  colline,  la  vieille  tour  du  château  de  Ba^ 
radello,  habité  pour  un  temps  par  Frédéric  Barberousse.  —  9  kil. 
Cucciago.  —  12  kil.  Cantù-Asnago.  —  15  kil.  Carimate.  —  19  kil. 
Camnago,  Le  pays  montueux  à  g.  et  à  dr.  est  la  fertile  Brianza 
(p.  460).    A  l'arrière -plan,  la  crête  du  Itesegone  di  Lecco  (p.  460). 

—  25  kil.  Seregno,  —  28  kil.  Desio.    Plusieurs  tunnels. 

34  kil.  Monza  (hôt.:  Alh.  del  Castello,  à  la  gare;  Falcone)^  ville 
de  18500  hab.  Sa  cathédrale,  fondée  en  595  par  la  reine  Théo- 
delinde,  mais  reconstruite  au  xiv®s. ,  possède  la  couronne  de  fer 
des  rois  dltalie,  qu'on  peut  voir  (5  fr.),  ainsi  que  le  riche  trésor  de 
régliâe  (1  fr.).  —  Le  palais  d'Été  du  Roi  a  un  grand  et  beau  parc. 

—  Ligne  de  Lecco,  v.  p.  459. 
40  kil.  Sesto-S, -Giovanni, 

47  kil,  Xilan.  —  La  oasb  cbkt&ale  (pi.  FGl;  buffet)  est  un  superbe 
édiâee,  richement  décoré  de  fresques  et  de  sculptures.  Fiacre  de  là  en 
ville,  1  fr.  35,  même  la  nuit,  et  35  c.  par  colis.  Omnibus  des  hôtels,  1  fr. 
à  1  fr.  50.  Tramway  de  la  gare  en  ville,  10  e.  Commissionnaire,  50  e.  pour 
50  kilos  de  bagages.  —  Gare  secondaire  dite  Milano-Nord  (pi.  G  4),  pour 
Saronno-Gôme-Lavenno,  v.  p.  460. 

HÔTBLs:  *H.  de  la  Ville  (pi,  a,  F  5),  cours  Vietor-Emmaauel  ;  *H.  Capour 
(pi.  b,  F3),  place  Gavour-  *(7r.-JSr.  Milan  (pi.  e,  F 3-4).  via  Al.  Mansoni,  99 
(eh.  t.  e.  dep.  4fr.  50)*,  *ff.  Continental  (pi.  e,E4),  via  Al.  Mansoni,  tous 
de  1^'  ordre  et  à  peu  près  aussi  ehers  :  ch.  t.  c.  dep.  5  fi^. ,  dé.  1.50,  di.  5, 
om.  1.50.  —  Un  peu  moins  prétentieux:  *Orande  -  Bretagne  à:  Beichiuann 
(pi.  d,  DE 6),  via  Torino^  *B.  Métropole^  place  du  Dôme^  Bebeechino  (pi.  p, 
K5),  via  S.-Margherita;  *Europa  (pi.  f,  F5),  cours  Victor -Emmanuel,  9; 
•lianin  (pi.  k,  E3),  yia  Manin,  près  des  Jardins  Publics -,  *Roina  (pi.  g,  F 5), 
cours  Victor -Emmanuel,  7;  *Po»to  (pi.  1,  F6),  via  Torino  (dî.  4fr.  50); 
^Franda  (pi.  m,  F  5).  cours  Victor-Emmanuel,  19  \  —  Bi»d&ne  A  Bettevue<,  près 
du  Dôme  (ch.  t.  c.  3  fr. ,  dî.  4,  v.  c);  *Central  St-Mare  (pi.  h,  E6),  via  del 
Pesce^  *BeUe-Vati*e  <pl.  i,  EF5),  place  S. -Fed«le;  Ancara  (pi.  n,  F5),  via 
Agnello;  *H.  du  Lion  i  Troie- Suisses  (pi.  o,  (î4-5),  cours  Victor-Emmanuel; 
H.-P.  Suisse^  viaVisconti,  fréquenté  par  les  voyageurs  de  commerce;  etc. 

Restaurakts  (TVoiforie):  *Bi//ly  Oambrinut  (v.  ci-dessous);  •Co»a,  avec 
jardin,  via  S.-Giuseppe-,  *Bebecchino  (v.  ci-dessus);  Otiffantiy  via S.-Giuseppe. 

Gafâs  :  *Biffiy  OambrinuSy  galerie  Victor-Emmanuel  (v.  ci-dessus)  ;  Cova 
(v.  ci-dessus)  ;  Accadetniay  place  de  la  Seala  ;  dette  Colonne^  cours  Venezia,  i  ; 
d^autres  dans  les  Jardins  Publics  (p.  464).  —  Bière  (birra)  dans  tous  ces 
cafés  (90  c.  le  verre  ou  la  «tazza»);  à  la  *Birreria  Jfationaiey  en  face  du 
Dôme,  etc. 

Fiacres  (brouçhams^  pron.  broum)  :  course,  le  jour,  1  fr.  la  nuit,  1  fr.  25 
(de  la  gare  en  ville  i  fr.  35);  Va^-)  ifr.\  1  h.,  1  fr.  50;  bagages,  35  c. 
par  colis. 

Tramways:  de  la  place  du  Dôme  à  la  plupart  des  portes  de  la  ville, 
au  cimetière  et  à  la  gare;  départ  toutes  les  S  nuU;;  prix,  10c.  —  Tramway 
A  VAPEUR  pour  Monta  (▼.  el-dessus),  trajet  en  1  h.,  60  et  80c.  ;  pour  BiMronno- 
0$m«t  Oiussanôt  Vaprio^  etc. 

Bains  :  Baçno  di  Diana  (pi.  H 3),  porta  Venezia;  Bagno  Nationale  (pi.  D8), 
porta  Ticinese;  Bagno  deW  AnnanMiata^  via  Annunziata,  11;  etc. 
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PosTB  (pi.  S  6),  près  du  Dôme,  derrière  le  Pftlais  Boyal,  ▼!&  Bastrelli,  90, 
ouverte  de  8  h.  du  mat.  à  9li.  du  soir.  —  TkLéQKhTBjt  (pi.  EÔ),  près  de 
1»  Bourse,  piass»  dei  Mereanti,  19,  au  X.-O.  de  la  place  au  Dôme. 

MUanf,  en  ital.  MUano,  le  Mediolan/um  des  Romains  (119m.)) 
est  la  capitale  de  la  Lombardie  et  Tune  des  villes  manufacturières 
les  pins  riches  de  Tltalie,  ayant  snrtont  des  manufactures  de  soieries. 
Elle  a  env.  11  kil.  de  tour  et  elle  compte  SlÔOOObab.,  sans  la  garni- 
son, ou  420  000  avec  ses  faubourgs. 

La  plus  brillante  partie  est  la  *plaee  du  Dôme  (pL  £F5),  entourée 
de  constructions  grandioses,  sur  les  plans  de  Mengoni,  C'est  aussi 
la  station  centrale  des  omnibus  et  des  tramways. 

Le  **dftme  ou  la  cathédrale  (pi.  EFÔ),  une  des  plus  grandes 
églises  de  TEurope ,  a  8406  m.  carrés  de  superficie ,  145  m.  50  de 
long  et  57  de  large.  Elle  est  tout  en  marbre  blanc  et  ornée  au  de- 
hors de  98  tourelles  et  de  2000  statues  de  marbre.  C'est  un  édifice 
du  style  goth.,  commencé  en  1386,  par  Jean  -  Galéas  Yisconli,  et 

achevé  seulement  sous  Napoléon  I*'. 

L'inT^RiBUK ,  à  einq  nefs ,  comptant  62  piliers ,  produit  un  très  bel 
effet,  grâce  à  la  demi •  obscurité  qui  y  règne  et  à  la  magnificence  de  ses 
vitraux  peints.  Le  bras  S.  du  transept  renferme  le  *monuinent  de  Jaeque» 
et  de  Gchriél  de  Médicit^  par  Leoni,  érigé  à  ses  frères  par  le  pape  Pie  IV, 
en  1564.  Près  du  pourtour  du  chœur  se  voit  une  statue  de  8t  Barthélémy 
par  Marcus  a  Orate,  curieuse  au  point  de  vue  anatomique.  Beaux  vitraux 
surtout  dans  le  chœur,  comptant  3K)  sujets  divers.  Dans  le  bras  N.  du  tran- 
sept, devant  Vautel,  un  précieux  eandélabre  de  bronze^  de  1662.  Les  cha* 
pelles  de  la  nef  du  N.  renferment  quelques  tableaux  d^une  certaine  va- 
leur, et  le  erucijlx  en  bois  que  St  Gharles-Bonromée  portait  en  faisant  ses 
processions  durant  la  fameuse  peste  de  Milan,  puis  un  monument  avec 
une  Vierge,  par  Marchesi,  et  les  statues  des  deux  St  Jean,  par  Monti.  Les 
fonts  bapUêmaux  ont  été  faits  avec  le  sarcophage  de  porphyre  de  St  Denis. 
La  cr9pU  (eappeUa  8.  Oarlo  Borromeo)  renferme  le  tombeau  de  St  Charles- 
Borromée.  Elle  est  ouverte  jusqu'à  10  h.  du  matin  *,  entrée  aux  autres  heures, 
1  fr.  {  6  fr.  pour  voir  leé  restes  du  saint. 

On  devra  monter  le  matin  sur  la  cathédrale  et  à  la  tour  (106  m.)  à 
cause  de  la  vue  étendue  qu^on  y  a  sur  les  Alpes  et  les  Apennins,  et  pour 
voir  aussi  Textérieur  de  Tédifice.  L^esealier  est  au  coin  du  bras  dr.  du 
transept  (25  c.',  157  degrés  jusqu'au  toit).  Panorama  de  Bossoli,  ches  Pi- 
rola,  place  de  la  Scala,  6  (i  fr.). 

La  *gftlerie  Yictor-Sminaiiuel  (pi.  £5)  est  un  très  beau  passage 
vitré  entre  la  place  du  Dôme  et  celle  de  la  Scala,  construit  par  CHua, 
Mengoni,  de  1865  à  1867.  £Ue  a  195  m.  de  long,  14  m.  50  de  large 
et  26  m.  de  haut,  ou  50  sous  la  coupole  de  verre  au  centre.  Elle 
renferme  d'élégants  magasins  et  elle  est  ornée  de  24  statues  d'Ita- 
liens célèbres. 

Sur  la  place  de  la  Scala  (pi.  £4),  depuis  1872,  la  otatue  de 
LéoNABD  DB  Vinci  (m.  1519),  avec  ses  élèves  Ces.  da  Sesto,  M.  da 
Oggiono,  SoUino  et  BoltrajtQo,  par  Magni. 

Outre  sa  cathédrale ,  Milan  a  80  églises ,  dont  plusieurs  sont 
encore  remarquables.  Celle  de  *8t-ÂmbfOiie  (pLG6),  du  style 
roman,  a  été  fondée  au  iv®  s.  par  St  Ambroise,  mais  date,  dans  son 
état  actuel,  du  zn^  s.  ;  il  y  a  de  vieux  monuments  et  un  Ecce  Homo 

t  Pour  plus  de  détails,  v.  VRaUe  septentHoneOe^  par  Biedeker. 
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par  Zrttini.  —  *6.  XarU  délie  Oraiie  (pL Bô),  du  zv^  s.,  est  attribuée 
à  Bramante,  Elle  a  des  tableaux  de  Ferrari,  du  Caravage  et  de 
Luêni,  Dans  le  réfectoire  du  couvent,  la  *Cène  de  Léonard  de  Vtnei, 
peinte  à  l'buile  sur  le  mur  et  par  conséquent  fort  détériorée,  yisible 
dans  la  sem.  de  9  h.  à  4,  moyennant  1  tt,,  et  le  dim.  de  midi  à  3  b., 
gratuitement.  —  8.  Varia  preaao  8.  Oelio  (pl.E8)  est  de  Bramante. 
Elle  a  de  bons  tableaux.  —  8.  Xauriiio  (pLOÔ)  a  de  belles  fresques 
de  Luini,  ^  *8.  Lorenio  (pi.  D7),  bâti  dans  des  tbermes  romains, 
a  un  portique  isolé  de  16  colonnes  corinthiennes.  —  8.  Oarle  Ber* 
romeo  (pi.  F 4),  de  1847,  a  une  rotonde  de  48  m.  de  haut  et  deux 
groupes  en  marbre  de  MarcheH, 

La  *Brera  {Palaazo  délie  Sdenze  ed  Arti;  pLE8),  ancien  col- 
lège des  jésuites ,  comprend  la  bibliothèque  de  la  Ville,  fondée  en 
1170  et  qui  compte  300(X)0  voL  et  1000  man.,  une  eolleeiion  de  mé- 
dailles (50000),  un  observatoire,  des  moulages,  un  musée  archéo- 
logique et  la  *galerie  de  peinture  (Pinacoteea)  y  ouverte  dans  la 
semaine  de  9  h.  à  4  h.  (8  de  nov.  à  févr.),  moyennant  1  fr.,  et  gratuite- 
ment les  jeudi,  dim.  et  fêtes  de  midi  à  4  ou  3  b.  Il  y  a  encore  dans 
la  cour  des  statues  de  marbre. 

Galbkib  de  peimtueb.  —  1^^  KT  2®  VB8TIBVLB8:  fVesqiies  de  Luiniy 
Ferrari  y  BratnanUtto  et  Marco  da  OffçionOt  surtout  de  LuinU  47,  la  Vierge 
avec  St  Antoine  et  Ste  Barbe,  et  de  Oaudeniio  Ferrari^  35,  l'Adoration  des 
mages.  —  I''^  sallb:  87,  Bernardino  de^  Conti^  la  Vierge  avec  4  saints  et 
les  donateurs,  Louis  le  More  et  sa  femme.  — 11^  S.  :  159,  OenUle  da  Fabriano^ 
le  Couronnement  de  la  Vierge  -,  167,  Bart.  Montaçna^  la  Vierse,  des  saints 
et  des  anges;  168,  Çentile  BelUtH^  Prédication  de  StMarc)  1^  CriveUi^  la 
Vierge.'  —  III^  S.  :  906,  le  Moretto^  la  Vierge,  avec  8t  Jérôme,  St  Antoine 
et  St  François;  309,  Bon^aeio,  Hoise  sauvé  des  eaux;  313,  319,  330,  331, 
337,  P.  Vércnkee^  le  Repas  ebes  Simon,  8t  Grégoire  et  St  Jérôme;  Adoration 
des  mi^s,  St  Ambroise  et  St  Augustin,  St  Antoine  TAbbé,  St  Corneille 
et  St  Cyprien.  —  IV®  8.  :  348,  le  TiUen^  St  Jérôme.  —  V®  S.  :  361,  Oiov.  Bel- 
Unit  la  Vierge;  *384.  And.  ManUgna^  grand  retable;  365,  Bem.  Luini ^  la 
Vierge;  *367,  lion,  dé  Vinci  (?),  tête  de  Cbrist;  **d70,  Raphaël^  le  Sposalizio 
ou  le  Mariage  de  la  Vierge,  tableau  célèbre  peint  en  1504;  373,  Oiotio,  la 
Vierge;  378,  Mantegna,  pietà.  —  Vie  s.  :  383,  CriveW^  la  Vierge  et  des  saints; 
*384,  *397,  Oiov.  BelUni,  Pietà,  la  Vierge;  *300,  Cima  da  Conegliano,  St 
Pierre,  St  Paul  et  St  Jean-Baptiste.  —  VII«  S.  :  353-356,  Lor.  XoMo,  portraits. 
^  VIII<^  S.  :  338,  Lor.  Cottai  Adoration  des  mages  ;  831,  le  GuercMn^  Abraham 
renvoyant  Agar;  333,  Dosso  DosH^  St  Sébastien;  334,  le  Franeia^  r  An- 
nonciation. —  IX^S. :  tableaux  des  écoles  des  Pays-Bas.  —  X^B.:  390, 
Velaxquet  (?),  Moine  mort;  443,  *446,  A.  van  Dyek^  la  Vierge  avec  TEnfant 
et  St  Antoine  de  Padoue,  portr.  de  femme;  *447,  Ruhtn»^  la  Cènet  **449, 
Rembrandt  y  portr.  de  femme.  —  XI^s.  :  456,  le  Dominiquin,  la  Vierge  et 
des  saints.  —  Plus  loin,  à  g.,  des  salles  avec  des  tableaux  modernes,  des 
plâtres,  etc. 

Au  rez-de-chaussée,  le  mnaée  arohéolofiaae,  visible  dans  la  semaine 
de  midi  à  3  h.,  moyennant  50  c,  et  le  dim.  ae  3  à  4,  gratuitement.  C'est 
une  collection  de  sculptures  de  Tantiquité,  du  moyen  âge  et  de  la  renais- 
sance et  de  vieilles  fresques  provenant  pour  la  plupart  de  Milan.  On  re- 
marquera surtout  les  sculptures  à'Agotiino  BusH^  surnommé  le  Bambaja. 

La  célèbre  *bibliot]ièque  Âmbroiienne  (pL  D  £Ô),  fondée  en  1609 
par  Fréd.  Borromée,  compte  160000  yoI.  et  8000  manuscrits.  La 
bibllotbèque  même,  au  rez-de-chaussée  à  dr.  (pourb.,  50  c.  à  1  fr.), 
est  ouverte  de  10  b.  à  3  b.,  à  Texception  du  mercr.  et  du  dimanche. 
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Jl  y  a  en  outre,  au  1^  étage,  une  galerie  de  peiAtore  remarquable, 
la  Finacottca,  publique  le  mercr.,  de  10  b.  à  midi  Va^  ^^  ^^  m&i 
au  BO  sept. ,  et  toujours  visible  moyennant  un  pourb.  de  50  c,  à 
partir  de  10  b.  On  y  remarque  surtout  le  carton  de  TËeole  d'Atbènes 
par  Raphtul, 

Le  *muiée  Poldi-PeuSli  (pLF4),  yia  Morone,  10,  se  compose 
d'armes,  de  peintures,  de  marbres,  de  bronzes,  de  terres  cuites,  de 
parures ,  de  meubles ,  de  tapisseries ,  etc^  H  a  été  légué  à  la  ville 
avec  Tfadtel  où  il  est  par  le  cav.  Foldi-Pezzoli  (m.  1879).  Il  est 
ouvert  dans  la  sem.  de  9  b.  à  4  b.,  les  dim.  et  fêtes  de  11  b.  à  3  b. 
Entrée,  1  £r.  ;  catalogue,  1  fr. 

L'Hôpital  V^jenr  {Otpedale  Magçiort;  pi.  F  6)  est  une  très  belle 
construction  en  briques ,  commencée  en  1457  par  Ant,  Filarete,  et 
Tun  des  plus  grands  qui  existent  (9  cours).  La  façade ,  avec  ses 
terres  cuites  et  ses  fenêtres  d'un  style  ricbe  et  noble ,  n'a  peut-être 
pas  son  égale. 

Le  ch&teaa  {Castello;  pi.  D  3-4),  sur  la  place  d'armes,  anc.  rési- 
dence des  Yisconti  et  des  Sforza,  sert  actuellement  de  caserne.  Der- 
rière, a  dr.,  une  Arène,  bâtie  par  Napoléon  I^'  et  pouvant  contenir 
30000  spectateurs  (50  c.  de  pourb.). 

Yis-à-vis  du  cbâteau,  au  N.-O..  de  la  place  d'armes,  s'élève  l'are 
du  Simplon  {Arco  del  Sempione;  pl.B2),  en  marbre,  fondé  en  1804 
par  Napoléon  I^*^,  à  l'extrémité  de  la  route  du  Simplon ,  et  acbevé 
en  1838  :  50  c.  pour  y  monter. 

Les  Jardins  Publicf  (Qiardini  PubhliH;  pi.  F  G  2-3) ,  entre  la 
porte  de  Venise  et  la  porte  Neuve,  sont  la  principale  promenade  des 
Milanais.  Dans  la  partie  ancienne  est  le  Salon,  avec  le  musée  ar- 
tistique, ouvert  tous  les  jours  de  11  b.  à  4  b.  (50  c,  gratuit  les  dim. 
et  jeudi).  A  l'O.,  le  musée  municipal  (museo  civico),  qui  renferme 
des  collections  d'bistoire  naturelle  (mêmes  beures).  A  l'entrée  des 
jardins  du  côté  0. ,  sur  la  place  qui  porte  son  nom ,  la  stattte  en 
bronze  de  Cavour,  par  Xabaccbi  (1865). 

Le  ^cimetière  {Cimiteroi  pLCD  1;  tramway  de  la  place  du 
Dôme)  a  20  bect.  de  superficie  et  renferme  un  grand  nombre  de 
rlcbes  monuments ,  dont  beaucoup  avec  les  statues  des  survivants 
dans  l'attitude  de  la  douleur.  Il  y  a  aussi  un  «temple  pour  les  cré- 
mations».  Belle  vue  des  Alpes. 
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Campo  (Val  di  Campo), 

377,  438. 

—  (lac  de  Côme),  386, 457. 

—  (Val  Viola),  415. 

—  (Corno  di),  416. 

—  (Val  di),  377,  415,  433, 
438. 

Campocologno,  434. 
Campo  Doleino,  386. 

—  Moro  (Val),  413. 

—  Teneia,  439. 
Campolungo  (Col  de),  439. 
Camporciero  (Val),  395. 
Campovasto,  415. 
Campsut,  383. 

Canal  (Glae.  et  Val  de), 

370. 
Canardhorn  (Le),  359. 
Canaria  (Val),  117,  375. 
Canciano  (Col  de).  413. 

—  (Glacier  de)t  413. 
Canicùl,  383. 
Cannero,  441. 
Cannobbina  (Val),  441. 
Cannobbio  (Lac  Haieur), 

440. 
Canobbio   (près  de  Lu- 

gano),  433. 
Cantone  (Cima  di),  397. 

—  (Glacier  de),  397. 
Cantù,  461. 
Canzo,  460. 


Cànzo  (Corni  di),  459. 
Capella,  363,  416. 
Capolago   (Haute  Enga- 

dine),  397. 
—  (lac  de  Lugano),  434. 
Caprino  (Mont),  à38. 
Carale  (Piz),  413,  413. 
Careoforo,  460. 
Carema,  Sf96. 
Careno,  458. 
Carimate,  461. 
Carlotta  (Villa),  456. 
Carmenna  (Col  de),  366. 
Carouge    (près    de    Ge- 


rouge    (Mè 
nève),  333. 


—  (près  de  Moudon).  330. 
Carrel  (Cabane),  360. 
Casaceia  (Bergell)JE97. 

—  (Lukihanier),  377. 
(3asana  (Col.  Punta,  Piz, 

Val),  416. 
Casanella  (Punta),  416. 
Casanna  (La),  359. 
Càsneda,  441. 
Casnile  (Col  de),  397. 
Cassano,  460. 
Cassarate,  431,  433. 
Castagnola,  433,  453. 
>-  (Punta),  443. 
Castasegna,  438. 
Castel  (Chat,  de),  36. 
Castelfraneo  (Glae.  de), 

345. 
Castelio,  433. 

—  (Cima  di),  397,  487. 
Castalmur  (Chat,  de),  438. 
Castiel.  366. 
Castiglione,  457. 

—  d'Ossola,  343. 
Castione,  119,  389,  436. 
Castor  (Le).  348. 
Cataeggio,  436. 
Catogne  (Mont),  397. 
Catseharauls,  136,  373. 
Cauma  (Lac  de),  368. 
Caux,  344. 
Cavaglia,  414. 
Cavalcorto  (Le),  436. 
Cavandone,  444. 
Cavanna  ((Jol  de),  137. 
Cavardiras  (Piz),  136. 
Cavel  (Col  de),  073. 

—  (Pie),  371,  373. 
Cavigliano,  437. 
Cavloecio  (Lac),  396. 
Cavorgia,  374. 
Cavreecia  (Val),  394. 
Cecilia  (Cabane),  436. 
Gelerina,  408. 
Cëligny,  336,  346. 
Cenere  (Mont),  430. 
Cengalo  (Piz),  436. 
Centovalli  (Vallée),  437. 


470 


TABLE  ALPHABÉTIQUE. 


Centrale  <Piuo),  133.  . 
Ceppomorelli,  844. 
Ceresio  (Lago),  451. 
Cerlier,  308. 
Cerniat,  306. 
Cemobbio,  468. 
Gerrin  (Mont),  338,  349. 

—  (Petit  Mont),  336. 
Ceryi  340. 

Cevio,  438. 
Chablais  (Le),  309. 
Chable,  303. 
Chables  aes),  376,  379. 
Chailly,  360. 
Ghalame  (Val),  395. 
Ghalehagn  (Pis),  410. 
Ghallant  (Val),  348. 
Gham,  83. 
Ghambare,  394. 
Ghambésy,  346. 
Ghambrelien,  311. 
Ghamois  (Col  des),  398. 
Ghamoniz,  371. 
Chamossaire,  347,  353. 
Ghampagna  (Val),  404. 
Ghampatseh  (Pis),  431. 
Champ-du-Moulin,  313. 
Ghampéry,  361. 
Champex  (Lac  de),  397. 
Ghamplan,  304,  348. 
Ghamporeher  (Val),  395. 
Champsee,  908. 
Ghamuera  (Val),  415. 
Ghaney,  333. 
Ghandolin,  353,  336. 
Ghanélaz,  315. 
Ghanrion  (Gab.),  303. 
Chapeau  (Le),  374. 
Ghapieux  (Les),  on 
Gbapin,  388. 
Ghapûtseh  (Le),  399. 
Gbapûtsebm(Le).d99,411. 

—  (Fuorcla),  4l3. 
Ghardonnet  (Aie.  du),380. 

—  (Col  dn),  380. 
Gharlanoz  (Chai,  de), 375. 
Gharmey,  306,  333. 
Charmilles  (Les),  333. 
Charmoz  (Aig.  de),  374. 
Ghamadura,  403. 
Charnex,  244,  345,  355. 
Charrat-Fully,  304. 
Charvensod.  393. 
Chasserai,  13,  308. 
Chasseron  (Le),  216. 
Château  des  Dames,  360. 

—  d'Œx,  356. 
Châtel,  206. 
Châtelaine,  333. 
Gh&telar  (Ruines  de),  393. 
Châtelard  (Chat,  de),  343. 

—  (Le),  369.  281. 
Cbfttelet,  353. 


Chttel-8t-Deni8,  354. 
ChâtiUens,  230. 
Chttillon  (Val.  d'Aoste), 
294. 

—  (Val.  de  TArve),  368. 

—  (Bas),  906. 

—  (Haut),  313. 
Ghauderon  (Oorge   dn), 

245. 
Ghaniln,  245. 
Chaumont  (Le),  211. 
Ghaussy  (Pie  de),  258,356. 
Chaux -de -Fonds  (La), 

312. 
Chavans  (Les),  384. 
Chavonnes  (Lae  des),  248. 
Chavomay,  216. 
Chéeouri  (Col  de),  390. 
Cheggino,  447. 
Chemin  (Mont),  397. 
Chenaletta  (La),  900. 
Chêne,  266. 
Chenens,  219. 
Chermignon,  198. 
Chermontane  (Col  de), 
333,  339. 

—  (Grande),  308. 
Chésalettes  (Les),  306. 
Chesières.  247. 
Chessel,  360. 

Chétif  (Mont),  290. 
Cheville  (Pas  de),  257. 
Chèvres  (Pas  des),  BSIS. 
Chexbres,  220. 

—  (Signal  de),  2120. 
Cheyres,  219. 
Chiamut,  374. 
Chiareggio,  397. 
Chiasso,  436. 
Chiavenna.  385. 
Chiesa,  397,  413,  425. 
Chiésaz  (La),  242. 
Chiètres,  323. 
Chillon,  345,  347. 
CHiilnaux,  219. 
Chippis,  336. 
Chœglias  (Vttl),  433. 
Cholerensehlueht.  199. 
Chosalets  (Les),  380. 
Chougny,  334. 
Chilnetta,  407. 
Chour,  V.  Coire. 
Churer  Joch,  391. 
(}hurwalden,  391. 
Cierfs,  417. 

Cima,  453. 
(Mmalmotto,  438. 
Cimes  Blanches  (Col  des), 

349. 
Cingino  (Pizzo),  313. 
Cinuskel,  416. 
Ciprianspitz  (Le),  907. 
Civenna,  460, 


(Hviaseo,  449. 
CUrens,  349,  340. 
Claridenstoek  (Le),  136. 
Clarides  (Les),  78. 

—  (Col  des),  73,  136. 
Claro,  119. 

—  (Pizzo  dl),  119. 
Clavadel,  989. 
Clavalité  (Val  de),  994. 
Cleuson  (Col  de),  303. 
Clusanfe  (Col  de),  961, 

363,383. 
Cluse  (La),  Aoste.  301. 

—  (Val  de  Joux),  3l4, 333. 
Cluses,  367. 

Coblenz,  33,  49. 
Coeeo  (Forearella),  496. 
Codelago  (Lae  de),  816. 
Coglio,  438. 
Coire,  364. 

—  (Col  de),  391. 
Colieo,  386,  454. 
Colla,  433,  439. 
CoUon  (Col  de),  893. 

—  (Mont),  833. 

—  (Petit  Mont),  833. 
CoUonge,  358. 
Collonges,  333,  344. 
Colma  (Col  di),  449. 
Cologny,  334,  368. 
Colombey,  361. 
Colombier,  316. 
Coltura,  437. 
Columbe(Pa88o),  118, 877. 

—  (Piz),  118,  877. 
Comabbio  (Lae  de),  449. 
Comaeina  (Ile),  457. 
Combal  (Lae  de),  369. 
Comballaz  (La),  966. 
Gombin  (Grand),  398,903, 

303. 

—  de  Corbassière,  303. 
Comboë  (Alpe),  393. 
Corne,  459. 

—  (Lae  de),  453,  466. 
Comella  (Pas  de),  488. 
Gomologno,  438. 
Concise,  316. 
Coneordia  (Cabane),  173, 

175,  180,  193,  315. 
Confin  (Fuorela  del),  8661 
Conflnale  (Col),  413. 
Constance,  39. 

—  (Lac  de),  38,  31. 
Constantia  (Cabane),  337. 
Contamines  sur  St-Ger- 

vais,  386. 
Conters,  368,  366,  308. 
Conthey,  968,  300. 
Convers  (Les),  311. 
Conversion  (Lt,),  33D. 
Coppet,  336,  346. 
Çor»n4oni  (Le),  117, 


—  (Combin  ds),  300, 
Corb.yrlBr,  US. 
CorMllBi,  prii  ds 

bourg,  SlS. 
—,   nrèi    ds    OtuiA 

M,  m. 

— .priideNsnchtlBl. 
CanoDlo,  U9. 
Cormno,  lU. 
CortAmoot,  11,  Ï13. 
Corjeoo  (D«nt  de),  5 
Connorst,  31i. 
Corot- Bout   (Ool 

ue. 

CDmtiii,  a». 


GDItlinu  (CdI),  tai. 
CBlB  (LW,  ISJ,  346. 
CotiehflD  (I^i),  119, 
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Darlina,  I 


Coun 


F,  10. 


CounnaiBor,  388. 
Cournèn  (Val),  3S0. 
ConroDDB  (Col  dB),  ! 
—  (Ctb.  d«  la),  m. 
Couirendlin,  10, 
Conrt,  11. 
Caurlsltr]!,  US. 
CourWtellB,  10, 
Coiuln-Berr»  (Le),  î 

GauiHt,  me. 

CoaTBt.  ai4. 

Cnui  (Col  de),  aei. 


-  Alv,  373,  ^90. 

—  Glarun,  373. 
Crtat»,  399. 
Crtitiriiui,  411. 
Crula  Sors,  S90,  4L 
CraTeggia,  138. 
CrâTerola  (Pas  de), 
Cray  (Hont),  399. 
Creeeio  (Colmo  di). 


PT,  198,  306, 
6),  301. 

DâiÎBv'icuê.  du),  S83. 
Dalpn,  tôS. 

1B8, 

(Le),  116,1». 

g,  136. 

;k    (Le),    120, 


)an|i 


tlo,  ai 


dn),ÏM,aT9. 


.1  (Le),  ^. 


tubBDhora  (L«),  196. 
aTOs-un-Prati,  ^1,360. 
Dœrfll,  381,  880. 


li^iaciBT  ae  iai,o44. 
0  (Tal  di),  4111, 
(L«9),  839. 
inebeB  (Les),  381. 
DBrborenee  (Lsee  ds). 


Diable  (Pierre  du],  IIB. 
(Pnni  du),  108,130,431 
iablereU{te«),351l,3S7. 
iablons  (Les),  338,  SSOi 

(Cal  dea),  330. 
lavel  (Pauo  del),  417. 

(Pii  del),  381. 
Iivolezu,  410. 
-iBcblerbora  (Le),  1<)9. 
Dieladorf.  18. 
-■     ilig  (Vallée  de),  ace. 
jBch,  70,  IM. 
■ut  (Col),  37t. 
_.._jenhofon   M. 
Diethelm  (Le),  13. 
:       "Lon,  31. 
DiBB,  3e8-„  ^ 


4TO 


Distel  (Glacier  dé),  306. 
DiTOAne,  SS6. 
Dix  (Yal  dea),  9Q3,  330. 
Dixenze  (La).  390. 
DœUingen,  33. 
Doire  (La),  98d,  390. 
Doldenhom  (Le)*  195. 
Dôle  (La),  336.  346. 
Dolent  (Col),  380. 
•>  (Mont),  m  390. 
Dolf  (Fis),  369. 
Dollfus  (Pav.),  191. 
Dollone,  390. 
Domaney,  368. 
Domaflo,  454. 
Domdidier,  331. 
Dôme  (Le),  337,  341. 

—  (Col  du),  341. 
Domène  (Bains),  305, 319. 
Domgiasea  (Val),  oa 
DoQklesehg,  379. 
Domodossola^  313. 
Dompierre,  331. 
Dongio,  378. 

Dongo,  454. 
Donnas,  295. 
Dora,  T.  Doire. 
Dorio,  454. 
Dornaeh,  9. 
Dosdè  (PiKzo  di),  415. 

—  (Val  di),  415. 
Dossen  (Le),  97. 

—  (Cabane  du),  180, 188. 
Dossenhom  (Le),  188. 
Dottikon,  30,  23. 
Dotsigen.  17. 

Douane  (Col  de  la),  383. 
Douanne,  306. 

—  (Mont  de),  306. 
Doubs  (Le),  10.  313,  316. 
~  (Côtes  du),  312. 

—  (Sa«t  du),  313. 
Douvaine,  334. 
Drance  (La),  Cbablais, 

359. 
—,  Valais,  350,391 ,397,etc. 
Dreilcenderstein,  107. 
Drei-Sehwestern,  61. 
Droebetta  (Colle),  450. 
Droites  (Les),  QSO. 
Dronas  (Pie  de).  300. 
Dru  (Aig.  du),  374. 
Drusenthor  (Le),  357. 
Duana  (Passo  délia),  383. 

—  (Pizzo  délia),  437. 
Dubino,  386. 
Duean  (Col  de),  363. 

—  (Vallée  de),  363. 
Diidingen,  v.  Ouin. 
Dufour-Spitze  (La),  337, 

839,  344,  315,  348! 
Duin  (Tour  de),  348.^ 
DUndenhorn  (Le),  195. 
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DUndenpass  (Le),  173. 
Dungel  (Glaeier  de),  309, 

351. 
Durand  (Col),  338,  339. 

—  (Olaeier  de),  304, 333, 
337. 

-  (Mont),  338. 

(Glacier  du),  303. 

Duranna  (Col  de),  365. 
Durezza  (La),  433. 
Durgin  (Pi«),  78. 
Durnant  (Gorges  du),  396. 
Diirrenœseb,  144. 
Durrenberg  (Le),  173, 

194. 
Dûssistock,  135. 
Dza  (Col  de),  350. 

Eau  (Grande),  347,  etc. 

-  Noire,  363,  381. 
Bbenalp  a'),  58. 
Ebiborn  (L'),  338. 
Ebikon,  83. 
Ebnat,  63. 
Ebnefluh  (L'),  173. 

-  (Col  de  1'),  173. 
Ecandie8(Pointe  des),397. 
Ecballens,  340. 
Echelle  (Pas  de  D,  334. 
Ecbevenoz  (Les),  301. 
Eelépens,  316. 
Ecoulaies  (Glae.  d'),  303. 
Ecovets  (Les),  348. 
Ecublens,  330. 
Efûngen,  30. 
Effretikon,  44,  4$. 
Egeri,  y.  iEgeri. 
Egerkingen.  14. 
Eggflub,  341. 
Egginerhorn,  341. 
Egginerpass,  341. 
Eggishom  (L'),  315. 
Eginentbal  (L^,  314,  317. 
Eglisau,  49. 

Egua  (Col  d*),  450. 
Ebrenfels  (Chat,  d^),  380. 
Ebrlose  (L'I,  143. 
Eigenthal,  87,  141. 
Eiger  (L'),  180. 

—  (Col  del'),  181. 

—  (Glac.  de  1'),  176, 180. 
Einsborn  (L*),  384,  38Ô. 
Einsiedeln,  106. 
Eisboden,  179. 

Elgg,  50. 

Elm,  77. 

Elsigbom  (L^,  199. 

Emanev  (Col  d'),  363, 383. 

Emd,  ^1. 

Emdthal,  156. 

Emet  (Alpe,  Lac  et  Val 

d'),  383. 
Emilius  (Mont),  394,  301. 


Emme  (Grande),  14>  17, 
149. 

—  (Petite),  141. 

—  (Blanche),  143. 
Emmen.  143. 
Emmenbrûeke,  19. 
Emmenmatt,  143. 
Emmenthal  (L'),  143. 
Emmetten^JBO. 
Emosson,  383. 

Ems,  367. 

Encel  (^as  d^),  361.  263. 

Enclaves  (Col  d'),  987. 

Engadine,  395. 

En|e  (L^),  près  de  Berne, 

— ,  près  du  Giessbach,186. 
— ,  près  de  Zurich,  36,  43. 
Engelberg,  131. 

—  (Mont),  131. 

—  Rothstock,  95,  133. 
Engelhorn  (L'),  188. 
Enggistein,  143. 
Engi,  77. 

Engstlen  (Lac  d'),  138. 

—  Alp  (L'),  137. 
Engstlig  (Chutes  de  T), 

Engstligalp,  300. 
Engstligenffrat,  198,  300. 
Ennenda,  69.  70. 
Ennetbûbl,  64. 
Ennetlinth^  70,  71. 
Ennev,  356. 
Entfelden,  18. 
Entlebuca,  141. 
Entova  (Val),  399. 
Entremont  (Val  d'),  297. 
Entreroehes   (Canal  d"), 

216. 
Bpagny,  254. 
Ependes,  216. 
Eptingen,  13. 
Erba,  460. 
Erde,  258. 
Ergolz  (L'),  13,  19. 
Ergnel  (Chat,  d'),  212. 
Erlaeh,  v.  Cerlier. 
Erlen,  49. 
Erlenbach  (vall^  de  la 

Simme),  305. 

—  (lac  de  Zurich),  41. 
Erlimoos,  14. 
Erlisbacb,  13,  33. 
Ermatingen.  36,  33. 
Ermensee,  144. 

Err  (Col  d'),  393. 

—  (Piz  d),  3M. 

—  (Val  d%  390,  393. 
Erstfeld,  114. 

—  (Vallée  d').  114. 
Erzegg  (L'),  1^5. 
Esehenbach,  148, 
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Esehenz,  33. 

£seher(Can«ld*).46,68. 
Esehi»  (Val  d*),  416. 

-  (Col  d'),  m. 
Esehlikon,  60. 
Eseholzmatt,  02. 
Esel  (L'),  105. 
Esen  (Piz  d^),  416. 
Esino,  455. 

Essets  (Col  des),  349. 
Estavayer,  319. 
Efitelette  (Aie.  d*),  388. 
Etablons  (Col  des) ,  305. 
Etivaz,  356. 

Etoile  (Mt.de  0.331.833. 
Etrembière*.  3^,  367. 
Etrottbles,  801. 
Ettingen,  9. 
Etzel  (L'),  105,  108. 
Etali(Val.d'),  114.136,374. 
Etzweilen,  3&  33. 
Eugensberg,  36,  83. 
Evançon  (t).  395,  848. 
Evêque  (L'),  333. 

-  (Col  de  l\  883,  339. 
Evian,  359,  360. 
Evilard,  13. 
Evionnaz,  390. 
Evolena,  331. 

Ewig  -  Schneehorn  (L'), 

188,  190,  193. 
Exceneyrex,  358. 

Faehaegg  CLa),  164. 
Fadera,  857. 
Faderhorn  (Le),  344. 
Fsehlen  (Lac  de),  59,  61. 
Fsernigen,  140. 
Fsetsehbacb,  71. 
FaÛer  (Alpe   et  Valle'e 

de),  173,  195. 
Fahrwangen,  144. 
Faido,  118. 
Fain  (Val  de),  413. 
Fal^vm  (Col  de),  301. 

—  Rothhorn,  QOi. 
Falkenbourg  (Le),  53. 
Falkentluh  (La),  153, 164. 
Falknis  (Le),  63. 
Fallbodenbubel  (Le),  176. 
Faller  (Alpe),  346. 

—  (Col  et  Val  de).  393. 
Fallère  (Mont),  M. 
Fallerhorn  (Le),  346. 
Fang,  836. 

Faoug,  331. 

Fardun  (Chat,  de),  383. 
Farnbiihl  (Bains  de),  141. 
Faucille  (Col  de  la),  336. 
Faulen  (Le),  71,  75. 
Faulensee(Bain8de),  159. 
Faulborn  (Le),  181. 
Fayet  (Le),  888. 


Fedoz  (Glac.  de),  398. 

—  (Val),  898,  399. 
Fee,  341. 

—  (Col  de),  341. 

—  (Glae.  de),  340. 
Fées  (Grotte  aux),  349. 
Feldbaeh  (Courent),  36, 

33. 

—  (Binnen-Thal),  316. 
Feldmeilen,  41. 
Felik  (Col  de),  339. 

—  (Glacier  de),  348. 
Fellaria  (Glacier  de),  313. 

—  (Chalets  de),  413,  436. 
Fellers,  369. 

Felli  (Vallée  de),  114,115. 
Fellilueke  (La),  115. 
Felsberg,  367. 
Felsenbach,  357. 
Felsenegg,  81. 
Felsenhom  (Le),  190. 
Fenêtre  (Col  de),  Val.  de 
Bagnes,  304. 

—  (Gr.  8t-Bernard),  300. 

—  (Glac.  de),  304. 

Fer -à- Cheval  (Val.  du), 

370. 
Ferden,  300. 

—  (Col  de),  198,  301. 

—  Eothhom,  301. 
Feriolo,  444. 

Fermel  (Vallée  de),  305. 

Ferney,  333. 

Ferpècle  (Chai,  de),  334. 

—  (Gl.  d'),  331,  333,  384. 
Ferrera  (Ausser-  et  In- 

ner-),  388. 

—  (Val),  383,  383. 
Ferret  (Chai,  de),  391. 
Ferret  (Col),  390,  300. 

—  (Val),  890,  397. 
Ferro  (Sasso  del),  443. 
Fervento,  450. 

Festi  (Glae.  de),  333,  337. 

Fetan,  418. 

Feuerstein  (Le),  135, 143. 

Feuerthalen,  34,  35. 

Feuillerette  (Alpe),  197. 

Feusisberg,  107. 

Fex  (Glacier  de),  399. 

—  Roseg   (Fuorcla  da), 
413. 

—  Seerscen  (Fuorcla  da), 
399,  413,  486. 

—  (Val),  398,  413. 
Fianeil  (Col  de),  393. 

—  (PSz),  398. 
Fibbia  (La),  183. 
Fidaz,  368. 
Fideris,  357. 
Fieno  (Passo),  413. 
Fiery,  348. 
Fiesch,  314. 


Fieseh  (Col  de),  181. 

—  (Glacier  de),  180,  193, 
315. 

Fieseherhœmer,  181. 
Fiescherioch,  181. 
Fiesso,  118. 
Figino,  451. 
Filisur,  389. 
Fillar  (Alpe),  346. 
Fillarkuppe(La),  339,344. 
Fillarpass  (Le),  339. 
Fille-Dieu  (La),  319. 
Fillinges  (Pont  de),  369. 
Filzbach,  46. 
Fimber   (Col    et   Vallée 

de),  433. 
Findelen,  335. 
-(Glae.  de),  335, 336, 343. 
Finero,  441.  ■ 
Finge,  306. 
Finhaut    ou   Finshauts, 

383. 
Finsteraar  (Col  de),  180, 

193. 

—  (Glac.  de),  180, 191, 193. 
Finsteraarhorn^e),  193. 
Finstenniinz,  483. 
Fionney,  303. 

Fiorina  (Val),  319^^439. 
Fisistœcke  (Les),  301. 
Fiume  Latte  (Le),  455. 
Flsescherberg  (Le),  68. 
Flamatt,  317. 
Flawyl,  50. 
Fleckistoek  (Le),  130. 
Flégère  (La).  375. 
Flendruz,  306. 
Fless  (Col  de),  359. 

—  (Val),  359,  360. 
Fletschhorn(Le),  311, 340. 
Fleurier,  314. 
Fliesbordkamm  (lie),  50. 
FUms,  368. 

—  (Alpes  de),  77. 
Flimser-Stein  (Le),  369. 
Flis  (Alpe),  59,  64. 
Flon  (Le),  838,  340. 
Floria  (Aig.  de  la),  375. 
Florissant,  333. 
Fluchthorh  (Lé),  419. 
Fluela  (Col  de),  360. 

—  (Vallée  de),  360. 
Fluelen,  94,  113. 

Fluh  (Aine  de),  197,  301, 
336,  343. 

—  (Lac  de),  393. 
Fluhberg  (Le),  43. 
Fliihen,  9. 
Fluhli,  143. 
Flûhmatt  (La),  131. 
Fluhseeli  (Le),  903. 
Flums,  47. 
Fobello,  450, 


474 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


Fœllmis,  74. 
FolUterres  (Lm),  951. 
FolW  (La),  980,  Kl. 
Fona  de  U  Combe,  970. 
Fondai,  366. 
Fondo-Toee,  414. 
Fonds(Ghal.,Col  ety«llée 

des),  971. 
Fongio,  117. 
FonUna,  314,  490,  439. 
Fontauna  (Alpe),  389. 
Foo  (Col  de),  78. 
Foppa  (Col  de  la),  68. 
Foppiano,  319. 
Fora  (Piz),  399. 
Foraz  CPiz)>  431. 
Forbiseh  (Piz).  393. 
Foreellina,  383,  397. 
Forehetta  (Col  de),  309. 
Forelaz  (Chai,  de),  391, 
394. 

—  (Mont   et   Col),  près 
St-Gervais,  968. 

,  Martigny,981,984. 

Foreletta  (Pas  de  la),  330. 
Foreola  (Pas  de  la).  388. 
Formazza  (Val),  319. 
Forno  (Cab.  de),  396, 397. 

—  (Col  de),  397,  490. 

—  (Glacier  de),  396. 

—  (Monte),  398,  397. 

—  (Seatta  del),  438. 
Foron  (Le),  266,  287,  270. 
Fort  (Mont),  309. 
Foseagno  (Col  de),  495. 
Fouilly  ae),  269. 
Fourche  (Grande),  997, 

—  (Petite),  985. 
Fours  (Col  des),  988. 

—  (Pointe  des),  988. 
Fraele  (Scale  di),  425. 
Frakmund  (Hinter-),  105. 
Frambours.  293. 
Frasses,  929. 

Frau  (La),  195. 
Frauenfeld,  49. 
Frauenkireh,  363. 
Frauenthor,  370. 
Freibergen,  97. 
Freiburg,  v.  Fribourg. 
Fremdvereina,  369. 
Freniëres,  948. 
Frenkendorf,  13. 
Frenkenthal  (Le),  13. 
Frète  de  Sailles,  949. 
Fréty  (Mt.),  990. 
Freudenberg  (Le),  61. 

—  (Chat,  de),  66,  69. 
Fribourg,  917. 
Frick,  90. 

Fridau,  14. 

Fridolin  (Cab.  de),  79. 

Friedliswart,  19. 


Friedrichshafen,  99. 
Frieswylhubel  (Le),  163. 
Frinvilîier,  19. 
Frisai  (Kz  et  Val),  371. 
FroBliehsegg  (La).  60. 
Frohbourg  (Le),  14. 
Frohnalpstock,  99. 
Fronalp  (La),  69. 
Fronalpstoek    (Le),    47, 

69,  93. 
Fronseha  (Déaié  de),  379 
Frudiera  (Punta),  348. 
Friimsel,  46. 
Friindenhom  (Le),  196. 
Prûndenjoeh  (Le),  195. 
Frutberg  (Le),  73. 
Fruth  (Auf-der-),  318. 
Fruthwald.  319. 
Frutigen,  194. 
Frutt,  lœ. 

Fuentès  (Fort),  386,  496 
Fuldera.  417,  499. 
Fuorn,  417. 
Furela  (Piz),  374. 
Fureletta  (La),  366. 
Furgg-Alp  (La),  340. 
Furegen  (Glae.  de),  319, 

ÎjuD,  uOO. 

—  (Col  de),  319. 

—  (Vallée  de),  319. 
Furgeenbaum  (Col  de), 


Furggenbaumhom,  309. 
Furka  (La),  198. 
Furkahorn  (Le),  198, 366. 
Furna,  367. 
Ftirrenalp  (La),  139. 
Furth,  370. 
Furtwang-Sattel,  139. 
Furva  (Val),  495. 
Fusio,  439. 
Futsebœl  (Col  de),  419. 

Gabelhorn  supérieur 
(Le),  398,  393. 

—  inférieur  (Le),  337. 
Gabiet  (Alpe),  347. 
Gaby,  348. 
Gadmen,  139,  337. 

—  (Vallée  de),  139. 
Gadmer-Fliihe  (La),  137. 
Gftbris  (Le),  56. 
Gœmmerrhein,  374,  375. 
Gagenhaupt  (Le),  334. 
Gaglianera  (Piz),  871, 379. 
Gais,  66. 

Galbiga  (Monte),  457. 
Galenstock  (Le),  198, 313. 
Gallarate,  449,  447. 
Gallegione,  389,  383, 498. 
Galllna  (Pizzo),  314. 
Gallivaggio,  385. 
Gaimhorn  (Le),  196. 


Galmitz,  T.  Charmey. 
Galthûr,  419. 
Gamehi  (Glae.  de),  194. 
Gamehimeke,  179,  194. 
Gampel,  900,  306. 
Gams,  61,  64. 
Gamsen  (Col  de),  811. 
Gamslûeke,  199,  816. 
Gamsstoek  (Le),  199. 
Gandegg  (Cab.  de  la),  336. 
Gandna,  489. 
Ganter  (Val  de),  809. 
Gantrist  (Col),  906. 
Garina  ((3ima),  377. 
Garstelet  (Glae.  de),  389, 

848. 
Garzirola  (Mont),  434. 
Gastem  (VaUée  de),  196, 

173,  901. 
Gastemdorf,  901. 
Gasterahols,  901. 
Gastlose  (La),  906. 
Gatsehiefer  (Le),  366. 
Gauli  (Glae.  de),  lœ,  190. 

—  (Col  de),  188. 
Géant  (AU.  ou  Dent  du), 

974,  990. 

—  (Col  du),  977,  990. 

—  (Glacier  du),  973. 

—  (Grotte  du),  860. 
Geissholz,  187. 
Geisspfad  (Col  du),  316. 
Gelé  (Mont).  304. 
Gelflngen,  144. 
GelUhom  (Le),  196. 
Gelmerhœmer  (Les),  191 . 
Gelmersee  (Le),  1^. 
Gelten  (Glae.  de),  961. 
Geltenbach  (Le),  901. 
Geltenpass  (Le),  961. 
Gelterkinden,  13. 
Gemeinen-Weeen,  59, 64. 
Gemmenalphom     (  Le  }, 

160,  165. 
Gemmi  (La),  198. 
Gemsfayrenstock,  71. 
Gemshom  (Le),  841. 
Gemsmœttli  (Le).  104. 
Gemsstein  (Le),  347. 
Generoso  (Mont),  434,435. 
Génère,  993. 

—  (Canton  de),  395. 

—  (Lac  de),  936. 
Geneveys  (Les  Hanta-), 

911. 

—  sur-Coffrane,  911. 
Genf,  V.  Genève. 
Genthalalp  (La),  137. 
Genthod,  346. 
Gentilino,  489. 
Géra,  440. 

Gerenpass  (Le),  318. 
Gerenthal  (Le),  313. 
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Oerihorn  (Le),  194. 
Oërine  (L»),  119. 
Germanello,  498. 

Qeniilgn«s<^i  441. 
0«rona  (Val),  499. 
Oéronde  (La),  906. 
Oen  (Lac  de),  371. 
Gergau,  90. 

Oersehni-Alp  (La),  188. 
Oerstenhœmer  (Le8),318. 
Oesehenen,  116^14. 
Gessenay,  906,  906. 
Gets  (Les),  369,  969. 
Oex,  336. 
Ohiffa,  441. 
OMrone,  371. 
Oianuii,  418. 
Oibloux  (Le),  919. 
Gibswyl,  49. 
Oiebel  (Le),  74,  136. 
Gierm  (Val),  874. 
Giessbaeh  (Le),  186. 
Giessen,  816. 

—  (Glae.  de),  176. 
Giétroz  (Alpe),  303. 

—  (Glae.  de),  908,  333, 
Giffre  (Le),  963, 367,  ete. 
Giglistoek  (Le),  139. 
Gignod,  901. 

Gilly,  987,  946. 
Gimel,  337. 
Gimmelwald,  171. 
Gingins,  336. 
Giop  (Alpe).  403. 
Giornieo,  119. 
Girespitz  (Le),  50. 
Giselafluh  (La),  33. 
Gisikon,  83. 
Giswil,  135. 
Giswiler  Stock,  136. 
Git  (Piz),  374,  195. 
Gitochen  (Le),  94,  113. 
Gittana,  455. 
Gitte  (La),  387. 
Gitzifargge,  196.  301. 
Giubiaeeo,  490. 
Giuf  (Val),  874. 
Giulio,  V.  Julier. 
Giumella  (Col  de),  388. 
Giumels,  890. 
Glacier  (Col  du),  387. 

—  Bleu,  183. 
Glaciers  (Les),  388. 

—  (Aiguille  des),  388. 

—  (Glacier  des),  387, 388. 

—  (Val  des),  «38. 
Olcemisch  (Le),  76. 

—  (Hinter-),  76. 

—  (Mittler-),  76. 

—  (Vorder-),  69,  70,  76. 

—  (Cab.  du),  76,  71. 
Gland,  346. 
Gl»ri8,  69,  47. 


Glarisegg,  36,  33. 
Glas,  881. 

—  (Col  de),  868. 
Glattbrugg,  48. 
Glattenfim  (Le),  189. 
Gleekstein  (Cab.  du), 

180,  188. 
Glenner  (Le),  368,  370. 
Qléresse,  906. 
Gletseh  (bn),  318. 
Gletseberalp,  841. 
Gletseherhorn  (Le),  178, 

309,  308. 
Gletsèherstaffel,  306. 315. 
Gletschborn  (Le),  l98. 
Gliems  (Glacier  de),  73. 

—  (Porte  de),  78. 
Glims  (Alpe),  418. 
Glion  (Grisons),  v.  llanz. 

—  (Vaud),  344. 
Glis,  807. 

Glishom  (Le),  307,  309. 
Gloekhaus  (Le)^  195. 
Gloggeren  (Les),  58. 
Glovelier,  10. 
Glûna  (Piz),  431. 
Gluringen,  814. 
Glûsehaint  (Pis),  899, 411. 

—  (Fuorcla),  419. 
Gnepfstein  (Le),  104. 
Gnifetti  (Cab.),  889,  847. 

—  (Punta),.  888.  344,  348. 
Gnippen  (Le),  llO. 
Gnof  (Alpe),  135. 
Gœsehenen,  116,  190. 

—  (Vallée  de),  130. 
Gœschener  -  AIp,  130. 
Goillet,  849. 
Goldau,  111. 
Goldenberg,  33. 
Golderen,  184. 
Goldiwyl,  155. 
Goldswyl,  187. 

Golèse  (Col  de),  963,  370. 
Golzern  (Alpes  de),  135. 

—  (Lac  de),  135. 
Qondo,  811. 

—  (Gorge  de),  311. 
Gonten,  60. 
Gontenbad,  60. 
Gonzen  (Le),  48,  63. 
Gordola,  436. 
Gordona,  385. 
Gorgier-St-Aubin,  915. 
Gomer  (Glae.    de),  839, 

334,  335,  837,  338. 

—  (Gorges  du),  388. 
Gornergrat  (Le),  334. 
Gossau,  60. 
Gotsehna  (Le),  859. 
Gotteron  (Pont  de),  318. 
Gottlieben,  36,  39. 
Gottsçbalkenberç,  106, 


Gouille  (Chai.  de).  833. 

—  (Mont  de  la),  999. 
Goule  (La),  919. 
Goumois,  319. 

Goûter  (Alg.  du)^4.379. 

—  (Dôme  du),  974,  979. 
Gozzano,  449. 

Grabs,  64. 

Grœplang  (Ruin.  de),  47. 

Grafenort,  180. 

Graggi  (Cab.  de),  139. 

Grammont  (Le),  960: 

Grand  Auberig,  Grande- 
Combe,  etc.,  V.  aux  let- 
tres A,  C,  etc.,  les  noms 
commençant  ainsi. 

Grandola,  468. 

Grandson,  316. 

Grandyal,  11. 

Grandraux,  990. 

Granges,  17.  305. 

—  (Les),  388. 

—  Ifarnand^Sdl. 

—  Neuves,  30J. 
Grapillon  (Pas  de),  391. 
Grasonet,  380. 
Qrassen  «3ol  de),  188. 
GraubUnden,  t.  Grisons. 
Grauhaupt  (Le),  848. 
Grauhœmer  (Les),  67. 
Graustock  (Le),  188. 
Gravasalvas(Fuorela  di), 

394. 
Grayedona,  454. 
Gravellona,  448. 
Greffière  (Combe  de),  319. 
Greifensee  (Lac  de),  44. 
Greina  (Col  de  la),  371. 
Grellingen,  10. 
Grenchen,  17. 
Grengiots  (Pont  de),  817. 
Grenzach,  93. 
Grenzgletscher,  338. 
Greppen,  107. 
Gressouey  (Val),  347. 

—  St-Jean,  347. 

—  la-Trinitë,  847. 
Grialetsch  (Glae.  et  Val 

de),  860. 
Griatsehouls  (Piz),  416. 
Griaz  (La),  986. 

—  (Glae.  de),  969. 
Gries  (Col  du),  318. 

—  (Glae.  du),  79, 73, 136, 
180,  318. 

Grieset  (Le),  71,  75. 
Griessen  (Glae.  de),  133. 
Grigna  (Mont),  465. 
Grimentz,  336. 
Grimisuat,  304. 
Qrimmenstein,  60. 
Grimmi  (La),  306. 
Grimsel  (Col  du),  199. 
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Oronds  (Vul),  393, 
arono,  388. 
GrotiM  (Vïl),  134. 
Groaia.  Ut. 
an»-Je«i(Tètedii),  3 
OtdmUd,  tu. 
GrOMhom,  UO. 
OwoM-hotaira  (Le),  lis. 
OroiaalrabsK  La).  1  taJOà. 
Orollfl  >DX  Féaa.  ta. 
—  da  Otent.  3tl0. 
Orab,  U. 
"— "-«11,  330. 

.BDi>ni  (La),  306. 


rn  (Cl 


^Lb),  168. 
'■(lT),'!». 


arUaharnlUi 

arUHli,  3S7." 
Oraaitberi  <Le),  15t. 
QrUUl,  m. 
GrdtaelwlB,  168. 


pmlMnlIorn,  IBl,  171. 


167. 

—  {VU.  d 


d'inleitftkei 


(wyler,  168,  Isa. 
1  («mplçii),  311. 

fiûïtdk  iIBl 
Oaard»«l(Ch>l.de),416. 
QUda  (Olu.  de).  371. 
Oaeulm  (Ool  de  U).  383. 
Ouenroi.  91». 
Qiiferliorn  (Le),  3S7. 
Ongel  (Le).  331. 
OagelbSTg  (La),  ta 
angg*™uil  (Le),  381. 
Gnjïïi  (C»h.  de),  178. 
—  (Gluler  de),  180. 

ssfr  ""■"»■ 

Ou»  (Pool),  180, 
Oulms,  371. 
OumllDk  (L>L  306,  36^. 
Oftulinteo,  Ils,  lia. 
Quramect,  113. 


Ouiu,  16. 
Quppen  (Alpe),  70 
Oart,  319. 
OilriUetKh  (LeI, 
"       igel(B.iBBdo,.     .. 

Eh«n.toek  (Le),  lU. 

BD  (Le),  183. 
t^miaellsn,  IIG. 

■lenkopf  (Le),  «7. 

ilhoni  |Le)   317. 


nnen,  1»0.  139. 
ÔwcchleDhoni  (L«),'liÔ. 


nabneamaos,  199. 
{■•bnensebritlliorii . 
Raibnlili  (Le),  78. 
HkldeoiteiD,  &,  386 
nuisu,  11. 

Hillwyl  (Uhil.  de),  111, 
-  (Lu  do),  lit. 
H*1teiu«K  (La),  158. 
iBmmelicbwïiid,  ID 

[andegg  (La),  ISb. 

langbaum  (Alpe  de),  86. 

[■ngeadgleUeberborn 
(Le|,  188. 

Imglioni  (Le),  133. 

i»DlB  (Alpe),  311. 

iard  ICbst.  de),  31. 

larder  (Le),  Iflï,  166. 

iaaenmatt  (La).  16. 

Iule.  18.  lit. 
Rtsleberg  ae).  181. 
-ulBB,  fO. 

ulensee,  68. 

lalKValléedoKlœ,!» 
im-Orand,  189. 
Junffriu  (LaL  180. 
ScheideK  (La),  188. 

lodèi»,  m 

luenateip  (Le),  13. 


Haut-ChitilLoD,  afs. 
Haute-RbJlie,  380. 
HauleTl]le(Chit.de),349. 


lillgenaetiweiidl.  156. 
liligkreui,  113,  316. 
,lm»eh-Fluh(La),tai. 
dnriebibad,  80. 
linieoberE,  388,  STB. 
adaberg,  61. 
ileenhom  (Le),  317. 
^mlabofen,  36. 
..jBdachikon,  30,  33. 

rerbrljen,  -" 
-  (Vl 


I,  330. 
,.),330. 
(Coi  dX 


, .  tî  d-),  '330.  ■ 
HerilioTl.  108,  131. 
Hertiau,  SD. 


Henllberg,  11. 
-lerlenbiibl,  181. 
JerlenaleiB,  86. 
HerlheD,  33. 
lOïenbiiChMe,  il. 

liûen,  33. 

bedon- A Lp,  89. 

Blric!i(Bainide),lBe, 


-  Meiieu.  101 

iDterrlieln,  3i  . 
iDtemek,  16 
ln»e)l,  tl. 
irli  (Le),  331. 


iSTA" 
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Hoehwacbt  (Albis),  40. 

—  (Begensberg),  48. 

—  (mont  de  Zug).  81. 
Hoeh-Wtilfingen,  48. 
Hoekenhorn  (Le),  901. 
HoBchst,  199. 

Hœlle  aa),  81,  387. 
Hœllengraben  (Le),  906. 
Hœlstein,  13. 
Hœrnli  (Le),  199,  830. 
Hofer  (Alpe  de).  811. 
Ho£hiung8»u,  963. 
Hohberg  (Glae.  de),  SS7. 
Hohe-Brisen  (Le).  96, 139. 

—  Faulen  (Le),  114. 

—  KMten  (Le),  09,  61. 

—  Licht  (Le),  347. 
Hohenklingen,  36,  33. 
Hohenrain,  143. 
HohenstoUen.  130,  184. 
Hohentwiel,  30. 
Hobe-Bhonen,  41,  106. 

—  Tburm  (Le),  71. 
Hobfluh,  184,  317. 
Hohgant  (Le),  166. 
Hohgleifen  (Le),  300. 
Hohlieht  (Le),  347. 

—  (Cab.),  338. 

—  (Glacier  de),  333. 
Hohsaas  (Cabane),  311. 
Hohsand  (Alpe).  318. 

—  (Glacier),  3lé. 
Hobthftligrat,  334. 
Hohthûrli,  173. 
Hohwnug  (Glae.  de),  838. 
Hoierberg  (Le),  04. 
Holzegg  (La),  113. 
Homberg  (Le),  143,  144. 
Hône-Bard,  3i96. 
Honegg,  106. 
Hôpitaux  (Les),  333. 
Horbaehgûtseh,  81. 
Horben,  33,  143. 
Horbisthal,  181. 
Horgen,  43,  41. 
Horger-Egg  aa),  83. 
Horn,  31,  03. 
Homnssen,  30. 

Horw,  134. 
Hospenthal,  133. 
Hospltalet  (L*),  399. 
Bouche*  (Les),  369,  386. 
Huemoz,  347. 
Hoâ  (Alpe  de),  196. 

—  (Col  de),  198. 

—  (Glacier  de),  130, 196. 
Hugi-Sattel  (Le),  199. 
Hiihnerstock  (Le).  134. 
Hftllehom  (Le),  317. 
Hundsehilpfl,  137. 
Hundsfluh  (La),  173. 
Hiinegg  (Chtt.  de) ,  100, 
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Hunggigtitsch.  81. 
Hunnenflnb,  167. 
HunEenschwyl,  33. 
Hurden,  43. 
Hurnberg  (Le),  143. 
Hutegg  (La),  340. 
Hutstock  (Le),  133,  130. 
Htitten,  107. 
Huttwil,  17. 

Ibaeb,  113. 
Iberg,  109. 

Iberger-Egg  (L'),  109. 
Ifflgen  (Alpe  d^),  303. 

—  (Cascade  d'),  903. 

—  (Lac  d'),  909. 
Ignés  (Case,  des),  399. 
Ilanz,  369. 

Iles  Borromées,  440. 
Ufingen,  11. 
lUgraben  (V),  906. 
Ulhorn  (V),  338. 
lllieB  (Val  dO,  361. 
Im-Abschwung,  191. 

—  Feld,  316. 

—  Gletsch,  313. 

—  Hof,  189. 

—  Ladt,  318. 

—  Lerch  (Chap.),  343. 

—  Loch,  317,  T7. 

—  Moos,  318/19. 

—  Zenten  (Ghal.),  330. 
Immensee,  106. 

—  Kiissnacht,  111. 
mmenstaad,  39. 
ncino,  460. 
nden,  196. 
n-der-Stapf,  344. 
ndren  (Glac.  d').  339. 
ngenbohi,  113. 

nn  (L'),  997,  404.  410. 

nner-Ferrera,  389. 

nnertkirchen,  189. 

nschi,  114. 

ntelvi  (Val).  407. 

nterlakên,  160. 

ntra,  443. 

ntragna,  437. 

ntrobbio,  400. 

ntrod  (Chat,  d'),  993. 

ntrozzo,  404. 

ppolita  (Col),  839. 

scha-Alp  (La),  363. 
Iselle,  313. 
"selten  (Alpe),  166. 

seltwaldjJLSr. 

senaux,  959. 

senfluh,  167. 
.senthal.  90. 

—  (L'),  Ô4. 
sère  (L'),  999. 
sleten,  94. 
sola,  384,  396. 


Isola  Bella,  440. 

—  8.  Giovanni,  443. 

—  Hadre,  440. 

—  dei  Pescatorl,  ou 

—  Superlore,  445. 
Isolaccia,  410,  490. 
Isorno  (Val),  438. 
Ispra,  439. 
Issime,  348. 
Issogne,  990. 
Itroz,  983. 

Ivrée,  996. 

Jacobsbad,  00. 
Jœgerhorn  (Le),  339,  344. 
Jsegerjoch  (Le),  339. 
Jœgernstœeke  (Les).  73. 
Jagerrûcken  (Le),  340. 
Jœtzalp  (La),  77. 
Jagihom  (Le),  340. 
Jaman  (Dent  de).  944,900. 

—  (Col  de  la)  ,940,  955. 

—  (Plan  de).  300. 
Jamthal  (Le),  419. 
Janzo  (Casa),  847. 
Jardin  (Le),  374,  960. 
Jaun,  900. 

Javemaz  (Croix  de),  949. 
Jazzi  (Alpe  de).  340. 

—  (Cima  di).  807,  344. 
>-  (Glacier  de),  339. 
Jazzihorn  (Le),  319. 
Jazzikopf  (Le),  339. 
Jazzipass  (Le),  339. 
Jenatz,  307. 

Jenins,  69. 
Jenisberg,  363. 
Joch  (Col  du),  138. 
Jochgletseher  (Le),  138. 
Jochli  (Le),  190. 
Jochpass  (Le),  138. 
Jœri-Fless  (Col  de),  909. 
Johannisbourg,  43. 
Joli  (Mont),  m  368. 
JoUmont  (Le),  906. 
Jomein,  800. 
Jona,  44. 
Jonswyl,  69. 
Jorasses  (Les),  990,  977. 
Jorat  (Mont),  938. 
Jordils,  938. 
Jougne,  998. 
Jouplane  (Col  de),  970. 
Joux  (Col  de).  348. 

—  (Fort  de),  314,  99a 

—  (La),  980. 

—  (Lac  de).  993. 
Jouxtons,  940. 
Jovet  (Plan),  987. 
Juchli  (Le),  134. 
Juchlistock  (Le),  190. 
Juf.  389,  993. 

Julie  (Bosquet  d») ,  949. 
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Julier  (Le),  394. 

—  (Pie),  400,  394. 
Jumeaux  (Les),  360. 

—  du  Vallon  (Les),  360 

—  (Col  des),  339. 
Jung  (Gol  de),  330. 
Jungen,  330. 
Jungfrau  (La),  173,  176. 

—  (HasU-),  iSO. 

—  (Col  de  la),  180. 
Jupiter  (Plan  de),  301. 
Jura  (Le),  10,  16,  311, 

336,  etc. 
Jussy,  367. 

Justis  (Vallée  de),  159. 
Juvalta  (Ruines  de),  379. 

Xœferberg  (Le),  48. 
Kcegisiiryl,  134. 
Kierpfsto«k,  69,  70.  77. 
Xierstelenbaeli,  114, 134. 
Kœsern  (Chai,  de),  76. 
KsBserruek  (Le),  47. 
Kcestries,  368. 
Kaien  (Le),  66. 
Kaiseraugst,  19. 
Kaisereggsenloss,  319. 
Kaiserstoek  (Le),  94. 
Kaiserstuhl  (Le),  96, 136. 
— ,  sur  le  Rhin,  49. 
Kalehthal  (Le),  140. 
Kalfeisen  (Val.  de),  48, 

68  78 
Kalkierg  (Le),  383. 
Kalkstoek  (Le),  136. 
Kalli,  179,  180. 
Kalpetran,  331. 
Kaltbad  (Le),  Bigi,  97. 
Kaltwasser   (Glacier    et 

Col  de),  309. 
Kammer-Alp  (La),  71. 
Kammerstoek  (Le),  70,71. 
Kammlialp  (La).  136. 
Kammlilûeke,  136. 
Kammlistoek  (Le),  136. 
Kamor  (Le),  69. 
Kander   (La),    166,    173, 

193,  301,  304. 

—  (Glac.  de),  173. 
Kanderûrn  (Le),  173. 
Kander  grund,  194. 
Kandersteg,  194. 
Kapfeuberg  (Le),  45. 
Kappel  (Albis),  81. 

—  (Toggenbourg),  68. 
Karrenalp  (La),  76. 
Karrholen  (Les),  166. 
Kastanienbaum,  103. 
Kastelhorn  (Le),  319. 
Katsensee,  31. 
Katzensagel  (Le),  76. 
Katzis,  379. 
Kavestrau-arond,  373. 
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Kehle  (Glae.  de),  130, 140. 
Kehlen-Alp  (La),  140. 
Kehrbœehi.  318. 
Kehrsats,  165. 
Kehrsiten.  103. 
Kemptthal,  48. 
Kerenzenberg,  46. 
Kerns,  134,  1(0. 
Kemwald  (Le),  103. 
Keseh  (Piz),  363, 390, 416. 

—  (Cab.  du),  3©/63,  890. 
Kessiloeh  (Le),  143. 
Kesswyl,  31. 
Kienthal  (Le),  193. 
Kiesen,  153. 
Kilehberg,  43. 

Kinzig  (Gol  de),  74. 
Kippel,  300. 
Kirehberg,  17. 

—  (Le),  71,  76. 
Rirehenthumen,  155. 
Kirehet  (Le),  189. 
Kirehspalt  (Glae.  de),171. 
Kisten  (Col  de),  73. 
Kistenstein  (Le),  365. 
Kistenstœekli  (Le),  73. 
Klausen  (Col  du),  73. 
Kleinthalflrn,  95,  133. 
Klenenhom  (Le).  309. 
Klimsenhorn  (Le),  105. 
Klingnau,  33. 

Klœn  (ValUe  de),  69,  76. 
Klœnthaler-See  (Le),  76. 
Klœsterli  (Bigi),  98. 
Kloaters,  368. 
Elus  (Prœtigau),  357. 

—  (vallée  de  la  Kander), 
301. 

—  (val.delaSimme),305. 
Knœrihubel,  143. 
Knonau,  81. 
Koblenz,  33,  49. 
Kœlliken,  18. 
Kœnigsfelden,  30. 
Kohleren  (La),  154. 
KoUbmnn,  49. 
Konolflngen,  143. 
KrsBbelwand  (La),  98. 
KrsBEem  (Col  de),  64. 
Kraialp  (La),  59. 
Krattigen,  158. 
Krauehthal  (Le),  77. 
Kreuz  (Le),  357. 
Kreuzberg  (Le),  490. 
Kreuzli  (Col  de),  374. 
Kreuzlingen(Abb.  de)j31. 
Kriegalp  (Col  de),  317. 
Kriens,  87. 
Kriesiloeh  (Le)«  106. 
Krinnen  (Le).  303. 
Krinnenfirn  (Le),  180. 
Krœnte  (Le),  114. 
iKronbûhl  (Le),  53. 


Kiibli  (Bains  de),  160. 

Kublis,  368. 

Kuhalphorn,  363. 

Rûhalpthal  (Le),  369. 

Kuhboden  (Glaeier  et  Pie 
du),  313. 

Kilhbodenhom,  133,  313. 

Kilhlauenen  (Glaeier  de), 
175. 

KunisbergU  (Le),  199. 

Kunkels  (Col  de),  68. 

Kurzegg,  53,  56. 

Rurzenbourg  (Le).  53. 

Kûssnaeht  (lac  de  Zu- 
rich), 41. 

Kûssnaeht  Qk  de  Lu- 
zerne), 107,  111. 

Kybourg  (Chat,  de),   49. 

La  Balma,  La  Cluse,  etc., 
V.  aux  lettres  B,  C, 
D,  etc.  les  noms  eom- 
mencant  ainsi. 

Laax,  369. 

Lac  (Le),  313. 

—  Bleu,  194,  333. 

—  des  Chalets,  348. 

—  des  Chavonnes,  348. 

—  des  Morts,  193. 

—  des  Quatre  -  Cantons, 
88   Ils!, 

—  Inférieur,  ^,  36,  83. 

—  Majeur,  439. 

—  Koir  (près  de  Fri- 
bourg),  flD6,  319. 

(près  du  86pev),348. 

(Zermatt).  335. 

(Davos),  àeO. 

(Vulpera),  430. 

—  ou-Villers,  313. 
Lacerandes  (Pointe  des), 

300. 
Lâchât  (Mont),  386. 
Laehen,  43. 
Lœgemgebirge,  91,  48. 
Laemmem  (Glae.  de),  199. 
Lsengnei  (Bains  de),  166. 
LsBufelflngen,  18. 
Lagalb  (Pis),  414. 
LagheUo  Q^asso  dl),  436. 
Laglio,  458. 
Lago  (Cima  di),  383, 383. 

—  Bianeo,  413. 

—  Maggiore,  y.  Lac  Ma- 
jeur. 

—  Minore,  413. 

—  Nero,  413. 

—  Spalmo  (Cima  di),  415. 
Lagone  (Val),  414. 
Lagrev  (Piz),  394,  396. 
Laiblau  (Plx  del),  374. 
Laisch.  490. 
Lambomf,  19. 
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L*mpertMlk  (Alpe),  371. 
Laneebranlette,  391. 
Lancettes  (Gl.  des))  387. 
Laneey,  903. 
Laney  (Petit!,  383. 
Landeek,  433. 
Landenberg  (Le),  136. 
Landeron,  9Ûd. 
Landmark,  66,  ai. 
Landquart,  63,  366. 
Landskron,  9. 
Landwasser    (Le) ,    360, 

Lange  Floh  aa),  341. 
Langenberg,  40. 
Langenbruek,  13. 
Langeneff  (La),  66. 
Langenthal,  17. 
Langnau.  143. 
Langnard  (Alpe),  410. 

—  (Glacier  de),  410. 

—  (Piz),  409. 
Langwies,  366. 
Lanterna  rVal),  413,  436. 
Lanzada,  413,  436. 
tianzo,  453. 

Laquin  (Col  de),  310. 

—  (Val.  du),  311. 
Laquinhom,  340. 
Laret,  360. 

—  (Alpe),  403,  431. 
Lario  (II),  463. 
Lasa  (Alpe),  67. 
Lasnigo,  460. 
Latelhora  (Le),  313, 340. 
Latflch,  380. 
Latacher-Kulm,  390. 
Lattenfirn  (Le),  73. 
Latterbaeb,  304. 
Lauberbom  (Le).  176. 
Lancberhorn  (Le).  183. 
Lancberspitze  (lÂ),  301. 
Lanenen  (Genthal),  137. 

—  (Val.  deLanenen),361. 

—  (Lac  de),  851. 

—  (Vallée  de),  361. 
Laufbodenhorn  (Le),  303. 
Laufen  (Le),  33,  37. 

—,  sur  la  Birse,  10. 

—  (Cbât.  de),  37,  33. 
Laufenbourg,  33. 
Lauinenthor  (Le),  173. 
Laupen,  317» 
Laurenzenbad,  33. 
Lausanne,  338. 
Lauteraar  (Glac.  de),  191. 

—  Sattel  (Le),  180. 
Lauterbrunnen,  167. 

—  Breitborn  (Le),  300. 

—  Sebeidegg  (La),  176. 

—  (Vallée  de),  167. 
Lautersee  (Le),  133,  376. 
Lavancber,  374,  379. 


Lavauz,  v.  Vaux. 
Laras  (Col,  Glac.,  et  Val 

de),  373. 
Laveigrat  (Le),  199. 
Laveno,  443. 
Lavertezzo,  436. 
Layey  (Bains  de),  349. 
Lavin,  418. 

—  (Col  de),  369. 
Lavirum  (Fuorcla),  415. 

-  (Piz),  416. 

—  (Val),  416. 
Lavizzara  rVal),  439. 
Lavorgo,  118. 

Lax,  317. 

Layaz  (La),  363. 

Le  Basset,  Le  Cbâtelard, 
etc. ,  r.  aux  lettres  B, 
C,  etc.  les  noms  com- 
mençant ainsi. 

Lebendun  (Lac  de),  316. 

Leceo,  469. 

—  (Lac  de),  456.  459. 
Léchaud  (Col),  371. 
Lécbelles,  319. 
Lécherette  (La),  356. 
Lecki  (Col  de),  134. 
Leckihorn  (Le),  133, 134. 
Led  (Piz),  399. 
Leggiuno,  439. 
Legnoncino  (Mont),  464. 
Legnone  (Mont),  ^. 
Lei  (Val  di),  383. 
Leidensee  (Col  du),  114. 
Lejs  (Piz  dels),  413. 
Leissigen,  169,  167. 
Léman  (Lac),  336. 
Lenk,  303. 

Lenno,  467. 

Lens  (Pas  du),  397. 

Lenta  (Vallée  de),  370. 

—  Lûcke  (La) ,  m,  387. 
Lenz,  393. 
Lenzbourg,  33,  144. 
Lenzer-Heide  (La),  393. 

—  Hom  (Le),  393. 
Len^ocb,  341. 
Leone  (Mont),  310. 
Lerow  (Cbftteau),  159. 
Les  Allemandes,  Les  Ba- 

rats,  etc.,  v.  aux  lettres 
A,  B,  etc.  les  noms 
commençant  ainsi. 

Lésa,  447. 

Leschaux  (Glac.  de),  373. 

—  (Col  de),  370. 
Leuerfall  (Le)i  68. 
Leuggelbach^  70. 
Leuk,  y.  Loeche. 
Léventina  (La),  118. 
Levo,  446. 
Leysin,  363. 
Lezzeno,  467. 


Liappey  (Alpe).  331. 
Lichtensteig,  63. 
Liddes,  398. 
Liechtenstein,  61,  63. 
Liedemen,  94. 
Liestal,  13. 
Lieu  (Le),  338. 
LignerolleS;Jk33. 
Lignières,  306.- 
Lillianes,  348. 
Limmat  (La),  30,  33,  36, 

40,  41,  48. 
Limmern  (Glacier  de),  73. 
Limonta,  469. 
Linard  (Piz),  418. 
Lindau,  63. 
Lindenberg  (Le),  143. 
Lindenhof,  ô4. 
Linth  (La),  40,  44,  etc. 

—  (Canal  de  la) ,  43,  46. 

—  (Vallée  de  la),  71. 
Linththal,  71. 

Linty  (Cabane),  839,  347. 
Lion  (Col  du),  338. 
Liro  (Le),  386. 
Liscbanna  (Glacier,  Piz 

et  Val  de),  431. 
Littau,  141. 
Litzner  (Le),  369. 
Liverogne,  393. 
Livigno,  417. 

—  (Foreola  di),  414. 
LiTOumea  (Col  de),  394. 
Livrio  (Val  del),  485. 
Lizerne  (La),  305,  367. 
Locamo,  436. 

Loccie    (Col,    Glac.    et 

Punta  délie),  346. 
Lochberg  (Le).  130. 
Locle  (Le),  3i3. 
Loco,  438. 
Loderio.  378. 
Loëehe-les-Bains,  197. 

—  Souste,  306. 

—  VUle,  198,  306. 
Lœchli  (Col  du),  368. 
Lœffelbom  (Le).  314. 
Lœntseh  (Le),  69,  76. 
Lœtsch  (Col  de),  301, 198. 

—  (Glac.  de),  316. 

—  (Vallée  de),  300. 
LœtschenlUcke  (La),  315. 
Loges  (Col  des),  .311. 
Loggio,  463. 

Lognan  (Par.  de)j880. 
Lohlen  (Col  de),  375. 
Lohner  (Chutes  du),  199. 
Lombard,  396. 
Lona  (Pas  de),  335. 
Longeborgne,  305. 
Longhin  (Lac),  387. 
Longone,  460. 
Lorenzhom  (Le),  387. 
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Lons  (L»), 


-  (L«  de)!,  1 
Lueeu,  m 


Lndiaiio,  378. 
LDdolg>ii(Etie.  SSa,  339. 
Luetts  <Li),  SOS,  St. 
LuiaiiD,  â). 


LuessIi  (Tkl  do),  370 

LOETiR,  X». 

Lnlna,  Ul. 

Lukinlnler'CLiO.  S7T. 

—  (Bouts  du],  SIS. 
Lumbndm  (Pii>,  3BT. 
Lumbrsln,  STl. 
Lumneniia,  373, 
LuuB  (Monta-),  67. 
LuuKeru,  13B. 

—  (Lm  d«),  136. 
LunEtduo  (Piz),  897. 

—  (Puoku  di),  sm. 

—  (Lmt),  397. 
Larate-CMclTlu,  « 
Lurlibid  (L«),  366. 
LUKh  (Lie  di'    " 
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Maltderi,  38(! 


Ul. 


tcben,  30e. 


eD8r,(Monl)^. 


LUsien 

Lulry   Sî^' 

LûtêcbentbA'  iLjrr,  .ii-*. 
LUtseblue  (Ul,  IW,  16B, 
187,  197,  ru 

—  (OorïH  d«  lu),  m. 

—  Blanche,  IBI. 

—  Soirs,  187,  174,  1T7, 
LQtieiBU,  89. 


:LuTi>,  hta. 

Luuons  (Vil),  371. 
LTHrosB  (QlH.  ds),  soi. 
Lys  (L«),  39a,  SIS. 


(V»rM«),  «3. 

-  ---lU  BoMinlB,  449. 
L  BuiD,  près  de  Lo- 


MKDDllchen,  177. 


[eerjelen   (Lac  ds),  SI 
■iBralelIsn,  49. 
Magadliio,  410. 
Magenbom  (Le),  311. 
Maggia,  laS, 
-  (Vat),  438. 
-(BoethetladiVan.Sl 
Hatliors  (Laio),  440. 
MtgEUnEen.  i.  Maiall 
Haglaod,  «a. 
Macliua,  lei. 
Hagreelio,  160. 
Msienfeld,  as. 

iaienwang  (La),  193. 

[aisrlof,  3TO. 
HalEEli  (Col  Ae).  S7B. 

"—X  117,  37B. 

..    ..__  O's  de),  SI. 

Haira  aa),  v.  »«Ta. 


des),  398,  303. 
[ajenr  (Lac),  439 
[ulaf  (dlae.  de) 
l^lufborD  (Le), 


Mallerar,  11. 
Mallet  Mont),  374. 
Taluate,  441. 


[irag,  316. 

[arbaeli,  36,  33. 

[anally  (Pointe  de],  37(X 

[ai«h^rui(Calde).397. 

[arebboni  as),  319. 

lareio  (Piito).  3S3. 

[arenco  (Fia  de),  399. 
Harpiti  (Pii),  391,  3B6. 
MariDitoto  (kuBI),  44«. 
Mariabilf  (Chaç.),  131. 


utelD,  9. 
-berf,  53, 
horn  (Le), 

liçA  387,  ' 


Haripiii 

lll,C>>baBa(Koiil. 

I,  MB. 

nlua),  411,  438. 
Markeiangsn,  «. 
Ifarly,  319. 
HarmelB,  S93. 
Mannori  (Nuot),  386. 


!?i^'i 


lfartinet>(aiac.dei),349. 
Manlnibmek,  433. 
Martini  loeb  (Lo),Tr  969. 


«I  (La),  t 

11),  aw. 


uiia  (la),  SIT. 
niosgeii,  363. 
ntallone  (Val),  4». 
kauïCln  (Pli),  *34. 
Xan,  S&T. 

rtmoire  (La),  3M,  3 
iH,  77. 

itlen,   pttê    d'Inlar 
ten.  m. 
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Matten   (Simmenthal), 

9Q2. 
Matterhorn,  338. 
Matterjoeh,    v.    Col    St- 

Théodule. 
Mattervisp  (La),  331,  340. 
Matthorn  (Le),  104,  105. 
Mattmark  (Alpe),  343. 

—  (Lac),  349. 
Mattwald  (Olae.  de),  310. 
Mattwaldhorn  (Le),  SU. 
Maudit  (Mont),  388. 
Mauensee  (Le),  18. 
Mauvai8-Pa0,  374. 
Mauvoisin,  303. 
Mayen  (Tour  de),  348. 
Medel  (Glacier  de).  376. 

—  (Piï,  Val),  376,  377. 
Medels,  386. 
Meer-Alp  (La),  77. 
Meeren-Alp  (La),  46. 
Meersbourjg,  39. 
Meggen,  lOhr. 
Meggenhorn,  88,  106. 
Megglisalp  (La),  58. 
Meiden,  m 

—  (Alpes  et  Col  de).  339. 
Meidenhorn  (Le),  3^. 
Meien,  140. 
Meierhof,  361. 
Meilen,  41. 

Meilleret  (Pte.  de),  353. 
Meillerie,  300. 
Meina,  447. 

—  (Col  de  la),  331. 
Meiringen,  1^  136. 
Meisterschwanden,  144. 
Meitachlingen,  114. 
Melehsee  (Le),  135. 
Melchthal,  134. 

—  (Petit),  136. 
Meldegg  (La),  61. 
Melide,  434,  451. 
Meilen  (Hz),  73. 
Nelliehen  (Olac.  et  Val 

de),  341,  843. 
Mellig  (Le),  341. 
Mello  (Val  di),  397,  436. 
Mels,  47. 

Menaggio,  453,  455. 
Mendrisio,  436. 
Menoge  (La),  369. 
Menzberg  (Le),  141. 
Mensikon,  144. 
Menzingen,  83. 
Mer  de  Glaee(Chainonix), 
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(Ârgestière),  380. 

(Grindelwald),  179. 

Méra  (La),  386,  384,  437. 

—  (Val),  416. 
Merdarola    (  Alpe    et 

Boceh.),  436. 


Mergoaeia,  487. 
Mergozzo  (Lae),  444. 
Méribé  (Alpe).  831. 

—  (Col  de),  331. 
Merignier  (Le),  396. 
Merlenalp,  47,  69. 
Merligen,  169. 
Mesocco,  388. 

—  (Val),  387. 
Mesaemalp  (La),  316. 
Mettelhom  (Le),  337. 
Mettenberg  (Le),  179. 
Mettlenalp  (La),  175. 
Mettmenstetten,  80. 
Mezaun  (Fiz),  416. 
Mezdi  (Pis),  418.     • 
Mezzaaelva,  368. 
Mezzem  (Piz),  416. 
Mezzola  (Lac  de)^386. 
Miage  (Col  de),  377. 

—  (Glacier  de),  379,  389. 
Miasino,  448. 

Michel  (Piz),  389,  393. 
Midi  (Aig.  du),  376,  377. 

—  (Col  du),  377. 

—  (Dent  du),  361,  383. 
Mieussy,  370. 

Miex,  380. 
Milan,  461. 
Milar  (Val),  374. 
Milchbach  (Chalet),  178. 
Miné  (Mont),  335. 
Minger  (Val),  431. 
Minor  (Val),  413. 
Minsehun  (Piz),  419,  431. 
Misaum  (Alpe  de),  408. 
Mischabel  (Les).  334. 

—  (Col  des),  341. 
Mission,  337. 
Mitlœdi,  70. 
Mittag  (Col  de),  173. 
Mittagfluh  (La),  305. 
Mittaggûpû  (Le),  104. 
Mittaghorn  (Le),  Val.  de 

Lauterbr.,  1(3. 
— ,  Bernardino,  387. 
— ,  Binnen-Thal,  316. 
— ,  près  des  Ravins,  308. 
— ,  Vallée  de  Saas,  341. 
Mittelhorn  (Le),  180. 
Mlttelzell,  35. 
Mittenberg  (Le),  365. 
Moanda  (BocchetU),  347, 

450. 
Mœhlin,  19. 
Mœnch  (Le),  180. 

—  (Cabane  du),  176. 

—  (Col  du),  180,  176. 

—  (Schwarze),  169. 
llœnchalp  (Vallée  de  la), 

369. 
Mœnchenstein,  9. 
Mœnefegoch  (Lie),  181. 


Bsedeker,  la  Suisse,  30*^  édit. 


Mœrel,  317. 
Mœrincen,  906. 
Mœrschwyl,  63. 
Mœtteli  (Chftt.  de).  63. 
Moësa  (La),  119,  387. 
Moësola  (Lae  et  Piz),  387. 
Mœveran  (Grand-),  -349, 

367. 
Moine,  v.  Mœnch. 

—  (Aiguille  du),  373. 
Moiry  (Glacier  de),  334, 

m,  338. 

—  (Val  de).  835.  387. 
Môle  (Le),  967,  370. 
Moléson  (Le),  354. 
MoUia,  460. 

Mollis,  68. 
Mois,  47. 
Moltrasio,  458. 
Moming  (Le),  338.  338. 

—  (Col  de),  338,  339. 
Mompè-Medel,  373. 

—  Tavetsch,  373. 
Monbaron(Colma  di),396. 
Moncodine  (Le),  456. 
Mondelli(Col  de),  344,345. 
Mondin  (Piz).  433. 
Monnetier,  338,  367. 
Monstein,  sur  le  Rhin,  61. 
MonUfon  (Le),  418. 
Montagna,  v.  Heinzen- 

berg. 
Montagnaia  (Col  de),  394. 
Montana,  306. 
Montalto-Dora,  396. 
Montanvert,  379. 
Montbarry,  364. 
Hont-Blanc,  377. 

(Tour  du),  385. 

de  Seilon,  306. 

du  Tacul,  376. 

Montbovon,  356. 
Mont-Brûlé  (Col  du),  333. 
Montbrun  (Le),  363. 
Mont-d'Or,  316,  333. 
Montées  (Les),  369. 
Monteluna,  67. 
Montenvers  (Le),  373. 
Monterascio  (Col  de),  871. 
Montets  (Col  des),  380. 
Monthey,  961. 
MonUoie  (Vallée  de),  368, 

Montjovet,  395. 
Mont-Maudit,  388. 

—  Miné  (Le),  335. 

(Glac.  du),  333. 

Montorfàno,  444,  460. 
Montoz  (Le),  11. 
Montreuz,  348,  344,  346. 

—  (Baie  de),  344. 
Montriond,  350. 
Mont-Rose,  337,  344,  345. 
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Mont-Rosffo,  444. 

—  Rouge  (Col  du),  33S. 

—  Ruan  (Glae.  du),  363. 

—  Sagne,  313. 

—  Salvens  306. 

—  Tondu  (Col  du),  387. 
Honvalle.  4S9. 
Monza,  461. 

Mora  (Val),  435. 
Morast,  318. 
Horat,  331. 
Morbegno,  436. 
Hordes,  349. 

—  (Dent  de),  349. 
Moreote,  451. 
Morez,  336. 
Morgarten,  83,  110. 
Morge  (La),  Savoie,  360. 

—  (Valais),  358,  905. 
Morgenberghorn      (  Le  ), 

169,  164. 
Morgenhorn  (Le),  195. 
Morges,  337,  346. 
Morgex,  393. 
Morgin  (Bains  de),  361. 
Moriana  (Passo),  450. 
Morignone,  434. 
Hornex,  333,  367. 
Moro  (Monte),  343.  346. 
Morobbia  (Val),  434. 
Morsehaeh,  93. 
Mort  (Mont),  300. 

—  (Moulin  de  la),  313. 
Morteau,  313. 

Mortel  (Cab.),  406. 

—  (Piz),  411. 
Morteratseh  (Glae.    de), 

407,  etc. 

—  (Piz),  411. 
Mortirolo  (Mont-),  434. 
Morzine,  359,  370. 
Mosses  (Les),  356. 
Môtiers  (Grotte  de).  314. 
Motiers-Travers,  314. 
Motta  (La),  414. 
Mottarone  (Mont-),  446. 
Mottets,  388.- 

Motto,  878. 

Moud  (Colle),  347,  450. 
Moudon,  330. 
Moulins  (Les),  356. 

—  (Grands),  349. 
Mountet  (Cab.  du),  337. 
Moutier,  10. 

—  (Val),  10. 

Muccia  (Glae.  de),  387. 
Muggio,  435. 
Muhlebaeh  (Vallée   du), 

47,  77. 
Muhlehorn,  46. 
Miihlen,  893. 
Miihlestalden,  13d. 
Mtthlethal  (Le),  137,  139. 


Mulets  (Grands),  378. 

—  (Petits),  378. 
Miilenen,  193. 
Mulins,  368. 
Mulkerblatt  (Le),  303. 
Mumpf,  19. 
Munehen-Buchsee,  13. 
Mundaun  (Piz),  370. 
Miinsingen,  15i3. 
Miinster  (Jura).  10. 

—  (Grisons),  417. 

—  (Reiehenau),  35. 

—  (Valais),  314. 

—  (Vallée  de),  417. 
Miinsterlingen,  31. 
Mu*t  da  Cresta,  407. 

—  Maria  (Le),  398. 

—  Ota,  399. 

—  Selvas,  398. 

Muota  (La),  74,  93,  ete. 

—  (Vallée  de  la),  74,  93. 
Muotathal,  74. 
Muottas  (Sass  da),  403. 
Muraigl  (Âlpe),  409. 

—  (Muottas),  WL  409. 

—  (Piz  et  Val).  409. 
Muraun  (Piz),  378,  376. 
Muraz,  358,  361. 
Muretto  (Col  de),  397, 435. 

—  (Glaeier  de),  397. 

—  (Mont)^  397. 

Murg,   près   de  Laufen- 
bourg,  33. 

—  sur  le  lac  de  Walon- 
stadt,  46,  47. 

—  (Vallée  de  la),  47. 
Murgenthal,  17. 
Murgsee-Furkel,  47,  69. 
Mûri,  33. 

Miirren,  170. 
Murtera  (Piz),  418,  431. 
Murtsehenalp,  47,  69. 
Mûrtsctaenstoek ,  46,  47, 

on 

Musêlla  (Munt),  415. 
Musch,  131. 
Musso,  454. 
Mûstail,  381. 
Mustair  (Val),  417. 
Mutten  (Glacier  du),  194. 
Muttenhorn  (Le),  136, 193. 
Muttensee  (Le),  73. 
Muttenstoek  (Le),  73. 
Muttenthaler-Grat,  78. 
Muttenz,  13. 
Mutthorn  (Le),  173. 
Muttler  (Le),  433. 
Muttner-Horn  (!.«),  -380 
Mutun  (Piz),  387. 
Muzzano  (Lac  de),  451. 
Muveran,  v.  Mœveran. 
Mythen  ([Les),  113. 
Mythenstein  (Le),  93. 


Hachât  (Plan),  375. 
Nadelhom  (Le),  341. 
Kadeljoch  (Le),  341. 
NsBfels,  68. 

Nœgelis-Grœtli,  138,  199. 
Nœnikon,  44. 
Nair  (Piz),  403. 
Naira  (Piz),  366. 
Nalps  (Val),  374. 

—  (Col  de),  374. 
Naluns  (Muotta).  491. 
Nandro  (Val),  303. 
Nant,  349. 

—  Blanc,  976. 

—  Borrant,  387. 

—  Bride.  363. 

—  des  Pèlerins,  976. 

—  Noir,  364. 

—  (Pont-de-),  348. 
Nanz  (Val.  de),  307,  831. 
Napf  (Le),  143. 
Napoléon  (Pont),  306. 
Naret  (Passo  di),  439. 
Naters,  817. 

Natons  (Val),  393. 
Kauders,  438. 
Kava  (Pointe  de),  897. 
Navigenze  (Le),  395,  896. 
Naye  (Rochers  de),  944. 
Kaz,  390. 
Nebikon,  18. 
Neftenbaeh,  33,  49. 
KeiriYue,  956. 
Nendaz  (Val  de),  309. 
Kemier,  358. 
Nessel,  307. 
Nesslau,  68. 
Kesslern  (Alpe),  164. 
Nesso,  457. 
Nesthorn  (Le),  308. 
Netstall,  69. 
Neu-^geri,  83. 
Neuchitel,  309. 

—  (Lac  de),  908. 
Neuenegg,  917. . 
Neu-HabsDourg,  106. 
Keuhaus,  159. 
Neuhausen,  34,  96,  97. 
Keunkirch,  34. 
Neuschels,  305. 
Neu-St-Johann.  63. 

—  Solothurn,  14. 

—  Toggenbourg,  63. 
Keuva  (Glae.  de  la),  980. 
NeuTeville,  906. 
Keu-Weissthor,  389,  344. 
Neyruz,  919. 
Nidelbad  (Le),  49. 
Nidfum,  70. 
Niederbauen.  90. 
Niederbipp,  l4. 
Niederglatt,  91. 
Kiederhallwyl,  144. 
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Niederhorn  (Le),  100. 
Nieder>Bickenbach,  130. 
Niederried,  187. 
lïieder-Schcenthal  13. 
Niedersehwœrstadt.  33. 
Nieder-Surenen,  133. 

—  Umen,  68. 
Niederwald,  314. 
Niesen  (Le),  156,  156. 
Niesenhorn,  909. 
l^ioue,  396. 

ïïiva  (Alpe  de),  391. 
Nivaigl,  399. 
Niven  (Le),  901. 

—  (Col  du),  901. 
Nods,  19. 
Nohl,  9T. 
Koiraigue,  913. 
Voirmont  (Le),  937. 
NoUa  (La),  379. 

Nona  (Beeca  di),  993, 301. 
Nordend  (Le),m339,344. 
l^otkersegg,  59,  06. 
Notre-Dame-de-Berrier, 
ou  de-Ouërifion,  989. 

—  de-la-Gorge,  907, 

—  de-Lorette,  998. 

—  des-ErmUes,  108. 

—  dea-Neiges,  98. 

—  du-8ex,  948, 
Nottwyl,  18. 
Novai  (Alpe),  359. 
Novare,  449. 
Novate,  386. 
No^el,  960. 
Novène  (Col  de),  314. 

—  (Pie  de),  318. 

—  (Bheinwald),  386. 
Nudo  (Mont),  449. 
Kudrit  (Pont),  999. 
Nufenea,  386. 
Nufenen-Pasa  (Le),  314. 
17una  (Piz),  417. 
Niinalphorn  (Le),  135. 
Kuolen  (Bains  de),  43. 
Ifurschallas  (Pix),  375. 
Ku8«  994. 

Niisehenalp  (La),  79. 
Is^ùsehenstoek  (Le),  79. 
Nyon,  936,  946. 

Obêche  (Ij'),  397. 
Oberaar  (Col  de  D.  199. 

—  (Cabane  de  D,  199. 

—  Gletseher  (L'),  191. 

—  Horn  (L'),  199. 

—  Bothjoch  (Col),  199. 
Ober-JBgeri,  89. 

—  Albis,  40. 
Oberalp  (L'),  376. 

—  (Col  d'),  375. 
Oberalpstoek,  114,  196, 

374. 


Ober-Arth,  98. 
Oberbauen,  95. 
Oberbipp,  14. 
Oberblegi  (Lae  d),  70. 
Oberbuehen,  144. 
Ober-Qabelhora,  398,338. 
Obei^estelen,  313. 
Oberglatt,  48. 
Oberhalbstein,  393. 
Oberhaupt  (L'),  104, 105. 
Oberhofen,  158. 
Oberhorn  (Lae  d'),  168. 
Ober-Keesem,  45. 
OberkasteU,  370. 
Oberland  Bernois,  145. 

—  Gri«on,  367. 
Oberlaubhorn  (L'),  202. 
Oberlauchrineen,  94. 
Obermeilen,  4l. 
Ober-Mutten,  380. 
Oberreinaeh,  144. 
Ober-Riekenbaeh,  95,130. 
Oberried,  186,  909. 
Oberrieden.  ^. 
Oberriet,  61. 
Obersaxen,  370. 
Ober-Schœnenbuch ,  74, 

Obersee  (L'),  69,  114. 
Oberstaad,  96,  39. 
Ober-Stoeken,  905. 

—  Urmi,  89.  91. 

—  Urnen,  68. 
Obervata,  399,  380. 
Oberwald,  313. 
Oberwinterthur,  39. 
Oberwyl,  106,  9. 
Oberxell.  95. 
Obort,  71. 

Obrist  (Alpe),  381. 
Obstalden,  46. 
Obwaldeny  135. 
Oehe  (Dent  d  ),  960. 
Oehsenhorn  (L'),  331. 
Oebaenjoeh  (L'),  181. 
Oehsenkopf,  75. 
Œhningen,  96,  39. 
Œnsingen,  14. 
Œrlikon,  48. 
(Esehinen  (Alpe),179,195. 

—  (Lac  d  ),  m,  195. 
Œschinengrat  (L'),  172. 
Œsehiaenhom  (L'),  195. 
Œschinenjoch  (L'),  195. 
Ofen  (Col  d'),  417. 
Ofenberg  (L*),  417. 
Ofenhorn  (L'),  316. 
Ofenthal  (L'),  319,  349. 

—  (Col  d'),  319. 
Oggebbio,  441. 
Oira,  819. 

Oldenhorn  (L').  959. 
Olen  (Col  d'),  347. 


Olgiasea,  454. 
Olgiate,  449. 
Olivone,  378. 
OUocehia  (Val),  450. 
Ollomont,  304. 
Ollon,  947,  248. 
Olten,  14. 
Oltingen,  13. 
OUflchibaeh  (L'),  184. 
Oltsehikopf  (L*).  186. 
Omegna,  448,  446. 
Onex,  233. 
Onnens,  916. 
Onno,  459. 

Onsemone  (Val).  437. 
Or  (Mont  d^),  216,  999. 
Orbe,  916,  999. 

—  a'),  216,  999. 
Ordeno,  396. 
Oren  (Col  d'),  304. 

—  (Combe  d'),  393. 
Oria,  459. 

Orlegna  (Chute  de  T), 

3%,  497. 
Ormont-Dessous,  253. 

—  Dessus,  252. 
Ornavasso,  448. 
Orny(C;abane  d'),  285, 997. 

—  (Glacier  d'),  986,  997. 

—  (Pointe  d'),  997. 
Oro  (Monte  deir).,  394. 
Oron-la-Ville,  290. 

—  le-Châtel,  319. 
Orsera,  191. 
Orsia,  847.  348. 
Orsières,  997. 
Orsino  (Pis),  199,  193. 

—  (Col  d'),  193. 
Orsirora  (Lac  d'),  123. 
Orso  (Colmo  deir),  384. 
Orta,  448. 

—  (Lac  d'),  448. 
Ortstock  (L'),  71,  73. 
Orvin  (Vallée  d^),  11. 
Osogna,  119. 

Osola  (Val  d'),  436. 
Ossaaeo,  314. 
Ossola  (Val  d'),  312. 
Osteno,  452. 
Ostermundingen,  153. 
Ot  (Piz),  404. 
Ota  (Alpe),  408,  411. 

—  (Punt),  406,  416. 
Otanes  (Col  des),  302. 
Otelfingen,  91. 
Otemma    (Glacier    d'), 

304,  393. 
— •  (Col  d'),  304. 

—  (Pointe  d'),  303. 
Othmarsingen,  90,  99. 
Ouches  (Les),  986,  969. 
Ouchy,  937. 

Oyace,  393. 
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Padella  (Piz),  404. 
Pain  de  Sucre,  901,  410. 
Painsec,  336. 
Palésieux,  391. 
Palette  (La).  353. 
Palézieux,  330,  354. 
Palfries  (Alpe),  48. 
Pallanza,  449. 
Pallanzeno,  447. 
Palpuogna,  390. 
Palu  (Glae.  de),  413. 

—  (Lac  de),  435. 

—  (Pis),  411. 
Paneyrossaz  (Glac),  357. 
Panex,  348. 

Panix  (Col  de),  77. 
Panossière  (Cab.  de),  903. 
Pantenbriîeke,  71. 
Paradies  (Gouv.  de),  35. 

—  (Le),  987,  418. 

—  (Piz),  974. 
Paradiso,  433. 
Paraviso,  453. 
Pardisla,  357. 
Paré,  459. 

Paresseux  (Col  des),  361. 
Parpan,  991. 

Parrain  (Le),  903. 
Parrotspitze,  998,  948. 
Part-Dieu,  m. 
Partnun  (Coi  de),  858. 

—  Staffel,  358. 
Passetti  (Passo  dei),  988. 
Pas-Mal  (Le),  980. 
Passugg,  366,  391. 
Pasturo,  455. 

Patnaul  (Fuorcla  de),  970. 
Patznaun,  419. 
Paudèze  (La),  330, 34().ete. 
Paun  da  Ziieher,  41(). 
Payerne,  331. 
Pazzallo,  493. 
Pazzola  (Piz),  974. 
Peeeia,  947.  499. 

—  (Val),  499. 
Pecetto,  944. 
Pedenosso,  415,  435. 
Peiden  (Bains  de),  970. 
Peist,  965. 

Pelaggia  (Cima),  459. 
Pèlerins  (Glac.  des),  3T7. 

—  (Nant  des),  376. 
Pélissier  (Pont),  369. 
Pella,  449. 

Pelouse  (Pointe),  371. 
Pendant,  380. 
Pennines  (Alpes),  901. 
Penthalaz,  317. 
Perdatseh,  376. 
Perledo,  4i55. 
Perly,  339. 

Perralotaz  (Pont  de), 
369,  376. 


Perrignier,  360. 
Perroc  (Oent),  933. 
Pers  (Glac.  de),  410. 

—  (Munt),  410. 

—  Jussy-Chevrier,  387. 
Persa  (Isla),  410. 
Pesciora  (Pizzo),  139. 
Pescone  (Le),  44o. 
Pestarena,  344. 
Petersgrat  (Le),  179,  194, 

195. 

Petit -Bâle,  Petit  -  Cher- 
montane,ete.,T.aux  let- 
tres B,  C,  etc.,  les  noms 
commentant  ainsi. 

Petriolo  (Alpe,  Glac.  de), 
945,  946. 

Pettenasco,  448. 

Peulaz  (Chalets  et  Col  de 
la),  390,  391. 

Peuteret  (Aig.  de),  389. 

Pfœfers,  67. 

—  (Bains  de),  64,  66. 
Pfœffikon,  49. 

—  (Lac  de),  43. 
Pfa£fengletscher(Le),  138. 
Pfaffenspmng  (Le),  115. 
Pfaffenwand,  133,  138. 
Pfannenstiel  (Le),  41. 
Pfannenstoek  (Le),  71. 
Ffefângen  (Chat,  de),  10. 
Pfunds,  433. 
Pianazzo,  385. 

Pian  Canfèr,  394. 
Piancanino,  396,  397. 
Pianello,  454. 
Piano,  463. 

—  (Lago  del),  453. 
Piazza-S.-Martino,  436, 
Piazzi  (Cima  di),  415. 
Piccola  (Valle),  450. 
Piccolo  Altare  (Col  del), 

450. 
Pièce  (Glac.  de),  333. 
Piedimulera,  313,  447. 
Pierre  à-Béranger,  374. 

—  à-Bérard,  371. 

—  à-Dzo,  361. 

—  à-1'Echelle,  376. 

—  du-Diable,  115. 

—  Grept  (Tête  à),  349, 
857. 

—  Joseph  (Col  de),  377. 

—  Pertuis,  11. 

—  Pointue,  376,  378. 

—  à- Vire,  303. 

—  à-Voir,  351,  397,  903. 
Pieterlen,  17. 
Piglimohorn  (Le),  346. 
Pignieu  (Cuolm  da),  77. 

—  (Bains  de),  383. 
Pila,  460. 

Pilate  (Le),  104. 


Pilatuskulm,  106. 
Pile-Alp  (La),  346. 
Piller  (Glacier  de),  350. 
Pillon  (Col  de),  353. 
Pino,  439,  440. 
Pinterjoch..  348. 
Pioda,  436,  439. 
Piode,  450. 

—  (Col  et  Glacier  de),  339. 
Piora,  117,  375. 

Piotta,  118. 
Piottino  (Monte),  118. 
Pirlo  (Lacs),  435. 
Pischa  (Lac),  410. 

—  (Fuorcla),  390. 
Pisehahorn  (Le),  369,361. 
Pisciadello,  433. 

Pisoc  (Piz),  431. 

Pisse  (Col  délie),  347. 339. 

Pissevache  (La),  360. 

Pitons  (Les),  3^,  334. 

Piuro,  438. 

Pizalun  (Le),  67. 

Pizol,  67. 

Plaine-Morte  (La),  306. 

Plan  (Le),  353. 

--  (Aiguille  du),  377. 

—  à-Jeur,  383. 

—  de  l'AiguillejSTT. 

—  des  Dames,  387. 

—  des  Roses,  303. 

—  la-Chaud,  300. 

—  les-Ouates,  333. 

—  ISéyé  (Glac.  du),  249. 

—  Rai  (Glacier),  360. 
Planalp  aa),  185. 
Planches  (Les),  344. 
Planchettes  (Les),  313. 
Plangolin  (Col  de),  303. 
PlankenalpJLa),  95, 133. 
Planpraz,  271,  376. 
Plans  (Les),  348. 

Plans  (Vallée  des),  248. 
Plantour  (Le),  347. 
Planura  (Col  de),  126. 
Plasseggen  (Col  de),  396. 
Plate  (Désert  et  Escaliers 

de),  371. 
Plateau  (Grand),  378. 

—  (Petit),  378. 
Platifer  (Le),  118. 
Platta,  376,  398. 

—  (Piz),  898. 
Plattas  (Val),  376. 
Platten  (Belaip),  307. 

—  (Lœtechenthal).  178. 
Plattenalp  (La),  60. 
Plattenhœrner  (Les),  969. 
Plattensehlueht,  370. 
Plattiberg  (Le),  104. 
Plattje  (Le),  ^  841. 
Plaun  grand,  909. 
Plavna  (Val),  419,  420. 
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Plavna  -  da  -  Daint   (Pis) 

41tf,  431. 
Pléiades  (Les),  942. 
Plessvr  (La),  354, 865,  ete 
Pleteehen,  39». 
Pleureur  (Mont),  303. 
Flines  (Col  des),  997. 
Plou,  394. 
Plurs,  498. 
Poeh  (Val  del).  491. 
Poehtenbaeh,  179,  193. 
Poehtenkessel,  199. 
Pœsehenried,  909. 
Pognana,  458. 
Pointe  de  BrieoUa  (Col 

de  la),  394. 

—  Percée  (La),  968. 
PoUeggio,  119. 
Pollux  (Mont),  334. 
Polmengo,  118. 
Pommât,  819. 
Pont  (Le),  993. 

—  de-Nant,  948. 

—  du  Diable  (Adda),  494. 

(Reuss),  190. 

(Sihl).  108. 

—  Neuf,  m 

—  St-Hartin,  348,  995. 

—  Ste-Harie.  969. 

—  Serrand,  991. 
Pontarlier,  915,  993. 
Ponte,  381,  415. 

—  Capriasea,  433. 

—  Grande.  343. 

—  Tresa,  451. 
Pontelotto,  438. 
Pontet,  987. 
Ponti  (Ai),  316. 
Pontresina,  405. 

—  (Muottas  da),  407. 
Poreareeeio  (Pas),  438. 
Poreellizza(Val),  496, 49& 
Poreellizzo  (Pis),  496. 
Porehabella  (Qlae.  de), 

369,  390. 
Porlezza,  459. 
Porrentruy,  10. 
Porta  (La),  139,  498. 
Portalet,  997. 
Porte-du-Sex,  960. 
Portjengrat  (Le),  311. 
Porto-Ceresio,  ^1. 

—  Valtravaglia,  441. 
Port-Valais,  960. 
Poschiavina  (Val),  419. 
Posehiavo,  493. 

—  (Lac  de),  494. 
Pourri  (Mont),  988. 
Pozzolo  (Pizzo),  319. 
Praborgne,  383. 
Prada  (Alpe),  366,  455. 
Pradella,  490,  499. 
Prvsana,  9d3. 


Prœtigau  (Le),  366. 
Prœtsch,  366. 
PrsDtzer-nœbe  (La),  380. 
Pragel  (Le),  75. 
Pralaire,  969.  934. 
Prangins,  936,  946. 
Pra-Rayé,  393,  360. 
Prarion  (Le),  969. 
Prasuratseh  (Alpe),  403. 
Prato,  439. 

—  (Val),  439. 
Pratteln,  19. 

Praz  (Les),  974,  979. 

—  de-Fort,  991. 

—  See,  990. 
Prazaeuri  (Chai,  de),  394. 

—  (Col  de),  309. 
Prazlong,  390. 
Pré  (Le),  956. 

—  de-Bar.  990,  980. 
Preda,  39Ô. 

Predelp  (Col  de),  377. 
Pregny,  939,  946. 
Premadio,  415,  495. 
Premeno,  443. 
Premia,  319,  438. 
Premosello,  448. 
Prequartero,  344. 
Pré-St-Didier,  991. 
Prese  (Le),  bains,  493. 
Prievlusa  (Fuorela),  411. 
Primsch,  46. 
Promenthoux,  937. 
Promontogno,  498. 
Prosa  (Mont),  193. 
Proz  (Cantine  de),  998. 

—  (Olae.  de),  999. 
Pulasehin  (Piz),  394,  399. 
PuUy,  940. 
Puntaiglas  (Olae.  et  Val), 

79   379. 
Punt  Ota,  406,  416. 
Puni  (Val),  416. 
Pusiano  (Lae),  460. 

auarazza  (Val  di),  344, 

346,  450. 
Quarsano,  458. 
Quart  (Chat,  de),  994. 
Quarten,  46,  47. 
Quatervals  (Piz),  417. 
Quatre  -  Cantons  (Lac 

des),  88,  119. 
Quineinetto,  996. 
Quinten,  46,  47. 
Quinto,  118. 

Babenfltth  (La),  154. 
Bablus,  379. 

Rabiusa  (La),  366,368,391. 
Baehisberg  (Le),  18. 
Radolfzell,  95. 
BsBteriehsboden  (Le),191 
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RsBterschen,  50. 
Uœtzli  (Glacier  de).  903. 
RœtzHberg  (Le),  909. 
llafruti,  143. 
Kagatz,  64,  69. 
Ragol,  68. 
Rain,  144. 

Raisse  (Gorge  de  la),  914. 
Ralligstœcke  (Les),  159. 
Ramin  (Col  de),  78. 
Ramisfluh  (La),  134. 
Ramosa    (  Fuorcla    de  ), 

371. 
Rampe-Quidort,  933. 
Ramsey,  18. 
Ranasca-Alp  (La),  77. 
Rancio  (Sasso),  454. 
Randa,  339. 
Randen  (Le).  95. 
Rang  (Tête  de).  911. 
Ranzo-Gera,  440. 
Ranzola  (Col  de),  348. 
Rappenhorn  (Le),  316. 
Rapperswil,  49,  44. 
Rappes  (Les),  984. 
Rarogne,  ou 
Raron,  306. 
Raschil  (Alpe),  399. 

—  (Piz),  391. 
Rathhausen,  143. 
Raut  (Glae.  de),  310. 
Rauthorn  (Le),  310. 
Rautifelder  (Les),  68. 
Rautispitz  (Le),  68. 
Raveiseh  (Lacs  de),  369. 
Ravins  (Les),  904. 

—  (Lac  des),  903. 
Rawyl  (Col  du),  908. 
Rawylhorn  (Le),  903. 
Rè,  487. 

Réalp,  197. 
Réalt  (HochO,  380. 
Realta  (Xieder-),  379. 
Rebbio  (Col  de).  909. 

—  (Punta  del),  909. 
Bebstein,  61. 
Reekingen.  49,  314. 
Réclère,  1(). 
Reconvillier,  11. 
Redorta  (Passo  di),  436. 
Refrain  (Le),  919. 
Regenbolshorn  (Le),  199. 
Regensberg,  48. 
Regensdorf,  91. 
Regina  (Piz),  371. 
Regoledo,  465. 
Rehetobel,  55. 
Reichenau,  35,  96,  367. 

—  (Ile  de),  95,  96,  39. 
Reichenbach,  193. 

—  (Chutes  du),  187. 
Reichenbourg,  43. 
Reichenstein,  908. 


486 


TABLE  ALPHABÉTIQUE. 


Reiden,  18. 

Reidenbach,  905. 

Reignier,  967. 

Reinach,  144. 

Reine  Marguerite  (Ca- 
bane de  la),  994. 

Reisen,  14. 

Releeeio  (Cab.  de),  456. 

Remûfl,  499. 

Renens,  917,  946. 

Renfenhorn  (Le),  188. 

Rentiert  (Âlpe),  379. 

Repos  (Roeher  du),  990. 

Rescia,  459. 

Resegone  di  Leeeo(]lont). 
459,  460. 

Resti  (Col  de),  901. 

—  Rothhorn  (Le),  901. 
Résy,  348. 

Retieo  (Lago),  STl. 
Rettau  (Lac  de),  959. 
Keuchenette,  11. 
Reulissenberg  (La),  903. 
Reuse  (La),  v.  Areuse. 

—  d'Arolla  (Col  de  la), 
304. 

Reuss  (La),  19,  90,  99,  89, 
84,  143,  etc. 

—  (Gœsehenen-),  116,190. 
Reutigen,  904. 
Rezzonico,  454. 
Rhœtieon  (Le),  356. 
Rhœciins,  379. 

Rhein  (Averser),389,383. 

—  (Hinter-),387,379,386. 

—  (Mittel-),  373,  376. 

—  (Vorder-),  367.373,875. 

—  (Val),  383,  38Ô. 
Rheinegg,  60. 
Rheinfall,  97. 
Rheinfelden,  19,  93. 
Rheinklingen,  96. 
Rheinquellhom,  887. 
Rheinwald  (Glae.de),d87. 

—  (Vallée  du)  ou 
Rheinwaldthal,  3aS,  386. 
Rheinwaldhorn  (Le),  387. 
Rhin  (Le),  3,  93,  99,  61, 

etc. 

—  Antérieur,  367,  373, 
375,  etc. 

—  Moyen,  373,  376. 

—  d'Oberhalbstein,  393. 

—  Postérieur,  367,  379. 

—  (Chute  du),  97. 

—  (Source  du),  Hinter- 
rhein,  386. 

Rhodan  (Le),  318. 
Rhône  (Le),  199,  995, 949, 
960,  313,  ete. 

—  (Glac.  du),  198.  313. 
Rhonestoek  (Le),  190, 313. 
Riale.  318. 


Richonsee,  144. 
Richetli  (Col  de),  77. 
Riehisau,  75. 
Richtersweil,  43. 
Riekelahausen,  95. 
Riekenbaeh,  1Û9,  119. 
Rickenbaeh  (Ober-),  130, 
95. 

—  (Nieder-),  130. 
Riddes,  305. 

Ried  (Bains  de),  64. 

—  sur  rinn,  493. 

—  (val.  de  Lœtseh),  900. 

—  (val.  de  Muota),  74. 

—  (vallée  du  KhÔne),  316. 

—  (sur  la  Toess),  49. 

—  (Col  de),  341. 

—  (Glac.  de),  341. 
Rieden,  45. 
Rieder-Alp  (La).  315. 

—  Furca  (La),  315. 
Riederhom  (Le),  315. 
Riedem,  76. 

Riedmatten  (Col  de),  393. 
Riedwyl,  17. 

Riein,  370. 

—  (Piz),  368. 
Riemenstalden     (  Vallée 

de),  75,  94,  119. 
Rienzer  Stock  (Le),  116. 
Rière  (La),  805. 
Rieseten  ((Jol  de),  77. 
Riffel  (Le),  334. 

—  (Hôt.  du),  334. 
Riffelalp  (hôt.),  334. 
Riffelberg  (Le),  333. 
Rififelhorn  (Le),  337,  335. 
Riggisberg,  155. 

Rigi  (Le),  95,  96. 

—  (Chemins  de  fer  dn),95. 

—  Felsenthor,  97. 

—  First,  101. 

—  Hochtluh,  109,  91. 

—  Kaltbad,  97. 

—  Klœsterli,  98. 

—  Kulm,  97,  99. 

—  Rothstock,  97. 

—  Seheidegg,  101. 

—  Staffel,  W,  98. 

—  Vnterstetten,  96.  101. 
Rigidalstoek  (Le),  139. 
Rikon,  49. 

Rima,  460. 
Rimasco,  460. 
Rimella,  450. 
Rimpûschhorn,  337,  34.3. 
Rimpfischweenge,  343. 
Rinderhœrner  (Les),  196. 
Ringelspitz  (Le),  68,  379. 
Ringgenberg,  165. 
Rinkenberg  (Gris.),  371. 
Rinkenkopf  (Le),  77. 
Rionda  (La).  989. 


Ripaille  (Chat,  de),  259. 
Rippe  (La),  936. 
Ritom  (Lac  de),  117. 
Ritter-Pass  (Le),  317. 
Ritzberg  (Alpe),  909,  903. 
Ritzengrtetli  (Le),  189. 
Ritzingen,  314. 
Riva,  347. 

—  di  Palanzo,  458. 
Rivasco,  319. 
Rivaz-6t-Saphorin ,    930, 

940,  946. 
Riveo,  438. 
Rivera,  430. 
Riviera  (La),  119. 
Robiei  (Alpe),  319,  439. 
Roc  Noir,  397. 
Roche  (Jura),  10. 
— ,  sur  le  Rhône,  947. 

—  Percée  (La).  981. 

—  sur-Foron,  967. 
Rocheray  (Le),  993. 
Roches  (Col  des),  919. 

—  (Les  Grandes),  940. 
Rodi-Fiesso,  118. 
Rodont  (Pont  de),  199. 
Rœmerswyl,  144. 
Rœsa  (La),  414. 
Rœteln  (Chat,  de),  49. 
Rœtbi  (La),  16. 
Rœthihom  (Le),  189, 183. 
Roffelhœmer  (Les),  344. 
RoffelsUffel,  345. 
Roflna,  393. 

Rofna  (Gorge  de),  383. 
Rohrbaehstein  (Le),  903. 
Rohren,  103. 
Roisetta  (Mt.),  360. 
RoUe,  937.  946. 
Romainmotier,  999. 
Romanieo,  446. 
Romanshom,  31,  49. 
Romiti,  97. 
Romont,  919. 
Romoos.  149. 
Roneo,  440. 
Rondadura  (Col),  374. 

—  (Piz),  37i  377. 
Rongellen,  381. 
Rophaien  (Le),  94. 
Rorschach,  52. 
Rosa  Blanche,  300. 
Rosatseh  (Pis),  406,  410. 
Rose  (Mont-),  837,  344, 

346. 
Roseg  (Glacier  de),  407, 
419. 

—  (Porta),  419. 

—  (Piz),  411. 

—  (Vallée  de),  405. 
Roselette  (Mont-),  986. 
Rosenberg  (Le),  69. 
Rosenhorn  (Le),  180, 190. 
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Roâenlaui   (Bains   de). 
188 

—  (Glac.  de),  188. 
Rossa  (Bocca),  316. 
Rossberg  (Le),  83,  110. 
Rossboden  (Col  de),  310. 

—  (Gla*.  de),  310. 
Rossbodenhorn  (Le),  311. 
Rossbùhel  (Le),  63,  65. 
Rossinière,  356. 
Rosso  (Cima  di),  397. 

—  (Mont),  444. 
Rossstoek  (Le),  94,  113. 
Rothe  Boden,  335,  337. 
-.-  Kumme  (La).  300. 
Rothegg  (La),  là3. 
Rothenbrunnen,  379. 
Rothenfluh,  1B7,  98. 
Rothenegg  (La),  164. 
Rothenthurm,  109. 
RothAuh  (Rigi),  89. 
Rothgrœtli  (Le),  95, 133 
Rothhorn   d'Arosa,  366, 

392. 

—  de  Brienz,  165.  136. 

—  de  Sigriswyl,  159. 

—  (Blumlisalp),  195. 

—  (près  du  Qrimsel),193. 

—  (Maeugnaga),  344. 

—  (près  de  Saas),  311. 

—  (Zermatt),  337. 

—  de  Zinal,  ou  Moming, 
338,  338. 

Rothkreuz,  33,  83. 
Rothloch  (Le),  193. 
Roth-See  (Le),  83. 
Rothstoek  (Rigi-),  97. 

—  (Engelberg),  133,  95. 

—  (Uri),  133,  95. 
Rothstoekliieke  (La),  95. 
Roththal  (Le),  173. 
Rothttialsattel,  173,  175. 
Rothttior  (Le),  47. 
Rotondo  (Pizzo),  117, 183. 

—  (Passo),  133. 
Rotzberg  (Le),  103. 
Rotzioeh  (Le),  104. 
Rougemont,  306. 
Rousses  (Les),  336. 
Royana  (Val),  438. 
Rovano  (Col  de),  413. 
Rovegro,  444. 
Rovenna,  458. 
Roveredo,  388. 
Rovio,  436. 

Ruan  (Glae.  du  Mt.),  363. 
Rubigen,  153. 
Rubli  (Le),  306.  356. 
Ruchen  (Le),  74,  136. 

—  Glœrnisch,  76. 
Ruch-Eptingen,  13. 
Ruchi  (Le),  69,  73. 
Ruchi  (Le),  73. 


Ruehkehle  (Col  de   la), 

136,  74. 
Rudenz  (Cliftt.),  94,  135. 
Rue,  330. 
Riiegsau,  18. 
Rueras,  374. 
Rugen  (Petit),  163. 
Ruinaz,  393. 
Ruinette  (La),  303,  303. 
Ruis,  371. 
Rumianca,  447. 
Rumlang,  48. 
Ruos-Âlp,  75. 
Ruosalper-Kulm,  75. 
Ruppersweil,  33. 
Riischlikon,  43. 
Rusein  (Piz),  v.  Tœdi. 

(Val)   73. 

Ruseiner-Tobel  (Le).  373. 
Rusellas  (Promenaae 

de),  406. 
Russo,  438. 
Ruth  (Dent  de),  305. 
Ruti,  près  d'Arosa,  365. 

—  près  de  Rapperswil,  44. 

—  (Linththal),  70. 

—  (Rheinthal),  61. 
Riitli,  93. 

Rutor  (Le),  391,  301. 

—  (Case,  du),  391. 
Rûttihubelbad,  143. 
Ruz  (Val  de),  311. 
Rykon,  49. 

Baane,  v.  Sarine. 
Saanen,  y.  Gessenay. 

—  Mœser  (Les),  306. 
Saas  (Pnetigau),  358. 

—  (Col  de),  313. 

—  -Fee,  340. 

—  im-Grund,  340. 
Saasberg,  70,  75. 
Saasgrat  (Le),  307,  331. 
Saeconnex  (Grand-),  338. 

—  (Petit-),  333. 
Saebseln,  135. 

Sacro  Honte,  près  d'Orta, 
448. 

-  —,  Varallo,  450. 
Sœckingen,  33,  19. 
Sœgisthal  (Lac  de),  183. 
Sœmbtis  (Lac  de),  59,  61. 
Sœtteli  (Le),  138. 
Safenwyl,  18. 
Saflen  (Col  de),  368. 

—  (Val.  de),  368. 

—  Platz,  368. 
Sage  (La),  331,  335. 
Sagens,  369. 
Sagerou  (Col  de).  363. 
Sagne  (Hont),  310. 
Saillon,  305. 
Saint-Adrien,  106. 


St-Antœnien,  368. 
St-Antuine,  Ciianelle 

(Appenzell),  6l. 
— ,  —  (Saas),  340. 

—  (val.  deHaderan),  134. 
St-Antoni  (Chap.),  56,  61. 
St-Aubin,  315. 

St- Barthélémy  (Chap.), 
333. 

—  (Val),  394. 

St-Béat  (Bains  de),  159. 

—  (Grotte),  159. 

—  (Mont),  ou 
St-Beatenberg,  160. 
St-Bemard  (Grand),  399. 

—  (Petit),  388.  391. 

—  (Chap.),  256. 
St-Bernardln,  387. 
St-Blaise,  306. 
St-Cergue,  336,  260. 
St-Fiden,  53. 
St-Gall,  50. 

—  (Hospice),  377. 
St-Georges  (Chap.),  47, 

67,  379. 

—  (Jura),  237. 

—  près  de  St-Gall,  60. 

—  (Couvent),  36. 
St-Germain,  393. 

—  (Chat,  de),  895. 
St-Gervais,  368. 

les-Bains,  368. 

St-Gingolph,  360. 
St-Gion  (Hospice),  377. 
St-Gothard  (Le),  133. 

—  (Hospice  du),  133. 
St-Gothard   (Ligne  du), 

110. 

—  (Route  du),  114. 

—  (Tunnel  du),  116. 
St-Grat,  393. 
St-Imier,  313. 

—  (Val),  812. 
St-Jacob  (Unterwald), 

103, 

—  (Uri),  95, 
St-Jean(Val  d'Anniviers), 

336. 

—  d'Aulph,  259. 

—  de  Sixt,  380. 
St-Jeoire,  270. 
St-Joderhorn  (Le),  345. 
St- Johann  am  Platz,  361. 

—  (Alt-  et  Neu-),  63,  64. 
St-Jon,  431. 

—  (Piz),  431. 
St-Joseph,  11. 
St-Julien,  360,  333. 
St-Légier,  243. 
St-Léonard,  305,  330. 
St-Lue,  339. 
St-Luziensteig,  62. 
St-Marc  (Col  de),  426. 
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St-Mareel,  394. 
St-Margrethen^  61. 
St-Margrefcenberg,  67. 
St-Martin  (vallée  de  Kal- 
feisen),  48,  68. 

—  (val.  de  Lugnets),  969., 
370. 

—  (Val  d'Hérens),  331. 

—  (Pont),  395,  348. 
St-Mauriee  (Valais),  349. 

—  (Haute-£ngadine),401. 

—  (Bains  de),  400. 

—  (Lae  de),  403. 

—  (Bourg-),  393. 

—  (val.  de Lugnetm)j370. 
St-Miehael8kreut,  107. 
St-Moritz,  401. 
St-Kieolas  (Zermatt),  333. 

—  (Ghap.),  près  de  Lu- 
eerne,  Km. 

—  de-Véroce,  386. 
8t-Niklau8,  134. 
St-Othmar  (Ile  de),  36. 
St-Peter,  365. 

—  et  Paul,  53. 
St-Pierre  (Chat,  de),  près 

d'Âoste,  393. 

—  (val.  de  Lugnetz),  370. 

—  de  la  Cluse,  314. 

—  aie),  308. 

—  Mont-Joux,  396. 

—  de-Rnmilly,  367. 
St-Point  (Lac  de),  316. 
St-Prex,  337.  346. 
St-Rémy,  301. 
St-Saphorin,  340,  346. 
St-Séverin,  358. 
St-Stephan,  303. 
St-Sulpiee,  314,  337. 
St-Théodule  (Col  de), 

336,  338,  350. 

—  (Olac.  de),  336,  338. 
St-Triphon,  348. 
St-Valentin,  870. 

St- Vincent,  395. 
Sainte- Anne  (  Chapelle  ), 
Schseehenthal,  73. 

—  (Chap.),va1.deLySj348. 
—,  près  de  Trons,  373. 

—  (Château),  53. 

—  (Glacier  de),  133. 
Ste-Brida  (Chap.),  874. 
Ste-<3roiz,  316. 
Ste-Luee,  338. 
Ste-Marie  (Couvent),  sur 

le  Tessin,  119. 

—  des- Anges  (Couv.),  63. 
Ste-Pétronille  (Cascade 

de),  119. 
Ste-Ursanne,  10. 
Ste-Vérène  (Ennit.).  16. 
Sajento  (Case,  du),  434. 
Sala,  457. 


Saland,  49. 

Salanfe  (La),  350, 363,  etc. 

—  (Alpe),  363.  363. 

—  (Col  de),  363. 
Salay  (Chai,  de),  334. 
Salecina  (MotU),  366. 

—  (Pizzo),  396. 
Saleinaz   (Fenêtre    de), 

380,  397. 

—  (Cab.   et    G  lac.    de), 
380,  397. 

Salenstein,  36,  33. 
Sales,  344. 
Saletz,  61. 

Salève  (Mont),  333,  334. 
Sallanches,  268. 
Salle  (La),  393. 
Sallières  (Tour),  363, 383. 
Salquenen,  196,  306. 
Salteras  (Pis),^^. 
Saltine  (La),  907. 
Salute  (La),  441. 
Saluver  (Val),  408,  404. 
Salux,  393. 
Salvagny,  371. 
Salvan,  383,  363. 
Samaden,  403. 
Sambueco,  439. 
Samoëns,  370. 
Samolaco,  386. 
Samstagern,  107. 
San  Bemardino,  387. 

—  iCo\  du),  387. 

San  Bernardo,  433,  434. 
San   Carlo,    Chap.   (Val 

Piora),  117. 
*-  (Val  Lugnetz),  370. 

—  (Poschiavo),  433. 

—  (Val  d'Anzasca),  343. 

—  (Val  Viola),  415,  485. 

—  (Val  Bavona),  439. 
San   Colombano    (Corno 

di),  415. 

San  Dionigio,  450. 

San  Domenica,  388. 

San    Oiacomo    (  Bemar- 
dino), 388. 

—  d'Ayas,  348. 

—  di  Fraele,  417,  436. 

—  (Chiavenna),  385. 

—  (près  de  Sedrun),  374. 

—  (Col),  319. 

—  (Valle),  385. 
San  Giano,  448. 

San  Giovanni  (Ile),  Lac 

de  O'îine,  467. 

,  Lac  Majeur,  443. 

San  Giulio  aie),  448. 
San    Gottardo    (Albergo 

del),  133. 

—  (Sasso  di),  133. 

San  Jorio  (Passo  di),  454. 
San  Lueio  (Ck>l  de),  434. 


San  Mamette,  453. 
SanMareo  (Simplon),  311. 
San    Martino    (Foreella 
di),  437. 

—  (Kadonna  di),  sur  le 
lac  de  Côme,  457. 

,prèsdeLugano,439. 

—  (Val  Masino),  496. 

—  (Il  Sasso),  457. 

San  Maurizio  (Mont),  460. 
San  Kazzaro,  439. 
San  Nieolao.  435. 
San  Pietro,  498,  453. 

—  Berbenno,  436. 

San  Primo  (Mt.),  457,  4B0. 
San  Roeeo,  319. 
San  Salvatore  (Mt.),  433. 
San  Vittore,  389. 
Sanagra  (Val),  453. 
Sandalp  (La),  73.  373. 

—  (Col  de  la),  73,  373. 
Sandfirn  (Le),  73,  136. 
Sandgrat  (Le),  136,  373. 
Sandhubel,  366. 
Sanetseh  (Col  du),  353. 
Sanetschhorn  (Le),  353. 
Sant'  Abbondio   (lae   de 

Côme),  454,  465. 
—,  près  de  Lugano,  433. 
Sant'  Agata,  4«0. 
Sant'  Antonio,   près    de 

Bormio,  484. 
— ,près  deBellinzona;2490. 

—  (BoceheUa  di),  438. 
Sant'    Antonio    (Po- 
schiavo), 438. 

Santa  Caterina  del-Sasso, 

433. 
Santa  Croce,  438. 
Santa  Maria  (HospO,  sur 

le  Lukmanier,  377. 
— (MiinsterthaLGrisons), 

417. 

—  (Val  Sesia),  450. 

—  délia  Salute,  430. 

—  del  Soccorso,  457. 

—  Maggiore,  437,  313. 
Santino,  444. 
Saoseo  (Cima),  415. 
Sapun,  965. 
Sardasea  (Alpe).  359. 
Sardona  (Alpe  de),  68. 

—  (Col  de),  78. 

—  (Glac.  de),  78. 
Sargans,  48,  63. 
Sarina  (Alpe),  63. 
Sarine  (La),  396, 317,  351. 
Sam  en,  136, 

—  (Lac  de),  136. 
Saronno,  443. 
Sarraz  (LaV.  333. 
Sartuns,  393. 
Sass-Auta,  418. 
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Saas-da'Muottas.,  406. 
Sass&lbo  (Pisso),  433. 
Saaaal-Masone,  414. 
SaMella,  436. 
Bassello  (Col  de).  438. 
Sasseneire,  391,  335. 
Saisi  (Pasio  dei),   117, 

439. 
Saasiglione  (Alpe  et  Col 

de),  433. 
Sassina  (Val),  448,  454. 
Saaso-Bissolo  (Val),  436. 

—  del  Ferro,  443. 

—  S.-Martino,  467. 

—  Baneio,  464. 
Satarma  (Chai,  de),  333. 
Sattel,  110. 
Sattelhorn  (Le),  315. 
Satteltelûeke  (La),  370. 
Sauge  (La),  333. 
Sauren  (Col  4e),  78. 
Saurengletaeher,  78. 
Saurenstock  (Le),  78. 
Saussure  (Pavillon),  391. 
Saut  de  Brot,  313. 
Sauterot,  330. 
Sayognin,  383. 

Sax,  61. 

Saxe  (La),  389. 

—  (Mont  de  la),  390. 
Saxer-Lucke,  61. 
Saxeten,  164. 
Saxon-les-Bains,  304. 
Scai  (Piz),  118,  377. 
Seala  (Lac  délia),  414. 
Seale  (Monte  délie),  435. 
Sealetta  (Ck)l  de),  363. 

—  (Glac.  de  la),  363. 
Sealettahorn  (Le),  363. 
Seanfs,  416. 

Seara  Orell,  133. 
Searadra  (Ck)l  de),  371. 
Seareglia,  433. 
Searl,  431. 

—  (Val  da),  431. 
Searljoehl,  431. 
Seatta  (Pas  délia),  438. 

—  Minojo,  316. 
Seerscen  (Glac.  de),  399, 

413,  413. 

—  (Monte  di),  413. 
Scesaplana  (La),  357. 
Schaehen,  54,  141. 
Sehachenbad,  54. 
Schadau  (Chat.  de).  157. 
Sehadbourg  (Le).  165. 
Schsechenthal,  73,  113. 
Sehœfle's-Egg  (La),  60. 
Selitenis,  45. 

—  (Mont  de),  45. 
Schafberg  (Le),  près  de 

Wildhaus,  64. 

—  (Melchthal),  138. 


Schafberg  (Pontresina), 
408. 

—  (Val.  deLœtsch),300. 

—  (Vallée  d'Oeschinen), 
173. 

Sehafboden  (Le),  59,  64. 
Sehaffhouse,  84. 
Sehafloch  (Le),  158. 
Sehafmatt  (La),  13. 
Schaftobel  (Le),  389. 
Schalli  (Col  de),  338,  339. 
Schalliberg  (Âlpe),  338. 
Schallithal  (Le),  333. 
Schamella  (Cabane),  367. 
Schams  (Vallée  de),  381. 
Schanflgg  (Val.  de),  365. 
Schangnau,  165. 
Scharans,  379,  393. 
Schattdorf,  113. 
Schatzalp  (La),  367. 
Sehaubhorn  (Le),  191. 
Sehauenberg  (Le),  50. 
Schauenbourg(Bains  de), 

13. 
Sehauensee,  87,  105. 
Scheerhorn  (Le),  73, 136. 

—  Griggeli  (Col  de),  136. 
Scheibe  (Col  de  la),  78. 

—  (Grande),  78. 
Scheibenstoll  (Le),  46. 
Scheidegg  (Grande),  188. 

—  (Hasli-),  188. 

—  (Lauterbrunnen-),176. 

—  (Petite).  176. 

—  (Rigi),  101. 
Scheidegg  (Snsten-),  140. 

—  (Wengern-),  176. 
Seheidstœckli  (Le),  73. 
Schera  (La),  417. 
Scherzligen,  153,  157. 
Scheye  (La),  69. 
Schiahom  (Le),  361,  367. 
Schienhorn  (Le),  306. 
Sehieraneo,  313. 
Schiers,  357. 
Schiesshorn  (Le),  366. 
Sehi£fU  (Le),  164. 
Sehild  (Le),  69. 
Schiltalp  (La),  171. 
Sehilthom  (près  de  Miir- 

ren),  171. 

—  (val.  de  Gastem),  301. 
Schimberg    (Bains    de), 

141. 
Schindellegi,  107. 
Schinznach,  33. 
Schlagstrasse  (La),  110. 
Sehlans,  371,  73. 
Schlappina  (Val),  359. 
Sehleins,  433. 
Schleuis,  369. 
Schlieren,  31. 

—  (Vallée  de),  135. 
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Schlœsslikopf  (Le),  67. 
Scblossberg     (  Surènes  ), 
133. 

—  (Glacier  du),  114. 
Schlossberglucke     (La), 

133,  114. 
Schlossstoek  (Le),  133. 
Sehlossstoekliieke   (La), 

95,  133. 
Schlundi  (La),  305. 
Sehmadri  (Col  de),  173. 
Schmadribaeh     (Chute 

du),  169. 
Schmerikon,  44. 
Schmidhausern,  316. 
Schmitten  (Belfort),  363. 

—  (Fribourg),  317. 

—  (Preetigau),  364. 
Sehmorras  (Col  de),  393. 
Schnaus,  371. 
Schneehom,  175,  384. 
Schneestock  (Le),  139. 
Schneidehorn  (Le),  308. 
Schnittweyer  (Bains  de), 

155. 
Schnurtobel  (Le),  97. 
Sehœllenen  (Les),  130. 
Schœnboden  (Le),  108. 
Sehœnbrunn,  81. 
Schœnbuhl,  18,  301. 
Schœneck    (près    de 

Beekenried),  90. 

—  (près  de  Coire),  356. 
Schœnegg,  165. 

—  (Col  de),  130. 
Schœnenwerth,  31. 
Schœnfels,  81. 
Schœnhorn  (Le),  310. 
Schrœttern  (Alpe  de),  190. 
Schrattenflûhe  (Les),  143. 
Sehreckhorn  (Le),  180. 
Schreienbaeh  (Le),  71. 
Schrinen  (Alpe),  47. 
Sehuls,  419. 
Schiipfheim,  141. 
Sehwabhorn,  183. 
Schwsendi,  70. 
Schwœrze  (Glacier),  134, 

339. 
Schwaldis  (Alpe),  47. 
Schwalmern,  159,  164. 
Schwalmis  (La),  130. 
Schwanau  (Ile  de),  111. 
Schwand  (Le),  131. 
Schwandegg,  83. 
Schwanden  (Glaris).  70. 
Schwandfeldspitze,  199. 
Schwarenbach,  196. 
Sehwarzberg  (Glac.  du), 

343. 

—  Weissthor  (Le),  343. 
Schwarzegg   (Cabane  de 

la),  180. 
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Schwarze-Mœneh.  1^. 
Sehwarzenbacb,  50,  75. 
Schw&rzenberg,  141. 
Schwangletflcher,  196. 
Sehwangrat  (Le),  114. 
SehvirarBgrsetii,  900. 
Sehwarzhorn  (Le),   près 
du  Faulhorn,  18d,  186. 

—  (Blûmlisalp),  173. 

—  (Valais),  330. 

—  (Fluela),  360,  369. 

—  (Mt.  Rose).  338. 

—  (Parpan),  366. 
8chwarz-See  (Le),  PrsB- 

tigau,  365. 
-^,  près  de  Sehuls,  490. 

—  (Zermatt),  335. 
Sehwarzthor  (Le),  339. 
Sehwarzwald    (  Glae.    et 

Chai,  de),  188. 
Sehwefelberg  (Bains  de), 

155,  906. 
Schwein-Alp,  43. 

—  (Col  de  la),  43. 
Schweiningen,  393. 
Sehweizerhalle,  19. 
Schwellaui  (La),  75. 
Schwellisee,  366. 
Sehwendi,  54,  68,  135. 
Schwendifluh  (La),  91. 
Schwendi-Kaltbad.  135. 
Schwendlenbad,  143. 
Schwerzenbaeh,  44. 
Schwytz,  119. 

Sehyn  (Route  du),  380. 

Sehyngrat  (Le),  96. 

Schynige  Flatte  (La),  166. 

Sciernes,  955. 

Sciez,  968. 

Seiora  (Alpe),  897.  498. 

Seiundrau  (Lae),  439. 

Seopa,  460. 

Seopello,  460. 

Scopi,  377. 

Sedrun,  374. 

Seealp  (Lae  de  la),  58. 

Seeboden  (Alpe),  98. 

Seedorf,  94. 

Seehorn  (Le),  359. 

Seelibuhl,  155. 

Seelisberg,  90,  91. 

—  (Lac  de),  90,  91. 
Seelisberger-Kulm,  90. 
Seengen,  144. 
Seeruti  (Le),  76. 
Seesvenna  (Piz),  491. 

—  (Val),  431. 
Seethal  (Le),  143. 
Seewen,  119. 

—  (Alpe),  148. 
Seewinen  (Glae.  de),  345. 
Seewis.  357. 

8éez.  993. 


Seez  (Val.  de  la),  47,  78. 
Seezberg  (Le),  48. 
Seflnenfurgge  (La),  179. 
Seânenthal  (Le),  171. 
Segnas,  373. 
Segnes  (Col  de),  77,  369. 

—  (Glacier  de),  77,  369. 

—  (Piz),  77. 

Segrino  (Lago  del),  460. 
Seigne  (Col  de  la),  988. 
Seignelégiér,  919. 
Seilon  (Alpe,  Col  et  Glae. 

de),  3(%  391,  393. 
Seiloz  (La),  991. 
SelbsaHft  (Le),  70,  79. 
Selkingen,  314. 
Sella  (La),  411. 

—  (Col  de),  419. 

—  (Glacier  de),  419. 

—  (Lac  de),  193. 

—  (Refuge,au  Lyskamm), 

339,  348. 
(au  Weissthor), 

339,  345. 
Selun  (Le),  46. 
Selva,  374. 
Selzaeh,  17. 
Sembrancher,  997. 
Semetta  (Gran),  349. 
Semione,  378. 
Semogo,  415,  435. 
Sempach,  18/19. 
Semsales,  954. 
Sena  (Pizzo  di).  413. 
Sengla  (La),  393. 
Sennhof,  49. 
Senntum,  330. 
Sennwald,  59,  61. 
Sensé,  v.  Singine. 
Sent,  490,  489. 
Sentier  (Le),  993. 
Sentis  (Le),  58. 
Seon,  144. 
Sepey,  334. 

—  (Le),  953. 

Sept  Fontaines  (Les),  903. 
Septimer  (Le),  394. 
Serbelloni  (Villa),  456. 
Seregno,  461. 
Séréna  (Col  de  la),  301. 
Serengia  (Piz),  374. 
Sergnement,  957. 
Sergnieux,  984. 
Sermenza  (Val),  450. 
Serneus  (Bains  de),  358. 
Sernf  (Val.  du),  77,  70. 
Sernio,  494. 
Serpentine  (La),  303. 
Serra  Neire,  338. 
Serrières  (Gorge  de),  913. 
Sertena  (Alpe),  434. 
Sertig  (Col  de),  369. 

—  (Vallée  de),  368. 


Sertig  Dœrfli,  369. 
Servaplana  (CShal.),  958. 
Serviezel,  499. 
Servoz,  969. 
Sesia  (Col  de  la),  339. 

—  (Val),  448,  450. 
Sesto-Calende,  447.  439. 

—  S.-Giovanni,  461. 
Sether-Furka  (La),  77. 
Sett  (Passe  di),  394. 
Settimo-Vittone,  996. 
Seyelen,  69. 

Sevenen  (Alpe  de),  311. 
Sevreu  (Col  de),  309. 
Sexblane  (Col  de),  309. 
Sex-Rouge  (La),  959. 
Seyon  (Le),  909,  911,  913. 
Sfazzu,  433. 
Sgrisehus  (Lej),  419. 
Siehellauenen,  168. 
Siebnen,  43. 

Siedelen  (Glae.  de),  138. 
Siedelhom  (Grand),  iHl. 

—  (Petit),  191. 
Sierre,  306. 
Signalhom  (Le),  369. 
Signalkuppe,  338, 844,348. 
Signau,  143. 
Signayes,  301. 
Sigriswyl,  168. 

—  Grat,  l68. 

Sihl  (La),  91,  36,  49,  48, 
83,  etc. 

—  (Pont  de  la),  83. 
Sihlwald,  40. 
Silberborn  (Le),  176. 
Silbem  (Le),  76. 
Silberstoek.  71. 
Silenen,  ll4. 
Sillerngrat  (Le),  199. 
Sils  (EngadineK  398. 

—  (Lac  de),  397. 

—  (près  de  Thusis),  380. 
Silvaplana,  399. 
Silvretta  (Cabane  de),309. 

—  (Col  de),  369. 

—  (Olae.  de),  368,  859. 
Silvrettahorn,  359. 
Simano  (Le),  378. 
Simeli  (Col  de),  311. 
Simelihorn  (Le),  189, 183. 
Simme  (La),  909,  904. 

—  (Chute  de  la),  909. 
Simmenegg  (La),  905. 
Simmenfluh  (La),  904. 
Simplon,  310. 

—  (Hospice  du),  310. 

—  (Route  du),  308. 
Sinestra  (Val),  491,  499. 
Singen,  %. 

Singine  (La),  917. 

—  Froide  (La),  906. 
Sins,  99. 
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Sion,  905. 

—  (Couvent),  44. 

—  (Hayens  de),  330. 
Sirnaeh,  fiO. 
Sirvolten  (Col),  310. 
Sirvoltenhorn  (Le) ,  310. 
Sisikon.  94,  119. 
Sismonda  (Signal),  993. 
Sissaeh,  13. 

Sissaeher-Fluh  (La),  13. 
Sisseln,  90. 

Sissone  (Mont),  397. 
Sitter  (La),  49,  67. 
Sitterthal.  49,  60. 
Siviries,  919. 
Six-Madun  (Le),  191,375. 
Sixt,  970. 
Soasza,  388. 
Sœrenberg,  149. 
Soglio,  497,  498. 
Soja  (Val),  378. 
Soladino  (Case,  du),-  438. 
Solalex  (Chai,  de),  957. 
Solbiate,  449. 
Solda  (Val),  438,  459. 
Soleure,  14. 
Solis  (Pont  de),  380. 
Som-la-Proz,  285,  991. 
Sombeval,  11. 
Someo,  438. 
Someraro,  446. 
Sommartel,  919. 
Sommerau,  13. 
Sommerikopf  (Le),  64. 
Somvix,  379. 

—  (Bains  de),  879. 

—  (Val),  379. 
Sonadon(ColetGlae.  du), 

998,  303. 
Soneebos,  11,  919. 
Sondalo,  494. 
Sondrio,  495. 
Sonlerto,  489. 
Sonnenberg  (Le),  87,  91. 

—  (Kurhaus),  87,  91. 

—  (près  d'^schi),  159. 
Sonnigborn  (Le),  3tô. 
Sonogno,  436. 
Sonyilier,  919. 
Sonzier,  945,  956. 
Sorebois  (Col   et  Corne 

de),  395.  397. 
Sorengo,  439. 
Soreseia  (La),  193. 
Sorreda  (Col  de),  371. 
Sorvilier,  11. 
Sosto  (Mont),  378. 
Sottile  (Hospiee),  347. 
Souste,  306. 

Souwarow  (Pont  de),  74 
Soyhières,  10. 
Spadlatseba  (Val),  389. 
Spannegg  (La),  69. 


Spannort  (Le  Grand  et 
le  Petit),  131,  139, 114. 

—  (Cabane  du),  139. 

—  (Col  du),  133. 
Sparrhorn  (Le),  308. 
Speer  (Le),  45,  63. 
Speieher,  56. 

Speseha  (Porta  da),  79, 

873 
Spicherfluh,  135,  138. 
Spiellaui  (Lae  de),  374. 
Spielmatten  (Ile  de),  169. 
Spiez,  158. 
Spiezwyler,  166. 
Spinabad  (Bains),  363. 
Spino,  498. 
Spiringen,  74. 
Spitalmatte,  196. 
Spitelrttti  (Chai,  de),  73. 
Spitzberg,  190,  197. 
Spludatseh,  393. 
Spluga  (Mt.),  496. 
Splugen,  883. 

—  (Col  du).  384. 
Spoccia,  441. 
Spœl  (Le),  416. 
Spontisko^fe  (Les),  356. 
Spruga,  4%. 

Sruors  (Les),  409. 
Staad,  60. 

Stabbio  (Alpes  de),  388. 
Stachelberg  (Bains),  70. 
Stœfa,  41. 

Stœfelalp  (La),  195. 
Steelserberg  (Le),  357. 
Stœtzerhorn  (Le),  391,356, 

380 
Stfeubi  (Le),  73. 
Stafeln  (Les),  195. 
Staffa,  344. 
Staffelalp,  336. 
StaflTelwald,  319. 
Stalden  (Pragel),  75. 

—  (sur  la  Viège),  331. 

—  (sur  la  Simme),  909. 

—  (val.   de   Schlieren), 
135. 

Staldenried,  331,  340. 
Stalla,  394. 
Stallerberg,  389/83. 
Stalvedro,  118,  393. 
Stammerspitz  (Le),  499. 
Stammheim,  39. 
Stampa,  497. 
Stans,  199. 
Stanser-Horn,  130. 
Stansstad,  103. 
Starkenbaeh,  45,  64. 
Starlera  (Val),  389. 
Statz  (Lae  de),  403. 

—  (Alpe  de),  411. 
Staubbaeh  (Le),  168. 
Staufberg  (Le),  99,  144. 


Stavelatseh  (Fuorela  de), 

379. 
Stechelberg,  168. 
Steekborn,  39,  96. 
Stefnsbourg,  155. 
Steigli-Egg  (La),  104, 105. 
Stein  (Togg.),  45,  64. 
—,  sur  le  Bhin,  19,  96, 39. 

—  zu-Baden,  91. 

—  (Grisons).  399. 

—  (Glacier  de),  140. 
Steinach  (Chat,  de),  53. 
Stein-AIp  (La),  139. 
Steinalp-Brisen  (Le),  130. 
Steinberg  (Le),  140. 

—  (Supérieur),  169. 
Steinen,  111. 
Steinerberg,  110. 
Steinerne  Tiseh  (Le),  53. 
Steinlimmi  (La),  139. 

—  (Glacier  de),  139,  140. 
Steinsberg  (Chat,  de),  418. 
Steinthalhorn  (Le),  330. 
Steje  (Becco  délie),  996. 
Stella  (Como),  495. 
Stellihorn  (Le),  349. 
Stilfs,  V.  Stelvio. 
Stock  (Le),  199,  376. 

—  (Glac.  de),  394,  395. 
Stockalp  (La),  315. 
Stoekalper  (Canal),  960. 
Stockgron  (Le),  79. 
Stockhorn  (Le,   près   de 

Zermatt),  337. 

—  (val.   de  la  Simme), 
906 

Stoekie,  395. 
Stockknubel  (Le),  337. 
Stosckli  (Le),  376. 
Stœssi,  196. 
Stoos,  99. 
Storegg  (La),  134. 
Stoss  (Gais),  66,  61. 
Strada,  499. 
Strœttligen,  157. 
Strahlegg  (La),  180. 

—  (Chat,  de),  45.  358. 
Strahlhorn  (Le),  337,  349. 
Strassberg,  365,  391. 
Strela  (Col  de  la),  366. 
Stresa,  445. 

Stretta  (La),  413. 

—  (Piz  délia),  413. 
Strich  (Zum),  344. 
Strim  (Glacier  de),  196. 

—  (Vallée  de),  374. 
Strubelegg  (La),  199. 
Stucklistock  (Le),  140. 
Studer  (Col  de),  199. 
Studerhom  (Le),  199. 
Stufensteinalp  (La),  178. 
Stulsergrat  (Le),  363, 364. 
Sturnaboden,  357. 
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Sturyifl,  aSl. 
8tuto,  M,  109. 
Sublage  (Le),  3&3. 
Suchet  (Mont),  316,  933. 
Sad-Lensspitze,  341. 
Sueglio,  454. 
Sufers,  383. 
Suggithnrm  (Le),  165. 
Sugiez.  331. 
Suhr,  18,  33. 
Suldalp,  159. 
SuldthAl  (Le),  169. 
Sulegg  (La),  164. 
SolgeD,  49,  50. 
Sttlsalp,  164. 
Sulsanna,  363. 

—  (Val),  383,  416. 
SuUauh  (La),  358. 
Sumiswald,  18. 
Suna,  444. 
Sundgraben  (Le),  169, 

160. 
Sundlauenen,  159. 
Sur,  393. 
Sura  (Alpe),  369. 
Surava,  364,  389. 
Sur-En,  430,  433. 
Surenen-Eck,  ou 
Surènes  (Col  des),  133. 
Suretta  (Val),  383. 
Surettahorn  (Le),  383. 
Surlej,  396,  399. 

—  (Fuorela  da),  399. 

—  (Piz),  403,  410. 
Surovel  (Alpe),  399,  408. 
Surpalix  (Val),  376. 
Surrhein,  371,  373. 
Sursee,  18. 
Sur8ura(Glae.,Piz  et  Val), 

417. 
Sus,  417. 

—  (Vallée  de),  359. 
Susanfe,  v.  Glusanfe. 
Suaaflea  (La),  369,  380. 
Su-Bom  (Gol),  417. 
Sussillon,  336. 
Suâten,  V.  Souste. 
Suaten  (Ool  de),  140. 

—  (Glacier  de),  140. 
Sustenalp  (La),  140. 
Sufltenhœrner,  140. 
Sustenlimmi,  130,  140. 
Susten-Seheidegg,  140. 
Suvretta  (Val),  403. 
Suze  (La),  11,  313. 

Tabor  (Mont),  338. 
Taeeno,  465. 
Taeonnay  (Glac.  de),  369. 
Taeul  (Glae.  du),  373. 

—  (Mont-Blanc  du),  376. 
Ttegertaehi,  143. 
Tngerweilen,  33. 


Taeseh,  333. 

—  (Âlpe  de),  341. 

—  (Col  de),  343. 

—  (Vallée  de),  341. 
TflBsehhorn  (Le),  334, 341. 
Tœtsehbach  (Chute  du), 

131. 
Tagliaferro  (Le),  347. 
Tagstein  (Ctaât.  de),  379. 
Taille  (Mont),  348. 
Taillères  (Lae  des),  314. 
Taino,  439. 

Tais  (Promenade  de),  406. 
Talamona,  436. 
Talèfre  (Aig.  de),  377. 

—  (Col  de),  377. 

—  (Glac.  de),  373,  374. 
Talent  (Le),  316. 
Tamaro  (Mont),  434,  440. 
Tambo  (Piz),  384. 
Tamina  (La),  63,  65,  66. 
Tamins,  368. 

Taneda  (La),  117. 
Taney    (Chalets    et   Lae 

de),  360. 
Taninges,  370. 
Tannenalp  (La),  135, 138. 
Tannenberg,  70. 
Tanneyerge(CoI  et  Pointe 

de),  371. 
Tanzbœdeli  (Le),  159. 
Tapiaz  (La),  377. 
Tarasp  (Bains  de),  419. 

—  (Chat,  de),  419,  430. 
Tarentaise  (La),  993. 
Tasna  (Val),  419. 
Tatlishorn  (Le),  301. 
Taubenloch  (Le),  13. 
Tavagnaseo,  996. 
Tavanasa,  371. 
Tavannes,  11. 

Tavel,  343. 
Taverne,  430. 
Tavetseh,  v.  Sedrun. 

—  (Mompé-),  37a 
Tavordo,  459. 
Teeknau,  13. 
Teglio,  436. 

Tell  (Chap.  de),  Biirglen, 

113. 

—  (près  de  Kiissnaeht), 

107. 

(Lae  d'Uri),  94. 

Tellenbourg,  194. 
Telli  (Le),  171. 
Tellithal  (Le),  173.  195. 
Tellsplatte  (La),  94. 
Tendre  (Mont),  333. 
Tène  (La),  306. 
Tenig  (Bains  de),  373. 
Tennwyl,  144. 
Teo  (Pizzo  di),  413. 
Termine  (Val),  118. 


Terms  (Val),  374. 
Temate,  449. 
Temier  (Chftt.  de),  933. 
Terrarossa  (Punta),  309. 
Terrassa,  396. 
Terri  (Piz),  371. 
Terrible  (Mont),  10. 
Territet,  344. 

—  Chillon,  345. 

—  Glion,  346. 
Tersiva  (La),  394. 
Terzen,  46. 
Tesserete,  433. 

Tessin  (Le),  118, 134,  ete. 

—  (Canton  du),  130,  431. 
Tête-à-Pierre-Grept,  349, 

357. 

—  Blanehe(La),894,333, 
334. 

—  de-Bois,  398. 

—  de-Rang,  311. 

—  du>Oros-Jean,  357. 

—  du-Lion,  360. 

—  Koire,  369,  981,  985. 

—  Rouge  (Glae.  de),  379. 
Teufelsbriieke ,   v.   Pont 

du  Diable. 
Teufen,  60. 
Tgietsehen  (Piz),  136, 371, 

374. 
Thœlliboden  (Le),  345. 
ThsBlligrat  (Le),  315. 
Thœltistock  (Le),  139. 
Thaï,  60. 

Thalacker,  81,  83. 
Thalalp  (Lae  de  la),  69. 
Thaleggli  (Le),  139. 
Thalweil,  49. 
Thayingen,  95. 
Theodulhom  (Le),  336. 
Therwyl,  9. 
Theusseret,  919. 
Thièle  (La),  19,  909. 

—  ou  Toile,  316. 
Thiengen,  34. 
Thieraehern,  156. 
Thieralplistoek  (Le),  139. 
Thierberg  (Le),  134L  908. 

—  (Glacier  du),  90Ô. 
Thierberge  (Les),  140. 
Thierbergli  (Le),  140. 
ThierbergUmœi,  190, 140. 
Thierfehd  (Le),  71. 
Thierwies  (La),  69,  64. 
Thœrishaus,  917. 
Thonon,  969. 
Thoune,  163. 

—  (Lac  de),  167. 
Thuile  (La),  991. 
Thun,  T.  Thoune. 
Thur  (La),  39,  33, 49^60. 
ThurgoTie  (Cant.), 
Thusis,  379. 
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Tiarms  (Col  de),  374. 

—  (Piz  et  Val),  374. 
TiAtoeha  (Col  de),  859. 

—  (Glacier  de),  418. 

—  (Val),  433. 
Tieino,  v.  Tesain. 
Tiefenbach,  137. 
Tiefengletscher,  138, 199. 
Tiefenkasten,  893. 
Tiefenmatten  (Glae.  de), 

335. 

—  (CJol.  de),  338. 
Tiefensattel.  139. 
Tiejerûuh,  366. 
Tine  (La),  366. 
Tines  (Les),  374,  379. 
Tinière  (Col  de  la),  348. 
Tinssen  ou  Tinisun,  393. 
Tinzenhorn  (Le),  889, 363. 
Tinzenthor  (Col  du),  393. 
Tirano,  434. 

—  (Madonna  di),  434. 
Tiach  (Val),  390. 
Titlis  (Le),  133,  138. 
Tivano  (Piano  del),  457. 
Toecia  et  Toce,  v.  Tosa. 
Tœdi  (Le),  73,  373. 
Tœdi  (BUndner-),  373. 

—  (Petit),  373. 
Tœss,  49. 

—  (La),  33,  48,  49. 
Toggenbourg  (Le),  68. 
Toggia  (Val),  318. 
Toma  (Lae),  375. 
Tomlishorn  (Le),  105. 
Tomul  (Pie),  370. 
Tondu  (Col  du  Mt.),  387. 
Tonzanieo,  459. 
Torgnon  (Glae.  de),  333. 
Torno,  468. 

Torre,  378,  435. 
Torrent  (Col  de),  385. 

—  (Alpe  de),  187,  385. 

—  (Val  de),  385. 
Torrenthorn  (Le),  197. 
Torrigia,  468. 
Torrone  (Piazo),  397. 
ToHa  (Val),  889. 

Toaa  (La),  318,  318,  440, 
444   ete. 

—  (Case,  de  la),  318. 
Tougues,  858. 
Tounot  (Le),  389. 
Tour  (Le),  385. 

—  (Aig.  de  la).  376. 

—  (Aig.  du),  361,  885. 

—  (Cab.  de  la),  338. 

—  (Col  du),  885. 

—  (Glacier  du),  885. 

—  de  Boussine,  903. 

—  de  M ayen,  848. 

—  de  Peilz,  341,  346. 

—  des  Païens,  134.  I 


Tour  de  Trême,  854. 

—  Noire  (La),  880. 
Tournalin  (Grand),  360. 
Tournanche  (Col  de),  339. 
Tournelon  -  Blanc ,    303, 

303. 
Tourronde,  359. 
Tourtemagne,  306. 

—  (Glacier  de),  330. 

—  (Vallée  de),  306.  990. 
Trachaellauenen,  lo8. 
Tracht,  186. 

Tracuit  (Col  de).  990. 
Trais  Fluors,  404. 
Tramelan,  11. 
Trasquera,  918. 
Travers,  814. 

—  (Val  de),  813. 
Treib,  91,  S  3. 
Trelatête  (Aig.  de),  386, 

889. 

—  (Col  de),  887. 

—  (Glae.  de),  887. 

—  (Pavillon  de),  887. 
Trélechamp,  880. 
Trélex,  836. 

Trême  (La),  854. 
Tremettaz,  354. 
Tremezzina  (La),  457. 
Tremezzo,  457. 
Tremoggia   (Col),  399, 

—  (Piz),'  399. 
Tremola  (Val),  184. 
Tremorgio  (Lac),  439. 
Trepalle,  485. 
Tresa  (Ponte),  461. 
Treseulmine  (Passo  di), 

388. 

Tresenda,  435. 
Tresse,  886. 

Tre  Uomini  (Passo),  388. 
Trévelin,  837. 
Tribschen,  108. 
Tricot  (Aig.  du),  886. 
Triège  (Case,  du),  388. 
Trient,  881. 

—  (Le),  881. 

—  (Col  de),  881. 

—  (Glacier  de),  861,  384, 
386. 

—  (Gorges  du),  850. 
Trift  (Col  de),  338,  338. 

—  (Gl.  de),  199,  338, 940. 

—  (Alpe),  940. 

—  (Vallée  de),  199. 
Triftgrœtli  (Le),  940. 
Trifthorn  (Le),  988. 
Trifthûtte.  199. 
Triftlimmi  (La),  199. 
Trimhal,  199. 
Trins,  968. 
Trinserhorn,  979. 


Triolet  (Glae.  de),  890. 

—  (Aig.  do),  377,  880. 

—  (Cab.  de),  880,  390. 

—  (Col  de),  377. 
Triquent,  883. 
Trobaso,  444. 
Trogen,  66,  61. 
Troisrods,  815. 
Trois-Torrents,  861. 
Trons,  978. 
Trou-Perdu,  381. 
Trub,  148. 
Trubbach,  68. 
Trubschachen,  148. 
Trubsee  (Le),  198. 

—  Alp  (La),  198. 
Trudelingen.  74. 
Trugberg,  181. 
Triimleten  (Val.  de),  175. 
Triimmelbaeh     (  Chute 

du),  168. 
Trupehum  (Val),  416. 
Triittlisberg,  803. 
Tschamut,  374. 
Tschanuff  (Chat,  de),  483. 
Tschera  (Piz  la).  383. 
Tschiertschen,  366. 
Tschierva  (Piz),  411. 

—  (Glae.  de),  411. 
Tsehingel  (Alpe),  173,193. 

—  (Col  de),  173.  195. 

—  (Glae.  de),  109,  178. 

—  Hoemer  (Les),  77. 

—  Tritt  (Le),  178,  194. 
Tschingelhorn,  173. 
Tsehingellochtighorn, 

800. 
Tschingelnalp,  47,  77. 
Tsehuggen  (Le),  177,  361, 

366. 
Tiibach,  53. 
Tummenen,  390. 
Tuoi  (Val),  959,  418. 
Tuors  (Val),  868,  990. 
Turbach  (Vallée  du),  803, 

806. 
Turbenthal,  49. 
Turgi,  80. 

Tiirlen  (Lac  de),  40. 
Turlo  (Col  du),  346. 
Turtig,  307. 

Tyndall  (Col  et  Pic),  338.  < 
Tzeudet  (Glae.  du),  898. 
Tzintre    (Défilé  de   la), 

806. 

Vceello  (Piz),  387. 
Ueberlingen,  88. 

—  (Lac  d'),  89. 
Ueblenberg  (Le).  194. 
Ueehtland  (L'),  817. 
Uelialp  (L'),  71. 
Uerikon,  48. 
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Uertseh  (Piz),  364,  390, 

416. 
Uesehinen  (Val.  d'),  195. 
Uesehinenthœli,  196, 900. 
Uetikon,  41. 
Uetli  (L'),  39. 
Ufiern  (Passo  delD,  3T7. 

—  (Pis),  374,  377. 

—  (Val),  377. 
Ufnau  (Ile  d'),  42,  43. 
Uina  (Val  d*),  490. 
Ulriehen,  313. 
Ulrichsborn  (L'),  341. 
Unehio,  444. 
Ungeheuerhorn  (L'),  359. 
Unspunnen,  163. 
Unier-Aargletaeher  (L"), 

180,  191,  192. 

—  ^geri,  82. 
Unteralp  (Col  de  r)îll7. 
Unter-Gabelhorn.  337. 
Unterhorn  (L'),  368. 
Unter-Laret,  860. 

—  Miiatail,  381. 

—  Mutten,  380. 
Unterseheechen.  73,  126. 
Untersee,  26,  32. 
Unterseen,  162. 
Unter-Sihlwald,  40. 

—  Solifl,  380. 
Unterstetteb  (Rigi),  96, 

101. 
Unterterzen,  46,  47. 
Unterwald,  319. 

—  (Canton  d').  129,  136. 
Unterwasser,  64. 
Uomo  (Col  deir),  118. 

—  (Pi«  deir),  117,  123. 
Uratstœeke  (Les),  140. 
Urbach  (Vallée  d'),  189. 
Urden-Fiirkli,  366. 
Urdorf,  80. 

Urezas  (Val),  419. 
Uri  (Canton  d'),  113. 

—  (Lac  d'),  98,  112. 

—  (Trou  d'),  121. 

—  (Vallée  d'),  121. 

—  Rothstoek,  95,  132. 
Urio,  458. 

Urlaun  (Piz),  72,  372. 
Urlieben,  313. 
Urmein,  368. 
Urnœseh,  50. 
Urnenalp  (L'),  190. 
Urner-Boden  (L'),  73. 

—  Loch,  121. 
Urschai  (Val),  419. 
Urseren,  121. 

—  (Vallée  d'),  121. 
Urweid  (ïnnere-),  190. 
Uasel  (Chat,  d'),  m 
U88in,  360. 

Uster,  44. 


Uttigen,  163. 
Uttwyl,  31. 
Utzensdorf.,  17. 
Utznaeh,  44. 
Utawyl,  50. 

Vache  (Roc  de  la),  327. 
Vadalles  (Les).  256. 
Vadret  (Piz),  360, 369, 409. 
Vadura,  87. 
Vaduz,  61. 
Vœttis,  68,  366. 
Vaira  (Val),  311. 
Valais  (Cant.  du),  305. 

—  (Port-),  260. 
Valaisan  (Mont),  291. 
Valbella,  388,  392. 
Valeava,  417,  422. 
Valcournère  (Col  de),860. 
Valdobbia  (Col  di),  347. 
Valendas,  368. 
Valons,  67. 

Valettes  (Les),  259,  296. 
Valgronda  (Col  de),  372. 
Vallatsch,  370. 
Valle  (Âlpe  in),  117. 
Valleiry,  360. 
Valletta  (Pizzo  la),  122. 
Vallorbes,  222. 
Val-Lung  (Piz),  390. 
Valmaggia,  460. 

—  (Boechetta  di),  439. 
Valorcine,  281. 
Valpelline,  301,  304. 

—  (dol  de),  294, 323,  324, 
339. 

Valrhein  (Piz),  ^87. 
Vais,  370. 

—  (Val.  de),  370. 
Valsainte,  206. 
Vals-Platz,  370. 
Valser-Berg  (Le),  370. 

—  Rhein  (Le),  370. 
Valserine  (La),  260. 
Valsorey  (Col  du),  298. 
■^  (Glac.  du),  298,  299. 

—  (Le),  998. 
Valteline  (La),  494. 
Valtendra  ((3ol  de),  309. 
Valtenigia  (Alpe).  372. 
Valtournanche,  3Ô0. 

—  (Glaeief  de),  349,  350. 
Val-Torta,  359. 
Valtravaglia,  441. 
Valtûsch  (Alpe),  48. 
Valurgut,  66. 
Val-Viola  (Lac  du),  415. 
Valzeina,  357. 
Valzeinerspitz  (Le),  367. 
Van-d'en-Haut,  269,  983. 
Vandœuvres,  934. 
Vanescha  (Col),  371. 
Vanzone,  344. 


Varàllo,  449. 
Varano,  449. 
Varen,  198. 
Varenna,  455. 
Varens  (Aig.  de),  268. 
Varese,  442. 
Varzo,  312. 
Vasanekopf  (Le),  67. 
Vasevay  (Col  de),  304. 
Vasœn,  67. 
Vassena,  469. 
Vasserode  (La),  936. 
Vaud  (Canton  de),  938. 
Vauderens,  919. 
Vaulion,  993. 

—  (Dent  de),  993. 
Vaulruz,  954. 
Vaumarcus,  915. 
Vaux  (La),  940,  946. 
Vazerol,  399. 
Veechia  Penti  di),  434. 
Veeehio  (Passo),  376. 
Vedro  (Val  di),  319. 
Veglia  (Alpe),  316,  317. 
Veirier,  960. 

Veisivi  (Dents  de),  322. 
Velan  (Mont),  299. 
Vence,  297. 
Vendôme,  236. 
Véni  (Val),  989. 
Venogê  (La),  916. 
Vercorins,  396. 
Vereina  (Çol  de),  369. 
Vergeletto,  438. 
Vernayaz,  950,  969,  983. 
Vernela  (Col  de),  359. 
Vernex  -  Montreux ,   944, 

946. 
Verniêr,  939. 
Vernok  (Col  de),  371. 
Veroilley  (Chap.  de).  949. 
Verona  (Pizzo  di),  493. 
Verra  (Col  de).  339. 

—  (Glac.  de),  m 
Verres,  995. 
Verrières-France,  914. 

—  Suisse,  914. 
Versam,  368. 
Versegère,  309. 
Vers-r£glise,  952. 
Versoix,  936,  946. 
Verstankia  CPorte  de), 

369. 
Verstanklahorn  (Le),d89. 
Verte  (Aiguille),  973, 980. 
Verzasca  (Val),  436. 
Verzeia,  386. 
Vésenaz,  934. 
Vessona  (Col  de),  994. 
Vétroz,  306. 
Vevey,  940,  946. 
Vex,  390. 
Veyrier,  983. 
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Veytaux,  344,  847. 
VeziA,  480. 

Vezio  (Torre  di),  456. 
Via-HaU  (La),  381. 
Vial  (Pi»),  871,  372. 
Vieosoprano,  437. 
Vîège,  307,  331. 

—  (riv.)   307,  333. 
Vierwaldfltatter  -  See ,   v. 

Lac  des  Quatre<Cant. 
Vieseh,  v.  Fleseh. 
Vièze  (La),  363. 
Viganello,  313. 
Vigens,  3tl. 
Vigezso  (Val  di),  437. 
Vignale,  449. 
Vigne  (Glac.  de),  339, 346. 
Vilan  (Le),  367. 
Villa  (Val  Bedretto),  314. 

—  (Val  Bregaglia),  438. 

—  (Val.  d'Hér.),  331,  335. 

—  (Vallée  de  Vrin),  371. 
Villadosflola,  447. 
Villard  (Grand-),  355. 

—  80U8-Mont,  365. 
Villars,  347. 

—  Lussery,  333. 
Villaz-St-Pierre.  319. 
Ville-d'Issert,  3Ô1. 
Villefranehe,  394. 
Villeneuve  (Aoste),  893. 

—  (Lac  Léman),  845,  847. 
Villeret,  818. 

Villers,  318. 
Ville-sur-Sarre,  894. 
Villette  (La),  886. 
Villmergen,  30,  83,  144. 
Vilters,  68. 

Vincent   (Pyramide  de), 
338,  339,  348. 

—  (Cabane  de),  847. 
Vindels  (Alpe),  67. 
Vindonissa,  80. 
Viola  (Val),  415,  485. 
Vionnaz,  361. 

Viou  (Becea  di),  395. 

Viry    860. 

Visaille  (Gant,  de  la),  889. 

Visletto,  438. 

Visp  ouVispach,  v.  Viège. 

—  (Vallée  de  la),  331. 

—  (Gorner-),  331. 

—  (Saaser-),  331,  340. 
Visperterminen,  331. 
Vissoye,  336. 
Vitznau,  89. 

Vitznauer- Stock,  89,  91. 
Viuz-en-Sallaz,  870. 
Viviers  (Grotte  de),  360. 
Vkan  (Piz),  383. 
Vocea.  450. 

Vœgelisegg  (La),  56,  61. 
Vogelberg,  387. 


Vogeljoch  (Le),  387. 
Vogna  (Val),  347. 
Vogogna,  447. 
Voie-Creuse,  381. 
Voirons  (Les),  334.  369. 
Vorab  (Le),  77,  369. 
Voralpthal  (Val.  et  Cab.), 

130. 
Voraûen,  69,  76. 
Vorder-Glœrnisch,  69, 70, 

76. 

—  Meggen,  106. 

--  Rhein,  v.  Rhin-Anté- 
rieur. 

—  Thierberg,  139,  140. 
Vouasson(Pointe  de),381. 
Vouvry,  360. 

Voza  (Col  de),  386. 
Vrenelisgœrtli  (Le),  76. 
Vrin,  371. 
Vuadens,  854. 
Vuinens  (Chat,  de),  337. 
Vuibez  (Glac.   de),  333, 
333. 

—  (Serra  de),  383,  833. 
Vuisternens,  319. 
VuUy  (Mont),  831. 
Vulpera,  419. 

Waadt,  V.  Vaud. 
Wabern,  153,  155. 
Wsedensweil,  43. 
Wœggithal  (Le).  43. 
Wagenhausen,  36. 
Wagenlueke  (La),  58. 
Wahlalp  (La),  305. 
Waid  (La),  53. 
Walchwyl,  106. 
Wald  (Appenzell),  56. 

—  (près  du  Bachtel),  49. 
Waldbrand,  160. 
Waldenbourg,  13. 
Waldhœuser  (Les),  368. 
Waldibruck,  143. 
Waldshnt,  84. 
Waldspitz,  188. 
Waldstatt,  50. 
Walenstadt,  47. 

—  (Lac  de),  46. 
Walkringen,  143. 
Wallis,  v.  Valais. 
Wallisbœehlen,  318. 
Wallisellen,  48. 
Waltensbourg,  371. 
Waltersfirren  (Alpe),  185. 
Walzenhausen,  60. 
Wandfluh  (La),  384. 
Wandgletscher  (Le),  341. 
Wangen,  86,  38,  43. 

—  (près  d'Olten),  14. 
Wannenstock  (Le),  75. 
Wartbourg  (Ghât.  de),  14. 
Wartegg,  53,  54. 


Wartensee,  18.  64. 
Wartenstein,  66,  67. 
Warttannen,  305. 
Wasen,  116. 
Wasenhorn  (Le),  309. 
Wasseratteo(Aub.  de),  58. 
Wasserfluh  (La),  83. 
Wasserwendi,  136,  184. 
Watt,  31. 
Wattenwyl,  165. 
Wattingen,  116. 
Wattwyl,  44,  63. 
Wauwyl,  18. 
Weesen,  46,  64. 
Weggis,  89. 
Weiach,  49. 
Weinbourg,  63. 
Weinfelden,  49. 
Weissbad  (Le),  57,  61. 
Weissberg  (Le),  383,  393. 
Weisse-Frau  (La),  196. 
Weissenau  (Chat.),  157. 
Weissenbourg,  305. 

—  (Bains  de),  306. 
Weissenfluh,  88. 
Weissenstein   (Grisons), 

390. 
—,  près  deSoleure,  11, 16. 
Weissensteinhom,  370. 
Weissfluh,  359,  361,  365. 
Weisshorn  (Le),  Fluela, 

359,360. 

—  d'Arosa,  366. 

—  (Parpan),  366. 

—  (Ravins),  803. 

—  (Zermatt),  338.  337. 
Weiesmieft  (Le),  340. 
Weisstannen,  48,  77. 

—  (Vallée  de),  47. 
Weissthor  (Alt-).  389, 344. 

—  CNeu-),  339,  344. 

—  (Schwarzberg-),  348. 
Weiss-Wasserstelz.  49. 
Weitenalpstoek,  180,  374. 
Weiterschwanden,  74. 
Weit-Riss,  136. 
Wellenkuppe,  337. 
Wellhom  (Le),  188. 
Welschtobel,  366. 
Wenden  (Glac.  de),  140. 
Wendenjoch  (Le),  133. 
Wendenstœeke(Le8),138. 
Wengen,  174. 
Wengemalp  (La),  176. 
Wengern-Scheidegg,  176. 
Wengi  (Bains  de),  80. 
— ,  près  de  Frutigen,  194. 
Wengistein  (Le),  16. 
Wenslingeu,  13. 
Werdenberg,  64, 

—  (Chat,  de),  61. 
Wergisthal-Alp  (La),  177. 
Werthenstein,  141. 
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Wesen,  45,  64. 
West-LenzspiUe,  341. 
Wetterhorn  (Le),  180, 188. 
Wetterlimmi  (La),  188. 
Wetterlûeke  (La),  173. 
Wettingen,  31. 
Wettswyl,  80. 
Wetzikon,  44,  48. 
Wetzsteinhorn  (Le),  903. 
Wiehlenalp  (La),  77. 
Wichtrach,  153. 
Widderegg,  135. 
Widderfeld  (Le),  104, 133. 
Widderfeldalp  (La),  183. 
Widerstein-Furkel  (La), 

47,  77. 
Wienaehten,  54. 
Wiesen,  363. 
Wiggen,  143. 
Wiggern  (Valiée  de),  18. 
Wiggis  (Le),  68. 
Wild-Andrist,  171. 
Wilde-Frau(La),  173, 194. 
Wildegg  (Ghâi.  de),  33. 
Wilderswyl,  167. 
Wildgeissberg ,  135,  138. 
Wildgerst  (Le),  183. 
Wildhaus,  64. 
Wildhorn  (Le),  303,  303, 

353. 
Wildkirchli  (Le),  57. 
Wildspitz  (Le),  81,  83. 
WildstnibeKLe),  196,199, 

303,  303. 
Willisau,  18. 
Wimmis,  156. 
Windegg  (Gab.  de),  139. 
Windgeelle   (La    Grande 

et  Petite),  114,  136. 
—  (Sebeeehenthaleir),  74. 
Windioch  (Le),  341. 
Windisch,  30. 
Winkel,  103. 
Winkelmatten,  333. 
Winkeln,  50. 
Winterberg  (Le),  130, 139. 
Winteregg,  171,  183. 
Wintergletscher,  138. 
Winterhorn  (Le),  133. 
Winterjoch  (Le),  130, 139. 
Winterliicke  (La),  138. 
Winterthur,  48. 
Witwe  (La),  195. 
Wœrth  (Chat.),  37,  38. 


Wohlen,  30,  33. 
Wuhlhausen,  141,  18. 
Wolfenschiessen,  130. 
Wolfgang,  360. 
Wolfhalden,  65. 
Wolfflberg,  36,  33. 
Wollerau,  43. 
Wollishofen,  43. 
Worb,  143. 
Wulflingen,  49. 
Wulpelsberg,  33,  33. 
Wurmspaeh,  44. 
Wyhlen,  33. 
Wyl,  50. 
Wyla,  49. 
Wylen,  50,  53. 
Wyler,  137,  139,  300. 

—  Alp  (La),  136. 
Wylerhorn  (Le),  136. 
Wynigen,  17. 
Wyttenwasser  (Glac.  de), 

133. 

—  (Vallée  de),  133. 

Tbere  (Chat,  d'),  63. 
Yverdon,  316. 
Yvoire,  358. 
Yvonand,  319. 
Yvorne,  347. 
Ywerberhoerner,  133, 133. 

Za  (Aig.  de  la),  333. 

—  de  l'Ano,  388. 

—  de  Zan  (Col  de),  333. 

—  (Glacier  de),  394,  333, 
333,  335. 

Zadrell  (Fuoreia),  359. 
Zœsenberg  (Le),  179. 
Zeesenberghorn  (Le),  179. 
Zceeiwyl,  143. 
Zanfieuron,  353. 

—  (Glacier  de),  353,  357. 
Zapport  (Alpe),  386. 

—  Grat  (Le),  370. 

—  Horn  (Le),  387. 

—  Pass  (Le),  886. 

—  (Vallée  de),  370. 
Zarmine  (Col  de),  333. 
Zaté  (Col  de),  338. 
Zatelet-Praz  (Alpe),  335. 
Zell,  49. 
Zerbazière,  384. 
Zerbion  (Mont),  395. 
Zermatt,  333. 


Zermeigern.  343. 
Zernetz,  416. 
Zertannen,  344. 
Zervreila,  370. 
Zgraggen  (Vallée  de),  115. 
Ziegelbrucke,  43,  46. 
Zigiorenove   (Glac.    de), 

333,  333. 
Zillis,  381. 

Zimmerberg  (Le),  83. 
Zinunerwald,  153. 
Zinal,  337. 

—  (Glacier  de),  337. 

—  (Pointe  de).  338. 

—  Rothhom,  338,  338. 
Ziteil,  393. 

Zizers,  63.  357. 
Zmutt,  336. 

—  (Glac.  de),  335,  338. 

—  (Vallée  de),  ^. 
Zocea  (Col  de),  436,  437. 
Zocehetta  (Alpe),  437. 
Zofingue,  18. 
Zollikofen,  13,  18. 
Zollikon,  41. 

Zorten,  393. 
Zozanne  (Lac  de),  335. 
Zug,  81. 
-  (Lac  de),  106. 

—  (Mont  de),  81. 
Zttge  (Les),  363. 
Zum-See,  S35,  336. 

—  Steg,  319. 
Zumst-einspitze  (La),  338, 

344,  348. 
Zum-Strich,  344. 
Znoz,  416. 
Zupô  (Piz)^411. 
Zârchersmuble,  50. 
Zurich,  33. 

—  (Lac  de),  40. 
Zurichberg  (Le),  41. 
Zustoll,  46. 
Zweidlen,  49. 
Zweiliitschinen,  167. 
Zweisimmen,  306. 
ZwilUnge  (Ck>l  de«),  339. 
Zwingen  (Chat,  de),  10. 
Zwinglipass  (Le),  5v. 
Zwing-Uri,  114. 
Zwischbergen  (Col),  311. 
Zwischen  -  Thierbei^en 

(Col),  140. 
Zwitzer-Egg  (La),  303. 
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